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PAR  ORDRE  ALPHABÉTIQUE. 


ABD  ABD 

ABAFFI  (MICHEL),  prince  de  Tran-  ABD-EL-MELEC,  lieutenant  du  ca- 

tylyame;  ses  hostUités  contre  l'empe-  life   Issem  ;  envahit  1' Aauitaiii«  •  m 

reur;  XXV,  8Î0,  378.  Se  rattache  à  victoire  ;  II,  346.                         * 

^"iiff ?Wa     1.1.       .       m      I     .  «  ^»I>ÉRAME,  lieutenant  du  calife 

ABAbHA,   khan   des    Mogols    de  Hescham,  fait  tuet  Munusa;  II    IJ7 

Perse;  son  ambassade  au  concile  de  Passe  les  monts  ;  bat  Eudes,' 128   Me- 

Lyon;   négociations    sans    résultat-  nace  Tours,  129.  Perd  la  bataille  de 

VIII,  252,  253.  Poitiers  ;  est  tué,    130,  131. 


Îm!?    !w'  ^°°  ^f  isme»  son  msensi-  appelé  Miramolin,  196.  Regardé  par 

bihte  ;  élégance  de  sa  latinité,  65  et  le  calife  abasside  de  Grenade  comme 

suiv.  Ses  vers  amoureux  ;  on  ne  sait  en  un  rebelle,  258.  Révoltes  contre  lui 

quelle  langue,  69.  Sa  controverse  avec  259.  Protecteur  des  princes  chrétiens 

saint  Bernard,  291.  Condamné  par  le  de  Navarre  et  des  Asturies  26 1 
concile  de  Sens,  s'enferme  à  Clugny,        ABDERAME  II,  roi  dé   Cordoue 

"^il^ni?'  Ik!  '*  *''"^'       ^  p  ?r\^»'  l'indépendance  des  Navarrais;' 

ABBON,  abbé  ;  son  voyage  aRome;  II,  462.  Seconde  la  révolte  d'Aizon 

horreur  que  le  pape  Jean  xv  lui  in-  468.  Seconde  GuiUaume;  UI  83  Fait 

spire;  IV,90,91.  Ses  négociations  àla  la  paix  avec  Charles-le-Chauve    91 

cour  de  Rome,  100.-  Envoie  des  secours  à  Pépin    93*  Ses 

ABBOVILLE(d'),  général  français;  troupes   dévastent  la  Provence*  94 

commande  l'artiUerie  à  York-Town  ;  Sont  chassées  de  Barcelone    95  ' 
XXX,  201.  ABDERRAMAN    envahit    la'  Pro- 

ABD-EL-MELEK   fait   passer    des  vence;  II,  136. 

forces  dans  les  Gaules  ;  II,  136.  Est  ^    ABDOULLAH  dispute  le  califat  à 

emprisonné;  II,  141.  son  neveu  Alhaccan;  vient  au  camp 
TabU  générale  de  VhUUnre  de8  Français,  ^ 


s                     AGR  ABA 

de  Gharlemagne  ;  s'empare  de  Valence,  morable  siège  de  cette  ville  ;  VI,  83  et 

qui  lui  reste  ;  II,  360, 361.  suiy.  106,  capitule;  massacre  deslia- 

ABODRITES,  Slayes  protégés  par  bilans,  111,  113.  Assiégé  et  repris 

Gharlemagne;  attaqués  par  les  Weltsi;  définitivement   par  les  Musulmans; 

secourus  par  le  roi   franc;  It,  332.  Vm, 448  etsuiv. 

Gonyoqués  au  Ghamp-de-Mai  ;   358.  ACY  (rsghault  o*),  avocat  général; 

Attaqués  par  les  Saxons;  sont  vain-  est  tué  ;X,  521. 

queurs,36ô.Attaqué8parGuifrid,409.  ADALBERON,  évèque  de  Metz,  du 

ABOUBEGRE  (sbiffbddih),  sultan  parti  de  Louis  iv;  Hl,  403.  RédttH, 

de  Damas  et  d'Egypte  ;  attaqué  par  les  405.  Vengeance  qu'il  attire  de  la  part 

croisés;  VI,  601.  du  duc  de  Lorraine,  446. 

ABOU-SAID-SAMAG  ,  sultan  d'E-  ADALBÉROrf,archevèquedeReimf, 

gypte;  ses  rapports  avec  Gharles  vii  dévoué  aux  intérêts  d'Otlion;  111,487. 

et  Jacques  Gœur;  XIII,  451,  453.  Correspondance  de  son  secrétaire,  490. 

ABU  lOUSEF,  empereur  de  Maroc  ;  Charles  de  Lorraine  sollicite  vainement 

invoqué  par   les   nobles  de    Castille  son  appui;  réponse  qu'il  lui  fait,  496. 

contre  leur  roi;  VIII,  335.  Passe  en  Sacre  Hugues-Capet,  498;  IV,   41. 

Espagne;    361.    Ses  victoires,   363,  Sacre  son  fils  Robert,  41.  Sa  mort,  44. 

270.  Il  bat  les  Arragonais,   371.  Il  ADALBERON,  évèque  de  Laon  ;  ses 

repasse  en  Afrique,  373,  382.  Invoqué  amours  supposées  avec  la  reine  Emma  ; 

par  Alphonse  x  contre  don   Sanche;  111,488,  491.  Chassé  de  son  siège, 

son  intervention,  338.  492.  Prisonnier  du  prince  Charles,  4  94. 

ABUL-HASAN,  roi  de  Fez  et  de  D'intelligence  avec  Hugues  Capet,  lui 

Maroc  ;  envahit  la  Castille  ;  est  vaincu  livre  les  princes  Garlovingiens  ;  IV, 

à  Vadacelito  ;  X,  335.  49,   50. 

ACADEMIES  Française;  des  Inscrip-  ADALBERT,  duc  de  Mets,  forcé  sur 

tiens  et  Belles-Lettres;  des  Sciences;  le  Rhin  par  Louis-le-Germanique ;  m, 

de  peinture;  époques  de  leur  fondation;  62. 

XXm,  380;  XXV,  118.  ADALBERT,  duc  de  Toscane,  s'em* 

ACFRED,  comte   d'Auvergne,  due  pare  de  Rome;. III,  331. 

d'Aquitaine,   ne  reconnaît  point  Ro-  ADALBERT,  comte  de  Périgueoz, 

dolphe  ;  m,  356.  Le  reconnaît,  373.  attaque  Guillaume  Fier-à-Bras;  sa  ré- 

ACHE   (le  comte  d)  ;  ses  défaites  ponse   à   une  sommation  de  flugues 

dans  les  Indes  ;  XXIX,  302.  304.  Capet;  IV,  48. 

ACHMET  III,  sultan  des  Turcs  ;  sa  ADALGER   livre  aux  Lorrains  les 

guerre  avec  les  Vénitiens  et  l'empe-  portesdeReims  ;  IV, 45.  Rejette  sa  tra- 

reur;XXVII,  309.  Sa  chute,  XXVm,  hison  sur  l'archevêque  Arnolphe,  57. 

88.  ADALGISE,  fils  de  Didier,  roi  des 

ACKERMANN  ( François)   conduit  Lombards  ;  son  père  demande  pour  lui 

hors  de  Gand  une  nombreuse  troupe  Giselle,  sœur  de  Gharlemagne;  II,  337. 

des  plus  pauvres  citoyens  ;  XI,  350.  Se  renferme  dans  Vérone»  343^  S'en- 

Ses  opérations  après  la  victoire  de  Bru-  fuit,  345.  Trouve  un  asile  à  Constan- 

ges,  357.  Remplace   Arteveld  comme  tlnople,    346.     Conspiration    en   sa 

capitaine  général  ;  ses  négociations  avec  faveur,  353.  Nommé  patrice  de  Sicile, 

l'Angleterre;  par   quel  incident  re-  309.  Soulève  l'Italie  méridionale, 338. 

nouées;  417,  418.  Il  renforce  les  assié-  Sa  défaite;  sa  mort,  331. 

géants  devant  Ypres,  435.  Il  surprend  ADALGISE,  duc  de  Bénévent,  fait 

Oudenarde,  431.  Petite  guerre  qu'il  prisonnier  l'empereur  Louis  u;  m, 

soutient  ;  sa  générosité,  46 1 .  Travaille  183. 

à  la  paix,  464, 465.  Présente  une  dépu-  ADALHARD,  député  près  de  Louis- 

tation  de  Gantois  au  duc  de  Bourgogne  ;  le-Germanique  ;  III,  138. 

croit  profiter  de  l'amnistie;  estassas-  ADAMS,  l'un  des  rédacteurs  de  la 

sine,  466,  467.  déclaration  d'indépendance  des  Amé« 

ACRE  (sAiNT-JEAN  D*),  long  et  mé-  ricains;  XXX,  158» 


ADO  ADR                      i 

APfa  AÎDE,8econdc  femme  de  Louis*  618.  Pourquoi  Philippe  ose  organiset 

le-Bègue;    le  pape  refuse  de  la  eou-  la  résistance  de  ses  sujets  allemands  { 

ronner;  pourquoi;  III,  f32,  S87.  son  immobilité;  IX,  8.  Ses  ambassa* 

ADELAÏDE   de    Bourgogne,   pro-»  deurs  auprès  du  ftomte  de  Flandre,  18. 

nûse  en  mariage  à  Lotbàire  d'Italie^  Chef  d*une  nouvelle  ligue  qui  n'agit 

m,  397.  EstTeuye;  épouse  Othon*le-  point,  15,  16,  18.  Est  entouré  d'en-* 

Grande  440^  Se  tetire  chez  son  frère,  nemis  en  Allemagne,  94.  Parti  pour 

475.  Réconciliée  ayec  son  fils,  485^  le  déposer,  95,  41  ^  42.  Est  tué,  48. 

S'interpose  pour  la  paix  en  France,  ADOLPHE    de    Gueldres;    poup- 

493.  Protectrice  de  Gerbert;  lY,  54$  quoi  il  est  exclu  de  la  succession  pa- 
6S.  Médiatrice  entre  Rodolphe  m  et  iernelle;  XIY,  881  à  383;  Prétend  à 
ses  grands,  74.  la  main  de  Marie  de  Bourgogne;  est 

ADELAÏDE,  impératrice,  femme  de  tué,  ôîl.    La  liberté  de  ses  enfants 

l'empereur  Henri  it  ;  enfermée  par  lui  )  rédamée  parles  états  de  Gueldres,  584. 

IV,  499.  L'accuse  devant  un  concile  ADOLPHE  FREDERIC  H,  roi  de 

de  l'avoir  prostituée;   doutes   sur  la  Suède;  appui  que  lui  donne Ghoiseul; 

valeur  de  ses  déclarations,  500.  sa  mort,  XXIX,  467,  468. 

ADÉLAÏDE  de  Savoie  épouse  Louis-  ADORNO   (antokiotto)  ,   doge   de 

le-Gros  ;  Y,  111.  Gènes  ;  secours  qu'il  obtient  de  Ghar- 

ADELAIDE    de    Louvain    épouse  les  vi  contre  le  roi  de  Tunis;  XI,  582. 

Henri  i*',  roi  d'Angleterre;   Y,  160.  Fait  déférer  au  roi  Charles  la  seigneu- 

ADELAÏDE   de    France,    fille    de  rie  de  Gènes;  XII,  82,  83.  Luttes  de 

Louis  XY  ;  ses  soins  à  son  père ,  et  sa  famille  pour  la  cause  française  ;  XY, 

incidemment  nommée  ;  XXIX ,  503  ;  628  ;  XYII,  248. 

XXX,  128,  254.  ADRIEN  P',  pape,  refuse  de  sacrer 

ADÈLE,   femme    de   Baudoin   de  les  fils  de  Carloman;   II,  240.   Ses 

Flandre,  l'excite  à  se  révolter  contre  prétentions  sur  le  territoire  des  Lom- 

son  père  ;  lY,  194.  Elevée  à  la  coUr  de  bards  ;  commence  les  hostilités  contre 

Flandre,  208.  Sa  mort,  311.  eux;  ses  négociations  avec  Charlema- 

ADELGISE,  chambellan    de  Char^  gne,  24  t.  Le  reçoit  à  Rome,  244. 

lemagne  envoyé  coittre  les  Souabe8;II,  Donation  qu'il  obtient  de  lui,  245  et 

291.  Sa  défaite,  sa  mort,  292,  293.  suiv.  Politique  personnelle  qu'il  lui 

ADELHARD  (sAniT) reconnaît  Char-  inspire;  titre   qu'il  lui  donne;   son 

lemagne  comme   successeur   de  Car-  inimitié  contre  les   dues   lombards, 

loman;  H,  232.  L'un  des  ministres  de  2'52.  Les  pousse  à  la  révolte,  253.  SeS. 

l'empire  français,  428.  Est  exilé, 434.  prétentions  au  sujet  de   la  donation 

Rentre  en  grâce,  451.  Louis  lui  de-  faite  à  l'église;  ses  réclamations  ;  ses 

mande  pardon  publiquement,  453.  accusations  contrôles  ducs  lombards; 

ADHELARD,  lieutenant  de  Charles  récriminationà  de  ces  princes;  comme 

à  la  batailledeFontenay;  in,  64.  il  se  disculpe,   280  à  284.  Appelle 

ADHEMAR,  comte  de  Poitiers,  sup-  Charles  en  Italie,  284.  Baptise  un  de 

posé  ennemi  d'Eudes;  III,  307.  ses  fils  et  le  sacre  roi  ainsi  que  son 

ADHEMAR  (le  coHTE  d')  est  nommé  jeune  frère,  285.  Intervient  dans  les 

ambassadeur  en  Angleterre;XXX,240.  négociations  entre  Charles  et  Tasâilon^ 

Est  de  l'intimité  de  la  reine,  262.  289.  Odieux  aux  Grecs  et  ani  Lom- 

ADOLPHE    de  Nassau,  élu    em-  bards,  305.  Sa  position  ambiguë  dans 

pereur;  YHI,  454.  Edouard  d'Angle-  la  monarchie  des  Francs,  306.  Excite 

terre   cherche  à  l'exciter   contre    la  encore  Charles  contre  les  LombardSji 

France;  ses  griefs;  secours  qu'il  promet  308.  S'oppose  à  la  mise  en  liberté  de 

483,484.  Déclare  la  guerre  à  Philippe-  Grimoald,  309.  Menace  Tassilon  de 

le-Bel,  491.  Se  borne  à  de  vains  défis,  l'excommunier,  310.  Donne  à  Charles 

494.  Reproches  et  menaces  que  lui  deux  maîtres  de  chant  grégorien  et 
adresse  le  pape,  499.  Trêve  dans  la-  des  Antiphonaires,  323.  Appui  qu'il 
qiwUe  Edouard  veut  le  comprendre»  tire  de  l'autorité  des  fausses  décré* 
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taies,  324.  Avertit  Charles  de  la  fer-  qui  le  force  à  se  réfugier  à  Reims,  864. 

mentation  causée  en  Italie  par  la  pré-  L'un   des   administrateurs  du  jeune 

sence  d'Adalgise,  328.    Ambitionne  Childebert  est  député  aux  plaids  du 

la  possession  de  toute  la  péninsule,  royaume,   378.    Comme   il   évite    la 

339.    Reçoit    l'abjuration    de    l'évê-  vengeance  du  roi,  394.  Condamné  à  la 

que  d'Urgel,  339.  Dénonce  sa  rétrac-  dégradation  et  à  Fexil,  397. 
tation,  347.  Elude  la  question  icono-        iEGINÂ;  sa  querelle  avec  Broduiphe; 

claste,  351.  Sa  mort;  considéré  par  1,  18. 

Charles    comme   son    lieutenant    en        AERSCHOTT  (le  doc  d')  ,  général 

Italie,  354.  de   Charles-Quint  en  Flandre;  piège 

ADRIEN  II,  pape  ;   sa  conduite  à  qu'on  lui  tend  et  auquel  il  échappe; 

l'égard  de  Lothaire  ;  paroles  qu'il  pro-  XVI,  182,  183. 
nonce  en  donnant  la  communion  à  lui        AERSCHOTT  (le  duc  d')  ,   exclus 

et  à  ses  compagnons  ;  mort  de  ceux-  nominativement  d'un  échange  de  prî- 

ci  et  du   roi;   III,    154,    157.  Veut  sonniers;   XYIII,  41.   Est  lieutenant 

assurer  à  l'empereur  Louis  l'héritage  du  duc  de  Savoie,  45.  Est  otage  pour 

de  Lothaire,  179.  Sa  controverse  avec  l'exécution  du  traité  de  Cateau-Cam- 

Hincmar,  180.  Protège  Carloman,  ûls  bresis,  93. 

de  Charles;  sa  lettre  véhémente  à  ce         AETIUS,  général  romain;  I,  149. 

roi,  192.  Change  de  langage,  aban-  Se  maintient  dans  les  Gaules,  et  pour 

donne  Carloman;  promet  l'empire  à  faire  reconnaître  l'autorité  impériale 

Charles,  196.  Sa  mort,  197.  bat   les  Francs,   les   Bourguignons, 

ADRIEN  IV,  pape,  couronne  à  Rome  les  Yisigoths,  les  Bagaudes;    150  et 

l'empereur  Frédéric  Barberousse;  Y,  suiv.  Blarche  contre  Attila,  fait  lever 

423;  sa  mort,  schisme  qui  la  suit,  le  siège  d'Orléans,  154.   Races   di- 

430.  verses  qui  composent  son  armée,  156. 

ADRIEN  Y,  pape;  brièveté  de  son  Sa  victoire  de  Châlons,  158.  Il  est  tué 

règne;  YIII,  269.  par  l'empereur,  160. 

ADRIEN  YI  (ADRIEN  FLORENT  d'u-        AFFIS  (d'),  président  à  Bordeaux; 

trecht),  pape,  d'abord  précepteur  de  son   opposition  aux    frondeurs;  com- 

Charles-Quint,  puis  cardinal  de  Tor-  ment  réduit;  XXIY,  343,  344. 
tose  ;  gouverne  l'Espagne  ;  n'est  point        AGAPIT,    pape ,    s'interpose  pour 

obéi;' XYI,  124.    Son  élection;    son  pacifier  la  France;  UI,  431.  Ses  lettres 

dévouement  à  l'empereur,   147,  148.  en  faveur  de  Hugues  de  Reims;  mal 

Fin  des  insurrections  qui  ont  éclaté  accueillies  par  le  concile  de  Mouson; 

contre  lui  en  Espagne,  163.  Il  se  ré-  il  convoque   un  autre    concile,  433. 

concilie  avec  les  d'Estes  ;  les  Urbins  ;  Confirme  l'excommunication  prononcée 

Yenise;  il  forme  une  ligue  générale  contre  Hugues  de  France,  441. 
contre  la  France,  165  à  167.  Sa  mort,         AGLIE  (Philippe  d'),  amant  de  la 

199.  régente  de   Savoie;   se  concerte  avec 

^GA,  Neustrien,  s'empare  de  l'es-  l'ambassadeur  de  France;  XXIH,  327, 

prit  deDagobert;  II,  26.  Son  principal  331.  Détermination  qu'il  cause,  348. 

ministre;  le  roi  lui  recommande  son  Conseils  qu'il ^ donne  à  la  princesse; 

fils,  38;  sa  prudence,   sa  justice;   il  Richelieu  veut  le  faire  disgracier,  375, 

est  maire   du  palais  de  Neustrie;  sa  376.   Défend  l'indépendance   de  son 

mort,  40.  pays,  384, 387,  388.  Son  arrestation, 

^GIDIUS,  gouverne  le  Soissonnais;  433. 
I,   165.   Arrête    les  Yisigoths,   166.         AGNÈS  de  Poitiers,  épouse  l'em- 

Gouverne  les  Francs,  178.  pereur  Henri  m;  lY,  266.  A  la  tutelle 

^GIDIUS,  évèque  de  Reims,  con-  de  son  fils,  304.  Avec  qui  elle  la  par- 

tribue  à  perdre  Mérovée;  I,  349.  Fait  tage ,    325.    Commence    le     premier 

partie  de  l'ambassade  envoyée  à  Chil-  schisme    en    faisant    consacrer    pape 

péric,  362.  Chef  de  la  faction  aristo-  Honorius  ii,  et  refusant  de  reconnaître 

erotique;  sédition  contre  cette  faction  l'élu  du  sacré  collège,  326.   Complot 
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contre  elle,  337.  Son  fils  lui  est  en-  458.  De  quoi  accusée,  530.  Le  Havre 

levé;  elle  se  retire  en  France,  puis  à  est  sous  sa  garde;  offensée  par  Gondé, 

Rome,  3S8,  399.  elle   entratne  la  reine  à   s'unir  aux 

AGNÈS  de  France,  duchesse  douai-  frondeurs;  XXIY,  S95  à   397.  Elle 

rière  de  Bourgogne;  protège  sa  petite-  repousse  la  duchesse  de  Longueyille, 

fille  Jeanne  de  France  ;  IX,  339, 340.  310. 

Transige  sur  les  droits  à  la  couronne  de        AIGUILLON  (  le  duc  d'  ),   d'abord 

la  jeune  princesse  à  son  propre  profit,  duc  d'Agenois;  ses  amours  ayec  M"*®  de 

360.  Protestation  en  son  nom  au  sacife  la  Toumelle  ;  XXVIII ,  355  et  suir. 

de  Philippe  y,  351.  GouverneurdelaBretagne;  il  repousse 

AGOULT    (us  MABQUis   D*)    arrête  les  Anglais;  XXIX,  166.  Armement 

Montsabert  etd'Eprémenil;  XXX,  873  qu'il  prépare,  304.  Ses  débats  avec  le 

et  suiv.  parlement  de  Rennes,  304, 353  etsuiv. 

AGRIGOLA  (jEAN  isleb),  Tun  des  Sa  haine  envers  Lachalotais;  il  le  fait 

rédacteurs  de  l'Intérim;  XVII,  340.  arrêter  ;  est  regardé  comme  chef  du 

AGUILAR  (le  COMTE  d');  ses  menées  parti  réactionnaire,  319  à  333.  Ses 
contre  Albéroni;  XXYII,  318.  accusations  ;  ses  intrigues  contre  Ghoi- 
AGUESSEAU  (d')  ,chancelier, d'abord  seul,  337 ,  365, 399  et  suiv.  Se  déclare 
procureur  général;  conseiller  du  duc  pour  la  Dubarry,  403.  Est  chef  du  parti 
d'Orléans  ;  XXVII,  333.  Sa  faiblesse  anti-autrichien ,  407.  Excite  le  roi 
de  caractère,  334.  Influence  le  parle-  contre  le  Parlement,  4 13  à 416.  Procès 
ment,  338.  Sa  promotion,  396.  Sa  que  lui  intente  celui  de  Rennes,  417 
disgrâce,  341,  349.  Son  rappel,  433.  et  suiv.  11  siège  à  l'assemblée  de  Ver- 
Transaction  qu'il  ménage  dans  l'affaire  sailles,  434.  Il  fait  exiler  Ghoiseul, 
de  la  bulle  Unigenihu,  435.  Pourquoi  436  etsuiv.  Se  croit  maître  du  pays, 
s'éloigne  du  conseil  de  régence;  est  440.£xaltéparlafavorite,457.Nonuné 
encore  exilé,  460,  461.  Persécutions  ministre  des  affaires  étrangères;  ses 
auxquelles  il  s'est  opposé,  515.  Quand  alliances,  463  à  465.  Agitation  que  sa 
rappelé  de  l'exil;  XXVIII,  7,45.  Aban-  nomination  cause  en  Bretagne;  révo- 
donne  le  parti  des  libertés  gallicanes,  lution  qu'il  seconde  en  Suède,  466 
47.  n  négocie  avec  le  parlement,  49.  à  471.  Il  envoie  Vioménil  en  Pologne, 
Conseillers  dont  il  obtient  qu'ils  reti-  478.  Le  traité  de  partage  de  ce  royaume 
rentleurs  démissions,  50.  Son  portrait,  lui  est  communiqué,  481.  Inquiet  de 
188  et  suiv.  A  limité  le  pouvoir  des  la  douleur  du  roi,  lui  propose  decon- 
intendants,  855.  Se  maintient  aux  quérir  les  Pays-Bas,  485.  Pourquoi 
affaires,  477.  ne  .sauve  pas  les  Jésuites  ;  est  surveillé 

AGUESSEAU  (n')  opposé  aux  réfor-  par  le  roi  ;  réaction  de  l'opinion  contre 

mes  judiciaires  ;  XXX,  379.  lui  ;  lettres  de  cachet  qu'il  emploie  pour 

AGWORTH  (THOMAS  d'),  lieutenant  la  comprimer;  n'est  point  dévot.;  493 

d'Edouard  m  en   Bretagne;  X,  357.  à  4$16  ;  fait  ramener  à  Versailles  le  roi 

Renfort  qu'il  reçoit;  ses  opérations;  ]aalade,499.  Ses  derniers  rapports  avec 

il  est  prisonnier,  puis  délivré,  et  prend  lui,  501  et  suiv.  Sa  disgrâce;  XXX, 

Charles  de  Blois,    333,  333.    oAre  ^4  et  suiv. Adversaire  de  la reine,353. 
qu'il  reçoit  du  roi;  XI,  39.  AILLY  (pierre  d'),  évèque  de  Cam- 

AIGLE  (richard  de  l');  exemple  de  brai  ;  ses  ambassades  pour  faire  cesser 

son  respect  pour  les  franchises  ecclé-  le    schisme,    XII;  112,    113,    363, 

siastiques  ;  V,  143.  264. 

AIGUILLON  (la  dame  de  coMEALin  AIMERY,  évèque  de  Glermont;  ses 
DUCHESSE  d'),  nièce  de  Richelieu;  mal-  démêlés  avec  Guillaume  vi,  comte 
traitée  par  Marie  de  Médicis,  XXIII,  d'Auvergne;  V,  163,  201. 
154;  chassée  par  elle,  158.  Cette  AIMERY,  vicomte  de  Narbonne,  pro- 
princesse tente  de  l'enlever,  314.  Pro-  tége  la  retraite  de  Philippe-le-Hardi; 
jet  deuuiriagepourelle,  233.  Honneurs  VIII,  373.  Fait  arrêter  les  ambassa- 
prétendus  que  son  oncle  lui  destine,  deurs  d'Ai;agon»   404.    Plaintes   du 
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pape  Bonifaee  vui  contre  lui  ;  IX,  72.  fils  ;  sa  msrt  ;  soupçons  dWpoisonne» 

Pourquoi  emprisonné;  Gharles-le-Bel  nent,  S41. 

le  place  à  la  tète  d'une  croisade  aban«  ALAIN,  comte  de  Penthiftrre;  sas 

donnée,  412.  démêlés  avec  ses  voisins;  IV,  83T. 

AIMERY  de  Pavie,  feint  de  vouloir  ALAIN-FERGENT,  duc  de  Bretagne, 

livrer  Calais  aux  Français  ;  les  trompe  ;  aui  prises  avec  Guillaume-le-Gonqué- 

sa  mort;  X,  362,  863.  rant;  IV,  476. Le  bat;  épouse  sa  fille; 

AIHOIN,  moine;  son  récit  des  in*  accepte  la  paix,  476.  Etendue  de  ses 

cursions  des  Normands;  SU,   122  et  domaines;  V,  8.  Marche  à  la   croi- 

suiv.  sade,  22.  Sa  soumission  volontaire  à 

AUfON,  évdque  de  Verdun;   son  Henri  d'Angleterre,  110. 

discours  en  langue  romane  au  concile  ALARÇON,    capitaine    espagnol; 

deMouson;  IV,  61.  troupes  qu'il  commande;   il   escorte 

AIRE  (jBÂM  n*),  son   dévouement  François  i*'  prisonnier;  XVI,  222, 

pour  la  viUe  de  Calais;  X,   830  et  240,  264,  267,  277. 

suiv.  ALARÇON  (don  hartim  b*),  inqui- 

AITELLI,  chef  des  Corses  insurgés  siteur  à  bord  de  l'invincible  Armanda; 

eontre  Gènes;  son  arrestation  ;XXVII1,  XX,  383. 

t02.  ALARIM2UILLEBAUD,  défend  le 

AIX  (loihs  d')  ,  viguier  de  Marseille  ;  jeune  seigneur  de  Bourbon  ;  V,  97 . 

compUce  de  Casaux;  sa  fuite;  XXI,  ALARD  DE  SAINT-VALERY,  che- 

891,  396,  397.  valier,  dirige  l'armée  de  Charles  d'An* 

AIZON,  suspect  à  Louis-le^Débon«  jon  à  la  bataille  de  Tagliacozzo  ;  Vm» 

naire  ;  II,  467 .  Fait  révolter  une  partie  1 72. 

de  l'Espagne;  ses  succès,  468.  ALABIC  I**,  roi  des  Visigoths;  I, 

ALAIS  (le  comte  d')  ,  ses  démêlés  118.  Reçoit  d'Arcadius  le  commande 

avec  le  parlement  d'Aix  ;  XXIV,  267  ment  en  lUyrie  ;  ravage  l'Italie,  1 19. 

à  269;  286,  287.  Marseille  a  pris  son  Vaincu  par   Stilichon,   126.  Marche 

parti,  591.  sur  l'Italie,  s'empare  de  Rome,  186. 

ALAINS,  Tartares  du  Volga  appelés  Meurt  en  Calabre,  137. 

dans  les  Gaules  par  Gratien;  I,   40.  AL ARIC II remplace Eurie;!,  169. 

Quelques-uns  suivent  les  Vandales,  LivreSyagrinsèGlovis,dan8lebatd'»> 

123.  Leur  assurent  la  victoire,  128.  battrefinalement  la  puissance  romaine, 

Les  suivent  en  Espagne,  134.  Bépos-  179  et  suiv.  Epouse  la  fille  de  Théo- 

sédés  par  les  Visigoths,  144.  Suivent  donc,  voi d'Italie,  216.  Son  zèle  arien, 

les  Vandales  en  Afrique,  149.  Tribus  217.  Ses  querelles  avec  son  clergé  or- 

d'Alains  établis  à  Oriéens  et  à  Valenee,  thodoxe ,  desquelles  Clovis  est  le  mo- 

151.  teur,  218.  Son  entrevue  avec  le  roi 

ALAIN-LE-GRAND  est  roi  desBre-  f^anc,  219.  Attaqué,  vaincu  et  tué  à 

tons  ;  m,  228, 229.  Indépendant,  293.  Vouglé,  220  à  228. 

Ne  combat  que  les  Normands,  294.  ALARY (l'abbé), sous«pré<eptenr du 

Les  bat  après  l'avoir  emporté  sur  son  B^phin;  son  eMéeVeniretol;  XXVIll, 

rival  Judicael;  11,299. Règne  seul, 323.  lA'. 

ALAIN   (barbe^orte),  comte  de  ALBANI  (le  eAnmiiAt.),  gagné  par 

Nantes,  vaincu  par  Guillaume  Longue-  Ihibois;  XXVII,  436,  441. 

^ée;  réfugié  en  Angleterre  ;  10,  394.  ALBANO  (cardiiïal  n'),  préside  la 

Restitution  qu'il  obtient,   395.   Fait  commission  qui  condanme  Jacques  de 

hommage  à  Louis  iv,  4l3.  Aux  prises  Molay;  IX,  288. 

arme  les  Normands  ;  vaincu,  424.  ALBANO  (le  cARnmAL),  eommiseion 

ALAIN  m,  duc  de  BreUgne  ;  révolte  dont  il  fait  partie  ;  XXVI,  288.  Est  élu 

de  paysans  pendant  sa  minorité;  affreux  pape  (vo{^.  Clément  xi),  307. 

supplices;  IV,  190.  Fait  hommage  à  ALBANY  (ddc  d'),  de  la  maison 

Robert- le -Magnifique,  237.  Parait  à  Stuart,  réfugié  en  France;  XIV,  688* 

sa  cour  plénière^  239*  Tuteur  de  son  Blessé  à  Metelin;  XV,  861. 
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ALBANY  (le  duc  d')  eet  de  l'armëe  ses  forces,  16.  Félicite  par  le  pape,  90* 

dltalie;  XVI,  33.  Est  régent  d'Ecosse,  Il  envoie  du  renfort  à  Catherine,  52, 

54,  149.  Siège  au  Parlement  parmi  53.   Les   Nassau   lui    cherchent   des 

les  Pairs,  180.  Envoyé  à  Naples  avec  ennemis,  109.  Ses  inquiétudes,  111, 

un  corps  français,  S28.  Arrétéen  route  112.    Sa   tyrannie;   il   dépeuple    la 

par  la  maladie,  S39.  Est  rappelé  en  Flandre  ;  ses  embarras  financiers  ;  im- 

France, 251.  pots  qu'il  demande;  opposition   qu'il 

ALBE  (cardinal  d'),  légat  du  pape  éprouve;  supplices  qu'il  commande; 

à  l'eipédition  de  Tunis  ;  meurt;  VIII,  exploits  des  gueux  de  mer,  1 17  à  ISl. 

194.  Il  obtient  satisfaction  d'Elisabeth;  ses 

ALBE  (FRÉDÉRIC  DE  TOLÈDE,  DUC  d'),  échecs  ;  soulèvement  de  la  Hollande  ; 

capitaine-général  du  Roussillon;  ses  il  est  remplacé,  133  à  136.  Bat  Genlis 

succès;  XV,  411.  Il  fait  la  conquête  àSaint-Guilain,146, 147.  Prisonniers 

de  la  Navarre;  entre  en  France,  603  à  que  Charles  lui  recommande,  148.  Il 

606.  Sa  prétendue  délibération  sur  la  force  Orange  à  quitter  les  Pays-Bas  ; 

captivité  de  François  i«';  XYI,  S65.  ses  pillages;  il  obtient  la  capitulation 

Est  de    l'armée    impériale    d'Italie ,  de  Mons,   SOO  à  S03.  Viole  celle  de 

505.  Harlem,  251   à  253.  Définitivement 

ALBE  (ferdiuaicd  ALVAREZ  DE  TOLÈDE,  rappelé;  durée  et  désastres   de   son 

DUC  d');    sa  politique  à  l'égard  des  gouvernement,  482,   483.   Ses  édits 

Gortès;  XVII,  371.  Soupçonne  Mau-  persécuteurs  supprimés,  489.  H  en- 

rice  de  Saxe,  438.  Assiège  Metz,  484  vahît   le   Portugal  ;   XX  ,    27.    Ses 

et  sniv.   Commissaire  pour  la  paix,  cruautés;  sa  mort,  33. 

545.   Gouverneur  du  Milanais,  551.  ALBE  (don  Ferdinand  de  toléde, 

Aux  prises  avec  Brissac;  ses  revers,  duc   d');    expédition   oii   il  échoue; 

852,  353.  Vice-roi  de  Naples  ;  le  pape  n'obtient  point  de  remplacer  son  père; 

le  force  à  des  hostilités;  il  gagne  les  XIX,  135,  136.  Est  envoyé  en  Hai- 

Famèses;  son  manifeste;  XVIH,  12,  naut,  146,  147.  Prend  Harlem,  251, 

18.  Ses  conquêtes;  ses  cruautés,  14.  252.  Puis  Maestricht,  487.  Son  scru- 

Son    ascendant,   15.   Amnistie  qu'il  pule  d'étiquette  près  de  Philippe  m; 

signe,  1 8 .  n  se  concentre  à  Naples,  35.  XXH,  524 . 

Ses  opérations;  il  bat  l'armée  papale  AL6EMARLE  (le  cohte  d'),  lieute- 

sous   Palliano,   38  à  40.  Il  menace  nant  du  roi  d'Angleterre  en  Bretagne  ; 

Rome  et  signe  la  paix,  41,  42.  Com-  VII,  102. 

missaire  pour  la  paix  générale,  83.  ALBEMARLE  (le  duc  d']  commande 

Otage  pour  l'exécution  du  traité,  193.  la  flotte  anglaise  ;  est  battu  par  Ruyter; 

Exprime  le  vœu  que  les  sectaires  de  XXV,  113. 

France  soient  persécutés,  248.  Accom-  ALBEMARLE  (lord)  ,  prisonnier  à 

pagne  la  reine  d'Espagne  en  France;  Denain;  XXVH,  162. 

•es  conférences  avec  Catherine;  Ses  ALBEMONT    (hbnri  ,   comte    d'), 

Tapports  avec  elle,  444  à  448,  450,  auxiliaire  du  comte  de  Flandre;  est 

451,  453,  478.  Est  envoyé  dans  les  fait  prisonnier;  IX,  21. 

Pays-Bas;  sa  marche,  484,  485.  Est  ALBEREDA,  comtesse  d'Evreux, 

cdtoyé  par  Montbrun,  497.  Présents  fait  aveugler  son  architecte;  pourquoi; 

qu'il  envoie  en  France,  515.  Le  prince  aveuglée  elle-même;  IV,  516. 

d'Orange  s'apprête  à  le  combattre,  531.  ALBERIC,  patrice  de  Rome,  tient 

Le  roi  lui  ordonne  de  purger  les  Pays-  le  pape  dans  sa  dépendance  ;  HI,  415, 

Bas  des  hérétiques  ;  il  institue  le  con-  433. 

seil  des  troubles  ;  nombreuses  victimes  ALBERIC,  moine  chroniqueur  ;  gé- 

de  ce  tribunal  ;  raffinement  des  sup-  néalogie  de  Hugues  Capet  selon  lui  ; 

plices;  désespoir  des  Flamands;  XIX,  IV,  38. 

11  à  13.  n  bat  Louis  de  Nassau;  est  ALBERIC    de    Toulouse  ,    épouse 

secondé  paD  Charles  IX,  14,  15.  Evite  Béatrix  ,   héritière    du    dauphin    de 

di  Un»  hatftiUe  au  prince  d'Orange;  Vienne*,  V,  448.  Privilèges  que  lui 
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accorde  l'empereur,  &86.  Sa  moctsans  et  en  Franche-Comté,  44  ;  dénoncé  par 

enfants;  YI,  30,  16S.  le  pape  comme  usurpateur  et  meur- 

âLB£RCROMBI£(LEGÉNéRÀL);son  trier,  62,  64.  Les  Allemands  déliés 

écbec  à  Ticonderoga,  XXIX  ;  176.  par  une  bulle  de  leurs  serments  envers 

ALBERONI  (le  cardinal  jules),  lui,  65.  Ses  succès  en  Allemagne; 
confident  de  la  reine  d'Espagne  ;  ori-  Boniface  ratifie  son  élection,  112, 113. 
gine  de  sa  fortune  ;  son  portrait  ;  son  Ofitre  prétendue  que  le  pontife  lui  au- 
titre  à  Madrid  ;  son  pouvoir  ;  ses  in-  rait  faite  de  la  couronne  de  France, 
trigues;  passions  qu*il  sert;  XXVII,  114.  Il  est  sollicité  par  lui  de  prendre 
270  à  275.  Ses  avances  à  l'Angleterre  les  armes  en  faveur  de  Gharobert,  115. 
repoussées  ;  secours  qu'il  donne  à  Est  Bluj.  prises  avec  les  Bohémiens , 
l'Italie  ;  sa  promotion  ;  envoyé  français  173,  174.  Soins  qui  l'occupent;  il 
qu'il  éconduit  ;  expédition  .contre  l'Au-  évite  de  donner  de  la  jalousie  à  Phi- 
triche  à  laquelle  il  est  entraîné  ,  279  lippe-le-Bel  ;  violences  de  ses  lieute- 
à289.  Ses  projets  pour  l'indépendance  nants  en  Suisse,  213.  Il  y  court  pour 
de  l'Italie,  paralysés  par  la  maladie  réprimer^l'insurrection  ;  est  assassiné, 
du  roi,,  310  à   316.  Faction  contre  214. 

lui,  317  etsuiv.  Son  irritation  contre  ALBERT,  cardinal  archiduc  d'Au- 
l'Angleterre,  contre  l'empereur.  Ses  triche  ;  Philippe  ii  lui  destine  sa  fille; 
alliances  au  nord  en  faveur  des  Stuarts;  XXI,  359.  Il  est  nommé  gouverneur 
ses  apprêts  de  guerre;  ses  oifres  au  des  Pays-Bas,  379,  380.  Met  son  ar- 
due de  Savoie  ;  il  fait  la  conquête  de  mée  en  mouvement  ;  fait  prendre  Ca- 
la Sicile  ;  ses  explications  avec  lais,  423  à  426.  Il  rentre  en  Flandre, 
Stanhope;  comparé  à  Dubois,  324  à  427.  Ne  peut  sauver  Amiens,  ni  passer 
335.  En  butte  à  l'envie  de  ce  dernier  la  Somme;  sa  retraite;  est  disposé  à 
et  à  l'inimitié  de  l'Angleterre,  360  à  la  paix,  466  à  469.  Son  mariage;  les 
3,62.  Sa  part  dans  les  intrigues  de  Pays-Bas  lui  sont  cédés  ;  ses  défaites  ; 
Cellamare  et  de  la  cour  de  Sceaux,  XXH,  38,  39.  Ilassiége  Ostende,  64. 
364  et  suiv.  Saint-Aignan  lui  échappe.  Son  désir  de  la  paix,  137.  Traités 
370.  Echecs  de  ses  armes  et  de  sa  qu'il  signe,  138  à  140.  N'ose  ac- 
diplomatie,  378  et  suiv.  Il  tente  d'à-  cueillir  Condé,  173.  Henri  iv  lui 
giter  la  Bretagne,  382.  Sa  chute,  384  demande  passage  dans  ses  états,  174. 
à  387,  450,  499.  Confiance  qu'il  in-  Sa  mort,  533. 
spire  au  pape  ;  il  refuse  de  reparaître  ALBERT  de  Brandebourg  fait  par- 
sur  la  scène,  502.  Ses  rapports  avec  tie  de  l'armée  impériale  ;  XYII,  197. 
Riperda ,  274  ,  527.  Incidemment  Secoure  l'autorité  de  Maurice  de  Saxe , 
nommé;  XXYIII,  10,  187,  204.  472.  Ils  combattent  à  Sivershausen ; 

ALBERT  de  Parn^e,  secrétaire  et  Maurice  est  tué;  armée  qu'il  amène 

négociateur  d'Innocent  iv  ;  YIII,  4,  5,  sur  la  Moselle,  480,  481.  Sa  conduite 

31.  Mission  que  lui  donne  en  France  ambiguë;  il  attaque  les  Français  et  se 

Urbain  iv,  57.  réunità  l'empereur,  484  à  486.  Trou- 

ALBERT  de  Hapsburg;  spn  père  lui  blés  qu'il  excite  en  Allemagne,  504. 

donne  l'Autriche;  YIII,  305.  Efforts  Effet  de  ses  violences,  561. 

de  son  père  pour  lui  assurer  l'empire  ALBERT-LE-GRAND  ;  ses  opinions 

et  la  couronne  de  Hongrie,  453.  Les  réalistes;  X,  35. 

électeurs  l'écartent,  454.  Conjuration  ALBERT  de  Bavière,  régent  du  Hai- 

en   sa  faveur;  IX,   25.  Secondé  par  naut;  sa  fidélité  à  l'alliance  française; 

Philippe-le-Bel,  élu  par  la  minorité  du  XI,  111.  S'interpose  vainement  entre 

corps  électoral,  42.  Livre  le  combat  de  le  comte  de  Flandre  et  ses  sujets,  846. 

Gelheim,  oh  son  adversaire  est  tué  ;  Son  intervention  dans  leurs  démêlés, 

cherche  à  faire  valider  son  élection  ;  349, 350.  Mariage  de  ses  enfans,  454. 

opposition  du  pape,  43.  Sa  conférence  II  accueille  sa  nièce  Isabeau,  455. 

avec  Philippe;  projet  d'alliance  entre  ALBERT  H  (d'Autriche),  élu  empe- 

cux  j  il  lui  laisse  le  champ  libre  à  Lyon  reur  ;  XIII,  324. 
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ALBERT  duc  de  Saie,  lieutenant  Armagnac,  847.  Guerre  qu'il  engage, 
de  Maximilien  dans  les  Pays-Bas  ;  ses  367.  Est  destitué,  380.  Ses  stipula- 
échecs  ;  XV,  85.  Son  entrée  à  Bruxel-  tiens  avec  Henri  iv,  3S2.  Assiégé  àam 
les,  89.  Ses  succès  contre  les  Fia-  Bourges,  387.  Sa  soumission,  390. 
mands  soulevés,  123.  Contenu  sur  les  Son  serment  à  Auxerre,  393.  Son 
frontières  françaises,  124.  inertie  en  présence  des  Anglais,  397. 

ALBERGOTTI,  blessé  à  Malplaquet;  Il  rentre  en  fonctions,  435.  Sa  mala- 

XXVn,  88.  Capitule  à  Douai,  101.  die,  449.  Armée  qu'il  commande,  471, 

ALBIGEOIS  réformateurs;  y,  370.  477.   Ses  opérations,  478  à  480.  U 

Leurs  principes  se   répandent,  524.  perd  la  bataille  d'Azincourt  ;  est  tué, 

Mesures  prises  contre  eux,  529.  Corn-  481  à  489. 

mencement  des  croisades  pour  les  ex-        ALBRET  (le  sire  o*),  fils  du  conné- 

terminer;  VI,  31.  Leur  réforme  est  le  .table;  otage  en  Bretagne;  XIII,  43. 

produit  de  la  fermentation  générale  des  Ordonnance  qu'il  signe,  69.   Arrête 

esprits,  125, 126.  Leur  enthousiasme  Giac,  72.  Sommation  que  lui  adressent 

sombre,  160.  Leur   identité  avec  les  les  Etats,  9 2. Echoue  à  La  Charité,  158. 

réformateurs    du  16°'^   siècle,    254.  Reçoit  Tordre  d'attaquer  Thouars,  167. 

Grande  croisade  contre  eux,    273  et  Sa  capitulation  à  Tartas,  387.  Dégagé 

suiv.  Sur  qui  doivent  rejaillir  les  cri-  par  le  roi,  389,  390.  Il  assiège  Dax, 

mes  de  cette  expédition,  367  et  suiv.  513.  Seconde  le  comte  de  Clermont, 

ALBOIN,  roi  des  Lombards,  s'aille  555.  Est  au  siège  de  Bordeaux,  556. 

aux  Avares;  I,  317.  Passe  les  Alpes;  Prête  serment  de  réconcilier  le  roi  et 

fait  la  conquête  de  l'Italie,  323.  le  dauphin  ;  XIV,  64.  Comment  la  cou- 

ALBORNOZ  (egidio)»  cardinal;  à  ronne  de  Navarre  est  transmise  à  cette 

l'aide  des  compagnies,  rétablit  l'auto-  maison,  106.  Engagé  dans  la  ligue  du 

rite  pontificale  dans  les  états  romains  ;  hien  public,  164.  Armistice  qu'il  signe, 

XI,  66.  171.  Ce  qu'il  obtient  par  le  traité  de 

ALBRECHT,  aventurier,  position  Gonflans,  192.  Sa  liaison  avec  le  duc 

qu'il  s'estfaite  en  Champagne  ;  X,  547.  de  Bourbon,  201 .  Désormais  dévoué  au 

ALBRET  (les  n'),  famille  puissante  roi,  220. 
du  Midi;  leurs  querelles  avec  les  Arma-        ALBRET   (alain  sire  n');  son  rôle 

gnac  et  les  comtes  de  Foix,(v.ces  noms.)  aux  Etats  généraux;  XIV,  645,652, 

ALBRET  (le  sire  d'),  requis  par  le  675,  678,  682.   Dans  les  guerres  de 

prince  Noir;  ses  démêlés  avec  lui;  il  Bretagne,31, 34,42, 43,47.Sestitresà 

l'accompagne  en  Espagne;  XI,  69  à  ce  duché,33.IlappuieComminges, 87. 

71.  Prend  part  à  la  bataille  de  Najarra,  La  main  d'Anne  de  Bretagne  lui  est 

75.  S'attache  aux  intérêts  de  la  France ,  4)roposée,42>Cette  promesse  est  éludée; 

86, 88, 89.  Aux  prises  avec  les  Anglais,  son  ressentiment,  48.  Ses  débats  avec 

109.  Accompagne  le  connétable,  407.  d'Orléans;  son  poste  ;  sa  fuite  àSaint- 

ALBRET  (perducgas  d'),  capitaine  Aubin  du  Cormier,  54  à  56.  Négocie 

de   compagnies;    se  met   au  service  avec  le  roi,  63.  Insiste  pour  son  ma- 

d'Henri  de  Transtamare  ;  XI,  39.  Rap-  riage  avec  la  jeune  duchesse,  72  à  74 . 

pelé  par  lé  prince  de  Galles  ;  bat  les  Sa  visite  à  Ferdinand  et  à  Isabelle  ; 

officiers  royaux  de  Charles  v,  69.  Sert  fiançailles  de  son  fils  ;  par  qui  secondé 

sous  ses  drapeanx;  change  de  parti,  en  Bretagne,78. Son  pardon  stipulé,88. 

117.  DéfendBergerac  pour  lés  Anglais,  Apprend  le  mariage  de  la  duchesse,  94 . 

228.  Il  vend  Nantes  au  roi,  97.  N'est  point 

ALBRET  (CHARLES  d'),   connétable  récompensé;  111,  112. Mariage  de  sa 

de  France;   entre  dans  le  conseil  des  fiUe,  304.  Son  commandement  sur  les 

princes  ;  XII,  182.  Ses  hostilités   en  frontières  d'Espagne;  son  peu  de  succès, 

Guienne,  206, 245.  Ses  troupes,  254.  410,  411.  Il  dépose  contre  Gié,  437. 
Assiste  au  conseil,  273.  Prend  parti        ALBRET  (charlotte  d')  ;  son  ma- 

pour  la  reine,  298.  Neparattpoint  aux  riage  avec  César  Borgia  ;  XV,  304. 
éuts,  340.  Son   étroite  Uaiaon  avec        ALBRET  (le  MARéCHAt  d')  j  sa  pro- 
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notioii  ;  XXIV,  44 1 , 4 9S .  Gonverneiir  oontr»  le  faTori  ;  son  dâiat  avec  le  duc 

de  Gttienne;  soulèTement  avec  lequel  de  Bretagne,  321  à  t33.  Seconde  le 

U  transige  ;  XXY,  313,  314.  connétable,  S39.  Insurrection  qu'il  ne 

iXiCUIN,  savant  endchi  par  Char-  peut  soutenir,  S42.  II  entre  dans  le 

lemagne  ;  possède  S0,000  esclaves  ;  n,  complot  de  la  Praguerie,   359,  361. 

276.  Instituteur  de  ce  prince,  318.  IlpUe  devant  le  roi;  emmène  le  dau- 

Dirige  les  études  de  tout  le  royaume,  phîn   en   Bourbonnais,  363.   Gonfé- 

321.  Ses  ouvrages, 347.  Sa  prédiction  rences,  hostilités;  il  demande  grâce, 

sur  Louis-le-Débonnaire,  426.  366.  Caution  du  duc  d'Orléans,  374. 

ÀLDOBRAMDINI ,  légat  du  pape;  Il  se  tient  à  l'écart,  381.   Se  rend  à 

s'interpose  entre  la  France  et  la  Savoie;  l'assemblée  de  Nevers;  ses  réclama- 

XXII,  56,  57.  tiens  personnelles;  ce  que  le  roi  lui  ao- 

ALDOBRANDINI   (le   cardinal),  corde,392, 394, 395.  Il  prend  Alençon, 

nonce  du  pape  en  Espagne;  XXYIl,  487.  Escorte  Charles  à  Caen,  504. 

287.  Décide  Philippe  à  remonter  sur  Ses  intrigues;  ses  négociations  avec 

le  trône,  505.  le  duc  d'York;  son  arrestation;  son 

ALEMBERT  (d')  est  à  la  tête  de  la  entrevue  avec  le  roi,  633  à  637.  Est 

coalition  des  encyclopédistes  ;  XXIX,  mis  en  jugement  ;  sa  condamnation  ; 

96.  Flatté  par  Catherine  11,  394.  sa  captivité;   XIY,  16  à  22.  Mis  en 

ALENÇON    (CHARLES   DE  VALOIS,  liberté   par  Louis   xi,    82.    Engagé 

COMTE  d'),   frère  de  Philippe  vi;  ses  dans  la  ligue  du  bien  public,   164. 

commandements;  IX,4 50;  X, 20, 118.  Invité  à  signaler  les  abus,  226.  Re- 

Est  chargé  de  couvrir  la  frontière  de  la  commence  la  guerre  civile,  232.  Ses 

Guienne  ;  s'empare  de  Saintes  ;  X,  50.  échecs,  284.    Se  met  en  route  pour 

Sa  violence  expiée,  52.  Son  frère  veut  rejoindre  le  Bourguignon,  365.  Louis 

lui  donner  la  couronne  d'Italie  ;  69.  donne    ordre  de  l'arrêter ,  366.  Ses 

Intervention  du  roi  de  Bohême  en  sa  complots  ;    sa  condamnation  à  mort; 

faveur,  70.  Est  à  l'armée  royale,  173.  son  emprisonnement;  il  meurt  en  cap- 

Assiste  Charles  de  Blois  contre  Mont-  tivité,  384  à  386. 
fort,  191,  199,  217.  Prend  part  à  la        ALENÇON  (rén«,  doc  d*];  d'abord 

bataiUe  de  Crécy ,  297 ,  300.  Y  est  comte  du  Perche  ;  seconde   Louis  xi 

tué,  301.  contre  son  père;  XIY,  284.  Assiste 

ALENÇON  (JEAM  DE  VALOIS,  COMTE  aux  états  de  Tours,  244.  A  l'assemblée 

PUIS  DUC  D*)  siège  au  conseil  d'état  ;  des  notables,  319.   Son  procès;    sa 

XII,222.AUiéde  Jean-sans-Peur,23&.  condamnation,  589,  590.  Sa  captivité. 
Assemblée  à  laquelle  il  assiste,  298.  615.  Mis  en  liberté  par  Charles  viii. 
Se  ligue  contre  le  Bourguignon,  347,  637.  Assiste  aux  Etats  généraux,  645. 
434.  Est  de  l'armée  d'Artois;  son  Est  du  parti  d'Orléans,  649,  663. 
désir  de  la  paix,  449.  Est  duc  et  pair,  Représente  au  sacre  l'un  des  pairs 
649.  Joute  avec  le  roi,  463.  Se  rend  laïques  ;  XY,  7.  Disposé  à  la  paix,  15. 
à  l'armée,  477.  Il  coupe  les  ponts  de  Siège  au  lit  de  justice,  49. 
la  Somme,  478.  Tué  à  Azincourt,  ALENÇON  (charles  de  Valois,  duc 
489.  D*)  ;  son  âge  à  la  mort  de  Charles  vin  ; 

ALENÇON  (^N  II  DE  VALOIS,  DUC  représente  un  des  pairs  laïques  au  sa- 
»*),  visite  le  dauphin  ;  XII,  507.  Par^  cre  de  Louis  xn;  XY,  266.  Entre  avec 
rain  de  Louis  xi;  XIII,  27.  Battu  à  lui  à  Paris,  281.  Otage  du  comte  de 
Yerneuil  et  prisonnier,  33  à  36.  Est  Flandre,  406.  Suit  le  roi  en  Italie; 
racheté,  76.  Faveurs  qu'il  obtient,  88.  son  mariage  avec  Marguerite  d'Angou- 
Assiste  aux  états,  91.  Présent  aux  lême;  époque  de  sa  mort,  519,  520. 
examena  que  subit  Jeanne  d'Arc,  122.  Il  joute  au  couronnement  de  Fran- 
Prend  Jargeau,  133.  Sauve  Suffolk,  çois  i«';  XYI,  10.  Est  de  l'armée  du 
134.  Ses  opérations  de  guerre,  135,  Milanais,  23.  Fait  lever  le  siège  de 
149  à  152,  158.  Représente  au  sacre  Mezières,  131,  132.  Grief  du  conné- 
Vm  des  jfûn  hUp^^  144.  Ligué    taUe  iMHitn  loi»  170  Retoitt  près  da 
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roi»  102,  Sa  fuite  à  Pavie,  987.  Sa  khan  des  Mogela  sur  la  mine  da 

retraite,  889.  Sa  mort,  S44.  Bagdad,  49.  Implore  contre  lui  le  se- 

ALEXANDRE   I*',   roi  d'Ecosse ,  cours  de  rOccident;  coBVoque  ub  eon- 

rend  hommage  à  Louis  de  France;  cile,   50.    Sa  mort;  accusé  par   les 

envahit  le  nord  de  l'Angleterre;  VI,  Guelphes,  51.   Immobilité  du  comte 

459.  d'Anjou  pendant  son  pontificat,  5S. 

ALEXANDRE  ni,  roi  d'Ecosse  ;  sa  Ranime    les    espérances    d'Edmond 

mort;  VIII,  455.  Sa  convention  avec  d'Angleterre,  53;  et  dégage  Henri  m 

Edouard  d'Angleterre  pour  assurer  sa  de  ses  sermens  envers  ses  sujets,  55. 

couronne  à  sa  petite-fille,  456.  Ses  concesfions  à  saint  Louis  sur  les 

ALEXANDRE  II,  pape;   son  élec-  immunités  ecclésiastiques,  100,  101. 

tion  contestée;  lY,  3S6.  Quand  se  ALEXANDRE  Y  (pierre de  ciimn), 

termine  ce  schisme,  3S9.  Donne  l'An-  pape;  son  élection  ;  Xn,  3S8.  Louis  ii 

gleterre  à  Guillaume  de  Normandie,  d'Anjou  le  'soutient  ;  ses  alliés,  342, 

356.   Son  lile  pour  détruire  la  fi-  343.  Sa  mort,  845. 

monie,   384.  Mission  qu'il  donne  à  ALEXANDRE  VI  (borgia),  pape; 

Damien8,385.  Refuse  de  prononcer  le  titres  qu'il  donne  au  roi  d'Espagne; 

divorce  de  l'empereur   Henri  iv;  le  XV,  ISô.  Son  élection  ;  sa  vénalité , 

somme  de  se  rendre  à  Rome  ;  meurt,  143.  Ses  dispositions  pour  défendre 

886,  887.  Naples,    153,  153,  170,  177.  Effets 

ALEXANDRE  m,  pape,  fondateur  de  sa  politique  tortueuse,  181  à  188. 
de  la  ligue  lombarde;  V,  431.  Sa  Ses  négociations  avec  Charles;  me- 
lutte  avec  Victor  m,  48t.  Reconnu  naoes  de  le  déposer;  son  traité  avec  le 
par  le  concile  de  Toulouse,  439.  Bien  roi,  184  à  186.  Il  lui  refuse  l'investi- 
accueilli  en  France,  440.  Ses  repré-  ture  de  Naples,  205.  Emprunte  des 
sentations  à  Louis-le-Jeune,  44 1 .  Son  troupes  à  la  ligue  itaUenne  ,  210. 
entrevue  avec  lui  et  le  roi  d'Angle*  Rompt  le  mariage  de  Louis  un,  278 
terre,  442.  Préside  le  concile  de  à  275.  Ses  rapports  avec  ce  prince. 
Tours,  447.  Condamne  les  consltto-  331,  837.  Prononce  la  déposition  de 
tÛMis  de  CJarandon ,  450.  Démarches  Frédéric  de  Sicile,  340.  Divorce  de  sa 
de  l'empereur  contre  lui,  453.  Com-  fille  Lucrèce,  354.  Il  institue  la  een- 
ment  en  évite  l'eilet,  454.  Retourne  sure  sur  les  livres  imprimés,  365. 
en  Italie  ;  feudataires  qui  abandonnent  Soulèvement  parmi  les  princes  d'Italie 
son  parti,  456.  Nomme  Thomas  Beo>  contre  lui,  390.  Intrigues  dans  les- 
ket  son  légat  en  Angleterre,  460.  Ses  quelles  il  seconde  son  fils,  896.  Re- 
ménagements envers  Henri,  473.  Sa  cherche  l'alliance  de  Gonzalve  de 
vengeance  invoquée  à  cause  du  meur^  Gordoue,  898.  Sa  mort  presque  subite; 
tre  de  Becket,  489.  Ses  légats  récon-  comment  interprétée,  413. 
cillent  Henri  avec  l'Eglise,  492,  498.  ALEXANDRE  VII  (chici),  pape  ;  son 
Reconnu  par  Frédéric;  fin  du  schisme,  élection;  XXIV,  517.  Humilié  par 
523.  Le  trftne  du  pape  domine  toute  Biaiarin  ,  598.  Ses  démêlés  avec 
la  chrétienté,  524.  Ses  légats  à  Rouen,  Louis  xiv;  satisfaction  qui  lui  est 
526  ;  et  en  Languedoc,  582  ;  VI,  31.  demandée  ;  apprêts  militaires  du  roi  ; 

ALEXANDRE  IV,  pape  ;  laisse  aux  XXV,  44  et  suiv.  Est  forcé  à  la  pûx, 

gibelins   l'ascendant;    VIII,   7.   Ri-  55  et  suiv.  Sa  bulle  contre  les  cinq 

gueurs  qu'il  prescrit  en  France  contre  propositions  de  Jansénius,   88.    Sa 

l'hérésie,  25.  Son   peu  d'empressé-  mort,  139. 

ment  à  faire  élire  un  empereur ,  80 .  Ses  ALEXANDRE  Vm  (oTTonom) ,  pape; 

projets  sur  les  Deux-Sioiles,  31,  82.  son  élection;  XXVI,  44.  Il  condamne 

Ne  se  prononce  pas  entre  les  deux  rois  les  quatre  propositions  de  Bossuet; 

des  Romains,  34.  Médiateur  entre  les  sa  mort,  68. 

rois  de  France  et  d'Angleterre,  38.  ALEXIS  COMNÈNE,  «npereur  de 

Gomment  console  le  premier  de  la  Gonstantinople  ;  ses  ambassadeurs  au 

mort  de  son  fila  aine,  44.  FéUaite  le  ooncUe  de  Plaisance;  IV,528.  Faiirele* 
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nir  prisonnier  Hugueâ  de  France,  548.  AUX,  duchesse  de  Bretagne;  VI, 

Respect  qu'il  témoigne  au  comte  de  )40.  Mise  ious  la  protection  de  Phi- 

Toulouse,  550.   Son  habileté,  551.  lippe-Auguste,  241.  Epouse  Pierre  de 

Serment  qu'il  fait  prêter  aux  croisés,  Dreux,  327. 

552.  Méfiance  qu'il  leur  inspire;  y,30.  AUX  de  Montmorency,  épouse  Si- 

ALEXIS-PETROWITZ,   sa  mort,  mon  de  Montfort;  VI,  299.  Renfort 

son  fils  monte  sur  le  trône  de  Russie;  qu'elle  lui  amène,  379.  Sauve  trois 

XXVni,  21 ,  22,  75.  femmes  au  massacre  de  Minerve,  384. 

ALFRED-LE-GRAin),  roi  d'Angle-  Invoque  le  secours  de   Philippe-Au- 

terre;  ses  luttes  pénibles  avec  les  Nor-  guste,  493. 

mands;  III,   305,  317,   818.  Vain-  ALIX,  reine  de  Chypre,  réclame 

queur  de  Hastings,  318.  l'héritage  de  Champagne;  VII,  62,63. 

AL  HACGAN I*',  calife  deCordoue;  Vient  en  France;  son  procès  évoqué  à 

ses  oncles  lui  disputent  le  trône;  II,  Rome;  transaction  qui  le  termine,  127, 

360.   Ses  traités  avec  Gharlemagne,  128,  130.  Réclame  la  couronne  de  Jé- 

412,  415.  La  guerre  lui  est  déclarée,  rusalem,  209. 

436.  Il  demande  la  paix,  440.  AUX,  dernière  comtesse  de  Màcon, 

ALI,  fils  d'Iousouf,  empereur  de  Ma-  vend  son  fief  à  saint  Louis  et  prend  le 

roc;  ses  conquêtes  en  Espagne  ;  V,  1 1 5.  voile  ;  VII,  327 . 

Sa    domination  chancelle;   naissance  ALLEGRE  (tves  d'),  enfermé  dans 

de  la  secte  des  Almohades  ou  unitai-  les  chftteaux  de  Naples;  XV,  228. 

res,  167.  Livré  comme  otage  au  roi  Ferdinand, 

ALIGRE  (ETIENNE  d')   est  nommé  230.  Auxiliaire  de  Borgia  en  Romagne; 

garde   des  sceaux,  XXII,    514.    Est  intercède  pour  Catherine  Sfbrza,  305. 

destitué,  XXIII,  15.  Comment  rappelé  en  Lombardie,  306. 

ALIGRE  (  d' ),    sous-ministre   de  Route  qu'il  se  fraye  à  travers  le  Mila- 

Colbert;  XXV,  29.  Est  nommé  chan-  nais  soulevé,  307,  308.  Défend  No- 

celier,  220.  Fait  mettre  en  liberté  les  varre;  qu'il  rend,  310,  311.  Pourpar- 

accusés  de  magie  et  sortilège,  221.  Sa  1er  de  ses  Suisses  avec  ceux  de  Sforza, 

mort,  856.        ^  313.  Il  retourne  en  Romagne,  324. 

ALIX  ou  ADELAÏDE  d'Angleterre,  Est  de  l'expédition  de  Naples,  339. 

comtesse  de  Blois,  excite  son  époux  à  Lieutenant  du  vice-roi,  383.  Mis  en 

repartir  pour  la  terre  Sainte;  V,  27.  fuite  à  Gérignoles,  404.  Se  retire  dans 

Prépare  le  repas  nuptial  de  Boemond,  Gaëte,  408.  S'oppose  vainement  au 

49.  Se  plaint  à  Louis-le-Gros  des  bri-  passage  du  CarigÛano,  422.  Marche 

gandages  du  seigneur  du  Puiset,  81.  contre  les  Génois,  473.  Défend  Bolo- 

Son  zèle  pour  la  couronne  de  France,  gne,  580.  Son   poste  à  la  reprise  de 

105.  Brescia,   588.  Est  tué  à   Ravenne  » 

ALIX  de  Champagne,  épouse  Louis-  593. 

le-Jeune;  V, 435. Chargée  du  gouver-  ALLEMANDS;   leurs   efforts  pour 

nement  pendant  sa  dernière  maladie  ;  s'établir  en  deçà  du  Rhin  ;    leurs  dé- 

VI,   14.  Comment  son  fils  k  mécon-  faites;  I,  21,  24,27,28,30,34,35, 

tente,  15  et  16.  Satisfaction  qu'elle  89.  Leurs  cantonnemens  ;  d'où  vient 

obtient,   18.   Nommée   régente,   92.  leur  nom;  élémens  de  leur  confédé* 

Epoque  de  sa  mort,  240.  ration,l  15.  Leurs  progrès,  172.  Vain- 

ALIX  de  France,  fille  de  Louis-le-  eus  à  Tolbiac  par  Qovis  ;  suites  de 

Jeune;  sa  naissance;  V,  435.  Son  ma-  leur  échec,  185  et  suiv.  Font  partie 

riage  stipulé  avec  Richard  Cœur-de-  de    l'association    des    Francs,    251. 

lion,  468.  Démêlés  à  ce  sujet,  525,  Souvent  insoumis  «t  réduits;  U,  103, 

652  ;  VI,  50.  Sa  mise  en  liberté  sti-  104,   123,    152.    Se   coalisent  avec 

pulée,  59,  62.  Son  projet  de  mariage  Odilon  de  Bavière;   battus  avec  lui; 

abandonné;  pourquoi,  103.  Offerte  à  désarmés  et  punis  par  Carloman,  155 

Jean-sans-Terre,  140.  Elle  épouse  le  et  suiv.  Maîtres  de  la  Suisse  et  de  la 

comte  de  Ponthieu,  166.  Souabe;  marchent  sous  l'étendard  de 
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C3iarle8,  248.   Sont   envoyés  contre  qu'il  souscrit,  443.  Traité  particulier 

les  Saxons,  266.  Voy.  Germaina,  avec  son  oncle;  ses  apprêts  de  mariage; 

ALLEMAGNE  (  le  baron  d'  ) ,  aux  sa  mort,  444,  445. 

prises   avec  les  troupes   royales   en  ALPHONSE  IV,  roi  d'Aragon  ;  son 

Provence;  sa  mort;  XX,  S 16  à  218.  avènement;  IX,    439.    Son   secours 

ALLEN  (goillaume),  cardinal  légat  invoqué   par   Edouard   d'Angleterre, 

de  Sixte,  v;  sur  l'invincible  Armada;  452.  Sa  guerre  avec  les  Génois;  X, 

XX,  383.  30.  Epoque  de  sa  mort,  96. 

ALMANZA  (bataille  d'),   gagnée  ALPHONSE  Y,  le  Magnanime  ;  roi 

par    Berwick    sur    lord    Galloway  ;  d'Aragon  ;  parti  pour  lui  à  Naples  ;  il 

XXYU,  24.  assiège  Gaëte;  est  vaincu  et  prisonnier; 

ALMODIS,  veuvedeBosonii,  comte  XIU,  294  ,  295.  Est  mis  en  liberté; 

de  la  Marche;  épouse    GuiUaume-le-  sessuccès,  296.  Il  l'emporte  sur  René, 

Grand;  IV,  72.  413.  Auxprises  avecluietSforza,  puis 

ALPAIDE,mère  de  Charles  Martel;  avec  son  fils;  sa  mort;  XIV,  39  à 

II,    101.    Mépris    que   lui   témoigne  41,  103.  Asile  qu'il  a  donné  au  prince 

saint  Lambert,   102.  Mère  de  Ghilde-  de  Viane,  104. 

brand,  137.                 .  ALPHONSE  d'Aragon,  hérite  des 

ALPHESTON  conspire  contre  Ri-  comtés  de  Provence  et  de  Forcalquier; 

chelieu;  son  supplice;  XXHI,  227.  VI,  164. 

^  ALPHONSE  I,   le   BataiUeur,    roi  ALPHONSE  II  d'Aragon ,  roi  de 

d'Aragon;  ses  luttes  avec  les  Musul-  Sicile,    se    résout    à    résister    aux 

mans;    V,   115.  Ses  conquêtes;   son  Français;  XV,  153.   Secondé  par  le 

appel    aux  seigneurs  français,   167.  pape  et  la  république  Florentine,  170. 

Chevaliers  qui  l'aident  à  prendre  Sa-  Son  abdication;  sa  mort,  187,  188. 

ragosse,    168.    Son     mariage    avec  Ses  ambassadeurs  à  Venise,  200.  Son 

Urraca,  cassé,  185.  Sa  défaite;  Fran-  entrevue  avec  Gonzalve  de  Cordoue, 

çais  tués  sous  ses  drapeaux  ;  sa  mort  224. 

sans  enfans;  legs  de   ses  états    aux  ALPHONSE   le   Catholique  relève 

chevaliers  du  Temple,  218.  la  monarchie  espagnole;  II,  196. 

ALPHONSE  H,  roi  d'Aragon,  son  ALPHONSE  II,  le  Chaste,  roi  des 

avènement;  V,  420.  Réunit  la  Provence  Asturies;  protégé  par  Charlemagne; 

à  ses  états,  421,    Ses  luttes  avec   le  H,    361.    Prend   Lisbonne;   présens 

comte  de  Toulouse,  459,  499;  VI,  30,  qu'il  envoie  à  Charles,  365. 

164.  Soldatsqu'il  prête  au  vicomte  de  ALPHONSE  VI,  roi  de  Castille  et 

Béziers;  V,    472.  Son  alliance  avec  de  Léon;  épouse  Constance  de  Bouiv 

Henri    d'Angleterre,    495.    D'accord  gogne;  IV,  467.  Sa  valeur;  ses  con- 

avec  Richard  Cœur-de-lion;  VI, 48.  Sa  quêtes;    sa    défaite   à  Zelaka  donne 

mort  ;  extension   de   son  pouvoir   en  lieu  à  une    croisade  de  Français    en 

France,  163.  Espagne,  468.    Ses   luttes  avec  les 

ALPHONSE  III,  roi  d'Aragon,  se-  musulmans  ;  perd  son  fils  don  Sanche 

conde  son  père  contre  les  Français  ;  à  la  bataille    d'Uclès  ;    ses   succès  ;  • 

YIII,  366.  Expéditions  qu'il  prépare  V,  115. 

sur  Majorque,  373.  Comment  consi-  ALPHONSE)  VU,  roi  de  CastiUe; 

dère  Philippe-le-Bel,  384.  Sa  guerre  prend  le  titre  d'empereur  des  Espa- 

avec  lui,  385.  Son  étroite  union  avec  gnes;  V,  219.  Réclame  l'hommage  du 

son  frère  Jayme,  391.  Conquiert  Ma-  roi  d'Aragon;  s'empare  de  Saragosse; 

jorque  et  Minorque  ;  suites  de  ce  suc-  cède  aux  représentations  des  seigneurs 

ces,  392  à  404.  Accuse  de  mauvaise  aquitains,  219,  220.  Aux  prises  avec 

foi  le  roi  de  Naples,  408,  409.   Aux  le  comte  de  Barcelone,  285.  Marie  sa 

prises  avec  son  oncle  de  Minorque  ;  fille  à  Louis-le-Jeune,  393. 

ne  peut  s'entendre  sur  les  conditions  ALPHONSE  VIII,  roi  de  Castille  ; 

de  la  paix;  est  défié  par  lui,  437, 438.  mariage  de  sa  fille  ;  VI,   189. 

Vainqueur  des  Castillans,  441.  Traité  ALPHONSE  IX,  roi  de  Castille; 
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ftMabM  par  1m  Hftntes;   VI,  40&<  mèBt«  81t.  Sa  iiitî<itiU  ne  nMt  p«int 

Victoire  qui  le  sauve,  406.  tenne  au  gnerres  eiyilea,  429.  Il  fût 

ÀLPHONSE'X,  roi  de  Gastille;  son  assassiner   Jean  de  Biscaye  ;  X,  29. 

avènement;     mécontentemens     qu'il  Ses  projets  d'alliance  avec  Edouard  m^ 

excite  ;  VIII,  7.  Protège  les  Gascons;  348.  Sa  mort,  401. 

traite  avec  Henri  m,  8.  Projets  de  ALPHONSE  I,    premier    roi    de 

mariage  entre  sa  Camille  et  celle  de  Portugal;  secondé  par  les  croisés  du 

saint  Louis,   29.  Proclamé   roi*  des  Nord;  prend  Lisbonne;  V,  310. 

Romains  par  une  partie  du  corps  ëlec-  ALPHONSE  III,  roi  de  Portugal , 

toralf  34.  Par  qui  reconnu,   35.  Ne  prend  la  croix*  mais  n'accomplit  paa 

fait  rien  pour  affermir  son  pouvoir  en  son  vœu;  VHI,  170. 

Allemagne;  y  est  oublié,   48,    120.  ALPHONSE  V,  roi  de   Portugal; 

Ses  luttes  pénibles  avec  les  Maures ,  époux   de  Jeanne   de   Gastille  ;    son 

119.  Ses  deux  frères  à  Naples,  166.  alliance   avec  Louis  x(;   il   n'en  tire 

Seconde  la  croisade  par  des  subsides^  aucun  secours;  son  voyage  en  France; 

170.  Mariage  de  son  fils,  177.  Insur-  il  veut  se  faire  moine;  Louis  le  ren* 

rection  contre  lui,  235.  Sollicite  vai*»  voie  en  Portugal;  son  traité  avec  Isa- 

nement  le  pape  de   reconnaître  son  belle  de  Gastille;  XIV,  512  i  614. 

élection  comme   roi    des    Romains  »  ALPHONSE  VI,  roi   de  Portugal  ; 

243.    Sa  demande  est  repoussée   au  son  avènement;    sa  guerre   avec  la 

concile    de    Lyon,   252.   Menace  la  Hollande;  XXIV,  548.  Retarde  la  paix 

Navarre,  257.   Orage   qui  se   forme  des   Pyrénées,  588.   Secondé  par  la 

eontre  lui  dans  son  royaume,  259.  France  et  l'Angleterre;  XXV,  22.  Sa 

Ses  négociations  ;  son  entrevue  avec  le  folie,  sa  férocité,   37.    Refusé    par 

pape  ;  dangers   qui .  le  rappellent  en  M*^*  de  Montpensier;  officiers  que  lui 

Espagne,  260,   261.    Défaite  de  ses  envoie  Louis  xiv,  38.  Son  mariage; 

lieutenans    assaillis  par  les  Maures;  sa  déposition  ;  HI,  112,  152. 

désastres  de  sa  famille,  262.  Invoque  ALPHONSE  JOURDAIN;  son  père 

le   secours  du  roi  d'Angleterre,  263.  Raymond  de  Saint-Gilles  lui  laisse  ses 

Ne  peut  faire  prévaloir  les  droits  de  états  en  Asie  ;  V,  32.  Vient  prendre 

ses  petits-fils   à  sa  succession,  270,  possession  de  ceux    d'Europe,    117. 

271.  Il  défie  le   roi  de  France,  qui  Ses  luttes  avec  le  comte  de  Poitiers, 

l'attaque;  conditions  que  lui  fait  ce  118,    158.    Avec   Raymond    Béren- 

prince,    275.   Son  entrevue    avec  le  ger   m;    paix  avec  ce  dernier,   170. 

comte  d'Artois  ;  leur  traité,  276,  277.  Son  intervention  en  Aragon,  219.  Sou- 

Ses  sentimens  secrets   d'accord  avec  tient  les  prétentions  de  la  famille  des 

les  prétentions  de  Philippe,  278.  N'ose  Baux,  284. 

les  manifester;  sommation  qu'il  fait  ALTOVITTI,  blessé  par  Henri  d'An- 

au  roi  d'Aragon,  279,  308.   Ses  né-  goulème;  le  tue;  XX,  214,  215. 

gociations   sans   effet  avec  Philippe,  ALTRINGER,général  de  l'empereur, 

813   à    316.   Expédition   contre    les  prend  et  détruit  Mantoue;  XXIII,  140, 

Maures  qu'il  médite;  dans  quel  but;  141.   Manœuvre  pour  rallier  Tilly, 

concerte  avec  Philippe  la  délivrance  177.  Passe  d'Italie  en  Allemagne,  242. 

des  la  Gerda,  327.  Révolte  de  son  fils;  ALTK^US,  duc  des  Bulgares,  sur- 

il  invoque  le  secours  de  l'empereur  de  vit  à  sa  nation;  II,  31. 

Maroc    et    engage  la  guerre   civile,  ALVEYD A  (antokiod'),  gouverneur 

828.  Secondé  par  le  pape  ;  son  testa-  de    la  Franche-Gomté  conquise    par 

ment  en  faveur  des  la  Gerda;  il  par-  Louis  xiv  ;  274. 

donnée  Sanche  et  meurt;  n'a  point  ALVIANO  (barthélbhid'),  général 

mérité  le  surnom  de  Sage  que  l'his-  italien;  sa  retraite  devant  les  Français; 

toire  lui  a  donné,  354,  355.  XV,  193.  Renforce  Gonzalvb  ;  passe  le 

ALPHONSE  XI,  roi  de  Gastille;  son  Garigliano  ,421.   Gommande  l'armée 

avènement  à  treize  mois  ;  troubles  de  sa  vénitienne;  incursion   qu'il  propose, 

ininorité;  IX,  272.  Règne  honorable-  487.  U  perd  la  bataille  d'Agnadel;  est 
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priflonnier»  607  à  510.  Mis  en  liberté,  Ta  au  detatkt  dea  SniiMs,  il  S.  Avis 

622.  Marche  sur  Vérone,  628.  Serre  qu'il  donne  à  La  Trémoille^  314.  Comp- 

deprès  Gardonne  ;  XVI,  26.  Sa  part  à  table  de  la  trahison  envers  Sforza,  321. 

la  victoire  deMarignan,  29,30,34.  Son  entrée  à  Milan;  ses  ^ites,  322» 

AMÂLRIG,  fils  d'Alaric  ii,  roi  des  323,324.  Comment  gagné  par  Àlexan- 

Visigoths  ;  écarté  par  le  peuple  ;  rétabli  dre  vi,  331.  Confiance  absolue  que  lui 

sar  le  tr6ne  ;  son  mariage  ;  ses  désaS"  accorde  le  roi  ;  ses  négociations  ;  ses 

très,  sa  mort  ;  1, 224, 226,.256  à  258.  traités,  333.  Sa  mission  auprès  deMaxi' 

ÂMALFI   (le  duc  d'  ) ,   tyran   de  milieu  ;  incursions  des  Suisses  qu'il 

Sienne  ;  XVII ,  494.  arrête  ;  traité  qu'il  signe  à  Trente,  367 

ÀMAT,  confesseur  de   Louis  xiv,  &  373.  Il  escorte  le  comte  de  Flandre, 

est  de  son  conseil  de  conscience  ;XXV,  375.  Entre  à  Paris  en  qualité  de  légat 

15.  Sa  disgrâce,  172.  du  pape;  réforme  les  ordres  religieux, 

ÂMAURY,  roi  de  Jérusalem,  suc-  877  à  379.  Comment  gagné  par  César 

cède  à  son  frère  Baudoin  ;  VI,  67,  68.  Borgia,  391.  Son  désir  d'obtenir  la 

Sa  bravoure  ;  ses  perfidies  fondent  la  tiare,  394 .  Il  accourt  en  Italie  à  la  mort 

grandeur  de  Saladin,  68.  Sa  politique  d'Alexandre;  arrête  près  de  Rome l'ar* 

déloyale  en  Egypte;  vaincu  par  Shir-  mée  qui  marche  sur  Naples  ;  son  traité 

cottk,  69.  Sa  mort,  70.  avec  César;  il  est  joué,  414,415.  Fait 

AMAURY,  de  Chartres,  professe  un  nommer  Jules  ii,  416.  Ses  intrigues, 

enseignement  réputé  erroné;  enquête  428,  429.  Reçoit  au  nom  du  roi  Tin-* 

à  laquelle  il  donne  lieu;  VI,  312.  vestiture  du  duché  de  Milan;  son  ser- 

AMALASONTHE.  Voy.  T^odat.  ment,  439,  440.   Assiste  aux  Etats 

AMAND,  duc  des  Gascons,  prétendu  généraux,  452.  Ses  négociations  avec 

aïeul  maternel  de  Boggis  et  Bertrand;  Ferdinand  et  Maximilien,  461,  462. 

II,  26.  Vientàlacour  deDagobert,35.  Pourquoi  favorise  les  desseins  deiu- 

AMBOISE  (frànçoisb  o')  ,  duchesse  les  ii,  466, 468.  Ne  peut  décider  le  pon- 

deBretagne;8esmalheursdomestiques;  tife  à  une  entrevue  avec  le  roi,  480. 

XIV,  12.  Pourquoi  Louis  xi  tente  de  la  Aventuriers  qu'il  met  an  service  du 

faire  enlever,  100,  101.  duc  de  Gueldre,  484.  Idée  qu'il  se  fait 

AMBOISE  (louis  d'),  juge  des  ae-  des  rapports  de  peuple  à  peuple,  493* 

cusés  de  la  mort  du  due  de  Guienne;  Il  signe  la  ligiie  de  Ccmbrayy  498  à 

grâces  qu'il  reçoit  de  Louis  xi  ;  XIV,  501.  Il  stipule  pour  le  pape  ;  part  qu'il 

357.  n  délivre  la  duchesse  de  Savoie,  lui  assigne  dans  les  dépouilles  de  Ve- 

484.  nise ,  502  ,  503.  Sa  mission  près  de 

AMBOISE  (cHARtBS  d'),  comte  de  Maximilien,  515.  Sa  mort,  532. 
Brienne;  entre  en  Bourgogne;  XÎV,  AMBOISE  (cbaumont  d'); son  projet 
499.  Ses  concessions,  501.  Reprend  de  mariage;  XV,  96.  Est  grand  mai- 
cette  même  province,  542  à  544.  Fait  tre  de  France  ;  a  le  commandement  du 
la  conquête  de  la  Franche-Comté,  558,  Milanais,  324,  532.  Fait  reculer  les 
559.  Envahit  le  Luxembourg,  574.  Suisses,  371.  Aide  Jules  ii.à  dépos- 
Sa  mort ,  602 .  séder  Bentivoglio  ;  protection  qu'il  vend 

AMBOISE  (geobges  d'),  archevêque  à  ce  prince,  468,  469.  Ses  hostilités 

de  Rouen;  d'abord évêque  de  Montau-  contre  Gênes,  473.  Il  entame  les  états 

ban  ;  son  arrestation  ;  XV,  35.  Recher-  Vénitiens  ;  dans  quel  but  ;  son  retour  à 

che  l'alliance  de Graville,  96.  Compris  Milan,  505,  506.  Son  poste  &  la  ba- 

dans  un  traité  de  réconciliation,  102.  taille  d'Agnadel,  508.  Seconde  l'armée 

Son  incapacité,  221 .  Il  excite  les  soup-  impériale  ;  rappelé  à  Milan,  533  à  538. 

çons  du  roi,  256.  Est  le  principal  con-  Il  sauve  Reggio,  542.  Fait  reculer  une 

seiller  de  Louis  xii,  267.    Accueille  armée  Suisse,  542,  543,  Eçt  excom- 

les  députés  de  l'université ,  269.  Est^  munie,  545  ;  ses  hostilités.  Ses  négo- 

cardinal,  285.  Ses  promesses  an  duc  ciations  avec  Jules;  il  est  dupé;  sa 

de  Savoie,  291.  Son  désir  du  bien  du  jalousie  envers  Trivulzio;  ses  mauvais 

royaume,  298.  Ilpartpour l'Italie,  308.  succès  ;  sa  mort,  546  à  553. 


16                    AMÉ  ANA 

ÀMBOISE  (louis  d*),  ëvâque  d'Alby,  pauté  sous  le  nom  de  Félix  v  (voy .  ce 

négociateur   de  Louis  xii;  XV,   1S5,  nom), ^325,  336. 

281.  Le  chapeau  de  cardinal  lui  est  AMÉ  ou  AMEDÉEIX,  le  Bienheu- 

promis,  S'M.  reux,  duc  de  Savoie,  son  mariage  avec 

AMBOISE  (GEORGES  DE  cbeumout  d')  ,  Yolande  de  France  ;  XIII,  546 .  Sa  fai- 

huguenot;    déclaré    responsable    des  hlesse;  XIY,  142.  Le  duc  de  Bretagne 

hostilités  du  parti;  XVIII,  503.  Sou-  recherche  son  alliance,  251.  Prison- 

lève  les  réformés  du  Quercy;  XIX,  nier  de  ses  frères,  342.  Epoque  de  sa 

31.  Se  retire  à  Saintes,  49.  Commande  mort,  344. 

la  flotte  des  Rochellois,  449.  Propose  à  AMELINE,  Tun  des  seize;  son  sup- 

Gondé  de  prendre  possession  d'Angers  ;  plice;  XXI,  139. 

XX,  196  .Rendez- vous  qu'il  lui  donne;  AMELOT   (le  président  Jacques); 

quand  le  rejoint,  198,  199.  L'accom-  ses  reproches  à  Condé;  XXIV,  434. 

pagne  dans  sa  retraite,   205.  Prend  AMELOT  (le  président);  son  am- 

part  à  la  victoire  de  Coutras,  272.  bassadeen  Espagne  ;  XXVI,  447,463. 

AMBOISE  (JACQUES  D*),  du  parti  de  Encourage  PhiUppe  v  dans  la  voie  du 

Henri  IV ;  est  nommé  recteur  de  l'uni-  despotisme;  XXVII,  28.  Avis  qu'il 

versité;  décret  d'obéissance  qu'il  fait  ^^nne  au  roi,  69. 

rendreparlaSorbonne;XXI,275,276.  AMELOT  de  Chaillou  est  nommé 

AMÉ  II,  de  Savoie.;  comment  s'a-  ït"|?*"  ,ll*   .î^'^*    étrangères  ; 

grandit;  IV,  454.  Fidèle  au  parti  de  ^^™I>  i?*,  193.  Convention  qu'il 

l'empereur  Henri  iv,   455.  Se  rend  signe  pour  U  pacification  de  la  Corse , 

complètement  indépendant,  463.  ^10.  Son  tr^té  avec  1  Espagne,  290. 

AMÉ  m,  comtede Maurienne,  beau-  xxr24'8           I^«^d«^«°t°°°^^; 

frère  de  Louis-le-Gros  ;  obtient  le  titre  amotdct  /.-  -*-*      \     ^ 

de  comte  de  Savoie  ;  V,  1 1 1 .  Faithom-  J^ERST  (le  général)  ;   troupes 

mage  à  l'empereur  Henri  v,  1 13.  ^^^^""^  ^ftr^"^'  ^'î  «?^îoV 

AMI?  V          *  j   c      •            a   .  XXIX,  175,  178  et  suiv.  181,  182. 

AME  V,  comte  de  Savoie  ;  ses  efforts  AMIGUS.  Voy .  Buceelinui. 

en  faveur  d  Edouard  d  Angleterre  ;  son  AMOURS  (d'),  ministre  huguenot; 

mariage  ;  IX,  15.   Mission  en  France  ^^  prière  à  Coutras;  XX,  273   Prend 

don    le  charge  Edouard,  39.    Traité  part  à  la  bataille, reid grâce  de  la  vie 

qu  11  souscrit,  117.  Trêve  qu'il  ménage  toire,278.  Ses  prêches  à  Dieppe;  XXI, 
entre  les  Flamands  et  Philipe-le-Bel  ,39 

1 38 .  Médiateur  pour  la  paix  définitive,  ÂmURAT  !•';  ses  victoires  ;   défie 

155.  Part  quil  prend  à  1  acquisition  Charles  vi   de  se  mesurer  avec  lui; 

de  Lyon  pour  le  roi  de  France,  266.  xil   7. 

AMÉ  VI,  comte  de  Savoie  ;  restitue  AMURAT ,   vaincu  par  Huniades  ; 

sa  fiancée  au  roi  de  France  ;  X,  380,  XIV    11. 

38 1 .  Est  invoqué  par  le  pape  contre  les  AMYOT  (jacques)  ,  évêque  d'Au- 
herétiques;  XI,  160,213.  S'engagea  xerre,  traducteur  de  Plutarque,  pré- 
suivre à  Naples  le  duc  d'Anjou,  370.  cepteur  de  Charles  ix,  arrêté  comme 

AME  VII,  comte  de  Savoie;  entre  protestant;  XVI,  450.  Ambassadeur 

avec  Charles  vi  à  Avignon;  XI,  566.  de  Henri  11  au  concile  de  Trente;  pro- 

AMEVIIÏ,  premier  duc  de  Savoie;  testation  qu'il  développe  ;  XVII,  433. 

allié  à  la  maison  de  Bourgogne;  XH,  ANAGNI  (jean  d'),  médiateur  entre 

195.  Renforce  le  parti  à  Paris,  236.  Henri  II  et  PhiUppe  II;  VI,  59,  61. 

Ses  débats  avec  le  duc  de  Bourbon,  ANAGNI  (traité  d'),  entre  les  fa- 

317.  Médiation  à  laquelle  il  s'emploie;  milles  de  France  et  d'Aragon*  VIO 

Xin,  39  à  43 ,  ^32.  Par  qui  créé  duc;  501,  502.                                   *         ' 

ses  prétentions;  mariage  de  son  fils;  ANASTASE  !•', empereur  d'Orient; 

ses  hostilités  contre  le  duc  de  Bour-  son  hérésie;  I,  188.  Favorise  l'agran- 

bon,  236,  237.  Sa  retraite  à  Ripaille  ;  dissement  des  Ostrogoths,  216.  Sa  di- 

il  accepte  du  concile  de  Bàle  la  pa-  version  en  Italie  en  faveur  de  Clovis  ; 


ANC  ANG                     17 

lui  envoie  les  ornemeos  consulaires,  37.  Accuse  d'être  l'amant  de  la  reine, 

927.  60.   Sa  médiation,  63.    Agrandit  la 

ANCEL  (GUILLAUME),  négociateur  de  France     aux   dépens    du    comte    de 

Henri   iv  en  Allemagne;  XXI,  430.  Toulouse,   66,   69    à    71;  87,  90. 

ANDELOT  (traité  d'),  entre  Gon*  Son  déni  de  justice  à  l'université  de 

tran  et  Ghildebert;  I,  395.  Paris,  94. 

ANDOIN  est  de  la  maison  du  Dau-  ANGELIQUE  (les  deux  mères),  ab- 

phin;  XVII,  67v  Banni  de  la  cour,  besses  de  Port-Royal  ;  XXY,  78.  Per-s 

357.  '  sécution  dont  la  seconde  est  victime , 

AND  OINS  (coAiSAimE  n'),  comtesse  80. 

de  Guiche  ;  ses  amours  avec  Henri  iv  ;  ANGERYILLIERS  (n*),  ministre  de  la 

XIX,  247;  XX,  68,  383.  Leur  rup-  guerre;  sa  correspondance  avec  Noail- 

ture;  XXI,  333.  les;  XXVIII,  131.  Quand  appelé  aux 

ANDOVÉRE ,  femme  de  Ghilpëric,  affaires;  sa  mort,  188,  193,  194. 

mère  de  Glovis.  Voir  ces  noms  et  celui  ANGLES  ;  leur  établissement  en  An-i 

de  Frédégonde.  gleterre;  II,  13. 

ANDRÉ  III,  le  Vénitien,  élu  roi  de  ANGOULÊME  (jeak  d'orléans  va- 

Hongrie  ;  VIU,  407.  Sa  mort  ;  son  long  lois,  comte  d')  ;  assemblée  à  laquelle  il 

règne  ;  IX,  65  à  67.  assiste  ;  XIII,  393.  Otage  de  son  frère  ; 

ANDRÉ  de  Hongrie,  son  avènement  est  mis  en  liberté;  XII,  397;  XIll, 

au  trône  de  Naples;  X,  323.  Sa  mort,  449.  Est  de  Tarroée  royale,  512.  As- 

283.  Le  pape  évoque  la  poursuite  de  siste  aux  obsèques  de   Charles   vu  ; 

ce  meurtre,  338.  XIV,  70.  Représente  un  des  pairs  au 

ANDRÉ  (JACQUES)  de  Tubingen  ;  sa  sacre  de  Louis  xi,  75.   L'accompagne 

controverse  avec  deBèze;  XX,  357.  à  Rouen,  149.  Est  de  l'assemblée  de 

ANDRONIC  PALEOLOGUE,  empe-  Tours,  154. 
reur  de   Constantinople  ;  sa  détresse;  ANGOULÊME  (charles,  comte  d'); 
IX,  191.  Le  pape  le  déclare  anatibème,  sécurité  que   donne  à  Louis  xi    son 
dans  quel  but,  193.  jeune  âge;  XIV,  403.  Serment  qu'il 
ANGE  (romain  cardinal  de  saint),  prête  à  l'égard  du  Dauphin,  614,  615. 
légat  en  France  ;  VI,  564.  Renoue  les  Actes  qui  lui  sont  communs  avec  son 
négociations    relatives  à  l'Albigeois,  cousin  d'Orléans  (Louis   xii),    635, 
066.  Sa  bulle  contre  Raymond  vu;  pour-  637,  645,  649  et  suiv.  Faveurs  qui 
quoi  évite   de    rompre  formellement  lui  sont  accordées;  XV,  4.  Disposé  à 
ayec  lui,  569.  S'interpose  entre  les  la  paix,  15.  Veut  défendre  le  duc  d' Or- 
rois  de  France  et  d'Angleterre,  573.  léans,  35.  Ligue  dans  laquelle  il  entre, 
Gomment  «enduit  les  débats  du  con-  34.   Provinces  dont  il  dispose,    37. 
cile  de  Bourges;  traite  avec  Louis  et  S'humilie  devant  le  roi,39.  Son  mariage 
fait  décréter  la  dépossession  du  comte  avec  Louise  de  Savoie;  il  s'excuse  de  sié- 
de  Toulouse,  574  à  577.  L'excommu-  ger  à  la  cour  des  pairs,  49.  Intercède 
nie,  579.  Sa  colère  contre  Avignon  ;  il  pour  d'Orléans  prisonnier,  76,96.  Gou- 
enjoint  au  roi  d'assiéger  cette  ville,  verneur  de  Guienne,  79.  Proposé  pour 
586,  587.  Pourquoi  il  la  ménage  lors-  époux  à  Anne  de  Bretagne,  103.  Reste 
qu'elle  se  rend,  593.  Ne  trouve  qu'un  dans  son  gouvernement  pendant  l'ex- 
bérétique  à  brdler  dans  l'Albigeois,  pédition  de  Naples,  159.  Sommes  qu'il 
594.  Appui  que  Blanche  de  Castille  at-  envoie  au  duc  d'Orléans,  320.  Sa  mort, 
tend  de  lui;  pourquoi;  VII,  17.  L'en-  265. 

gage  à  hâter  le  sacre  de  Louis  ix,  23.  ANGOULÊME    (charles    duc   o')  , 

Assiste  à  l'assemblée  de  Tours,  29.  comte  d'Auvergne  et  grand  prieur;  bfi- 

Animosité  dont  il  est  l'objet,  33 .  Il  rè-  tard  de  Charles  ix;  XIX,  374 .  Légataire 

gle  les  affaires  de  l'Albigeois  ;  réconci-  de  la  reine  mère;  XX,  472.  Assiste 

lie  Avignon  avec  l'église;  à  quelles  con-  aux  derniers  momens  de  Henri  m,  542. 

ditions  ;  son   dévouement  à  la   reine  Combat  à  Arques;  XXI,  30.  Son  posto 

Blanche;  ce  qu'il  obtient  du  pape,  35  à  à  Ivry,53,  56.  Sps  services;  méfia  nco 
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d«roi  pourlui,  84)9, 308.  Ileatve  dans  oiiir^nM  «r^c  VWtff^lè^tm ,  154. 

le  complotdeIUron;XXlI«  ftt.U  l'ae-  Sa  mort,  218. 
compagne  en  Angleterre,  Uu.  Dënouoé        ANNE  de  CkjrpNf  époute  Lmiis  de 

par    Lafin,  70.  Soo  arrestation,  73.  Savoie;   XIII,  t88.  Ses  06inpatri«4ê8 

Obtient  sa  grâce;  espionnage  qu'il  s'of*  kaîs  à  U  eour  de  •<«  tutrî  ;  m  moit  ; 

fre  à  exercer,  76.  Ses  intrigues;  son  XIV,  142,  148. 
arrestation  ;  il  est  eondamiié a  Biért  et        ANNE    d'Angleterre,    fiancée    de 

gracié,  105  à  109;  112.  Projet  de  le  Charles   viti;   XIV,    619.   Ce  projet 

&ire  évader  delà  Bastille,  119.  Sa  cap*  bouleversé,  571,  575,  610  à  612. 
tivité  continue,  218.  La  reine  mère  le        ANNE  de  France  (dame  MnAOJSo), 

délivre  ;  dans  quel  bat  ;  position  qu'elle  promise  au  duc  de  Càlabre;  XIV,  843. 

lui  rend,  865,  366.  Ses  prétentions  à  Le   projet    est    rompu,    865.     Elle 

la  préséance  au  conseil  f  comment  élu-  épouse  Pierre  de  Beaujen,  866, 402. 

dées,  380,  381.    Commande  l'armée  Elle    reçoit   Marguerite    d'Autriche, 

royale  contre  le  duc  de  Mayenne,  390,  623,   624.   Son    esprit;    son   carac* 

391.  Comment   apprend  la  mort  de  tère  ;  est  chargée  de  diriger  le  jeune 

Concini;  retourne  à  l'armée,  399,400.  roi,  633,  635.  Prend  l'avance  sur  les 

Passe  en  Italie,  421.  Devient  duc  et  princes  du  sang;  leur  fait  signer  les 

chevalier  du  chevalier  du  SaintrËsprit,  actes  du  gouvernement ,  686  à  688. 

458.  Négociateur  en  Allemagne,  473.  Favorise   René  ii    de  Lorraine,  689. 

Trompé  par  Rohan,  491.  Marche  sur  Comment;  son  influence  contrebalan- 

la  Rochelle  ;  XXIII,  40.  Son  poste,  BS.  cée,  649.  Conseillera  que  les  Etats  veu- 

II  demande  en  vain  la  grâce  de  Mont*  lent  lui  adjoindre,  652.  Elle  prend  l'as- 

morency,  211.  Est  de  l'armée  de  Lor-  oendantsur  le  parti  d'Orléans;  la  garde 

raine,  278.  Intrigue  qu'il  révèle  à  Ri-  du  roi  lui  est  confiée,  660  et  sniv. 

chelieu,  330.  Fait  delafausse monnaie,  Son  gouvernement  constitué,  665.  Ses 

443.  adversaires;  ses  alliés;  XV,  2,3,6  à9. 

AN6RIVARIENS,  Francs;  I,  113.  Hommes  d'action  dont  eUe  s'entottr«; 

ANHALT  (les  princes  d'}  ;  leurs  elle  force  d'Orléans  à  se  soumettre,  15, 
services  dans  les  armées  impériale  et  25.  Elle  seconde  Henri  yii  d' Angle- 
prussienne;  XV,  588,  534;  XXVI,  terre,  19,  20.  Se  réconcilie  avec  le 
473;  XXVn,  163;  XXIX,  187.  duc  Breton,  24.  Fait  entrer  son  frère 

ANIELLO  (haz);  est  chef  de  la  révo-  en  campagne,  27.  Ses  succès  ;  jalousie 

lution  de  Naples  ;  ses  extravagances;  qu'elle  excite;  intrigues  qu'elle  déjoue, 

sa  mort;  XXIV,  163  à  156.  Ses  ma-  28,  29.  Griefs  contre  elle,  de  René  de 

fnifiques  funérailles,  157.  Lorraine;    de   François  de  Bretagne  ; 

ANNE  de    Russie;  comment   con-  nouvelle  ligue,  80  à  84.  Elle  en  a  les 

nue  en  France  ;  épouse  Henri  i^'  ;  ses  secrets  ;  ses  mesures  ;  elle  est  victo- 

iils;  IV,  265 à 267.  Se  regarde  comme  rieuse;  fermeté  et  modération  de  son 

exilée  en  France,  811.  Exclue  de  la  administration;  donne  le  change  aux 

tutelle  de  ses  fils,  320.  Epouse  Raoul  idées  de  liberté  des  états  généraux  ; 

de   Crespy;  se  retire  en  Russie, 323.  ne  les  assemble   plus;  l'âge    de  son 

Revient  en  France  et  y  finit  ses  jours  ;  frère  doit  mettre  un  terme  à  sa  domi- 

324.  nation;  sa  puissance;  sa  haine  pour 

ANNE  IV  de  Savoie;  service  qu'il  d'Orléans  bien  servie  et  flattée;  sa  ré- 
sollicite et  obtient  de  saint  Louis  ;  solution  de  subjuguer  la  Bretagne ,  35 
Vra,26.  à  53,  57  à  62.  Son  frère  accorde  la 

ANNE  de  Bavière ,  épouse  l'empe-  paix  au  duc  malgré  son  opposition, 

reur  Charles  iv;  le  réconcilie  avec  sa  63,  64.  Sa  résolution  de  pousser  les 

famille;  X,  351.  hostilités,  72.  Ne  suit  point  l'armée  ; 

ANNE  de  Bohème ,  reine  d'Angle-  élude  de  répondre  aux  instances   de 

terre;  sa  mort;  XII,  71.  d'Angoulême  pour  le  duc   d'Orléans; 

ANNE  de  Bourgogne,  son  mariage  met  en  liberté  le  prince  d'Orange,  76. 

avec  le  duc  de  Bedford  ;  XIII,  24.  Son  Son  autorité  aflablie,  où  réside;  reçoit 
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k  visite  4e  MHi frèfe  ;  refase  île  rendh^  ambition  pour  sa  fllft;  côuronno 
la  libenë  à  d*Ortéans,  96,  96.  Sa  qu'elle  veut  lui  faîro  porter;  traité 
nëgociatioA  avec  d'AUwret,  97.  Sa  qu'elle  fait  conclure  à  Blois,  429  à 
réconcUiatbn  avec  d'Orléans,  101 ,  432.  Ses  précautions  lofs  de  la  mala- 
t02.  Pi^sente  aux  fiançailles  du  roi,  die  du  roi;  elle  se  pn^pare  à  emmener 
106.  Son  ressentiment  contre  Gra-  sa  fille  en  Bretagne;  ses  luttes  avec 
▼ille,  113.  Oppos^ée  à  Texpédition  de  Glë,  434  à  438.  Son  affection  pour 
IfapleB,  149.  Ses  remontrances  au  la  maison  d'Autriche  ;  haine  mutxîelle 
roi,  157.  Pouvoir  qu'il  lui  confie,  qu'elle  et  Louise  de  Savoie  se  portent, 
159.  Mariage  de  sa  fille,  28Î  ,  338.  447,  448.  Sa  promesse  à  Philippe , 
Elle  accueille  le  comte  de  Flandre.  449v  Bon  accueil  qu'elle  fait  à  Louise, 
376.  465.  Son  entrée  à  Rouen,  4^9.  Soh 
ANNE  de  Bretagne,  héritière  du  séjour  à  Lyon;  ses  conseillers,  519. 
duché  ;  promise  à  la  fois  à  plusieurs  Craintes  que  lui  inspire  une  guerre 
prétendans,  dans  quel  but;  XV,  42,  avec  le  pape;  le  clergé  de  Bretagne 
47.  Amour  du  duc  d'Orléans  pour  elle,  entre  dans  ses  vues,  544,  546.  Sa 
peu  vraisemblable,  48.  Son  père  grossesse;  ses  terreurs  superstltieu- 
meurt;  ses  tuteurs,  65.  Le  roi  réclame  ses  ;  elle  presse  le  roi  de  faire  la  paix, 
sa  garde-noble,  66.  Son  éloignement  564.  A  qui  veut  marier  sa  fille  Ré- 
pour  d'Albret,  73.  Reconnue  par  les  née;  ce  plan  éclioue,  61$,  Ô13.  Ses 
Etats  ;  est  secouru  par  Henry  vil,  74  négociations  pour  le  mariage  de  ses 
et  suiv.  Maxîmilien  traite  pour  elle,  enfans,  621,  652.  Sa  mort  660.  Sort 
88.  Elle  accède  à  la  paix  de  Francfort,  empire  sur  le  roî  ;  ses  dernières  tett- 
90.  Son  mariage  par  procureurs  avec  tatlves  d'alliance  avec  la  maison  d'Au- 
le  roî  des  Romains;  elle  prend  le  titre  triche,  661,  662. 
de  rtline,  91  à  93.  Sa  réconciliation  ANNE  d'Autriche;  son  marià^ô 
avec  Rieux;  ses  embarras;  ce  qu'elle  stipulé  atec  Philippe  ii;  XlX,  i&6. 
obtient  de  Charles  ;  mort  de  sa  sœur ,  ANNE  d'Autriche,  sort  matîage 
94,  95.  Le  traité  violé  à  son  égard;  avec  Louis  xiii;  X^II,  230,  255, 
elle  ne  l'observe  pas  mieux  avec  ses  256,  351.  Est  ramenée  ert  t'raftCe;  sa 
alliés  ;  n'est  point  secondée  par  son  renonciation  à  la  succession  de  soh 
époux,  97  à  99.  Ses  prétendus  père  et  de  sa  mère,  )J51,  352.  Soh 
amours  î  partis  qu'on  lui  propose  mal-  entrée  à  Paris,  368.  Le  fils  de  Con- 
gre son  mariage  légal;  son  duché  cini  lui  est  préseiité,  4Ô7.  Sa  frivo- 
subjugttê  par  Charles;  elle  épouse  ce  lité,  413.  Froideur  du  roi  pour  elle  ; 
prince,  102  à  107.  Sa  beauté;  sa  su-  sa  jalousie  contre  la  dame  de  Luynes, 
pérîorité  d'esprit;  en  quoi  conseillée  433,  434.  Elle  en  fait  son  amie,  461. 
par  le  roi,  109,  110.  Suit  son  mari;  Suit  le  roi  à  l'armée,  482.  Sa  fausse 
prend  congé  de  lui,  159.  Sa  douleur  couche,  499.  Rejoint  le  vol  à  Lyon, 
à  la  mort  de  leur  fils,  241.  Comment  51  T.  Ses  amours  avec  Buckingliam, 
le  roi  cherche  à  la  distraire  ;  comment  558.  Son  avetsioh  poUr  le  roi;  XXlïî, 
offensée  par  le  duc  d'Orléans  f  nais-  0.  Conspire  cohtre Richelieu,  13  à  16. 
sance  et  mort  de  ses  autres  fils,  242,  Son  humiliation;  sbh  projet  d'cpouser 
429.  Sa  douleur  à  la  mort  du  roi  son  beau-frère,  23.  Le  cardinal  pense 
problématique;  sa  fierté;  elle  fait  acte  à  la.  dlsgrabier,  24.  Seë  éoirts  au  roi 
de  souveraineté  en  Bretagne,  262  à  malade  ,  152  et  sUiv.  Changements 
285.  Ses  négociations  avec  Louis  xii;  dans  sa  maison,  160.  Séparée  de  sa 
leur  mariage,  269  à  279.  Naissance  belle-mère,  162.  Cominent  lutte  avec 
de  sa  fille,  297.  Ses  voyages,  334.  Richelieu,  169.  Joie  qu'elle  témoigne 
Pourquoi  contribue  de  son  trésor  à  à  la  maladie  du  cardinal,  214,  215. 
armer  la  flotte  française,  339,  340.  Humiliée  par  le  roi,  228.  Sa  corres- 
Pourquoi  désire  le  mariage  de  sa  fille  pondalicë  Saisie;  suite  de. cette  affaire; 
avec  Cîharles-Quint,  366,  367.  Suit  le  roi  Itii  pardonne;  sa  grossesse,  332 
le  roî  à  Lyon,  880.  Son  amour,  son  h  336.   Naissance  de  son  fils,  350. 
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Fêtes  qui  suivent  ses  coucLes,  355.  quiert  par  le  traité  de  Westphalîe,  184, 
Elle  donno  lo  jour  à  un  second  fils,  185.  Talon  appelle  son  attention  sur  la 
433.  Sa  part  dans  le  complot  de  Cinq-  misère  publique,  196.  Elle  engage  la 
Mars,  485  et  suiv.  Parti  pour  lui  lutte  avec  le  parlement  et  consent  a 
donner  la  régence  ;  mauvaise  humeur  l'exécution  de  Varrèt  d'union,  198  à 
du  roi,  536,  537.  Rôle  de  dissimula-  204,  208,  209,  2i0.  Parti  qu'elle 
tion  qu'elle  accepte,  538.  Elle  est  tire  de  la  victoire  de  Lens;  arrestation 
nommée  régente,  539  et  suiv.  Tu-  qu'elle  fait  faire;  tumulte  qu'elle 
multe  à  la  cour  ;  elle  invoque  l'appui  provoque  ;  elle  offense  le  cardinal  de 
de  Beaufort,  543  et  suiv.  Sa  tendance  Retz,  211  à  217.  Paris  se  barricade; 
à  s'emparer  du  pouvoir  absolu  ;  cir-  le  parlement  lui  demande  la  liberté 
constances  qui  la  secondent;  son  por-  des  prisonniers;  elle  cède, 217  à  222. 
trait;  son  penchant  pour  Beaufort;  Elle  s'établit  à  Saint-Germain;  ses 
ses  partisans  ;  les  Vendôme,  chefs  de  mesures,  223  à  227.  Elle  transige 
sa  cabale  ;  XXIV,  1  à  8.  Elle  annonce  et  rentre  à  Paris,  230,  231 .  Ses  pro- 
un  lit  de  justice;  comment  apaise  jets  de  vengeance,  332,  233,  240. 
Gondé;  son  retour  à  Paris,  8  à  10.  Elle  exile  le  parlement  à  Montargis; 
Se  fait  donner  le  pouvoir  absolu  par  commence  la  guerre,  242  et  suiv. 
le  parlement,  12  à  17.  Prend  Maza-  Elle  fait  la  paix  de  Ruel,  258  à  267. 
rin  pour  ministre,  18.  Accueil  qu'elle  Reçoit  les  chefs  de  la  Fronde;  entre 
fait  à  la  duchesse  d'Orléans,  19.  Ses  à  Paris,  270  276.  Reçoit  Mn^  de 
entretiens  avec  Mazarin,  21.  Elle  Ghevrease,277.SontraitéavecCondé, 
rappelle  W^^  de  Chevreuse  ;  ministre  280.  Amour  que  lui  témoigne  Jarzay, 
que  celle-ci  lui  propose  ;  faveur  crois-  277,  282.  Exigences  des  maisons 
santé  du  cardinal,  22  à  26.  S'inter-  ducales;  sa  décision,  284,  285.  Pour- 
pose  entre  la  princesse  de  Gondé,  et  quoi  le  parlement  lui  adresêe  des 
M"*^  de  Montbazon,  28.  Disgracie  les  remontrances,  288.  Elle  se  rapproche 
important$,  32  et  suiv.  Ses  larmes  sur  des  frondeurs  et  fait  arrêter  Gondé , 
l'arrestation  de  Beaufort,  34.  Ses  ha-  295  à  304.  Suites  de  ce  coup  d'Etat, 
bitudes  ;  son  cercle  ;  ses  promesses  305  et  suiv.  Elle  part  pour  la  Nor- 
à  d'Enghien,  35  à  38.  Insou-  mandie  ;  y  abat  la  Fronde  ;  fait  arrê- 
ciance  avec  laquelle  elle  fait  la  guerre  ter  la  duchesse  de  Bouillon,  310, 311. 
à  son  frère;  son  premier  débat  avec  Exils  qu'elle  ordonne  ;  ses  illusions  sur 
le  parlement;  elle  cède,  50  à  54,  79.  l'arrestation  des  princes  ;  son  expédi- 
Autre  débat  au  sujet  du  livre  d'Ar-  tion  en  Bourgogne,  312  à  316.  Pro- 
naud  et  autres  motifs,  55  à  63.  Gom-  testations  que  lui  fait  la  princesse  de 
ment  Mazarin  lui  annonce  la  victoire  Gondé  ;  leur  entrevue,  318,  350.  Son 
de  Nordlingen,  88.  Parlementaires  expédition  au  midi,  332  à  335.  Gondi 
qu'elle  fait  arrêter;  lit  de  justice;  rompt  avec  elle;  elle  fait  transférer 
édits  bursaux  qu'elle  fait  enregistrer,  les  princes  au  Havre,  354.  S'installe 
92  à  99.  Son  despotisme;  c'est  la  au  Palais-Royal,  355.  Sa  maladie; 
volonté  de  Mazarin  qu'elle  fait  régner,  357,  360.  Satisfaction  qu'elle  donne 
102,  103,  110.  Fêtes  à  l'occasion  du  au  parlement,  362  et  suiv.  Remon- 
mariage  de  la  reine  de  Pologne  ;  elle  trances  qu'elle  reçoit  ;  sa  réponse  ; 
lui  cède  le  pas,  104.  Querelle  avec  la  son  projet  de  fuite;  obstacles  qui  s'y 
cour  de  Rome  dans  laquelle  elle  se  opposent,  364  à  368.  Faction  pour  lui 
jette,  106  et  suiv.  Ghoisie  pour  arbitre  enlever  la  régence,  370.  Gomment 
par  son  frère  ;  lui  renvoie  sa  propo-  décompose  le  parti  vainqueur,  374  et 
sition,  113.  Elle  entrevoit  l'espoir  suiv.  Elle  veut  faire  tuer  Gondé,  380 
d'hériter  de  l'Espagne,  129.  Se  fait  et  suiv.  Le  renvoi  de  ses  ministres  lui 
conférer  l'amirauté;  pourquoi,  131.  est  demandé,  384.  Son  manifeste  con- 
Ses  fêtes;  elle  fonde  l'Opéra;  accueille  tre  Gondi,  385.  Son  intrépidité,  389. 
le  prince  dé  Galles,  132,  133.  Ses  Elle  se  sert  du  parlement  pour  écraser 
embarras,  171.  Provinces  qu'elle  ac-  les  princes,  390  et  suiv.  Elle  remet 
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le  pouvoir  k  son  fils,  392  et  suiv.  Louis  xiv  espère  pour  elle,  177.  Re- 
Dirigée  par  Mazarin  ;  passion  que  connue  héritière  de  Guillaume  m , 
Condé  feint  pour  elle,  396  et  suiv.  311.  Son  avènement;  son  général;  son 
£Ue  change  le  ministère,  898.  Voit  ministère;  elle  déclare  la  guerre  i 
avec  joie  commencer  la  guerre  civile,  Louis,  328  à  331.  Accueil  qu'elle  fait 
401.  Pourquoi  négocie,  40i.  Elle  i  l'archiduc  Charles;  secours  qu'elle 
soumet  le  Berry  ;  ses  mesures,  403  et  lui  prête,  427,  430.  Présens  qu'elle 
suiv.  Elle  rappelle  Mazarin;  elle  con-  fait  au  duc  de  Savoie;  XXVII,  63.  Se 
voque  à  Poitiers  ce  ministre,  411,412.  lasse  de  la  duchesse  de  Marlborough  ; 
Le  cardinal  la  rejoint,  416^  Trompée  ses  plénipotentiaires  i  Gertruiden- 
par  le  pape,  420,  421.  Ses  rapports  berg,  94,95.  Se  rapproche  des  tories; 
avec  Marsin,  432.  Elle  suit  l'armée,  disgracie  sa  favorite,  116,  136  et 
436  et  suiv.  Passe  pour  la  maîtresse  suiv.  Consent  à  la  paix,  157.  L'an- 
de  son  ministre,  440.  Négocie  avec  le  nonce  au  parlement;  disgracie  Mari- 
parlement,  443.  Puis  avec  Condé,  borough;  retire  ses  troupes  de  la 
463.  Accueille  Gondi;  rentre  à  Paris,  grande  alliance,  157  à  160.  Suite  de 
471  à  473.  Ses  mesures  contre  le  cet  événement;  sa  réconciliation  avec 
parti,  474  à  476.  Comment  gouverne  Louis  xiv,  164  à  168.  Sa  convention 
après  la  victoire ,  479.  Fête  le  retour  avec  l'empereur  ;  affaiblissement  de 
de  Mazarin,  480. Un  de  ses  confidents  sa  santé,  169, 170.  Elle  signe  la  paix 
disgracié,  499.  Joie  que  lui  donne  d'Utrecht,  171.  Sa  mort,  208.  Ses 
l'exil  de  quelques  magistrats,  502.  anciens  ministres  émigrés  en  France, 
Son  amour  des  fêtes,  515,  547.  Elle  251. 

voit  sans  chagrin  la  passion  de  son  ANNE,  impratrice  de  Russie,  placée 
fils  pour  Olympe  Mancini,  516.  Ja-  sur  le  trône  par  les  Dolgorouki;  les 
lousée  par  ce  prince,  542,  543.  Sa  exile;8esconseillers;durée  de  son  règne; 
réconciliation  avec  Mademoiselle,  567.  ses  désordres;  XXVIII,  75,  76.  Prend 
Ses  habitudes,  57 1 .  Son  désir  de  la  parti  pour  Auguste  de  Saxe  ;  l'aide  à 
paix  et  de  marier  son  fils  ;  elle  trompe  monter  sur  le  trône  de  Pologne,  87  à 
la  cour  de  Savoie,  575  À  577.  Li-  92.  Retire  ses  troupes,  99.  Rejette  le 
berté  qu'elle  laisse  au  roi,  578.  Elle  projet  d'amnistie,  141;  sa  mort,  ré- 
rompt ses  amours  avec  Marie  Mancini,  volutions  qui  s'ensuivent,  264  à  266. 
582,  583.  Son  entrevue  avec  son  Incidemment  nommée,  407. 
frère  ;  sa  joie  au  mariage  de  son  fils,  ANNE  de  Mecklembourg ,  régente 
595,  à  597.  Se  console  de  la  mort  de  de  Russie;  sa  chute;  XXVIII,  265, 
Mazarin  ;  XXV,  2.  Réunion  chez  elle;  266. 

méfiance  de  son  fils,  5,  6.  Elle  lui  a        ANNEBAUT  (le  sired')  prend  part 

apprise  dissimuler,  12.  Position  de  à  la  conquête  du  Piémont  ;  XVI ,  488. 

son   grand    aumônier,   15.    Favorise  Commande  à  Turin,   506.   Guerroie 

l'inclination  du  roi  pour  La  Vallière,  autour  de  cette  ville,    523.   Promu 

17,    18.   L'exhorte  à  la  cacher,  20.  maréchal,  556.  Sa  mission  à  Venise; 

Conviction   religieuse    qu'elle   lui    a  XVII,  79.  Est  nommé  gouverneur  du 

inspirée,  43.    Sa   maladie,    52.    Ses  Piémont,  92.  Ses  négociations  avec  le 

explications  avec  son  fils,  62.  La  Val*  roi  de  Danemarck,  113.  Troupes  qu'il 

lière  admise    à  sa  table  de   jeu,  63.  lève,  118.  Sa  supériorité  sur  les  impé- 

Déclin  de  sa  santé;  elle  intercède  pour  riaux,  120.  Reçoit  l'ordre  de  renforcer 

les  Navailles,  83,  84.  Sa  mort,  90  et  le  Dauphiné,  124.11  fait  échouer  le 

suiv.  Ses  ouvertures  à  la  cour  d'Es-  siège  de  Perpignan,  127.  Retourne  en 

pagne relativementaux Pays-Bas,  125.  Piémont;    est  appelé  à  la  cour;  est 

A  longtemps  contenu  le  désordre  dans  nommé  amiral,  128  ,  129.  Ses  expé- 

les  mœurs,  173.  diens  fiscaux,    131.    Ses   opérations 

ANNE,  reine  d'Angleterre;  son  père  dans  le  Hainaut,   147.  Il  marche  au 

lui  destine  le  trône  ;  XXV,  561.  Aban-  secours  du  duc  de  Clèves ,  152.  Con- 
donne  ce  prince;  XXVI,  23.  Ce  que    seil  auquel  il  assiste,  179.  Son  epi- 
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nioa,  183.  Ses  foroet  aa  eamp  de  XII»  190.  Mi«  en  pMSesiioB  <la  Bra- 

Jaulont ,  tOO.  Il  négocie ,  204 ,  S07.  iMint,  194.  Fait  lioiiimage  à  Charles  vf, 

Se  pré|>ara  à  descendre  en  Angleterre,  195.  Siège  au  conseil  d*ëtat,  221.  Y 

369.  Sa  campagne  maritime,  260, 261.  est  convoqué  par  son  frère ,  234.  Ap- 

Sa  mission  près  de  l'empereur  264.  Sa  prouve  le  meurtre  du  due  d'Orléass , 

bonne  administration  ;  legs  que  lui  lait  279.  Accompagne  son  frère,  2S3, 284, 

le  roi ,  30 1 ,  302 .  Û isgracié  par  Henri  ii,  297 .   Son   mariage  ,319.   Médiatenr 

304.  Est  associé  &  la  régence,  443.  entre  le  rot  et  Jean-sans-Peur ,  447, 

Troupes  qu'il  rassemble,   dans  quel  451, 460.  Tournoi  dans  lequel  il  joQtê, 

but,  4â9.  463.  Son  frère  le  désavoue,  467.  Quand 

ANNEBOURG,  défend  Ardres;  ses  rejoint  l'armée  royale,  477.  Tué   à 

débats  avec  Belin  ;  XXI,  426.  Azincourt,  489. 

ANNESE  (caoïARo),  fait  proclamer  ANTOINE,  bâtard  de  Bourgogne, 

la  république  à  Naples  ;  XXIV ,  1&9.  part  pour  la  ereisade  ;  XIV,  141 ,  155. 

Ses  rapporta  avec  Guiss  et  le  ministère ,  Son  retour  à  Bruxelles,  156.  Son  com- 

français,  163  à  166,  Sa  trakison;  son  mandement  dans  l'armée  de  son  frère, 

supplice,  163  à  170.  168.  Position  qu'il  prend,  173.  Son 

ANNIBALDESGHI  (nicnARD  des),  ambassade  en  Angleterre,  418.  Traité 

du  parti  guelfe  et  français  ;    commis  qu'il  signe ,  425.  Son  poste  à  la  ba- 

à  la  garde  des  cardinaux  Orsini  ;  VIII,  taillo  de  Morat,  479.  Cruauté  à  laquelle 

319.  Sa  punition,  320.  il  s'oppose,  491.  Prisonnier  à  la  ba- 

ANSCER,  abbé  de  St^Riquier  ;  part  taille  de  Nancy,  494.  Passe  au  service 

qu'il   prend  à  l'institution   de   cette  de  Louis  xi,  523,  524.  Il  siège  au  par- 

eemmune;  V,  127.  lement;  XV,  49. 

ANSÉGISE,  fils d'Amolpbe,  gendre  ANTOINE,  dnc  de  Lorraîne;  son 

de   Pépin   l'ancien;  II,  9.  Père   de  avènement;  XV,  499.    Accompagne 

Pépin  d'Héristal,  78.  Leuis  xii,  è  Tarraée,  519.  Sa  neutra- 

ANS£L,évéque,  institue lacommuno  Kté,  XVI,  161.  Secouru  par  son  frère, 

de  Beaavais  ;  V,  124.  Époque  de  sa mort;XVII,  396.  Fortune 

ANSELME,  arebevèquede  Ganior*  ^de  sa  maison;  XX,  121. 

bary;ses  luttes  avee  le  roi  Henri  i*';  ANTOINE  DE  BOURBON,  duc  de 

V,  39.  ^  Vendôme,  puis  roK  de  Navarre;  son 

ANSEMOND ,  secoue  l'autorité  des  projet  d'arrêter  Gharles-Quint  ;  XYII, 

Sarrasins;  II,  197.  48.  Escorte  François  i^  à  la  Rochelle, 

ANS6ARD£,épovBe Lenis-le-Bègue;  137.  Ses  opérations  en  Artois,  147. 

III,  188.  Qui  la  renvoie  par  ordre  de  Son  mariage  avee   Jeanne   d'AIbret, 

son  père,  232.  Ses  fils  regardés  comme  158,  362.  Défend  la  Picardie,  198, 

légitimes,  287.  270.  Est  présent  à  la  protestation  du 

ANSON  (i' amiral);  ses  expéditions  dauphin  contre  le  traité  de  Crépy,  2 16. 

contre  l'Espagne  dans  1»  mer  Pacifique;  Fait  partie  du  conseil  royal,  304,  305. 

XXVHT,  267.  Sa  victoire  sur  les  Fran-  Son  commandement;  ses  opérations, 

sais,  450.  528.  Il  professe  le  calvinisme;  XVIII, 

ANSPERT ,  «rebevèque  de  Milan  ,  75.  Par  qui  averti  de  la  mort  du  roi, 

préside  la  diète  de  Pavie;  III,   201.  104.  Est  le  chef  des  Bourbons;  il  tient 

Parlssan  de  Boson,  238.  de  sa  femme  la  couronne  de  Navarre  ; 

ANTIN  (na  «ofiTBsrAH ,  mTeD');sen  Éà  faiblesse,  106,  107.  Il  vient  à  la 

tffeetie»  pour  sa  mère;  XXVI,  48.  éeur  ;  son  entrevue  avec  Gondé ,  109. 

Préside leesnseil'deBdépêches;  XXTTI,  Sa  mollesse  d^oueles  projets  dece  der- 

!H5»  Mëprts  qiK^  le  régent  fait  de  lui ,  nier  ;  mission  qu'il  accepte,  1 10, 1 1 1 . 

94^.  Il  agrée  Tédit  qui  fonde  la  banque.  N'a  point  la  force  de  résister  aux  Gui- 

39^,  393.  Demande  pour  le  roila  ses;  ses  confidens  leur  sont  vendus; 

main  de- Marie  Lecziasba,  523.  ses  rapports  avec  les  réformés,  127.1nti- 

ANTOfNE  DE  BOURGOGNE;  son  midé  par  Philippe,  part  pour  HB^agne, 

mttriag«;  flefif  que  son  i)ère  hit  eè<le;  180,  1^1.  Eiemple  proposé  à  sa  ftt- 
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miU/è  tu  XflMMr  ^83.  Il  MlibAf  éans  fi*  fkitpr^lnnr;  s'eoAiit  au  Adores, 

le  midi  le*  iomjfUc^Bèdi  GMJvf  é9cl'AB»-  qui  le  rccoBoaissent  ;  est  accueilli  k  la 

boise»  166.  G»iidé  8«  renA  à  aa  oonr,  cour  et  France,  37  à  99.  Éelioae  dans 

169.  Il  ne  pataU  pas  à  FassambUades  aoa  ^pédition  sur  Terceire ,  30  à  32. 

notables,  161.  Est  invité  à  assister  aia  Son  retour  en  France  ,  32,  34.  Sup- 

état»  généramry  167.  R  paralyse  Fer-  ^ice  de  ses  partisans,  $6,  36. 

rières-Maligny ,  163.  Sob  embarras;  .    ANTONIO  (&on  simûn)  ;  envoyé  de 

il  obéit  att  ?»i,  17 (^  à  179.  Son  ovres-  l'Espagne  près  de  Villars;  congédié 

tation,  174  à  177.  6aei>«pens  ^ue  ks  par  lui  ;  XXI,  244,  S83. 

Gviae»  lui  préparent,  180.  Est  sauvé  ÂNVUXE  (i.e  duc  d');  flottes  qn'il 

par  lai  reine-mère;  son  entrevue  avec  doit  commander;  sa  mart;  expédition 

elle,  183,   183.  Sa  croyance  la  rend  préparée  contre  les  Anglais  que    cet 

sBspact  à  la  majorité  de»  cilioyens,  événement    fait     avorter;    XXYIII, 

186.  n  aalue  roi  Ckarles  »,  IftO.  440. 

Promet  ée  se  récoitetlier  afeo  lea  Gui-  APTA  (jbam  s');   commande   les 

ses;  renonce  à  la  régence;  espère  rc-  troupes  pontificales  ;  YIII,  320. 

coavrer  la  Nayarra,   187,   186,  S50.  APRAXIN,  général  russe;  bâties 

Sa   part  dans  le  gouvernement;  son  Prussiens  à  Jagernd^rf;  fait  retraite; 

rôle  aux  éteta,  190,  193,  SOI.  Il  veut  XXIX-,  143.  Ce  mouvement  expliqué, 

faire  dûgrafiierlet  Guises  ;  est  nommé  147. 

lieutenant  général  du  royaume  ;  sapro-  AQCAVIVA  (awdré  hathibit  n*),  gé- 

peaitio*  de  faire  rendre  gorge  aux  fa-  néral  sicilien  ;  sa  retraite  devant  les 

von6,208  à  210.  Ildemandeaux  états  Français;  XV,  198.  Prend  parti  pour 

reitregt»tpe«hent  de  l'édit  d'Orléans  ;  eux,  386. 

saa  accord  avec  la  reine  mère  rattEé  AQUILA  (don  ioan  n'),  comraan- 

par  eetito  aaaemblée,  SS2.  Son  frère  le  dant  dea  auxiliaires  espagnols  en  Bns- 

eardijialluieède  le  pas,  2Sô.fi  assiste  tagne;  XXI,  310,  334. 

à  la  eoD£érene«dflPei8gy,231.  Parqui  AQUITAiNB;  ses  rapports  avec  les 

«ifcoavoBU,  232, 249.  Sa  jalousie  coh-  Mérovingiens  ;  1,305,306,363,38  l;ir, 

tte  son  frère;  ses  négociations  seeiè»  20.  Ecbapffe  à  la  monarchie,  94,  lôO. 

tes;  sa  défection,  2â0,  251.  Pouaqooi  Affecte  de  s'en  distinguer  par  Torigine, 

se  rend  au  parlement,  254»  Il  change  parlas  mcaùrs,  200  etsuiv.Y  estréunie, 

otfvertement  ée  parti,  267.   Suit  la  205.   Soulevée ,  puis  vaincue,   223, 

conr  à  MoaceauXy  258.  Rappeller  les  224.  Gomment  organisée,  343,  344. 

Guises,.  261,  262.  Prend  fait  et  couse  ftes  rapports  avee  les  Carlovingiens, 

pour  esix;  entre  à  Paris;  sas  démons-  433;  III,  4ô,  112,  117,  130.  Echappe 

tratieiit  cotboliques,  269,270.  Ilem-  encore  et  pour  deux  cents  ans  à  la 

mène  à  Paris  le  roi  et  le  reine  mèrv,  monarchie,  460. 

275,  27a.  Le&  triuowirs  le  mettent  à  ARABLAY  (mcrrk  i>*},  chancelier 

la  tite  de  Tarmée  royale  ;  il  entre  en  deFranoe  et  cardinal  ;  préside  les  Etats 

«empagnCf  296.  Compte  qu'il  rend  au  généraux;  IX,  852. 

parlement  ;  furemr  populaire  qu'exeite  ARAMONT  (lb  sirb  n')  ;  sa  mission 

cette  compagnie,  294  à  296.  Mis^oa  auprès  de  Soliman;  XVIT,  293,  323. 

qn'ildonne  à  Hontpensier,  297.  Il  se  Ses  négociations,  417  è  420,   429, 

rend  aa  camp  de  Boiirges,  304.  In-  430.  Il  monte  sur  la  flotte  turque,  492. 

flnemce  de  son  exemple  sur  le  duo  de  ARANDA  (lb  comte  d');  fait  expul- 

Kevera,  308.  A  favorisé  le  penchant  de  ser  d'Espagne  les   jésuites;  XXIX. 

la  Guienae  pour  la  réforme,  313,  314.  370  et  suiv.  Son  accord  avec  Ghoiseul, 

Projet delui  faireépouser  Maiie  Stuart  387. 

«ids  lui  damier  la  cauroane  d*Angl»-  ARAUCOVRT   (d');  commande  la 

terre,  341. Il  assiège  Rouen;  est  blessé;  garnison  de  Douleas;  XXI,  367.  Est 

sa  mort,  34S  à  346.  prisonnier,  370. 

ANTOINSDBCRAY^,  prétend  à  la  ARBOGAS  TE  ,  c%ef  franc,   corn- 

de  B«itif0|t^r  XX)  26)  26.  mande  les  armées  de  Valeatinien  ii 
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dans  les  Gaules  ;  refase  de  quitter  son  ARENES  (i^*) ,  députe  par  les  Hogue- 

commandement;  fait  assassiner  l'em-  nots  près  de  Henri  m;   XIX,  332. 

pereur;   fait  proclamer  Eugène   son  Fonctions  auxquelles  il  est'appelé,  392. 

propre  secrétaire;  I,  43.  Réduit  à  se  ARENE    (d'),     défend    Crémone; 

tuer,  44.  XXVI,  333. 

ARG(piKRRE  D*),frère  de  laPucelle;  ARENTHON(D0,évêque  de  Genève, 

l'accompagne   (voy.  JeoMte   d'Are);  confident  de  M"»Guyon; XXVI,  238. 

Xin,  120.  ARGENCE  (d')  ;  Condé  se  rend  à 

ARCADIUS,  empereur  d'Orient;  I,  lui  ;  XIX,  46,  47. 

45.  Loi  de  lui  sur  la  culture,  87.  ARGENS  (le  marquis  d'),  vers  que 

Donne  à  Alaric  le  commandement  de  lui  adresse  Frédéric;  XXIX,  136. 

rillyrie,  119.  Gouverné  par  Rufin  et  ARGENSON  (o'),  lieutenant  de  po- 

Eutrope,  125.  lice  ;  détruit  Port-Royal  ;  XXVII,  92. 

ARCHAMBAUT  ,    archevêque    de  Est  garde  des  sceaux  ;  se  prononce  pour 

Tours;  unit  Robert  et  Berthe  ;  IV,  99.  la  quadruple  alliance,  322.  Son  dou- 

Excommunié  à  ce  sujet,  101.  ble  ministère,  341,  342,  349.  Son 

ARCO  (le  comte  d'),  maréchal  de  discours  au  parlement,  354.  Il  agrée 

Bavière  ;    vaincft    à    Schellemberg  ;  Tédit    fondant  la    banque    de    Law, 

XXVI,  405.  390,  393.  Cède  à  ce  dernier  le  minis- 

ARÇON  (le  chevalier  d')  ;  batteries  tère  des  finances,  413.  Sa   disgrâce, 

flottantes  qu'il  construit  devant  Gi-  423. 

braltar;  XXX,210.  ARGENSON    (le  marquis  n')   fré- 

ARCOS  (le  duc  d')  ,  vice-roi  de  quente  le  club  de  Tentresol  ;  XXVm, 

Naples;  secourt  les  Présidi;  XXIV,  187.  Est  ministre  des  affaires  étran- 

124,  125.  Sa  tyrannie,  ses  exactions;  gères;  son  opinion  sur  la  cour  d'Es- 

soulèvement  qu*il   excite;   comment  pagne,  291.  Epoque  de  son  entrée  au 

perd  Maz  Aniello;  est  renforcé,  152  à  ministère;  misère  qu'il  signale,  352 

159.  Son  départ;  ses  dernières  cruau-  et  suiv.  Ses  conseils  et  négociations 

tés,  167,  168.  pacifiques,  360, 361, 392  et  suiv.Gom- 

ARDEMBOURG  (jacques),  pacifica-  ment  apprécie  la  conduite  du  roi  de 

teur  de  Gand;   XI,  464,  465.  Sardaigne,  396.  Et  les  rapports  avec 

ARDFAST;    épie   les  hérétiques;  l'Espagne,  433.  Sa  disgrâce,  435, 436. 

part  qu'il  prend  à  leur  procès  ;  IV,  Ses  dernières  négociations,  437.     ' 

148  à  150.  ARGENSON(le  comte  d')  fréquente 

ARDOIN,  roi  d'Italie  ;  obscurité  de  le  club  de  l'entresol  ;  XXVIII,  187.  Est 

son  règne;  IV,  76,  85.  Quand  élu  par  ministre  de  la  guerre  ;  donne  l'armée 

les  Italiens,  129.  d' Allemagne  à  Noailles,  280.  Brouillé 

AREMBERG  (Guillaume  d'),  sire  de  avec  son  frère,  436.  Son  indépendance 

la  Mark,  Sanglier  des  Ardennes;  tient  à  l'égard  de  la  favorite,  477.  Oppose 

les  Bourguignons  en  échec  ;  XIV,  427.  le  clergé  au  parlement,  483  ;  XXIX, 

Fureurs  qu'il  excite  à  Gand,  509.  Il  32,  216.  Il  fait  emprisonner  sœur  Per- 

tue  l'évèque  de  Liège,  608,  609.  Est  pétue,  34.  Commandement  qu'il  fait 

tué  ;  XV,  1 7 .  donner  à  Richelieu ,72 .  Son  désir  d'une 

AREMBERG   (le  duc  d');   renfort  guerre  continentale,  77,  81.  Négocia- 

qu'il  amène  en  France  aux  catholiques;  tions  qu'on  lui  cache,  78.  Sa  disgrâce, 

XVIII,  515.  Battu  et  tué  à  Groningue;  92,  113,  114.  A  signé  l'ordre  d'exil 

XIX,  1 4.  de  Tarchevêque  de  Paris,  98.  Son  opi- 
ARËMBERG  (le  comte  d'),  lieute-  nion  sur  Lally,  300  et  suiv.  Sa  ma- 
nant du  duc  de  Parme;  XXI,  81.  xime,nejMa trop j^onnemer; XXX,  33. 

AREMBERG  (le  duc  d'),  général  de  A  eu  l'idée  des  assemblées  provincia- 

Marie-Thérèse;  son  plan  de  campagne;  les,  115. 

XXVIII,   279.    Son   commandement  ARGENTI  (jacques), colonel  ligueur; 

dans  les  Pays-Bas,  311.  Sa  jonction  éloignéde  Paris  parBrissac;  XXI,  259. 

avec  le  grand  duc,  375.  ARQ£;NTON(le  sire  d');  sa  fidëtité 
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au  parti  anglais;  il  est  prisonnier;  ayenturiers   ravagent  le  midi,  330. 
XI,  179.  ARMAGNAC  (jeau  m,  coMtE  d'); 
ARGOUGES  dévoile  le  complot  du  son  avènement;  son  commandement  au 
connétable  de  Bourbon  ;  XVI,  185.  midi  ;  XI,  458.  Reçoit  Tordre  de  trans- 
ARGYLE  (le  comte  d');  prend  les  porter  ses  troupes  en  Flandre,  471. 
armes    pour    la    cause    protestante  ;  Accompagne  le  roi ,  477.  Son  expédi- 
XVIII,  133.  La  comtesse  témoin  du  tîon  en  Italie  ;  bandes  qu'il  y  emmène; 
meartre  de  Rizio,  491 .  588;    XII,   61,    69.    Ses   combats 
ARGYLE  (le  duc)  ;  se  révolte  contre  sous  Alexandrie  ;  est  battu  par  les  Mi- 
Jacques  II;  son  supplice,  XXV,  593.  lanais;  sa  mort,  destruction  de  son 
ARGYLE  (le  doc  d')  ;  bat  le  comte  armée;  XI,  588  à  593.  Premier  mari 
de  Mar  à  Sberiffmuir;  XXVII,  253.  de  la  comtesse  de  Gomminges;  XIII, 
Remplacé  par  Cadogan,  254.  401. 

ARIGISE,  duc  de  Benevent  ;  son  in-  ARMAGNAC  (bbanaiid,  comte  d'); 
dépendance  après  la  conquête  de  Gbar-  conduit  en  Aragon  une  bande  d'aven* 
lemagne  ;  II,  247.  Menacé  par  lui  ;  lui  turiers  ;  XI,  576;  XII,  61 ,  62.  Sup- 
envoie  son  fils  Romuald,  306.  Résiste  plée  le  duc  de  Berry ,  son  beau-père , 
à  l'invasion,   307.   Obtient  la  paix;  dans  le  gouvernement  de  Languedoc; 
dénoncé    encore   par   le   pape,   3'08.  ses  vengeances,  143.  Ses  hostilités  en 
Heurt,  309.  Guienne,  245.  Il  ne  parait  point  aux 
ARIOSTE  (l');  son  génie  aurait  pu  états ,  340.  Devient  le  chef  du  parti 
créer  la  célébrité  de  Roland;  II,  264.  d'Orléans;  ses  alliances,  ses  négocia- 
Son  poëme;  époque  de  sa  mort;  XYII,  8.  tiens;  il  entre  dans  la  ligue  de  Gien, 
ARIOWALD  ,  roi   des  Lombards;  346, 347.  Pillages  de  ses  Gascons,  leur 
auxiliaire  de  Bagobert  dans  la  guerre  signe  de  ralliement,  350,  351.  Jalon- 
contre  Samo;  II,  29.  sie  des  princes  contre  lui,  352.  Guerre 
ARISTA(iNi6o);iette  les  fondemens  qu'il  engage,  367.  Il  est  attaqué  par 
du  royaume  de  Navarre;  attaqué  par  le  comte  de  Foix,  377.  Ses  stipulations 
les  Francs  est  vainqueur  ;  II,  462.  avec  Henri  iv,  381  à  384.  Il  prend 
ARLES  (rotÀume  d');  par  qui  fondé;  les  couleurs   de    l'Angleterre,    397. 
111,368.  Étrangeràla France;  IV, 73.  Refuse  à  Jean-sans-Peur  l'entrée  de 
Passe  sous  la  domination  de  l'empire,  Paris,  440,  441.  Commande  l'armée 
225.    Son   morcellement   pendant  la  contre  lui;   ses  succès,  448  à  446. 
guerre  du  sacerdoce  ;  indépendance  de  Bourguignons  qu'il  défait,  447.  S'op- 
plusieurs  feudataires,  462  et  suiv.  pose   à   tout  accommodement,    448. 
ARLINGTON    (lord)  ;   gagné   par  Réaction  contre  son  parti  en  son  ab- 
Louis  xnr;   XXY,  196,  206.  Sa  mis-  sence,  465.  Il  est  rappelé  à  Paris, 
sion  près  de  Guillaume,  puis  en  France,  491.  Guerre  qui  l'a  retenu;   il  est 
251,  252.  nommé  coinétable;  relève  son  parti, 
ARLOTTO ,  légat  du  pape  en  An-  493.  Ordonne  à    Jean-sans-Peur  de 
gleterre;  soulèvement  produit  par   sa  s'éloigner;  fait  exécuter  plusieurs  de 
demande  de  subsides;  VIII,  53,  54.  ses  confîdens ,  494  ,  495.  Repousse  la 
ARMAGNAC  (les),  famille  puissante  médiation  de  l'empereur,  499.  Ses  ri- 
du  Midi;  démêlés  du   comte  Géraud  gueurs  à  Paris;  son  échec  contre  la 
avec  le  sire  de  Casaubon;  VIII,  231.  garnison  d'Harfleur,  500,  601.  Il  dis- 
ses débats  sur  la  succession  deBcarn;  pose  de  la  succession  du  duc  deBerry, 
comment  réglés, 439, 4 40.  Sa  guerre  502.  Assiège  Harfleur  par  mer;  est 
privée  avec  le  comte  de  Foix;  IX,  31.  repoussé;    refuse  de  recevoir  à  Paris 
Le  comte  d'Armagnac  seconde  le  sire  le  Dauphin ,  505.  Ses  mesures  pour 
d'Albret  tantôt  sous  les  drapeaux  an-  empêcher  son  retour;  soupçons  sur  son 
glais,  tantôt  contre  ;  XI,  69  à  71 ,  75,  parti  au  sujet  de  la  mort  dt  ce  prince, 
86,88,89, 109.  Garde  son  pays,  136.  508.  Reste  seul  maître  des  affaires; 
Réconcilié  avec  la  maison  de  Foix ,  honneurs  dont  il  fait  combler  le  nou- 
222.  AUié  du  duc  de  Berry,  328. Ses  veau  Dauphin;  pouvoir  qu'il  refott  dt 


lui;  ilf«it«xécu(er6<M»edoaetfixil«i  f'iaterpeM  eiilre  eux»  694»  Kéictioa 
U  reiae,  510  à  ^12.  Sa  tyremiie;  ses  furieuse  contre  eux  à  Paris,  Si40»&44. 
pro»criptioas  ;  sçs  mesure»  fiscales  ',  Massacre  des  prisons,  5i6,  M7>  560, 
corvées  qu'il  impose  aux  Pacàsieofi,  55?.  Us  affament  cette  ville,  54^^  Le 
51 4  à  515.  Il  envoie  le  Daaphio  contre  parti  prend  le  nom  de  AmpAtiiAw, 
Rouen  soulevé,  518,  Défection  da  sire  554.  Ne  sont  point  ngardda  conuaa 
de  Lille-Adam f  ses  efforts  pour  dé-  Français;  XUI,  6,  7.  Les  SuiaaaB 
fendre  Paris,  519»  520.11  y  cencentre  donnent  ce  nom  à  rarraée  fui  «arehr 
toutes  les  troupes,  594,  525.  Complot  contre  eai^  417  et  saiv. 
qu'il  prévient  *,  destitué  par  la  reine  ;  AHMAGNAC  (jbam  iv  ,  COMW  »') , 
continue  ses  fbnctians;  ses  suecès,  538.  d'abord  vicomte  de  Lomagne,  «on- 
De  quoi  accusé  pai  elle;  sa  fidélité  à  seiller  du  Bauphin;  XII,  514.  S'es* 
Benoit  XIII  ;  défection  du  Midi  ;  il  as-  gage  à  faire  komauige  à  Haari  v,  b^^ 
siège  Seulis  ;  y  emmène  le  voi,  5S9  à  Ses  stipulations  avea  la  coasiede  Faix; 
5S1.  Ses  cruautés,  retraite,  532, 533*  XIII,  8t.  Sommation  qae  lai  adreaaeai 
Il  négocie;  projet  de  traité  rompu,  les  états,  92.  Reconnaît  Teatk^pape 
534  à  536.  Rumeur  contre  lui  dans  Clément;  abdication  de  ce  demâer  à 
Paris  ',  se$  exaès  c^oAtre  la  bourgeoisie,  son  avantage;  biiUes  du  pafa  Marltm  ▼, 
536  à  537.  Est  sarpris;  comment  107,  108.  Repréeenté  aa  cob|^  ëe 
échappe,  538,  539.  Fureur  de  la  réac*  Gravelines,  341 .  Se  rend  à  la  josra^ 
tion  contre  lui  ;  il  est  livré  aux  Boar-  de  Xartas,  384^«  390.  Réclame  kaamté 
guignons,  540.  £st  massacré ,  546»  de  Comminges,  402.  Sas  plaintes  confen 
Haine  contre  ses  pillards  Gasconsf  Charles  vu;  ses  aégooiatiaBs  «f«c 
XIII,  7.  Beari  vi;  ses  bostiUtéa,  403,  404  , 
ARMAGNACS (uss^ faction  opposée  408.  Est  aiflté  par  le  Dauphin;  s» 
aux  Bourguignons;  XII,  350,  351.  états  sont  mis  sons  la  maia  d«  nii^ 
âontpréts  à  ccmibattre,  359,  360. Masr  409, 410.  Sa  dâivraaee  ;samott,  447. 
sacrés  à  Paris;  lenrs  excès  dans  le  Ver-  ARMAGJNAC  (  AmB  a');  épease  le 
mandoia,  361  à  3$3,  Leurs  progrès  ea  duc  d'Oiléana;  XII,  340» 
Champagne  et  en  Picardie;  mépris  ARMAOIKAC  (naii  v,  qokikb'); 
qu'ils  f<mt  du  roi  ;  le  conseil  se  déclare  suit  Charies  va  eantoa  la  Pragnaxie  ; 
contre  eux ,  364.  Leius  brigandages  XIU,  364,  365«  Se  rend  à  la  }oimée 
aatouf  de  Paris,  369  à  3^71 .  Le  conseil  de  Xartas,  389,  300.  S'enfuit  en  Sa- 
les coneidère  eemma  excommuniés;  varre,  400.  Son  avéaemant,  447.  U 
leurs  négaeiatioas-  avec  l'Angleterre,  assiège  Rions^  51^.  Son  mariage  in*> 
372,  373.  Leurs  échecs;  massacre  de  cestueax;  comment  accueille  les  re- 
Saiat^Qottd;  leur  ratraite,  374  à  376«  montrances  de  Charles-  vu;  dépaseédé 
Il  mettent  leurs  peFscnnes  etlears  biens  par  lui^  s'enfuit  es  Aaagoa,  625  k  0S7. 
au  service  de  l'Angleterre^  383.  Or-  Traduit  au  parlement;  vient  à  Paria; 
donBaaees  tendant  à  effaoer  ce  nom,  s'enfmt  à  Brîixéllaa  ;  son  entrevue  avec 
303,  432.  Ne  p«avent  rentrer  dans  le  dauphin;  se  réfugie  à  ileme;  XIV, 
leurs  bians  confisqués,  304 ,  395.  Ils  34.à36.  Looia  xi  lui  rend  ses  dama»- 
reprennent  le  pouvoir,  434,  435.^  Me-  nés,  82.  Troupes  que  sen  ceannaon- 
sures  extrèaaes  qu'ils  prennent  contre  duit  en  Espagne,  lOO.  Engagé  dans  la 
Jean*6ans-Peur,  44l,442.L«uis  excès  ligue  du  bien  poMic.  104*  Ses  demao^ 
à  Soissons,  445,  446.  Lears  couleurs  des;  ses  moaveatiens;  annistiees  qu'il 
proscrites  par  la  paix  d'Arras,  451.  signe,  169  à  171.  Il  rejoint  Charolaia, 
Bottfgaigttoa» qu'ils  font  pendre,  450.  J  Hl .  Ce  qu'il  obtiest  par  le  traité  de 
Béactian  en  leur  faveur,  459.  Puis  Conflans,  192. Saliaisooaveeledacée 
eeatre  evx,  464  ik  466.  Abattus  à  Bourbon, 20 l.Dësarmaiedén>«éaa soi, 
Azineourt,  490.  Gomment  r^evéa,  220.  Ses  intrigues,  242;  265.  Bstatta- 
493.  L'empereur  leur  oiEre  sa  média-  que  ;  s'enfuit;  ses  biens  santfadieiaiFa- 
tiaii,  407.  Fureur*  nuitaaUas  des  deua  mentcoiifisqués,29t .  Bappeiépar ledac 
paitia,  506»  50f^  b»Oi  im,h%  pape  éeGaiBBne,d40.Ugaéaf«claM4d'iltt- 
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gfeterré,  349.  Sestte9iires;]>tége^*jl  viole;  pourquoi,  81.  Siège  an  Etats 

tend  à  Beaujen  ;  il  le  fait  prisonnier  ;  généraux;  XYIII ,  99&.   Association 

aoolère  toute  la  Guienne,  365,  366.  qu'il  signe,  459.'  Chasse  les  protos- 

£tt réduit  et  poignardé,  386  à  388.  tans  d* Avignon,  474.  Damville  a  o^ 

ARMAGNAC  (d*),  comte  de  la  Mar»  dre  de  se  concerter  avec  lui  ;  XIX, 

che  et  de  Pardiao  ;  opérations  de  guerre  29S.  Ses  (lagellans ,316. 

et  évènemens   politiques  auxquels  il  ARMAGNAC  ,    valet  de   chambre 

prend  part;  XIII,  99, 811,  319, 81 T,  de  Henri  iv  ;   favorise   son   évasion; 

351,358,  860,  861,  374,  389,  456,  XIX,  357  à  3C0. 

^MAGNAG  (le  bâtard  d')  est  ARMAGNAC  (madame  d*)  ;  inclina- 
nommé  maréchal  de  France;  XIV,  8t.  tion  de  Louis  xiv  pour  elle;  XXY, 
(Voy.  Comte  de  Comminget,)  ITO. 

ARMAGNAC  (mcqcbs,  comte  d');  ARMÉE;  organisée  en  France  par 

Louis  xr  le  fait  duc  de  Nemours  ;  XIV,  la  célèbre  ordonnance  d'Orléans  ;  XIII, 

108,  111.   Assiste  à  rassemblée  de  854  et  suiv. 

Rooen,  1 49.  Du  parti  du  duc  de  Berry,  ARBfENONVILLE  (fleuriau  d*)  est 

164.  Ses  négociations  ;  ses  hostilités  nommé  garde   des    sceaux  ;  XXVII , 

dans  la  ligue  du  bien  public,  169  à  461.  Ses  projets  de  lois,  508  et  suiv. 

171.  Ses  liaisons  avec  le  doc  de  Bour-  Reste    au    ministère    sous  Fleury  ; 

bon,  sel.  Invité  à  signaler  les  abus,  XXVIII,  7.  Est  remplacé,  39,  45. 

ÎÎ6.  Ses  relations  avec  les  Anglais ,  ARMINRJS  ;  secte  qu'il  fonde  ca 

J45,  585.  Faitlapaix  avecleroi,  291,  Hollande;  XXII,  455. 

595.  Sa  trahison,  391.   Sa  captivité,  ARMORIQUE;  son  indépendance) 

475,473.  Son  procès;  son  supplice,  I»  133.  Sa  résistance  aux  Francs  ;  son 

536  et  suiv.  Réclamations  de  ses  fils,  alliance  avec  eux,  1^.  Tributaire  des 

9M),  655,  656.  FrMics  et  non  sujette,  305.  Renonce 

ARMAGNAC  (charles  d*),  vicomte  à  Fallégeance;  II,   95. 

<te  Ferensac  ;  prisonnier  à  la  Bastille  ;  ARNAUD  DE  BRESCIA,  élève  d'A- 

XIV,  390.  Réclame  l'héritage  de  son  hï'iïard  ;  V,  595.  Ses  idées  de  réforme; 

frère,  650.  ses  préditîations  en  Allemagne  et  en  Ita- 

ARMAGNAC  (tons  n'),  duc  de  Ne-  lie,  594.  Son  séjour  à  Zuilch ,  595. 

n»ttrs;  ses  réclamations   aut  États  Comment  rappelé  à  Rome,  596. 

gfeéraux  ;  XI  V,  650.  Il  siégea  la  cour  ARNAIJD  (AMAtmc),  abbé    de  Ct- 

des pairs;  XV,  49.  Ses  biens  îui  sont  teaux;  son  zèle  contre  les  Albigeois; 

restituée,  101-  Est  proposé  pour  époux  VI,  ?7S.  Chef  de  la  croisade;  légat 

àla  duchesse  de  Bretagne,  103.  Garan-  *u  pape,  575.  Forces  qu'il  rassemble 

titlapaii  de  Senlis,  134.  Est  nommé  i  Lyon,  579.  Pourquoi  Mllon  lui  est 

▼ice-Toi  de  Naples  ,  355.   Ses  débats  adjoint,  580.  Sa  réponse  à  Raymoud- 

avec  Gonzalve  de  Cordoue  pour  les  li-  Roger,  S8f .  Il  fait  Kvrer  aux  fiammes 

mites;  leur  entrevue,  857,  358.  ta  la  garnison  capitulée  de  Chasseneuil, 

gnerre  éclate  entre  eux ,  380  à  385.  $83.  Assiège  Béziers  ;  fait  massacrer 

Son  armée;  ses  lieutenans;  ses  opé-  tous*  les  habitans;   son  mot  atroce, 

rations;  il  prend  Canosa,  883  à  385.  284    à  287.    Dissimule    te    nombre 

Sa  mauvaise  volonté  pour  d'Ars  ;  ses  de  ses  victimes.  Assiège  CarCaâsonne, 

plans;  ses  échecs;  mission  qu'il  donne  288.  Elude  la  médiation  du  roi  d*A- 

àd*Aubîgny;  leur  mutuelle  aigreur^  ragoh,   289,   290.    Ses  inquiétudes, 

wn  humiliation,  386  à  888.  Soninca-  291.  Reçoit  Raymond-Roger;  le  fait 

F»cité;  ses  pertes,.  898,   401,   402.  arrêter;  prend  possession  de  lavUle; 

Vaincu  à  Cérignoles  et  tué,  403,404.  supplices  qu'il  ordonne,  292  à  294. 

407.  Ce  qu'il  médite  pour  aCheVer  son  œu- 

ARMAGNAC (gbobge,  CARDWAt  »*),  ^re;  assemblée  qu'il  tient:  Il  dispose 

*vêque  de  Rhodez;  ambassadeur  de  des   vicomtes  de  Bézîers  et  Garcas- 

Fïance  à  Venise  ;  négociations  qu'il  «oane;  refus  qu'il  essuie,  295,  296. 

<iirige;  XVII,  24  ,  80.  Soft  domicile  Les  donne  à  Simon  de  Montfort,  297. 
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Gomment  accable  le  comte  de  Tou-  thaire;  I,   4S9,  440.  Conseiller  de 

louse,  377  et  suiv.  Vient  au  camp  des  Dagobert  ;  évèqoe  de  Metz  ;  II,  9.  Perd 

croisés,  381.  Piège  qu^il  tend  au  sieur  Gbrodoald,  14.  S'interpose  entre  Clo- 

de   Minerve,  382.  Massacre  dans  ce  tbaire  et  Dagobert,   15.  Sa  retraite, 

cbàleau,  383,  384.  Son  attitude   au  23.  Son  pouvoir;  son  crédit,  89. 

concile  d* Arles  à  l'égard  de  Raymond  ARNOLPHE,  empereur,  bâtard  de 

et  du  roi  d* Aragon,  389.  Il  repousse  Carloman;  d'abord  duc  de  Carinthie; 

une  dernière  avance  de  ce  dernier,  lU,  248.  Parait  à  la  diète  de  Tibur, 

393.  Se  fait  investir  de  l'arcbevéché  271.  Dépossède  Cbarles4e-Gros  ;  sort 

et  du  duché  de  Narbonne;  excite  ainsi  qu'il  lui  fait,  272.  Reçoit  l'hommage 

le  dépit  de  Montfort  ;  passe  en  £spa-  du  roi  de  Bourgogne,  290.  A  des  par- 

gne,  403  à  405.  Reproches  et  ordres  tisans  en  France;  reconnaît  Eudes  et 

que  lui  adresse  Innocent,  4 1 2  à  4 1 4 .  Sa  reçoit  son  hommage,  29 1 .  Attaqué  par 

rupture  avec  Simon  de  Montfort;  il  l'ex-  les  Normands  ;  ses  troupes  sont  vain- 

communie,    477.  Invoque   Louis  viii  eues;  il  les  écrase  à  Louvain,  301  à 

contre   l'hérésie,  543.   Ses  négocia-  304.  Sollicité  en  faveur  de  Charles-le- 

tions  avec  Raymond  vu,  550  à  552.  Simple,  308.  Lui  accorde  la  couronne 

Sa  mort,  573.  et  lui  donne  une  armée,  309.  Invoqué 

ARNAUD  (Guillaume),  grand  inqui-  de  toutes  parts  en  France,  convoque 

siteur;  sort  de  Toulouse;  YII,  158.  les  deux  rivaux,  310.  Résout  de  sou- 

Excommunie  cette  ville  et  le  comte  tenir  Eudes;    donne  la  couronne  de 

Raymond,  159.  Son  tribunal  massacré  Lorraine  à  son  bâtard  Zwentibold  ;  lui 

par  des  Albigeois,  268.  ordonne  de  soutenir  Eudes,  311.  Pro- 

ARNAUD   de  Villeneuve;  livre  de  clamé  empereur,  313.  Sa  paralysie; 

lui  condamné  paf  l'inquisition;  IX,  vigueur  de  son  caractère,  314.  Accusé 

240.  Sa  fuite  en  Sicile,  287.         ,  d'avoir  attiré  les  Hongrois,  320.  Sa 

ARNAUD  D'ANDILLY;    nouveUes  mort,  321. 

manœuvres  militaires  qu'il  enseigne;  ARNOLPHE,    comte  de  Flandre; 

XXII ,   463.    Lettres   contradictoires  médiateur  entre  Louis  iv  et  Othon  ; 

que  lui  écrit  Louis  xiii,  516«.  fait  hommage  à  ce  derdier;  III,  403. 

ARNAUD  (antoime)   publie  son  li*  Fait    assassiner   Guillaume    Longoe- 

vre  de  la  Fréquente  Communion;  dé-  Epée,  417,  418.  Aux  prises  avec  fiu- 

bats  qu'il  soulève  ;  XXIV,  55  et  suiv.  gués  de  France,  43 1 .  Réconcilié  avec 

Son  zèle  janséniste;  XXV,  77,    78.  lui,  442. 

Mandement  de  son  frère  cassé,  88,  ARNOLPHE,  bâtard  de  Lothaire  de 

89.  Se  cache  à  Ghâtillon,  l39.  Son  France,  archevêque  de  Reims;  prête 

mémoire  au  roi,  140.  Eclat  qu'il  ré"  serment  à  Hugues-Gapet  ;  prend  parti 

pand  sur  les  lettres,  160  (voy.  Mar-  contre  ce  prince;  IV,  44  et  suiv.   Dé- 

guis  de  Pomponne).   Epoque  de  sa  fend  Laon  assiégé,  48.  Est  prisonnier, 

mort;  XXVI,  385.  50.   Son  jugement;    son  abdication, 

ARNAULT    est   du  conseil  secret  57  à  60.  Quoique  prisonnier  est  dé- 

de  Marie   de  Médicis;    XXII,    199.  çlaré  archevêque  légitime,  62.  Démê- 

Envoyé  par  Sully  à  Goncini,  209.  lés  à  ce  sujet  entre  le  pape  et  le  roi 

ARNAULT,  du  parti  de  Gondé;  en-  Robert,  99.  Mis  en  liberté,  100.  Gon- 

Yoyé  en  Bourgogne;  XXIV,  385.  firme  dans  spn  siège,  121. 

ARNHEIM,  favori  de  l'électeur  de  ARNOLPHE,  fils  do  Baudoin  vi  de 

Saxe  ;  ses  trahisons  ;  XXIII,  177,  1 94 ,  Flandre  ;  réfugié  en  France  ;  tué  à  la 

221.  bataille  de  Gasscl;  IV,  411  à  413. 

ARNOLD,  fils  de  Drogon;  son  hé-  ARNOLPHE,   évêque  de  Lisieux; 

ritage;  II,  1 07 .  son  influence  en  fiaveur  du  pape  Alexan- 

ARNOLD,  colonel  am^icain;  tente  dre  m;  V,  432. 

sans  succès  d'insurgerleGanada;  XXX,  ARNOLPHE;    part  qu'il  prend  à 

137.  Sa  trahison,  190,  198  et  suiv.  l'arrestation    de    Boniface  vin;    IX, 

ARNOLPHE;  prend  parti  pourQo-  130  et  suiv. 


AKT  ART                     99 

ÀRNOLPHE  D'EGMONT,  dac  (I#^  de  France,  44?.  Sacre  Lothaîre,  458. 

Gueldre  ;  vend  sa  succession  à  Char-  Sa  mort,  466. 

les-le-Téméraire;  XIY,  381  à  383.  ARTEVELD   (jacquemart  ou  jac- 

ARNON,    missionnaire    chez   les  ques  d'),  brasseur  de  Gand  ;  chef  du 

Huns  ;  II,  40S.  parti  populaire  ;  X,  lit.  Son  pouvoir  ; 

ARNOUL II,  comte  de  Flandre,  au-  il   soulève  Gand;   son  alliance  avec 

teur  supposé    d'une    des  six  pairies  Edouard  m;  il   chasse   le  comte  de 

laïques;  IV,  16.  Partisan  des  Carlo-  Flandre,    112   à  115.  Sa    méfiance 

vingiens,  42.  Seconde  Charles  de  Lor-  envers  ce  prince;  frayeur  qu'il  lui  ins- 

raine,  45.  Sa  mort;  sa  guerre  avec  pire,  135.  Traité  qu'il  conclut  avec 

Richard-sans-Peur,  65.  Edouard,  156  à  158.    Se  prépare  à 

ARNOUX,  jésuite,  confesseur  de  assiéger  Tournai,   163.    Seconde   le 

Louis  XIII  ;  l'excite  à  exterminer  les  comte  de  Hainaut  contre  la  France , 

huguenots;   XXII,  485.  Confidences  166.  Sa  harangue  à  la  diète  de Valen- 

que  lui  fait  le  roi  au  sujet  de  Luynes,  ciennes,  170.  Est  emprisonné,  puis 

489.  Est  renvoyé,  493.  délivré  par  ses  partisans  soulevés,  198. 

ARPAJON  (d')  est  de  la  Fronde;  Reçoit  Edouard  à  l'Ecluse,  258.   Sa 

XXIV,  400. Traite  avec  la  reine,  403.  position  délicate;  ses  débats  avec  la 

ARQUIEN  (le  comte  d')  ,  beau-père  corporation  des  tisserands,  259.  Favo- 

de  Jean  Sobieski;  Louis  xiv  lui  refuse  rable  au  projet  de  nommer  comto  de 

le  titre  de  duc;  XXV,  449.  Flandre  le  prince  de  Galles,  260.  Sa 

ARRAN  (jAMES  HAMILTOM,  COMTE  b'),  moTt,  262,  263. 

régent  d'Ecosse  sous  Marie  Stuart  ;  sa  ARTEVELD  (Philippe  d')  ,   fils  de 

politique;  XVII,  258.   Château  qu'il  Jacques;  nommé  capitaine  général  des 

assiège,  334.  Défait  par  les  Anglais,  Gantois;  XI,  347.  Ses  mesures  de  po** 

336.  Il  repousse  leurs  propositions  ;  lice  ;  il  repousse  la  paix  qui  l'eût  sacri- 

comment  est  gagné  à  la  France,  365,  fié;  tue  l'un  des  négociateurs;  consente 

366.  Envoie  en  ce  royaume  la  jeune  être  exilé  ;  fait  connaître  aux  Gantois 

Marie  Stuart,  368.  Prend  les  armes  la  dure  capitulation  que  leur  accorde 

pour  la  cause  protestante  ;  XVIII,  133.  le  comte  ;  les  décide  à  marcher  contre 

ARRAS  (TBArrÉD');  réconciliation  lui;  prend  position  près  de  Rruges; 

entre  Charles  vii  et  Philippe-le-Bon  ;  349  à  358.   Il  gagne  la  bataille  do 

XUI,  254  à  258.  Bruges,  354,  855.  Il  entre  en  cette 

—  Autre  traité  entre  Louis  xi  et  ville  ;  recommande  ses  habitans  aux 

Maximilien  d'Autriche;  XIV,  610.  Gantois;    soumet  toute  la   Flandre; 

ARS  (louis  d')  ;  sa  retraite  à  travers  prend  le  titre  de  régent,  356  à  358. 
le  Milanais  ;  XV,  307.  Sforza  veut  se  Assiège  Oudenarde,  380.  Son  peu  de 
livrer  &  lui,  316.  Lieutenant  du  vice-  succès  ;  ses  négociations  avec  Ri- 
roi  de  Naples,  383.  Se  signale  au  siège  chard  n;  sa  lettre  à  Charles  vi  ; 
de  Canosa,  385.  Ville  qu'il  surprend;  piège  que  lui  tend  le  gouvernement 
ses  dangers,  386.  Mis  en  fuite  à  Ceri-  français  et  qu'il  évite,  383  à  385. 
gnôles,  404.  Sa  résistance  àVenosa,  Il  coupe  les  ponts  de  la  Lys,  386. 
408.  Sa  retraite,  427.                          @^^°  lieutenant  à  Ypres  tué;  défection 

ARTAUD,  élu  archevêque  de  Reims;  ^  de  cette  ville;  soumission  au  roi  et 

m,  379.  Sacre  Louis  iVî395.  Devient  l  révolte  contre  lui  de  la  Flandre  ma- 

son  conseiller,  398.  Lui  est  seul  fidèle  ;  ritime,  389, 390.  Il  marche  au  devant 

récompense  qu'il  reçoit,  406.  Dépos-  de  l'armée  royale,  391,  392.  Perd  la 

sédè ,  407,  409.  Rétabli ,  429.  Eclat  bataille  de  Rosebecque  et  la  vie,  393 

de  ses  démêlés  avec  Hugues,  son  com-  à  396.  N'est  point  remplacé  à  Gand, 

pétiteur;  concile  qui  ordonne  son  main-  400.  Son  train  de  prince,  439,  440. 

tien  dans  son  siège,  432,  433.    Son  ARTHUR  de  Bretagne,  petit-fils  de 

discours  au  concile  d'Ingelheim;  idiome  Henri  ii  d'Angleterre;  sa  naissance; 

dont  il  se  sert,  435.  Son  intronisation  VI,  50.  Son  mariage   projeté,    103. 

ordonnée,  436.  Rèconeiliè  avec  Hugues  Suctosaeur  désigné  de  Richard«Cœur'* 
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de4ion,  138.  iigué  ayec  lui,  t«0.  Sm  167.  H  contribM  à  U  cHliM  Ûû  f3M»ri, 
droits  h  U  succession  de  Richard;  2Slà3t5.  UreMaisilltpouyoir^  lâHiC 
sermeos  qu'il  reçoit  ;  attaqué  par  son  la  jowmée  sur  la  lande  dm  grand  Or» 
oncle  Jean,  184.  Confié  à  Philippe»  mêau;  fait  reeultr  Àmndel;  êba  en- 
Auguste,  185.  Conditions  que  celui-ci  trevue  avec  le  roi,  338, 2S9.  Il  sMOtttt 
stipule  pour  lui,  186*  Reoonoilid  aveo  La  Hire,  240.  Sa  rend  au  oongrèa  de 
son  onde;  confié  encore  à  Philippe,  Nevers;  ce  qu*il  stipule  pour  la  paix 
188.  Part  que  lui  laisse  le  traité  de  générale;  aooueil  que  lui  fait  le  roi, 
paix,  189.  Son  mariage;  fait  hom-  343  à  246.  Représente  la  France 
mage  à  Philippe,  211*  Armée  qu'il  au  congrès  d'Arras,  250.  Réconcilie 
forme,  212.  Assiège  son  aïeule  à  Mi-*  les  maisons  de  France  et  de  Bourgo» 
rebeau;  est  fait  prisonnier,  213.  Sa  gne»  264.  Ce  qu'il  obtient  de  La  Hire 
mort,  214.  et  SaintraiUes,  268.  Son  succès  ooatra 

ARTHUR  II,  duc  de  Bretagne  ;  son  les  Anglais,  271.    Il   soumet  Paris, 

avènement;  IX,  171.  Fait  arrâter  les  272  à  277.  Se  considère  Domme  un 

templiers  de  son  duché  et  s'approprie  souverain  indépendant,  284.  Saguem 

leurs  biens,  209.  privée  STeo  Flavy,  287, 288.  Il  se  rend 

ARTHUR  m,  duc  de  Bretagne,  d'à*  caution  de  René,  297.  Son  poste  an 

bord  comte  de  Richement,  puis  cou-  siège  de  Uontereau,  311.  Il  escorta  le 

nétable  de  France  ;  assiste  au  service  roi  à  Paris;  abandonneoeti*  ville,  313, 

du  duc  d'Orléans;  XII,  459.  Est  con-  31  G.  Ses  rigueurs  contre  les  aventu- 

fident  du  Dauphin ,  465,  466.    Son  riers,  829.  Il  insiste  pour  la  reprise 

poste  à  Azincourt;  il  est  prisonnier,  de  Meaux,  344.  Secondé  par  le  roi,  il 

482,  469.  Est  délivré  et  prend  part  emportelaplace,  846, 347.  Sa  cruauté; 

au  siège  de  Meaux,  6 17.  Son  mariage;  il  refuse  la  bataille  ;  il  aehève  sa  eon* 

XIII,  24.  Il  s'éloigne  des  Anglais,  39.  quête;  dureté  de  sa  justice  prétôtale  , 

L'épée  de  connétable  lui  est  offerte,  348,  349.  Se  rend  aux  états   d'Or- 

41.  Son  entrevue  aveo  Philippe*le-Bon,  léans,  351.  A  ordre  de  marcher  sur 

42.  Puis  avec  Charles,  43.  Sesdispo-  Avranches;  s'j  rend;  lève  le  siég«>> 
sitions  en  Bretagne;  il  est  installé  349,  857,  368.  Sa  fidélité,  858  à 
commeconnétable,  44  à  46.Se8  efforts  362.  Il  s'interpose  pour  la  paix, 
pour  dominer  le  roi;  son  but;  brigue  366.  Accompagne  lo  roi,  878.  Aven* 
cpntre  lui,  58  à  60.  Ses  hostilités  en  turiers  qu'il  réduit,  888.  Part  qu'il 
Normandie  ;  son  échec  à  Saint- James  prend  à  la  journée  de  Tartas»  390. 
de  Beuvron;  à  qui  l'attribue,  61  k  63.  Conseil  attquel  il  assiste,  421,  440. 
Il  presse  le  duo  de  Bourgogne  de  se  Refroidissement  de  Charles  pour  lui , 
réconcilier  avec  le  roi,  65.  Son  retour»  448.  Ses  hostilités  contre  les  Anglais, 
ses  luttes  de  cour,  68,  69.  Sa  ja*  484,  491.  U  décide  la  victoire  à  Four- 
lousie  envers  le  oomte  de  Foix;  ses  migtiy,  500  k  502.  Il  assiège  Càen, 
reproches  à  Cliarles  ;  son  influencée  qui  capitule,  603,  504.  U  investit 
la  cour;  favoris  qu'il  élève  et  préci-  Cherbourg,  505.  Prend  cette  place, 
pite  ;  sa  rupture  aveo  La  Trémoîlle ,  506*  La  garde  de  la  Iformandie  lui 
71  à  79.  Attaqué  de  vive  force;  son  est  confiée,  510.  Son  amitié  pour  Son 
immobilité,  89,  90.  Veut  rejoindre  neveu  Giles,  527.  S'interpose  entre  lui 
l'armée  royale  ;  La  TrémoiUe  veut  et  le  dite  François,  628,  629.  Le  fait 
l'arrêter;  il  passe  outre;  la  Pucelle  venger,  535.  Son  biographe,  699.  Son 
s'interpose  entre  lui  et  le  roi;  oheva-  avènement  au  duché  de  Bretagne;  il 
liera  qui  l'accompagnent,  134,  135*  reste  connétable;  ses  rapports  avee 
Ses  opérations  sur  la  Loire,  137.  Mé-  Charles;  son  projet  de  descente  en 
fiance  qu'il  inspire  à  La  TrémoiUe;  Angleterre;  XIV,  12  k  14.  Il  refuse 
ne  peut  obtenir  de  se  rendre  an  sacre,  de  siéger  à  la  cour  des  pairs,  18.  In- 
139.  Le  roi  veut  les  réfionciliér;  il  tercèdé  pour  le  duc  d'Alençon;  fait 
se  fait  remplacer  à  l'entrevue  projetée^  hommage  on  roi  ;  meurt;  ses  seryioes  ; 
trahison    envers  ses  délégués,  166  à  sa  superstition;  ses  derniers  nomens 


têmTOêùiéê  fw  Vèy^e  àe  Nftfttes,  ?i  m  prffree  ii   Vûftttie  en  ^iM ,  4^. 

à  S4.  Sm  etécntkmii  9«Miaa1fe«,  197.  Commando  une  4i\iMtm   de   fann^ 

ARTOIS  (iMBEirr  «»,   oowtÉ  s*),  fra«çaise;  X,tl.SM  droite  a f Artois; 

frèr«  de  saint  Louie  ;  dispositions  t«s-  il  le$  rerendi^ue  ;   aMnsé  d'empoifton- 

tatnMtsires  de  eon  père  en  «a  faveur;  nement  et    de  faux;    eondamné  au 

YI,  577.  Soft  mariage;  apanage  ^u'il  bannissement,  89  à  45.  Acharnement 

vei^it,ViI,l8i.  Aideleroiàla  transla^  de  Philippe  à  ruiner  sa  famille,  55, 

ttoii  de  la  sainte  couronne  d'épines,  56.  Ses  opérations  magiques  révélées, 

194.  Le  pape  l'appelle  à  remplacer  74  à  7^.  Sa  terreur;  il  se  réfugie  eo 

Frédéric  tt,  tOt.    Âsiste  à  la  cour  Angleterre,  77.  Accueil  qu'il  y  reçoit, 

pléiiièr«  de  Saumur,  $S5.  Son  voyage  87,  88,  105.  Philippe  demande  vaîne- 

à  Gtteâux,  806.    Croisé   avec   saint  mentqu'illui  soit  livré,  106.  Son  échec 

Loais,  848.  Part  |ivec  lui,  380,  389.  à  Saint-Omer;  méfiance  qu'il  inspire 

Son  poste  an  camp  de  Mansouraii,  415.  aux  Flamands;  sa  fuite,  173.  Décep- 

Son  poste  à  la  bataille  de  ce  nom;  il  tion  que  peut  lui  reprocher  Edouard, 

est  tué,  4)1  à  4S5.  179.  Nature  de  ses  prétentions  à  l'Ar- 

ARTOIS  (ROBERT  n,  comte  d'),  ne**  tois,  188.  Est  envoyé  en  Bretagne  à  la 

vea  de  saint  Louis  ;  prend  la  croix;  tête  d'une  armée;  bataille  navale  qu'il 

Vni,  163.  S'embarque ,  181 .  Son  ex-  livre,  51  ! .  Prend  Vannes,  2iî,  213.  Y 

péditioB  en  Navarre;  son  traité  avec  est  surpris  et  blessé;  sa  mort,  )14, 

Alphonse  de  Gastille;  comment  cher-  SI 5.  Voy.  Eu  [comte  d*). 

che  à  perdre  le  favori  de  Philippe-le-  ARUNDEL  (le  coûte  d*);  part  qu'il 

Hardi,  573  à  S77.  Est  un  des  juges  prend  k  la  victoire  de  Grécy;  X,  294, 

qui   Id    condamnent ,   990.    Sollicite  300.  Sa  négociation  en  Flandre,  319. 

vainement    du  pape  la    punition  du  II  meurt  naufragé;  XI,  287. 

beau^frère  de  la  Brosse,  995.  Marche  ARUNDEL  (niCHAiiD  comte  d');  son 

au  secours  du  roi  de  Naples,  837.  Sa  expédition  maritime;  XI,  590,  591. 

mission  en  Castille,  356.  Est  chargé  Débarque  en  Aunis;  ses  ravages,  593, 

de  gouverner  Naples,  398.  Sa  victoire  5^4.  Soutient  le  duc  deGlocester,  546. 

sur  Loria;  son  mécontentement;  son  Accusé  de  complot;  son  supplice;  XII, 

retour  en  France,  405  à  407.  A  qui  103,  105. 

est  mariée  sa  fille,   483.  Sa  victoire  ARUNDEL  (le  comte  d*};  troupes 

près  de  Dam ,  508 ,  509  ;  IX ,  8.  Ses  anglaises  qu'il  conduit  en  France;  XII, 

opérations  en  Flandre  ;  mort  de  son  fils  373.  Ses  ravages,  396.  Sa  maladie, 

unique,  18  à  91.  Sa  prétendue  oppo-  476.  Sa  présence  à  la  cour  de  Henri  vt; 

sition  à  l'arrangement  entré  la  France  XIII,   173.   Victoire  qu'il  remporte, 

et  l'Angleterre,  88.  Ses  débats  avec  195.   Il   est   surpris  à  Rouen,  910. 

l'évêque  de  Cambrai;  intervention  du  Marche  sur  Lagny,  9 1 1 .  Guerroie  dans 

pape,  47.  Le  pape  cherche  sans  succès  le  Maine;  sa  retraite,  938,  939.  Mis- 

à  l'attirer  en  Italie,61.  Récriminations  sion  dont  le  charge  Bedford;   il  est 

dii  pontife  contre  lui,  83.  Marche  sur  blessé  et  meurt,  948, 949.  Ses  rigueurs 

les  Flamands  révoltés  ;  son  armée  for-  à  Calais,  999,  300. 

midable,  97.  Perd  le  bataille  de  Cour-  ASCELIN;  ses  paroles  sur  la  tombe 

trai  et  la  vie,  99  à  101.  de  Guillaume-le-Conquérant ;  ÏV,  481. 

ARTOIS    (PHILIPPE   d')  ,    sire    de  ASCELIN  livre  Andely  à  Louis-le- 

Gonches;  fils   unique   de  Robert  ii;  Gros;  V,  141. 

renfort  qu'il  lui  amène;  il  est  tué;  ASFELD  (le  maréchal  d*);  sa  belle 

IX,  20, 91 .  défense  à  Bonn;  XXVÎ,  41.  Ses  opéra- 

ARTOIS{robert,  COMTE  d'),  d'abord  tiens  en   Espagne;  XXVÎI,  95,  97. 

comte  de  Beaumont  le  Roger  ;  dispute  Commande  l'année  du  Rhin;   prend 

l'Artois  k  la  comtesse  Mathilde;  aux  Philipsbourg  ;  XXVIII,  104  à  106. 

prises    avec    les   troupes  françaises;  ASPREMONT,  général  piémontais; 

transige  et  épouse  la  fille  de  Charles  combat  les  Espagnols,  sur  le  Panaro  ; 

de  Valois;  IX,  348,  344.  Accompagne  XXVIIÏ,  987. 
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ASSAS  (lk  GHBVAUKR  d') ;  flOB  ai"  Toalouit;  Y,  169.  IMmâUs  d*   sm 

vouement; XXIX,  915.  successeurs  avec  la  ville  de  Mîmes. 

ASTARAG  (cEHTDLLa  d');   défend        AUBÉPINE  <de  l'),  négociateur  de 

Marmande;   sauvé  par  la  loyauté  de  François  i"'  avec  Henri  vui;  XVII, 

Louis  de  France;  VI,  505  i  507.  217.  Commissaire  de  Henri  n  pour  la 

ASTÂRÂG  (d*),  victime  de  laSaintr  paix,  546  ;  XYUI,  83.  Sa  tubordina- 

Barthélemy  ;  XIX,  173.  tion  au  connétable,  104.11  lui  retire 

ÂSTOLPHË,    roi  des   Lombards,  le  cachet  du  roi,  108.  Est  de  Tassem- 

n'ose  empêcher  le  pape  de  se  rendre  en  blée  de  Moulins,  465. 
France  pour  implorer  contre   lui  le         ÂUBETERRE,  ligueur  ;  du  complot 

secours  de  Pépin;  II,  184.  Ses  efforts  d'Angoulème;  XX,  393,  397,  398. 
pour   détourner  l'orage  ;  sa   défaite  ;         AUBETERRE  (le  marquis  d')  ,  am- 

sa   soumission   à   l'église  ;    n'exécute  bassadeur  de  France  à  Rome  ;  demande 

point  ses  promesses  et  attaque  de  nou-  la   suppression   des  jésuites  ;  XXIX, 

veau  Rome,  188  à  190.  L'assiège;  est  376. 

encore  réduit,  1  92,  194.  Appelle  Gri-         AUBIGNË  ,    écuyer  de   Henri   iv  ; 

fou,  301.  Sa  mort;  traité  de  tyran  par  favorise  son  évasion  ;  XIX,  357  à  360. 

le  pape,  30G.  Ses  hostilités,   418.  Piège  qu'on  lui 

ATAULPHE,    roi    des    Visigoths;  tend  et  auquel  il  échappe,  525,  526. 

succède  à  Alaric;  1 ,  137.  Vainqueur  Sa  sévérité;  comment  compromis  par 

des  rivaux  de  l'empereur  ;  épouse  sa  le  Béarnais  ;  il  se  rapproche  de  lui.  Son 

sœur  Placidie,  138.  Son  établissement  opposition  sous  Louis  xiii  ;  sa  retraite 

dans  la  Gaule  méridionale,  139  à  141.  à  Genève;  XX,  103  à  105.  S'oppose 

Passe  les  Pyrénées,   143.  Sa  mort,  au  changement   de   religion    proposé 

144.  à  Henri,  106.  Lieutenant  de  Condé, 

ATHALARIG   succède  en  Italie    à  192,  197,  198,  212.  Surprend  Mai- 

Théodoric  ;  I,  256.  Sa  mort,  272.  luzais,  508.  Accompagne  Henri  à  Saint- 

ATHELSTAN,    roi    d'Angleterre;  Gloud,   544.  Se  renferme  avec  lui; 

donne  asile  à  Louis  d'Outre-mer;  III,  XXI,  7.  Gonseil  qu'il  lui  donne,  12. 

356,  393.  Députations  pour   lui  de-  Le  pousse  à  se  convertir,  200.  Sujet 

mander  ce  jeune  prince ,  394 .  Il  le  de   mécontentement  que  lui  donne  le 

secourt ,  401 .  roi,  458.  Jalousé  par  Sully  ;  XXH,  1 8. 

ATHLONE  (le  comte  d'),  général  Écarté  de  la  cour,  48.  Gomplot  dont  il 

anglais  aux  prises  avec  BoufQers  dans  refuse  de  faire   partie,  53.  Dénoncé 

les  Pays-Bas;  ses  succès;  XXVI,  343  par  Lafin,  71. 
et  suiv.  AUBIGNË  (m^^^^  n');  épouse  le  comte 

ATHOL  (le   comte  d');   assassine  d' Ay en  depuis  duc  de Noailles; XXVI, 

Jacques  i»',  roi  d'Ecosse;  XIU,  292.  232  ;  XXVIH,  280. 

ATRIE  (ANNE  d'); style  qu'elle  intro-        AUBIGNY  (ébebaro  stcart  sire  d'), 

duit  à  la  cour  de  Catherine  de  Médicis;  ambassadeur  de  Gharles  viii  en  Italie; 

XIX,  510,511.  XV,  150  à  152.  Son  commandement  ; 

ATT  AIN  ,   l'un   des    assassins    de  sa  marche;  son  arrivée  devant  Rome, 

CoUgny  ;  XIX,  165.  176,  177.  Soumet  la  Galabre,  193.  Est 

ATTALUS;  dispute  l'empire  i  Ho-  gouverneur  de  cette   province,  206. 

norius;  I,  146.  Gagne  la  bataille  de  Seminara,  226, 

ATTILA,  roi   des  Huns;  I,  152.  227.  Sa  lutte  pénible  contre  Gonsalve 

Envahit  les  Gaules  ;  ses  dévastations  ;  de  Cordoue,  228 ,  229.  Il  capitule,  236. 

assiège  vainement  Orléans,  154.  Il  se  Son  commandement  sous  Louis    xii; 

retire  en  Champagne;  perd  la  bataille  il  passe  les  Alpes,    290.  A   le    com- 

de  Châlons; évacue  les  Gaules;  envahit  mandement    du   Milanais,    324.  Est 

l'Italie;  meurt,  157  à  160.  chargé  de  l'expédition  sur  Naples,  236. 

ATTON  (BERNARD),  vicomte  de  Be-  Sa  marche;  il  prend  d'assaut  Capoue, 

/.iers;  élu  tuteur  du  jeune  comte  de  340  à  345.  Armistice  qu'il  accorde  au 

Barcelonp  ;  IV,  440.  Allié  du  comte  de  roi;  il  est  mis  en  possession  de  Naples, 
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846.  Y  porte  le  titre  de  lieutenant-  gouverneur  du  Languedoc,  60).  Gom- 

général  du  roi  ;    sa  jalousie   envers  bat  les  compagnies  d'aventuriers  ;  XI, 

Vesc;  sa  maladie,  353, 358.  À  Tarrivée  31.  Accompagne  en  Espagne  Jean  de 

d'un  vice-roi  il  demande  son  rappel,  Bourbon,  46.  Son  retour  en  France, 

355.  Se  rend  au  camp  de  Troia,  383.  50.  Part  qu*il  prend  à  la  défaite  de 

Sa  loyauté;   capitules  qu'il  escorte,  Najarra;  il  est  prisonnier,   73,   74, 

385.  Mission  que  lui  donne  Nemours;  75.  Expédition  à  laquelle  il  est  em*- 

leur  mutuelle  aigreur,   387.  Pénètre  ployé,  83. 

en  Calabre;  par  qui  arrêté,  398,  ^99.  ÂUDLEY  (  pierre  d'  ),  aventurier 

Vainqueur  à  Terranova  ;  est  vaincu  à  anglais  ;  position  qu'il  s'est  faite  en 

Seminara   et  investi   dans  Angitula,  Champagne;  X, .547.  Surprend   Ghà* 

40S,  403.  Date  de  sa  défaite,  407.  Il  Ions  et  en  est  chassé,  550. 

capitule,  408  .Villes  de  Lombardie  qu'il  AUDLEY  (lord)  ,  du  parti  de  la  ro89 

rend,  600.  Il  surprend  Colonna;  XVI,  rouge;  sa  défaite;  XIV,  50. 

f5.Conseille  envain  auToi  de  ne  point  AUDOUARD,  agent  du  duc  d'Ai- 

passer  en  Italie,  2S0.  Est  tué  à  Pavie,  guillon  ;  XXIX,  417,  421. 

236.  AUDULPHE,   sénéchal  de  Gharle- 

AUBIJOUX,  gentilhomme   du  duc  magne;  réprime  les  Bretons;  11,304. 

d'Orléans;    complice  de    Cinq-Mars;  AUFFEMONT  (le  sire  d')  ;  ses  dé- 

XXIII,'  488  et  suiv.  Est  de  la  cabale  bats;  sa  réconciliation  avec  La  Hire; 

des  importans;  XXIV,  20.  XIII,  286,  287. 

AUBIN  (cormier  saiht-)  (traité  du)  AUFFRATZ  ;     poursuit    Villars  ; 

met  fin  aux  guerres  civiles  de  la  mi-  XXVI,   369. 

norité  de  saint  Louis;  VU,  104.  AUGUSTE;  son  édit  sur  la  religion 

AUBRECHICOURT   (eustaghe  d'),  dans  les  Gaules;  I,  6.  Traces   d'un 

chef  d'aventuriers  ;  position  qu'il  s'est  dénombrement   qu'il  aurait  ordonné 

laite   en   Champagne;  X,  547.  Com-  dans  cette  province,  54. 

ment  considère  ses  brigandages;  son  AUGUSTE,  électeur  de  Saxe;  son 

portrait,  55t.  Part  qu'il  prend  à  la  avènement  ;  XVII,  480.  Sa  correspon- 

bataille  d'Auray;  XI,  21.  Il  s'engage  dance  avec  l'empereur  Maximilien  ii  ; 

dans  l'expédition  contre Pierr&*le-Cruel  XVm,  425.  N'accueille  point  les  pro- 

39.  Est  rappelé  par  le  prince  de  Gai-  positions  des  prQtestans  français,  514. 

les,  55.  Il  enlève  la  duchesse  de  Bour-  AUGUSTE  P',  roi  de  Pologne  ;  d'a- 

bon,  134.  bord  FREDERIC-AUGUSTE  II ,  élec 

AUBRYOT  (  HUGUES  ) ,  prévôt    de  teur  de  Saxe  ;  monte  sur  le  trône  de 

Paris;  ses  richesses;  faveur  dont  il  Pologne;  XXVI,  231,  232.    Disposé 

jouit  auprès  des  princes;  en  butte  à  à  s'allier  h  la  France,  306.  Sa  lutte 

la   haine   des  prêtres  ;   est  enfermé  avec  Charles  xii,  403,  438.  Sa  vie 

dans  les  cachots  de  l'inquisition  ;  XI,  désordonnée  ;  XXVIII,  19,  84.  S'unit 

332,  333.  Délivré  parles  MaillotinSf  àl'empereur;  ses  persécutions,  30,31. 

s'enfuit  en  Bourgogne,  365.  Sa  mort;  suites  de  cet  événement,  77 

AUBUSSON  (  PIERRE   d'  ),   grand  à  80 ,  85  et  suiv. 

mattre  de  Rhodes;  comment  envoie  en  AUGUSTE  II,  roi  de  Pologne,  ou 

France  Gem,  frère  de  Bajazet;  XV,  FRÉDÉRIC-AUGUSTE  III,    électeur 

145  à  147.  de  Saxe  ;  Stanislas  lui  dispute  le  trône; 

AUDENHAM  (  arnould  d'),  mare-  sa  faiblesse;  sa  fausseté;  ses  alliés; 

chai  de  France;  expéditions  dans  les-  ses  succès;  XXVIII,  79,  84,  87.  A 

quelles  il  accompagne  le  roi  Jean;  X,  ébranlé  la  morale  publique,  185.  Ses 

392,  393,    449,   456.   Prisonnier  à  prétentions  &  l'héritage  de  l'empereur, 

Poitiers,  465,  466.  Assiste  au  siège  222.  Il  se  ligue  contre  Marie-Thérèse, 

de  Melun,  552.  Présente  au  dauphin  226.   Son  indolence;  son  ministre  le 

le  traité  de  Londres,  555.  Rapporte  trahit,  240,  241.  Accède  à  la  paix  de 

son  refus,  560.  Suit  le  roi  en  Bour-  Breslaw,  245.  On  songe  en  France  à 

gogne,  592.  Prend  la  croix,  600.  Est  le  faire  élire  empereur,  360, 372)373. 

Woibk  générok  de  VEUtovrc  de$  FronçaU.  3 
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Son  traité  avec  MariQ-Thérèse ,  374.  ô6.  Ptrtaa'il  prend  >  U  Sauii-Bar* 

Défaite  de  6onarméeàNesseIdor(,a76«  thélemy,  164i  156,  166,17t.  La  fiil 

Il  reçoit  des  subsides  de  la  France  at  aniiooMr  au  cardinal  aon  frire,  187« 

de  l'Espagne  ;  le  Dauphin  épouse  sa  Se  rend  au  sidge  de  Lt  RecbelU»  t2&« 

fille,  433,  434.  Entre  dans  la  limt  Est  tué,  216, 

contre  Frédéric  j  XXIX,  53,  U6.  AUHALECcHAiojuipgLOMUnuoma 

Ecrasé  par  lui,  1 17,  118.  Ce  que  la  DUC  n'];  troupes  qu'il  raffieablai  XIX| 

second  traité  de  Versailles  stipule  en  443.  Est  gouYerneur  de  Picardie; XX| 

sa  faveur,  193.  Son  désir  de  la  paix,  12,  501.  Confiance  qu'U  accorde  au 

251.  n  signe  le  traité  d'Habersboorg,  oardinal  de  Lorraine,  12 1.  Tente  de 

265.  Ses  malheurs;  sa  mort,  309.  surprendre Bouloone,  166, 167.  Place 

AUGUSTIN  (sAUfT)  ;  son  récit  de  de  sûreté  qu'il  obtient,  168.  Lieute» 

rinvasion  des  Gaules,  cité*,  I,  129.  ntnce  de  son  frire,  303.  Ses  opérations 

Auteur  fayori  de  Charlenuigne ;  H,  autour  de  Paris,  331.  En  est  gouTer* 

316.  neur,  476.  Se  rend  à  l'b6tel  de  TilUf 

AUGUSTULE,  dernier  empereur;  L  498.  Son  échec  à  Sénlis,  525,526. 

164.  Renforce  Mayenne;  XXI,  28,  81.  Ses 

AUMALE  (guiluumb  ps  manpbyilub  projeta  d'indépendance,  46.   Secourt 

coifTE  d');   commandement  que  lui  Koyon,  103.   Ses  prétentions,  173. 

confie  le  roi  d'Angleterre;  VI,  52 <  Conférence  à  laquelle  il  assiste,  100, 

Mission  que  lui  donne  Richard ,  90.  Son  engagi  nent  de  rester  fidèle  à  la 

AUMALE  (  JSAïf  DE  nAHCounr  covte  Ligue,  237.  Se  rend  au  copgrie  de 

d'],  du  parti  de  Charles  VII  ;  aux  prises  Bar-leoDuc,   287.  Se  prononce   pour 

avec  les  Anglais  ;  XIII,  17, 18*  Assiste  la  guerre,  28  ^.  Sa  détresse,  319,  Se« 

à  la  bataille  de  Verneuil,  33  et  suiv.  couru  par  les  Etpegnols,  333,  Place 

AUMALE  (CLAUDE  DE  LORRAiNK  GUisi  qu'il  leur  livre,  362, 363.  Son  précis  ; 

DncD*);sonmanage;XYU,396;XyiU|  son  exécution  en  effigie,  364,  365. 

7, 19.  Il  part  pour  ritalie)  XYII,  428,  Il  combat  à  Douleng,  367,368.  Traité 

552.  Son  commandement  i  l'armée  dont  11  ne  profite  pas,  407,  409. 

royale,  448,  486.   Il  est  prisonnier ^  AUMALE  (le  chevalibb  p')  com- 

486.  Sa  rançon,  516.  Est  de  l'armée  mande  la  place  de  Paris;  3UU,  61 1 

de  son  frère;  XVIII,  31.  Défend  Am-  66.  Attroupements  qu'il  dissipe,  77« 

boise,   148.  Est  de  l'assemblée  des  Ses  ménagements  pour  l'opinion,  79, 

notables,  161  f  Salue  roi  Charles  iXj  II  attaque  Saint-Denis;  est  tué,   99, 

186,    Accompagne  Marie   Stuart  en  100. 

Ecosse,  928,  229.  Par  qui  suppléé  en  AUMÛNT  (jkan  p*)  est  nonmié  Ma* 
Bourgogne,  258.  Son  entrée  k  Paris,  réchal;  XIX,  502.  Dénoncé  par  Sel* 
270.  Va  prendre  le  gouvernement  de  cide  ;  XX,  63.  Est  reçu  à  coupa  de  feu 
Rouen;  y  est  prévenu  par  les  hugue«  aux  barricades,  351.  Conférences  aux 
uQts;  ses  rigueurs,  284,  Son  zile  quelles  l'admet  le  roi,  365,  400,401, 
persécuteur  en  Bourgogne,  310.  Il  Troupes  qu'il  rassemble,  4^6.  Valois 
agite  Paris,  405.  Son  frère  le  cardinal  lui  demande  son  aide  pour  ae  défaire 
l'y  appelle,  440.  Il  le  rejoint,  leur  de  Guise,  458*  Conseil  auquel  il  as- 
trouble,  441.  Il  parcourt  les  environa  siste,  461.  Arrestation  qu'il  foit,  463. 
de  Paris,  442.  ^e  se  réconcilie  point  Plie  devant  Mayenne,  497.  Etoufie 
avec  les  Chatillons;  est  accusé  de  une  insurrection  à  Angara,  506,  Se 
vouloir  les  faire  assassiner  ;  quitte  la  porte  au  devant  du  Navarrais,  518, 
cour,  471.  Escorte  le  roi,  500.  Est  519.  Réconcilié  avec  Epernon,  524. 
aux  prises  avec  d'Andelot,  508.  La  Son  commandement  à  l'armée  royale, 
reine  Tappelle  &  l'armée,  526.  Est  534,  535- Ses  troupes  sont  toutes  ca« 
oppose  ou  duc  de  Deux-Ponts  ;  XIX,  tboUques  ;  XXI,  5.  Querelle  que  lui 
52.  Ses  fautes,  53.11  se  replie  sur  la  fait  Epernon,  15.  Troupes  qu'il  oon« 
Loire;  sa  jonction  avec  le  duc  d'Anjou;  duit  en  Champagne,  lÔi  37,  Secourt 
54.  Insubordination  de  ses  troupes,  le  camp  d'Arqués,  32.  Son  poète  i 


âVt  AVifr                   H 

Ivry,  itt  !••  B  frt  mHféenUtmm  QkÊiàn  llwlel  (  voir  u  nom  )•  Obnr 

gogne,  92.  Set  Mvm  «p  BMta^«,  fonéua  éësonMii  aVe«  leMsIt  àé  U 

|Tf*  n  Ibret  IftvMBuv  à  publiM  la  moiiarolit», 

tfévs,  tS6«  U«.  DtBMiat  dtisQoouMi  AUaTIUStElfS.  ?9f .  ilnillwll. 

à   ESiMbeth,  tû$,  S09.   ÂMiëga  t*  AUTQHARift,  Pra»c,  attMhé  à  U 

pMndk  Çroion,  tlO,  3tt.  Sa  nori,  «ause  das  6U  4a  Ûarla«iaii)  II,  t4f. 

SSS.  A  pris  Mor)att,  411.  Lln4  à  Ghariemanaa,  146. 

▲UMONT  (li  opm  9')i  son  aan*  ÂUTERME  (roger  d'),  battU  d« 

bal  avec  Ghataauroux  ;  XXII*  SAt-  Oud  (  mluioii  ^a  lui  4oaiia  la  aamte 

▲UMONT  .(  Li  Uàii$cmAh  MJQ  »■  )  (  Louis  d«  MaUf  fl  eatlad;  XI,  9(I9, 

troapM  qaMl  liaeseia;  XXIV,  401.  199. 

GoBtiest  laa  Bspagnola,    498.    Saa  AimRMI  (oLran)  i  prove^a  la« 

aavp  4e  miln  aar  Qsttnda}  il  estpri-  Gantois  ;  XI,  276.  Le  comta  de  Flan* 

faaniav,  594^  695.  Soi  o(»Himande«  dra  pfomat  àé  1' «iley,  277. 

ment  à  Parméa  dit  Pays-Bas;  XXV»  AUTRON  (boooes  »s  gbiévb,  sm» 

127.  Plaaa  dont  il  a>mpare,  129.  amoa  d^),  ndgooUtewt   à  Bratinys 

AUMONt  (  LB  Boc  p')  et!  aida  de  X ,  970. 

oamp  daLoais  xv.XXYlII,  909.  Sa  ÂUTRAY  (lb  biri  b*),  eompagBOB 

fiant    aappàs  de  Louis  xv  mourant)  de  Jean-saBa-Peu»}  aaaaaiiné  avaa  lui, 

XXIX,  608.  Principes  Ubdranz  aux»  XIT,  689. 

quels  il  adhère  ;  XXX,  971.  AUVERONB  (u  Bionmi  %•)    asl 

AUQUETONVILLB  (baool  b*),  as-  de  la  jùurnêê  de  T1io«ia»t{  XI,  177. 

sassin    du  duc  d'Orléans;  XII,  271,  Est  de  Tannée  royale,  169|  180  ^Xlf, 

372.  Récompense  ^«Hl  reçoit,  279.  477. 

AURAY   (BAVAitLE  D*),  gagnée  par  AUXBRRB  (lb  coiifl  »^,  l'un  ÛH 

Jean  de    Monfert  suf  Bertrand    Du  capitaines  de  Charles  v;  XI,  17|  19. 

Gueselin  ;  XI,  20  à  29.  Pyisonnier  k  la  bataille  d^Auvay,  22. 

AURELIEN,  empereur,  bat  ton  rival  Peinte  punition  ({ue  lai  inflige  le  roi  ; 

Tetrieua  dans  les  plaines  de  Qhftlons;  90.  Est  de  l'armée  de  Charles  VI;  XII, 

],  16.  397. 

AURISPA  (iBAM).  Vey.  Ou&Hno,  AVEKSON  fi>*)  ;  du  eoBseil  privé  de 

AUROUX,  Tun  des  aeiie  )  son  sup-  François  n  ;  assista  à  l'assemblée  dea 

pUce  ;  XXI,  1 89.  notables  ;  XVm,  191. 

AUSSONYILLE  (lb  baroiv  b')  en-  AVARES  ou  UGURS;  leur  irruptioa 

gage  le  combat  de  Fontaine-Française;  en  Germanie;  I,  316.  Vainqueurs  de 

XXL  338,  339.  Sigebert,  traitent  avec  lui,  817.  Ecra- 

AiJSTRASlE,  France  orientale  ;  I ,  sent  les  Gépides  ;  errent  encore  entre 

305.  Contrée  d'aristocratie.  342.  De  l'Asie  et  TEurope  centrales  ;  s'établis- 

gouTemementfédéral,  8 43.  Impatiente  sent  enfin  au  nord  du  bas  Danube, 

du  joug' des  Mérovingiens,  361.  Seé  318.  Ont  soumis  les  Vénèdes  ;  les  op- 

relations  avec  ces  princes,  362,  308.  priment;  ils  se  révoltent;  II,  10.  Vie- 

Ses  eipéditiotts  en  Italie,  866 ^  867.  toire  des  Vénèdes,  1 1 .  Révolutions  ra« 

Ses  efforts  pour  affaiblir  le  pouvoir,  pides  chez  les  Avares,  12.  Chassent 

royal,  373,  374,  376,  878.  Sa  haine  les  Baléares,  30.  Pour  leurs  guerres 

contre  la  Neustrie,   417.  Son  désir  avec  Gharleraagne,  vey.  Nun$. 

d'an  roi  indépendant;  II,  8,  38.  Son  AVAUGOUR  fts  baboM  b'),  91s  Ha- 

arlstocratie  secondée  par  le  vioalte  du  turel  du  duc  de  Bretagne  ;  se  déclare 

pilais,  60.  Réunie  à  la  France  ocei-  contre  lui;  XV,  41.  Lieutenant  du 

dentale, 61.  Obtientencore  un  roi,  92.  roi  en  Bretagne,  169. 

Révolutions  dans  le  sens  populaire,  AVAUX  (lb  coiitb  b*)  ,  envoyd  par 

71,  77  et  suiv.  Prétend  seule  être  le  Richelieu  près  des  cours  du  Nord; 

pays  des  Francs;  son  esprit  républi*  XXm,  267.  négociateur  au  eongrès 

cain  et  guerrier,  91.  Vaincue  par  les  de  Munster;  XXIV,  79  et  sulV.  179. 

Reostriens ,  108.   Prend  pour  ahef  Pttia  à  Ruel,  290. 
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AVAUX  {lb  COMTE  D*),  «mbassadeur  BrÎMdA  contre  1m  Fnuiçftiji;  XT, 
de  Louis  xiv  en  Hollande  ;  son  mé-  583.  Son  sappUoe,  684. 
moire  aux  états  généraux;  XXY,  461.  AYDIE  (odbt  o'),  sire  de  Lescun, 
Il  pénètre  les  desseins  de  Guillaume  m  ;  puis  comte  de  Gomminges,  ambassadeur 
XXVI,  19.  Il  quitte  la  Haye,  SS.  du  duc  de  Bretagne  à  la  cour  de  Louis  xi; 
Ses  négociations  au  nord,  176.  Est  séduit  le  frère  du  roi;  XIV,  162. Est 
envoyéenHollande,  303,304,310.£st  l'occasion  de  la  rupture  entre  son 
rappelé,  3U.  maître  et  ce  jeune  prince,  205.  Louis 

AVELLINO ,  lieutenant  de  Fuentès    tente  de  le  gagner,  354,  386.  Son  in- 
dans les  Pays-Bas  ;  XXI,  360.  fluence  sur  le  prince  Charles ,  393 . 
AVENELLES,  confident  du  complot    Secours  quHl  amène  à  l'armée  royale, 
d'Amboise  ;   le  dénonce  aux  Guises  ;    330.  Pourquoi  dessert  Louis ,   342. 
XVIII,  143.                                            Projet  de  mariage  qu'il  propose  au  duc 
AVÉRRHOÊS  ;  son  école  de  méde-    son   frère ,   347.  Supplanté  par   une 
cine;   IV,    488.    Ses   enseignemens    maîtresse  dans  la  faveur  de  ce  prince  ; 
sceptiques;  YII,  42.  Sa  philosophie    soupçonné  au  sujet  de  leur  mort,  353. 
introduite  dans   les  écoles  y  répand    Rejette  les  soupçons  sur  le  roi,  357. 
l'incrédulité;  IX,  246.  U  a  réveillé    Ses  rapports  avec  lui  ;  leur  marché  ; 
l'esprit  d'examen;  XI,  158.                    leur  entrevue,   368,   369,   373.  Sa 
AVERSPERG (leprince  D'),mini8tre    fidélité  à  le  servir,  395, 396.  Ministre 
de  l'empereur;  ses  négociations  pour  la    désigné,   652.  Commissaire  pour  la 
future  succession  d'Espagne;  XXVI,    répartition  des  impôts,  678.  Excite  le 
271.                                                       mécontentement  du  duc  de  Bretagne; 
AVESNES  (JACQUES  n') ,    et  (g au-    XV,  24.  Ligu^-^ans  laquelle  il  entre, 
THiEit  d'),  héros  des  3^  et  5*  croisades;     34.  Est  le  but  des  premiers  coups  ;  son 
V4,  83,  117,  499.                                  comté  saisi,  36  à  38.  La  noblesse  bre- 
AVESNES  (bossaert  n'),  tuteur  de    tonne  veut  le  faire  expulser,  40,  41. 
Marguerite  de   Flandre;    la   séduit;     Promesses  qu'il  signe,  43.  Soulèvement 
leurs  fils  Jea/h  et  BoMdoin;  veut  se    contre  lui,  45.  Sa  mission  auprès  du 
faire  relever  de  la  prêtrise  et  l'épouser;    roi    échoue,  46.11   est  condamné  à 
VII,  297.  Contestation  de  ses  fils  avec    mort,  50.  Renpue  les  négociations,  55, 
leur  mère  ;  arbitrage  de  saint  Louis ,     63.  Contraire  aux  prétentions  de  d'AU 
298.  Le   Hainaut  leur  est  attribué,     bret,  78.  Son  pardon  stipulé,  88. 
370.  Leurs  nouveaux  débats  avec  les        AYDIE  (oobt  d'),  sénéchal  de  Car- 
Bampierre,  485  ,  486.  Secondés  par    cassonne;  réduit  par  la  dame  de  Beau- 
GuUlaume  de  Hollande;  VIH,  7.  Re-    jeu;  XV,  36  à  38. 
mis  en  possession  du  lot  à  eux  al-        AYDIE  (odet  d')  ,  comte  de   Com- 
loué,  30.  Voy.  Jean^  comte  de  Bai"    minges;  sert  sous  le  vice-roi  de  Naples; 
naut.                                                       XV,  383.  Forme  des  compagnies  d'in- 
AVEYRO  (le  duc  d')  conspire  contre    fanterie,  505.  Défend  Bologne ,  580. 
Joseph  de   Portugal;   son    supplice;        AYELLE (la  duchesse n'), maîtresse 
XXIX,  333  à  225.                                     de  Henri  iv;  intrigues  qu'elle  lui  dé- 
AVICENNE,  son  école  de  médecine;    voile  ;  XIX,  357.  Accompagne  la  reine- 
IV,  488.                                                   mère  au  Midi,  507. 

AVITUS,  ses  négociations;  I,  155.  AYLVA  (le  baron  d')  ouvre  aux 
Proclamé  empereur  dans  les  Gaules ,  Français  les  portes  de  Maestricht  ; 
161,  163.  Déposé,  163.  XXVIII,  458. 

AVITUS  (saiht),  évêque  de  Vienne;  AYETONE  (le  marquis  d'),  gouver- 
calme  les  remords  que  causent  à  Gon-  neur  des  Pays-Pas  ;  embarras  que  lui 
debaud  ses  fratricides;  I,  173.  Flatte  donnent  les  cours  émigrées  de  Gaston 
Clovis,  189.  Appelé  à  convertir  le  roi  et  de  la  reine  mère;  ses  conventions 
Bourguignon,  307.  Élève  le  fils  de  ce  avec  le  premier;  XXHI,  339  à  341. 
prince  dans  l'orthodoxie,  359.  Fait  lever  le  siège  de  Lerida;  XXIV, 

AVOGARO  (louis  COMTE  d')  insurge     135,136. 
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AYMAR,  éyéque  da  Puy-en-Velay  ;  «nvoyë  à  l'assemblée  de  Poitiers  ;  IX, 

le  premier  des  eroisés  ;  nommé  vicaire  188. 

apostolique  de  rezpédition  ;  lY,  539.  AZEBEZ  (diego  b'),  éyèque  d'Oz- 

Part  avec  le  comte  de  Toulouse,  549.  ma;  ses  prédications;  ses  controverses 

AYMAR,  comte  de  Limoges,  révolté  avec  les  Albigeois;  VI,  261.  A  ensei- 

contre  Richard  Plantagenet  ;  prison-  gné  l'art  d'alimenter  les  bûchers  par 

nier  et  gracié;  V,  529.  l'espionnage,  870. 

AYMARD  ,  trésorier   du   Temple;  AZINGOURT  (bataille  d'),  gagnée 

exécuteur  testamentaire  de  Philippe-  par  Henri  v,  roi  d'Angleterre,  sur  les 

Auguste  ;  YI,  525.  Français ,  commandés  par  le  connéta- 

AYMON,  duc  de  Savoie  ;  succède  à  ble  d'Âlbret  ;  XII,  481  à  489. 

son  frère  ;  X,  38.  Fait  partie  de  l'ar^  AZZO  (albert),  marquis  de  Liguri; 

mée  de  Philippe  de  Valois,  149,  179.  beau-frère  d'Héribert  le  jeune;  appelé 

Est  son  plénipotentiaire,  176.  Est  tué  dans  le  Maine;  retourne  en  Italie;  IV, 

i  Crécy,  301.  404  et  suiv. 

AYT  HO  N,   historien   arménien; 

BAD  BAI 

BABINGTON  entre  dans  un  complot  perdre  i  ce  roi  l'allianoe  de  la  répu- 

pour  poignarder  Elisabeth  et  délivrer  bliqne;  XVI,  166. 

Marie  Stuart;  est  dénoncé;  s'évade;  BADOERO  (Loms), ambassadeur  de 

son  supplice;  XX,  951  à  953,  955.  Venise  près  de  Soliman;  traité  qu'il 

BAGHAUMOMT,  conseiller  au  par-  négocie;  XVII,  80,  81. 

lement;  donne  au  parti  réformateur  le  BAGAUDES,  paysans  révoltés  des 

nom  de  la  Fronde;  XXIV,  905.  Gaules;  massacrent  les  nobles,  incen- 

BAGHELIER,  valet  de  chambre  de  dient  les  châteaux; sont  défaits;!,  18. 

Louis  XV ;  à  quoi  employé;  XXVHI,  Nouveaux  Bagaudes  après  l'invasion, 

166  et  suiv.  139.  Battus  par  Aetius,  151. 

BAGHEYILUERS  (be)  ;   rigueurs  BAGLIONI  (jean-paul)  ,  prince  de 

qu'il  exécute  en  Piémont  ;  XXVI,  189,  Perouse  ;  dépossédé  par  le  pape  Jules  ii; 

133.  XV,  467  468.  Commande  l'armée  vé- 

BAGON,  bandit  languedocien;   sa  nitienne;  sa  faiblesse,  534.  Mis  en 

fortune  ;  X,  347.  déroute   par  Gaston  de  Foix ,    582. 

BADE  DOURLAGH  (le  prince  de)  Renforcé   par  des  Suisses  ;    reprend 

contribue  à  la  prise  de  Philipsburg;  l'attaque;  ses  succès,  597  et  suiv. 

XXV,  341.  Gombat  les  Turcs;  XXVI,  BAGNO  (le  comte  de),  lieutenant 

95.  Aux  prises  avec  le  dauphin  dans  du  pape  dans  la  Valteline;  remet  aux 

le  Palatinat,  198.  Avec  Lorges  sur  le  Français  les  forts  qu'il  occupe;  XXII, 

Rhin,  148,  184.  Commande  l'armée  559. 

des  cercles;  assiège  Landau;  la   fait  BAILLET,  président  du  parlement 

capituler,   345,  347  à  349.  Battu  à  de  Paris;  sa  harangue  à  Brion;  XVI, 

Friedlingen  par  Villars,  359,  353.  196. 

Anx  prises  avec  ce  général,  364  à 369,  BAILLEUL  (rehaud   de)  ,   révolté 

441 ,  464, 465.  Par  qui  renforcé,  404.  contre  Henri  i«>^  d'Angleterre  ;  Y,  137, 

Yictorieux  à  Schellemberg ,  405.  As-  141,  143. 

siège  en  vain  Ingolstadt,  409,  419.  BAILLEUL  (bhgberrand de), amiral 

Assiège  Landau,    413.    Accusé   par  français  vaincu   et  fait  prisonnier  en 

Marlborough,  440.  Ses  lignes  de  Stol-  Catalogne;  VUI,  371. 

hoffen;  sa  mort;  XXVH,  31,  39.  BAILLEUL  (le  préstobht),  surin- 

BADERIG,  roi  des  Thuringiens;  I,  tendant    des    finances;    XXIV,   95. 

948.  Sa  mort,  949.  Préside  le  parlement,    413.    Insulté 

BABOE&O  (jban), ambassadeur  vé-  par  la  populace,  443.  Ne  réunit  plus 

ùtieE  à  la  ceor  de  Fnn^s  t^;  fût  rassemblée,   449.    Est  blessé,  Ab^. 


' 


BAUibOlé  {<ià«)  ^rtflMd  I  k  «»»•  riâ^f  «m  titité  vnà  Hettl  HT}  sa 

Tonne  d'Ecosse  ;  Vlll,  458.  Elle  loi  «it  iyniliit»  804  à  80€.  II  piéto  MOMit 

allooée  par  décision  du  roi  d'A&gle-  detant  le  parlMnent*  807.   D  perd 

terro)  il  fait  honuBage  à  ea  prinooi  Cambrai  et  sa  fsMt;  oe  raMaiîe  à 

460.  Son  huniliatioii)  aat  traité  aonmia  DUaa  d'Eatréaa,  871  à  879.  fit  rdpa- 

«D  sa|ot  anglais  I  481.  Le  but  d'E»  tatioa  militaira  minie»  881»  Sa  laat» 

douard  a  été  d'asservir  par  lui  rEoosMi  tive  sur   Cambrai  désavovdt  parle 

474.  Son  traité  avec  PbiUppa4e-Ëel,  roi)  XXII,  41. 

407»  498.  U  rwio&ee  à  son  baiiiiiaff  ftàLAGUY  (u  siu  M)  capitok  à 

au  roi  d'Ànglaterra»  8 1 0.  Ses  délailea  )  Roye  ;  défend  victorioasamenl  BeaiH 

sa  captivité»  81 1,  61t.  Son  parti  H'oat  fats  |  XIV»  860  at  aaiv. 

pas  abatta;  IX)  9»  Est  mis  en  liberté  BALE  (OoMiUtn»)  \  asprildénaora- 

«t  aa  retire  an  NaruaBdi«,  80.  tique  da  cetta  assambléai  XIQ»  818 

,  BAILLOL  (iM«Aiu>)    détrèie  an  atsaiv. 

Ecosse  David  Bruce  ;  est  coaranuét  BÀLL  (jbah),  disciple  de  WicUeff) 

X,  54,  55.  Il  se  reconnaît  feudataire  saa  prédioatioui  ;  aottlèvauant qu'ailes 

de  l'Angleterre;  ses  échecs,  71.  Pour-  causent;  XI,  336,  337.  Sa  mort,  339. 

quoi  repoussé  par  les  Ecossais,  91.  BALLARD,cottpUce  de  Babington; 

So9  lieutenant  vaincu,  99.  XX,  S51  et  suiv. 

BAILLY ,  aToaai-gén^a^,  deatîM  )  BALLEROY»  (•■)  \  nftdâmê  de  GhÂ- 

XXY,  73.  taauMttz  dettiaÉd«  aon  anl;  XXVm, 

BAJAZET)  aes  conquêtes^  Xn,  74.  844. 

Il  assiège  GoastaUtinoi^  ;  bat  la  roi  BALTHAZAR  (doM)  ,  infent  d'Ss- 

de  Hongrie;  s'éloigne  da  TEuropa;  y  pagne;  aa  mort;  XXIV,  1)9. 

f«Vient(  aaa  maaacea,  78.  Gagna  la  BALUB  (maH  mu),  évéqiM  d'E- 

bataille  da  Nicopolia|87  à  89.  Rapré*  vreux,  dapuia  eardinal;  met  Paria  an 

sailles  qu'il  exerce;  maaaage  dont  U  état  da  défense;  XIV,  168.  Trèva  qu'il 

obarga  Helly,  90.  Prix  etcaaaif  quUl  signe  avec  Charias  le  Téméraire,  S86i 
demande  pour  la  rançon  dai  prtfQii^  Assiste  aux  Etats  de  Tours,  944.  Corn» 

uiers^Ol.   Lan  délivre,  86,  96»  Les  meut  s'est  insinué  dans  la  iivaur  de 

invite  à  la  oombattire  enoare,  98.  fi  Louis  xi*»  caga  da  for  qu'il  invente; 

mat  Conatanlinopla  aux  abois  ;  ravage  perd  Charles  de  Melun  ;  décide  l'on*- 

des  Tnron  en  Surupa;  sa  prachaina  trevua  de  Péronne  ;  y  aacoApagfta  le 

guerre  avec  TanMrlan,    180  ,    131.  roi,  261  à  S68.  Il  le  trahit,  aat  dé* 

Vaincu  par  lui  al  priaonniar,  168.  eouvert  et  mis  en  jugement»  967  à 

BAMZET  II ,  auUan  des  Turea  ;  289.  Enfatttié  dans  un»  de  aaa  eagea 

jp^uea  qu'il  al^  à  Louis  »  au  prix  qu'il  a  inventées;  y  raate  dix  iUs,  t99, 

da  l'extradition  de  aon  frère  Gem;  800.  Rendu  à  k  eour  de  Rona;  y  de» 

XIV,  681.  Leur  hiMe;   l'a  vaincu  à  vient  puiasant,  881,  582.  Bon  arri¥éa 

Serviza;   XV,   145.   Ses  vengeattcei  à  Paris  aommo  Mgat    du  pape;  XV, 

cautra  ka  Qreaa^  104.  Sai  ambasaa-  f .  Pourquoi  a  héla  da  rulaui»er  1 

AMtfs  à  Veiiae,  tOO,  S04.  GantfUent  Roma,8. 

secourt  le  Maure,  288.  BALZAC  (lb  amÉ)  ;  eommandemant 

BALAGMI  (an  aantoiài);  oat  dé-  que  lui  oonia  Louis  xi;  XIV,  d8M 

oarchm  en  PakiBè  pour  ftota  dottuav  387,  %88.  Eat  prisonnier,  394. 

le  trône  à  Henri  m;  XIX,  212  k  216v  BANMIER,  Uautenànt  de  Gustave» 

Gottvaraanr    da  ikad^râi;  XX,  45.  Adolpha;  XXm,  179,  199.  Pnk  da 

Renlofla  fu'il  oivoie  à  Guise,  296<  Waymar,  820.  Ne  peut  aauVer  Satk» 

Son  zèle  pour  k  ligiA»  484.   Se  éé»  bonne,  246.  Rempone  k  viotoire  da 

iaHa  i  Saulk|  il  eat  n^MBd  gOUVer-  Wisltoek,  802.  Sas  suceèa  divers,  820. 

nmr  dft  PlKs,  826.  filt  da  l'aAméU  éa  9bn  pkit  en  tnmpagna,  878.  8M  iMu- 

lllqpaAne;  XXI,  17.    Le  refOini  è  vemens  ;  il  cherche  à  débauafter  kl 
ilèautv  Sl>  Sitot  tondu  indifiiidaiH  4    Weywmîinai  412.  Boa  aipdifliéÉ  8ur 

AsibiBii^  18K  ea  tetonoi  «os  Ht*  MitHnws  m  di^giiu» 
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•ssafe  M  reti*aitej  il  faietm,  éH  k  à  1a  bataille  dèl^Èclilse  dédaignés;  sa 

47ti.  division  seule  échappe  à  la  défaite, 

BAR  (lbs  comtés  Ct  6t)C§  D^  ;  qttâfid  1 6t  à  1 69 . 

eettemaiâottfondée;IIt,466.£véiietnens  BAQBEKlNt  (rtuMçois) ,   cardinàt- 

anxquels  ils  prennent  une  |)art  accès-  légat  en  France  ;  XXjI,  565  &  567 , 

soirejttsdu'àcequeleurflef  soit  dévolu  579.  Guerres  de  sa  famille  avec  les 

à  lléaéd^Anjou;y,56,d6S,499;ln[I,  iTarnèsea  et  miitûi*  XXIV,  47.  Leur 

61,   208,  210,  548:  YHI,  168,276,  échec  à  l'élection  d'ilinocé&t  x;  réac- 

495,  d07;  IX,  If,  25, 445',  X,  20, 75,  tlott  bontre  eux,  78,  79,  106  et  suiv. 

B7,é01;  XI,  294 j  S14, 477,556,  583;  126.  Le  pape  transige  avee  eux,  143. 

Xn, 77,89,  221,251,  286,318,315,  BARBEROtJSSÊ  (Aftouni  et  iiBim- 

317,386  et  suiv.,  393, 424,  430,431,  SOfitK),  rois  d'Alger  et  de  Tunis;  le 

449,  480,  482,543,544;  XItI,30.Lè  second  est  amiral  de  Soliman  u;  ses 

cardiinal  Louis  adopte  son  petlt-fleveu  pirateries  \  apprêts  de  Gharles-Quint 

René,  qttiliéfite  du  duché,  169,  197.  contre  lui:  xVl,  445,  446.  Il  perd  le 

BAR;  son  r61é  dans  la  ligue;  XX,  fort  de  la  Goulette;  est  battu  devant 

133.  Tunis  ;  cette  ville  est  prise  et  Pancieu 

BAR  (bi)  ;  refusé  dé  llnet  lé  fiavre  roi  r^abll ,  467 ,  468.    S'apprête  k 

à  Mazarin;  XXIV,  369.  transporter  des  troupes  en  Italie,  542. 

BARBARES;  leur  Conquête  né  fieut  Ville  qui  lui  est  livrée,  550.  Est  as- 
être  comprise  que  par  l'cianiefl  de  l'é-  sistépar  une  escadre  française  ;  XYII, 
tat  du  pays  conquis  ;  t,  S.  Franchissent  24.  Reprend  Castel-Novo  en  Dalmatie, 
en  253  la  grande  barrière  du  Rhin,  12.  34,35.  Ses  succès;  sa  férocité;  ses 
Leur  audace  Croissante  favorisée  par  pirateries  ;  son  commerce  d'esclaves  ; 
l'indiscipline  des  soldats  romains,  14.  expédition  de  Charles  contré  lui,  102 
Reçoivent  des  terres  de  TéUipereur  à  105.  Attaque  dodt  il  est  chargé,  11 2. 
Probus,  16.  De  Constance  Chlore,  32.  Flotte  qu'il  conduit  en  Provence,  l40, 
Les  prétendans  t  l'empire  invoquent  141.  Son  expédition,  157  à  159.  Son 
leur  secours  et  leur  livrent  les  pro-  mécontentement  contre  le  roi;  il  prend 
Yinces,  S6.  Leurs  pillages;  leurs  mas-  I^ice,  puis  levé  le  siège  du  château; 
sacres  ;  ils  possèdent  tout  le  cours  du  ce  qu'il  Codte  au  roi,  160  à  163  ,  174. 
Rhin,  27.  Chassés  par  Julien;  à  sa  SoU  retour  li  Constantinople ;  ses  pil- 
mort,  envalûssent  rOccident,  33.  Par  lages,  195,  196. 

3 ni  arrêtés,  34.  Quand  prennent  pied  BARBE'T  (étieKNe),  Bourgeois  de 

ans  les  Gaules,  45.  Contrée  alors  dé-  Paris;  sa  maison  pillée;  tX,  179. 

serte,  47.  Leur  commerce  d'esclaves,  BARBEZI£UX    défend   Marseille  ; 

86.  Se  subdivisent  en  trois  grandes  XTl,  516. 

races  :  Gértaains,  Slaves  ou  Sarmates,  BARBEZiEtTX,  ûls  de  Louvois  ;  son 

Scythes  ou  Tartares  (voy.  ces  noms)*  père  mourant  l'appelle  auprès  de  lui  ; 

107.  Invasion  universelle,  156  à  129.  XXVI,  78.  Il  le  remplace,  8î.  Il  affaî- 

Professent  presque  tous  l'arianisme,  hlït    Varmée  de   Piémont,  107.  Son 

184.  Dégénération  rapide  des  racea  amour  des  plaisirs,  117,  l36.  Gom- 

îiarWes  ;  ses  cauSes,  400.  ment  est  compromis  à  l'armée  de  Cata- 

BARBASAl^,    officier  Armagnac;  logne,  154.  Ses  ordres  à  l'armée  du 

dirige  le  siège  de  Senlis;  Xll,  532.  Rhin,  199.  Époque  de  sa  morf,  220, 

Seconde  Duchatel,  540.  Offre  à  Jean-  301. 

Sans-Peur  la  réconciliation  des  deux  BARBtN,   confident  de  Marie  de 

partis^  573.  K'a  point  eu  part  &  son  ttédicis  ;  explications  qu'il  fait  donner 

assassinat,  585.  Défend  glorieusenjent  par  Villeroy;  XXIl,   362.  Remjplace 

Melun  et  capitule,  603,  604.  Délivré  Jeannin  aux  finances,  364.  Fait  ré- 

de  prison:  XïD,  180.  Il  prafnd  An-  soudre  l'arrestation  de  Condé,  372  et 

glure,  196.  Sa  mort,  201.  suiv.  Luynes  lé  perd  dans  Tesprit  du 

BARBAVARA,  corsaire  au  service  roi,  392.  Est  emprisonné,  396.  La 

i%  Philippe  VI;  X,  l4t.  Ses  conseils  reine-mère  demande  en  vahi  qu'il  lui 
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soit  rendu,  404.  Sa  condamnation >  mande;  XXVI»  197.  Ses  captores, 

448,  449.  300  ,   301.  Il  conduit  en  Pologne  le 

BÂREITH   (le  marquis  de)  corn-  prince  de  Conti,  331. 

mande  Tannée  impériale  sur  le  Rhin  ;  BÀRTENSTEIN ,  ministre  de  Tem- 

XX  VJ,  109;  XXYII,  33.  Perdit  lignes  pereur;    son   injonction   au   duc  de 

de  Stolboffen ,  33  et  suiv.  Lorraine  ;  XXYIU,  144.  Son  discours 

BÂRDl  (les)  ,  banquiers  florentins  àla  diètedeHongrie,331.Sadisgrice; 

pillés  à  Londres;  JX,  464.    *  XXIX,  54. 

BARGELLINI,  nonce  de  Clément  n  BARTHELEMI    de    Carcassonne, 

en  France  ;  apaise  la  querelle  du  jan-  prétendu  légat  d'un  prétendu  pape  ré- 

sénisme;  XXV,  140,  141.  formé;  VI,  631. 

BARILLON  (le  président)  demande  BASCHI  (siffrein  de)  ,  mis  à  mort 

Texclusion  des  collègues  de  Richelieu;  par  ordre   de  Gharles-le-Témeraire  ; 

XXIV,  n.  Soutient  les  prétentions  XIV,  491. 

des  enquêtes,  56.  Sa  lutte  ayec  la  cour  ;  BASCHI  (perron  de)  ,  ambassadeur 

son  arrestation;  sa  mort,  94  à  98.  de  Charles  viii  en  Italie;  XV,  150  à 

BARlLLON,ambassadeur  de  Louis  XIV  158.  Soumet  la  Calabre,  19*3. 

en  Angleterre  ;   se  lie  avec  le   parti  BASCHI  (l'abbé  de)  ;  sa  mission  à 

populaire;  XXV,  413.  Naples;  XXIV,  166. 

BxVRKLEY;  conspire  contre  Guil-  BASILE  le  Macédonien,  empereur 

laume  m;  XXVI,  195  et  suiv.  d'Orient;  exhorte  Louis  ii  à  renoncer 

BAULAIMONT,  l'un  des  conseillers  au  titre  d'empereur  ;  IH,  183. 

de  la  gouTernante  des  Pays-Bas;  son  BASIN,  capitaine  ligueur;  ses  sor- 

mot  sur  les  réformés;  XVIII,  479.  ties  au  siège  de  Rouen;  XXI,  144. 

Lieutenant  du  duc  de  Parme;  XXI,  BASNAGE;  miracles  qu'il  certifie 

81.  XXVni,  56. 

BARLAIMONT   (louis  de),  arche-  BASSOMPIERRE  est  de  la  ligue; 

vôque  de  Cambrai;  se  rend  maître  de  XX,  131.  Lèye  pour  elle  des  rettres, 

cette  ville;  XXI,  372,  374,  377.  140 ,  XXI v  35.  Conférence  à  laquelle 

BARNEVELT  (olden)  ,  négociateur  il  assiste,  190.  Négociateur  du  duc  de 

de  la  Hollande  pour  la  paix  générale  ;  Lorraine  ;  fait  la  paix  ;  ce  qu'il  obtient 

XXI,  477.  Suspension  d'armes  qu'il  pour  lui,  315,  316. 

signe  pour  la  Hollande;  XXII,  138  à  BASSOMPIERRE  (le  comte  de), 

140.   Condamné    et   exécuté   comme  courtisan  de  Henri  rv;  ses  dérèglemeos; 

arminien,  455,  456.  XXII,  88.  Négocie  sans  succès  le  ma- 

BARRADAS ,  écuyer  de  Louis  xiii  ;  riage  du  Dauphin  avec  une  princesse 

son  complot  contre  Richelieu;  sa  dis*  lorraine,  150.  Renonce  à  la  main  de 

grâce;  XXHI,  11  et  suit.  35,  403.  Charlotte  de  Montmorency,  155.  Le 

BARRAS  (le  COMTE  de),  envoyé  par  roi  d'Espagne  offre  de  lui  consigner 

de  Grasse  à  Washington  ;  XXX,  199.  Juliers,  16H.  Ce  qu'il  raconte  du  sacre 

BARRES  (GUILLAUME des), compagnon  de  la  reine,  176.  Se  dévoue  à  elle, 

de  croisades  de  Philippe-Auguste;  sa  186.  Son  entretien  avec   Sully,  194. 

lutte  courtoise  et  ses  démêlés  avec  Ri-  Est  de  l'iotimité  régente,  207.  Média- 

chard   Cœur-de-lion  ;  VI,   101 ,   103.  tions  entre  elle  et  les  Guise,  270,  371. 

Largesses  que  lui  fait  le  roi  de  France,  Charge  vénale  qu'on  lui  donne  pour 

104.Sa  valeur  célébrée  dans  la  PM7tp-  payer  ses  dettes,  303.  Accident  qu'il 

pide,  22 1 .  Prend  part  à  la  conquête  de  éprouve,  358.  Scène  dont  il  est  témoin, 

la  Normandie ,    229.  Prend  part  à  la  363.  Escorte  Concini,  369.  Contribue 

victoire  de  Bouvines,  .358, 362.  A  celle  à  l'arrestation  de  Condé,  376.  Engage 

de  Muret,  419,  426.  Brissac    à  réclamer  la  préséance  au 

BARRIERE    (pierre)    s'engage    à  conseil,  380  à  381.  Confidences  que 

assassiner  Henri   iv;   son   supplice;  lui  fait  Conoi^i,  386.  Comment  Louis 

XXI,  322,  223.  lui  explique  la  mort  de  Charles  ix, 

BART(jear);  escadre  qu'il  eom-  413.  Est  cheTalier  du  Saint-Esprit, 
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458.  Conduit  l'armée  royale  en  Béa»,  BATAILLES  :  d'Azincourt,  Henri  v 

476.  Louis  lui  confie  sa  lassitude  de  contre  le  connétable  d'AIbret;  XII,  480 

Luynes  ;  sa  prudence,  489,  493.  Gon-  etsuiy. 

seille  de  lever  le  siège  de  Montauban ,  —  de  Patay,  le  connétable  Riche- 

492.  Goût  du  roi  pour  lui;  il  refuse  mont  contre  Talbot  ;  XUI,  136. 

la  place  de  Luynes  ,498.  Est  nommé  —  de  Montlhéry,  les  grands  feuda- 

maréchai,  507.  Son  ambassade  en  Es-  taires  contre  Louis  xi  ;  XIY,  174. 

pagne,  593  à  5S6.  Sa   querelle  avec  —  de  Fornovo,  Charles  viii  contre 

laVieuville,  537.  Ses  négociations  en  la  ligue  italienne;  XY,  314. 

Suisse,  575  et  suiv.  Assiste  à  l'assem-  —  de  Gerignola,  par  Gonsalve  de 

blée  des  notables;   XXIII,  99.  Son  Cordoue  contre  d'Armagnac,  duc  de 

ambassade  en  Angleterre,  40,  41.  Son  Nemours,  403. 

mot  sur  le  siège  de  la  Rochelle ,  55.  —  d'Agnadel,  Louis  xii  contre  les 

Poste  qu'il  occupe,  56.  Le  roi  se  loge  Vénitiens,  508. 

à  son  quartier ,  73.  Il  amène  les  dé-  -^  de  Rayenne,  Gaston  de  Foix  con- 

pûtes  des  assiégés,  77.  Se  rend  en  tre  la  ligue  italienne,  591. 

Italie,  109, 103.  Combat  les  huguenots,  — de  Guinegatte,  Henri  vni  con- 

114,117.  Cherche  à  exciter  les  Suisses  tre  les  Français,  649. 

contre  les  impériaux,  138.  Entre  en  —  de  Marignan,  François  i«'  con^ 

Savoie,  139. Inconstance  avec  laquelle  tre  les  Suisses;  XYI,  30  et  suiv. 

il  a  été  employé,  151.  Est  enfermé  à  —  dePavie,  les  Espagnols  contré 

la  BastUle,  169,  184,  449.  Mis  en  François   i«^  934. 

liberté,  533.  —  de  Cerisoles,  lecomted'Enghieti 

BASTARNES,  barbares  transportés  contre  del  Guasto;  XYII,  186. 

en  Thrace  par  Probus;  I,  16.  Reçoi-  —  de  Saint-Quentin,  les  Espagnols 

vent  de  Constance  Chlore  des  districts  commandés  par  le  duc  de  Savoie  contre 

dans  les  Gaules,  99.  le  connétable  de  Montmorency  ;  XVIU, 

BASTI  (GEORGES  £T  NICOLAS),  lieu-  51. 

tenans  de  Farnèse;  renforts  que  Ni-  —  de   Coutras,   Henri  iv   contre 

colas  fait  entrer  à  La  Fève  ;  XXI,  81,  Joyeuse;  XX,  973. 

491".  —  d'Ivry,  Henri  IV  contre  Mayenne; 

BASTIDE,  voy.  Duîerraxl  ;  XXH ,  XXI,  54  et  suiv. 

938.  —  de  Rocroy,  le  grand  Condé  contre 

BATAILLES: de Tolbiac,Cloviscon-  les  Espagnols;  XXIY,  40. 

tre  les  Allemands;  I,  185.  —  de  Fribourg,  le  même  contre  le 

—  de  Fontenay,  entre  les  fils  de  comte  de  Merci,  65  et  suiv. 
Louis-le-Débonnaire  ;  III,  64.  —  de  Mariendal,  Merci  contre  Tu- 

—  de  Muret,  Simon  de  Montfort  renne,  89. 

contre  les  Albigeois;  Yl,  419.  —  de  Nordlingen,    Condé  contre 

—  de  Bouvines,  Philippe  ii  contre  Merci,  85. 

l'empereur  Othon,  357.  ^-  de  Lens,  Condé  contre  l'archi* 

—  de  Courtray,  les  bourgeois  fla-  duc  Léopold,  171. 

mands  contre  la  chevalerie  française  ;  —  de  Rethel,    Duplessis-Praslin 

IX,  99.  contre  Turenne,  357. 

—  de  Mons-en-Puelle,  Philippe-le-  —  du  faubourg  Saint-Antoine,  Tu- 
Bel  contre  les  Flamands,  159.  renne  contre  Condé,  453. 

—  de  Cassel,  Philippe  de  Yalois  —  des  Dunes,  Turenne  contre  don 
contre  les  mêmes  ;  X,  99.  Juan  d'Autriche  et  Condé,  568. 

—  de    Crécy,  Edouard   m  contre  —  de  Senef,  Condé  contre  le  prince 
Philippe  de  Valois,  999  à  303.  d'Orange  ;  XXV,  977. 

—  de  Poitiers  ou  Maupertuis ,  le  —  de  Turkeim,  Turenne  contre  le 
prince  Noir  contre  Jean  ii,  465  à  479.  grand  électeur,  991. 

—  de  Rosebecque,  Charles  vi  con<-  —  de  Cassel,  Monsieur  contre  le 
tre  les  Flamands;  XI»  399  et  suiv*  prince  d'Orange,  348. 
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EàTAILLBS  I  da  ntan»,  Lnim-  ttiUs  d»  Mgiiaig  \  plOe  lit  fHM  étt 

bourg  coairé  le  pfiaM  d«  Waldeek»  Rh6n«t  8'«orAle  ^ur  llulie,  594, 

XXVI,  52.  596.  Lfttf  oompagnies  y  oonduiftêiit  It 

^  de  Staffarde,  GatiAat  contra  le  peste,  696.  Kilee  y  rétablinent  Ton 

duc  de  Satoie,  63.  dre)  XI,  65é 

-^deSteiokerqae^LmteialMmrgcon-  BAUDOIN,   eoMte    de     Fltttdte, 

tre  le  prince  d'Orange,  109.  enlère  et  dpouM  Jadith,  reine  d'An* 

—  de Nenrinde,LttieailM>iirg contre  glêterre;  UI,  US. 

le  prince  d'Orange,  13ff.  BAUDOlNoLE^GHAUVE ,  eomte  de 

—  delaMarsaille, Gatlnateontrale  Flandre,  d'abord   opposé  à  Endes; 
duc  de  Savoie,  Itd.  prend  son  parti;  III,  991.  Le  recon» 

—  deHochstett,  Eugène  et  Marlbo*  naît;  lui  fait  là  guerre;  sa  puisunee, 
rough  contre  Tallard  et  Marsin,  409.  395.    Se  met  sous  la  protection  de 

—  de  Ramillies,  Marlborottgh  eon-  Zwentibold  ,    311.    Réconcilié    àrM 
tre  Villeroi,  468.  Eudes,  314.  Fait  assassiner  Foulques, 

—  de  Turin,  Eugène  contré  le  dne  116. 

d'Orléans,  472.  BAUDOIN  111,  comté  de  Flandre; 

—  d'Almanza,  Berwiok  Contre  lord  en  guerre  ayee  le  comte  de  Montrenil; 
GaUoway;  XXYH,  S4.  UI,  463. 

—  de  Malplaquet,  Eugène  et  Mari*  BAUDOIN  IT  A  U  kCLti  sintt, 
borough  contre  Villars,  87.  comte  de  Flandre;  sa  Jeunesse  à  la 

—  de  Villayiciosa,  Vendéme  oontré  mort  de  son  père;  Vf,  64.  S'empare 
leeomtode  Stahremberg,  114.  de   Yalenciennes  ;    y   est  vainement 

—  de  Denain,  Villare  contre  Ett«  assiégé;  la  rend  1  Tempereur  et  la 
gène,  16f .  reçoit  de  lui  en  fief,  140  à  14).  Bo- 

•^  de  Dettingen,  Georges  n  contra  court  à  la  protection  de  Robert-le- 

Nouilles;  XXyiII,  f 80.  Magnifique   contre  son  fils  révolté; 

—  de  Foatenoy,  maréchal  de  Saxe  rétabli  par  loi,  193,  194. 

ootttre  le  duc  de  Gumbeiland,  364  et  BAUDOIN  V,  oe  Lille,  Comte  de 

suiv.  Flandra;  excité  par  sa  femme,  se  rë« 

•^  de  Rauoonx,  le  même  contre  le  volte  contre  son  père  ;  leur  réconei- 

prince  Charles  de  Lorraine,  408.  liation;  IV,  194.  Ses  ambassadeurs 

«^  de  Lawfeld,  le  même  contre  le  au  sacre  de  Philippe  i",  268.  Ligué 

duc  de  Gumberland,  44 S.  avec  Godefroi-le-Hardi;  ses  échecs;  il 

-**•  de  Rosbach,  Frédéric  contre  Sou-  fait  la  paix  avec  l'empereur  Ëenri  iv, 

bise;  XXIX,  137  et  suiv.  273  &  276.  A  été  excommunié,  301. 

BATflILDE,  esclave,  puis  femme  de  Institué  tuteur  des  fils  de  Henri  i^; 

Qovis  II;  II,  43.  Ses  fondations  reli-  ses   soins  ft  son  pupille;' Sa  probité; 

gieoees,  69.  Est  associée  au  gouver-  favorable    au   deuxième   mariage  de 

nement  ;  donne  aux  Austrasiens  pour  Anne  de  Russie  ;  fait  confirmer  par  le 

roi  GhiÛérie  it  ;  durée  de  sa  régence;  roi  ses  donations  au  couvent  de  Has* 

sa  retraite,  61  à  63.  nofl;  sa  mort,  320  à  824.  Farvorftble 

BATHORI  (L88  tRînts)  ;  leurs  guer-  à  l'avènement  de  Guillaume  au  îtbnt 

res  avec  l'empereur  Rodolphe;  XXII,  d'Angleterre,  348.  Sa  mort  livre  Phi- 

440.  lippe  à  lui-même,  381 .  Sa  famille,  408. 

BATOU ,  khan  des  Mongols,  con-  BAUDOIN  Vl,  de  Mons,  comte  de 

qoiert  la  Russie;  détruit  Moscou  et  Flandre;  survit  k  peine  à  son  père; 

Kiow;  VII,  198.  Pousse  sa  cavalerie  lY,  32:^.  Ses  donations  au  couvent  4e 

jusqu'au  Allemagne,  199.  Comment  se  Hasnon  confirmées  par  le  roi,  324. 

mettait  à  l'abri  du   ressentiment  des  Déjà  comte  de  Mons  par  Sa  femme; 

vaincus,  223.  quand  il  succède  à  son  père,  408. 

BATTEFOL  (snmm  M)  conduit    Dt ut  verstons  sur  son  geùre  de  mort, 

sur  Lyon  la  grande  compagnie  d'aven-  411.  Frandttses  «coordées  par  lui  à  la 
turiers;  X,  592,  591.  Gagné  te  bt«    viltede  Grcmmoftf,  495. 


BAUDOIN  TQ»  cpmte  ëe  FltndM;  Caveor^  Itouig  viii  sa  dëcUM  contre 

regoiide  lAai»4a-GffM  riiiTe»tilur«  dt  lui,. Henri  m  pour  lui,  562.  Ii>efiica« 

son  coaU|  V|  84.  Son  kèle  pour  U  cité  de  ce  secours;  te  soumet  au  juge* 

justice;  pourquoi  fturnommd à  la  Haehêi  mftnt  dfl  Louis  vin  «t  du .  légat  du  pape; 

M  fidéUté  aux  ifitérèta  françaiif  107.  se  trouble  dans  ses  réponsesi  564. 

lâgtté  avec  le  roi  contre  Henri  d'An*  Veut  fuir  ;  est  arrêté  et  exéouté  pat 

gleterre,  134.  Bstre  en  Nennandiei  ordre  de  Jeanne,  6^^. 

ses  eueoèa,  U7.  Sa  bleeeure }  *«  iMrt,  BAUDOIN  II ,  empffcnr  de  Gea« 

198.  Guerre  oÎTile  pour  eaatteeeaeioat  etantinople;  à  qui   ta  Qouronoe  est 

171.  donnée  pendant  sa  minorité }  VII,  U  0« 

BAUDOIN  M  JfiaoSAUKi    fils  de  Sollicite  des  seeoursen  Europe  «  184. 

Baudoin  ti  de  Flandre)  IV,  418*  Perd  Gonuiwat  ae  fait  restituer  son  patri» 

Mite  proviaoe;  garde  le  liainsat,41i«  moine  en  Flandre;  dons  qu'il  obtient 

Prend  la  croûc,  588»  Part  aven  Oode»  en  Angleterre  et  en  France;  armée 

froi,  545.  qu'il  forme;  indulgence  que  le  pape 

BAUDOIN  DE  BOUILLON,  OQSite  lui  accordai  chercbe  à  vendre  II  saint 

d'Bdesse,  puis  roi  de  JérusaUm/prend  Louis  la  eeuroutie  d'épines  du  Christ; 

k  «Poix;  IV,  588.  Part a?ec Gedefroi  Nouvelle  vente  de  reliques,    188   à 

son  frère,   545.  Mariage  de  sa  âUe)  164*  Sa  croisade  l'ébraiûei  son  arri- 

sa mort;  V,  195.  vée   à  Coastantinople;   sa  détresse, 

BA.UDOINIlI;su(;càdeàléruiale«  S04    à    )06.   Pressé    par    Vatacès; 

à  son  père  Foulques  d'Anjou  ;  V,  t97.  'revient  à  Borne  soUioater  des  secours  ; 

Sa  présence  à  l'assemUée  de  Saint*  se  médiation  entre  l'empereur  et  le 

Jean  d'Acre,  35S.  Son  règne  est  une  pape,  803.  Son  eiet,  306.  Assiste  au 

époqae  de  calamité;  gUM're  civile  avec  concile  de  Lyon,  318.  Implore  l'aide 

sa  mftro^  ees  talensi  prise  d'Ascelou}  de  saint  Louis  à  Chjrpre,  393.  Gomme 

son  titre  de  gloire;  sa  mauvaise  foi;  ee  défend  encore  à  Constantinople ;  f 

VI,  87.  Ses  dédites;  sa  inort,  68.  est  forcé;  sa  fuite;  VIII,  50,  51.  In* 

BAUDOIN  IV  LE  LÉPREirx,  roi  de  quiétudes  qu'il  donne  au  vainqueur» 

Jérusalem  couronftné  roi;  VI,  70.  Sa  189. 

maladie  ;  eauee  des  troidilee  de  sou  BAUDOIN  de  Luxembourg,  ardw 

règne,  71.  Pourquoi  résigne  le  trène  véque  de  Trêves;  ses  soupçons  sur  le 

à  Baudoia  v;  régente  qu'il  lui  donne;  genre  de  mort  de  l'empereur  Henri  vu 

secours  de  le  France  invoqué,  79*  son  frère;  IX,  971. 

BAUDOIN  V,roi  de  Jérusslem;  see  BAUDOIN ,  bdtard  de  Bourgogne, 

régftnts)  VI,  7S.  Sa  mort;  soupçons  part  pour  la  croisade;  ne  dépasse  pas 

à  ce  sujet,  75.  Marseille;  XIV,   141,    155.   S'évade 

BAUDOIN  V  de  HainaUt  et  IX  de  de  la  cour  du  Téméraire  ;  prend   du 

Flendre,  empereur  de  Constantinople;  service  en  France,  335^  3t#.  Accusé 

son  mariege  avec  Maifuerite  de  Flav*  de  complot  par  son  fràre;  récrimine 

dre;  VI,  15.  PhiUppe-Auguste  se  dit  contre  lui,  8t8,  3t9.  Secours  qu'il 

set  allié;  est  attaqué  par  le  comte  do  conduit  en  Bretagne;  XV,  44. 

Fbindte,  40,  41.  Acquiert  ccUe  pro-  BAUD&ICOURT  (robert  de)  reçoit 

vanœ,  141.  Ligué  avec  Richard  Câur»  les  confidences  de  la  PnceUe;  la  rebuts; 

de-Uoa,  168.   Enveloppe  l'armée  de  XIII,   lld.  Il  lui  donne  une  épée» 

Pkklîppe  ;  eeeeeseions  qu'il  en  obtient^  1 20 . 

189.  Preud  SainV-Omer,  174.  Abau*  BAUDRICOUBT  (U  siub)  ,  gouver- 

deasé  par  Jean,  189.  Se  croise,  906.  neur  des  deux  Bourgognes  ;  XIV,  609* 

Perte  au   tr4ne  de    Conetafifinople  ;  Ministre   pr<^osé,  851.  Lieutenant  de 

ptiSonuier  dee  Bulgerei,  568.  Est  ou*.  La   TrémeuiUe;    XV,    51.    Compris 

blidt  un  bemtte  reparaît  eu  Flandre  dans  un  traité  de  récendliation,  19t.. 

après  vingt  ans  et  déclare  être  Ben*  Lieutenant  du  roi  eu  Bourgogne,  159. 

deaii  Jeamie,  fiUe  de  en  ptaoe, le  mé^  BAUDBY  éiféque,  institue  la  cobi« 

«MMlii  M.  SwàkmmtA  tu  «t  iMHM4e|^ifyea$Vr  iS8« 
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BAUGÉ  (bataille  m),  gagn^  par  XTI,  4.  Cité,  U.  Est  de  rarméedu 

Lafayette  et  Buchan  sur  le  doc  de  Milanais,  23.  Surprend  Golonna,  )5. 

Clarence;  XII,  610.  Danger  qu'il  court  à  Marignan,  39. 

BAUGULFE,  abbé  de  Fulde;  cir-  Arme  le  roi  cheralier,  35,  36.  IM* 
culaire  à  lui  adressée  par  Gharlemagne,  fend  Médères,  13S.  Son  échec  à  Re- 
citée, II,  331.  becco,  304.  Sa  mort;  ses  reproches 

BAUTRU,  enyoyé  par  Richelieu  en  au  conétable,  206,  S07. 

Espagne;  XXHI,  94,  t03.  BAYARD  (Gilbert),  secrétaire  d'E- 

BAUyES(DE),  fils  de   Duplessis  tat  de  François  i«';  son  arrestation; 

Mornay;  tué  en  Flandre;  XXII,  114.  sa  mort;  XVII,  304. 

BAUX  (ratmond  comte  des),  dispute  BEATOUN  (le  caediiial),  ministre 

l'héritage  de  Proyence  au  comte  de  d'Ecosse;  à  qui    projette  de  marier 

Barcelone;  y,  116.  Son  fils  Hugues  Marie  Stuart;  XVII,   144.   Chef  du 

continue  cette  guerre,  284.  Leur  parti  parti  intolérant,  S58.  Il  est  assassiné, 

abattu,  420.  834. 

BAUX  (barail  des)  ,  lieutenant  de  BEATRIX,  sœur  de  Hugues  Capet; 

Charles  d'Anjou;  assiège  Marseille;  épouse  de  Frédéric  de  Lorraine;  m, 

Vm,  59.  Croisé  contre  Manfred,  loi.  465,  466.  S'interpose  pour  la  paix  en 

BAUX  (marie  des),  femme  du  dau-  France,  493. 

phin  Humbert   ii;    l'accompagne  en  BEATRIX,  femme  de    Godefroi  le 

Orient;  X,  268.  Sa  mort,  356.  Hardi;  lui  donne  la  Toscane  ;  lY,  276. 

BAVAROIS,  dépendent  des  Francs;'       BEATRIX    héritière  de   Franche- 

I,  252.  Accueillent  d'abord  et  massa-  Comté;  épouse  Frédéric  Barberousse; 

crent  ensuite  les   Bulgares;  H,  30.  Y,  424. 

Se  sont  affranchis,  mais  sont  soumis  BEATRIX,  d'Albon,  épouse  Albéric 

de  nouveau  par  Charles  Martel,  123.  de  Toulouse^  Y,  448.  Estyeuye;  VI, 

Qui  cependant  ne  les  comprend  point  30.  Epouse  le  duc  de  Bourgogne  et 

dans  le  partage  de  ses  états,  150.  fait  passer  le   Dauphiné  dans  cette 

Attaqués  par  Carloman,  155  et  suiy.  maison,  35. 

Par  Pépin;  font  la  paix  avec  lui,  168.  BEATRIX    de    Dauphiné,   épouse 

Réunis  à  la  monarchie  des  Francs,  327.  Amaury  de  Montfort  ;  YI ,  435. 

BAY  (le  marquis  de),  commande  les  BEATRIX  de  Savoie,  comtesse  de 

Espagnols  sur  la  frontière  de  Portu-  Provence,  son  voyage  en  France  et  en 

gai;  ses  succès;  XXVH,  29,  65,  106.  Angleterre;  VII,  287.  Mère  de  quatre 

Vainqueur  à  la   Gudina,  90.  Seconde  reines;  son  entrevue  avec  elles  ;  VllI, 

le   roi  en  Aragon;  fait  retraite  avec  28.  Ses  débats  avec  le  comte  d'An- 

lui,  107,  108.  Bat  les  Portugais  en  jou;  pacifiés,  45. 

Estramadure,  164.  BEATRIX  de  Provence,  son  père  lui 

BAYARD  (pierre  DU  terrail),  che-  assure  son  héritage;  son  mariage; 
valier  dauphinois  ;  se  signale  au  siège  YII,  829  à  834.  Son  départ  de 
deCanosa;  XV,  385.  Dégage  d'Ars,  Damiette,  445.  Son  entrevue  avec  sa 
386. Son  duel  avec  Soto  Mayor,  400.  mère  et  ses  sœurs;  VIlI,  23.  Son  dé- 
Arrète  seul  deux  cents  chevaux  sur  sir  de  régner;  elle  excite  l'ambition 
un  pont,  419.  Cachet  de  ses  mémoi-  de  son  mari,  58,  139.  Humiliations 
res,  490.  Il  forme  des  compagnies  que  lui  font  subir  ses  trois  sœurs;  ja- 
d'infanterie,  505.  Est  détaché  comme  lousie  de  la  reine  de  France  à  son 
auxiliaire  de  Maximilien,  517,  518.  égard,  142. Couronnée  reine  des  Deux- 
Atroce  brigandage  qu'il  punit,  536.  Siciles,  152. Epoque  de  sa  mort, 300. 
Est  excommunié,  545.  Tente  d'enle-  BEATRIX  de  Portugal,  épouse 
ver  le  pape,  550.  Blessé  à  Brescia,  Ferdinand  de  Castille;  XI,  420.  Dé- 
583.  Avis  qu'il  donne  à  Gaston,  589,  possédée  de  la  succession  paternelle , 
590.  Est  à  l'armée  de  Picardie,  639.  468,  469. 

Veut  livrer  bataille,  640.   Est  prison-  BEAUCHAMP  (le  sire  de),  lieute- 

nier,  643.  Son  portrait  de  François  1»;  nant  d'Edouard  m  ;  ses  victoires  sur 
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les  Français;  X,  89S«  M8.   Prisan-    enfermé,  573,  â73.  Le  poste  de  goa- 
nier  à  Calais,  398.  verneur  de  Calais  lui  est  enleré,  575. 

BEÂUCOIN  de  PequiUon  ou  Belca-  Tué  à  la  bataille  de  Saint-Àlbans,  634. 
rius,  historien;  est  évèque  de  Metz;  BEAUFORT  (payen  de],  chevalier 
XTIII,  442,443.  de  l'Artois;  jugé   comme  hérétique; 

BEAUFORT  (hbiiri  de), cardinal  de    XIII,  618  et  suiv.  Pourquoi  tiré  de 
Winchester;  ses  débuts  avecGlocester;     prison  ;  XIV,  61. 
XIII,  49,  61,  174,  389.  E^t  promu        BEAUFORT  (ouc  de  sommerskt); 
cardinal  ;    croisade  qu'il   doit    corn-    commande  les  forces  des  Lancastre  ; 
mander,  66,  67.  11  accompagne  Bed-    XIV,  15.  Ses  partisans;  ses  forces  à 
fort  en  France,  82.  Celui-ci  retient  les    Londres  ;  pacification ,  16.  La  guerre 
troupes  qu'il  a  levées  contre  les  hus-    recommence  ;  ses  alternatives  ;  défaite 
sites;  leur  traité,  146,  147.  Sa  pré-    de  Lowton;  sa  fuite,  52,  55.  Accueil 
sence  à  la  cour  de  Henri  vi,  175.  Au    que  lui  fait  Louis  xi;  il  est  encore 
prononcé  du  jugement  de  la  Pucelle,    vaincu;  son  supplice,  120,  1?1. 
189.  Son  entrée  à  Paris;  il  officie  au        BEAUFORT  (duc   de   sommerskt), 
couronnement  de  son  petit-neveu,  148,    ministre  des  Lancastre  ;  réfugié  à  Bru* 
206,  207.  Effet  de  son  influence  sur    xelles;  XIV,  323.  Avances  que  lui 
les  communes,   230.  Entrevue  qu'il    fait  Charles-le-Téméraire, 333.11  ren- 
conseille,  233.  Son  entrée  à  Arras;     force  Warwick;  vaincu  avec  lui  rejoint 
ses  exigences;  il  rompt  les  négociations,     la  reine  ;  vaincu  encore  à  Tewksbury  ; 
352.  n  veut  la  paix;  l'emporte  sur     il  est  décapité,  337  à  339. 
Glocester;  accuse  Philippe  de  perfidie;         BEAUFORT,  financier  sous  Louis 
cherche  à  soulever  ses  sujets,  266.    sliii;  plan  qu'il  présente  pour  racheter 
Son  entrevue  avec  la  duchesse  de  Bour-    les  offices  vénaux  ;  XXII,  304. 
gogne,  334.  Il  se  rend  au  congrès  de        BEAUFORT  (François  de  vendome, 
Gravelines,   337.   Ses   instructions,    ddc  de); compromis  dans  le  complot  de 
339  et   suiv.  Comment  dirige  les  né-    Cinq-Mars  ;  se  réfugie  en  Angleterre  ; 
goeiations;  elles  sont  rompues,  341  à    XXIII,  517.  Son  retour,  534.  Pour- 
344.  n  consent  à  la  délivrance  du  duc    quoi   s'éloigne    des   ministres,   538. 
d'Orléans ,  373.  Persécute  Glocester ,     Comment  devient  chef  des  imporlanif 
391 ,   392.  Intrigue  contre  lui,  412.     542  à  544.  Goût  de  la  reine  pour  lui; 
Le  fait  périr;  lui  survit  à  peine,  456    XXIV,  4.  Son  portait;  ses  prétentions; 
à  458.  sa  passion  pour  M"^  de  Montbazon  ; 

BEAUFORT  (jean  de),  duc  de  Som-  offense  Condé  ;  son  rôle  de  favori,  7  à 
merset,  prisonnier  en  France;  est  10.  Déconvenue  de  sa  cabale,  1 8. Ses 
échangé;  XIII,  317.  Ne  peut  sauver  partisans,  21.  Nouvel  appui  qu'il  at« 
Meanx,  347.  Offre  la  bataille  aucon-  tend,  22.  Il  diffame  la  duchesse  de 
nétable,  qui  la  refuse;  se  retire,  348.  Longueville,  27.  Complote  contre  Ma- 
il assiège  Harfleur,  370,  371.  Sa  cam-  zarin,  28  à  31.  Son  arrestation,  38. 
pagne  infructueuse,  407,  408.  Récla-  Larmes  qu'elle  coûte  à  la  reine,  34.  Son 
mations  de  Charles  vu  et  du  duc  de  évasion,  204.  Il  offre  ses  services  à  la 
Bretagne  qu'il  élude,  481,  482.  fronde,  246.11  ravitaille  Paris;  sa 
Attaqué  par  Dunois,  485  et  suiv.  Rend  popularité;  sa  liaison  avec  Gondi, 
aa  roi  Rouen  et  stipule  l'évacuation  de  247,  248,  258.  Attitude  qu'il  prend  à 
toutes  les  places  de  Normandie,  488  à  la  paix,  367,  270,  271,  276.  Son  en- 
492.  N'est  point  exempt  de  blâme ,  trevue  avec  Condé,  279.  Accusé  d'as- 
494.  Retiré  à  Caen;  son  impuissance,  sassinat,  292  et  suiv.  Grâces  qui  lui 
498,  500.  Est  assiégé  et  capitule,  sont  promises,  299.  Ses  secrets  connus 
&02,  504.  Est  emprisonné  à  Londres  ;  de  Mazarin  ,3*2.  Siège  au  parlement, 
mis  en  liberté  par  la  reine;  prend  331.  La  princesse  palatine  se  rap- 
place  au  conseil ,  509.  Menacé  par  proche  de  lui,  353.  Traité  qu'il  signe, 
York,  il  triomphe  de  cette  opposition,  361.  Son  entrevue  avec  les  princes, 
548.  Sonlèvement  contre  lui;  il  est    370.  Il  rompt  avec  Gondi,  375.  Est 
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du  tien  fiavti,  4tf .  ActorafAgiit  Mt«  MACLSO  {mt)%  pênmXi  àè  flmn 

demoiielle,  4f  4,  415.  Ses  alter«atioBi  dont  lei  ligueurs  Teuleat  «uHl  tum 

«▼eo  Nemoure,  416.  Son  poste  à  Blés*  ptrtie  ;  XXI,  184.  Il  rend  Imiemuies  à 

Betu,  417.  Se  rend  à  Paris,  483,  Hoari  ly,  1§7. 

484.  Conspire  contre  le  p«rloflBent|  BEAUMANOIR  (mmikv  bi)  «  ohe- 

487  et  soiv.  448  et  suir.  Auxiliaires  valiev  breteai  prefô<|ue  le  eombat  des 

qu'il  donneàCondé,  439.  Combat  aa  Iv^mt»!  son  parti  est   Yaisqueuri  X, 

fottbourg  Saint- Antoine,  4 &4.fteeoBde  897.  Part  qu*il  prend  à  la  luitaiUe 

Condd;  est    nommé    gouverneur    de  d'Aurayt  XI,  10,  Sentiment  qlil  l'a  at- 

Paris,  458  à  461.  Son  duel  avec  Ne-  tiré  dans  les  armées  françaises ,  tSC, 

mours,  46ô,  466.  Donne  sa  démission^  Confédération  dans  laquelle  il  entre, 

est  excepté  de  l'amnistie,  474.  Est  reçu  188.  Fart  qu'il  a  eue  à  k  eeiqBêle  de 

en    grâce,    557.   Son  expédition   en  la  Quienne,  190.  Est  arrêté,  puis  déll- 

Afrique  ;  \XV,  66.  Il  donne  la  ehasse  vré  par  le  duc  de  Bretagne,  50&à50f . 

aux  vaisseaux  algériens,   86.  Flotte  Ses  hostilités  eontre loi,  51  f. 

qu'il  met  en  mer  ;  dans  quel  but  ,111,  BBAUMANOIR  i    aeeompagne     le 

114 .  Son  expédition  à  Candie;  sa  mort,  oonnétable  i  prend  part  au  eembat  de 

180,  181.  Patayt  XIII,  185,  186. 

BEAUGENCY  (htacbs  db);  cause  BEAUMARCHAIS, lieutenant  durai 

une  défaite  de  Louis-le-tGros  ;  ▼ ,  85.  à  Toulouse  ;  embrasse  la  cause  du  sire 

Ligué  contre  lui,  106.  de  Casaubon;  VIII,  181.  Ses  progrès 

BEAUHARNAIS  (le  OHBVALnR  bb)  dans  le  eomté  ds  Folx,  131, 188.  En- 
est  gouverneur  de  Canada;  XXIX,  1 74 .  vabit  la  Navarre',  gouverne  ee  royaume, 

BEAUJEU  (humbbrt  sirb  bb)|   ses  158.  Excite  un  soulèvement  nniversel; 

brigandages;  réprimés  par  Philippe-  invoque  le  secours  du  roi,  168.  Armée 

Auguste;  VI,  18.  qui  marche  à  sa  délivrance,  178.  Il 

BEAUJ¥!U  (bcmbbbt  bb)  ,  lieutenant  reste  dans  son  commandement ,  176. 

de  Louis  viii  en  Albigeois;  VI,  595.  Fermentation  contre  lui,  188.  Attaque 

Attaqué   parle  comte  de   Toulouse*  P  Aragon,  847,  859.  Gouverneur  de 

VIII,  37.    Comment   secouru   par  U  Gironne,  870.  Capitule,  878. 

reine  Blanche;   château  qu'il  prend,  BEAUMARCHAIS;  son  procès;  ses 

38.  Accablé  par  Raymond, 67.  Secours  mémoires;  XXIX,  456.  Expédie  des 

qu'il  reçoit;  dévaste  les  environs  de  armes  aux  Américains;   XXX,  148. 

Toulouse;  part  pour  Gonstantinople ,  Ses   écrits;   son    Figaro  représenté, 

105.  Assiste  à   la   cour   pléniëre  de  199  et  suiv. 

Saumur,  135.  Blarche  sur  le  comte  de  BEAUMONT    le    Roçer    (mathibv 

Toulouse,  171.  Commande  la  garde  coMfe  db),  aux  prises  avec  Louis- 

laissée  par  le  roi  au  concile  de  Lyon  ;  le-6res  ;  leur  réconciliation  ;  V,  U, 

Vra,  150.  11. 

BEAUJEU  ^ouiCHARD  db)  ;  prison-  BEAUMONT  (iban  bb)  ,  lieutcBant 

nier  du  Dauphin;  IX,  481.  Sa  vie-  de  saint  Louis,  réduit  Raymond  Tres- 

toire  sous  Calais;  X,  898.  Est  tué  à  cavel;   VH,  130,  131.  Croisé  contre 

Poitiers,  469.  Manfred;  VUI,  151. 

BEAUJEU  (lb  sirb  db*  ;  prisonnier  BEAUMONT  (guillaoiib  bb);  opine 

à  la  bataille  de   Brignals;  X,  594.  pour   que   saint  Louis    demeure    en 

L'un  des  capitaines  de  Charles  v;  XI,  terre  sainte;  VII,  459.  Croisé  contre 

17,18.  Accompagne  en  Espagne  Jean  de  Manfred  ;  VIII,  151. 

Bourbon ,  46 .  Son  retour  en  France,  50.  BEAUMONT  (lb  gohtb  de)  ,  général 

BEAUJEU  (lb  SIEE  be)-;  voy.  Bour-  de  Henri  iv  d'Angleterre;  défait  et  tué; 

bon  {JPierre  de).  XII,  106. 

BEAULIEU  reBOPPBOi  dbI,  confes-  BEAUMONT  (ibàb  db),  prisonnier 

seur  de  saint  Louis  ;  le   discipline  ;  par  la  capitulation  de  Bayonne  ;  XIH, 

VII,  846.  Envoyé  en  France  à  la  mort  518. 

du  roi  ;  VlU ,  107.  BEAUMONT  (louis  m)  ;  vietorie« 
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i  Châ^Uoni  UU,  661  i  t»6«.  fitt  an  likfié  Pkii«t}  XVI,  169.  FiH  tt 

«^  d«  BardtMX,  569.  |oi»CtioA  «teo  Snrrty;  War  rttraito, 

BSAUMONT  (is  «M)}  «rmle  fr»-  169.    Intermédiaire  entre  Gharltt  et 

çiif»  qu'il  coii4ttit  «ui  FlorMtins  poitr  It  cmaételilt  dt  Boarbdn,  177.  Est 

reprendre  Pîm)  XV,  8S4.  £tr«nge  joint  p«r  Noffolk  ;  filles  qu'Ut  pren* 

siège  qu'il  antreprend;  tmour  des  «f-  nw%\  ils  pénètrent  juaqu'à  TOiae, 

aiégtfa  pour  U  Frtneet  loina  qu'il  194,  196.  Su  ritreita,  197.  Perte  à 

donne  «iix  miUdes ,  eia  blesiési  il  Freaçoisi^'priioaniarlespropoaitiona 

abendouiie cette  opération,  3t6  à  sao.  de  l'empereur,  S6S.  Réponse  de  roi, 

Seoconeeilsàl'atteqttedeMéteUB,960.  S66.  Menaee  la  Pioerdie,  607.  Défend 

BEAUMONT  (iiun  bi)  fait  partie  de  lea  fronttèrea  des  PeyspBaa,  6é0.  As. 

Texpéditioa  aux  A^eei  eet  tué  t  XX,  eiége  et  prend  6aint«Pol  ;  suite  de  seg 

30  k  83.  opérations,  54S,  544,  Manoiuyre  peur 

BSÀUIIONT,  disgraeié  à  U  luito  de  riUier  le  roi  d'Angleterre  )  XVII,  197. 

Féaélon  ;  XXVI,  964.  Il  assiège  Montreutl,  108. 

BEACMOIVT  (GMaiaropm  »i),  ar»  BËAUSSET  (ta  <unTAin)  ;  livre  I 

ebevèque  de  Paris;  son  sèleperséeuteuri  Médiois  le  ohateau  d*If;  XXI,  80t. 

XXVIII,  176*  8es  préeédens;  sanomi-  Sa  fomille  perséeutée;  complot  ourdi 

nation,  481,  48S.  Béonion  de  prélats  par  le  docteur  Nieolas  Beaosset,  804. 

cbes  lui  pour  résister  aux  mesures  fi»  Il  veut  rendre  le  fort  à  la  France  ; 

nanciéres)  XXIX,  t2.  Sa  résolution  échoue,  398. 

d'extirper  le  jauséniime ,  S4  et  suiv.  BEAUVAIS  ;  siège  mémorable  de 

Est  aux  prises  avec  le  parlement ,  80,  cette  ville  par  Gharles-lotTéméraire  \ 

Blimé  par  le  roi,  81,  Son  temporel  XIV,  8flM  et  suiv. 

saiei»  83 ,  84,  Son  eiil,  39 ,  08.  Soi  BSAUVAU  {mn  m),  évéque  d'An* 

hoetilitéi  (  ta  fougue  (  il  aceoae  le  pape  gers}  auteur  de  la  fortune  de  la  Baluej 

de  jansénisme,  103.  Inculpé  par  Da*-  oalomnié  et  eupplenté  par  lui)  XIV, 

iDieaa«  1 10*  Cabale  dévote  dont  il  en-  Uf, 

toare  le  Dauphin,  8S8.  Il  intrigue  BEAUVAU (lb MAKQins nu) demande 

MQtre  Choiseul ,  400.  Il  reprend  oré«  peur  Louis  tv  la  main  de  Marie  Lee- 

dit,  496.  Accourt  aupiès  du  roi  ma*  linskai  XXVII,  698.    Ambassadeur 

Ude,  60S,  603,  506.  Favorable  à  en  Prusse;  XXVIil,  3t4. 

Nsofcer;XXX,  126,  198.  BEAUVAU   (li  princb  oa)}  troupes 

BEAUMONT  (élie  de);  plaide  pour  £ranf aises  qu'il  eonduit  en  Portugal; 

la  iainiUe  Calas  ;  XXIX,  f  04.  XXIX,  266.  Commandant  en  Langue- 

BEAUNE  (ntenADT  de)  ^  arehevêque  doe;  donne  sa  démission,  466. 

de  Bourgee  ;  viee«-président  du  clergé  BEAUVILLIER8  (le  doc  se)  ,  gou^ 

aux  états  de  Blois;  ses  discours;  XX,  vemeur  du  deusième  dauphin  et  oon* 

406,  417,  438,  491.  Se  déclare  pour  fident  de  Louis  xiv;  XXVI,  989,940, 

le  roi,  499.  Fait  modifier  l'édit  de  to*  909,994, 996,  997  ;  XXVII,  44,  60, 

léi^neet  XXI,  UH.  Songe  à  rendre  78,  186,  906,  996.  Sa  mort,  996. 

l'é^iaegaUicaneindépendantedeRome,  BEGGARIA;  son  livre  Des  délits  et 

167»  Conférences  auxquelles  ilrepré«>  des  peines;  XXX,  377. 

sente  les  royalistee,  187  et  suiv.  H  BECHER  (ixaihb);  pourquoi  brûlée 

annonce  eonune  prochaine  la  conversion  en  Angleterre  ;  XVII,  617. 

du  rui  et  propose  une  trftve,  196.  Par  BECK, général  de  l'empereur;  lieu« 

qui  secondé  ;  ses  instructions  ;  il  lui  tenant  du  duc  de  Lorraine  en  Flandre; 

donne  l'absolution,  199  à  908.  S'en-  XXIV,    115.  Blessé  mortellement  à 

tend  avec  la  Châtre ,  900.  Pourquoi  le  Lens ,1*8,  174. 

roi  ne  se  bit  point  sacrer  par  lui,  950.  BEDA  (nioolas  BBoiaft  dit),  syndic' 

B£AUPR£   (m),    chef   huguenot;  de  la  Sorbonne;  Son  intolérance;  lettrés 

comment  délivre  Épernon;  XX,  898.  qu'il  veut  faire  brûler  et  que  la  reine 

BEAURAIN  (u  ooiiTB  SB),  général  de  Navarre  protège;   il  s'attaque  à 

deCihnTiii"Qttint;  guenexeeur  U  finon»  eeUe  prineeise;  lait  arrêter  Louis  de 
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fierquin  et  intente  un  ptroois  à  Erasme;  tir  pour  la  Nonnudie,  1 6 1 .  H  ofce  U 
le  roi  réprime  son  zèle;  XYI,  379  h  régence  à  Philippe;  la  lui  remet,  154, 
382.  155.  Sa  résidence  à  Rouen;  il  y  fût 
BEDFORT  (JBAM  DE  LAHCASTiuE  DUC  Yenif  Henri  ti,  174,  175.  Procès  de 
us),  frère  de  Henri  v;  nommé  régent  la  Pncelle  suiyi  en  leur  nom,  183, 
d'Angleterre  ;  XU,  472, 525.  Il  déliyre  1 85  et  suiy.  Fait  couronner  son  nerea 
Cosne ,  est  chargé  de  gouverner  la  à  Paris  ;  le  ramène  à  Rouen  ;  fonde 
France,  622.  Ses  mesures;  il  cherche  une  école  à  Gaen,  206  à  209.  Fait 
à  appuyer  Henri  vi  sur  l'affection  du  attaquer  Lagny,  211.  Y  marche  lai- 
peuple;  est  proclamé  protecteur  de  même;  lève  le  siège,  négocie,  214, 
l'Angleterre  ;  réside  à  Paris  ;  emplois  et  2 1 5.11  se  remarie  à  Jacqueline  deLuxem- 
priviléges  qu'il  confirme  ;  il  règle  les  bourg  ;  conséquences  de  cette  union, 
monnaies;  XŒ,  12  àl5.Son  inertie;  218,  219.  Ne  reçoit  plus  de  subsides 
guerre  confuse;  ses  capitaines;,  ils  de  l'Angleterre;  y  renvoie  le  roi;  tombe 
gagnent  la  bataille  de  Gravant,  17  à  dans  l'indolence,  230.  Son  peu  d'em- 
2 1 .  Il  épouse  Anne  de  Bourgogne  ;  son  pressement  de  terminer  la  guerre;  son 
alliance  avec  la  famille  de  Bretagne  ;  entrevueavec  Philippe,  233.Révolte  en 
ses  ménagements  pourPhilippe-le-Bon;  Normandie  ;  il  vient  à  Paris  ;  marques 
embarras  que  lui  donne  Glocester,  24  d'inimitié  qu'il  recueille  ;  il  s'en  éloi- 
à  27,  38.  Ses  opérations  de  guerre,  gne,  242,243.  Mission  dont  il  charge 
30  et  suiv.  Il  gagne  la  bataille  de  Arundel,  248.  Fait  secourir  Paris, 
Verneuil,  33  à  36.  Il  ne  peut  conte-  249.  Sa  maladie,  250.  Sa  mort, 
nir  l'arrogance  de  ses    compatriotes,  256. 

37.  S'interpose   entre  son  frère  et  le  BEDFORT  (le  duc  de)   négocie  k 

duc  de  Brabant,  38,  39.  Empêche  le  paix  entre  l'Angleterre  et  la  France; 

combat  entre  le  premier  et  Philippe-  XXIX,  263.  Signe  le  traité  de  Paris, 

le-Bon,  49.  Où  il  réside,  52,53.  Pro-  264. 

tection  qu'ilaccorde  au  commerce,  55,  BEDMAR  (le  marquis  de),  ambas- 

66.  Pourquoi  passe  en  Angleterre,  61.  sadeur  d'Espagne  à  Venise;  conspire 

Ses  efforts  pour  apaiser  les  querelles  contre   cette  république  ;  XXH,  422 

de  Glocester  avec  Winchester  et  Phi-  et  suiv.  Est  rappelé,  425,  467. 

lippe  ;  conduite   impolitique   de   ses  BEDMAR  (  le  marquis  de  )  ;  com- 

lieutenants  en  France,  65  à  67.  Ses  mande  les  Espagnols    en    Flandre  ; 

ambassadeurs  traitent  avec  le  duc  de  XXVI,  372. 

Bretagne,  76.  Son  retour  en  France;  BEGARDS  (  les  ),  secte  réprimée 
son  entrevue  avec  Philippe  ;  comment  par  le  concile  de  Vienne  ;  IX,  262. 
rassuré  à  son  égard  ;  il  reprend  les  Sont  horriblement  persécutés  par  le 
hostilités  contre  Gharles  vii  ;  assemble  pape  Jean  zxn,  358  à  361.  Nouveaux 
les  Etats,  82  à  85.  Il  veut  sans  suc-  Regards  persécutés  par  le  pape  Ur- 
cès  pressurer  l'église  ;  ses  lieutenants,  bain  vi,  puis  par  Grégoire  xi  ;  XI,  1 59. 
86.  n  repousse  les  conditions  que  BEHUCHET  (  rigolas  ),  grand  tré- 
propose  le  duc  d'Orléans  pour  se  ra-  sorier  de  Philippe  vi  ;  commande  sa 
cheter,  87.  Par  qui  remplace  Salisbury,  flotte;  X,  117.  A  ordre  d'intercepter 
96.  Refuse  de  remettre  Orléans  en  les  convois  de  l'Angleterre,  147.  Sur- 
dépôt au  duc  de  Bourgogne,  101 .  Nom-  prend  et  pille  Southampton,  1 48.  Perd 
bre  de  Français  l'abandonnent,  133.  la  bataille  de  l'Ecluse  et  est  tué,  167 
Sa  perplexité  après  l'échec  de  Patay;  à  169. 

il  n'ose  troubler  la  marche  sur  Reims  ;  BELA,  roi  de  Hongrie  ;  son  mariage 

annonce  à  Henri  vi  le  pouvoir  diabo-  avec  Marguerite  de  France;  VI,  48. 

'lique  de  la  Pucelle  ;  retient  l'armée  de  BELGIOIOSO  (gharles  de  barbiaro 

Winchester,  145  à  147.  Secondé  par  comte  de),  administrateur  du   duché 

Phillppe-le-Bon ;   il  réside  à   Paris,  de  Milan;  XV,  142. 

148.  En  sort  avec  son  armée;  l'y  fait  BELGI010S0,lieutenantdeFaentès 

rentrer,  149,  150,  151.  Forcé  depar^  dans  les  Paya-Bas;  XXI,  361.  Entre 
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à  Cambrai,  377.  Assure  la  retraite  de  rentre  à  Paris,  263.  Contrôleur  des 

l'armée,  434,  435.  monnaies;  XXII,  23.  Rival  du   roi, 

BELIDOR;  ses  travaux  à  Cherbourg  29,  178.  Envoyé  à  Florence  pour  de- 

anéantis;  XXIX,  165.  mander  la  main  de  Marie  de   Médi- 

BELIN  (faudoas  de);  renvoyé  par  cis,  58.  Est  son  amant,  62.  Sa  fami- 

Henri  iv  à  Mayenne;  XXI,  46.  Com-  liarité  avec   le  roi,    88.  Prend  parti 

mande  Paris,  101,  119.   N'est  point  pour  la  régente,  186.  Est  de  son  inti- 

obéi,  133.  Mesures  qu'il  concerte  avec  mité,  307.  Gouverneur  de  Bourgogne, 

Mayenne,  138.  Dépêches  qu'il  reçoit  216.  Sa  querelle  avec  Goncini,  233, 

des  catholiques  royalistes,  184.  Con-  259.  SoutientSully,  236.  Prévenances 

férence  à  laquelle  il  assiste,  190.  Ga-  de  la  reine  mère  pour  lui,  255.   Ac- 

gné   par  Henri   iv,le  parlement  lui  cusé  de  magie, 260.  Trame  contre  lui, 

défend  dequitter  son  poste,  252,  253.  266,  267,  367.  Son  retour  à  la  cour, 

Il  passe  au  camp  royal,  254.  Rentre  '400.  Sollicite  la  condamnation  d'Eléo* 

à  Paris  avec  le  roi,  262.  Prisonnier  nore    Galigaï  ,    409.    Son    inimitié 

à  Douions,  366,  368.  Sa  réputation  contre  Richelieu;  XXIII,  154.  Déclaré 

militaire  compromise,  382.  Ses  vains  coupable    de  lèse-majesté,  164,  165. 

efforts  pour  entrer  dans  Calais,  424.  Son   gouvernement  lui   est  ôté,  166. 

Capitule  à  Ardres;  est  traduit  en  ju-  Il  est  condamné   à   mort,  186.  N'ac- 

gement,  426,  427.  compagne  pas  Gaston  en  Brabant,  191. 

BELISAIRE  dépossède  les  Vandales  II  vend  à  Cinq-Mars  la  charge  de  grand 

en  Afrique;  attaque  les  Ostrogoths  en  écuyer,  403.  Est  reçu  par  Louis  xiu 

Italie;  I,  272.  Ses  lieutenants  battus  mourant,  544. 

par   Théodebert,  277.  Ses  reproches  BELLESME  (guillache  de);  révolté 

au   roi  Franc,  278.  Fait  prisonnier  contre  Robert-le-Magnifique  ;  sa  mort; 

Vitigès,  282.  Aux  prises  avec  un  chef  IV,  193. 

d'aventuriers  francs,  283.      \  BELLESME  (robert de),  compagnon 

BELLARHINO;  ses  prédications  en  d'exil  de   Robert  Courte-Heuse;  IV, 

italien  dans  Paris  assiégé;  XXI,  68.  448.   Arrêté  par   son  ordre,  505.  A 

BELLEFONDS  (  le  maréchal  de  )  ;  part  aux  dépouilles  des  bourgeois  de 

troupes  qu'il  conduit  en  Italie;  XXV,  Rouen,  512.  Fait  prisonnier  Elie  comte 

55.  Ses  opérations  en  Flandre,  131.  du  Maine,  557.  Traduit  en  jugement 

Sa  disgrâce,  235.    Ses  opérations  en  par  Henri  i^^^  d'Angleterre  ;  V,  37.  Ses 

Navarre  et  en  Catalogne,  461 .  Expédi-  cruautés,  40,  Sa  fidélité  à  Robert,  46. 

tion  qu'il  doit  commander  contre  l'An-  Mis  en  fuite  à  la  bataille  de  TincJie- 

gleterre;  XXVI,102  et  suiv.  bray,  47.   Réconcilié  avec   le  valn- 

BELLEFONDS,  archevêque  de  Pa-  queur,  48.  Excite  contre  lui  Louis- 
ris;  son  zèle  persécuteur;  XXVIII,  le-Gros,  101.  Chassé  de  ses  domaines, 
176.  1 08 .  Envoyé  par  Louis  à  Henri  comme 
BELLEGARDE  (le  maréchal);  ren-  ambassadeur,  arrêté  par  ce  dernier  et 
fort  qu'il  amène  à  Montluc  ;  XVIII ,  condamné  à  une  prison  perpétuelle, 
320.  Henri  III  l'éloigné  de  sa  personne;  109. 

il  prend  du  service  en  Savoie  ;  XIX,  BELLEVILLE  (jeanue  de),    veuve 

310.  A  assiégé  Livron,  3^1.  Prétexte  de.  Olivier  Clisson;  vengeance  qu'elle 

sous  lequel  le  roi  l'a  exilé,    340.  Il  tire  de  la  mort  de  son  mari,  X,  237. 

rentre   en  France;  ses  intrigues  avec  BELLISLE    (  fouqcet  comte,  puis 

Damville  ;  ses  opérations  contre    les  maréchal  de)  ;  confiance  que  Dubois 

Huguenots,  451,  452.  Son  entrevue  lui   accorde;  XXVII,  462.    Intrigue 

avec  Catherine  de  Médicis;  sa  mort;  contre  lui;  471,  472. Disgracié,  474. 

soupçons  à  ce  sujet,  519.  Fleury  le  comble  d'honneurs  ;  XXVIH, 

BELLEGARDE  (le  maréchal  de),  7,  28.  Son  désir  de  la  guerre,   78. 

prisonnier  à  Centras;  XX,  277.  Té-  Ses   opérations,  103    et  suiv.-  Gom- 

moin  des  derniers  moments  de  Henri  m,  mande  l'armée  de  la  Mozelle,  135, 

54S,  545.  Ses  plaintes;   XXI,  198.  136.  Il  engage  la  France  dans  la  guerre 
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^  la  Pragmatiqae-Saiictioii  ;  son  am-  BÉIVÉFICES;  nature  de  cette  ]pro* 

bassade  à  Francfort,  puis  en  Pmsse,  priétë;  m,  220,  S21. 

225  à  228.  Ses  succès  contre  l'Autri-  BENEZET ,  pasteur  protestant  du 

che,  230.  Sa  maladie,  234.  Homma-  Languedoc;    son    supplice;    XXIX, 

ges  qu'il  reçoit  à  Francfort;  ses  pré-  46. 

tentions;  ses  manières  impérieuses,  BENOIT  III, pape;  ses  réprimandos 

286,    237.    Son   indignation  contre  an  clergé  de  France;  III,  126. 

Frédéric;  par   qui    remplacé,    239.  BENOIT  YIII,  pape;  sa  bulle  pour 

Seconde  de  Broglie ,  243.   Retourne  revendiquer  une  abbaye  au  comte  de 

près  de  Frédéric,  444,  445.  Son  en-  Provence;  lY,  92  à  95.  Pnur  apaiser 

trevue  avec  Konigseck,  246  et  suiv.  un  ouragan  fait  périr  des  Juifs,  158. 

Renfermé   dans   Prague  ;  sa  retraite ,  Invoqué   par  le  Normand   Rodolphe, 

257  à  262.  Prête   sa   voiture  à  M"*«  l'envoie  combattre  dans  la  Pouille, 

de  Gbateauroux,  817.  11  est  arrêté  à  162.   S'est   attribué    à   luinnême  la 

Hanovre,  836.  Envoyé  en  Provence,  papauté,  294. 

411.  Son  succès   contre  Neubauss   à  BENOIT  IX,  pape  à  dix  ans;  IV, 

Gastellane;  repousse  les  coalisés,  419.  228.    Neveu    de   Benoit    vtit   et  de 

S'ébranle  pour  rentrer  en  Italie;  écbee  Jean  xix,  294.  Sa  tyrannie  ;  révoltes 

de  son  frère,  446  à  449.  Il  commande  qu'elle  cause;  partage  ses  palais ,  ses 

l'armée  contre    l'Angleterre;  XXIX^,  revenus  avec  deux  rivaux  Grégoire vi 

71.  Est  nommé  ministre  de  la  guerre;  et  Sylvestre  m,  295.  Déposé,  296. 

sa  mort,    92,  235.   Ses  ordres  aux  Gbercbe  vainement  à  se  faire  réinté- 

généraux  en  Allemagne,  155,    194  et  grer,  298. 

suiv.  Il  propose  une  expédition  contre  BENOIT  X,  pape,  élu  par  les  mar- 

l'Angleterre,  204.  quis  de  Tusculum;  déposé;  IV,  305. 

BELLISLE  (focquet  chevalier  de)  ;  BENOIT  XI,  pape  ;  son  élection  ;  il 
son  retour  aux  affaires;  XXVIII,  28.  bésite  à  continuer  la  latte  de  son  pré- 
Son  influence  sur  le  cardinal  Fleury ,  décesseur  avec  le  roi  de  France  ;  il 
225.  Il  est  arrêté  à  Hanovre,  386.  excommunie  les  conjurés  d'Anagni; 
Veut  forcer  le  col  de  l'Assiette  ;  est  députés  que  Pbilippe-Ie-Bel  lui  envoie; 
tué;  écbec  de  ses  troupes, 446 à  449.  IX,  144,  145.  Ses  ménagemens  pour 

BELLOVÈSE  envabit  l'Italie  supé-  le  roi  et  ses  barons  ;  qui  il  relève  de 

rieure;  I,  4.  l'excommunication,  qui  il  excepte;  il 

BELMONT  (lk  friKgë  db  )   com-  meurt  empoisonné,  146  à  148. 

mande  l'armée  impériale  à   Naples  ;  BENOIT  XH,  pape;   son  élection; 

battu  à  Bitonto;  XXVHI,  118.  ses  vertus  ;  X,  86.  Exhorte  à  la  paix 

BELZUNGE,  évêque  de  Marseille;  les  rois  de  France,  d'Ecosse  et  d'An- 

son  zèle  pendant  la  peste  de  cette  ville;  gleterre,  91,  92.  Refuse  les  demandes 

XXVII,  429  et  suiv.  de  Philippe  vi;   cherche  à  s'appuyer 

BENAG  (le  B4R0H  db)  ;  ses  concilia*  sur  l'empereur  ;    ses  négociations  et 

bules  dans  le  Périgord  ;  XXn ,  68 .  In*  entrevues   avec   ces   princes,   94  à 

formations  judiciaires  contre  lui,  120.  98.    Sa  médiation  entre  Philippe  et 

BEN  AÏS  (pierre  de),  beau-frère  de  Edouard,  104.  Son  dernier  effort  pour 
la  Brosse  favori  de  Philippe-le-Hardi  ;  prévenir  leur  rupture,  127.  Ce  qu'il 
promu  évêque  de  Bayeux  ;  VHI,  266.  obtient,  128.  L'empereur  veut  ex- 
Enquête  dont  il  est  chargé,  288,  289.  puiser  ses  conseillers  français,  186. 
Sa  fuite  à  Rome  ;  protection  que  lui  II  seconde,  malgré  son  penchant  pour 
accorde  le  pape  ;  il  reprend  son  siège,  Louis  de  Bavière,  la  cause  de  Phi- 
991  à  295,  383.  lippe;  ses  promesses  trompeuses  aa 

BENA VIDÉS    (BtftfiiiDBL);    danger  premier,   142,    144.  Menace  d'ana- 

qu'il  court  à  Seminara;  XV,  227.  thème  Edouard  ;  pourquoi,  155.  Fait 

BENDOGDAR.  Voy.  Bibart.  mettre  la  Flandre  en  interdit,  164.  Sa 

BENEDIGT,  comte  de  Gomouailles,  médiation  pour  la  paix  générale,  175. 

évêque  marié;  lY,  68.  Refuse  à  l'empereur  l'absolution  de^ 
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mand^parle  roi  de   France,    18J,  Gênes,    412.    Sa  lettre    encyclique; 

183.  Sa  mort;  sa  politique  bienveil-  XXIX,  103.11  nomme Bernis cardinal; 

lante  et  pacifique,  196.  sa  mort,  189.  Anecdote,  217. 

BENOIT    XIII   (pierre   de   luna),        BENOIT-ZACHARiE,  Gënois;  inter- 
pape schismatique;  son  élection;  XII,  médiaire  entre  Michel  Palëologue  et; 
59.  Comment  élude  la  prqpositiop, du  Pierre  d'Aragon;  VIII,  399. 
clergé  de  franpe,  68  k  70,  Son  au-         BIÇNÔIT,  conseiller  au  parlement; 
tprité  suspendue   dans  le    royaume;  son  arrestation  ordonnée;  il  s'évade;' 
son  obsjtina^ioq ;  comment  résiste  à  ^  XXIY,  213.  * 
force,    111,    114.  Désastres  publics         BENOIT,   ministre  de  ^rédéric  à 
imputés  à  cette  attaque,  119.  ZMe  du,  Varsovie;  XXlX,  490.    '  » 
duc  d'Orléans  pour  lui,   146,  153.         BE^TINR  (le  comte  de),  ambassa- 
Sentimens   qu'il   inspire  en  France ,  deur  "hollandais  ;  signe  les  prélîminai^ 
177.  Controve^e  des  Universités  ;  son  res  d'Aix-la-Chapelle  ;  XÎ^YIII,  46(). 
parti  fortifié  par  le  r.etour  ^n  France         BENTIVÔGLIO  (annibal);  sa  part 
de  Louis    d'Anjou;  il  s'évade  d'Avi-  à  la  défaîte,  de   Fornovo;  Xy,   21 5« 
gnon  ;  frappe  de  terreur  les  cardinaux  ;  216. 

bourgeois  qu'il  fait  périr  ;   le  roi  lui'        BENTIVOGLIO  (jean),  seigneur  de 
rend  l'obédience  de  la  France,  178  \  Bologne  ;  appelle  les  Français  en  Italie; 
181.  Se  refuse  à  toute  condition  ;  comr  X.V,  245.  Ilançonnépareux,  303, 323. 
ment  accueille  le  duc  d'Orléans,  189,,  Menacé  parles  Bprgia,  393.  Renforce 
190.  Ecclésiastique^  qu'il  traite  comme  l'armée  de  La  Trémoille,  412.  Est  dé- 
intrus,  1 99.  Froidçur  des  peuples  et  possédé  par  Jules  ii  ;  asile  que  lui  vend 
des  princes  pour  lui,  212.  I^  se  rend  la  France,  465,  469.  Sop  parti  ^  Bo- 
en  Italie;  dans  quel  but,  213  à  214.  logne,  546. Il  y  rentre,  570.  Est  exilé 
Hostilité  contre    lui  en  France,  256.  et  proscrit,  606,  610.. 
Sa  mauvaise  foi;  ses  moyens  dila-         BENTlVOGLIO  (lb  CARi^iNAt,)  en- 
toires;  comment  élude  son  abdication,  gage  Conçue  à  réclamer  la  couronne  de 
260  à  266.  La  France  se  déclare  neutre  France  ;  XXII,  224. 
entre  lui  et  son  compétiteur;  il  fulmiuQ        BENTlVOGLIO   (cornelio)  ,  nonce 
contre  le  roi  et  les  princes  des  lettres  du  pape  à  Paris;  XX VU,  299..  Ses  in- 
d'eicomunication;  l'ordre   est   donn^  tr^gues;  son  rappel,  362,  363. 
de  l'arrêter,    293,   294.  Il  approuve         BERARD  DE  SOKIANO;  sa  dépo- 
Télection  d'un  évèque  à  Liège ,  295.  ^ition  absurde  dans  le  procès  4e  ^oni- 
Sa  fuite  en  Aragon;  déposé   par  Iç  Jt^ceviii;  IX,  242. 
concile  de  Pise;  conserve  des  parti-         BERARD;  conspire  contre  Venise  ; 
sans,  321  à  323.  Refuse  de  recpn-  XXII,  424. 

naître  le  concile  de  Copstapce,  -^96,         BERCHENY (le maréchal);  ses  ser- 

497.  Fidélité  que  Ivii  garde  d'Arma-  vices  en  France;  il  organise  les  hus- 

gnac,  530.  Epoque  de  sa  mort;  XII},  sârds;  XXVIIÏ,  406,  407. 
54.  Remplacé  en  Espagnol  pt^r  un  apti-         BERCE(TOLD,  duc  de  Meranie  ;  ma- 

pape,  107.  riage  de  sa  fille  avec  Philippe-Auguste; 

BENOIT  ipil  (oRsrai),   pape;  son  VI,  155. 
élection;   sa  confiance   en  Alberoni;         BERENGER  I«',  roi  d'Italie,  se  dé- 

XXVII,  502.  Ses  pr^teptions  sur  Parme  clare  contre  Charles-le-Chauve  ;   III, 

et  Plaisance,  505  ;  XXVÎII,  66.  Ses  ^-  209.  Partisan  de  Boson,  238.  Son  or|- 

forts  pour  rétablir  |a  paix  de  l'église;  gine;  se  fait  couronner,  287.  Dépouillé 

XXVn,  538.  Il  canonise  Grégoire  vu;  par  Arnolphe,  311.  Aux  prises  avec 

opposition  des  parlemens  de  France;  LouisdeProvence,  est  vainqueur,  322. 

X^VIIl,45,  46.  '  A  reçu  la  couronpe  impériale;  son  r^- 

BENOIT  Xiy  (lambertini)  ,  pape  ;  gpe  longtemps  paisible  ;  ses  malheur^; 

son  élection;  son  caractère  impétueux  ;  sa  mort,  362  à  365. 
XXVm,219,220.  Sa  neutralité,  272.         BERENG^R  II,  roi  d'Italie;  vaincu 

Ses  étatp  dévastés,  886.  Intercède  pour  par  Othon  ;  se  reconnaît  sop  feu(}ataire; 
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m,  445,  446.  Renversé  une  seconde  d'Italie  lui  est  destinée;  II,  415.  Son 

fois,  467.  obéissance  envers  Temperear  son  on^ 

BERENGER;  sa  doctrine  contraire  à  cle,  43i.  Surveillé  par  lui,  436.  Sa 

la  transsubstantiation;  IV,  147.  Quand  déférence,  437.  Sa  révolte,  sa  mort, 

il  la  professe,  290.  Jugé  par  six  con-  443  à  445. 

ciles  ;  confessions  qu'on  lui  propose  ;  BERNARD  ,    duc   de   Septimanie , 

il  les  accepte;  sa  retraite,  292.  Meurt  confident  de  l'impératrice  Judith;  II, 

ep  paix,  293.  466.   Favori   de    Louis  ;    soupçonné 

BERENGER-RAYMOND;  hérite  du  d'être  le  père  de  Gharles-le-Chanve  ; 

comté  de  Provence  ;  ses  autres  fiefs  ;  envoyé  contre  Âizou  ;   ses  pertes  en 

V,  216.  Ses  alliances;  son  mariage,  Espagne;  mécontentement  public  con- 

217.    Ses  luttes  avec  la  fanûlle  des  tre  lui,   467   à   471.  L'empereur  le 

Baux  ;  est  tué,  284,  285.  comble  de  faveurs  ;   ses  espérances, 

BERENGEREde  Navarre;  son  ma-  473.  Sa  rivalité  avec  Pépin,  son  su- 

riage  projeté  avec  Richard  Gœur-de-  zerain  ;  III,  5.  S'enferme  dans  Barce- 

lion;  VI,  102.  Arrive  à  Messine;  ses  lone,  6.  Déclaré  innocent,  16.  N'est 

fiançailles,  104.  Tempête  qu'elle  es-  plus  appelé  au  conseil;  se  rapproche 

suie,  105.  des  mécontens,  18.  Louis  prononce  sa 

BERETTI  LANDI  (LEiiÀBQDi8),am-  déchéance,   19.   Avance  que  lui  fait 

bassadeur  d'Espagne  à  La  Haye;  traité  Charles,  57.  Evite  de  se  prononcer; 

qu'ilsigne;XXVlI,  387.  forcé  de  lui  promettre  fidélité,  61. 

BERGHEN   (bataille  de),   gagnée  Spectateur  de  la  lutte  entre  les  fils 

par  le  maréchal  de  Broglie  sur  le  prince  du  Débonnaire,  62,  63.  Sa  mort;  ses 

de  Brunswick;  XXIX,  194.  plans  ambitieux,  82.  Ses  négociations 

BERGHEYCK  (le  baron  de),  négo-  avec  les  deux  princes  qui  se  dispu- 

ciateur  à  Aix-la-Chapelle;  XXV,  154.  tent  l'Aquitaine,  83. 

BERGHEYCK  (le  baron  de)  admi-  BERNARD  H,  duc  de  Gothie,  ligué 

nistre  les  Pays-Bas;  XXVIÏ,  48.  Re-  avec  Bosoni®';  111,224.  Son  pouvoir, 

fusé  par  les  alliés  comme  négociateur,  229.  En   rébellion   contre    Louis-le- 

75.  Bègue,  230.  Son  marquisat  de  Gothie 

BERINGHEN  est  nommé  inspecteur  donné    au    comte   d'Auvergne,    231. 

des  mines;  XXII,  23.  Ses  dérègle-  Excommunié,  233.  Est  de  la  faction 

mens,  88.  de  Gauzelin,  236. 

BERKELEY     (lord)    débarque    à  BERNARD,     comte    d'Auvergne; 

Brest;  incendie  Dieppe;  bombarde  le  ligué  avec  Boson  i*^';  111,  224.  Son 

Havre  et  Dunkerque;  XXVI,    154  à  pouvoir,  229.  Réconcilié  avec  Louis- 

157.  le-Bègue,  230.  Reçoit  le  marquisat  de 

BERLEPS(la  comtesse  de), favorite  Gothie,  231.  Mission  que  lui  donne  le 

de  la  reine  d'Espagne;  de  quoi  accu-  pape,  233.  De  la  faction  d*Hugues, 

sée  ;  XXVI,  279.  S'est  rendue  odieuse,  236. 

281.  Suspecte  au  roi,  287.  Son  dé-  BERNARD,  bâtard  de  Charles-le- 

part,  290.  Gros;  III,  271.  Son  sort  à  la  chute 

BERMUDEZ  (le  père),   confesseur  de   son    père,    272.    Prétendant  au 

du  roi  d'Espagne;  l'exhorte  à  ne  point  pouvoir,  287. 

revenir  sur  son  abdication;   XXVII,  BERNARD  le  Danois,  gouverneur 

504.  Le  duc  de  Bourbon  négocie  avec  de  Normandie;  sa  feinte  soumission 

lui,  530.  'à  Louis  iv;IIl,  425.  Rompt  le  projet 

BERNARD,  fils  naturel  de  Charles-  de  partage  de  la  province  ;  demande 

Martel;  II,  151.    L'un  des  généraux  des  secours   au   roi  de  Danemarck, 

de  Gharlemagne  ;  franchit  le   grand  426.  Retient  Louis  prisonnier,  427. 

Saint-Bernard  ,   241 ,   242.    Ses   fils  Son  traité  avec  lui,  428. 

ministres  de  Charles,  428.  BERNARD  (saint);  reproches  qu'il 

BERNARD ,  fils  de  Pépin ,  petit-  adresse  au  pape  ;  V,   200.   Son  zèle 

(ils   do    Gharlemagne;    la   couronne  pour  Innocent  ii  ;  ses  griefs  contre 
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Anaelet,  SS3.  Intervient  dans  les  af-  triche,  77   et   suiv.    Il   est  nommé 

faîres  ecclésiastiques  de  France,  960.  ministre  des  affaires   étrangères  ;   sa 

Gomment  offensé  par  le  comte  de  Ver-  disgrâce  ;  il  est  promu  cardinal ,  90, 

mandois,  263.  Intercède  pour  Louis-  91.  Comment  interprète  la  convention 

le- Jeune  auprès  de  la  cour  de  Rome;  de  Closter  Seven ,  148.  Son  désir  de 

comment  le  mécontente,  965  à  970.  la  paix,  186   et  suiv.  Comment  sup- 

Rangé  parmi  les  pères  de  TégUse  ;  sa  planté  par  Choiseul  et  eiilé,  188  à  190. 

controyerse  avec  Âbailard;  il  se  pro-  Son  mémoire  an  roi,  366.  Il  se. rend 

nonce  contre  Arnaud  de  Brescia,  990  au  conclave,  383.  Pape  qu'il  fait  élire, 

à  995.    Eclat    qu'il  répand   sur    la  384.  Candidat  au   ministère;  XXX, 

France,  301.   Légat  du  pape  à  Tas-  90  et  suiv.  Sa  politique  abandonnée, 

semblée  de  Yézelay;  prépare  la  croi-  166. 

sade  ;    prodiges  qu'on    lui  attribue  ;  BEROLD,  évèque  de  Soissons  ;  ses 

jui£s  qu'il  protège;  il  décide  l'empe-  négociations  avec  Guérin,  évéque   de 

renr   Ck)nrad  à  se  croiser  ;  son  élo-  Beauvais,  et  Gérard,  évèque  de  Gam- 

qnence,  806  à  315.    Ses   succès   en  bray;  IV,  175  et  suiv. 

Allemagne,  319.  Son  retour  en  France;  BERQUIN  (louis  de);  arrêté  comme 

compte  qu'il  rend  de  son  apostolat,  suspect   d'hérésie;    mis    en   liberté; 

391.  Récriminations  contre  lui  après  XTI,  380,  381.  Son  procès  est  repris; 

les  désastres  de  la  croisade,  358.  Son  il  est  brûlé  vif,  389. 

amitié  pour  Thibaut  le  Grand,  365.  BERRY  (le  roi  d'arkes)  ;  apprécié 

Sa  mort,  368.  Son  absolutisme;  son  comme  historien;  XIII,  598. 

opposition  à  l'esprit  de  réforme,  369.  BERRYER ,  lieutenant   de   police  ; 

Comment  a  combattu  les  Henriciens  ;  sédition     qu'il    provoque    à    Paris  ; 

379.  A  attaqué  le  mariage  de  Louis-  XXYIII,  487  et  suiv.  Est  ministre  de 

le-Jeune,  377.  la  marine  ;  puis  garde   des  sceaux  ; 

BERNARD  ,    prêtre   hérésiarque  ;  XXIX,  89,  93. 

brûlé  par  ordre  de  Philippe-Auguste;  BERTE  on  BERTRADE,  femme  de 

YI,  314.  Pépin-le-Bref,    sacrée  avec  lui;    II, 

BERNARD  DE  MONTEPULCIANO,  173,  186.  Ses  efforts  pour  maintenir 

confesseur  de  l'empereur  Henri  vu;  en  paix  ses  deux  fils,  9 9 5.  Pour  main- 

soupçonné  de  l'avoir  empoisonné  ;  IX,  tenir  la  paix  générale  ;  ses  voyages  en 

971.  Italie,    en   Bavière,    996.    Alliances 

BERNARD,    député  de   Dijon  aux  qu'elle  ménage,  997.  Sa  mort,  995. 

Etats  de  Blois  ;  en  a  tenu  journal  ;  XX,  BERTHAIRE,  roi  des  Thuringiens  ; 

404,  418.  Prévenances  du  roi  pour  I,  948.  Sa  mort,  949. 

lui,  497.   Audiences  auxquelles  il  est  BERTHAIRE,  maire  du   palais  de 

admis,   435,  436,   438,   443.    Son  Neustrie ;  causes  de  son  autorité  chan- 

disconrsde  clôture,  49t.   Député  aux  celante;    II,  84.  Perd  la  bataille  de 

Etats  de  Paris;  XXI,  178.  Assemblée  Testry;  est  tué,  85. 

i  laquelle  il  assiste,  190.  BERTHE,   fille   de   Charlemagno; 

BERNARD  (saitoel);  sommes  qu'il  ses  amours;  H,  406. 

avance  au  prince  de  Conti;  XXYI,  BERTHE  de  Souabe;  épouse  Ro- 

231.  Secours  que  le  roi  tire  de  lui;  dolphe   ii  de  Bourgogne;   III,    363. 

XXYn,  46.  S'enfuit  en  Italie;   épouse  le  roi  Hu- 

BERNARDIN  de  Saint-Pierre;  son  gués,  396,  397. 

roman  de  Paul  et  Yirginie;  XXYin,  BERTHE,  fille  de  Conrad-le-Paci- 

451.  fique;  épouse  Robert,  roi  de  France; 

BERNAY  (RAYMOHD  de)  ;  sauve  Bou-  lY,  99.  Son  mariage  est  rompu  pour 

logne;  XX,  167.  cause  de  parenté  par  la  cour  de  Rome, 

BERNIS  (le  cardiral  de)  est  attiré  100,   101.  Son  prétendu  enfantement 

par  M»«  de  Pompadour;  XXYIII,  355,  monstrueux,  103.  Mère   d'Eudes   de 

469.  Son  influence  sur  de    Concès;  Blois;  droits  qu'elle  lui  donne  à  l'hé- 

XXIX,  60.  Négociateur  avec  l'Au-  ritage  de  son  frère  Rodolphe-le-Fai- 
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néant,  S21.  Fayorisée  par  les  grands,  pape  dans  l'Albigeois;  jure  d'exfer- 

S32.  mineriesToulousains'.VI,  508.Echoae 

6EKTHE,  impératrice,  femme  de  devant  cette  yille, 509.  InstitaeVoidre 

Henri   iv;    diyorce   demandé  par   le  des  cheyaliers  de  lafoi,  ôl2. 

jeune  empereur;  lY,  385.  Kéconci-  BERTRAND     de    Molleville;   ses 

liation   des   deux  époux,   386.   Elle  dangers  en  Bretagne;  XXX,  383. 

meurt,  499.  BERTRANDI  (le  paÉsiDEHr)  est 

BERTHE  de' Hollande  épouse  Phi-  du  conseil  de  Henri  ii;  XYU,  305. 

lippei«r,roi  de  France;IV,414.11  yeut  Remplace   Liset,    397.    Est  nommé 

la  répudier,  472.  Reléguée  loin  de  loi,  garde  des  sceaux,  398.  Ses  expédiées 

517.  Epoque  de  sa  mort,  5S1.  fiscaux,  468,  519.  Est  promu  cardi- 
BERTHEFRIDUS.  Yoy.  Urtio.  nal;  XVUI,  35.  Son  discours  au 
BERTHIANY    (le    maréchal  de)  Etats-généraux,  70.  Son  peu  de  crédit, 

commande  les  Autrichiens  à  la  bataille  105.  Est  disgracié,  109. 

de  Lawfeld;  XXYHI,  442.  BERTRANDI  (pierre)  ,  évéque  de 

BERTHOALDE,  maire  du  palais  en  Cahors;  protestans  qu'il  fait  égorger; 

Bourgogne;    laisse  Brunehault  s*em-  XYIU,  317. 

parer  de  Fesprit  du  jeune  roi;  I,  416.  BERULLE  (le  cardinal  de),  fonda- 

Trahi  par  elle,  421.  Sa  mort,  42S.  teùr  de  TOratoire;   médiateur  entre 

BERTHOD,  cordelier;  contribue  à  Louis  xiii  et  Marie  de  Médicis;  XXII, 

pacifier  la  Guienne;  XXIY,  484.  453.  Sa  mission  à  Rome,   545.  Son 

BERTIN    est    nommé     contrôleur  crédit  près  de  la  reine  mère  ;  XXIH, 

général  des  finances;  XXIX,  95.  Ses  59,  88,  94,  119.  Sa  mort,  120. 

édits bursaux,274.11  estremplacé, 284.  BERWICK.  (jacqces  fitz-james,  doc 

Nommé  aux  affaires  étrangères,  427,  et  maréchal  de)  ;  son  zèle  pour  son 

428.  Se  tient  auprès  du  roi  malade,  père;-  XXYI,  23.  11  l'accompagne  eo 

502.  Le  ministère  dont  il  fait  partie  Irlande ,    42  ,    50.    Est   rappelé  en 

est  remplacé;  XXX,  24  et  suiv.  France,   100.  Se  rend  à  la  Hogoe, 

BERTRADE, femme  de  Qothaire  ii;  102.  Prend  part  à  la  victoire  de  Stein- 

sa  mort;  H,  8.  kerque,  110.  Prisonnier  à  Neerwinde, 

BERTRADE,  reine  de  France;  pas-  124.  Son  voyage  en  Angleterre,  194 

sionde  Foulques-le-Réchin  pour  elle  ;  à  197,  201.  Ses  opérations;  ses  sac- 

lY,  507.  L'épouse,  508.  Sa  beauté  ces  dans  la  Péninsule,  428   et  suiv., 

séduit  Philippe  I",  517.  Elle  l'épouse,  432.  Son  rappel,  433.  Employé  dans 

518.  Excommuniée,  523.  Constance  les  Gévennes  et  en  Savoie,  444.  Ren- 
de Philippe  à  son  égard,  641.  Prend  voyé  en  Espagne,  456.  Opposé  à  l'ar- 
en  haine  Louis-le-Gros;  le  fait  em-  mée  portugaise,  4  65.  Ne  peut  préserver 
poisonner;  leur  réconciliation;  ten-  Madrid,  468.  Appelé  en  Provence; 
dresse  du  roi  pour  elle;  ses  enfans;  XXYII,  18.  Ses  manœuvres  en  Espa- 
prend  le  titre  de  reine  ;  se  réconcilie  gne  ;  il  gagne  la  bataille  d' Almanza  ; 
avec  Foulques-le-Réchin  ;  Y,  12  à  17.  suites  de  sa  victoire,  21  à  29.  Est 
Inquiétudes  qu'elle  donne  à  Lonis-le-  appelé  sur  le  Rhin,  46,  49,  50.  Déta- 
Gros,  72.  Ses  dernières  intrigues;  sa  ché  sur  la  Flandre,  52,  53,  56,  57, 
retraite;  sa  mort,  76  à  78.  60.  Ses  fautes,  58.   Son  commande- 

BERTRAND.  Yoy.  BoggU.  ment  à  l'armée  de  Flandre,  99.  Se  met 

BERTRAND,  comte  de  Provence;  se  à  la  tête  de  celle  des  Alpes;  contient 

&it  feudaUire  du  saint-siége  ;  lY,  462.  les  alliés,  100, 104,  146, 164.  Envoie 

BERTRAND,  comte  de  Toulouse;  des  renforts  à  Noailles,   110.   Réduit 

rachète  ses  comtés;  Y,  28.  Son  père  Barcelone,    180,    181.   Réprime  les 

Raymond  lui  laisse  ses  états  en  Eu-  Huguenots,  305.  Commande  Farinée 

rope,  32.  Passe  en  Orient;  y  meurt;  contre  l'Espagne,  375  et  suiv.  Ses 

fonde  sur  le  Rhône  le  prieuré  de  Saint-  opérations,  377  et  suiv.   Ambassade 

Gilles,  117.  que  Dubois  veut  lui  donner,  471  «Ses 

BERTRAND  »  cardinal  i  légat  dtt  mémoires  ;  XXYlH,  3.  Son  désir  de 
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Ja  guerre,   78.  Son  comman4ement  BEUVRON  (lk  varquis  db)  sa  bat 

sur  le  Rhin,  93.  Commence  les  hos-  en  duel  avec  Boutteville;  XXJII,  45« 

tiUtés,  100  à  103.  Ses  opérations;  sa  Défend  Casai,  90.  Ne  donne  point  asile 

mort,  103  à  106,  121.  à  la  duchesse  de  LongueyiUe;  XXIY. 

BESENYAL    est   de  l'intimité  de  309. 

Marie-Àntoinette;  XXX,  262.  BEUYRON  (ls  haequi*  db);  accusé 

BESME   porte    le   coup   mortel  à  de  la  mort  de  Madame;  XXY,  193. 

Goligni ;  XIX,  165,  166.  BEYEREN  (le  sibedb)  défendSaint- 

BESONS  (le  maréchal  sb);  ses  Omer  contre  Louis  xi;  sa  fidélité  à  la 

opérations  en  Catalogne  ;  XXYil,  90.  maison  de  Bourgogne  ;  XIY,  523, 524. 

Puis  sur  le  Rhin,  102,  144.  Ses  rap-  BEYERN  (lb   duc  de)  commande 

ports   avec  le  duc  d'Orléans,   126  et  Tannée  de  l'empire;  XXYIII,  104.  Sa 

SUIT.     Sa  fidélité  à  la  constitution ,  femme  régente  de  Russie,  2^5.  Lieu- 

800.  Vote  contre  leduc  duMaine,  351 .  tenant  de  Frédéric  ;  XXIX,  137.  Perd 

B£SSAR10N(le  cardinal);  sa  mis-  la  bataille  de  Breslaw,  141. 

sion  en  France;  sa  mort;  XIY,  419.  BEYERNING,  négociateur  hollan- 

BESSOLA  (la),  sœur  de  lait  et  seule  dais  au  congrès  de  Nimègue  ;  XXY, 

«mie  de  la dauphine  bru  de  Louis  xiv  ;  363. 

XXYI,  48.  BÈZE   (thbodorb  db)    expose  sa 

BESTUCHEFF  (lb  comte),  favori  de  doctrine  calviniste  à  la  conférence  de 

l'impératrice  Elisabeth  de  Russie  ;  lui  Poissy  ;  XYIII,  230  à  232.  Répond  au 

lait  conclure  une  alliance  avec  l'An-  cardinal  de  Lorraine,  235,  236.  Con- 

gleterre;  XXYIII,  266.  Ses  ménage-  fession  qu'il  signe,  237.  Le  roi  de 

mens  pour  Frédéric;  pourquoi;  XXIX,  Navarre  le  renvoie  de  sa  maison,  257. 

147.  Porta  plainte  du  massacre  de  Yassj, 

BETHIZY,  marin  français  ;  blessé  268,  269.  Accusé  par  Poltros  de  com- 

à  Savannah;  XXX,  186.  plicité  avec  lui,  365.  Comment  «ppré- 

BETflUNE  (ibah  de);  commande  cie  le  meurtre  de  Guise,  375.  Est 

l'armée  européenne  de  l'empereur  de  reconnu  chef  de  l'église  protestante  ; 

GoBstantinople ;   sa  mort;  YQ,   190.  .XIX,  112.  Recommande  au  parti  la 

BETHUNE  (LAD£Moi8ELLBDB);son  méûance,  354.  Sa  controverse  avec 

arrestation;  XX,  70,  72.  André  de  Tubiugen;  ses  démarches 

BETHUNE  (le  comte  de)   négocie  près  des   princes  luthériens;    XX, 

le  traité  de  Savoie;  XXU,  421.  Mé-  257,  258. 

diaieur  entre  la  oour  et  d'Epemon ,  BEZIERS  (vicomte  db)  lègue  à  sas 

453.  Est  chevalier  du  Saint-Esprit ,  deux  filles  deux  évéchés  ;  lY,  90. 

458.  Son  ambassade  en  Allemagne,  BEZIERS;  pris  par  les  croisés  du 

473.  Son   entrevue  avec  le  du£  de  Midi;  horrible  massacre  de  ses  habi- 

Savoie,  553.  tans;  YI,  284  è  287. 

BETIZAC  (lb  sire  de),  trésorier  du  BIBARS  EL  BONDUK  DARY,  chef 

duc  de  Berry;  escorte  Charles  vi;  ses  des  Mameluks  à  la  bataille  de  Man- 

exactions  dévoilées;  est  mis  en  juge-  sourah;  ses  dispositions;  YII,  423. 

ment  ;  avoué  et  réclamé  par  son  mai-  Se  prépare  à  une  attaqua  définitive, 

tre;  XI,  569  à  671.  Pi^e  qu'on  lui  427.  Est  repoussé,  428,  429.  Fait 

tend;  il  demande  des  juges;  son  sup-  assassiner  le  soudan,  442.  Ses  vic- 

plice,  572,  573.  toires  en  Syrie  ;  YIII,  150.  Il  échoue 

BEUIL  (la  DUOMEiXB  db),  comtesse  devant  Acre  ;  dévaste  la  Syrie,  156, 

de  Moret;    maîtresse   de   Henri  w;  157.  YtUes  qu'il  prend;  ses  massacres; 

XXU,  109.  Embarras  qu'elle  lui  cause,  sa  barbarie  ;  il  détruit  Antioche,  1 58 , 

126.    Leurs   réciproques    infidélités,  159.  Effet  de  ses  victoires  en  Occi- 

141.  Aimée  de  JoinviUe,  179.  dent,  182.  L'Egypte  est  le  siège  de 

BEUNIGEN  (van)    négocie   la  paix  sa  puissance,   184.    Sa  trêve  avec  le 

d'Aiz-la^Ghapi^e  ;  XXY,  151  et  suiv.  prince  Edouard  d'Angleterre,  chef  des 

Bnm4aqMaI«o«i»»v Uûêttrihue, M5.  «roifés,  228.  Sa  mort,  285, 286. 
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BIBBIENÀ  (BERNARD  Dovizio,  CAR-  et  qu'tl  refase;  XYII,  380,  381.  Cod- 

i>mAL  de),   légat  du  pape  en  France;  tribue  à  la  défense  de  Metz,  483.  Part 

ses  obserrations  sur  la  cour  de  Fran-  pour  Tltalie;  XVIII,  31.  Prisonnier  à 

çoisi»';  XVI,  70,  71.  Le  roi  lui  an-  Saint-Quentin,  53.  Envoyé  en  Guienne, 

nonce  son  projet  de  croisade,  76.  Ses  420.  Signe  la  paix    de   Lonjumeau, 

efforts  pour  faire  rappeler  Lautrec,  83.  528  à  531.  Envoyé  à  Coligni;XIX, 

Comment   sert  les   Hédicis,   88.   A  80.  Négocie  le  mariage  de  Henri  iv , 

quitté  la  France,  97.  105.  Donne  asile  à  Caumont,  173.  Ses 

BIEZ    (le   maréchal   de)    défend  négociations  avec  les  Rochellois, 204, 

Montreuil  ;  XVH,  198,  223.  Négocia-  290.  Assiège  leur  ville,  224.  Tente  de 

tions  dont  il  est  chargé,  217.  Il  as-  lasurprendre,  257.  Accompagne  Guise, 

siège  Boulogne,  261.  Ses  opérations,  347.  Envoyé  par  le  roi  aux  chefs  hu- 

263.  Sa  disgrâce,  308.  Sa  condamna-  guenots;  leurs  entrevues,  418  ,  434, 

tion,  382  à  385.  435,  446,  453.  Siège  au  conseil  d*état, 

BILLON  (MARTIN),  vicaire  général  445.  Sa  promotion ,  502.  Ses  progrès 

de  rinquisition  en  France;  demande  en  Agénois,  504.  Escorte  la  reine  mère, 

qu'il  soit  procédé  contre  Jeanne  d'Arc;  607.  Aux  prises  avec  le  roi  de  Navarre; 

XIII,  181.  Présent  à  sa  sentence,  189.  canonne  Nérac,  528,  530,  533.  Est  de 

BINGKEN  (l'amiral)   commande  la  l'armée  de  d'Alençon  en  Flandre  ;  XX, 

flotte  hollandaise  aux  Antilles;  XXV,  50.  Son  commandement,  190.  Ilmar- 

354.  che  contre  Condé,  201.  Son  armistice 

BINICOUR    (lalaing    de)    assiège  avec  le  Navarrais,  213,  227.  Accom- 

Terouenne;  XVII,  505.  pagne  la  reine  mère,  229.  Fait  entrer 

BINSKI   (les   frères)  ;  disposés    à  des  troupes  dans  Paris ,   342  à  344. 

faire    monter   Henri   d'Anjou   sur  le  Est  reçu  à  coups  jde  feu  aux  barricades, 

trône  de  Pologne;  XIX,  213.  351.   Son   commandement  à   l'armée 

BIRAGO    (rené   de),    chanceliei*;  royale, 534, 535. Salue  Henri  iv, 545. 

son  entrée  au  conseil;  XTX,  25.  Ses  Ses  troupes   sont  toutes  catholiques; 

intrigues  pour  forcer  Condé  à  prendre  XXI ,  5.   Il  entraîne  les  Suisses  au 

les  armes,  28  ,  29.  Est  nommé  garde  service  du  nouveau  roi,  10.  Ses  stipu- 

des  sceaux,  101.  Signe  le  traité  de  lations  particulières ,  11 .  Querelle  que 

Blois  avec  l'Angleterre;  introduit  en  lui  fait  Epernon,   15.  Il  accompagne 

France  le  système  économique  de  pro-  le  roi  en  Normandie,    19.  Trace  le 

tection,  125,  126.  Part  qu'il  prend  à  camp  d'Arqués,  26.  Prend  part  au  com- 

la  Saint-Barthélémy  et  aux  délibéra-  bat  de  ce  nom ,  30.  A  Ivry  reçoit  les 

tions  qui  la  précèdent,    151,   160,  Suisses  à  quartier ,  53,  57.  Négocie, 

162,   164.  Haï  du  roi,  260.  Dresse  63,  64.  Reste  auprès  du  roi,  92.  Est 

les  lettres  patentes  qui  défèrent  la  ré-  au  siège  de  Chartres,  102.  Surprend 

gence  à  Catherine,  274.  Son  discours  Louviers,  104.  Est  du  parti  des  poli- 

aux  états  de  Blois,  402.  Y  accompagne  tiques ,  110.  Il  investit  Rouen  ,  135. 

le  cardinal  de  Bourbon,  421.  Siège  au  Est   chargé  du  siège,  146.  Par  qui 

conseil  d'état,  445.  Promu  cardinal;  contrarié,  151.  Sa  blessure j  152.  Il 

donne  sa  démission  de  chancelier,  501.  est  tué,  t60. 

BIRAGO  (sacramoro)  est  de  la  ligue;  BIRON  (charles  de  gontaut  duc  et 

XX,  131.  MARÉCHAL  de)  ;  prend  part  au  combat 

BIR  AGITE  (le  sire  de)  part  pour  le  d'Arqués;  XXI,  31.  Son  poste  à  Ivry, 

Piémont;  XVII,   552.  Opine  pour  Ta  53,56.  Resteauprèsdn  roi,  92.  Estdu 

conquête  de  la  Lombardie;  XVUI,  34.  parti  des  politiques,  110.  Sa  blessure, 

BIREN   est   conseiller    de    l'impé-  150.  Manœuvre  qu'il  éclaire,  158.  Il 

ratrîce  Anne  de  Russie;  XX VIII,  76.  est  nommé  amiral,  160.  Son  influence 

Gagné  par  Auguste  de  Saxe,  87.  Est  sur  la  conversion  du  roi,    199.  Ce 

régent;  sa  chute,  264,  265.  prince  donne   sa  place  à  Villars  et  le 

BIRON  (ARMAND  de  GONTAUT  MARE-  nomme  maréchal;  son  ressentiment, 

CHAL  de)  ;  confiscation  qui  lui  est  allouée  2 8 0 ,  284 .  Sa  bravoure  ;  ses  opérations 
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BU  siège  deLaon,  396  à  300.  Ses  ser-  Daaphinë;  KYIII,  9it\  Seconde  des 

vices;  méfiance  du  roi  pour  lui,  301  à  Adrets,  831.  Puis  Crussol;  XIX,  35. 

303.11  est  chargé  de  défendre  la  Bour-  Se  retire  à  Sarcelles,  49.  Défend  An- 

goghe,  307.  Conseille  la  déclaration  de  goulème,  70.  Aux  prises  avec  de  Tins; 

guerre  à  l'Espagne,  332.  Ses  opéra-  XX,  216  à  218.  Envoyé  en   Savoie; 

tioQS,  334,  335.  Sa  position  critique  XXII,  419. 

à  Dijon;   sa  valeur;  sa  blessure  à  BLAINVILLE  (le  maréchal  de),  un 

Fontaine  Française,  338,  339.  Ses  des  chefs  de  l'année  de  Normandie; 

succès  en  Artois,  434,  435.  Ne  peut  XI,  240. 

empêcher  le  ravitaillement  d'Amiens;  BLAINVILLE,     ambassadeur     de 

blâiDë  puis  loué  par  le  roi,  465.  Sa  Louis  xni  en  Angleterre;  intrigues  oh 

position  féodale;    XXII,    10.    Irrité  il  est  compromis;  XXIII,  39. 

contre  le  roi  par  le  duc  de  Savoie;  BLAINVILLE  (le  marquis  de)  ca- 

offre  que  lui  fait  ce  prince  d'ériger  son  pitule   à  Kayserswerth;  XXVI,  343. 

gouvernement  de  Bourgogne  en  sou-  BLAMONT    (  le  PRÉsiDSirr  )  ;  son 

veraineté;  complices  qu'il  gagne,  49  exil;    XXVII,  357. 

à  54.  Fait  partie  de  l'armée  royale ,  BLANCHARD    (  alaim  )  ;  soulève 

55.  Ses  aveux  au  roi;  pardon  qu'il  Rouen;  XII,  518.  Sa  glorieuse  part  à 

obtfent  ;  comment  compromis  encore  ;  la  défense  de  cette  ville  ;  son  supplice, 

son  ambassade  à  Londres;  mort  d'Eli-  564. 

sabeth,  62  à  66.  Dénoncé  par  Lafin;  BLANCHE, femme  de  Louis  v;  III, 

attiré  à  Fontainebleau;  son  arrestation;  488.  L'abandonne,  489.  D'intelligence 

son  procès;  son  supplice,  68  à  76.  avec  Hugues  Capet;  soupçonnée  d'avoir 

BIRON  (le  duc  de)  paye  les  dettes  empoisonné  son  mari,  495. 

de  l'amiral  Roduey  ;  XXX,  188.  BLANCHE  de  Castille  ;  son  mariage 

BISEGLIA  (le  duc  de),  beau-frère  avec  Louis  viii  ;  VI,  189, 190.  Secours 

de  César  Borgia;  assassiné;  XV,  354.  qu'elle  envoie  à  son  mari  en  Angle- 

BISIGNANO  (le  prince  de)  appelle  terre,  470,  471.  Sacrée  avec  lui, 538. 

les  Français  en  Italie  ;  XV,   141.  Les  Amour    qu'elle  inspire  au  comte  de 

seconde,  386.  Champagne,  591,  502.   Tutrice  de 

BISSEY  (ANTOINE  de),  bailli  de  Di-  son  fils,  596.  Son  âge  à  la  mort  de 

jon;  auxiliaires  suisses  qu'il  amène  à  Louis  viii;  ses  enfans;  VII,  14.  Son 

Gênes;  XV,  160.  Nouvelles  recrues  portrait,  15  à  17.  Son  beau-frère  Phi- 

qa'il  fait  entrer  en  Lombardie,  220  à  lippe  n'ose  lui  disputer  la  régence  ; 

232.  Autres  qu'il  conduit  en  Roma-  elle  convoque  le  baronnage  au  sacre 

gne,  305.  Part  pour  faire  en  Suisse  de  son  fils,  au  nom  des  seigneurs  qui 

une  forte  levée,  308.  Maltraité  par  ses  ont  entouré  Louis  viii  à  sa  mort,  21. 

mercenaires,  320.  Près  d'être  surpris  Le  fait  couronner;  ses  bienfaits;  ses 

à  Lugano,  369.  rigueurs  ;  elle  dissout  la  ligue  des  sei- 

BlSSY  (le  CARDINAL  de);  son  ambi-  gneurs  a  recours   aux   bourgeois  de 

tïon;  XXVII,  300.  Il   transige   dans  Paris  ;  embarras  que  lui  donne  la  cour 

l'affaire  de  la  bulle  Unigenitus,  435.  de  Rome;  n'a  plus  à  craindre  de  résis- 

Part  pour  le  conclave,  441.  Médiateur  tance  en  Albigeois,  23  à  35.  Continue 

entre  Dubois   et  Villeroi,  464,  465.  à  percevoir  l'impôt  sur  le  clergé,  37. 

Soarce  de  sa  fortune,  510.  Il  réveille  Sans  prendre  la  qualité  de  régente, 

le  zèle  constitutionnaire,   538.   Son  règne  sous  le  nom  de  son  fils,  50  et 

ardeur  de  persécutions;  XXVIH,  58.  suiv.  Ses  rapports  avec  les  barons;  ses 

BIVAR  (don  RODRIGUE  de),  le  Cid;  forces;  secours  que  lui  amène  Thi- 

époque  de  sa  gloire;  IV,  467,  468.  baud;  son  expédition  contre  le  duc  de 

Sa  chronique  écrite  en   arabe,  489.  Bretagne;    accusée  de  mœurs   déré- 

Ses  amis  musulmans,  490.  glées,  60.  Marche  au  secours  du  comte 

BLACKNEY  (général  anglais)  ;  ca-  de  Champagne  ;  joie  que  lui  cause  la 

pitule  à  Port-Mahon;  XXIX,  74.  querelle  entre  ce  prince  et  la  reine  de 

BLAGONS,  capitaine  protestant  en  Chypre  ;  comment  détourne  l'arme- 


WÊeni  ftifKté  «n  Angletem;  piei-  rad,  47S.  £Uê  fiiil  «itwminer  les 
lie  l'jUbigeois;  acquiert  à  la  France  Pastoureaux»  479.  Ses  deux  fila  lui 
«jae  grande  profinoe,  64  à  66.  Con-  servent  de  conseillers,  48 S.  Refose 
cilee  auxquels  elle  assiste;  destine  à  Henri  ui  le  passage  par  la  Nor- 
ia fiUe  de  Raymond  à  l'un  de  ses  fils;  mandie,  491.  Son  autorité  absolue; 
71 ,  72.  Son  administration  intérieore;  ses  démêlés  arec  le  chapitre  de  Paris, 
«lie  termine  la  guerre  de  Bretagne  493,  494.  Elle  meurt  sous  le  Toile  de 
par  un  acte  judiciaire,  91  à  98.  Gom-  l'ordre  de  Gtteaux,  496.  Analogie  de 
ment  apaise  le  parti  des  barons;  paci-  sa  position  avec  celle  de  la  veuTe  de 
fication  qu'elle  obtient;  signe  le  traité  Louis  x;  IX,  888. 
deSaint-Aubin  du  Cormier,  101  àl05.  BLANCHE,  Ella  de  saint  Louis; 
Prudence  de  sa  politique,  107.  Corn-  épouse  Ferdinand  de  Gastille;  VHI, 
ment  excite  une  insurrection  à  Beau-  177.  Son  frère  défend  les  droits  de 
vais  ,112.  Rigueurs  que  son  fils  y  ses  «nians,  273.  Rendue  à  sa  famiUe, 
«Eerœ,  118.  Ses  différends  arec  la  278,  308.  Lieu  de  sa  retraite,  382, 
cour  de  Rome,   114,  115,   Comment  883. 

4dk  pousse  hors  du  royaume  l'activité  BLANCHE  d'Artois,  reine-mère  de 

f^oerrière des  chevaliers,! 21.  Conunent  Navarre;  enlève  sa  fiUe  et  la  conduit 

traverse  les  projets  d'alliance  de  Thi-  en  France;  VIII,  257,  268.  A  ëpbusé 

baud,  127.  De  quoi  soupçonnée,  129.  Edmond  d'Angleterre,  823. 

Fiefs  qu'elle  acquiert  de  Thibaud,  130.  BLANCHE,  sœnr  de  PhiUppe-le-6<d; 

i>ilficultés  de  sa  position,  131  et  suiv.  son  mariage  avec  Rodolphe  d'Autnche; 

Négocie  le  mariage  de  mm  fils  avec  IX,  44.  Sa  mort,  170. 

l'héritière  de  Pm«nce,  134  et  suiv.  BLANCHE  de  Bourgogne,  épouse 

S«  jalsusie  envers  sa  bm  ;  son  despo-  de  Charles-le-Bel  ;  accusée  d'adultère; 

tisme  à  l'égard  des  deux  époux,  136.  IX^  290.  Tonsurée  et  incarcérée;  prend 

Traverse  les  proj«ts  de  mariage  du  roi  le  voile,  292.  Sdn  auriage  cassé,  406. 

4'ABglet«t«,  139.  Ne  peut  empêcher  BLANCHE  de  Laneastre;   son  ori- 

«elni  de  l'empereur,  140.  Goatinne  fine;  droits  que  sa  lamiUa  en  lût 

à    gouverner    après   la   majorité   de  dériver;  IX,  445. 

■on  file;  attaque  Thiband;  à  qudles  BLANCHE  de  Valois;  son  mariage 

«onditioas  lui  accorde  la  paix,  164.  avec  Charles  de  Luxembourg,  depuis 

La  faiblesse  de  son  autorité  eooourage  empereur;  IX,   421.    Sa  mort;   X, 

les  ligues  des  barons,  169.  Ses  larmes  351,  358. 

en  apprenant  l'invasion  des  M og^ ,  BLANCHE  de  France ,  fille  post- 

t99.  Sa  présence  à  la  «our  plénière  hume   de    Gharles-le-Bd  ;   sa  nai»- 

de  Sanmtir,  236.  Fait  recevoir  en  grâce  cance  ;  IX,  469.  Son  droit  à  la  suo- 

le  comte  de  Toulouse,  271 .  SouToyage  cession  patemeUe  a  des  partisans;  X, 

à  Coteaux,  308.  Ses  alarmas;  ses  ins-  8.  Epoque  de  sa  naissance,  11. 

tances  quand  son  fils  prend  la  croix ,  BLANCHE  de  Navarre,  épouse  de 

312.  Seule  admise  en  tiers  à  la  confié-  i%ilippe  de  Valois;  X,  364.  Est  veuve 

vrace  du  pape  et  de  son  fils,  824,326.  et  grosse,  367.  La  cour  de  France 

fies  efforts  pour  qu'il  se  Casse  relever  s'oppose  à  son  mariage  avec  le  roi  de 

de  son  vœu  de  croisade  ;  ils  édioueat,  Castille ,  403.  Médiatrice  entre  Jean 

377.  Chargée  en  gouvemeoient  peu-  «t  Charles-le-Mauvais,  412,416.€on« 

dant  l'absence  de  son  fils;   par  qui  fiscations  qui  lui  ont  été  données,  430. 

neoondée,  3*0,  381.   L'ncoompagne  ;  S'interpose  entre  son  frère  et  le  dau- 

^and  se  sépare  de  lui,   382,  383.  pfain,  515.  livre  au  premier  le  chà' 

Sâence  de  l'histoire  sur  les   événe-  teau  de  Melun,  541.  Y  est  assiégée; 

mens  de  sa  régence,  464 .  Prend  pos-  fait  conclure  la  paix,  559,  553.  Son 

•sessioii  du  comté  de  Toulouse,  467.  aversion   pour  le  dauphin;    XI,  2. 

Conférence  que   le  pape  lui  nfuse,  Négocie  la  paix  défiaîtive  entre  les 

472.  Lettre  de  son  fils  qu'elle  puUie;  deux  beaux-lièras,  27.  Est  iaCstmée 

4iU  Aéhad  4e  m  woîaaf  ooalie  Cm-  4»  la  nart  éê  Ma  frère*  ii9« 


BLàNOBE  àt  Bourboti.,  ^mH»  de       «BdBHMEBi,  )MiUiflr  deiacMHiMiiiMe 

Pierre-lsi-Grttel';  sa  ouptivilé;  aa-mort;  «on  lôle dans l'aialre duooUier  ;  XXX« 

X,  404,  405^;  XI,  88.  305  et  suiv. 

BLANCHE  B ,  graine  de  l^b^vie.;        BO£MOND,flkal]iéde Robert-Guis- 

«imriëe  à  4mti.  d'iàmgon;  tfa  tmort;  cavd;  -fnt  ayecJea  croisés;  IV,  ^8. 

XIV,  109.  Débarque  en  Jkàt&,  568.   Est  priaoe 

KtAKGiffi  de  •Narmire»,  '4)ffaiaaa0e  d'Antioche,  5ô9.  Prisonnier  des  Mar- 

deViéae;  sflB  «aalheum;  sa  ca]^tivité  ;  'aulmans^   son  ^œu;  «on  voyage  en 

elle  meurt  empoisonnée;  KfV,'tOi|'À  France;  son  mariage;  Y,  49.  Prêche 

106.  Ua  'Crotsade;  année  qu'il  obtient,  50. 

BLAUGHEide  liiMitfemt,tdudtaase        BOEMOND  III,  prince  d'Antioche.;; 

de  SaTéie;  aeenaille  «Châties  mii;  hii  tpiisoDnier>à  Tybériade;  *VI,  76.  "Mis 

pi4te  ses  joiy^ux;  X*V,  It69,>'l63.  ^n  liberté;  seTetiie  à  Antioohe;  84. 

BLÀNOiENlL ,  présidantiau  pavle-       BOESSE  PARDiOLLAN,  hugiraniit, 

ment;  «én-arresUtioD;  XXIV,  3t-8.  prend  parti  pour  Gondé.;  XXH,  j(49. 

Il  est  mis  en  liberté ,  9S2.  Soumet  au  roi  une  pa^ie  des  réfonaés 

BLARU  (ke  s»e  de)   entre  dans  -du  Midi,  488. 
te «^iiseil  de  (^rles  Ti ; %II,  8».  B06GIS  etBERTRAND, prétendus 

BLECOURT    remplace   d'Harceurt  ifils  de  Ghildebert  li;  U,  26.  Boutes 

> en  Espagne;  XSVI,  !t91.  -sur  .leur  eKistenee,  2.7. 

BLICHILDE,  femme  de  ThevAlabaft,        BOHEMES  ou  BOHEMIENS;  guasf  e 

roi  d'Anstrasie;  l,  '4t6.  «Gonveme  contre  eux;  H,  404,  407. 
The«dêb«rt;  repoosse  les  aiUMcaS'de        BOfllËR  (tbomas),  général  de  Mor- 

Brunehault;  est  tuée,  431.  uandie;    comment   licencie    Faimée 

BLOSSBT,  soulèfe  les  Bugnenots  Ttctorieuse  à  Raranne;  XV,  6M.  M>a 

du' Poito^t  ;  XIX ,  31.   Afettftsseiawnt  pu   enlever  le   cardinal  de  Médicis, 

ipi'il  donne  à*GolKgni,>U9.  619.  Négocie  le  traité  d'Etaples,a06. 

BOGCAGE;  ses  attaques  eOBtrei les        BÔHUN    (  qqillauhe  ),  comte    de 

scandales  de  l'église;  XI,  308.  Northampton;  lieutenant  d'Edouard  in, 

BOCGANEORA  (Anaoaio),  amiral  en  France;  X,   20i.  Lettres  patentes 

^de   Castille;  anéantii  la  flotte  aaglaise  que  le  roi  lui  adresse,  247.  Sonéohec 

àla  ftoelv^e;  XI,   165  à  1417.    Em-  à'QuiiDper;  sea   auccèa,   256.  ftend 

mène  les  prisonniers  en  Galice,  '1^8.  part  à  bi  victoire  de-CrecT',  294, 300. 

'BOQHART  de  Champigny;  Riche-  «a  négociation    en  Flandre,  319.  A 

lieu  lui  fait  confier  les  finances  ;XXn,  Brettgny,  570. 
599.  BOIANO   (ussoche);  du  parti 

BO€SBTEL,  Mcrétaire  d'éUt  ««us  tFmnçaifi    à   MapLes;    son    suppÛce; 

•Henri!  u;  sa  subordination  au  eooné-  XVI,  342. 

table;  XVin,  404.  Ses   négociations        B0II£AiJ(sinnB),prév6t  de  Paris 

enAUemagnne,  800,414.  sous   saint  Louis;  pourquoi  nommé 

BOGK£LS(JEA]f)ou'Jaan^d0Le3ide;  par  xe  roi;  VIO,  19.  Rédacteur  de 

se  fût  roi  de  Munster  ;  son  supplice  ;  V établissement  des  métiers  de  Paris , 

•XVI,  46?, '483.  >418,  114. 

BODILON  ;    efiénse  -  qae  Initiait        BOILEAU;  ses  ters  sur  la  conquête 

€3ii)déric;IT,  68.'Le 'fhit'massacrer  .de  la  J^^rancha^Gomté:;    XXV,    149. 

ayec  sa  fanàille,' 69.  'Ëoktqu'il  aréjiandu,  l^O.Estnommé 

BODTN  (j«AK)  ;  >  auteur  du  lirre  de  ^storiographe  du  roi,  250. 
la  République  ;  «st  député  aux*  Etats        BOIS  -  DAUPHIN  (  lb  MAftÉOBAi.  ) 

de  Blois;  XIX,' 404.  Rédame  vaine-  est  de  la  Ligue;  XX,  181.  RMe  que 

ment  la  liberté  i«eHgi«uBe,'414.'Ge  iui  desfine  Guise,  881.  Soulève  le 

qu'il  fait  insérer  dans  le  discour»  de  «quartier  de  k  BastiUe,  847.  Son  ar- 

dèture,  429.   Projet  de  osmniission  vestaliom,  464.  Sa  mise   en  lUterté, 

peniianeiiteqa'ilfaitabttdo»ii«rj  488,  470.  Cntaatae  l'anEée  ea  Ivrattr  de 

•480.  Harie  de  JUèidi4  XXII»  lOft*  M^ 
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compagne  Louis  xm  au  parlement, 
283.  Commande  l'année  contre  les 
princes,  343  à  345.  Sa  timidité,  348. 
Confédéré  avec  la  reine,  4G2. 

BOIS  DE  LA  MOTHE  (L'AHmAL)  ; 
attaqué  par  les  Anglais  ;  XXIX ,  65  , 
66. 

BOIS  DU  LYS  prend  part  à  la 
victoire  de  Centras;  XX,  272. 

BOISGELIN  éyêque  favorable  à 
Necker;  XXX,  125. 

BOISGELIN  (le  duc  db)  assiste 
aux  assemblées  des  Bretons  ;  sa  dis- 
grâce; XXX,  382. 

BOISGUILBERT  ;  son  projet  de 
dtme  royale;  XXYII,  535. 

BOISMAILLI,  alcbiniiste  ;  ses  pro- 
messes à  Richelieu  ;  XXIII,  304. 

BOISRIGAULT,  ambassadeur  de 
François  i*'  en  Suisse  ;  hostile  à  Char- 
les-Quint; XVII,  91. 

BOISROBERT  (l'abbé),  l'un  des 
fondateurs  de  l'Académie;  XXIII,  280. 

BOISROSE,  capitaine  royaliste; 
dépossédé  pour  complaire  à  Villars  ; 
indemnité  qu'il  reçoit;  XXI,  280, 
281,  284. 

BOISSIEUX  (le  comte  de);  troupes 
françaises  qu'il  conduit  en  Corse  ;  ses 
opérations  ;  sa  mort  ;  XXVIII,  208  à 
210. 

BOISSISE  (jeam  de  thumert  de)  , 
ambassadeur  de  Henri  iv  à  l'union 
de  Hall;  XXII,  165.  Commissaire  du 
roi  près  de  l'assemblée  des  Hugue- 
nots, 247.  Négociateur  avec  la  cabale, 
382.  Son  ambassade  en  Hollande  pour 
sauver  Barneyeld,  456. 

BOISSY  (ARTHUR  DE  GOUFRER,  SIRE 

de)  ,  gouverneur  de  François  i«';  XV, 
448.  Goûts  littéraires  qu'il  lui  donne  ; 

XVI,  3. 

BOISSY  (  ADRIEN  de)  est  promu 
cardinal;  XVI,  44. 

BOISSY  (LE  SIRE  DE);  témoin  de  la 
protestation  de  François  i«'  contre  le 
traité  de  Madrid;  XVI,  275.  Lieute- 
nant de  Saint-Pol,  325.  Prisonnier 
en  Provence,  514. 

BOISSY  (de),  grand  écuyer  de 
France;    conseil  auquel    il   assiste; 

XVII,  1 79.  Il  esttémoin  de  Jamac,  8  tô. 
BOISSY  (de)  surveille  la  reines- 
mère  en  ml  ;  XXU,  432. 


BON 

BOLESLAS,  roi  de  Pologne;  ses 
guerres  avec  Henri  n  ;  IV,  167. 

BOLESLAS,  duc  de  Pologne;  renfort 
qu'il  amène  aux  croisés  ;  V,  337. 

BOLEYN  (anek);  passion  qu'elle 
inspire  à  Henri  vin  ;  XVI,  346.  Fran- 
çois i^  conseille  à  ce  prince  de  l'époo- 
ser,  404.  Son  mariage,  432.  Son 
supplice,  532. 

BOLINGBRORE ,  ministre  de  la 
reine  Anne;  à  quoi  compare  Louis  xiv; 
XXVU,  74.  Son  désir  de  la  paix, 
140.  Négociateur  en  France,  165  et 
suiv.  Accusé  de  trahison,  251.  Il 
fréquente  le  club  de  l'entresol;  XXVm, 
187. 

BOLOGNA  (sTEPHANo)  assiste  Hen- 
ri ni  à  ses  derniers  momens;  lui  donne 
l'absolution;  XX,  543. 

BON ,  ministre  de  France  à  Bruxel- 
les; XXIX,  494. 

BONACCORSI  (HOTTo)  ;  sa  déposi- 
tion dans  le  procès  de  Boniface  vm; 
IX,  242. 

BONAVENTURE  (sAiirr)  se  rend 
au  concile  de  Lyon;  y  est  nommé 
cardinal;  y  meurt;  VIII,  250.  Ses 
enseignemens  ;  sa  philosophie  réa- 
liste; X,  35. 

BONGARS;  ses  négociations  pour 
Henri  iv  en  Allemagne;  XXH,  40. 
Son  mémoire  sur  la  succession  de 
Qèves,  164. 

BONIFACE,  général  romain;  perd 
l'Afrique;  I,  149. 

BONIFACE  (saiht);  ses  prédica- 
tions en  Germanie  secondent  les 
armes  de  Charles  Martel;  II,  116.  Ses 
réformes  religieuses,  154.  Consulté  à 
la  retraite  de  Carloman,  160.  Sacre  le 
nouveau  roi  Pépin,  173.  Ses  plaintes, 
ses  mesures  contre  les  (aux  prêtres, 
178,  180.  Meurt  chez  les  Frisons, 
qu'il  veut  convertir,  212. 

BONIFACE  n,  comte  de  Lucques; 
•débarque  en  Afrique;  H,  470. 

BONIFACE,  marquis  de  Spolète; 
cause*! a  ruine  de  Bérenger  ;  lU,  365. 

BONIFACE  VQI;  armes  judiciaires 
tournées  contre  lui;  VIU,  432.  Est 
élu  pape,  490,  491.  Délie  le  roi  d'E- 
cosse de  ses  sermons .  au  roi  d'Angle- 
terre; prêche  la  paix;  ses  légats  en 
Jrance  et  en  Angleterre;  ses  repro. 
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ches;  ses  menaces  à  l'empereur  âa,  avec  Charles  de  Yalois  ;  litres  et  mis- 
498,  4^9.  Réconcilie  les  maisons  de  sion  qu'il  lui  donne;  ses  discussions 
France  et  d'Aragon;  ses  stipulations  avec  Philippe,  70,  71,  7S.  Violence 
personnelles,  500,  603.  Prétend  con-  de  son  légat,  73.  La  punition  de  ce 
duire  les  négociations  entre  Edouard  prélat  lui  est  demandée,  76.  Il  réclame 
et  Philippe;  sa  bulle  en  faveur  des  sa  mise  en  liberté,  77.  Il  convoque  le 
immunités  ecclésiastiques;  prend  acte  clergé  de  France  à  Rome,  78.  Adresse 
de  sa  brouillerie  avec  Philippe,  513,  à  Philippe  la  bulle  AutetHia  fili;  lui 
biAj  516.  Ses  sentimens  jusque-là  Cait  entendre  de  sévères  reproches  et 
pour  la  maison  de  France  ;  son  ani-  Texhorte  à  passer  en  Terre-Sainte,  79, 
mosîtë  contre  les  Gibelins;  ses  efforts  80.  Fait  expliquer  sa  bulle  et  récri* 
pour  donner  la  Sicile  à  Charles  de  mine  contre  le  chancelier  de  France» 
Naples,  518,  519;  IX,  10,  11.  Répri-  82,  83.  L'accuse  de  falsification,  86. 
mandes  qu'il  adresse  à  Philippe  ;  YIII,  Lettre  que  lui  adresse  Philippe ,  87. 
519  et  suiv.  Désirs  de  vengeance  de  Lettre  que  lui  adressent  les  trois  or- 
ce  roi  ;  longtemps  dissimulés  ;  IX,  8,  dres  des  Etats-Généraux  de  France  ;  sa 
10,  1 1 .  Diversion  à  la  colère  de  Bo-  conduite  mesurée  à  leur  égard;  ses 
ni&ce;  ses  rigueurs  contre  les  Golouna;  explications,  89  à  91.  U  déclare  tenir 
ses  avances  à  Philippe,  26,  27.  Il  Philippe  pour  excommunié,  92.  Con- 
prononce  la  canonisation  de  saint  Louis,  séquences  de  leur  rupture,  1 1 0  à  114. 
28.  Médiateur  entre  Edouard  et  Phi-  Il  reçoit  en  grâce  le  roi  de  Sicile; 
lippe,  35.  Clauses  restrictives  du  com-  recommande  Charobert  à  l'empereur, 
promis  ;  sa  sentence  arbitrale  ;  sa  115.  Mesures  que  Philippe  prend  con- 
partialité  pour  Philippe;  il  lui  assure  tre  lui;  assemblée  de  prélats  et  de 
presque  toute  l'Aquitaine,  36  à  40.  seigneurs;  Nogaret  l'accuse  d'usur- 
Opposé  à  l'élection  d'Albert  de  Haps-  pation  et  conclut  à  son  emprisonne* 
burg,  43.  Ses  relations  avec  Philippe;  ment,  118  à  120.  Sa  négociation; 
il  l'exhorte  à  secourir  les  chrétiens  de  sa  déception  ;  il  excommunie  le  roi  et 
l'Orient;  preuve  de  zèle  qu'il  en  re-  convoque  à  Rome  le  confesseur  de  ce 
çoit,  45.  Exactions  auxquelles  il  cher-  prince;  acte  d'accusation  contre  lui; 
che  à  mettre  un  frein,  46.  Effet  de  sa  étranges  allégations;  protestations  en 
médiation  entre  les  rois  de  France  et  sa  faveur  ;  dignité  de  sa  défense  ;  ses 
d'Angleterre  à  l'égard  de  leurs  alliés,  sarcasmes  contre  Plasian  et  Nogaret, 
49.  n  ne  stipule  rien  en  faveur  du  121  à  127.  Enumération  de  ses  griefs 
comte  de  Flandre,  51.  il  ordonne  un  contre  le  roi;  il  se  dispose  à  publier 
jubilé  ;  son  orgueil,  57,  58.  Il  pour-  une  bulle  solennelle  d'excommunica- 
Buit  ses  plans  en  faveur  de  la  maison  tion;  complot  ourdi  contre  lui,  128, 
de  Naples;  fait  attaquer  le  roi  de  129.  Est  trompé  par  Nogaret;  son  se- 
Sicile  par  don  Jayme  d'Aragon,  59.  jour  à  Anagni,  130.  Son  arrestation; 
Permet  à  celui-ci  de  ^e  retirer,  60.  injures  qu'il  subit;  est  délivré  par  le 
Fait  appel  aux  princes  français;  attire  peuple;  sa  mort,  131  à  133.  En  quoi 
en  Italie  Charles  de  Yalois;  promesses  il  a  blessé  l'orgueil  de  Philippe,  134. 
qu'il  fait  à  ce  prince  ;  il  lui  fait  entre-  Le  désir  de  vengeance  du  roi  le  dis- 
voir la  couronne  impériale,  61  à  63.  trait  de  toute  autre  affaire,  135.  Son 
Délie  les  Allemands  de  lears  sermens  successeur  hésite  à  continuer  sa  poli- 
envers  Albert  d'Autriche;  dispose  de  tique,  144,  145.  Attitude  de  son  parti 
la  couronne  de  Hongrie;  protège  les  au  conclave,  158,  159.  Sa  mémoire 
infans  de  la  Cerda,  64,  67. >  Ce  qu'il  poursuivie  par  Philippe  et  Nogaret, 
réclame  pour  eux;  il  légitime  leur  163  à  165,  169,  188  et  suiv.,  233  et 
compétiteur  ;  sa  politique  à  l'égard  de  suiv.  Clément  v  admet  les  témoins  à 
Edouard,  68.  Il  proclame  l'Ecosse  tri-  déposer  contre  lui,  236,  237.  Par  qui 
butaire  du  saint-siége  ;  la  prend  sous  cette  procédure  a  été  conservée  malgfé 
sa  protection;  ses  prétentions  ne  sont  l'église;  résumé  des  dépositions  ;  dif- 
point  reconnues  ,  69.   Son  entrevue  ficulté  de  les  apprécier  et  de  s'arrêter 


Conmeacemenl  de  Pinslnwtioi»  sofeMb^  9^  96t  AocroiasMieBÉ  èa  s»  fiureu  ; 

neHe  d<&  sa  cause,   S48..   Par  qui  hi  il  goitvefB»  Ift  gudiEa»  h(H.  Rapporta 

Biémoire  de  Boniface  défesdue  ;    les  eatee  m» earactàM.ei celuj. du  coi;  «si 

lois  de  fiaquifiitioii  towrnéea  cMitra^  attaqué  par  Sarkingwa;  9tk  maJttdie;  U 

kd  à  caase  de  raccusatioa  d'h^ëtésie^  excita  Fmaçoia  à  aa.  veagw  dit-  Çihu^ 

}49.  Impossibilités  de  ee  procès,  25^  1m,  iftfr.  Est  goiivamBai  de  Gumum^ 

Bttlle  évasiye  qui  la  termiBa,.  261  à  ISl.  Saa  siiocds  es  Biaoayia»  13iS.  Est 

}5&.  Est  déclaré  par  le   ooaoile   d»  dht  parti  de  la  mhn.  du  voi,  1i6i9.  flv- 

Yieniie   pontife  légitin»  et   exeflspt  no.  qu'il  iaapiae  au  coBAélabla,  171. 

d^lérésie,  261.  A  composé  le  sixième  E  entre  aa  kaUa,  184.  A  a«d*o  d'aiK 

Utre  des  Décrétalea,  999.  Sa  malédio»  aompKv  seal  Vezpéditioa  èMaa  la»  Mijla- 

tioa  contre   la  famitte  de  Pkil^pe,  nai»,  172.  8tt  balle  année,  197  «iiKDp- 

467.  poitnnité   de  l'attaque;    cbk^noea  de 

BOmFACElX  (MmiiBToifiiAGKLu),  s«ce4a  q«a  hii  doana  la  mort  dv  pspa 

pape  seUsmatique;  son  élection;  XI,  at  la  maladie  de  Goloana»  198,  19d. 

564.  Charles  ti  projette  de  le  resTer-  H  passa  le  Téaim;  sa  laAtaev;  astre* 

aer,  585.  Gomment  chercbe  à  agir  sKr  dût  à  la  défeusta;  fait  aaaiégavAieoa, 

l'esprit    de    ce     prince;    XII»  99.  200  à  2(^.  Saa  éokecs)  seaouia  qai 

BuUe  qtt'41  lui  adresse,  56.  Croisade»  lai  arrJv«»tde  Fiaaoeatde  Siiiasa;  îl 

qu'il  prêche  contre  Eajazet,  74,  421.  se  replia  aar  sea  danûaia   laaibrts. 

Rois  qui  le  reconnaissent,   tl3.  Dé-  204,  205.   ]>é8aatfea  de  sa  retraite; 

sastres  publies  imputés  aux  hostiH-  il   est  blaasd;     l^aImée  fapasae  lea 

tés  contre  lui,  119.  Sa  mort,  210,21t.  monta,  206  2v  f^^  Fait  idaoadra  l'ift- 

BONIFACE;  poignardé  à  Marseille  vasioa   du   Milanaia,   21».    Est  seul 

par  son  frère,  ligueur  ;  XX,  143.  eMrgé  du  aaim  de  l^aimée }  opÂM  paar 

BONNE  de  Luxembourg,  fiUe  du  IWrer  bataille  à  Pavie,  230,  231.  Sa 

roi  de  Bohème;  épouse  Jean,  depuis  Mie  -valeur;  il  aa  Ikit  t^ar,   i34« 

roi  de  France;  X,  66.  Sa  mort,  354.  236. 

BONNE  d'Artois;  épouse  Philippe^  BONNiVBT    (i.M   taoM    fiÉua) 

!e-Bon;  XIII,  42.  partent  pour  la  Piémont;  XVII>  134. 

BONNE   de   Sayoie  ;   son  mariage  L'un  d*eux  rivalise  aux  exeMioea  du 

projeté  ayec  le  roi  d'Angleterre  ;  XIV,  aaut  ayee  Henri  n,  893.   Part  paor 

228,  229.  Duchesse  douairière  de  Mi-  lltalie,  552. 

lan;  tutrice  de  son  fils  ;  lutte  qu'elle  BONREPOS;  notifioation  qu'il  lait 

soutient;  secondée  par  Louis  xi,  550,  au  sénat  de  Gènes;  XX¥,  469. 

551;  XV,  139.  Supplantée  par  son  BONSHOMMES,   hérétiques  ;   ¥, 

beau-frère,  142.  370.  Rigueurs  oootra  aux,  454,  455. 

BONNER  (EDMOND);  sa  mission  au*  Voy.  AAiffêoû. 
près  du  pape  au  nom  de  Henri  vin  ;  BONSTETTB ,   oolonel   auiaie   de 
XYI,  430,  431.  Ses  négociations  en  l'armée  huguenote;   annonça  le  des- 
France; XVII,  19,  20.  floin  de  se  retirer;  XX,  305.  Dépula- 

BONNEVAL  (de),  député  de  la  no-  tion  des  siens  à  Henri  m,  306. 

blesse  aux  Etats  de  Paris  ;  insulte  un  BONTEMPS ,  valet  de  ohambre  de 

membre  du  tiers  ;  est  condamné  à  mort;  Louis  xiv  ;  témoin   de  son   mariage 

XXn,  329.  avec  M'"^  de  Maintenen.;  XXV,  447. 

BONNEYAL   (le   comte  de)  ;  ses  Fait  leslogemens  àMarly;  XXVI,  94. 

conseils  au  grand  yisir  ;  XXVIII,  199.  BONZI  (le  oardmal),  ambassadeur 

Ses  rapports  avec  Théodore  Neuhof ,  de  Toscane  ;  ses  missions  en  France 

204.  et  en  Espagne;  KXH,  168.  Aeoompa- 

BONNIVET,  amiral  de  France;  esti  gne  Louis  xiii  au  parlement,  293. 

à  Farmée  de  Picardie;  XV,  639.  Né-  BOONEN   (tAMB&BCBr)  commande 

gociateur  ayec  Henri  vin  et  Wolsey;  les  Flamands  soulevés;  X,  21. 

XVI,  56,  56.  Objet  des  libéralités  du  BORDON  dirige  la  masatcva  à» 
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HogneBolf  de  Lyon  ;  XBH,  18t.  Mi-  BORN  (MmiitD  ra),  tin  de  Hau- 

cité  par  le  légat,  1 89.  tafert  ;  excita  lea  fils  de  Hami  it  d'An- 

BOREL,  marquia  de  Barcaîone  ;  aea  g^eterre  à  la  révolte  ;  Y,  519.  Allié  da 

rapports  ayee  Hagaes  Gapet;  lY,  47.  Raymond  de  Toulouse,  assiégé  par 

BOREL,  Hollandais;  son  ainbas-  Henri;  reçu  en  grâce;  son  inimitié 

sade  à  Paris;  XXIY,  628.  contre  Richard  Gœur-de-lion ;  YI,  36. 

—  Autre  du  même  nom;  aea  ton-  BORNA,  due  de  Dalmatie;  se  met 

férences  pour  la  paix  ;  XX  YIH,  85.  sous  la  protection  de  l'empereur  d^Oc- 

BORGHESE  (ut  GARDiMAt);  soup-  eident;  H,  447. 

çonné  de    l'assassinat  de  Fra-Paolo  BOROSE,  capitaine  ligueur;   ses 

Sarpi;  XXH,  18).  sorties  au  siège  de  Rouen;  XXI,  144. 

fiOR6IA(cÈ8An),dttcdeYalentinois;  BORROMEl  (ies  coittes);  comblés 

légat  d'Alexandre  ti  près  de  l'armée  de  richesses  par  le  pape  leur  onde; 

irançaise;  XY,  186,  )0i.  Sa  fuite;  XYHI,  945. 

soupçonné  d'avoir  empoisonné  Gem,  BORROMEl  (pRtoÉiiiG),  areheréquê 

20f .  Ses  intérêts  stipulés  à  l'occasion  de  Milan  ;  encourage  le  complot  de 

do  diTorce  de  Louis  XII,  274.  E8tp01^  Robustelli  dans  le  Yalteline;  XXH, 

tear  de  la  bulle  de  divoroe;  veut  sa  518. 

la  faire  payer;  est  trahi;  sa  vengeance^  BOSGAWEN,  amiral  anglais;  sea 

279,  985.  Il  dépose  le  chapeau  de  car-  hostilités  contre  les  Français;  XXIX, 

dioal  ;  épouse     Charlotte   d'Albret  ;  65  ,  76.  Forces  qu'il  conduit  en  Ca- 

obtient  de  Louis  xii  une  armée  pour  nada,  175.  Il  gagne  la  bataille  du  cap 

conquérir  la  Romagne;    ses  sucées,  Lagos,  f 04  à  906. 

304 ,  805.  D' Allègre  retourne  à  son  BOSON  (oontram)  combat  les  Neua* 

ùde, 894.  Ses  conquêtes;  ses  cruau*  trions;  I,  830.  Tue Théodebert,  831. 

t^)  331,  839.  11  attaque  les  Floren*  Réfugié  à  Tours;   y  attire  Méroyée, 

tins,   887.    Est  de   l'expédition   de  845.  En  part  avec  lui,  847.  Soupçonné 

Naples,  839,  846.  Ses  crimes;  il  fait  de   l'aToir  trahi,  849.  Fait  alliance 

assassiner  son  beau-frère Biseglia, 854.  atec  les   grands  de  TAustrasie,  861. 

Ses  usurpations;    ses  meurtres;  son  Les  sert  contre  Contran;   interpellé 

■tneé  politique;  menacé  d'une  attaque  par  lui;  ses  dénégations,  375  à  380. 

de  la  part  de  Louis,  il  se  rend  près  de  Abandonne  Gondowald  ,888.  Qui  lui 

lai;  gagne  d'Amboise  et  fléchit  le  roi;  est  livré  ,385.  Prisonnier  k  Yerdun , 

l'escorte;  reyient  menaçant  en  Roma-  899.  Sa  mort',  394. 

gne,888  à  894.  Ligue  contre  lui;  il  se  BOSON;  son  divorce  prononcé  par 

réconcilie  avec  ses  chefe;  les  réunit  à  un  concile;  pourquoi;  UI,  143.  Un 

Sinigaglia;  les  fait  périr;  prend  à  l'é»  autre  Boson ,  père  de  la  reine  Theut- 

gard  de  Louis  un  ton  plus  arrogant,  berge,  144. 

39S  à  898.  Sa  double  négociation  avec  BOSON  (cohtb),  frère  de  Rodolphe 

poniahs  et  Louis  ;  mort  de  son  père  ;  roi  de  France;  ses  démêlés  avec  Henri; 

il  est  rapporté  moribond  à  Rome;  sou^  DI,  379.  Avec  Hugues  et  Héribert, 

lèTementde  ses  rivaux;  son  activité;  874.  Assiège  Reims,  379.  Sa  mort, 

«raintequ'ilinspire  encore,  419  è  414.  381. 

Comment  joue  d'Amboise,  41 5.  Ré-  BOSON  I*',  roi  de  Provence,  beau- 

eoncilié  avec  Jules  n  ;  le  pape  le  laisse  frère  de  Gharles4e-Ghauve  ;  HI,  187. 

miner,  puis  le  fait  arrêter,  416,  417.  Assiste  à  la  diète  de  Pavie,  901.  Est 

Effets  de  sa  chute,  495,  466.  nommé  duc  de  Lombardie,  909.  Em- 

BORGIA  (LDcaÉCs)  ;  ses  mariages  ;  poisonne  sa  femme  et  épouse  Ermen- 

«s  amours;  XV,  881,  854.  garde,  969.  Soupçon  qu'il  inspire  à 

B0RG1A  (lk  garmhal),  vice-roi  de  Charles,  919.  Refuse  de  reconnaître 

Naples;  remplace d'Ossuna;  XXIÏ,  468 .  Louis-le-Bègue  ;  sous  quels  prétextes, 

BORITIUS,  compétiteur  de  Geisa  994. GouvemelaProvence,  999.  Reçoit 

Toi  de  Hongrie;  ses  démarches  auprès  le  pape  Jean  vni,  931.  Marie  sa  fille  à 

des  croisés;  Y,  826.  Carloman ,  238.  Accompagne  le  papa 
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en  Italie;  fortune  que  Jean  loi  destine,  sMition  qu'il  ne  peut  Taincre;  sa 
235.  De  la  faction  d'Hugues,  236.  Le  fuite,  412  à  417. 
pape  cherche  Tainemeat  à  le  faire  BOTTEREL  (hcgdes  db),  oheralier; 
nommer  roi  d'Italie  ;  il  revient  en  Pro-  blesse  le  comte  de  Flandre;  V,  133. 
vence,  238 ,239  .S'y  fait  proclamer  roi;  B  0  U  G  A  R  D  presse  Goligny  de 
par  qui,  239  à  242.  Vaincu  par  le  prendre  les  armes  ;  XVUI,  272.  Porte 
roi  de  France ,  245.  Retiré  dans  les  plainte  à  la  reine  mère  contre  Mont- 
montagnes  de  la  Provence,  252.  Sa  pensier,  453.  Ses  hostilités  nouvelles; 
mort,  268.  Comment  il  s'est  maintenu  il  est  déclaré  responsable  pour  le 
dans  son  royaume,  269.  p&rti,  496,  503.  Sa  mort;  XJX,  51. 

BOSREDON  (louis);   armée   qu'U  BOUCHARD  (am&bic),  secrétaire  du 

commande;  XH,  426.  Son  supplice,  roi  de  Navarre;  son  arrestation;  XVIII, 

511,512.  177. 

BOSSANGE,joaillier  de  la  couronne;  BOUCHAVANNES;  la  reine  le  rend 

son  rôle  dans  l'afiaire  du  collier;  XXX,  responsable  des  hostilités  des  Hugue- 

305  et  suiv.  nots;  XVOI,  504.  Elle  l'appelle  aux 

BOSSUET  a  cru  attaquer  la  réforme  conférences  de  Ghàlons,  526.  Il  se  rend 

en  signalant  les  variations  de  ce  qui  à  Lonjumeau ,  y  signe  la  paix ,  528  à 

doit  être  aussi  varié  que  la  raison  hu-  531.  Soupçonné  d'intelligence  avec  la 

maine;  XVI,  373.  Missionnaire  à  Port-  cour;  XIX,  163. 

Royal;  XXV,  80.  Turenne  lui  attribue  BOUCHERAT,  chancelier;  sa  mort; 

sa  conversion,  160.  Moins  persistant  XXVI,  300. 

à  l'égard  de  Louis  xiv  que  M*"*»  de  Main-  BOUCHER  (jbah),  l'un  des  orateurs 

tenon,  397.  Son  discours  à  l'assemblée  de  la  ligue;  XX,  136.  Reproches  que 

du  clergé;  sa  fortune;  sa  doctrine;  a  lui  fait  Valois,  314.  Exaltation  qu'il 

été  instituteur  du  Dauphin  ;  rédacteur  produit   dans    Paris    assiégé;    XXI, 

des  quatre  propositions  du  clergé  de  68.   Ses   prédications  furieuses;  ses 

France,  426  à  430.  Son  adulation  à  invectives  contre  le  Béarnais,  128  et 

l'égard  du  roi,  483.  Son  oraison  fu-  suiv.  189  et  suiv.  Assemblée  qu'il  ha> 

nèbre  de  Letellier,  515.  Ses  proposi-  rangue,  255.  Sort  de  Paris,  267. 

tions  condamnées;  XXVI,  68 .  Rétracta-  BOUCICAULT,  maréchal  de  France; 

tion  qu'il  consent,  115.  Sa  rivalité  avec  négociateur   à    Brétigny;    X,    570. 

Fénélon  ;  il  intervient  dans  l'affaire  de  Annonce  en  France  la  maladie  du  roi 

M*"®  Guy  on;  la  réfute;  son  triomphe;  Jean,  612.  Est  chargé  d'attaquer  les 

sa  mort,  242  à  26 1 .  Son  intolérance,  fiefs  Normands  du  roi  de  Navarre;  XI, 

387,  389.  8.   Surprend   Mantes,  9.  Ses  qualités 

BOSSUET  (l'abbé)  poursuit  Féné-  militaires,  17.  Mission  qu'il  remplit, 

Ion;  XXVI,  252,  254,  2o6,  257.  18.  Négociateur  en  Bretagne,  24. 

BOSSUT  (le  comte  de)  attaque  les  BOUCICAULT, maréchal  deFranoe; 

gueux  de  mer;  échoue;  pille  Rosterdam;  accompagne   en  Orient   le  comte  de 

pousse  la  Hollande  à  la  révolte;  XIX,  Nevers;  XH,  77.  Sa  témérité;  il  est 

135.  fait  prisonnier ,  87  à  89.  Est  racheté, 

BOSTON  donne  le  signal  de  la  ré-  96.  Est  nommé  maréchal ,  97.  S'ap- 

volution  d'Amérique;  XXX,  135.  prête  à  retourner  dans  le  Levant,  98. 

BOTHWELL  (jàmes);   accusé  du  Marche  contre  Benoit  xiii;  comment 

meurtre   de   Barnley;    est  acquitté;  vaincu  par  le  pontife,  112,  113.  Se- 

épouse  Alarie  Stuart  ;  sa  fuite  ;  XVIU,  court  Constantinople  ;  amène  Tempe* 

492,  493.  reur  grec  en  France,   120.  Accueille 

BOTSKAI  (étieiine);  ses  luttes  avec  Benoit  xiii  à  Gènes,  214.  Sa  fuite;  eo 

la  maison  d'Autriche;  XXII,  440.  quelle   circonstance,    233.    H   reçoit 

BOTTA-ADORNO  (le  marquis  de).  Tordre    d'arrêter    Benoît ,    294.  Ses 

transfuge  génois;  conduit  les  Autri-  exactions  à  Gênes;  ses  projets  ambi- 

chiens  à  Gênes;  XXVIU,  404.  Sa  du-  tieux;  il  marche  sur  Milan;  est  chassé 

reté  à   l'égard  de  ses  compatriotes;  en  Savoie,  324  à.327.  Bande  qu'il  dé- 
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&it,    357.  Armée  qu'il  commande,  BOUILLON  (le  duc  de];  prisonnier 

471.  Ses    opérations,  478.  Son  peu  des  impériaux;  Xvill,  4.  Gouverneur 

d'influence  sur  les  princes,  481.  Son  de  Normandie;  favorable  auxHugue- 

poste  à  Azincourt,  482.  Il  est  prison-  nots,  984.  Joint  ses  forces  à  Tarmée 

nier,  489.  allemande  ;  XX ,  290  et  suiv.  Par  qui 

BOUDIN,  médecin  de  la  duchesse  rejoint;   mort  de  son  frère,  298  et 

de  Bourgogne  ;  soupçons  d'empoison-  suiv.  Ce  qu'il  obtient  des  auxiliaires , 

nement  qu'il  répand;  XXYII,  151.  307.  Se  retire  à  Genève;  époque  de  sa 

BOUETTIN,  curé  de  Saint-Etienne-  mort,  312.  Sa  fille  est  sous  la  tutelle 

du-Hont;  son  zèle  moliniste;  XXIX,  deLanoue,  320. 

26  et  suiv.  Il  est  décrété  de  prise  de  BOUILLON  (hekbi  de  la  tour  duc 

corps,  29.  Il  est  condamné  au  bannis-  de);  d'abord  vicomte  de  Turenne;  dirige 

sèment  perpétuel,  39.  le  complot  des  mécontens,  XIX,  248, 

BOUFFLERS;  en  quel  état  trouve  249.  Son  étourderie,  sa  jeunesse,  269. 

les   places  de  Picardie  ;  XXIII ,  289.  Ses  efforts  pour  mettre  les  princes  en 

BOUFFLERS  (le  marquis  puis  ma-  liberté,  265.  Sa  fuite,  268.  Aux  prises 
RÉCHAL  de)  prend  part  à  la  bataille  avec  Joyeuse;  embrasse  la  réforme, 
d'Ensisheim;  XXV,  289.  Bombarde  334,  335,  530.  Il  rejoint  d'Alençon, 
Luxembourg,  452.  Ses  opérations  en  344.  S'établit  à  Turenne,  366.  Désir 
Brabant,  459.  Chargé  de  convertir  mi-  du  roi  d'abaisser  sa  famille,  465.  Est 
litairement  les  Huguenots  du  Béarn ,  à  la  cour  de  Navarre,  504,  505.  Ses 
501.  Ses  opérations  sur  le  Rhin;  débats  avec  Henri;  son  combat  avec 
XXVI,  2S.I1  investit  Mons,  65.  Bom-  Duras;  ses  blessures,  510,  511.  Ses 
barde  Liège ,  71 .  Est  au  siège  de  Na-  amours  avec  la  reine  de  Navarre  dé- 
mnr,  9S.  Décide  de  la  victoire  à  Stein-  noncées  à  Henri,  il  s'éloigne,516,517. 
kerqne,  111.  Sa  promotion,  117.  Est  Mécontentement  de  Condé  contre  lui, 
sous  les  ordres  du  roi,  120.  Suit  le  521.  Son  activité  dans  la  guerre  des 
Dauphin  en  Allemagne,  128.  Son  amoureux,  533,  534.  Ce  qu'il  obtient 
armée  en  Flandre,  146,  180,  181.  par  la  paix  de  Fleix, 542.  Comment  la 
Capitule  à  Namur ,  1 83 .  Ses  opérations;  fait  publier  ;  XX ,  1 9 .  Se  met  an  service 
son  entrevue  avec  Portland;  suspension  de  d'Alençon,  38.  Est  fait  prisonnier, 
d'armes  qu'il  signe,  204 à  206,  211.  42.  Son  ^le  pour  le  Navarrais,  105» 
Son  luxe  au  camp  de  Compiègne,  234.  Son  rôle  dans  la  guerre  des  trois  Henri, 
n  est  enyoyé  en  Belgique,  303.  Ce  187.  Aux  prises  avec  Mayenne;  licen- 
que  témoigne  sa  correspondance,  315.  cie  son  armée,  206,  207.  Ses  succès. 
Commande  l'armée  des  Pays-Bas,  317,  262.  Sa  jonction  avec  le  Navarrais,  266, 
342 ,  343.  Ses  fautes ,  344 ,  345.  Se  267.  Prend  part  à  la  victoire  de  Con- 
tient sur  la  défensive,  346.  Est  su-  tras,  269,  274.  Le  corps  de  Joyeuse 
bordonné  à  Yilleroi ,  362 ,  372.  Se  lui  est  remis,  278.  Ses  troupes  veulent 
jette  dans  Lille,  oii  il  capitule;  XX VH,  quitter  Tannée,  281.  Jalousie  qu'il  fo- 
57  à  59.  Son  dévouement;  ses  ma-  m^nte, 283.  Ses  prétentions,  284.  Né> 
nœuvres  &  Malplaquet,  87  et  suiv.  gocie  avec  Montmorency,  à21.  Troupes 

BOUFFLERS  (le  dtjg  puis  maréchal  qu'il  a  amenées  au  Béarnais;  XXI,  5. 

9s)    est    aide  de  camp  de  Louis  xv  ;  Ses  négociations  en   Angleterre ,   en 

XXvill,  309.  Est  envoyé  au  secours  Hollande,  en  Allemagne;  armée  qu'il 

de  Gènes,  420.  Y  meurt,  445.  obtient;  il  épouse  l'héritière  de  Bouil- 

BGUGAINYILLE  (l'amiral);  débris  Ion,  113  à  116.   Sa  jonction  avec  le 

de  la  flotte  française    qu'il     rallie;  roi,  135,  141.  Ses  forces  au  siège  de 

XXX,  209.  Rouen,  142, 143.  Tient  tète  à  Farnèse, 

BOUILLE  (le  marquis  de),  gouver-  154.  Les. regards  du  parti  protestant 

neur  de  la  Martinique;  prend  Saint-  se  tournent  vers  lui,  215,  327,  329. 

Dominique  ;  XXX  ,180.  Appuyé  par  de  Est  au  siège  deLaon,  296.  Ses  services; 

Grasse,  197.  Suite  de  ses  succès,  202,  méfiance  du  roi  pour  lui,  302,  303.  Il 

203.  Ses  négociations  en  Prusse,  273.  prête  serment   devant   le  parlement^ 
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307.  Ses  rapports  ave«  le  tai,  3S6,  t73.  Rapproekement   qme  désire  U 

3)7.  Il  veut  porter  la  guerre  dans  les  reine,  274.  Complice  dé  Cond^  Hi 

Pays-Bas,  348.  Est  repoussé,  34(1.  et   suiv.    338   et  suiv.    Dirige  son 

Secourt  le  château  de  Ham,  363.  Est  armée,  347.  Incline  pour  la  paîx,3â5. 

vaincu  à  Doulens,  366  à  368.  Kemet  Se  rend  aux  conférences  de  Loudoa, 

le  commandement  à  Nevers,  369.   Sa  356.  Ses  dispositions,  359.  Estdala 

réputation  militaire  compromise,  382,  cabale^  son  projet  de  tuer  Coocini; 

Est  envoyé  en  Angleterre,  420.  Com-  il  le  trompe,  367  à  372.  Evite  d'être 

meot  accueilli,   428  et  suiv.    Traité  arrêté,  378.  Gratification  qu'il  are- 

qu*il  signe  avec   la  HoUande,   430,  çue;  son   manifeste,   389.    Ketiré  à 

431.  Sujet  de    mécontentement  que  Sédau,  432.  Se  rapproche  de  la  reiae* 

lui  donne  le  roi,  458.  Le  parti  obtient  mère,  43  t.  Son  émissaire  près  d'elle, 

redit  de  Nantes,  481  et  suiv.  Sa  po«  449,  450.  Son  poste  dans  leurs  cooTé* 

sitiou  féodale  ;  XXII,  1 1 .  Jalousé  par  dérations,  463.   Encourage  l'électeur 

Sully,  18.  N'ose  sortir  de  sa  citadelle  palatin  à  accepter    la    couronne  de 

de  Sedan,   43,   49.    Son   voyage  au  Bohême,  471.   Son  opinion  sur  l'as- 

Midi  ;  son  entrevue  avecle  roi  ;  griefs  semblée    de   la   Rochelle,    479.  Est 

qu'il  lui  expose  ;  dénoncé  par  Lafin,  nommé  par  elle  commandant  général 

68  à  71.  Le  roi  cherche  à  l'attirer  à  de  ses  forces;  il  se  borne  à  intercéder 

la  cour;  il  se  retire  à  Genève;  cette  pour   elle,   482,    483,   503.   Attire 

ville  est  attaquée  par  le  duc  de  Savoie;  Mansfeld  sur  la    frontière,  508.  Sa 

il  se  rend  chez  l'électeur  palatin;  de  mort,  561. 

quoi  accusé,  79  à  83.  Par  qui  recom*        BOUILLON  (charlotte  dk la  mark, 

mandé  au  roi,  84.    Ce  prince   veut  héritière  de)  est  sous  la  tutelle  de 

exclure   ses   députés   de  l'assemblée  La  Noue;  XX,  320.  Epouse  le  vicomte 

des  huguenots,  116.  Une  de  ses  lettres  de   Turenne;    XXI,    116.  Sa   mort, 

est  interceptée,  1 18.  Il  fait  ouvrir  ses  302. 

forteresses  au  roi;  informations  contre  BOUILLON  (fréoérig  macbici  dcc 
ses  serviteurs,  119,  120,  Apprêts  de)  refuse  de  seconder  Rohan  contre 
militaires  contre  lui;  il  fait  sa  sou-  la  cour;  XXII,  563.  Son  abjuration; 
mission;  suit  Henri  &  Paris,  122  à  XXIU,  27.  Sa  mère  prête  serment  de 
127.  Dénoncé  comme  mécontent,  144.  fidélité,  181.  Turenne  son  frère  puîné 
Est  prince  souverain;  charge  qu'il  sert  à  l'armée  d'Allemagne,  270. 
vend  à  Goncini,  218,  2.19.  Avance  Donne  asile  à  Soissons,  310.  Conspire 
que  lui  fait  la  reine;  il  n'obtient  pas  avec  lui;  négocie  ce  traité  avec  l'Es- 
le  commandement  de  l'armée,  221»  pagne;  secours  qu'il  reçoit;  ses  hos- 
222.  Il  va  à  la  rencontre  de  Condé,  tilités;  procédures  contre  lui,  444  à 
225.  Est  du  parti  anti-espagnol, 229.  452.  Son  manifeste;  sa  soumission  à 
Ne  se  rend  pas  au  sacre,  230.  Prend  la  suite  de  la  bataille  de  la  Marfée, 
fait  et  cause  pour  Conti,  232.  Ses  454  à  450.  Complice  de  Cinq-Mars, 
exigences,  235.  Abandonne  Sully,  484  et  suiv.  Sa  réserve;  il  part  pour 
23G.  Il  part  pour  Sedan,  237.  Son  l'Italie,,  489.  Il  prend  le  commande- 
rôle  k  rassemblée  des  huguenots;  il  ment  de  l'armée;  ses  projets  révélés; 
la  fait  transférer  à  Saumur;  ne  réussit  son  arrestation,  501  à  505,  518.  Dé- 
pas  à  en  être  nommé  président,  242,  nonce  par  Gaston,  508.  Retranché  du 
243,  247.  Son  ressentiment;  sa  riva-  procès,  abandonne  Sedan  au  roi, 516. 
lité  avec  Sully;  leur  réconciliation,  Cette  place  est  réclamée  pour  lui; 
244  à  246.  Promesses  que  lui  fait  XXIV,  24.  Engagé  dans  la  Fronde, 
Concinl,  250.  Ses  menées  contre  239,  246.  Son  but;  ses  rapports  avec 
Rohan  ;  son  ambassade  en  Angleterre,  l'Espagne,  254  à  259.  Il  séduit  la 
257.  Son  ambition  trompée,  259.  Trémoille  et  Turenne,  260,  261. Son 
Intrigues  auxquelles  il  se  mêle,  260  traité  avec  l'archiduc  Léopold,  262. 
et  soiv.  Met  la  politique  avant  la  re-  Se  prononce  contre  la  paix  de^Rueil, 
ligion ,  264.    S'éloigne   de  la  cour,  263  et  suiv.  Apprend  la  fuite  de  son 


fÉ%re,  S66.  Se  rend  A  ii  oouri  MMp*  BOURBON  <4YiioifDi)  UBtirpe  l'Ile* 

proohêdeCofidé,t70,  )7d.Il  demande  ritage  de  son  neveu;  réduit  par Loili«* 

pour  M  maison  le  rang  de  prince,  384.  le-Gro8|  parati  cependant  avoir  pris 

n  pari  pour  l'Auvergne»  308.  Sa  puis*  possession  de  la  seigneurie  de  Bour* 

saaee  dans  le  Limousin,  816,  819.  Il  bont  V,  97,  98. 

Tient  au  devant  de  la  princesse  de  BOURBONS  (les)  \  leurs  débats  da 

Condé,  S3t,3td.  Commence  la  guerre  famille;  Y,   97.   Prennent  la  eroit 

civile,  8t  4  et  Buiv.  Est  déclaré  rebelle,  avec  Lonis-leWeune,   807.   Archam* 

389.  Son  zèle  dans  la  guerre,  340  et  baud  s'embarque  à  Satalie,  847.  Con- 

suiv.  n  mate  le  parlement  de  Bordeaut)  spiration  dans  laquelle   la  comtesse 

843,  344.  Il  fait  la  paix,  3491851.  Alix  est   engagée,  861.  Ordonnança 

Se  déclare  pour  la  reine,  401.  En-  que  signe    Oui  de  Dampiefre;   Vt| 

gage  son  frère  \  attaquer  Gondé,  46).  306.  Assemblée  l  laquelle  ce  seigneur 

Sa  mort,  465.  assiste,  8)7.  Ordonnance  que   signe 

BOUILLON  (la  DUCHissK  m]  agite  Archambeud,  541.  Ce  seigneur  assisté 

Paris;  XXIV,  f 47.  Dévouée  à l'Espa»  aux  derniers  momens  de  Louis  viit, 

gne,  S64.  La  reine  ordonne  de  l'ar-  695.  Il  convoque  k  Reims   le  bat^ 

réter,  309,   811.  Entraîne  son  mari  tonnage  i  VII,  )1.  Massacre  de  bou^• 

etTurenne  dans  le  parti  de  cette  prin*  geois  qu'il  fait  à  Orléans,  16),  168. 

cesse,  401.  Il  assiste  àlai^fulf  eowr  de  Saumur, 

BOUILLON  (LB  DOC  de)  épouse  une  986.  Leur  fief  devient  un  apanage  de 

nièce  de  Mazarin;  XXIV,  414,   601.  la  maison  royale;  VIII,  177.  Et  lafa^- 

Avertissement  qu'il  donne  à  sa  belle-  mille  se  subdivise  en  Boiirhonit  La 

sœur  ;  sa  femme  compromise  dans  le  Mû/rehe,  Montpéntiêt,  Vendôme,  Bêù^ 

procès   de  la  Voisin  ;  XXV,  404   et  /bf  e,  Enghimi  CùndéjConti,  Soiaonii 

suiv.  La  Roehê'9ui^Yonf  ChatellerwUti  Or» 

BOUILLON  (LËCAaniifAtDË)  décide  Uanif  Maim,  TùaUmte,  Vermanâoiêt 

Turenne  à  se  convertir;  XXV,  160.  C/iorofdVs,     Chrmoni,    Penthièvn, 

Obtient  pour  lui  carte  blanche,  Sôôi  Lamballe.  V.  ces  noms. 

Marie  le  grand  Dauphin,  305.  8a  dis*  BOUABON  (hobbrt  oohte  nft);d*i^ 

grâce,  546.  bord  comte  de  Clermoflt  ;  quatrième 

BOUILLON  (le  dug  oe)  s'emploie  fils  de  saint  Louis;  acquiert  le  comté 

à  faire  confesser  Louis  xv;  XXVIII ,  de  Bourbon;  VlU,  177.  Survit  à  trois 

316,   316.  La  favorite  demande  son  de  ses  frèfts,  800.  Est  armé  oheva- 

exil,  844.  Il  donne  asile  à  Charles*  lier;  blessé  dans  un  tournoi;  sa  dé» 

Edouard  Stuart,  ^79.  mence  perpétuelle,  30).   Tige  de  la 

BOULE  (iEAM),  l'un  des  chefs  du  maison  de  Bourbon,  808. 

parti    populaire   à  Gand;  XI,  )7f.  BOUHBON  (lotis  i«',  coiiTi:  Mi 

Accueil  que  lui  fait  le  duc  de  Bour-  cLftRMoMt  et  wic  oe  )  fait  partie  de 

gogne,  f  74.  Guerre  qu'il  fait  aux  no*  l'armée  de  Flandre;  IX,  19.  Echappe  à 

blés,  )79.  Sa  constance,  340.  Sa  dé-  la  défaite  de  Gourtrai,  101.  Commande 

faite  au  siège  d'Ypres;  sa  mort,  341.  une  division  de  l'armée  française;  X, 

BOULOGNE  (  Gci  de  ),    cardinat;  )1.  Assiste  à  la  cour  plénière  de  Phi- 

fait  renouveler  la  trêve  entre  la  France  lippe  vt;  serment  qu'il  prête,  66, 67. 

et  l'Angleterre;  X,  407.  Conseil  qu'il  Fait  partie   de  l'armée  royale,  171. 

donne  au  comte  de  Namur,  410.  Né-  BOURBON  (riBiiREi''^DOG DE)  assiste 

gociation  à  laquelle  il  s'emploie,  412,  Charles  de  Blois  contre  Montfort;  X, 

415,  416.  Sa  fuite,  417.  191, 190,  217.  Sa  mission  en  Agénois 

BOULOGNE  (jEAi«  DE)  est  contrô*  et  en  Languedoc,  951.  Fait  partie  de 

leur  général  des  finances  ;  XXIX,  94.  l'armée  royale,  )7),  8)5.  Rompt  le 

BOURATTIER  est  député  à  Jean-  mariage  projeté  de  sa  fille  avec  Hunv- 

sans-Peur;  XII,803.  Prend  part  à  la  bert;    lui   fait   épouser    Charles    de 

victoire  de   Hasbain,  304.  En   rend  France,  357,    358.  Négocie  la   paix 

compte  à  Paris,  308.  avec  l'Angleterre,   sans  succès,  410, 
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4S0.  Tué  à  la   bataille  de  Poitiers,  compagne  le   roi;  XII,   1:3 ,  91.  Est 

469.  écarté  des  affaires,  30.  Nommé  tatear 

BOURBON  (louis  ii  le  bon,  duc  du  Dauf^in,  40.  Conférence  à  laquelle 

db)  ;  otage    du  roi  Jean  ii;  X,  577.  il    assiste,  56,    86.   Sa  mission  en 

Comment  rachète   sa  liberté,  604  et  Âgénois,   133.  Signe  la    trêve  ayee 

suiy.  Son  retour    à   Londres,   611.  Henri  rv,  135.  Son  crédit  baisse,  180, 

Congé  que  lui  accorde  Edouard;  XI,  181.  Conseil  dont  il  fait  partie,  1S2. 

57.  Veut  délivrer  sa  mère  prisonnière  Rôle  auquel  il  se  borne,    S 19.  Con- 

des  Anglais,  134.  Accompagne  le  duc  voqué  par  Jean-sans-Peur,   233.  Né- 

de  Berry,  135,  169,  174,  177.   Fait  gociateur  auprès  de  d'Orléans,  337. 

partie  de  l'armée  de  Bretagne,  180.  Médiateur  entre  les  deux  ducs,  239. 

Est  nommé  co-tuteur  des  enfants  du  240.  Conseil  auquel  il   assiste  après 

roi,  205.  Entre  en  Normandie,  234.  le  meurtre  du  dernier,  T7Z  à  275.  Se 

Son  inaction  forcée,  240.  Secours  que  retire  dans    son  ducbé,283.  Prend 

lui  porte  Dugnesclin,  260.  Est  chargé  parti   pour   la  reine,  298,  307,  310, 

de  prendre  possession  de  la  Bretagne;  313.  Se  réconcilie  ayee  le  comte  de 

il  échoue,  283.  Sa  démarche  auprès  Savoie,  puis  avec  le  duc  de  Boulogne, 

de  Duguesclin,  287.  Confiance  qu'il  317,  318.  Pourquoi  réside  à  Paris, 

inspire  au  roi   son   beau-frère,  289.  330.    Ses  vains  efforts  pour  sauver 

Rendez-vous  que  lui  donne  le  duc  de  Montagu;  sa  retraite,   334,  337.  Il 

Bourgogne,  294.  Assiste  aux  derniers  entre  dans  la  ligue  de  Gien,  347.  Sa 

moments  et  aux  obsèques  du  roi,  296  mort,  350. 

à  298.  Réclame  une  part  de  l'autorité;  BOURBON  (jeau  i«S  duc  de)  ;  d'a- 
accord  auquel  il  consent,  308  à  310.  bord  comte  de  Clermont;  commence 
Assiste  au  sacre  de  Charles  vi,   314.  les  hostilités  en  Guienne;  XII,  201, 
Contribue  à  apaiser  le  mécontentement  202 .  Siège  au  conseil  d'Etat,  222,  273 . 
de  Paris,  317.  Institue  un  conseil  de  Se  retire  avec  son  père  dans  le  duché 
régence,  321.  Se»  habitudes  de  rete-  de   Bourbon,  283.  Prend  parti  pour 
nue  et  de  déférence  dans  le  conseil,  la  reine,  298.  Se  réconcilie  avec  la 
379.  Se  prononce  pour  l'expédition  de  famille  de  Bourgogne,  319.  Ses  vains 
Flandre,  382.  Sa   marche   sur   cette  efforts  pour  sauver  Montagu;  sa  re- 
province, 385,  386,  388  etsuiv.  Son  traite,  334,  337.11  entre  dans  la  ligue 
séjour  à  Arras,  405.  Sa  vengeance  sur  de  Gien,  347.   Son   avènement;  son 
Des  Marets  ;  fin  des  supplâcesà  Paris ,  hostilité  contre  Jean-sans-Peur,  350. 
■411.  Demande  qu'ils  soient  remplacés  Guerre  qu'il  commence,  363.  Sessti- 
par  des  amendes  et  confiscations,  412.  pulations  avec   Henri  iv,  381  à  384. 
Villes  dans  lesquelles  les  mêmes  scè-  Assiégé  dans   Bourges,   387.  Sa  son- 
nes se  reproduisent,  414,  415.  Chargé  mission,  390.  Son  serment  à  Auxerre, 
de  conquérir  la  Guienne,  457.    Ses  393.  Assiste  aux  Etats,  400.  Rassem- 
opérations  ;    ses    auxiliaires   génois ,  ble    des     troupes ,    425.    Sa    colère 
458.  Ses  plans  ne   sont  point  conti-  au  siège  de  Soissons,  445.  Bourgui- 
nués,  471.  Accompagne  le  roi,  477.  gnons  qu'il    défait,  '447.    Il   jure  la 
Appelé  au  commandement  de  la  guerre  paix  d* Arras,  451 .  Il  assiste  au  service 
d'Espagne;  sa  lenteur;  son  entrevue  du  duc  d'Orléans,  459.  Son  exil,  464, 
avec  Clément  vu  ;  son  arrivée  tardive  465.  Il   rejoint  l'armée  royale,  477. 
en   CastiUe,  493,  494.  Est  congédié  Somme  Henri  v  de  choisir  le  jour  et 
par  le  roi  Jean  ;  son  opération   n'est  le  lieu  du  combat,  479.  Son  poste  à 
qu'accessoire,  498,  499.   Charles  vi  Azincourt;    il    est    prisonnier,     482, 
1< garde  dans   son  conseil;    affection  489.  Avantage  que  les   Bourguignons 
générale  qu'il  inspire,  543.  Il  accom-  tirent  de  son  absence,    491.    Congé 
pagne  le   roi  au    Midi,  561.    Entre  qu'il  demande;  il  promet  à  Henri  v 
avec  lui  à  Avignon,  563.  Expédition  défaire  accepter  le  traité  de  Brétigny, 
qu'il   commande  contre   Carthage;  il  504.  Son  désir  de  la  paix,    570.    Il 
échoue;  son  retour,  583,  584.  Ilac*  veut  racheter  sa  liberté  en  reconnais^ 
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sant  Henri  T,  607;  XIII,  156.  Les  BOURBON  (jeàn  ii  le  bon,  bug  de), 

Anglais  refusent  de  le  délivrer,  157.  connétable  de   France;  conseils  aux- 

n  offre  sa  médiation  pour  la  paix  ;  sa  quels  il  assiste  ;  XIII,  491, 440.  Sièges 

mort  rompt  les  négociations,  332, S35.  auxquels   il  prend   part,  495,  496. 

BOURBON  (CHARLES  i^^,  DUC  de),  Marche  contre  les  Anglais;  gagne  la 

d'abord  comte   de  Clermont  ;    aban-  bataille  de  Founnigny ,  499  à  502. 

donne  les  Armagnac;  XII,  542.  Prête  Suites  de  la  victoire;  il  assiège  Caen 

son  nom  aux  Bourguignons;  préside  qui  capitule,  503,  504.  Est  nommé 

le  conseil,  543.  Gendre  de  Jean-sans-  gouverneur  de  Bordeaux,  517.  Réduit 

Peur;  prisonnier   après  sa  mort;  se  à  la  défensive,  550.  Reprend  l'attaque, 

déclare  pour  le  Daupbin ,  607,  608.  555.  L'un    des    conseillers    du  roi; 

Epoque  de  son  mariage;  ses  efforts  XIV,  3,    19.  Fait  bommage   lige  à 

auprès  de  son  beau-frère  pour  se  rap-  Louis  xi,  75.  L'escorte,  114.  Excité 

procber  de  Charles  vu;  XIII,  42,  43.  contre  lui  par  le  duc  de  Bretagne,  144. 

Sa  jalousie  envers  Richemont,  60.  Ses   griefs   personnels,  146.  Engagé 

Ordonnance  qu'il  signe,  69.    Se  fait  dans   la  ligue  du  bien  public,  154* 

donner  le  duché  d'Auvergne,  71.  Ses  Prétexte  dont  il  couvre  ses  démarches, 

luttes  avec  la  Trémoille,  78,  79,  90.  161.  Invoqué  par  le  roi;  commence 

Son  rôle  aux  Etats,  91,  92.  Vaincu  à  contre  lui  les  hostilités,  165,  166. 

la  journée  des  harengs  ;   abandonne  Ses  demandes  ;  armistice  qu'il  signe , 

Orléans,  97  à  106.  Il  représente  au  169,  171.11  rejoint  Gharolais,   181. 

sacre  l'un  des   pairs    laïques,    144.  Attaqué  par  Sforza,  184.  II  envahit  la 

Prend  part  à  l'attaque  de  Paris,  151.  Normandie;  Rouen  lui  est  livré,  186, 

N^ociateur  avec  Philippe-le-Bon,  1 53 .  1 88 .  Ce  qu'il  obtientpàr  le  traité  de  Gon- 

Son  entrevue  avec  lui,  155.  Il  se  re-  flans,  192.  Sa  puissance;  ses  relations; 

tire  dans  le  Bourbonnais,  156.  Gou-  sa  famille;   comment  Louis  s'assure 

Terne  cette  province  au  nom  de  son  de  lui,  201,  202.  Arbitre  entre  ce  roi 

père,  168.   Commande  les  trou^pes  du  et  son  frère,  209.  Faveurs  que  reçoit 

duc  d'Alençon,  222.  Aux  prises  avec  sa  famille,  211.  Désormais  dévoué  au 

le  dac  de  Bourgogne  ;  ses  échecs,  228  ,  roi ,  220.  Invité  à  signaler  les  abus, 

299.  Son  avènement;  ligue  contre  lui;  226.  Est  chargé  de  lever  les  forces  du 

ses  états  envahis  ;  suspension  d'armes,  Languedoc,   230.  Sa  correspondance 

235  à  238.  Il  se  rend  au  congrès  de  avec  le  comte  du  Maine,  242.  Il  ac- 

Nevers;  se  réconcilie  avec  Philippe^  compagne  le  roi  à  Peronne,  268.  Che- 

343,  245.    Représente  la  France  au  valier  de  Saint-Michel ,  296.  Est  de 

congrès  d'Arras,  250.  Réconcilie  les  l'assemblée  des  notables,   319.   Avis 

maisons  de  France  et  de  Bourgogne,  qu'il  donne  au  Téméraire,  325.  Ne 

S54.   Ce  qu'il  obtient  de  Lahire   et  seconde  point  le  roi,    436.  Chargea 

Saintrailles,    258.    Caution   de  René  qu'il   fournit  contre   Saint-Pol,  457. 

d'Anjou,  297.  S'engage  à  exclure  Vil-  Dénoncé  par  Nemours;  ménagemens 

landrade,    310.    Se   rend   aux    états  du  roi   pour  lui,  537,    540.   Leurs 

d'Orléans,  350.  Son  mécontentement;  luttes  judiciaires,  584,  585.  Son  affai- 

il  entre  dans  le  complot  de  la  Pra-  blissement  ;   il    n'a  point   d'enfans  , 

gumCf  359,  361.  Se  fait  amener  le  614.   Exclu  des  affaires  par  ses  infir- 

Dauphin  ;   veut  vainement  entraîner  mités,  635.  Ordonnance  qu'il  signe; 

le  duc  de  Bourgogne  ;  son  embarras  ;  sa  présence  à  la  cour ,   636  ,  637.  Il 

Philippe  lui    refuse  l'entrée    de  ses  est  nommé  connétable,  638.  Il  favorise 

domaines,  363  à  365.    Conférences;  René  ii  de  Lorraine,  639. Impuissance 

hostilités;  il  fait  la  paix;  grâce  qu'il  où  le  met  son  état  maladif,  640.  ^e 

ne  peut  obtenir,  366  à  368.  11  se  tient  venge  de  Doyat  ,641.  Formation  d'un 

à  l'écart  ;  correspond  avec  Philippe ,  ministère    qu'il  doit  présider  avec  le 

38 1 .  Se  rend  à  l'assemblée  de  Nevers,  duc  d'Orléans,  652, 653.  Longs  débats 

393.  Ses  réclamations  personnelles  mal  sur  ce  projet,  656  à  659,  663.  Crédits 

fondées,  896.  qu'il  demande  pour  l'armée,  675,  676. 
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Comment  Uoone  prise  k  U  dame  de  Ses  lieuteii«ns  «a  midi,  249 •  Son  inti- 

Beaujeu;  XY,  2>  3.  DisposéKlapaix,  mité  avec   d*Orléans,  256.  Soo  âge 

IS,  Veut  secourir  d'Orléans,  25.  Ses  à  la  mort  du  roi;  il  n'a  qu  une  fille, 

observations  au  roi;  par  qui  excité;  265.    Il    représente    un    des  pairs 

leur  efitet,  29,  29.  Ordonnance  qu'il  laïques  au   sacre  de  Louis  xii,  266. 

signe,  30.  Ligue  dans  laquelle  il  entre,  Entre  avec  lui  à  Paris,  281. Grâce  que 

34.  Provinces  dont  il  dispose,  37.  Ses  lui  accorde  le   roi,  2K2.  Mariage  de 

chagrins  de  famille  ;  son  mariage,  39.  sa  fille ,   338.  11  accueille  le  comte  de 

$a  mort,  51 .  Flandre,  375. 

BOURDON  (piKRRKii,  DUC  de), d'abord        BOUUBON  (cnARLESii,DQCETCoiC(i- 

sire  de  Beaujeu;  négociateur  à  Grayeli-  table  de),  d'abord  comte  de  Montpen- 

nes;Xin,337.PrendBourges;XIY,166.  sinr;  son  âge  à  la  mort  de  son  père  et 

Frère  du  duc  deBourbon,  201.  Acconv-  à  la  mort  de  Charles  viii;  XV,  256, 

pagne  Louis  xi  à  Peronne,  268.  Est  de  265.  Son  mariage  avec  l'héritière  de 

l'assemblée  des  notables,  319.  Le  roi  Bourbon;  il  obtient  qu'elle  recueille 

lui  promet  sa  fille  en  mariage  ;  opposé  les   fiefs  paternels,  282,  338.  Otage 

à  d'Armagnac  ^   est  prisonnier ,  3G6.  du    comte    de    Flandre  ,    406.    Suit 

Comment  mis   en  liberté,   388.  Son  Louis  xn  en  Italie,  519.  Son  commtn- 

mariage,  402.11  arrête  le  duc  de  Ne-  dément  en  Guienne  ;  sa  rivalité  avec 

mours,  473. L'un  de  ses  juges;  a  part  Dunois ,  602  ,  604.  Il  surveille  l'Arar 

d'avance  à  ses  dépouilles,  536,  538.  gonais,  634.  Joute  au  couronnement 

Lieutenant  général  du  royaume ,  602.  de    François   i^^^  ;  est  nommé  conné- 

Ses  rapports  avec  le  roi,  614.   Soup-  table;  XVI,   10,  12.  Fait  partie  de 

çonné  par  lui,  622,  Reçoit  Marguerite  l'armée  royale,  22,  2K  Son  poste  à 

d'Autriche;  envoyé  près  du  Dauphin,  Marignan ,   31.  Reste   à  la   tête  des 

623,  624.  Chargé  de  le  diriger  à  son  troupes  du  Milanais,   45.  Retraite  des 

avènement,  633.   N'a  aucun  droit  à  Français,  48.  Le  danger  se  dissipe; 

l'autorité,  635.  Actes  de  gouvernement  Charles  revient  en  France,  49,  50.11 

communs  à  sa  femme  et  à  lui,  636  à  présente  le  concordat  au  parlement, 

638.  Il  assiste  aux   états  généraux,  60.  Ses  griefs  contre  Louise  de  Savoie; 

645,  Il  présente  les  députés  au  roi,  jalousie  que  lui  inspire  Bonniyet;  ma- 

646.  Il  est  du  ministère  proposé;  veut  gnificence  avec  laquelle  il  reçoit  le 
faire  écarter  trois  de  ses  collègues,  roi,  170,  171  «  U  perd  son  enfant  et 
652,  653.  Sa  part  dans  Tadminis-  sa  femme;  désire  épouser  Renée  de 
tration,  663.  Sa  résistance  aux  vœux  France;  refuse  la  main  de  Louise; 
du  peuple;  bureau  dont  il  fait  partie,  procès  qu'elle  lui  intente  en  restitution 
675,  678.  Assiste  au  sacre;  préside  des  biens  provenant  des  Bourbons; 
le  conseil  ;  XV  ,6,7.  Traités  qu'il  complot  dans  lequel  il  s'engage  contre 
Ugne ,  8,  9*  Sa  condescendance  pour  l'indépendance  nationale,  172  à  176' 
sa  femme,  87.  Il  est  nommé  gouverneur  Ses  conventions  avec  Henrj  vm  et 
de  Guienne,  39.  Siège  au  lit  de  jus-  Charles-Quint;  faste  de  sa  cour,  177» 
tice,  49<  Hérite  du  duché  de  Bourbon  178.  Son  complot  dévoilé;  son  entrevue 
et  autres  fiefs,  51,  52.  Gouverneur  du  avec  le  roi;  proposition  qu'il  lui  fait 
Languedoc,  59,  79.  Pourquoi  pro-  (aire ;  sa  fuite ,  185  à  190,  Coadam- 
mène  d'Orléans  de  prison  en  prison ,  nation  de  ses  complices  ;  doutes  du 
61 .  Sentence  qu'il  signe,  89.  N'inter-  parlement  sur  sa  culpabilité  ;  étrangers 
vient  plus  dans  les  actes  royaux;  où  que  son  cmis:iaire  introduit  dans  le 
réside,  95.  Nantes  lui  est  livré  par  royaume,  191  et  suiy.  Arrive  en  Lom- 
d'Albret,  97.  Il  se  réconcilie  avec  bardîe  avec  GOOO  Landsknechts,  203> 
d*Orléans,  101,  102.  Garantit  la  paix  208.  Attaque  Bonnivet  pendant  sa  re- 
de  Sentis,  134.  Opposé  à  l'expédition  traite;  sa  pitié  pour  Bayard  mourant; 
de  Naples,  149.  Est  nommé  vicaire  du  réponse  du  chevalier,  206,  207.0 
roi,  157.  Ramène  la  reine,  159.  En-  obtient  la  permission  d'envahir  U 
gage  Charles  à  rentrer  en  Italie,  245.  Provence,  210,  211.  Ses  Ueutoaia^l 
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ses  plans;  la  mardie;  Mt  sneflès;  donnelaïégenoolGathoiiiieylTé.Gsflr 
animositë  de  Pescara  ;  il  échoue  au  seib  auxquels  il  est  appelé,  808.  EoT 
siège  de  Marseille;  sa  retraite,  312  à  p6che  le  culla  réformé  de  s'établir  à 
216.  Par  qui  poursuivi,  217.  Préveau  Rouen,  393.  Assiste  à  Touvertara  des 
par  le  roi  à  son  retour  en  Lombardie  ;  Etats  de  Blois,  399.  A  une  autre  séanos, 
va  chercher  des  secours  en  AUemsgne,  409.  Demande  qu'il  adresse  an  clergé, 
219,  22  f.  Est  autorisé  à  faire  des  421,  422.  Repousse  pour  le  culte  re- 
levées, 225.  Passe  sur  les  terres  formé  toute  liberté,  436.  Siège  au  eoii- 
neutres  des  Vénitiens,  227.  Rejoint  seil  d'état,  444,  445.  Esoorte la  reiae- 
les  impériaux;  réussi^  à  entraîner  l'ar-  mère  dans  le  Midi;  on  songe  à  le  foire 
mée  sur  Pavie,  298,  229. 11  gagne  la  roi^508,&09.  Fêtes qu'jl  donne  à  l'os- 
bataille  de  ce  nom,  233  à  238.  Ses  casion  du  mariage  de  Joyeuse;  XX,  7. 
entrevues  avec  le  roi  prisonnier,  240.  Candidat  de  la  ligue  à  la  succession  de 
Parti  pour  lui  dans  le  royaume  ;  ses  Valois  ;  son  entretien  avec  ce  dernier; 
relations  supposées  avec  Vendôme,  ses  mesures  ;*8a  qualité  reconnue  par  le 
244.  Cris  de  vive  B<^rbonl  247. 11  est  traité  de  Joinville,  125  à  129.  Soulàre 
en  désaccord  avec  Lannoy  et  Pescara,  les  ligueurs  de  Normandie  et  de  Picar- 

261 .  Il  veut  garder  François  en  Italie,  die;  publie  son  manifeste,  140  à  14S. 

262.  Trompé  par  Lanooy,264.François  Est  à  l'armée  de  Guise,  147.  Lettre 
offre  de  lui  rendre  ses  biens,  267.  Son  que  lui  écrit  Gonzague,  160.  Vains  ef- 
voyage  en  Espagne  ;  comment  accueilli  forts  de  la  reine>mèreponr  le  détacher 
par  l'empereur  et  les  soldats;  mot  de  des  Guises,  167.  Place  de  sAreté  qu'il 
Villena,  269,  271,  272.  Son  pardon  obtient,  168.  Ses  plaintes  accoeaiies, 
stipulé  par  le  traité  de  Madrid ,  276.  291,  Valois  ordonne  à  Guise  de  le  re- 
Son  retour  en  Italie;  la  souveraineté  joindre,  311. Les  Seiie  s'antoriaent  de 
du  Milanais  lui  est  promise  ;  ses  lieu-  son  nom,  369.  Acte  qn'il  souscrit,  421. 
tennns;  il  fait  capituler  Sforsa,  284  à  Son  parti,  454.  Ses  pages  aux  prises 
286.  Prévient  les  confédérés  à  Gènes,  avec  ceux-  des  Crtiitardi,  455.  Son  ar- 
291.  Rallie  Fmndaberg;  prend  le  restation,  468.  Ses  reproches  à  la  reine- 
Gommandement  de  ses  Landsknechts  ;  mère,  471 ,  472.  Reste  prisonnier,  408. 
s'attache  Morone  ;  conduit  l'armée  sor  Négocie  avec  son  geûUer;  est  racheté 
Rome  ;  est  tué  ;  excès  de  ses  groupes,  par  Valois,  490.  Mayenne  le  raeennatt 
2d3  à  296.  roi;  XXI,  22,  23.  Editpoar  qu'onlni 

BOURBON  (ouaLES  GARDI1UI» de)  ,de-  prête  serment  ;  sa  captivité  eét  reeser- 

puis  proclamé  roi  ;  sa  promotion;  XVU,  rée  ;  il  donne  lui-même  à  son  neven  le 

309.  Est  frère  du  duc  de  Vendême,  363.  titre  de  roi,  24.  Propodtiea  pour  les 

Est   présent  au  couronnement  de  la  associer,  26.  Sa  mort  considérée  comme 

reine,  877.  Commission  iaquisitoriale  prochaine,  45.  Il  meurt,  65.  Par  qui 

dont  il  fait  partie  *,  XVIII,  63,  64.  Ae-  préféré  à  son  neven,  lit. 
compagne  le  roi  de  Navarre  en  Espagne,        BOURBON  (Lom  nn),  cardinal  évi- 

130,  131.  Est  de  rassemblée  des  no-  que  de  Langres;  ses  ponrsnitcs  contre 

tables,   161.  Presse  ses  frères  de  se  û  magie;  XII,  193. 
rendre  aua  EtaU-géaéraux,  170,  Est        BOURBON  (AeiiBSDBBOiraooa»,MJ- 

à  l'ouverture  de  cette  assemblée,  191 .  cnasan  »a),  médiatrice  entre  son  frère 

Cèdele  pas  à  ses  frères,  225  .Est  nommé  et  son  maxi  ;  XIII,  237.  Son  entievae 

gouverneur  de  Paris,  270.  Ordre  qu'il  avec  le  premier»  243. 
donne  au  pariement,  374.  Assiste  au        BOURBON  (àLExanDnn  UTsan  nn), 

litde  justice deRouen , 396.  Ses  rép(«-  ligué  avec  ViUandaae  ;  Xlll,  319.  Eo- 

sesaux  remontrances  dnparlement  de  tre  dans -le  complot  de  la  Pragaerie, 

Pans,401.£st  du  voyage  du  roi,  437.  369.  Ses  pillages,  361.£stdnseeonrs 

Est  de  l'assemblée  de  Moulins,  465.  d'Haiflenr»  371.  Le  roi  le  fût  noyer, 

Célèbre  le  mariage  du  Béarnais  ;  XIX,  d78,  37  9« 

149|   150.  Se   rend   ohoi  l'aurai,        BOURBON  Cmmii»  »b)  ,  évêqne  de 

157.  Piéseal  à  k  laetnva  de  l'acte  fui  Liège,  abandonne  cette  viUt  «liMi  du 
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duo  de  Bourgogne;  XIV,  213.  Attaqué        BOURBOULON  eabale  coatreNec- 

"par  lea  Liégeois  dans  sa  résidence;  ker;XXX,  126. 
secouru  par  Gharles-le-Téméraire,  231.        BOURGHIER  (jean)  ,  Anglais,  est 

Sa  retraite,  232.  Prisonnier  des  Lié-  nommé  à   Gand  régent  de  Flandre*; 

geois  soulevés,  270,  271.  Tué  par  le  XI,  458.  Son  opposition  à  la  paix;  sos 

Sanglier  des  Ardenneê,  608,  609.  salut  stipulé,  465. 

BOURBON  (le  bâtard  db),  amiral        BOURDALOUE  (le  père);  ses  pré- 

deFrance,  associé  de  Ghabannes  ;  Xm,  dications  aux  Huguenots;  XXV,  518. 

360.  Ilassiste  au  service  de  Gharles  vii;  Son  intolérance  ;  XXVI,  389 . 
XIV,  69 .  Est  nommé  amiral,  211.  Ao-       BOURDEILLE  (hèub  de)  ,archevè4iae 

compagne  Warwick,229 .  Troupes  qu'il  de  Tours  ;  ses  remontrances  à  Louis  xi  ; 

eommande,253. Rigueurs  auxquelles  il  XIV,  617. 

se    refuse  envers  du  Lau,  264.  Est        BOURBILLON  (imbert  de  la  pu- 
chevalier  de  Saint-Michel,  996.  Gir-  tiêrb  maréchal  de)  part  pour  le  Pié- 
conspection  que  le  roi  lui  recommande,  mont;  XVII,  184.  Gontribue  à  là  sur- 
305,  330.  Est  de  rassemblée  de  Tours,  prise  de  Metz,  452.  Est  de  Tannée 
320.  Ses  mesures  contre  les  Anglais  royale,  484.  Echappe  au  désastre  de 
en  Normandie,  426.  Sa  victoire  sur  les  Saint^Quentin  ;  XVIII,  53.  Ambassa- 
Bourguignons  aux  portes  d'Arras,  437.  deur  près  de  l'empereur,  87.  Lieute- 
Saint-Pol  lui  est  livré,  457.  Défend  nant  général  en  Piémont;  ordre  qu'il 
mal  les  Lorrains,  460.  Il  envahit  le  reçoit,  173.  Sa  répugnance  à  prêter  des 
comté  d'Avignon,  476.  Fait  assembler  troupes  au  duc  de  Savoie,  214.  Sa  ré- 
les  Etats  de  Savoie,  483.  Son  ambas-  sistance  au. traité  de  Blois,  388  à  390. 
sade  en  Suisse,  485.  Sa  mission  en  Lieutenant  du  connétable  au  siège  da 
Picardie  et  en  Artois,  498.  Sauf-con-  Havre,  393.  Assiste  au  lit  de  justice 
duit  qu'il  accorde  aux  bourgeois  de  de  Rouen,  397.  Est  du  voyage  du  roi, 
d'Arras,  516.  Il  conunande  l'armée  437.  Est  de  l'assemblée  de  Moulins, 
de  Flandre,  533.  Se  rend  à  la  cour  465.  Sa  mort,  476. 
de  Gharles  viii,  637.  Sa  mort;  XV,        BOURDIN  (jacob),  négocie  et  signe 
37.  avec  l'Angleterre  le  traité  de  Troyes; 

BOURBON  (locis  cabdiral  de),  of-  XVIII,  417. 
fire  des  subsides  à  François  i*';  XVI,        BOURG  (hubertdu),  défend  le  châ- 

312.  Assiste  au  couronnement  de  la  teau  de  Douvres  pour  Jean-sans-Terre; 

reine;  XVII,  377.  Fait  racheter  parle  VI,    459,    460.   Ghef  de  justice  de 

clergé  la  Guillelmine,  470.  Henri  m;  est  accusé  des  vices  de  ce 

BOURBON  (CATHERINE  db),  sœur  de  prince,  563.  Ses  demandes  aux  barons 

Henri   iv;  son  âge  à  la  mort  de  son  accordées,  571.  Domine  le  roi;  Vn, 

père;  XVIII,  346.  Accompagne  sa  mère;  27.  Est  gagné  par  la  reine-mère  de 

XIX,  36.  Est  catéchisée,   198.  Ren-  France,  64.  Sa  trahison;  il  reprend 

due  à  son  frère,  373  et  suiv.  Projets  son  empire  sur  le  roi,  65.  Girconspeo- 

de  mariage  pour  elle;  XX,  162, 285;  tion  qu'il  lui  inspire,  99.  Est  disgra- 

XXI,  194.  Son  union  convenue  avec  cié  et  prisonnier,  118,  119. 
le  comte  de  Soissons  est  rompue,  278        BOURG  (baudoin  du)  prend  la  croix; 

et  suiv.  Elle  épouse  le  duc  de  Lorraine;  IV,  533.  Part  avec  Godefroi,  545. 
sa  mort; XXII,  67,  68,  88,  89,  109.        BOURGOGNE.  Voy.  Boiirgfui$fnon«, 

BOURBON  (CHARLES  CARDINAL   DE  puis  GotUron. 
VENDÔME  PUIS  de),  reçoit  Henri  iv  à        BOURGOGNE,  roid'armesde  Ghar- 

Tours;XXI,  38.  Son  ambition;  il  pré-  les-Quint;  cartel  qu'il  porte  à  Fran- 

tend  au  trône,   110  et  suiv.  Edit  de  çois  i«r;  XVI,  322,  323. 
tolérance  qu'il  repousse,  118.  Il  en-        BOURGOGNE  (le  dug  de),  petit- 

tratne  Biron  au  siège  de  Rouen,  151.  fils  de  Louis xv;  mort  enfant;  XXIX, 

Sa  faction,  168.  Ses  intrigues,  194  329. 

Sa  mort,  277  et  suiv.  Gonfidence  qu'il        BOURGOIN,  supérieur  des  Domi- 

a  faite  à  Sully»  330.  nleains;  confidences  que   lui  aurait 
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faites  Jacques  Clëmetit  ;  XX,  537 .  Est  sous  Paris  ;  XII,  440.  Défend  Soissons  ; 

taë;  XXI,  35,  42.  est  forcé;  son  supplice,  444  à  446. 

BOURGUIGNONS     dévastent    les  BOURNONVILLE  (robinet  de);  son 
Gaules,chassés  par  Probus  jusqu'à rO-  poste     à    Azincourt;  XII,  487.  Son 
der;I,  1 6.  En  guerre  avec  lesAllemands;  entrée  à  Pans,  538. 
s'allient  à  Valentinien;  amènent  sur  BOURNONVILLE;    pourquoi  con- 
le   Rhin  quatre-vingt   mille  hommes  damné  à  mort;  XXII,  449. 
et  effrayent  l'empereur,  qui  leur  man-  BOURNONVILLE  (le  dcc  de),  com- 
que  de  foi,  35,  121.  Se  maintiennent  mande  l'armée  impériale  sur  le  Rhin; 
non  loin  du  Rhin,  121.  Leurs  établis-  aux   prises   avec  Turenne;  vaincu  à 
semens    dans  les  Gaules,  120,  121,  Ensisheim,  à  Turkheim;  ses  désastres; 
126.  Alliés  des  Romains,  135.  Détails  XXV,  284  à  290  et  suiv. 
sur  leur  prise  de  possession,  141   à  BOURRY    (bec  de),  capitaine  hu- 
143.  Battus  par  Aetius ,  151.  S'affer-  guenot;    religionnaires  fugitifs  qu'il 
missent,   165.  Leur  respect  pour  les  sauve;  XIX,  59. 
droits  des  chefs  du  sang  royal,  168.  BOUSSAG  (le  maréchal  de);  parti 
Leurs  progrès  dans  la  Gaule  orientale,  qu'il  soutient  à  la  cour  de  Charles  vn; 
169.  Professent  l'arianisme,  184.  Pro-  XIII,  41.  Il  perd  le  favori,  76,  77. 
priétaires  des  deux    tiers  des  terres  Ses  luttes  avec  La  Trémoille,  78,79. 
dans  les  provinces  qu'ils  occupent,  197.  Marche   au    secours    d'Orléans,  95. 
Se  dispersent  et  perdent  leurs  habitu-  Prend  part  à  la  journée  des  harengs, 
des  militaires,  198.  Leur  défaite,  203.  97.  Seâ  efforts  pour  relever  le  courage 
Leur  code,  208.  Ont  institué  les  com-  des  assiégés,  100.  Convoi  qu'il  intro- 
bats  judiciaires,  aussi  absurdes  mais  duit  dans  la  place  à  l'aide  de  la  Pu- 
moins  cruels  que  la  torture  qui  les  a  celle,  124  à  127.  Il  renforce  le  comte 
remplacés,  214,  215.  Perdent  du  ter-  de  Vendôme,  157.  Secourt  Gompiègne, 
rain  du  côté  des  Ostrogoths,  255.  Vain-  178,  179.  .Offre  la  bataille  au  duc  de 
eus  par  les  Francs,  S60.  Vainqueurs  Bourgogne,  179.  Tente  de  remplacer 
à  leur  tour,  261.  Soumis  finalement,  la  Pucelle  par  un  faux  inspiré;  sa  dé- 
265.  Compris  dans  le  lot  de  Contran,  faite,  195.  Il  surprend  Rouen;  défec- 
qui  prend  le  titre  de  roi  des  Bourgui-  tion  des  siens;  sa  retraite,  210,  211. 
gnons,  311.  Il  seconde  Dunois,  214.  Ses  succès  en 
BOURGUIGNONS  (les),  faction  op-  Normandie,  263.  11  se  regarde  comme 
posée  aux  Armagnacs;  XII,  350.351.  un  souverain  indépendant,   284.  Est 
Prêts  à  combattre,  359.  Le  roi  se  d^  au  siège  de  Montereau,  311.  Marche 
dare  pour  eux,  364.  Massacrent  leurs  contre  le  concile  de  Bâle,  331,  332. 
adversaires  à  Saint-Cloud,  375.  Dé-  Est  du  secours  d'Harfleur,  371. 
vastent  les  domaines  des  Orléans,  377.  BOUTHILLIER,    surintendant  des 
Ordonnances  tendant  à  effacer  ce  nom,  finances  sous  Louis  xiii;  fait  partie  du 
393,  432.  Leur  échec,  447.  Leur  si-  conseil;  XXIII,  368,  540.  Est  con- 
gne  de  ralliement  proscrit  par  la  paix  gédié  ;  XXTV,  25. 
d'Arras,  461 .  Leurs  prisonniers  pen-  ROUTIERES  (le  sieur  de)  punit  une 
dus  par  les  Armagnacs,  458.  Rigueurs  insurrection  à  Lyon  ;  XVI,  466.   Est 
*  contre  eux,  459.  Se  relèvent  après  la  commandant  à  Turin,   545.     Sauve 
défaite  d' Azincourt,  490.  L'empereur  cette  place,  547.  Ses  échecs  en   Pié- 
leur  offre  sa  médiation,  497.  Fureurs  mont;  XVII,   174,  175.  Il  se  retire, 
mutuelles  des  deux  partis,  606,  520,  176.  Son  poste  àla  bataille  de  Consoles, 
&27.Lepapes'interposeentreeux,534«  187,  189. 

Sont  maîtres  de  Paris;   leurs  chefs,  BOUTTEVILLE- MONTMORENCY 

537  à  543.  Préférés  à  leurs  rivaux  à  (le  comte  de)  ;  son  duel;  son  supplice; 

Paris  et  dans  les  provinces  voisines;  XXIII,  45,46. 

pourquoi;   XIII,  7.  BOUVINES   (bataille  de),   gagnée 

BOURNONVILLE  (ehgherramd  de),  par  Philippe-Auguste  sur  l'empereur 

général  bonrgoignon;  sei  opérations  Othon  iv;  VI,  357  et  suiy.  Part  qu'y 
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prend  U  milice  des  communes,  364.  Piney«Lanubovg  et  mai^ebaly  frère 

BOTES  (bogues  dk),  chef  de  routiers  de  Luynes;  XXII,  S96.  L'aide  à  ài" 

du  parti  d'Olhon  ;  VI,  350.  S'enfuit  à  convenir  le  roi,  40t,  405.  Est  nommé 

Bottvines,  36?.  Conduit  des  routiers  maréchal;  épouse  l'héritière  du  dnehé 

en  Angleterre;  est  naufragé,  452.  do  Piney-Luxemboorg;  en  prend  le 

BOYILLE   (hdgdes);   mission  que  titre,  457. 

lui  donne  Louis  x  ;  IX,  SOS.Libéralités  BRANTOME  ;  prétendue  confessioD 

envers  sa  famille  révoquée9»369.  de  Louis  xi  qu'U  rapporte;  XIV,  357, 

BOYER,  évèque  de  Mirepoix  ;  prin-  353.   Son  jugement  sur  ce  roi,  629. 

cipes  qu'il  a  donnés  au  Dauphin  son  Anecdote  qu'il  rapporte  sur  la  passion 

élève;  XXVIII,   470.   Fait  nommer  de  François  i^  pour  la  jeune  femme  de 

Beaumont  archevêque  de  Paris ,  431 ,  Louis  xii;  XV,  669.  Son  témoignage  sur 

432.  Observations  qu'il  présente   au  Louise  de  Savoie;  XVI,  5.  Sur  Qauée, 

roi;  XXIX,  22.  Son  zèle  moUniste,  69.  Sur  la  maison  de  François  i^,  72 

23,  24.  Sa  mort,  39,  87.  à  75.  Sur  l'état  du  Milanais,  32.  Cité, 

BOYS  (  LE  COMMODORE)  bloquo  Dun-  104,  187.  Quelle  cause  il  donne  à  la 

kerque;  XXJX,  204.  mort  de  la  reine  Claude,  217.  Cité, 

BOZINO,  ministre  du  roi  de  Sar-  295.    Portrait  qu'il  fait  de  Montmo- 

daigne;  rejoint  son  armée;  XXVUI,  rency;  XVH,  13.  Portrait  de  Henri  n, 

108.  Préliminaires  qu'il  signe ,  394.  392  et  suiv. 

BRABAMÇONS,ROUTI£RS,COTE.  BRAQUE  (mcolas)  ,   eommissaiie 

BAUX ,  soldats  aventuriers  ;  V ,  338 ,  de  Charles  y  en  Languedoc  ;  XI,  259. 

504  ,  509,  521  ;  VI,  27,  31  et  sût.  BRAUSE  (GoaLAHMn  de),  premier 

167,  550.  gardien  d'ArÙiur,  prisonnier  ;  sanoUe 

BRABANSON ,  lieutenant  de  Char^  conduite  ;  VI,  21 4. 

le&^uint;  sa  retraite  de  MeU;  XVU,  BREDEROBE  (henm  de);  requAte 

483.  qu'il  présente  à  la  gouvernante  des 

BRACCIO     de    Montone,   assiège  Pays-Bas  aunom  des  réformés;  XVIII> 

Rome  ;  XII,  343.  479. 

BRACaOUKI(poGGio).  Voy.  Gmo-  BREGY  D'AVERNE  (madame  s^, 

n'no.  maltresse  du  régent;  XXVn,  461. 

BRACHET,  conadentdeMaxariM;  BRENNE  (le  comte  de),  éeuyer 

XXIV,  389,  398.  de  Marie  de  MédicU  ;  confident  de 

BRADLEY  (borfroi);  dessèchemeus  son  évasion;  XXn,  450. 

qu'il  entreprend  en  France;  XXU,  22.  BRENNEVILLE  (bataille  db),  gt- 

BRAGKEAU,  capitaine  rocheUois;  gnée  par  Henri  i^  d'Angleterre  sar 

pilote  de  la  flotte  anglaise  ;  XXllI,  62.  Louis-le-Gros  ;  V,  146. 

BRAGUEMONT  (robsrt  de)  ;  ren-  BRESSIEUX  avertit  Luynes   d'un 

fort  qu'il  conduit  en  Castille  ;  pillage  complot  contre  lui;  XXU,  405. 

dont  il  profite;  XI,  472,  473.  Vaine-  BRETAGNE  (isan  de), orateur  du 

ment  provoqué  par  les  An^ais,  496.  tiers-état  ;  esprit  novateur  que   soo 

RRANGAS  (le  dcc  de);  son  mot  sur  discours  révèle;  alarmes  qu'il  répand; 

le  régent  ;  XXVII,  486.  Pourquoi  siège  XVUI,  224  à  226. 

comme  juge  de  Leblanc,  534.  BRETAGNE  (lb  duc  de)  ,  petit-fils 

BRANCION;  part  qu'il  prend  à  la  de  Louis  xiv;  mort  enfant;  XXVII, 

bataille  de  Mansourah  ;  VU,  428.  150. 

BRANDIS    (le  comte  de)  rend  aux  BRETEUIL  (Guillaume  de)  ,  compi- 

Français  Montmélian;  XXII,  55.  gnon  d'exil  de  Robert  Courte-Hense; 

BRANDON,   due  de   Snffolk;  ses  IV,  448.  A  part  aux  dépouilles  des 

amours  avec  Marie  d'Angleterre;  XV,  bourgeois  de  Rouen,  512.  Sa  guerre 

668.  n  l'épouse;  François  i^' intercède  avec  Goel  ;  prisonnier;    par  quelle 

pour  lui  ;  Henri  consent  à  ce  mariage  ;  torture  est  forcé  de  payer  une  ridbe 

XVI,  3,  9.  raa^na,  514^  515.  Gomment  se  Ycnge» 

BftANTfiS   (  ivURT  ts  )ft  duo  d0  ktU   Veut  vaiaA««&t  àéknàn  Ui 
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droitsdeRobert  Courte-Haute  tu  trône  BHIÂNDAS,  fou  de  k    cour   de 

d'Angleterre;  V,  d4.  François  i^';    son   dialogue  avec  ce 

BRETEUIL  (eustache  be);  sa  ré-  prince;  XVII,  25^,  256. 

vDlte  contre  Henri  i«r  d'Angleterre  ;  BRICHERASCO  (lb  comte  de),  Pi<- 

par  quoi  causée;    atroce  yengeance  ;  montais,  défend  victorieusement  le  col 

V,  137  à  141.  de  l'Assiette;  XXVUI,  447,  448. 

BRETEUIL  (le  marquis  db)  ;  nommé  BRIÇONNET ,  général  des  finances 

ministre  de  la  guerre;  aource  de  sa  de  Charles  vui;  ordonnance  qu'il  signe; 

faveur;  XXVH,   474,    476.   Rentre  XY,  aO.  Faveur  dont  il  jouit,  113. 

aux  affaires;  XXYIII,  194.  Sa  mort,  Fait  résoudre  l'expédition  de  Naples, 

S48,  380.  147  à  149.  Son  ambassade  en  Italie, 

BRETEUIL  (le  baron  db)  négocie  150  à  151.  Prend  le  parti  d'Alexan- 

la  paix  de  Teschen;  XXX,  230.  Di-  dre   vi;    est  promu   cardinal,   186. 

rection  qu'il  veut  donner  au  procès  Ce  qu'il  négocie,  213.  Son  incapacité, 

da  Coilîer,   309,313.   Fermentation  221.  U  empêche  Charles  de  rentrer  en 

qu'il  entretient  contre  Galonné,  344.  IUlie,  246,  247.   L'y  invite,  265. 

Son  triomphe,  346  à  349.  Insulté  à  Chargé  de  consoler  la  reine,  264, 

Paria,  368,  Quitte  le  ministère,  386.  BHIÇONNET  (Guillaume),   évéque 

BRETH,  négociateur  entre  Riche-  de  Meaux  ;  accusé  d'hérésie;  son  abjtt- 

lieu  et  d'Olivarès  ;  XXUI,  361.  ration;  XVI,  119,  120. 

BRETIGNY    (traité  de)    entre  la  BRICQT  (tbomas),  député  de  Paris 

France  et  l'Angleterre;  X,  671,  5*2.  aux  états  généraux,  demande  le  manage 

BRETONS  ;  voy .  Armorique  et  Wtir  de  François  i*^  et  de  Qaude  de  France; 

rock]  leur  origine;  II,  303.  Leurs  XV,  453. 

démêlés  avec  Charlemagne,  304.  Dés-  BRIDE  (jean),  consul  des  bouchers 

armés  par  ses  ordres,  375.   Soumis  à  Bruges;  son  arrestation   excite   le 

par  Louis,  445.   Soulevés  et  châtiés,  soulèvement  des  Flamands;  IX,  93. 

460, 461 .  Demeurent  libres;  pourquoi;  Introduit  des  troupes  dans  Bruges,  94 . 

lOi  2.  Encore  remuans,  60,  61.  Sou-  BRIENNE  (le  comte   de);  combat 

mis  par  RoUoo,  332.  naval  qu'il  livre  ;  est  prisonnier  ;  puis 

BREZÉ  (pierre  db),    ministre  de  délivré;  VIII,  396. 

Charles  vu;  XIII,  399.  Le  représente  BRIENNE  (raoul  db),  connétable 

tu  congrès  de  Tours,  411.  de  France;  envahit  la  Guienne;  X, 

BREZÉ  (le  sire  de),  sénéchal  de  117, 

Normandie;  dévoile   le   complot   du  BRIENNE  ( Gaultier  db) ,  due  d'A- 

couoétable  de   Bourbon;  XVI,  185.  thènes;  négocie  la  paix  entre  Jean  et 

Est  nommé  gouverneur  de  Normandie,  Charles-le-Mauvais  ;  X ,  423.  Stipule 

284.  Deuil  de  sa  veuve  ;  XVII ,  69.  pour  la  noblesse  aux  états  généraux , 

>  BREZË  (LOUISE  de)  épouse  le  duc  428.  Est  tué  à  la  bataille  de  Poitiers, 

d'Aumale  ;  XVII,  396  ;  XVIH,  7.  466,  467. 

BREZË  (le  marbcbal  db  maillé),  BRIENNE  (le  comte  db)  sert  sous 

lieau-frère  de  Richelieu  ;  ses  négocia-  le  vice-roi  de  Naples  ;  XV ,  383.  Vén- 

tioDseo  Allemagne;  XXIII,  181.  Vie-  dôme  lui  laisse  le  commandement  de 

torieux  à  Avain;  rejoint   le   prince  la  Picardie  ;  XVI,  245, 

d'Orange;    leurs  opérations,   267   à  BRIENNE  (le  comte  de)    renforce 

972.  Ramène  ses  troupes  en  Picardie,  Henri  lu;  XX,  5(^4.  Mayenne  le  fait 

287.  Reprend  le   Catelet,  342.  Ren-  prisonnier,  618.  Donne  des  lettres  de 

force  La  Meilleraye,  463.  Vice-roi  de  recommandation  èi  Jacques  Clément, 

Cauiogne,  468, 497,  Son  rappel,  520.  537. 

^  mort;  XXIV,  316.  BRIENNE  (le  comte   de  )  accom- 

BREZÉ  (l'amiral  de)  ;  son  expédi-  pagne  la  reine  d'Angleterre  ;  aspect  de 

tion  en  Italie;  il  est  tué;  XXIV,  123  la  cour  de  Louis  xm  à  son  retour; 

1 125.  Les  CoDdé  réclament  ses  em-  XXIII,  8  et  4.  Ordre  qu'il  porte  à  la 

^1  t31«  reine-mère»  168.  Est  nommé  Mcréttire 
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d'ëtat;  XXIV,   95.  Propose  de  pro-  BRILLÀUD,  contrôleur  de  Henri  de 

mettre  et  de  ne  pas  tenir  à  l'égard  des  Condé  ;    accusé    d'empoisonnement  ; 

frondeurs,  996.  Négocie  à  Ruel,  960.  ses  avenx;  son  accusation;  son  sup- 

Ses  fonctions,  543,  544;  XXV,  15.  plice;  XX,  399,  393. 

BRIENNE  (le  comte  de);  ses  fonc-  BRILLET    (de)     conspire  contre 

tions   au  ministère   de    Louis   xiv;  Mazarin;  XXIV,    30. 

XXV,  15.  BRINON    (jeâh  de)     négocie    le 

BRIENNE  (de  loméiiie  de),  arche-  traité  de  Moore;   XVI,  957. 

vèque  de  Toulouse;  délégué  du  clergé;  BRINVILLIERS  (la  marquise  de)  ; 

XXX,  65.  Son  impiété;  ses  mœurs,  ses  empoisonnemens ;  son  procès;  son 

66.  Il  porte  la  parole  devant  le  roi,  supplice;  XXV,  401  et  suiy. 

67,  68.  Favorable  à  Necker,  195.  Can-  BRION  (Philippe  de  chabot,  snus 
didat  au  ministère  des  finances  ,  946  ,  de),  favori  de  François  i*';  XVI,  19. 
948.  Est  de  rassemblée  des  notables ,  Objet  de  ses  libéralités,  74.  Ordre 
336.  Cabale  qu'il  dirige  contre  Colonne,  qu'il  donne  à  Vendôme,  184.  Ses 
339,  341.  Se  prépare  à  le  supplanter,  exagérations  donnent  au  parlement 
349  et  suiv.  Son  avènement  au  minis-  des  doutes  sur  la  culpabilité  du  con- 
tère,  346  à  350.  Ses  précédens,  son  nétable,  191.  Envoyé  par  le  roi  pour 
portrait,  351  et  suiv.  Attitude  des  rassurer  Paris;  réponse  qui  lui  est 
notables  à  son  égard,  353  à  357.  In-  faite,  196, 197.  Défend  Marseille,914. 
férieur  à  son  prédécesseur  en  capacité;  Conseille  l'invasion  du  Milanais,  919. 
ses  hésitations  ;  ses  fausses  combinai-  Ses  passe-temps  avec  le  roi ,  230. 
sons;  impôts  qu'il  propose, 357 à 359.  Sa  folle  valeur,  934.  Il  est  prison- 
Son  imprévoyance,  3G1.  Il  exile  le  nier,  938.  Plénipotentiaire  à  Madrid, 
parlement;  se  fait  nommer  premier  979.  Est  nommé  amiral  et  gouver- 
ministre;  ses  expédions;  opposition  neur  de  Bourgogne,  984.  A  ordre 
qu'il  provoque,  369  et  suiv.  Sa  mau-  d'entrer  en  Savoie,  480.  Son  armée; 
vaise  santé  ;  ses  luttes  avec  la  magis-  ses  opérations,  486.  Il  fait  la  conquête 
trature  ;  parlementaires  qu'il  fait  ar-  du  Piémont  ;  pourquoi  ne  prend  point 
rêter;  il  institue  une  cour  plénière  ;  Verceil,  488,  489.  Position  d'où  il 
ses  reformes  judiciaires;  son  seul  revient,  498.  Ordres  qu'il  reçoit; 
bienfait,  369  à  376  et  suiv.  Arrêts  places  qu'il  fortifie;  délai  qu'il  de- 
foudroyans  contre  lui,  379  et  suiv.  mande,  499,  500.  Rappelé  près  du 
Mouvemens  dans  les  provinces;  son  roi,  509.  Seul  indépendant  du  conné- 
imbécile  sécurité,  381  à  386.  Aban-  table;  XVII,  12,  13.  Son  arrestation, 
donné  par  la  cour  et  par  l'opinion;  69,  63..  Sa  condamnation;  sa  grâce; 
ses  avances  à  Necker  repoussées  ;  il  sa  mort ,  75  à  77.  Sa  négociation 
vide  les  caisses  ;  son  projet  de  papier  avec  le  roi  de  Danemarck,  113.  Epo- 
monnaie;  sa  chute,  387  à  395,  416.  que  de  sa  mort,  199.  Ses  créatures 
Projets  extérieurs  qu'il  a  fait  échouer ,  jugent  Poyet,  948. 

398  et  suiv.  Abandon  qu'il  a  fait  des  BRIQUEMAUT  presse  Coligny  de 
insurgés  hollandais,  401.  France  qu'il  prendre  les  armes;  XVIII,  279.  Est 
laisse,  404.  Haine  qu'on  lui  porte,  envoyé  en  Normandie,  994.  Négocia- 
408.  Son  départ  pour  l'Italie,  409.  teur  auprès  d'Elisabeth;  traité  qu'il 
Excès  populaires,  410.  Hostilité  de  signe,  349.  Se  résout  encore  à  la  guerre 
la  noblesse  à  son  égard,  496  ,  441.  civile,  496.  Rejoint  le  duc  de  Deux- 
Premiers  clubs  sous  son  ministère.  Ponts;  XIX,  54.  Sa  valeur  à  Arnay- 
439.  Traité  en  ennemi  par  la  magis-  le-Duc,  83.  Sa  mission  à  Paris,  109. 
trature,  449.  Vain  désir  du  roi  de  le  Intermédiaire  entre  la  cour  et  Coligny, 
garder,  455.  139.  Son  aveuglement,  169.  Son  sup- 

BRIGIER  (les  frères  folcauld  et  plice,  178,  179,  185. 

lEAN   de),    lieutenans   d'Amaury   de  BRISA    (charles)   fait  le  premier 

Montfort;  leurs  excès  ;  leur  punition  ;  l'emploi  dérartillerie  légère  ;  XXI,  31. 

VI|  610.  BRISSAC,négociateurdeFrançoisi«' 
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auprès  de  Charles-Quint;  XVII,  16,  taille  de  Mind«ii;  il  commaade  toute 

25,26.                                          *  Farinée  après  la  défaite,  196  à  199. 

BRISSAG  (le  comtede),  lieutenant  Sa  promotion;  ses  forces,  208,  !209. 

dé  Montpensier ;  bat  Mouvans;  XIX,  Ses  opérations,  313  à  315.  Perd  la 

35.  Force  le  passage  de  la  Charente,  bataille  de  Yillingshausen  ;  est  rem- 

45.  Est  tué,  51.  placé, S46  à 348. Incidenunent nommé; 

BRISSAC  (LE  DUC  de)  ,  Yoluntaire  à  XXX,  183. 

l'armée  des  Pays-Bas  ;    XXIV ,  80.  BROGLIE  (le  comte  de)  ;   fautes 

Offre  ses  services  à  la  Fronde ,  346.  auxquelles  il  entraîne  son  frère  ;  il  est 

NeseréconciliepasayecMazarin,370,  puni;  XXIX,  346,  347.   Sa  corres- 

276.  Gouvernement  qui  lui  est  promis,  pondance  avec  Louis  xv,  307.  Diplo- 

299.  Pacification  qu'il  attend ,   475.  matie  secrète  dans  laquelle  il  le  se- 

Son  attitude  après  la  paix,  504,  507.  conde,  308,  398.  Son  exil,  494. 

BRISSAC  arrête  le   maître  d'hôtel  BROGLIE    (l'abbé   de)   dirige  la 

de  Madame;  XXV,  193etsuiv.  police  secrète  de  Louis  xv;  XXIX, 

BRISSAC  (le  duc  de);    vaincu  à  307,  318,  319. 

Gohfeld;  XXIX,  197.  BROOKES  (robert);  excommunié 

BRISSON    (barkabé)    préside    le  par  Thomas  Becket  ;  V,  479. 

parlement  ligueur;    XX,    483.    Son  BROOKS   (hugues)   commande  la 

supplice;   XXI,    133.  place  de  Derval;  XI,  182. 

BRITTO    (doti   gregorio)    défend  BROSSAI  (le  comte  de)    défend 

Lerida  contre   les  Français  ;  XXVI,  Lille  assiégé  par  Louis   xiv  ;  XXV, 

128,  134  et  suiv.  130  et  suiv. 

BRODULPHE ,  beau-frère  de  Clo-  BROSSE  (pierre  de  la),  favori  de 

thaire  ;  sa  querelle  avec  iËgina  ;  II,  1 8.  Philippe-le-Hardi  ;    recommandé   par 

Lève  des  troupes  en  faveur  de  Chari-  le  testament  de  ce  prince;  VIII,  306. 

bert,  20.  Est  tué,  33.  Fait  seul  sa  société,  341.  Envie  qu'il 

BROGLIE   (le  comte  de)  accompa-  porte  à  la  reine  ;  envie  qu'il  inspire 

gne  Mazarin  dans  sa  fuite  ;  XXIV,366.  lui-même  à  la  noblesse  ;   son  crédit  ; 

BROGLIE  (le  comte,  puis  maréchal  faveurs  qu'il  attire  sur  sa  famille , 
Dvc  de);  ses  rig^ueurs  contre  les  Hu-  365  à  268.  Le  comte  d'Artois  cherche 
guenots;  XXVI,  391  et  suiv.  Contri-  à  le  perdre,  277.  Il  accuse  la  reine 
bue  à  la  prise  de  lignes  de  Stolhoifen  ;  d'empoisonnement;  enquêtes  sur  cette 
XXVn,  33  et  suiv.  A  part  à  la  victoire  affaire  ;  il  est  jugé  et  pendu,  387  à 
de  Denain,  163.  Sa  disgrâce,  471.  290.  Incertitudes  sur  sa  culpabilité, 
Sa  mission  en  Angleterre,  619.  Ac-  396.  Comparé  à  Marigny;  IX,  306 
compagae  George  i^''  à  Hanovre,  543.  BROSSE  (jean  de)  épouse  la  mat- 
Sa  promotion  ;  son  commandement  en  tresse  de  François  \^^  ;  est  fait  due 
ItaUe;XXVni,133.Apartaucombatde  d'Etampes;  XVI,  380,  281. 
laSecchiaetàla  victoire  de  Guastalla,  BROUSSEL,  conseiller  au  parle- 
ISS  à  130.  Reste  à  la  tète  de  l'armée,  ment;  remontrances  qu'il  fait  décider; 
131 .  Ses  succès  contre  rAutriche,330.  XXIV,  3 1 1 .  Son  arrestation  ;  tumulte 
II  prend  le  commandement  en  Bohême;  qu'elle  cause;  la  reine  refuse  de  le 
ses  manières  impérieuses»  336,  337,  remettre  en  liberté,  313  à  315.  Atti- 
239.  Sa  mésintelligence  avec  Frédéric,  tu  de  que  prend  l'assemblée,  317.  Il 
340.  Son  avantage  à  Salée  suivi  d'un  est  mis  en  liberté,  333.  Fait  refuser 
^ec,  343,  344 .  Renfermé  dans  Pra-  un  héraut  de  la  cour,  353.  Et  admettre 
(!iQe;  se  retire  en  Bavière,  357  à  363.  un  émissaire  de  rEspagDe,3ô5.  Accusé 
Se  replie  en  deçà  du  Rhin,  375,  379.  d'assassinat,  393  et  suiv.  Récuse 
Est  remplacé,  383.  Mole,  394.  Grâces  que  reçoit  sa  fa- 

BROGLIE  (le  duc  ,  puis  maréchal  mille,  303.  Vote  qu'il  fait  passer  sur 

de)  ;  ses  opérations  en  Hesse  ;  XXIX,  les  plaintes  du  parlement  de  Bordeaux, 

U6.  11  remporte  la  victoire  de  Ber-  336.  Accuse  Mazarin,  358.  Propose 

RÏ^en,  194  et  suiv,  Son  poste  èila  ba-  d'interdire  l'entrée   des  conseils  aux 
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marchands,  46t.  Fait  nommer  Gondé  lité,  434  ;  XXIX,  309. 

généralissime,  464.  Donne  sa  démis-  BRULART;  secrétaire  d*<tat,  ehtrgé 

sion,  473.  d*interh»ger  SalcMe;  XX,  68.  Estaui 

BROWN  (lb  oiMBRAL)  ;  troupes  au-  conférences  d'Epernay»  160.  Est  coa* 

trichiennes  qu'il  conduit  en  Italie;  gédié,  400. 

XXYI1I,  400.  BRULART  (UoM)*,  ses  négociations 

BROWN,    ntaréchal    autrichien;  pour  assurer  à  laFrance  seule  le  passage 

vaincu  à  Lowosits  par  Frédéric  de  par  la  Valteline  ;  XXII,  6)1.  Signe  le 

Prusse;  XXIX,  118.  Perd  la  bataUle  traité  de  Ratisbonne;  XXIII,  170. 

de  Prague;  est  tué,  12S,  123.  BRULART,  ingénieur  français;  villes 

BRUCE  (ROBERT)  prétend  à  la  eou-  qu'il  fait  capituler;  XXVIII,  406. 

renne  d'Ecosse;  VIII,  458.  Est  écarté,  BRUN  (gillbs  lb),  connétable;  oon* 

460.  Son  fils   du  même  nom  défend  seiller  de  Jean  de  Béthune  lors  de  Vei- 

l'indépendance  des  Ecossais;  IX,  167.  pédition  sur  Naples;  VIII,  151. 

S'échappe  de  Londres;  tue  Gomyng;  BRUN  (Etiiriib);  son  supplice;  X  VU, 

soulève  toute  l'Ecosse;   est  ezcom-  88. 

munie,  179.  Défait  deux  fois;   sup-  BRUNEAU  de  Saint*Glair  est nom- 

plices  de  ses  partisans,  173.  Délivre  mé  prévôt  de  Paris;  XII,  358.  Quitte 

encore   une  fois   son  royaume,  189»  cette  ville,  439. 

183.  Remporte  la  victoire  de  Bannock-  BRUNEAU,  secrétaire  de  la  légstioo 

Burns,  832,  833.  Jean  xxii  refuse  de  espagnole;  son  arrestation;  XXII,1 31. 

le  reconnaître  et  menace  de  l'excom-  BRUNEHAULT  épouse  Sîgebert  i"; 

'  munier,  379.   Est  enfin  reconnu  par  I,  313.  Sa  rivalité  avec  Frédégonde, 

lui,  381.  Longue  trêve  à  laquelle  il  396.  Entre  à  Paris  avec  ses  enfans  «t 

force  le  roi  d'Angleterre,  447.  Est  re-  ses  trésors,  381 .  Prisonnière  de  GhiU 

connu  par  la  reine  ;  X,  14.  Sa  mort,  16.  péric,  339.  Sa  captivité  à  Rouen  ;  son 

BRUCE  (david)  ;  ses  droits  au  trône  mariage  avec  Mérovée,  348.  Réclamée 

d'Ecosse  reconnus  par  la  reine  d'An-  par  les  seigneurs  austrasiens  et  mise 

gleterre  ;  son  mariage  stipulé  ;  X,  16.  en  liberté,  346  .  S'oppose  à  la  faction 

Il    règne    sous  la   protection    de   It  aristocratique;  çauve  le  duc  Lupus, 

France,  30.  Détrôné  ;  se  réfugie  auprès  862  ;  Accusée  de  l'assassinat  de  Ghil- 

de  Philippe  vi,  &4,  55.  Son  parti  se  péric,  871.   Correspond  avec  Gondo- 

relève;    secours   qu'il   reçoit   de   la  wald,  888.  Sauve  Waddon  un  de  ses 

France,7 1,  79.Défaite  du  régent,  qui  partisans,  886.  Empoche  de  remplacer 

le  remplace,  73.  Echecs  et  constance  Wandelinus,  maire  du  palais,  387.  Fait 

de  ses  partisans,  90,   91.  Armistice  périr  deux  assassins  envoyés  par  Fré* 

que  l'intervention  du  pape  leur  obtient,  dégonde,  388.  Elève  son  fils  à  la  dissi- 

99.   Philippe  négocie  en  sa  faveur;  mulation,  891.  Intervient  dans  le  traité 

victoire  de  son  parti,  99 <  Marche  sous  d'Andelot,  395.  Cherche  à  s'attribuer 

les    drapeaux   français ,    154,    179.  l'autorité  à  la  mort  de  Ghildebert,  414. 

Passe  en  Ecosse;  est  aux  prises  avec  Fait  tuer  Quintrio,  maire  du  palais,  4 15. 

les    Anglais  ;     son    armistice    avec  Est  exilée;  se  retire  en  Bourgogne; 

Edouard,  195,  196.  Ses  désastres  ;  il  pouvoir  qu'elle  prend  sur  son  petit-fils 

est  fait  prisonnier,  314,  315.   Sauf-  Thierry  ii,  4 1 0.Ses  cruautés;  corrompt 

conduit  qu'il  demande  à  Edouard,  611.  le  jeune  roi ,  419.  Ses  irices;  élève  son 

Longue  trêve  qu'il  signe;  XI,  111.  amantProtadius, 490. Perd Berthoalde, 

Sa  mort;  son  successeur,  151.  491,  499.  Le  remplace  par Protadius; 

BRUCTERES,  Francs*^  I,  113.  excite  Thierry  contre Theudebert, 424. 

BRUGES   (batâillb  db)  gagnée  par  Fait  renvoyer  Ermemberge,  épouse  de 

Philippe  d'Arteveld  sur  le  comtaLouisii  Thierry,  497.  Fait  périr  Saint-Didier; 

de  Flandre;  XI,  354,  355.  persécute  Saint-Colomban,498  à  430. 

BRUHL  (liB  coHtB  ni),  ministre  de  Propose  à  Blichilde  une  entrevue, 43 i. 

Saxe;  sa  trahison  ;  XXVIII,  941.  Ga«  S'efforce  de  faire  reconnaître  Sîgebert, 
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fils  deThierr/»  438.  Haioe  qu*oa  loi  q^'il  fait  pour  la  ligue;  il  eit  tué; 

porte  eu  Austrasiei  439.  Elle  lève  un4  XXI,  S5,  56.  Yoy.  F0rd%nani, 

armée  au-ctelà  du  Rhin,  440.  Cherche  BRUSQUET,  fou    de  François  i»'; 

à  se  défaire  de  Warnachaire.,  qui  lui  place  l'empereur  dans  son  calendrier 

échappe  et  la  trompe,  441.  Elle  est  pri-  des  fous  ;  XYII,  48. 

sonnière;  son  supplice,  443.  Jugement  BRUTO  (  jban-hichel  ) ,   historien 

sur  elle,  444  et  suiy.  florentin;  écrit  en  France;  signale  la 

BRUNIQUEL  (le  vicomte  de)  ;  clief  tyrannie  de  Médicis  ;  XYI ,  3à4,  356. 

protestant  dans  le  Rouergue  ;  XVIII ,  BRUYS   (  pierre  de  )    attaque    les 

518.  Se  retire  dans  ses  terres  ;XIX,  4.  enseignements  de  l'Eglise;  est  brûlé 

BRUNO  (saint),  archevêque  de  Co-  vif;  Y,  371. 

logne;  envahit  la  Lorraine  à  la  tête  BUA    (  mergueio  ),  de  l'armée   de 

d'une  armée;  III,  446.   Secours  qu'il  Joyeuse;  son  échec;  XX,  S69. 

donne  à  sa  sœur  Gerberge,  457.  Est  BUBENBERG   (adrien  de)  ,  défend 

maître  de  la  Lorraine  ;  reconnaît  Lo-  Morat  contre    Charles-le-Téméraire  ; 

thaire,  458.  Protège  ses  deux  sœurs;  XIY,  477.  Prend  part  à    la  bataille 

venge  Gerberge  du  comte  de  Hainaut,  de  ce   nom,  479.  Ambassadeur  près 

463.  Maintient   la  paix;  partage   la  de  Louis  xi,  486,  532. 

Lorraine,  465.  Dispose  de  l'arohevê-  BUCCELINUS ,  chef  d'aventuriers 

dé  de  Reims,    466.   Soupçonné  de  francs  ;  ses  conquêtes,  ses   succès  en 

perfidie,  469.  Sa  présence  à  Cologne,  Italie  ;  I,  283.  Défait  par  Narsèâ,  284. 

473.  Sa  mort,  474.  BUCH  (jean  de  grailly  captal  de)) 

BRUT^O,  évêque  d'Angers  ;  adopte  son   exploit  contre   les  Jaequei  y  X , 

l'opinion  de  Bérenger  sur  l'Eucharis»  531.  Est  négociateur  du  roi   de  Na- 

tie;lY,  291.  varre,  591.  Commande  ses  troupes  en 

BKUiSO,  pape    sous   le    nom    de  Normandie;  perd  la   bataille   de  Co» 

Léon  IX ;  fausses  reliques  qu'on   lui  cherel;  est  prisonnier;  XI,  10  à  13. 

présente;  lY,  270.  Excommunie  Go-  Ses  négociations,  27.  Mis  en  liberté; 

defroi,  274.  Pape  désigné  par  Tempe-  assiste   aux   Etats    d'Aquitaine,    52. 

reur,  se  fait  élire  par  le  clergé  et  le  Part  qu'il  prend  à  la  bataille  de  Na- 

peaple  Romain,  298.  Son  zèle   pour  jarra,  74.  Place  qu'il  défend   contrs 

l'indépendance  de  l'Eglise  et  contre  la  le  duc  d'Anjou,  136.  U   empêche  la 

simonie;   il    préside   le    concile    de  révolte  delà  Rochelle,  168.  Est  chargé 

Reims,  299.   Sa  sévérité;   déposition  seul  de    défendre   l'Aquitaine,    170  » 

d'évêques  simoaiaques  ;   excommuni-  171.  Est  fait    prisonnière  Soubise; 

cation  de  seigneurs  déréglés  ;  par  qui  Charles  v  refuse  de  le   remettre  en 

secondé,  300,  301.   Arme  contrôles  liberté,    172,    173.  Conditions  qu'il 

Normands   de   la  Pouille;  est  vaincu  lui  fait,  et  qu'il  refuse;  sa  mort,  229. 

et  prisonnier,  802.  Donne  à  Robert  230. 

Goiscard,  leur  chef,  l'investiture  des  BUCH  (archambaud  de  graillt  cap- 

Deux-Siciles  à  titre  de  ilef  du   saint  tal  de);  sa  femme   hérite   du  comté 

siège;  meurt,  303.  de  Foix;  XII,  143,  144.  Ses  démêlés 

BRUNO, légat  du  pape;  préside  un  avec  l'Anglais,    154,    155,  206.  Ses 

concile  à  Poitiers  ;  Y,  50.  hostilités  contre  d'Armagnac,  377. 

BRUNO.  Yoy.  Gttarino.  BUCH  (  le  captai,   de  )   surprend 

BRUNON,  évêque   de  Langres;  du  Pontoise;  XII,  577.  Son  traité  parti- 

put!  de   Othe-Gulllaume ;  lY,    131.  culier  avec  la  France;  il  remet  ses 

Sa  mort,  183.  iiefs  à  son  petit-fils;  XIII,  516. 

BRUNSWICK  (les);  leur  origine;  BUCHAN  (le  comte  oe), Ecossais; 

iV,  405.  bat  les  Anglais  à  Baugé;  XII,    610. 

BRUNSWICK  (oTHON  de),  son  duel  Ses  compagnons  ;  pourquoi  servent  la 

projeté  avec  le  duc  de  Lancastre  ;  X,  France  ;  est  connétable   du  Dauphin  ; 

399.  621  ;  XIU,  9,  2%.  Tué  à  k  bataiUe 

BRUNSWICK  (lk  oug  pe)  \  levée  de  Yerneuil,  32  &  36. 
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BUGKINGHÂM  (  le   duc  bb  ),  du  de  l'assemblée   des  Huguenots,  247. 

parti  de  Lancastre;  vicissitudes  aux-  Loué  par  Richelieu,    249.    Assoupit 

quelles  il  a  part;  XIV,  52  et  suiv.  Taffaire  de  Rochefort,  330.  Accusé  par 

BUGKINGHAM   (  Georges  vaLiERS  Condé,  840.  Sa  disgrâce,  358.  Il  né- 

DUG  de]  ;    son  ambassade  à  Madrid  ;  gocie  la   paix  avec  Gaston  ;  XXIII , 

jalousie   qu'il   donne    à    d'OUyarès;  209,  213.  Conseil  auquel  il  assiste, 

rupture    qui     s'ensuit;  XXII,    544.  368. 

Désire  la  guerre  avec  l'Espagne,  548.        BULLONDE,  lieutenant  deCatinat; 
Ses  amours  avec  la  reine  de  France,  écboue  au  siège   de  Goni  ;  est  empri- 
557  et  suiv.  Avec  la  duchesse  de  Che-  sonné;  XXVI,  73. 
yreuse,    572.    Accusé    de    conspirer         BUOSO  de  doara,   chef  de   Gibe- 
contrela  religion  anglicane;  XXIII,  38.  lins,  gagné  par  le  parti  du  comte  d' An- 
Comment   envenimâtes   débats  entre  jou;VIII,  152. 
Charles  i^'    et  la  reine;   son  projet        BURCHARD,  connétable;  remporte 
d'ambassade  en  France;    refus   qu'il  plusieurs  avantages  à  la    tête    d'une 
essuie  ;  son  ressentiment,   39  à   42.  flotte,  la  première  du  règne  de  Char- 
Cherche  à  soulever  le  parti  huguenot,  lemagne;  II,  408. 
43.    Il  débarque  à  l'île  de  Rhé  ;  ses        BURCHARD  ,    duc    d'Allemagne  ; 
désastres;  son  retour  en  Angleterre,  fondateur  de  la  maison  de    Souabe; 
47  à  51,  53.  A  épuisé  la  Rochelle,  61.  vainqueur  de  Rodolphe  ii  de  Bour- 
Accusé  de  trahison,  63.   Flotte   qu'il  gogne  ;  leur  réconciliation,m,  363. Est 
arme,  64.  Est  tué-,  68.  tué  en  Italie,  368. 

BUGKINGHAM  (le  duc  de)  ,  gagné        BURCHARD ,  favori  du  roi  Robert  n; 

par  Louis  XIV  ;  XXV,  196.  Sa  mission  inimitié   qu'il    lui  attire;  IV,    134, 

près  de    Guillaume,  puis  en  France,  135.  S'est  formé  à  la  cour  d'Hugues 

251,  252.  Capet,   208. 

BUCQUOI   (le  comte  de)  ;  troupes        BURCHARD,  archevêque  de  Lyon; 

espagnoles  qu'il  conduit  en  Bohême;  exilé;  IV,  324. 
est  battu  ;  XXII,  446,  472.  BURDINO,  archevêque  de  Prague; 

BUDÉ  (Guillaume)  apprend  le  grec  nommé  pape  par  l'empereur  Henri  v, 

de  Lascaris;  XVI,   355.  Est  appelé  sous  le  nom  de  Grégoire  viii;  Y,  149. 

par  Erasme  le  prodige  de  la  France  ;  Excommunié  par  le  concile  de  Reims, 

est  admis  dans  la  familiarité  de  Fran-  151.  Condamné  à  un  emprisonnement 

çois  i*'';  ses  fonctions;  sa  mort,  360,  perpétuel,  165. 
361.  BUREAU  (ieân),  maître  de  l'artil- 

BUDES  (silvestre),  commandant  de  lerie;  son  art  de  battre  en  brèche; 

la  grande  compagnie  bretonne  en  Ita-  il  l'applique  au  siège  de  Meaux;  XHI» 

lie;  XI,   290.  347,  348.  Puis  à  celui  de  Pontoise, 

BUFFON;  sa  gloire  ;  sa  popularité;  385.  Et  à  celui  d'Harflenr,  495.  Com- 

XXVIIT,  352 .  mande  l'artillerie  à  l'armée  de  Gùienne, 

BUHY  (pierre  demornai),  chef  pro-  511,  512.   Négociateur  avec  les  Gas- 

testant;    s'empare  de   Mantes;  XIX,  cons,   515.    Son  frère  Gaspard  com- 

263.   Secourt  Cambrai;    XXI,    373,  mande  l'artillerie  à  Bayonne ,  518. 

374,  376.  Les  deux  frères  décident  la  victoire 

BULGARES;  quelques-uns  suivent  à  Châtillon,  551  à  554.  Font  prendre 

les  Lombards  en  Italie;  I,  323.  Vicis-  Cadillac,  555.    Jean  est  armé  cheva- 

situdes  de  ce  peuple;  II,  12,  30,  31.  lier;  XIV,  74.    Réprime  une  insur- 

Se  retrouvent  limitrophes  de  l'empe-  rectipn  à  Reims,  90. 
reur   d'Occident,  457.  Attirés  contre        BUREAU  (laurent),  évêque  d«  Sis- 

L6uis-le-Germanique  par  Charles-le-  teron;    confesseur  de    Louis  xii;  sa 

Chauve;  III,  11 2.  mission  chez  les  Vaudois;  sa  tolérance; 

BULLION    (claud^,  ambassadeur  XV,  364. 
de  Henri  iv  près  du  duc  de  Savoie  ;         BURES  (le  comte  de)    défend  la 

XXII,  167.  Commissaire  du  roi  près  frontière  des  Pays-rBas;  XVI,  540. 
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Aflsiëge  et  prend  Saint-Pol,  543.  Suite  mignons  du  roi  ;  il  est  arrête  ;  sa  que- 

de   ses  opérations,   544.    Manceu^e  relie  avec  Grammont  ;    attaqué  par 

pour  rallier  le  roi  d'Angleterre  ;  XVII,  Quélus  et  autres  ;  envoyé  en  prison  ; 

197.   n  assiège   Mon  treuil,   l98.  Il  arrêté   de  nouveau;  sa  réconciliation 

cesse  les  hostilités,  319.  Marche  contre  avec  Quélus  ;  il  s'enfuit  avec  Monsieur, 

les  protestans  d'Allemagne,  279.  47S  à  479.  L'accompagne  en  Flandre  ; 

BU R60YNE  (le  général)  renforce  signe  le   traité  d'Anvers,  493,494. 

Gage  en  Amérique;  XXX,  135.  Est  Joie  que  son  absence  donne  au  roi, 

pris  avec  son  corps  d'armée  à  Saratoga,  497.  Est  tué  par  Monsoreau,  520. 

149,  202.  BUSSY-D'AMBOISE  (rbnsbde);  à 

BU  RIE  (le  SIRE  de)  défend  Turin  quelle    condition  a  épousé  Balagni; 

contre  les  impériaux  ;  XVI,  523.  Veut  médiatrice  entre  lui  et  Henri  iv  ;  XXI, 

surprendre  Casai  ;  est  fait  prisonnier,  305.  Excite  le  courroux  des  habitans 

545.  Lieutenant  général  en  Guienne,  de  Cambrai  ;  sa  maladie  ;  sa  mort, 

y  fait   exécuter  l'édit  de  tolérance  ;  376  à  379. 

XVIII,  312.  Montluc  l'entraîne  à  se  BUSSY-D'AMBOISE ;  tué  en  duel; 

mettre  à  la  tète  du  parti  catholique,  XXIII,  45. 

318,  347.  BUSSY-LECLERG,  ligueur;  XX, 

BURKE,  cité;  XXIX,  486.  Prend  132.  L'un  des  seize  ;  soulèvement  qu'il 

parti  pour  les  Américains;  XXX,  141.  prépare,  328  à  330.  Excité  par  Guise, 

Dénonce  an  parlement  les  constructions  843.  Gouverneur  de  la  Bastille  ;  mem- 

de  Cherbourg,  318.  bres  du  parlement  qu'il  arrête,  481, 

BURLEIGH,  secrétaire  d'état  d'Eli-  482.  Emprisonne  Brigard;  XXI,  130. 

sabeth  ;     inquiétude  que    lui  donne  Exécutions  qu'il  fait  faire  avec  l'asseO" 

Marie  Stuart  ;  XX,  249.  timent  de  la  Sorbonne,   131,    132. 

BURLEY  (SIMON  de),  lieutenant  du  Agite  la  populace,   133.   Conseil  de 

prince  Noir;  est  fait  prisonnier;  XI,  guerre  dont  il  doit  faire  partie,  134. 

109.  Est  condamné  à  mort,  513,  546,  Sa  fuite  ;  il  devient  maître  d'armes  à 

547.  Bruxelles,  138. 

BURBÉ  (HUBERT),  protestant;  son  BUSSY-RABUTIN ;  son  échec  con- 
supplice;  XVU,  378,  379.  tre  Condé  ;  XXIV,  523.  Sa  disgrâce; 
BUSARELLI  (don  Francisco)  ,  gou-  il  aspire  à  être  historiographe  du  roi  ; 
vemeur  de  Buenos- Ayres  ;  ses  hostili-  XXV,  356.  Ce  que  témoigne  sa  cor- 
tés  avec  les  Anglais  ;  XXIX,  413.  respondance,  390,  487. 

BUSENVAL,  ambassadeur  de  Hen-  BUTE  (lord),   ministre  favori  de 

ri  IV  en  Hollande  ;  traité  qu'il  négocie  ;  Georges  m  ;  refuse  des  subsides  à  la 

XXI,  430.  Nouvelle  mission  dont  il  Prusse;  XXIX,  243,  244.  Se»  offres 

est  chargé  ;  ses  instructions'  ;  politique  au  czar,  250.    Ses  négociations  avec 

qu'eUes  révèlent;  XXII,  139.  la  France,  251.  Il  remplace  Pitt,  258. 

BUSHY.  Voy.  Ser&pe,  Ses  succès  attribués  à  ce  dernier,  262. 

BUSSY-D'AMBOISE;  du  parti  BUTTA-FUOCO,  négociateur  corse; 

d'Orléans;   son  arrestation;  XV,  35.  XXIX,  317. 

Est  prisonnier  à  Guinegatte,   643.  BUYS,    négociateur   hollandais    à 
Défend  Dijon,  647.  Surprend  Colonna;  Gertruidenberg;  XXVII,  96,  98. 
XVI,  25.  Tué  à  Marignan,  35.  BYNG,  amiral  anglais;  fait  échouer 
—  Autre  du  même  nom,  tué  à  Pa-  l'expédition   du  prétendant;    XXVII, 
vie,  236.  42.  Bloque  safiottille,  251.  Détruit  la 
BUSSY-D'AMBOISE;  réaction  ca-  flotte    espagnole  à   Syracuse,  331  à 
tholique  à  laquelle  il  prend  part  en  333.   Son    fils  laisse   prendre   Port- 
Champagne  ;  il  surprend  le  duc   de  Mahon  et  est  fusillé  ;  XXIX,  73  à  75. 
Lunebourg;  XVIII,  308.   Ses  amours  BYRON  (l'amiral);   ses  opérations 
avec  la  reine  de  Navarre;  XIX,  .^48.  Il  contre  les  Français  en  Amériqtte;XXX, 
ramène  d' Alençon  à  la  cour,  380.  Favori  1 78.  Ne  peut  sauver  la  Grenade,  184, 
de  ce  prince  ;  ses  railleries  contre  les  185, 
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CABOCHE ,  de  la  faetion  dM  bou<-  Frinee;  Vm,  448.  Sm  débtts  vnc  le 

chers  de  Paris;  XII,  363.  Fait  armer  roi  de  Naples,  489.  Réconoilié  aTss 

la  bourgeoisie ,  407.  Donne  son  nom  lui;  promesses  qu'il  lui  Cah;estéka 

an  parti,  416.  Ses  fonctions  à  Paris;  papa  sous  la  nom   de  Bobî&m  fm, 

son  luxe,  4SS.  Sa  chute,  438  à  431.  490,  49t.  Voy.  m  «mi. 

Il  rq)aratt,  550.  CÀIET AN  (homoaé) ,  comte  de Toadi; 

GAfiOCHIENS  (les), faction  extrême  ses  eiforts  pour  rétablir  U  répobli^ 

du  parti  bourguignon  ;  d'où  son  nomi  à  Rome;  XII,  119. 

son    caractère  ;    causes    du   pouYoir  CAIÉTAN   (le  carduiâl)  ,   légat  ï 

qu'elle  obtient;  comme  elle  l'exerce;  Francfort;  XVI,  99. 

Xn,  4 15, 4 16.  La  bourgeoisie  s'éloigna  CAILLET   (  cdillaoub  ) ,    chef  dei 

d'eux,  4SS,  4S3.  Réaction  contre  eux,  Jaequet  ;  est  pendu;  X,  533. 

497  et  suiv.  Ils  sont  proscrits,^  436.  CAJAZZO   (le  oomte  de)  appellt 

CACCHIERE  (bornio)  .Voy.  Valperga.  les  Français  en  Italie  ;  XV,  141 .  Lieor 

CADALO ,  duc  de  Frioul;  pacifie  la  tenant  de  d'Aubigny ,  176,  177.  Gon- 

Liburnie;  II,   375.  Ses  démâlés  avec  duit  une  division  milanaise  à  l'année 

le  duc  dePannonie,  448.  vénitienne,  911.  A  part  à  la  débite 

CAD  A  VAL  (le  DUC  de)  commande  de  Fornovo,  tl4  à  217.  Est  opposé 

les  Portugais  contre  Philippe  v;  XXVI,  aux  Vénitiens  maintenant  ennemis  de 

427,  428.  Sforza,  291,   392.  Sa  retraite,  293. 

GADE  (JACQUES)  se  prétend    John  Sert  les  Français  contre  Naples,  839, 

Mortimer;  se  rend  mattre  de  Londres;  846.  Sa  mort,  363. 

son  supplice;  XIII,  508.  CALAIS;  prise  mémorable  de  cette 

CADENET   (ALBERT  de),    duo  da  ville;  X,  330  et  suiv. 

Chaulnes et  maréchal; frère  de Luynes;  CALAS   (ieaii);   son   supplice;   sa 

XXII,  295.  L'aide  à  circonvenir  le  roi,  réhabilitation  ;  XXIX,  292  à  295, 297. 

402;  466.  Est  fait  duc  et  maréchal,  CALAT AGIRONE   (GOiLLAmiE);  sa 

457.  Est  de  l'armée  royale;  XXIII,  déposition  dans  le  procès  de   Boai- 

423.  Complice  de  Cinq-Mars ,  484  et  face  viii  ;  IX,  248. 

suiv.  CALATAGIRONE    (iear  bohaveii- 

CADETS  DE  LA  CROnC  (les),  croi.  tvre),    général  des    franciseains;   sa 

ses  contre  les  camisards;  XXVI,  401.  mission  près  de  Philippe   ii;   XXI, 

C  ADO  eus,     chef    des    routiers;  434.  Succès  de  ses  négociations  poor 

lieutenant  de  Philippe*Auguste ;  son  la  paix,  468.  Assiste  au  congrès  de 

expédition;  VI,  232.  Vervins,  475. 

GADOG  AN,  négociateur  anglaisa  CALD0RA(jacque8),  condottiere  au 

Bruxelles;  sa  disgrâce;  XXVII,  116.  service  de  Louis  duc  d'Anjou  ;  XI,  372. 

Ses  talens,  1 37.  Bat  les  jacobites,  254.  CALIGNON,  chancelier  de  Navarre; 

CADOUDAL    (gdillaume    de);    sa  commissaire  de  Henri  nr  auprès  des 

belle  défense  à  Rennes  ;  X ,  199 ,  200.  Huguenots;  XXI,  457. 

Conseil  que  donne  aux  Anglais  Garnier  CALIXTE  II,  pape  ;  son  élection  ;  sa 

de  Cadoudal,  323.  famille;  conciles  qu'il  tient  en  France; 

CAGLIOSTRO;  confiance  qu'il  ins*  sa  conférence  avec  le  roi  d'Angleterre; 

pire  au  cardinal  deRohan;  XXX,  313.  V,  150  à  156.  Fait  emprisonner  son 

Engouement  dont  il  est  l'objet,  314.  compétiteur;  traite  avec  l'empereur; 

Amitié  de  d'Espréménil  pour  lui,  422.  abandonne    les     prétentions    d'Hilde- 

CAHORS,    prêtre;    chancelier    de  brand,  165,  166.  S'oppose  au  mariage 

Louis  vn  ;  conspire  contre  lui  ;  V,  36 1 .  de  Guillaume  Cliton  et  de  Sibylle  d'An- 

CAHORSINS;  les  premiers  chrétiens  jou,  173. 

adonnés  à  la  banque;  VII,  495.  CALIXTE  IIT,  anti-pape;  son  élee- 

CAHUSAC    est  attiré  par  M»»  de  tion  ;  V ,  465.  Protection  que  lui  ao- 

Pompadour;'XXVIII,  356.  corde  l'empereur,  466. 

CAIETAN  (benoît), légat  du  pape  en  CALIXTE   III   (alpboRSB  noMii), 
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pi|«;  ion  élBcftioa;  Xm,  6t6.  Cfol*       GALYDI  {SÈÊ^i  m  Misaftilot;  Mt 

sade  qu'il  organise,  643.  Âulle  «utori"    étades;  ses  Toyages;  s'âèrc  au  pr«» 

sant  le  mariage  incestueux  de  d'A^•    mier   rang  entre     les    réformateurs 

magnac;  arguée  de   faux,   636.   Sa    français   par  la  publieatioA   de  son 

mort;  XIV,  36.  Hostile  à  Ferdinand    institution  chrétienne;    XVI,    386 » 

roi  de  Sicile,  41.  386.  Sa  dédicace  au  roi,  463,  464. 

GALUERES  (le  coHTB  Di) ,  ambas-    Son  livre  proscrit;  XYII,    140.  Ses 

sadeur  de  France  ;  est  reçu  à  La  Haye;    doctrines  analogues  à  celles  des  Vau* 

XXVI,  203.  dois;   ses  notes  de  la  première  tra- 

GALONNE  (de)  perd  la  ChaloUis  ;    duction  de  la  Bible,334.  SacontroTsrse 

XXIX,  321,  364,  365.   De  quoi  ao-    avec  Servet;  supplice  de  ce  dernier, 

cuseNecker;  XXX,  114.  Ne  dépasse    618.  Ses  sectaires  en  France  ;  XVIII, 

pas  la  portée   des   hoq^mes  de  son     34,    76.  Il  a  professé   l'obéissance 

temps,  129.  Est  nommé  ministre  des    passive,    134,    138.    Epoque   de   sa 

finances,  247,  348,  287.  Ses  précé-    mort;  XIX,  113.   Le  clergé  qu'il  a 

den$;  par  qui  appuyé,  388.  En  quelle    combattu  transformé,  336. 

fiitaation  trouve  le  trésor;  déficit;  ses        CALVO  ;  sa  défense  victorieuse   à 

propositions  en  faveur  delà  cour,  289,     Maestricht;  XXV,  339, 341.  Il  prend 

290,  324,  387.   Ses  expédions;  ses    Lewe,  368. 

mœurs  ;  ses  familiarités  ;  illusion  qu'il  CAMBRAI  perd  ses  privilèges  de 
produit;  il  établit  la  caisse  d'amor-  commune;  V,  289.  (ligdi  de),  formée 
tÎBsement;  il  refond  les  monnaies  d'or;  contre  la  république  de  Venise;  XV, 
ses  banques,  391  à  299*  Sa  condes-     497  et  suiv. 

cendance  pour  la  reine,  813.  Embar-  CAMP£GIO,légat  de  Clément  vtl  en 
ras  qu'il  accumule,  333  à  326.  Il  fait  Allemagne;  son  zèle  pour  y  écraser 
cooToquer  les  notables,  327  et  suiv.,  l'hérésie;  XVI,  890. 
416.  Projet  qu'il  soumet  au  roi  ;  com-  GAMPION  conspire  contre  Riche- 
ment compose  l'assemblée,  330  à  334.  lieu;  XXIII,  395.  Les  deux  frères 
H  y  fait  entrer  ses  adversaires  ;  y  porte  conspirent  contre  Mazarin  ;  XXIV,  38 
U  parole,  336   et  suiv.    Ses  luttes,     à  31. 

339  et  suiv.  Il  s'adresse  à  l'opinion ,  GAMPO-BASSO  trahit  Gharles-le- 
344.  Fait  renvoyer  MiromesnU,  345.  Téméraire;  est  accusé  de  sa  mort; 
Sa  chute,  346  à  350,  387,393,  410.  XIV,  460,  463,464,  489  à  492, 495. 
Comparé  à  son  successeur,  352  et  suiv. ,  GAMPO-FLORIDO  (le  PamoE  de), 
367.  Sa  mise  en  jugement  demandée ,  ambassadeur  d'Espagne;  traité  qu'il 
361,  362.  Sa  mauvaise  santé,  869.  signe  avec  la  France;  XXVm,  290. 
Ses  projets  extérieurs  avortés,  398.  GAMPREDON  ,  ambassadeur  de 
8a  faite  en  Angleterre,  409.  Traité  France  en  Suède  ;  subsides  qu'il  remet 
eu  ennemi  par  la  magistrature,  448.  à  la  reine  ;  XXVII,  406. 
Vain  désir  du  roi  de  le  garder  456.  CAMPULUS  conspire  contre  Léon  m; 

CALVEKLEY    (  hugdbs  de  )  ;   part    H,  369.  Le  saisit,  370.  Arrêté,  374. 
qa'il prend  à  la  bataille d'Auray  ;  XI,         CAMUS  (le  sms  de)  défend  Bor- 
il.Ordre  que  lui  transmet  Edouard  m;     deaux  contre  Charles  vit;    capitule; 
»'«ngage  contre  Pierre-le-Cruel,  89.     XIII,  556  à  558. 
Kécompense   qu'il    reçoit,     49.    Est         CAMUS  DE  PONTCARRÉ,  conseil- 
nppelé  par  le  prince  de  Galles,  55.    1er  frondeur;   ses   explications   avec 
Lui  amène  du  renfort,  108.  Ses  opé-    Gondé  ;  XXIV,  444. 
rations,  109.  Est  commandant  de  Li-        GANAYE  (iagques),  arrêté  comme 
n^oges,  136.  Ses  succès  sur  mer,  230.     protestant;  XVI,  450. 
Lieutenant  du  duc  de   Buckingham,         GANAYE  (Philippe  de),  sieur  de 
Î9Î-  Lieutenant  de  l'évêque  de  Nor-     Fresne  ;   négociateur  de  Henri  iv  près 
Jiclt;  conseils  qu'il  lui  donne,  421.     d'Elisabeth;  XXI,  26,  26. 
évacue  Bergues  ;  défend  Brnckbourg,         GANDALE  (le  sirs  be),  traite  avec 
*Î7  et  suiv.  la  France;  XIII,  616.  Conspire  contre 


84                    CAM  CAR 

elle,  647.  Capitule  à  Châtillon,  664.  ses  nëgociitions  à  ce  sujet;  TI,  163, 

Reçu  en  grâce  par  Louis  xi;  XIY,  102.  164.  Ses  ambassadenrs  au  concile  de 

GÀNDALE  (le  sirs  de),  lieutenant  Soissons,  198. 

du  gouverneur  de  Guienne;  XV,  39.  GAPECE  (gohrad)  soulèye la  Sicile 

Fait  capituler  le  sire  d'Albret,  43.  en  fareur  de  Gonradin;  YIIT,  17S. 

GÀNDALE  (le  comte  puis  duc  de),  GAPELLO  (biarca),  belle-8œ>ir  de 

fils  aîné  de  d'Épernon  ;  gouvernemens  Ferdinand   de  Médicis  ;  empoisonnée 

qui  lui  sont  donnés;  XXII,  217.  Nou-  par  lui;  XXII,  191. 

vellet  fayeurs  qu'il  reçoit,  983.  Em-  GAPELUCHE,  bourreau  de  Paris; 

brasse  la  réforme;  prend  parti  contre  massacres  qu'il  dirige;  son  supplice; 

la  cour,  348.  Se  rend  aux  conféren-  XII,  650  à  662. 

ces  de  Loudun,  3  6.  Passe  en  Italie,  GAPEREL  (hemei),  préyôt  du  Ghâ- 

421.  Gonfédéré  avec  la    reine-mère,  telet;  son  supplice;  IX,  388. 

462.  Seconde  son  frère  le  cardinal;  GAPILUPI;  sa  relation  de  la  Saint- 

XXIII,  321.  Intercède  pour  son  autre  Barthélémy;  XIX,  93,  137. 

frère,  365.  Sa  mort,  381.  GAPOUE  (pierre  caroiical  de),  lé- 

GANDALE  (le  duc  de);  son  projet  gat  du  pape  en  France;  sa  mission; 

de  mariage  ;  XXIV,  278,  338  et  suiv.  VI,  19 1 . 

Commande  l'armée  royale  en  Guienne,  GAPPEL    (ucqiies  )  requiert    que 

483.  Fait  la  paix,  484,  485.  Gom-  Gharles-Quint  soit  cité  au  parlement; 

mande  en  Catalogne;  sa  mort,  538,  XVI,  538. 

556,  559.  GAPPIZUGGHI   (gamillo)  ;  troupes 

CANE  (facino);  comment  se  rend  italiennes  qu'il  met  sous  les  ordres  de 

maître  du  Milanais;  XD,  325  à  327.  Mayenne;  XXI,  75. 

GANILLAG   (le  marquis  de),  gar-  GAPPOGCIO  (hicolas),  cardinal, 

dieu  de  la  reine  de  Navarre  ;  la  met  en  légat  du  pape  ;  cherche  à  prévenir  la 

liberté;  XX,  226.  bataille  de  Poitiers;  X,   463.  Trêve 

CANILLAC,   du  parti  d'Orléans;  qu'il  négocie,  602. 

XXyiI,  235.  Son  habileté;  son  zèle  à  GAPPONI  (pierre),  légat  do  pape; 

servir  ce  prince,  250.  Entre  au  con-  ranime  le  parti  ecclésiastique  en  Alle> 

seil  de  régence,  358.  Sa  disgrâce,  471.  magne;  VÏI,  365.  Ses  pouvoirs,  379. 

CANISY;    renfort    qu'il    amène   à  GAPPONI   (pierre)  ,  Florentin  ;  sa 

Henri  iv  ;  XXI,  1 56 .  négociation  avec  Charles  viii  ;  XV,  175, 

CANNY  (le  sire  de),  soupçonné  à  r76. 

tort  du  meurtre  du  duc  d'Orléans;  XII,  CAPRARA  (le  comte  de),  général 

274 .  de  l'empereur  ;  vaincu  par  Turenne  à 

CANOLLES  (le  chevalier)  ;  mis  à  Sintsheim  ;  XXV,  28 1 .  Prend  part  à  la 

mort  par  représailles;  XXIV,  345.  bataille  de  d'Ensisheim, 289.  Plaintes 

CANTELMO  (don  césar),  agent  de  du  duc  de  Savoie  contre  lui;  XXVI,  170. 

François  i«'  à  Gonstantinople  ;  XVII,  CAPUCHONS  (association  des)  ;80d 

23,  32.  origine;  son  but;  VI,  32.  Son  cou- 

CANTELMO  (don  andré)  ,   vaincu  rage;  ses  exploits,  33. 

par  d'Harcourt  en  Catalogne;  XXIV,  GARA  (martin  delà),  lieutenant  de 

89  à  9 1 .  Charles  de  Navarre  à  l'armée  du  prince 

CANUT  (le  grand),  roi  d'Angleterre  de  Galles;  XI,  74. 

et  de  Danemarck,  escorte  l'empereur  GARACALLA;  son  édit  d'égalité;!, 

Conrad  ii  à  son  couronnement  à  Rome;  6,91. 

IV,  186.  Ses  démêlés  avec  Robert-le-  CARACGIOLI  (les)   se  mettent  & 

Magnifique,  ^{6.  la  tète  du  parti  angevin  à  Naples;  XI, 

CANUT  (uardi),  fils  du  précédent;  447. 

rappelle  en  Angleterre  son  frère  de  mère  CARACGIOLI  (troïlo)  ,  Napolitain 

Edouard  depuis  roi  ;  IV,  242.  au  service  de  Soliman  ii;  XVI,  542. 

CANUT  VI,  roi  de  Danemarck  ;  ma-  Ville  d'Italie  qui  lui  est  livrée;  avis 

fiage  et  divorce  de  s^  sœqr  Ingeburge;  qu'il  donne  au  sultan,  550,  551. 
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GÂRAGCIOLI  (sERGiANin)  veut  for-  états  de  la  sénéchaussée  de)  délibère 

mer  une  légion  d^étudians  pour  défen-  sur  la  sortie  des  bl^s;  YIII,  178. 

dre  Paris  ;  XVII,  $06.  GARCES  (pontiver  comte  de)  refuse 

GARAGCIOLI  (jEAK-AKxomE),  évè-  de  faire  massacrer  les  huguenots  de 

que  de  Châloiis,  embrasse  la  réforme  ;  Proyence;  XIX,  176.  Les  combat  et 

XVIII,  307.  commande  les  eareistes,  337. 

GARAGCIOLI  (le  cardinal),  en  quel  GARDENAS  (inigo)  signe  le  traité 

sens  vote  au  conclave;  XXVII,  443.  de  double  mariage  entre  les  familles 

GARAGCIOLI  (l'abbê),  confident  de  de  France  et  d'Espagne  ;  XXII,  S56. 

Philippe v;  sa  disgrâce;  XXVIII,  15.  GARDON   défend  Boulogne  contre 

GARAGENA  (le  MARQUIS DE)',gouver-  les  Anglais  ;  XV,  139. 
nenr  de  la  Lombardie ;  aui  prises  avec  CARDONE  (don  Raymond  de),  vice- 
le  duc  de  Modène;  XXIV,  145.  Ses  roi  de  Naples;  conduit  son  armée  en 
échecs,  17,6,  177.  Ses  succès  divers,  Romagne;  XV,577.Prendlecomman- 
974,  375,  496,  595.  Ses  opérations  dément  des  forces  de  la  ligue  contre 
en  Flandre,  535,  551,  554,  567  et  Louis  xii  ;  sa  circonspection  ;  il  assiège 
saiv.  Bologne;  sa  retraite,  679  à  581.  Ses 

GARADEUX,  fils  de  la  Ghalotais;  manœuvres  pour  éviter  le  combat,  589. 

son  arrestation;  XXIX,  321,  364.  Sa  II  perd  la  bataille  de  Ravenne,  590  à 

réhabilitation,  416  et  suiv.  593.  Prend  Brescia,  Peschiera,  600. 

GARAFFA  (thomas),  prince  de  Ma-  Son  expédition  en  Toscane;  il  seconde 

talona;  perd  la  bataille  d'Eboli;  XV,  Sforza,  609,  610.  Il  reprend  aux  trou- 

S39.  pes  pontificales  Parme  et  Plaisance, 

GARAFFA  (le  cardinal),  neveu  de  630.  Recule  devant  l'armée  française, 

Paul  IV  ;  sa  promotion;  XVIII,  8,  9.  638.  Envahit  les  états  Vénitiens,  633, 

n  se  montre  favorable  à  l'ambition  des  634.   Son  embarras  en  présence  des 

Guises,  10.  Est  légat  à  la  cour  de  armées  française  et  vénitienne;  XVI, 

France,  13.  Trêve  qu'il  signe  avec  le  36.  Sa  position  pendant  la  bataille  de 

ducd'Albe,  18.  Ses  efforts  pour  s'al-  Marignan,  39. 

lier  Venise,   32.  Promesses   qu'il  a  GARIGNAN  (le  prince  de),  trans- 
faites à  Guise  et  qu'il  ne  peut  réaliser  ;  porte  chez  lui  le  marché  des  effets  pu- 
récrimination  mutuelle,  37  à  40.  Dé-  blics;  XXVII,  435,  436. 
pouillé  par  son  oncle,  88.  Est  étranglé,  GARIGNAN  (le  princesse  de)  ;  atta- 
S44.  Sa  réhabilitation,  345.  chement  du  cardinal  de  Fleury  pour 

GARAFFA  (antonio),  cardinal;  mis  elle;  XXVUI,  154.  Négociation  à  la- 

en  jugement  et  acquitté;  XVIII,  344.  quelle  elle  s'emploie,  394. 

GARAFFA  (le  général),  lieutenant  GARILLO  D'ALBORNOZ  (don  pb- 

de  Visconti  à  Naples  ;  son  système  de  dro);  secours  qu'il  amène  en  Breta- 

défense;  XXVIfl,  115  et  suiv.  gne;  XV,  77,  78.     • 

GARAGLIO   (le  marquis  de);  sa  GARLETON,    général   anglais   en 

belle  défense  à  Alexandrie;  XXVIII,  Amérique;  négocie;  XXX,  303,  304. 

398.  GARLISLE  (lord  bat  comte  de)  ; 

GARAMAN  (le  marquis  de),  lieute-  ses  ambassades  en  France,  XXII;  370, 

nant  de  Bouffiers  dans  les  Pays-Bas;  545. 

XXVI,  345.  CARlOIX  (vincent) ,  secrétaire  de  la 

GARAMAN  (le  comte  de)  ,  prisonnier  Vieilleville  ;  prend  part  à  la  campagne 

àlaSecchia;  XXVUI,  156.  d'Alsace;  caractère  de  ses  mémoires; 

GARARIG,  roi  franc  de  Térouanes;  XVÏI,  46!. 

détrôné  par  Clovis;  I,  330.  GARLOMAN,roideFrance,épousela 

GARAUSUS     détâche   de   l'empire  fille  de  Boson; III, 333.  Voy.iouw /II. 

l'Angleterre,  dont  il  se  déclare  souve-  Seul  roi ,  250.  Sollicité  de  s'emparer 

rain;  ses  alliances  avec  les  Francs;  delacouronneimpériale,S5t.Sesavan- 

est  assassiné  ;  I,  19.  tages  contre  les  Normands,  354.  Sa 

GARCASSONNE    (assemblés  des  mort,  356,  357. 
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GARLOMÂN  II»  fiU  de  Pépin-le-  montraoces  au  due  d'Aftiou;  XIX,  47. 
Bref;  partage  l'empire  ayec  Gharlenua-  Par  qui  remplacé  à  sa  mort,  309. 
gne;  quand  reçoit  le  titre  de  roi;  ses  CARNAVALET  (la  aahb  db) ,  mai- 
états  9  ses  dissentimens  avec  son  frère;  tresse  de  Henri  iv;  intrigues  qa*elle 
U,  173,  186,  911,  219  à  235^  Safi-  lui  révèle;  XIX,  3S7. 
délité  conjugale;  sa  mort,  228,  231.  CARNERO,    confident   d'Oltvarès; 

CARLOMAN,  fils  atné  de  Charles  Fontrailles  lui  est  remis;  XXIII,  491. 

Martel  ;  gouverne  F Austrasie  ;  II,  1 4  9.  CARN£S£CCHI  (pi£RaB) ,  littérateur 

Ses  expéditions  communes  avec  Pépin;  florentin;     brûlé    par    VinquisitioD  ; 

ses  réformes  religieuses;  ses  victoires  XYIII,  462. 

en  Germanie;  sa  retraite,  151  à  160.  CAROLINE,    reine    d'Angleterre; 

Sa  mission  auprès  de  son  frère,  187.  favorable  à  l'empereur;  XXVm,  139- 

CARLOMAN,    quatrième    fils    de  CAROLINE-MATHILDE ,  reine  4e 

Cbarles-1&-Cbauve;  abbé,  puis  militaire  Danemarck;  son  exil;  XXIX,  472. 

et  chef  de  brigands;  ses  désordres;  sa  CAROUGE  (tahregui  de)  ;  arrête  la 

condamnation  ;  son  supplice  j  sa  mort;  douairière  de  Roye  ;  XYIII,  177. 

III,  189  à  1 97.  CARPI  (le  cardinal  de),  gouverneur 

CARLOMAN,  fils  de  Louisrle-Ger-  de  Rome;  par  qui  rassuré  sur  les  projets 

manique;  envoyé  en  Italie;  se  retire;  de  Barberousse;  XVII,  159. 

111,200.  Son  père  lui  laisse  la  Bavière,  CARPIO    (bernard  de);  vainqaeor 

205.  Aux  prises  avec  les  Venèdes,  208.  de  Roland,  selon  les  romances  espa- 

Mattre  par  un  partage  aveo  ses  frères  gnôles  ;  II,  265. 

de  la  région  la  plus  orientale  et  la  plus  CARREL,  bourgeois  de  Paris  ;  sa  re- 

militaire  de  l'empire  des  Francs;  il  mar-  quête  à  Henri  iv  en  faveur  des  rentiers; 

che  sur  l'Italie,  211.  Couronné  à  Pa-  il  est  emprisonné;  XXI,  458. 

vie;  sa  maladie,  227.  Rome  prise  par  CARTERET  (lord);  son  entrée  au 

ses  partisans,  231.  Sa  santé  languis-  ministère;  XX VIII,  268.  Accompagne 

santé,  234,  235,  239,  242.  Sa  mort,  le  roi  à  l'armée,  277. 

243.  Ne  laisse  qu'un  fils  illégitime,24  8.  CARTIER,    capitaine    catholique; 

CARLOS  (don  )  d'Espagne  ,  fils  de  Huguenots  qu'il  s'apprête  à  massacrer; 

Philippe  II  ;  états  qui  lui  sont  réservés  ;  sa  défaite  ;  XIX,  58,  59. 

XVII,  525.  Son  mariage  négocié,  547  ;  CARVAJAL  prend  la  fuite  à  k  ba- 

XVni,  83,  89.  Reçoit  sa  belle-mère  en  taille  de  Ravenne  ;  XY,  592. 

Espagne,  131.  Ses  rapports  avec  les  CARVAJAL,   ministre  d'Espagne; 

Flamands,  483.  Sa  passion  pour  sa  XXIX,  236. 

belle-mère  ;  il  est  déféré  à  l'inquisition  ;  CASAN  ATI  (  tn  cardiiial  )  ;  son  in- 

aa  mort  mystérieuse;  XIX,  8  à  U.  fluence  contre  Fénélon;  XXVI,  257. 

CARLOVINGIENS;    leur  élévation  CASAUBON  (  le  sire  de)  ;  son  àér 

n'est  point  seulement  un  changement  mêlé  avec  le  comte  d'Armagnac  ;  par 

de  dynastie ,  c'est  une  révolution  so-  qui  est  appuyé  ;  VIII,  231.  Ses  crimes; 

dale;  en  quoi  elle  consiste;  II,  168  et  son  snpplice;  IX,  413,  414. 

saiv.  Leur  rapide  abâtardissement;  III,  CASAULX  s'empare  du  pouvoir  à 

51.  Ne  tombent  que  quand  ils  sont  Marseille;  XXI,   231.    Est    nommé 

arrivés  au  dernier  degré  d'imbécillité,  consul,  391.  Offre  cette  ville  à  Pki- 

S8t.  Obscurité  qui  voile  la  révolution  lippe  11  ;  complot  contre  lui  ;  sa  mort, 

qui  les  ren  verse,  4  56.  Font  place  aune  392^397. 

république  féodale;  IV.  35.  Leur  sup-  CASILHAC  (birhard  de)  dispute  à 

pression    ne   cause   aucun  houlever-  main  armée  l'évêché  d'Albi;  XIH,  309. 

sèment,  37 .  CASSEL  (batailles  de),  gagnées  par 

CARMARTH£N(LORD>  débarque  à  Philippe  vi  sur  les  Flamands;  X,  29, 

Brest;  XXVI,  155.  23.  Par  Monsieur  frère  de  Louis  xiv 

CARNAVALET,   chef  catholique;  sur  Guillaume  m;  XXY,  348. 

9oncommaBdemeatindépendant;XVIH,  CASTANAGE  (le  karquis  ds),  gou- 

525.  Par  qui  remplacé  »  5Sd*  S«  re-  vemeiur   des  Pays*Bu;  «sseoUéei 
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laqueUe  U  assiste;    Wfh  66.   Sa    S'échappe;  est  pris,  146,  147.  Sa 
mort,  99,  200.  mort,  155,  153. 

CAStANET,  chef  des  camisards;        CASTELNAU  (le  maréchal,  mabquis 
XXVI,  S93.  de)  prend  part  à  là  bataille  de  Nord- 

CASTEL-BELTRAN  (le PRINCE  de),    lÎDgen;  XXIV,    86.  Assiège   Sainte- 
lieutenant  du  duc  de  Parme  ;XX1,  81.     Menehould,   494.    Son    échec   contre 

CASTEL  DOS  RIOS  défend  Ath;     Condé,  522. 
XXVI,    205.     Est   ambassadeur    en        CASTï^L-PAlX  est    de  la  maison 
France,  292,  295.  du  duc  d'Orléans;  XVII,  68. 

CAStEL-MONCAYO    (le  marquis        CASTIGLIONE  (balthasar);   son 
de),  ambassadeur  espagnol   en    Hol-    livre  du  Cortigiano ;  Wl,  353. 
lande  ;  XXV,  462.  CASTIGLIONE   (le  comte  de)  ,  Mi- 

GASTEL  RODRIGO  (  le  marquis    lanais,  tué  par  les  gens  de  Marayiglia; 
de),  gouverneur  espagnol   des  Pays-    XVI,  421. 

Bas;  aux  prises  avec  Louis  xiv;  XXV,         CASTILLE  (philippe  de),  receveur 
126et8uiv.    Refuse    une  suspension    général  du  clergé  ;  plaintes  de  l'ordre 
d'armes,  144.  Négocie,   150  et  suiv.     contre  de  lui;  XIX,  421- 
Subsides  qu'il   promet  aux  alliés  de         CASTILLON ,      ambassadeur      de 
son  maître,  177.  France  en  Angleterre;  XVII,  19,  20. 

CASTELLAN  (pierre);  ses  exhor-  Ses  plans  pour  détrôner  Henri  vin  et 
tations  à  François  i«'  mourant  ;  XYII,  partager  son  royaume,  27  et  suiv. 
396.  Est  remplacé,  31. 

CASTELlANE  (boniface  comte  de)  ,  CASTRIES  (le  marquis,  puis  maré- 
défend  Marseille  contre  le  comte  d'An-  chal  de  )  ;  sa  victoire  à  Clostercamp  ; 
iou;est  chasséde  la  Provence;  VIII,46.  XXIX,  214,215.  Est  envoyé  en  Corso, 
GASTELLANI  (ottq),  dénonciateur  3 16.  Son  ministère  ;  ses  luttes  ;  XXX, 
et  successeur  de  Jacques  Cœur;  XIII,  121,  192, 195,240,  247,  335.  Direc- 
b38,  541.  Disgracié  et  condamné  à  tion  qu'il  donne  au  procès  du  collier, 
son  tour,  605,  606.  309,    312.     Sa  démission,  362.  Ses 

CASTELLAR  (le  marquis  de),  favori    plans  militaires,  398. 
de  la  reine  d'Espagne;  est  à  l'armée         CASTRO  (inez  de);  sa  mort  vengée 
dltalie;    XXVIII,    398,   399.  Coupé    par  Pierre-le-Justicier  ;  XI,  47. 
du  corps  principal,  400.  CASTRO-PISAGNO   (  le  duc  db  ) 

CASTELNAU  (pierre  de),  légat  du    commande  les  troupes  napolitaines  ; 
pape  contre  les  Albigeois;  ses  dissen-    sa  retraite;  XXVIII,  286.  Prend  part 
siens  avec    Raymond    de  Toulouse;     au  combat  de  Velletri,  327. 
son  assassinat;  VI,  261  à  269.  CATEAU-CAMBRESIS  (traités de) 

CASTELNAU  (le   sire  de);    sa  de-    entre  Henri  net  Elisabeth  d'Angleterre, 
mande  aux  états  généraux  ;  XIV,  682.     puis  entre  Henri  ii  etPhilippe  ii  ;  XVIII, 

CASTELNAU,  évêque  de  Tarbes,     86  à  91.  ^     ^« 

négociateur  de  François  i"  auprès  de        CATHERINE  DE  MEDICIS ,  reine 
Charles-Quint;  XVII,  16,  25,  26, 28.     de  France;  ses  parens,  XVI,  78.  Son 
Offre  à  ce  prince  le  passage  par  la    mariage  projeté,  410,  414,  416.  Pro- 
France, 4  3 .  messe  que  fait  le  pape  en  faveur  de  cette 
CASTELNAU  est  de  la  maison  du    union,  417.    Elle  est  célébrée;  dot 
duc  d'Orléans  ;  XVD,  68 .  Envoyé  par     qu'elle  apporte  à  Henri  de  France,  431, 
les  triumvirs  à  la  reine-mère,  XVm,     432.     Pourquoi  l'impératrice   n'offre 
360.  Complot   qu'il   dénonce  à  Char-     point  à  son  mari  le  duché  de  Milan , 
1«8  II,  498.  U  escorte  ce  prince,  500.     479.  Se  rend  au  congrès  de  Nice,  560. 
Sollicite  des  secours  "du  duc  d'Albe  et    Présentée  à  l'empereur,   XVII,    10. 
du  duc  de  Saxe,  515.   Encore  envoyé     Donne  le  jour  à  une  fille,  270.  Sa  con- 
près  du  premier  ;  XIX,  52.  tenance  pendant  l'agonie  de  son  beau- 
CASTELNAU  de  chalosse  est  de    père,  301.  Présent  que  lui  fait  le  pape, 
U  Gon^ation  d'Amboiae ;  XVIU,  141 .    i07.  Elle  cède  àVascendant  de  la  naaî. 
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tresM  de  son  mari,  811.  Son  eouron-  rëconcili^  Guiie  et  Condé  ;  gouverne- 
nement,  377.  Est  régente;  son  indis-  ment  quelle  donne  à  ce  dernier,  229, 
position;    son  mécontentement,  447.  930.  Elle   assiste   à  la   conféreoce  de 
448.  Ezelue  des  affaires;  n'a  aucune  Poissy,  S3I.  Modifie  le  caractère  de  ce 
influence  sur  son  époux,  XVIII,   7.  colloque,  )34 à S36.  Confession  qu'elle 
Sa  nombreuse  famille;  âge  de  ses  fils  fait  rédiger  et  que  la  Sorbonne  rejette, 
à  la  mort  du  roi;  son  âge;  sa  longue  937.  Gomment  influe  sur  l'éducation 
dissimulation;    affronts  qu'elle  a  dé-  du  roi,  239.    Fureurs   populaires   et 
Yorés;    inimitié   que  lui  a  témoignée  complot  contre  elle,  940   à  949.   Ses 
Montmorency  r  ses   mœurs  ;  pourquoi  explications  avec  Philippe  ii  ;  pourquoi; 
portée  à  s'unir  aux  Guises,  99  à  103.  948,  949.  Son  système  de  tolérance; 
La  retraite  de  Diane  lève  l'obstacle  à  son  édit  de   jauvier;  remontrances; 
leur   alliance,    104.    Cabinet  qu'elle  elle  force  l'enregistrement  de  l'édit, 
compose,  108,  109.  Espoir  qu'elle  a  951  à  956.    Le  renvoi  de   ChàtilloD 
donné  aux  religionnaires,  119.  Oénon-  lui  est  demandé,  957.   Elle  emmène 
dation   calomnieuse  qu'elle  accueille  le  roi  à  Monceaux; pourquoi, 958.  Ses 
contreeux,  119.  Sa  correspondance  avec  embarras  ;  elle  persiste  dans  le    sys« 
le  roi  d'Espagne,  199.  Appelle  Coligni  tème  de  tolérance,  960.  Insultée  parle 
à  Amboise,  144.  Voit  avec  peine  l'é-  connétable;  bravée  par  le  triumvirat; 
lévation  de  Guise,  147.   Prisonniers  Condé  lui  offre  l'appui  des  protestans ; 
pour  qui  elle  intercède  en  vain,  t59.  elle  reçoit  plainte  au  sujet  du  massa- 
Propose  de  nommer  L'Hospital  chance-  cre  de  Vassy  ;  ses  ménagemens  pour 
lier,  154,    155.  Sa  tentative  pour  se  Guise,  966  à  969.  Il  entre  dans  Paris 
former  un  parti  ;  sa  duplicité,  158,  1 59 .  malgré  sa  demande  ;  comment  pourvoit 
Elle  assiste  à  l'a^'semblée  des  notables,  à  la  paix  de  cette  ville  ;    elle  ramène 
161,  162.  Est  présente  à  l'arrestation  la  cour  à  Fontainebleau,   270,  97t. 
des  Bourbons,  175  à  177.  Alarmes  que  Est  emmenée  à  Paris  par  les  triumvirs, 
lui  cause  l'ascendant  des  Guises  ;  elle  975.  Ne  se  regarde  point  comme  cap- 
leur  refuse  la   mort  des  prisonniers;  tive;  son  caractère;  son  mobile,  979, 
son  entrevue  avec  le  roi  de  Navarre,  980.  Ses  entrevues  ;   ses  négociations 
180  à  183.  Sa  situation  à  l'avènement  sans  fruit  avec  lés   chefs  protestans, 
de  Charles  ix,  à  l'égard  des  partis,  185.  987  à  999.  Compte  qu'elle  en  rend  au 
Elle  s'empare  de  l'autorité;  compte  se  parlement,  294.  Se  rend  au  camp  de 
maintenir  par  l'opposition  et  l'équilibre  Bourges,  304.    Elle  a  longtemps  pré- 
des  factions  ;  elle  réconcilie  le  roi  de  serve  de  persécutions  les  Huguenots  de 
Navarre  at  les   Guises;  obtient  de  ce  la  Bourgogne,  310.  Ses  mesures  rela- 
prince  sa  Renonciation  à  la  régence;  tives  aux  provinces  du  Midi,  31  i.  Elle 
s'attache  au  connétable  ;  emploie  Saint-  arrête  Condé  par    des   négociations , 
André  et  se  concilie  les  Guises,  187  359,  353.    Impressions  que   lui  font 
à  189.  Comment  distribue  les  hauts  les  alternatives  de  la  bataille  de  Dreux 
emplois,  190.  Elle  assiste  à  l'ouverture  et  la  victoire  ;   elle  défère  à  Guise  la 
des  Etats,  191.  Remerctments  que  lui  lieutenance  générale  du  royaume,  360, 
fait  une  partie  de  la  noblesse,    i97.  361.  Est  prête  encore  à  négocier, 369. 
Elle   clôt  la  session,  909,  903.  Son  Prend  sous  sa  protection  la  famille  de 
indifférence  en  matière  de  religion  ;  ses  Guise  ;  son  entrevue  avec  la  princesse 
conseillers  ;  ses  inquiétudes  ;  ses  me-  de  Condé  ;  elle  signe  le  traité  de  paix 
sures,  906  à  910.  Secrètement  accusée  publié  sous  le  nom  d'édit  d' Amboise, 
par  le    parlement,  213.  Sa  tolérance  366  à  369.  Opposition  qu'elle  éprouve 
détermine  celle  du  duc  de  Savoie,  217.  de  la  part  des  parlemens,  379  à  374. 
Son  accord  avec  Navarre  ratifié  par  Alarme  que  lui  donne  Coligni,  377. 
les  Etats,  992.  Elle  croit  la  révolution  Comment   donne  le  change  aux  pas- 
réformatrice  accomplie;  espère  payer  sions  des  deux  partis,  378.  Ses  dettes 
la  dette  de   l'état  avec  les  biens  du  en  Italie,  389.    Son   négociateur  en 
clergé;  sa  lettre  au  pape,   297.  Elle  Allemagne,  890.  Elle  fait  déclarer  la 
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guerre  à  l'Angleterre,  399.  Pourquoi  mande  et  obtient,  505,  515.  Comment 
déclare  le  roi  majeur,  394  à  396^  Son  remplace  le  connétable,  513.  Ses  con- 
discours  au  lit  de  justice  de  Rouen,  férences  de  Cbâlons,  5t6.    Montluc 
399,  '400.   Ses  lettre»  à  son  fils  et  à  lui  envoie   des  renforts ,  5S0.    Elle 
Tévéque  de    Rennes  ;  »  garde  qu'elle  divise  le  commandement  ;  défend  de 
organise  pour  son  fils ,   403  à  405.  livrer     bataille     et     négocie,     695, 
Soupçonne    d*Àndelot  de  la  mort  de  526.    Elle  conclut  la  paix  de  Lonju- 
Charri;   sa  dissimulation;  ne  se  fie  meau,   528   à  531.    Sa  confidence  à 
qu'à  L'Hospital  ;  intrigues  qu'elle  mêle  l'ambassadeur    vénitien  ;    ses    ordres 
aux  grandes  vues  du  cbancelier;  séduc  secrets  aux  gouverneurs  de  provinces  ; 
tiens  dont  elle  entoure   Condé;   son  places  où  elle  interdit  le  culte;  elle 
indifférence    pour  les  bommes  d'état  ne  fait  rien  pour  réprimer  les  fureurs 
qui  l'entourent  ;  mécontentement  que  populaires  contre  les  Huguenots  ;  elle 
lui  donne  le  concile  de  Trente  ;  con*  exclut  L'Hospital  ;   sa  réclamation  à 
grès  de  souverains  qu'elle    propose;  Condé  et Coligni  ;  obtient  du  pape  une 
mise  en  demeure  de  jurer  l'observation  aliénation  des  biens  du  clergé;  dans 
du  concile  ;  réponse  qu'elle  dicte  à  quel  but;  XIX,  21  à  26.  Elle  pousse 
son  fils;   son  désir  de  se  réconcilier  à  bout  les  chefs  protestans,  28,  29. 
avec  Elisabeth  ;    ses  négociateurs  si-  Est  prévenue  par  eux  ;  leur  laisse  les 
gnent  le  traité  de  Troyes,  407  à  417.  premiers  succès,  33.  Fait  encore  nom- 
Son  voyage;  dans  quel  but;  418,  419.  mer  son  second  fils  lieutenant-général, 
etsuiv.  Violences  qu'elle  ne  réprime  35,  36.  Se  rend  à  Metz;  demande  des 
pas,   422,  423.    Lettre  qu'elle   fait  renforts  au  duc  d'Albe,   52,   53.  Se 
écrire  par  le  roi  à  Condé,  424.   Ses  rend  à  l'armée,  55,  57.  Elle  arrive  à 
plans  contre  les  Huguenots,  427.  A  qui  Niort,  73.  Méfiance  que  lui  donne  le 
les  communique,  42^,  429.  Suite  de  combat  d'Amay-le-Duc  ;    elle   fait  la 
son  voyage,  437,  438.  A  autorisé  le  paix,  83,  84.  S'en  excuse  auprès  des 
cardinal  de  Lorraine  à  avoir  des  gar-  cours  catholiques  ;    elle   n'abandonne 
des,  440,  441.  Son  entrevue  avec  la  pas  ses  plans;  sa  confiance  en  elle- 
reine  d'Espagne  ;  ses  conférences  avec  même  ;    frivole   cruauté  de  l'époque  ; 
le  duc  d'Albe,  443  à  448.  Parait  avoir  exemples  que   ses  fils  ont  reçus;  sa 
adopté  dès  lors  un  projet  d'extermina-  préférence  pour  Henri  ;  caractères  de 
tion,  450,  451 .   Alarmes  que  ces  en-  ces  princes;   doutes  si   sa  résolution 
tretiens  causent  aux  protestans  ;  son  d'exterminer  le  parti  a  été   constam- 
Tetour;  son  passage  à  Nérac;  plaintes  ment  dans  sa  pensée,  87  à  95.  Ses  ef- 
des  réformés  qu'elle  écoute  ;  fin  de  son  forts  pour  attirer  è  Paris  les  chefs  du 
^<>7<^ge,  453,  454.  Instances  que  lui  parti,  105  et  suiv.  Ses  rapports  avec 
bit  le  pape,  464.  Elle  l'afTermit  dans  Jeanne  d'Albret  ;  conseil  que  lui  donne 
ses  desseins;   éloigne  Aumale  et  les  Tavannes,  130, 131.  Ses  rapports  «vec 
Chatillon,  470,  471 .  Ses  intrigues;  sa  son  fils  ;  motif  qu'on  attribue  à  sa  réso- 
promesse  éludée  ;  méfiance  qu'elle  ex-  lution  d'ordonner  laSaint-Bartfaélemy; 
cite  ;  ses  projets  divulgués  ;  les  Hugue-  une  de  ses-  créatures   empoisonne  la 
nots  prennent  l'alame,  475  à  478.  reine  de  Navarre,  138  à  141.    Part 
Ses  intelligences  avec  Philippe  ;  trou-  qu'elle   prend  à  la  Saint-Barthélémy 
P^  qu'elle  lève,   484,  485.   Accueil  et  aux  délibérations  qui  la  précèdent, 
qu'elle   fait    aux    ambassadeurs    des  151,  152,  157,  159,  162,  164,  167. 
princes    protestans    de    l'AUemitgne ,  Surprise  de  son  isolement  en  Europe  ; 
*87.   Ses  intelligences   avec    Marie-  son  désir  de  faire  monter  Henri  sur 
Stuart,  494.    Projet   de  Coligni  de  le  trône  de  Pologne  ;  ses  négociateurs, 
Venlever,  496.   Envoie  Montmorency  191,  211  à  220.   Elle  se  montre  en- 
•nx  chefs  protestans,  498,  499.  Ses  core  favorable  aux  protestans,  220  à 
négociateurs;  chefs  qu'elle  rend  res-  223.  Elle  fait  faire  la  paix,  232,  285 
fonsables  de  la  désobéissance  du  parti,  à  237.  Son  désir  de  procurer  uue  cou- 
^3.  Secours  extérieurs  qu'elle  de-  renne  au  duc  d'Alençon,  248.  Elle 
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fait  partirle  roi  de  Pologne»  se»  adieux;  d'iJençon  à  la  conr»  3S0.   PUiài 
elle  le  destine  à  défendre  la  Hollande  qu  elle  prend  au  théâtre,   387.  EUi 
contre  Philippe  ;  ses  émissaires,  950,  assiste  à  l'ouYerture  des  Etats  de  Blois, 
351, 363.  Où  sesépare  de  Henri,364.  399.  Et  aux  séances  royales,409,438. 
Sa  surprise  aux  nouvelles  demandes  Elle  inspire  l'orateur  de  la  noblesse, 
des  protestans;  elle  les  élude;  sa  vaine  412.  Plans  de  finances  qu'elle  propose 
tentative  pour  surprendre  la  Rochelle,  à  rassemblée,  430,  431.   Elle  refuse 
256,  357.  Elle  espère  revoir  Henri;  de  faire  tuer  le  roi  de  Navarre;  pro- 
ses conférences  avec  Louis  de  Nassan;  pose  de  laisser  à  la  réforme  quelque 
sa  méfiance  envers    d'Alençon,  258,  liberté,  436.   Presse  son  fils  et  les 
259.  Elle  veut  donner  la  lieutenance  états  de  faire  la  paix,  441 ,  445.  Si 
générale  au  duc  de  Lorraine,  260,261.  mission  près  de  d'Alencoii,479,480.Ses 
Le  complot  des  politiques  lui  est  dé-  prétendues  conférences  avec  don  Ju&n, 
nonce  ;  elle  part  pour  Paris,  264 .  Veut  488 .  Elle  réconcilie  sa  fille  avec  le  Bél^ 
faire  tuer  Lanoue,  265.  Conunent  di-  nais;  son  voyage  au  Midi;  ses  fêtes;  ses 
rige  le  procès   contre  les  politiques,  ruses;  elle  signe  le  traité  de  Nérac,5ûô  à 
267  et  sniv.  Sa  résolution  de  perdre  513.  Symptômes  de  guerre  qu'elle  ob- 
Montgommery,  271,  272.  Son  fils  la  serve  sur  sa  route;  son  entrevue  avee  le 
nomme  régente,   274.    Son  portrait;  duc  de  Savoie;  soupçonnée  de  la  mortde 
sa  poUtique  ;  son  admiration  pour  le  Bellegarde  ;  avis  qv'elle  donne  au  roi, 
gouvernement  turc;  ses  efforts  pour  618,  519.  Défiance  de  Montmorency 
extirper   toute   pnissance    autre    que  pour  elle,  531.  Médiatrice  du  traité  de 
«elle  du  trône,  276  à  282.  Son  dessein  Fleix,  640  à  542.  Sa  guerre  avec  Phi- 
d'abaisser  les  Guises,  282  à  285.  Ses  lippe  ii;  XX,  21 ,  23.  D'oà  ses  pré* 
ménagemens  pour  tous  les  partis,  286.  tentions  à  la  couronne    de  Portugal, 
Le    nouveau  roi  la  confirme  dans  sa  26,  27.  Veut  la  faire  donner  à  Antoine 
régence;  ses  actes  de  gouvernement;  de  Crato,  29.  Expéditions  désastreuses 
ses  iAstructioBft  à  son  ambassadeur  qu'elle  envoie  aux  Açmes,  30  à  32, 
d'Angleterre;, ses  avances  aux  Hugue-  34,  35.  Son  fils  proteste  contre  toute 
nota  soulevés,  287  à  291.  Sa  résolu-  solidarité  avec  elle,  36.  Assiste  aux 
tion  d'abaisser  les  Montmorencys  et  de  derniers  momens  de  d'Alençon  ',  Cain- 
se  défaire  de  I>amville;  elle  annonce  brai  lui   est  donnée,  86  à  90.  A  qui 
à  ce  dernier  son  remplacement,  292  à  destine  la  succession  des  Valois,  ISJ. 
294.  Sa  correspondance  avec  Fénélon  ;  Ouvre  avec  Guise  les  conférences  d'E- 
elle  lait  exécuter  sous  ses  yeux  Mont-  pernay ,  147.  Elle  reçoit  l'ultimatuBi 
gommery,  296  4299.  Emissaire  qu'eUe  de  la  ligue ,  150  à  162.  Est  forcée  de 
envoie  au  devant  de  son  fils,  304.  Leurs  traiter,  167.  Son  opinion  sur  laiD*' 
eonférences,  307à309.  Aquiveutma-  nière  d'exécuter  le  traité,  171.  Soa 
rier  son  fils;  impression  que  produit  sur  entrevue  projetée  avec  le  Navarraifl» 
elle  la  mort  du  cardinal  de  Lorraine,  214,226.  Ses  retards  ;  ses  explicaûoos 
son  amant  selon  les  Huguenots,  31 8  à  avec  Guise  ;  par  qui  accompagnée;  elle 
320.  0e  quelles  gens  entourée,  327.  se  rend  à  la  Bois,  227  à  230.  Ses  cou- 
Groit  I>amviUe  empoisonné;  «'apprête  férences  avec  Henri  iv,  234  à  337. Oo 
à   se  défaire  de  Montmorency,   332,  propose  au  prince  de  la  faire  prisoD- 
333.  Alarmes  que  lui  donne  la  défec-  nière;  son  refas,  238.  Ses  fêtas;  sei 
tion  de  d'Alençon,  346.  Ses  intrigues;  bals,  241.  Obstacle  è  la  pacificatioB, 
eUe  se  rend  en  Poitou,  346.  Sa  trêve  258.  Fin  des  conférences,  260,  26t 
avee  ka  méoontens  ;  ses  cooceasions^  Elle  ménage  l'entrevue  de  Meaux  entre 
361,  362.  Ses  conférences,  354.  Gom-  son  fils  et  Guise ,  291 ,  292.  S'efforee 
ment  envisage  la  fuite  du  roi  de  Na-  de  se  réconcilier  avec  Montmorency  ) 
vanre,  361.  EUe   conclut  la  paix   de  321.  Son  mépris  pour  Poulain,  337. 
Monsieur,  862, 363.  SeféUcite  d'avoir  Guise  se  rend  d'abord  chez  elle;  eUe 
aioorné  les  difficultés,  366.   Trompe  le  conduit  au  Louvre  i  ses  précautioas 
kl  jeuee  BMurboa*»  376.  £U«  «Uire  aûUtnrea;  MA6oafér§nGes,334  à  841* 
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Ses nëgoGMtion8pen4«ntleB barricades,  Son  aeoond  mariage;  sas  fils;  époque 

351  à  356.  EUe  leste  à  Paris,  358.  de  sa  mort,  281. 
Secrets    desseins  que  lui  soupçonne        CATHËRDiE  de  Navane  ;  porto  ee 

son  fils,  364.  Parait  approuver  l'iosur-  royaume  dans  U  maison   d'Albret  ; 

rection;    promet  de  ramener  le  roi,  XIV^  106.  Son  avènement,  613.  Ses 

373.     Ses    négociations   avec  Guise,  fiançailles;  XV, 78.  Louis xii conteste 

378.    Ijeur  eptrevue  avec  le  roi,  39().  ses  droits  au  trône,  500.  Autres  enne- 

Pax  qui  sa  iolousie  excitée ,  400.  Se  mis  qui  surgissent  686.  Cherche  asile 

rend    à  Blois,  40(.  Combat  de  pages  en  France,  603.  Ses  intérêts  stipulés 

sous    son   salon;  ce  qu'elle  remarque  dans  le  traité    de  Noyon;  XYl,  50. 

sur  Tattitude  de  Guise,  455.  Comment  Sa  mort,  106. 
accueille  la  nouvelle  de  sa  mort,  465,         CATHERINE  d'Aragon  ;  son  mariage 

466.  Son  entrevue  avec  le  cardinal  de  avec    Henri  viu   d'Angleterre;    XV, 

Bourbon  ;  reproches  que  lui  adresse  ce  697.  Projet  de  divorce  de  son  mari  ; 

prince  ;  son  saisissement;  sa  mort  ;  ses  XVI,  3S0, 346, 404, 416.  Par  qui  son 

legs  ;  médiocre  attention  qu'on  prête  à  divorce  prononcé,  433.  Sa  mort,  487, 

cet  événement,  471à474.  Sa  prédic-  532. 

tion  à  son  fils  près  de  se  réaliser,  CATHERINE  de  Conrtenai  ;  son  ma- 
488.  riage  projeté  avec  Charles  de  Valois; 
CATHERINE  V ,  impératrice  de  doit  lui  apporter  en  dot  la  succession 
Russie;  propose  d'unir  à  Lonis  xv  sa  au  titre  d'empereur  d'Orient;  IX,v6S. 
fille  Elisabeth;  XXVU,  519,590.  Sa  CATHERINE  de  Castille;  négocia- 
mort,  celle  de  son  mari  ;  à  quoi  attri-  lions  au  sujet  de  son  mariage  ;  il  est 
buées;XXVIU,  91, 75.  Secours  qu'elle  stipulé  avec  Henri  de  Castille;  XI, 
a  promis  è  l'empereur,  30.  5)5  à  537. 

CATHERINE   U  ,    impératrice   de        CATHERINE  de  Bourgogne  épouse 
Russie,  détrône  et  fait  périr  son  mari;  Louis  m  d'Anjou;  XII,  345.  Est  ren- 
ses  dispositions  à  l'égard  de  Frédéric;  voyée  à  son  père,  436.   NégoeiatioBs 
XXIX,  ttbi .   EUe  place  Poniatowski  pour  la  marier  à  Henri  v,  461. 
sur  le  tr6ne  de  Pologne,  810,  311.         CATHERINE  de  Sienne  (  siiini  ) 
Ses  crimes  ;  son  ambition  ;  ses  flatte-  reproche  au  pape  Grégoire  xi  d'aban^ 
ries    aux   philosophes   français  ;    ses  donner  l'Italie  ;  XI,  214. 
hostilités  contre  les  Turcs,  394,  395.        CATHERINE     de    France    épouse 
Elle  traita  le  roi  de  Pologne  en  vassal;  Charles-le-Téméraire  ;  XIII,  336, 837. 
comment  provoque  sa  nation  ,  396  et        CATHO    (  angblo  ) ,    médecin    de 
suLV.  Elle  goûte  le  projet  de  la  parta-  Louis  xi;  le  sauve  d'une  attaque  d'a- 
ger,  480.  Dessein  qu'elle  annonce  de  poplexie;  XIV,  595. 
rendre  U  Grèce  à  la  liberté,  488, 489.         CATINAT  (le  mamciial)  ;  son  expé- 
Ce   que   valent  ses   coquetteries  aux  dition  contre  les  Vaudois  ;  XXY,  64 1 . 
penseurs  français  ;  XXX,  ]  0.  Jalousie  Contre  les  Barbeto;  XXVI,  4 1 ,  59,  56, 
qu'elle  excite  en  leur  pays,  tî,  13,17.  57.11  envahit  le  Piémont;  gagne  la 
Ses  offres  à  Necker,  1)8.  Son  enthou-  bataille  de  Staffarde,  58   à   64.  Ses 
siasme  pour  les  insurgés  américains,  démêlés  avec  Feuquières  ;  ses  succès 
139.  Son  voyage  en  Crimée,  404.  divers,  79,  73,  96.  Son  armée  est  af- 
CATHERTNE   de   France ,  fille  de  faiblie  ;  les  coalisés  envahissent  la  ter- 
Charles  VI  ;  demandée  en  mariage  par  ritoire  français  ;   ses  mesures ,  107  à 
Henri  v;  XII,  461,   468»  468.    Son  109.   Sa  promotion,  117.   Reste   en 
entrevue  avec  ce  prince,  571,  571.  Piémont,  120,  146.  Ses  mouvi»mens; 
Est  emmenée  «  Troyes,  578.  Son  ma-  il  gagne  la  bataille  de  la  Marsaille,  180 
riage,  596  k  599.   Elle  suit  l'armée  à  137.  Se  tient  sur  la  défensive,  149 
aDglaise»  603.  Son  entrée  è  Paris ,  665 .  et  suiv.  Exemple  de  lui  que  suit  Noaillas, 
Passe  en  Aa^etene,  606.  Son  retenr  159  à  154.  Mécontentement  du  rm, 
an  Fiance,  620.  A  tranaasis  k  son  fils  170.  Piomeasat  que  lui  fait  le  duo  do 
V'mvféié  dM  Tâloit;  XOi»  t80*  Stroie»  171  atsnit*  Ten»  an  éohtc 
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par  les  Anglais,  178.  Ses  apprêts  eon-  Tannée  de  Piémont,  189.  Pari[iii  reih 
tre  Yictor-Amédée  qui  se  joint  à  lui ,  forcé;  ses  opérations,  143,  145. 
188,  189.  Ses  opérations  en  Flandre,  Marche  au  secours  de  Casai,  147  et 
S04  à  )  06.  Il  commande  l'armée  d'Italie,  suiv.  Inconstance  avec  laquelle  il  a  été 
317 ,  319.  Aux  prises  avec  le  prince  employé,  151.  Fait  arrêter  HariUac, 
Eugène;  ses  opérations;  il  fait  con-  157.  Armée  qu'il  rassemble  en  Cham- 
-  naître  ses  soupçons  sur  le  duc  de  Sa-  pagne,  181  .Poursuit  le  duc  d'Orléans, 
Toie;  est  disgracié,  320  à  327.  Est  197.  Par  qui  contenu,  205.  S'empare 
envoyé  en  Alsace,  342.  Ses  revers,  de  Lunéville, 233.  Son  commandement 
845,  347 à  349.  Il  se  retire  à  Saint-  en  Allemagne;  il  bat  le  duc  de  Lor- 
Gratien,  350,  351.  Consulté  parle  raine,  270.  Est  de  l'armée  royale, 
roi  ;  XXVII ,16.  27 3 .  On  reproche  au  roi  de  l'employer, 

CATTES.  Voy.  Francs.  282.  Est  sous  les  ordres  des  princes, 

CAUCHON  (pierre),  évêque  de  293.  Echoue  au  siège  de  Saint-Omer, 
Beauvais;  réclame  et  achète  Jeanne  342.  Est  de  la  nouvelle  Fronde  ;  XXIY, 
d'Arc;  est  chargé  de  poursuivre  son  316,  319,  341,  400,  403.  Négocie, 
procès;  XIII,  181  à  183.  Ses  fureurs,     848. 

185,  186,  189  Piège  qu'il  lui  tend  ;  CAUMOM*  DE  LA  FORCE  (le  duc 
il  lui  lit  sa  sentence  de  mort,  190  à  de);  sa  retraite  à  Fontarabie;  XXIII, 
192.  Son  entrée  à  Paris,  206.  Gou-  845.  Est  de  la  Fronde;  XXIY,  329. 
verne  cette  ville,  231.  Conseiller  de  CAUSSIN,  jésuite;  ses  intrigues 
lord  Willoughby,  270.  contre  Richelieu  ;  sa  disgrâce;  XXIII, 

CAUHARTIN  est  garde  des  sceaux    828  à  330. 
sous  Louis  XIII  ;  XXII,  513.  CA VAGIMES;  du  parti  huguenot;  sa 

CAUMONT  (le  vicomte  de),  chef    mission  à  Paris;  XIX,  102.  Intermé- 
protestant  dans  le  Languedoc  ;  XYIII ,     diaire  entre  la  cour  et  Coligny ,  132. 
518.  Suit  Hontgommeri;    XIX,    56.     Son  supplice,  178,  179,  185. 
Echappée  la  Saint-Barthelemy,  173.         CAVALCi^TTE  (oumo),  négociateur 

CAUMONT  DE  LA  FORCE  (le  ha-    d'Elisabeth  d'Angleterre;  XYIU,  86. 
RtCHAL  DE  ,  échappe  à  la  Saint'Bartbe-         CAVALIER  (JEAN) ,  chef  des  cami- 
lemy ,  où  périt  son  père;  XIX  ,   172  ,     sards;  XXVI,  397. Traite  avec  Villars, 

173.  Accompagne  Henri  iv  à  Saint-  418  et  suiv.  Devient  officier  général 
Cloud;XX,  544.  Se  renferme  avec  en  Hollande  ;  époque  de  sa  mort,  420. 
lui  ;  XXI ,  7.  Refuse  de  s'expliquer  CAVLUS  (la  marquise  de)  ;  sa  con- 
sur  l'opportunité  de  changer  de  reli-  version;  XXV,  419,  420.  Accompagne 
gion,  11,   12.    Sa  position  féodale;     le  roi;  XXVII,  149. 

XXU,  11.  Le  roi  veut  exclure  ses  dé-  CAVENDISH,  popularise  en  Angle- 

putés  de  l'assemblée  des  Huguenots,  terre  la  cause  des  Américains;  XXX, 

116.  Troupes  qu'il  met  en  mouvement,  141. 

174.  Est  dans  la  voiture  du  roi  à  sa  CE  (le  commahdeur  de)  est  de  la 
mort,  181.  Est  gouverneur  de  Béam,  ligne;  XX,  131. 

216.  Se  rend  à  l'assemblée  des  Hugue-  CECIL,  ministre  d'Elisabeth;  ac- 

nots,  242.  Acte  d'union  qu'il  signe,  cueil  qu'il  fait  aux  envoyés  français; 

264.  Prend  parti  pour  Condé,  349.  XXI,  428.  Négociateur  pour  la  paix 

Humilié   par   le   roi;  agite  le  Béarn,  générale,  477. 

435,  436.  En  reste  gouverneur,  477.  GÉLESTIN    H,    pape;     réconcilie 

Défie   la   puissance   royale,  481.  Sa  Louis-le-Jeune  avec  l'Eglise  ;  V,  269» 

défection   annoncée ,    483»  Il   défend  270. 

Hontauban,  490.  Traite  avec  la  cour  ;  GÉLESTIN  IH,  pape  ;  son  entrevue 

est  nommé  maréchal,  504.  Refuse  de  avec  Philippe-Auguste  ;  VI,  11 6.  Prend 

seconder  Rohan  ,  563.  Assiste  à  l'as-  sous  sa  protection  Richard  captif,  146. 

semblée  des  notables;  XXIH.  29.  Ri-  Ses  négociations  avec  Philippe  au  sujet 

chelieu  lui  donne  l'ordre  d'enlever  les  de  son  divorce,  154  ,  165.  Intercède 

princes  de  Savoie,  136.  Commande  pour  la  mise  en  liberté  de  Tévêque  de 
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Beauvais;  réponse  de  Riéhard,  168.  ni8€f;XVl,  166.  Àssi^  Arona,  SOS. 
Sa  mort,  170.  Renfort  de  Grisons  qu'il  ne  peut  ame- 
CELESTIN  y,  élu  pape;  son  inea-  ner,  t04,  205.  Sa  glorieuse  défense 
pacitë;  son  abdication;  son  zèle  pour  de  Marseille,  314.  Il  fait  élever  le  rem- 
la  France;  VIII,  489,  490.  Son  suc-  part  des  damei,  S 15.  Son  expédition 
cesseur  accusé  d'usurpation  ;  IX,  120.  à  Naples,  291.  Il  secourt  Genève  in- 
Accttsé  de  l'avoir  fait  périr,  241.  surgée;  est  battu,  476. 

GELLAMARE«(le  prince  nft)  est  GERI  (pacl  de)  indique  le  point 

ambassadeur  d'Es{ftigne  en   France;  vulnérable  de  Perpignan;  XYU,  126. 

XXyn,  272.  Ses  liaisons  avec  le  duc  GERIGNOLA  (bataille  de),  gagnée 

du  Maine ,  326.  Sa  prétendue  conspi-  par  Gonzalve  de  Cordoue  sur  d'Arma- 

ration  ;  ses  intrigues  avec  la  cour  de  gnac,  duc  de  Nemours  ;  XV,  403,  404. 

Sceaux;  ses  papiers  sont  saisis  ;  il  est  GERISAIS  (Guillaume);  Louis  xi  lui 

arrêté  ,  361  à  368.  Sort  de  ses  com-  confie   les  domaines  séquestrés  de  la 

plicesy  448  et  suiv.  Faveurs  dont  ils  maison  d'Anjou;  XIV,  422.  Saint-Pol 

jouissent  à  la  cour  d'Espagne,  450.  Ses  lui  est  livré,  457. 

plans  repris,  4  97. Incidemment  nommé,  CERISOLES  (bataille  de),  gagnée 

XXVm,  24.  par  le   comte  d'Enghien  surGuasto; 

GELTES;  leur   langue,   leurs  su-  XVU,  185  à  191. 

perstitions  disparaissent;  I,  7.  CERNY  (le  baron  de);  ses  fureurs 

GENTAL  (les  sires  de);  leurs  fiefs  catholiques;  XVUI,  308. 

vaudois;    XYU,    233.   La   dame   de  GERUTTI,  défenseur  de  la  noblesse; 

Gental  traduit  en  justice  les  auteurs  ses  luttes   avec  Mirabeau  ;  XXX,  436 

des  massacres  de  Mérindol,  245,  401.  et  suiv.  446. 

GERBELLONI   (don  juan)  défend  CERyOLES(ABNAUD  de); ses  pillages 

Perpignan;  XYII,  126.  en  Provence;  il  rançonne  le  pape  et 

GERDA  (infants  de  la),  Alphonse  passe   en  Bourgogne;  X,   507,  508. 

et  Ferdinand ,  fils  de  Ferdinand    de  Rentre  en  Provence  ;  s'empare  d'Aiz, 

Castille;  à  qui  recommandés;   VIII,  548.  Est  envoyé  contre  la  grande com- 

262.  Leurs    doits  méconnus,    263,  pagnie   d'aventuriers;   la    reconnaît, 

270,  271.    Leur    mère,    leur  oncle  593.  L'attaque;   est  fait  prisonnier, 

Pbilippe-le-Hardi  les  défendent,  273,  591.  Expédition  à  laquelle  l'emploie 

275.  Leur  aïeul  Alphonse  x  leur  est  Gharles  v;  ses  échecs;  XI,   36,  37. 

favorable,  277.  Conduits  en  Aragon,  GERVOLLES  ,    capitaine  bourgui- 

278.  Indifférence  de  la  nation  pour  eux,  gnon  ;  ses  ravages  ;  XIII,  377.  Obtient 

279.  Le  nombre  de  leurs  partisans  son  pardon,  378. 

augmente,  283.   Vainement  protégés  CESAR  (julbs)  passe  les  Alpes  avec 

par  Philippe,  308,   314,   316.   Leur  une  armée  formidable  ;    ses    victoires 

captivité  stipulée  ;  leur  aïeul  projette  achetées   par  un  massacre  affreux  ;  I, 

leur   délivrance,  327. 11  fait  en   leur  5.  Ses  confiscations,  71.  Sa  descrip- 

faveur  un    testament  qu'il  révoque ,  tion  des  Gaules  avant  la  conquête,  79. 

355.  Leur   parti  reste  immobile;  ce  A  fait  périr  le  quart  de  la  population, 

que  le  roi  de   France  sollicite  pour  81.  , 

eux;  à  quelles  conditions  l'aîné  pro-  CESAR  D'ARAGON,  frère  naturel 

clamé  roi  de  Castille  et  de  Léon   par  de  Ferdinand  roi  de  Sicile  ;  opérations 

Alphonse  d'Aragon,   356,  401.  A  la  de  guerre  auxquelles  il   prend    part; 

mort  de  don  Sanche  ils  font  la  guerre  à  XV,  225. 

son  fils,  504.  Le  pape  Boniface  VIII  les  CHABAN    surveille   et  poursuit 

protège  ;Philippe-l&'Bel les  abandonne;  Gondé;XIX,  28,29. 

IX,  67,  68.  Leur  renonciation   à  la  CHABAMNES  (jacqdes  de)  marche 

couronne,   174.  Alphonse  commande  au  secours  d'Orléans;  XIII,  95.  Dé* 

les  Français   en   Guienne,  461.  Voy.  fend  Creil;  puis  Compiègne,  153, 159. 

Etpagne  ÇLovds  d').  Attaque  Corbie,  196.  Ligué  avec  Vil- 

GERI  (renzo  he);  sa  mission  l^  Ve»  landrade  ;  est  au  siège  de  Montereau, 
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810.  Ses  pUUgMf  815,  H  téàmi  la  dM  FruMi;  tepooiaétf  an  d«là  d« 

comte  de  Saint-Pol,  879.  U  est   de  Rhin;  I,  29.  Encore  relatés,  118. 

rarmée  du  DaupKiii,  424.   Entre  en  CHÀMBU  (PiEaBi  et  oodart)  ;  libé- 

Guienne,  650.  Victorieux  à  CbatiUon,  ralitës  envers  eux  révoquées;  IX, 869. 

ôôl  à  554.  Est  au  siège  de  Bordeaux,  CHAMBRE  {le  cohtb  be  i.a),  régent 

556.  Y  meurt  d'épidémie,  558.  Voy.  de  Savoie;  XIV,  652.  Ses  luttes,  582. 

Dammartin.  Son  arrestation,  605. 

GHABÂNNES  (gilbert  de);  ion  in-  CQAMIER ,  ministre  koguenot;  ses 

fluence  sur  Charles  de  Guienne  ;  XIV,  menaces  au  gouvernement  de  la  régente; 

292.  XXn,  248. 

CHABÀ^ES  (de),  évêqne  d*Agen;  CHAMILLART  ;  confidence  que  loi 

rigueurs  qu'il  provoque  contre  les  Ha*  (ait   Louis   xiv;  XXVI,   77.  U  est 

gueuots  ;  XXiX,  40.  sommé  ministre  des  flnaneea  et  de  U 

CHABOD  DE  JACOB ,  ambassadeur  guerre,  801 ,  802.  Soupçon  dont  l'i- 

de  Savoie  en  France;  sa  réclamation;  vertit  Gatinat,  828.  Laisse  ce  général 

XXII,  230.  eu  dépourvu  ,  847.  Ne  garde  que  le 

GHABOT-CHARNY  refuse  de  faire  ministère  de  la  guerre,  861  ;  XXVH, 

massacrer  les  Huguenots  de  Bourgogne;  43 .  Ses  instructions  à  Villars  ;  XXVI, 

XIX,  176.  489.  Sa  légèreté;  son  ignorance,  455. 

CHABOT   (le   comte    de)   épouse  Ses  ordres  à  Villeroi ,  456 ,  457.  Soo 

M"e  de  Rohan;  XXIV,  105.  Est  tué  à  rapport  contre  lui,  461.  Son  gendre 

Lérida,  128.  assiège  Turin,  46 8. Ses expédiensfinan. 

GHAILLI    prête  sa  maison  à  Tas-  oiers  ;  XXVII ,  6  et  suiv.  Sa  corres- 

sassin  de  Coligny  ;  XIX,  156.  pondance  avec  Tassé,  16.  Spécnlateun 

GHALAIS    (HENRI    DE    TALtETHAND  courtisans  qui  le  compromettent,  45. 

PRINCE  de),  favori  de  Louis  xiii  ;   son  Envoie   l'électeur   de  Bavière  sur  le 

complot  contre  Richelieu  ;  ses  révéla-  Rhin,  49  et  suiv.  Presse  les  généraux 

tiens;  XXHI,  11,  16  et  17.  Son  pro»  de  livrer  bataille,  58.  Sa  chute  semble 

ces;  son  supplice,  20  à  22,  24,  44.  prochaine,  71.  Conseil  auquel  il  as- 

GHALIGNY  (le  comte  de)  accom*  siste,  78.  Est  destitué,  83,  84. 

pagne  Mayenne  à l'Hôtel-de-Ville;  XX,  GHAMILLY  (le  comte  de)   défend 

498.  Commande  en  Champagne,  501.  Stenay;  XXIV,  510.  Prend  part  à  la 

Rejoint  Mayenne  à  Meaux;  XXI,  81.  eonquâte  de  la  Franche-Comté  ;  XXV, 

Conférence  à  laquelle  il  assiste,  190.  146  et  suiv.  Bloque  Maëstricht,  336. 

GHALLON  (JEÀN de),  comte  d'Auxei^  Capitule  à  Grave,  280. 

re;  prisonnier  du  Dauphin;  IX,  431.  CHAMLAY  ,    premier  commis   de 

CHALLON   (louis  de)  ,    comte   de  Louvoie  ;    refuse    de    le    remptacer  ; 

Genève  ;    du  parti  bourguignon  ;  ses  XXVI ,  81.  Son  rapport  sur  Tarmée 

opérations  en  Languedoc;  XII,  529  à  du  Piémont,  187. 

531.  Voy.  Orange.  CHAMOIS,    envoyé   par  Guise  à 

GHALONS  (bataille   de),  gagnée  Paris;  XX,  331.  Est  tué,  526. 

par  Aetius  sur  Attila;  I,  158.  CHAMPAGNE  (le  smE  de)  ;  conseil 

GHALONS   (GUILLAUME  comte  de)  ;  de  guerre  dont  les    ligueurs   veulent 

ses  brigandages;  réprimé  par  Philippe-  qu'il  fasse  partie;  XXI,   134. 

Auguste  ;  VI,  13.  CHAMPEAUX  (odillaumb  ds)  ,  pro- 

GHALONS    (comte  de);    tournois  fesseur  d'Abailard;  V,  65. 

auquel    il   invite  le   prince   Edouard  CHAMPEAUX    (  de  ) ,    négociateur 

d'Angleterre  ;  VIU ,  239.  Scènes  san-  français  à  Turin  ;  XXVITI,  394. 

glantesde  cette  fàte,  240.  CHAMPIGNI,  lieutenant  des  états 

GHALONS  (louis  de),  prisonnier  de    Flandre;     assiège     la     citadelle 

à  la   bataille  de  Brignais  ;   X,  594.  d'Anvers  ;  est  vaincu  ;  XIX,  487. 

L'un  des  capitaines  de  Charles  v;  XI,  GHAMPLATREUX,  fils  du  président 

17,  18.  Mole  ;  son  rôle  dans  la  Fronde;  XXIV, 

GHAMAVES,  de  la  confédération  290»  357,  873,888.  * 
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CHA!n>IE17  fltft  flottfl  le  TieAtfoi  dt  CHARLES  MARTVLi  ta  stiManee; 

Mtples;  XV,  S83.  Tué  à  GérignoU»  B,  101.  Déshérité  et  emprisonné  pa? 

404.  son  père;  pourquoi,  106,  107. .Ras-* 

GHANDI£U  (ANTomB  ob)  ,  ministre  semble  une  armée  austrasienno,  109. 

protesUQt;  prisonnier  reUché  par  le  Ses  luttes  avec  les  Frisons,  les  Saxons, 

crédit  du  roi  de  Navarre;  XYIII ,  75.  les  Neustriens  ;  sa  victoire  signalée  de 

GHANDOS   (jeàh);    conseils   qu'il  Yincy;  il  dépossède  Pleetrude;  pro- 

donne  au  prince  de  Galles;  X,  470,  clame  Glothaireiv;  vainqueur  de  Ragin» 

$00.  Est  gouverneur  des  provinces  du  fred  et  d'Eudes  ;  fait  reconnaître  rois 

Languedoc  cédées  à  l'Angleterre,  593.  Ghilpéric    ii,   puis  Thierri  ivi   ses 

EstsBVoyé  en  Bretagne  ;  XI,  19>  Gagne  idées  monarchiques,  1 19  à  1 17,  1 9t. 

Is  bataille  d'Auray,  90  à  93.  Ordre  Soumet  les  duchés  outre^Rhln,  19t, 

qu'Edouard  m  lui  transmet  en  Guienne,  194.   Marche   contre  les   Sarrasins  { 

29. 11  met  en  liberté  DuguescUn ,  40.  remporte  la  victoire  de  Poitiers  ;  re- 

Son  eommandemenfe  sous  le  prince  de  çoit  le  surnom  de  Martel;  pénètre  en 

Galles,  71.  Part  qu'il  prend  à  la  vie*  Bourgogne,  en  Provence;  bat  encore 

toire  de  Najarra,  74.  Pourquoi  quitta  les  Frisons;   court  en  Aquitaine;  j 

la  cour,  39.  Ses  opérations  à  la  rup«  reçoit  le  serment d'Hunold,  130  à  185. 

ture  de  la  paix,  109,  117à  119.  Il  Envoie  son  frère  en  Provence;  assiège 

ut  tué,  199.  Narbonne  ;  bat  une  armée  de  secours  ; 

GHANTELOUBE  (u  viaa),  confi*  sa  retraite;    ses  dévastations,  137, 

dent  de  Marie  de  Médicis  ;  XXIII,  133.  Ne  donne  point  de  successeur  è 

191,  237,  939,  963.  Thierri   iv,    139.    Bataille   avec   les 

CHANTERAG  (l'abbé)  défend  Fé«  Saxons  ;  retourne  contre  les  Sarrasins; 

néloo  à  Rome;  XXVI,  959.  secondé  par  Liutprand,  140.  Ses  vio- 

CHANTONNAY    (perrerot    db),  toires;  secondé  par  les   troubles  de 

ambassadeur  de  Philippe  ii  en  France)  l'Espagne,  141.  Silence  des  écrivains 

son  zèle  catholique  ;  ses  dénonciations  de  son  temps  sur  ses  mosurs  ;  son  ad» 

sur  la  reine*mère  ;  ses  négociations  ministration  ;  sa  vie  toute  militaire  ; 

secrètes  avec  le  roi  de  Navacre;  XVIIi,  ses  confiscations  sur  le  clergé  ;   ses 

t48à951.  Démarche  qu'il  concerte  largesses  envers  lui;  haine  que  lui 

avec  ce  dernier,  957.  Se  rend  à  Paris,  portent  les  prêtres  ;  légendes  sur  sa 

370.  damnation,  141  à  145.  Ses  premières 

CHÀNUT  (pierbe)  ;  son  ambassade  relations  avee  le  pape  d'oà  devait  ré- 

en  Hollande;  XXIY,  598.  sulter  la  grandeur  de   son  petit-fils, 

CHANVALLON,  amant  de  la  reine  147,  148.  Sa  mort;  ses  fils  ;  ses  der- 

àt  Navarre;  XX,    70.   Négociateur  nières  volontés,  149,   150.  Elles  ne 

ayec  la  cabale  ;  XXTI,  389.  sont  point  exécutées,  151.  Les  exploits 

CHARBONNIERES ,  lieutenant  de  poétiques  de  Roland  doivent  se  rap- 

Condé;  XX,  199.  Son  régiment  taillé  porter   à   son   époque,  963,  364.  A 

en  pièces,  963.  11  est  tué,  534.  renouvelé  la  population   libre,   974. 

CHARÉNTON  (ébo  de);  ses  brigan»  Nouvelles  concessions  de  terre;  béné- 

dages;  reprimé  par  Philippe-Auguste;  floes;  III,  290.  A  élevé  au-dessus  des 

IV,  19,  pouvoirs  locaux  le  pouvoir  national; 

CHARIBERT  Iw,  fils  de  Glothaire  iW;  IV,  6. 

I)  309.  Obtient  par    le  sort  Paris,  CHARLES  ou    GHARLEMA6NE, 

303.  Son   lot ,   805.  Sa  mort  ;    ses  ûls  de  Pépin-le-Bref  ;  sacré   avec  lui  ; 

*tats  partagés  entre  ses  frères,  806.  II,    173,    186.    Le  royaume  partagé 

Ses  nombreux  mariages,  809.  Obscu-  entre   lui  et  son  frère,  91 1.  Sa  gran- 

Tîtéde  son  règne,  31$^.  deur;  ses  lois;  certitude  de  son  his- 

CHARIBERT  II,  fils  de  Glothaire  toire;  son  âge  à  la  mort  de  son  père; 

rtdeSicbilde;  II,  18.  Obtient  de  son  quand  a  reçu  le  titre  de  roi;   l'oo- 

irire Dagobert  l'Aquitaine,  30. Meurt,  cident  lui  est  assigné;   est  couronné 

96.  à  NoyoB,  917  à  990.  Se  montera  mau- 
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vais  frire  ;  eommenoe  son  règne  par  l'aneien  et  Charles  Martel  ;  culture  par 
des  Toyages;  marche  sur  l'Aquitaine;  des   esclaves,  974  à  276.  Capitulaire 
réduit  Hunold  ;  reconnaît  Loup  comme  précieux  sur  l'administration  du  do- 
due des  Gascons  ;  maîtrise  ce  pays ,  maine  royal  ;  ce  qu'il  faut  penser  de 
S32  à  29  4 .  Répudie  sa  première  femme;  l'économie  de  Charlemagne,  277,  278. 
épouse  Désirée,  sœur  de  Didier  ;  la  Confusion  des  droits  de  propriété  et 
répudie,  228.  Assemble  les  Etats  de  de  souveraineté  qui  rend   incompré- 
la   nation  ;   son    premier  capitulaire  hensiUe  le  sens  de  la  donation  faite 
empreint  de  l'influence  ecclésiastique;  à  l'Eglise  romaine  ;  prétentions  du  pape 
comment  il  se   soustrait  à  cette  in-  à  ce  sujet,  279  à  284.    Négociations 
fluence;  ses  mariages;  ses  divorces;  ses  de  Charlemagne  avec  Irène  ;   avec   le 
désordres  tolérés  par  le  clergé  ;  se  fait  pape  ;  avec  Tassilon  ;  son  voyage  en 
reconnaître  comme  successeur  de  son  Italie  ;  il  y  fait  baptiser  son  fils  Pépin, 
frère  ;  commence  la  guerre  avec  les  qui  est  sacré  roi  de  Lombardie  ;  son 
Saxons,  229  à  2:)3 .Provoqué  par  eux,  fils  Louis  est  sacré  roi  d'Aquitaine, 
ravage  leur  contrée;  détruit  leur  idole,  285.  De  retour  à  Worms,  reçoit  les. 
235.  Se  fait  livrer   des  otages,  286.  sermons  de  Tassilon,   289.  Tient  le 
Ses  victoires  en  Lombardie,  2:19, 241,  champ  de  mai  au  delà  du  Rhin,  y  con- 

242.  Bloque  Pavie;  se  rend  à  Rome,  duit  son  armée;  reçoit  des  ambassa- 

243.  Humilité  de  son  entrée  dans  cette  deurs  de  toute  la  Germanie;  impose  aux 

ville,  244.  Donation  qu'il   signe   en  Saxons  l'administration  française,290. 

faveur  de  l'église;  revient  au  siège  de  Ses  officiers  marchent  contre  les  So- 

Pavie,  qu'il  réduit,  245.  Est  maître  de  rabes  ;  leur  défaite  ;  sa  vengeance,  291 

Vérone  ;   silence  de  l'histoire  sur   le  à  294 .  Il  s'engage  dans  la  carrière  des 

sort  de  sa  belle-sœur  et  de  ses  neveux,  exécutions  sanglantes;  influence  sur 

246.  Prend  le  titre  de  roi  des  Lom-  son   caractère  des  femmes   qui  l'en- 

bards;  étendue  de  ses  états;  grands  tourent;  son  mariage  avec  Fartrade; 

duchés    presque    indépendans  qui  y  son   système  d'extermination  ;  il  sil- 

sont  annexés  ou  enclavés  ;  ses  alliés  lonne  la  Saxe  en  tous  sens ,  le  fer  et 

en   Angleterre ,  en  Espagne  ;  ses  en-  la  flamme  à  la  main;  reçoit  la   sou- 

nemis   en   Allemagne;  irruption  des  mission  de Witikind ;  soumet  les  Thu- 

Saxons  ;  il  les  force  à  jurer  la  paix  ,  ringiens  ;  punit  leurs  chefs  ;  comparu- 

247   à  251.   Sa   préférence  pour  les  tion  des   chefs   bretons,  295  à  303. 

contrées  de  langue  germanique;  abat  Nouvelle  guerre   d'Italie;  il  accorde 

tour  à   tour  l'Italie  et  la  Saxe  ;  tient  la  paix  à  Arigise,  304  à  308.  Il  dé- 

le  champ  de  mai  à  Paderborn,  252  à  possède  Tassilon,  309  à  313.  Sa  gran- 

256.  L'émir  Ibn-al-Arabi  l'engage  à  deur  a  frappé  ses  contemporains,  314. 

marcher  sur  l'Espagne  ;  il  passe  les  Son  portrait  par  Eginhard  ;  son  cos- 

Pyrénées;  ses   succès;    son   retour;  tume,  315.  Sa  sobriété;  son  régime, 

son  désastre  dans  le  val    de  Ronce-  316.    Son   éloquence,  317.  Ses  con- 

vaux,  259  à  262.  Ses    victoires;   ses  naissances,  318.  Son  goût  pour  les 

mesures;   ses    fondations  au  delà  du  lettres;  il  relève  les  écoles  publiques; 

Rhin ,  266  à  269.  L'éclat  de  ses  vie-  attire  des  savans  de  toutes  les  parties 

toires  excite  l'attention  des  esprits  stu-  du  monde  chrétien  ;  recommande  aux 

dieux    de  son   temps;  laconisme    de  évéques  et  aux   couvons  l'étude,  la 

leurs   récits,  270.  Absence  de  traces  culture    de   l'espnt;  sa   prédilectioa 

d'enthousiasme  ;  silence  sur  la  condi-  pour  la  musique   d'église  et  pour  le 

tion  intérieure  de  la  nation,  271.  L'ac-  chant  grégorien  ;  absence  de  critique 

tion  de  Charlemagne  s'exerce  hors  de  des    études   sacrées,  320  à  324.  Sa 

ce  qui  est  aujourd'hui  la  France ,  qui  domination  s'étend  sur  presque  toutes 

est  à  peine  mentionnée  dans  son  règne,  les  nations  de  langues  latine  et  ger- 

272.  Révolutions   sociales   indiquées  manique;  son  empire  vulnérable  sur 

par  la  législation,  273.  Disparition  des  le  bas  Danube;  invasion   des   Huns 

cultivateurs  libres  amenés  par  Pépio  réprimée  ;  il  organise  la  Bavière  ;  en 
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contact  avec  les  Grecs  ;  sa  rupture  mices  de  Mayence  ;  passe  &  Rome  ;  est 
avec  Irène,  325  à  327.  Sa  victoire,  proclamé  empereur  d'Occident;  adopte 
830  i  331:  Soumet  les  Weltsi;  a  pour  le  cérémonial  de  Bysance  ;  ses  rap- 
frontière  orientale  l'Oder,  333.  Il  tou-  ports  avec  Rome,  avec  le  pape  ne  sont 
che  aux  frontières  de  l'empereur  d'O-  point  changés  ;  son  séjour  &  Rome  ; 
rient;  voisin  des  Huns;  ses  contesta-  son  départ,  877  à  383.  Fait  demander 
tions  avec  eux  ;  il  les  envahit,  335.  la  main  d'Irène  ;  reçoit  une  ambassade 
Ses  succès  ;  sa  retraite,  334  à  337.  et  de  riches  présens  du  calife  de  Bag- 
Ses  apprêts  d'une  nouvelle  campagne;  dad,  384,  385.  Complette  par  le  capi- 
juge  des  hérétiques,  338.  Conspiration  tulaire  de  Pavie  la  loi  des  Lombards  ; 
cootre  lui,  339.  Révolte  des  Saxons ,  l'ère  chrétienne  ou  vulgaire  figure 
340.  Revers  de  fortune ,  34 1 .  Atta-  pour  la  première  fois  parmi  les  dates 
que  par  les  Sarrasins  ;  son  projet  de  de  cet  acte,  886.  Réforme  partout  la 
jonctiou  par  un  canal  du  Danube  et  législation  ;  incohérence  de  ses  capi- 
daRhin,  342.  Avant  de  punir  les  tulaires,  387,  388.  Règlemens  ecclé- 
Sarrasins,  veut  accabler  les  Saxons  et  siastiques  ;  élection  des  évéques  assu- 
terminer  les  affaires  ecclésiastiques;  rée  au  clergé  et  au  peuple,  389,  390. 
concile  de  Francfort;  hérésie  de  Félix,  Règlement  militaire;  service  gratuit 
34H.  Sa  docte  lettre  à  ce  sujet,  347.  imposé  aux  possesseurs  de  hénificei  ou 
Culte  des  images  recommandé  en  0-  /le^a;  service  imposé  aux  propriétaires 
rient;  blâmé  par  le  concile  de  Franc-  de  Manset,  391,  302.  Les  grandes 
fort,  348  à  350.  Charles  appuie  cette  expéditions  de  Charles  rendent  les 
dernière  opinion,  361.  Epouse  Liut-  services  ruineux,  393.  Dépopulation; 
garde  ;  accable  les  Saxons  et  revient  les  officiers  de  l'armée  sont  des  chefs 
enFrance,  352.  Les  convoque  au  champ  territoriaux  ou  seigneurs;  serment 
de  mai;  les  punît  par  de  nouveaux  qu'ils  prêtent;  députés  impériaux  ou 
nvages  de  n'y  avoir  point  paru,  353.  misri  dominiei;  leurs  fonctions  judi- 
ËnToie  recevoir  le  serment  des  Ro-  ciaires,  administratives,  fiscales,  894  à 
mains,  354.  Son  séjour  à  Aix-la-  896.  Lois  nationales  conservées,  397. 
Cbapelle  ;  ses  embellissemens  ;  ses  Crimes  atroces  ;  mœurs  corrompues 
désirs  de  civilisation,  3b5.  Ravage  révélés  par  les  capitulaires  ;  les  im- 
encorela  Saxe,  356.  Fait  attaquer  les  pots  n'y  sont  point  mentionnés,  398. 
Huns  par  son  fils  ;  distribue  les  ri-  Entraves  au  commerce  de  blé  ;  au 
chesses  qu'il  leur  enlève  ;  continue  à  commerce  d'armes  ;  tentative  de  mem- 
envahir  la  Saxe,  357.  Nombreux  cap-  mum  ;  l'empereur  confie  à  ses  fils  le 
^  qu'il  enlève  ;  y  établit  un  camp  soin  de  continuer  la  guerre  ,  399. 
permanent,  358.  Villes  qu'il  fonde;  Leurs  succès  ;  Irène  le  reconnaît  em- 
ufluences  civilisatrices,  359.  Ambas-  pereur;  Nicéphore  suit  cet  exemple; 
sadeurs  et  souverains  qui  l'entourent  paix  entre  les  deux  empires,  400.  Sa 
dans  son  camp  en  Saxe,  360  et  suiv*  dernière  guerre  contre  les  Saxons, 
l^unitles  Saxons  de  nouveaux  soulè-  401.  Ses  moyens  de  conversion  et  de 
vemens,  364, 365 .  Reçoit  les  envoyés  conquête  employés  avec  les  Huns,  402, 
d'Irène  et  d'Alfonse,  .^65.  Troubles  403.  Souverains  qui  se  rangent  d'eux- 
^n  Italie,  366.  Où  il  recrute  ses  ar-  mêmes  sous  ses  lois;  Champ  de  mai 
mées,  367.  Néglige  la  Gaule;  Aix  de  Thionville;  partage  projeté  entre 
est  sa  capitale,  388.  Passe  le  Rhin,  les  trois  fils  de  l'empereur,  404.  Ses 
371  Reçoit  le  pape  à  Paderborn,  372.  sept  filles;  leur  beauté;  leur  galan- 
Leurs  entrevues  ;  promet  d'amnistier  terie,  405,  406.  Dispositions  qu'il 
les  Romains  révoltés,  373.  Rétablit  prend  en  leur  faveur,  407.  Reçoit 
1  ordre  troublé  dans  ses  états;  reçoit  une  nouvelle  ambassade  du  calife  de 
«s  présens  d'Haroun-al-Raschid  ;  par-  Bagdad  ;  succès  de  ses  lieutenans  con- 
court les  côtes  de  l'Océan,  374  à  376.  tre  les  Sarrasins,  408.  Symptômes 
Hemplace  sa  femme  Liutgarde  par  d'affaiblissement  de  l'empire;  il  mar- 
quatre  concubines  ;    préside  les   co-  che  sur  les  Danois  ;  reçoit  la  nouvelle 
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de  la  moH  de  son  fils  Pépin;  conienl       CHARLES,  filt  atné  de  ChnW- 

à  une  paix  générale,  409  à  419.  Ses  magne,  commanda  une  moitié  de  son 

mesures  défensives  ;  fait   construire  armée  ;  bat  les  Saxons  k  DruveniclL  ; 

des  flottes  pour  les  opposer  k  celles  U,  9)fS,  Marche  apcore  oontra  euX| 

des  Danois,  413.  Perd  son  flls  Char-  3&t.  Passe  l'Elbe;  différends  qu'il  rlh 

les;  sa  douleur;  sa  dévotion  mona-  gle;  hommage  qu'il  reçoit,  373,  374f 

cale,  414i  Envoie  en  Italie  le  fils  do  Bat  les  Bohémiens;  lots  que  son  pérs 

Pépin;    ses    traités    avec    l'Orient,  lui  destine,  404.  Continue  la  guem 

l'Espagne,  l'Italie,  le  Danemarck,  Hb»  contre  les  Sorabes  et  les  Bohèmes,  407« 

Investit  de  ses  titres  le  (ils  légitime  Ses  mesures  contre  les  Danois,  409, 

qui  lui  reste,  416.  Il  veut  qu'il  ne  410.  Sa  mort,  414.  Sans  enfans,  416, 
relève  que  de  Dieu  ;  lui  fait  prendre        CHARLES  H  (lb  ciuovs)  ;  roi  da 

sur  l'autel  la  couronne  impériale  ;  lui  France,  puis  empereur  ;  sa  naissance  ; 

recommande  ses  frères  naturels;  la  soupçons  à  ce  sujet;  II,    467,   Soii 

renvoie  en  Aquitaine,  417.  Ses  exer«  éducation  confiée  à  Bernard,  473.  Cou» 

cices  ;  sa  dévotion;  sa  maladie;  sa  ronné  roi  d'Allemagne,  474,  Est  en» 

mort,  418.  Inhumé  à  Aix-la-Chapelle,  voyé  pour  délivrer  sa  mère;  III,  14, 

419.  Coup  d'œil  sur  son  règne,  4S0  à  Exifermé  dans  un  couvent,  13.  Son  lot 

423.  Ses  mcBurs  déréglées;  désordres  augmenté  aux  dépens  de  Lothaire,  36, 

de  son  palais,  4î9.  Sa  gloire  défend  Puis  aux  dépens  de  ses  trois  frères, 

son  fils,  439.  Sa  politique  en  Saxe;  39.  Reçoit  les  armes  viriles, 40.  Reçoit 

m,  73.  Sous  lui  les  bénéfices  sont  le  serment  de  fidélité  des  princes  d« 

dcTenus  héréditaires,  iti.  Extinction  ses  états,  41.  Sa  part  dans  le  dernier 

de  sa  race;  chute  de  son  empire,  274.  partage  de  l'empire,  44,  45.  Ses  ap> 

L'éclat  de  son  règne  n'a  fait  que  dis-*  prêts  contre  Pépin,  6t.  Sa  jeonessel 

simuler,  sans  l'arrêter,  une  décadence  U  mort  de  l'empereur  ;  message  qui 

intérieure,  33t>.  A  pour  successeurs  lui  envoie  Lothaire,  64.  Ses  négocia* 

les  Saxons,  346.  Le  prestige  de  ses  tions;  sa  résolution  de  sa  rendre  indé» 

souvenirs  lie  entre  eux  les  princes  de  pendant;  injustice  de  sa  cause  ;  pou^ 

l'Occident,  357.  Son  ordonnance  re-  quoi  elle  triomphe;  sa  détresse;  fidélité 

lative  aux  bons  artisans,  3H6.  L'ordre  de  son  armée;  son  traité  avec  Lothaire; 

sooial  fondé  par  lui,  renversé  par  ses  ses  luttes  avec  Bernard ,   Pépin ,  les 

successeurs  ;   état  de   la  propriété  ;  Bretons  ;  son  allié  Louis  ;  sa  viotoin 

situation  de  l'ordre  inférieur;  lY,  6  de  Fontenay;  n'en  retire  aucun  fruit; 

et  suiv.  L'empire  préparé  au  régime  se  retire  en  Alsace  ;  entrevue  de  Strai- 

féodal  ;  l'esclavage  y  est  universel,  14,  bourg,  67  à  72  ;  Charles  fait  la  guêm 

28*  S«    toute-puissance,  36.  Deux  en  Aquitaine,  73.  Négociations  avse 

grandes   divisions    de    son   empire;  Lothaire  ;  traité  de  Verdun  ;  la  part  ds 

deux  systèmes  de  royauté,  l'un  héré-.  Charles  est  la  marche  d'Espagne,  plai 

ditaire,  l'autre  électif,   123.  Récits  la  France  limitée  par  le  Rhône,  li 

brillans  de  sa  cour;  lecture  habituelle,  Saêne  et  la  Meuse,  76  à  77,  Son  roi- 

dès  le  onzième  siècle,  des  esprits  che«  riage,  77, 78.  Ne  prend  aucune  mesure 

Yaleresques,   198.  Il  a  recueilli  les  contre  les  Normands,8 1.  Ses  diverses  ré* 

chants  des  Germains  du  temps  de  la  sidences;il  assiège  vainementTouloose; 

grande  conquête  ;  nature  de  ces  po^  fait  -tuer  Bernard  ,38,  Echec  d'un  ds 

sies,  487*  Chroniques  fabuleuses  sur  ses  corps  d'armée;   sa  présence  aux 

son  règne;  quand  recueillies  ;  V,  246.  états  de  Thionville;  vains   actes  de 

Prétendues   traditions  de  son  règne  cette  assemblée,  84.  Aux  prises  aveo 

invoquées  au  sacre  de  Philippe^Au-  les  Normands;  laisse  prendre  Paris, 

guste,  638.  Alliance  de  sa  maison  et  dont  il  paye  la  rançon,  86  à  87.  Fait 

de  ceUe  des  Capétiens  ;  VI,  16,  Son  la  paix  avec  Pépin  ;  est  réduit  à  U 

nom  incidemment  rappelé,  311  ;  VII,  Neustrie,  88.  Indépendance  des  feuda* 

398;  VIII,   U,  40,  108;  XVI,  97;  taires;  faiblesse  de  l'empire;  audace 

XX,  389;  XXUI,  4^6;  XXV,  36.  des  barbares;  Charles  rafionosUNo- 
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mhoé  Ml  ilet  Bretmt  ««a  mtiMM  H»UWlé  è  «npMwr  l#8  uni  tq*  %^^% 

an  roi  îles  D«n«ifl;  fait  U  paii  «veo  lei  chef»  narm^mcls;  %w  |MUP|r«i^  ««§ 

Àbdérame,  S9  à  91.  Set  inltiguM  en  ûU\  procès  4u  dernier;  ii||«rveati«ii  du 

Aquilaine  ;  élu  roi  à  U  fdaçe  de  Pépin;  p«pe,  U4  H  âd,Il  p^iisç  ««  Il«)i«, 1 8ft« 

la  giiewe  en|re  eui  reoominenQQ,  9S,  La  Frmioe  «QUs  lui  eM  mie  ih^e«fi^Ue» 

Intérêt  qu'il  prend  aux  quereUeg  tbdo-  199.  Son  entrée  i  Homei  il  reçoit  du 

logiques,  au  moment  des  ravagea  dea  pape  U^eeuronne   impériale  t    909« 

Normands  ;  il  leur  concède  un  comté;  Ëlu  par  *  la  diète   de   Pavi«  roi  dt 

reconnaît  le  fila  de  Noméneé;  n'a  d'ac-  I^ombardie,  tQl,  9Ût.  &a  lutte  aveff 

tifité  que  contre  les  tiens;  fait  tonsurer  son  frère  et  sea  neveui  ;   proelamd 

Pépin,  qui  s*écliappe  et  lui  dispute  en*  empereur   à    laintr^enis  \   est  saiia 

core  l'Aquitaine  ;  est  aussi  aux  prises  force  en  Italie  eemme  eu  Ffanee  ;  eal 

arec  Louis,  second  fils  de  Louis-le^Ger-  défait  à  Andernach;  sa  fuite;  ses  pevte 

maoique  ;  sa  conférence  avec  Lothaire;  tes,  962  è  907.  Ses  dernière  W\m; 

SCO  ambassade  à   son  second  frère  |  sa  morti    9ÛS  i^  919*  âen    édit    d9 

l'évasion  de  Pépin  et  de  Cliarles  rav  Kieray  a  ooqsaeré  et  rendu  légtU  U 

nime  la  guerre,  108  à  113.  Cliarles-  succession  héréditaire  dans  les  eomtést 

le-Ghauve  fait  couronner  roi  d'Aqui*  a  anéanti  le^  restes  de  l'autorité  royalt 

talne  son  ]eui|e  fils  Charles,  116.  Marie  sur  les  provinces,  918.  A  effacé  touti 

sa  dlle  au  roi  d* Angleterre,  191.  Re^  différence  entre  les  ûomkiêonmagisHikti 

moBtrances  que  lui  font  ses  seigneurs  et  les  êei§nei^$  ou  jmiprt^latfaf .  Seul 

et  Ms  év^ues;    son  cspitulaire   de  f\ls  quHl  laisse;    sa  devance  enTer9 

Kieray }  dénoncé  comme  tyran  à  Louis*  lui*    991,   293,    Lioa   seigneurs    nt 

le-Gennanique  1  atta<|ué  par  lui}  ses  regardent   plus   la   eouroqne    eemiut 

Ticissitudes  ;  il  regagne  sa  couronne  héréditaire,  996,  996.  La  classe  in^ 

sass  combat  ;  récompense  ses  partisans  termédiaire  a  disparu  sous  ion  règne) 

par  des  bénéfices  ecclésiastiques,  194  IV ,  7.    Lâcheté  de  U  population  d| 

à  18S.  Ce  que  sont  ses  capitula  très  ;  son  temps,  11. 

son  humilité  à  Tégard  du  pouvoir  ee«  CHAULES  (ii  ghm),  empereur» pni9 

clé«iastique  ;   sa  paix  avec  Louis  et  roi  de  France  ;   passe  en  Italie  •%  III  f 

Lothaire  ;  oppose  aux  Normands  d'aux  198.    S'éloigne,  900.    Son  père   lui 

trea  Normands;    è    quel  prix;    <|uel  laisse  la  Souabe,  905,  Sa  conférencQ 

enfst  le  résultat,  137  è  lélt  Sa  con<i  avec  Louis  de  Saxe,  908.  Convoqué 

duite  dans  le  procès  de  Theutberge,  par  ses  frères,   934.   Sommé  par  I9 

Ub.  Son  acharnement  contre  son  ne*>  pape  de  rester  dans  ses  limites,  988« 

Ten;  son  ingratitude,  149.  Le  force  Marche  sur  Tltalie  ;  sou  entrevue  avee 

de  reprendre  Theutberge,  159.  Cala«  ses  neveux  de  France;  il  leur  donne  son 

mités  de  ses  peuples  et  de  sa  famille  j  appui  ;  est  couronné  empereur ,  943  è 

aecroiasement  de  sa  domination,  159.  94 5. Regardé  comme  cheif  delà  mener» 

Veat  s'emparer  des  états  de  Charles  de  ehie  Carlovingienne,  247.Transfictioii 

ProTence,  décédé,  161.  Commence  la  honteuse  svec  un  chef  normand»  951. 

grandeur  de  Rohertrle-Fort,  169,  Fait  Ses  états  dévastés  t  il  eceepte  la  oour 

jn(^r  P<(piii  II  ;  rend   un  édit  de  ré«  renne  de  France,  qui  lui  est  offerte  ; 

fonne;  ordonne  de  raser  les  forteresse!  ne  prend   aucune  mesure  contre  les 

prifées  et  fait  fortifier   l'entrée   des  Normands,   957   \   961.  Ce   qui    le 

nvières  ;  inutilité  de  ses  précautions  préoccupe  pendent  qjne  Paris  est  au^ 

c«Dtre  les  Normands ,   175  è  179.  Il  abois;  éloigne  les  assiégeans  par  un 

traite  avec  eux  et  achète  leur  retraite;  à  traité  infâme;  sa  honte;  sa  maladie, 

^elprix;laLoire  livrée  aux  pirates,  179  964  à  968.  N'a  point  d'enfans;  prend 

^  174.  Apprend  la  mort  de  Lothaire;  en   affection  les   fils   des   princesses 

prend  possession  de  son  héritages,  176,  Carlovingiennes  ;   quel  accueil  il  fait 

178.  Entre  en  Alsaces,180.  Il  partage  è  Louis,  fils  de   Bosod  ,  fiH9.  Accuse 

^  Lorraine    svec    Louis,  181.  Vent  d'adultère   l'impératrice   Richarde  et 

•'agrandir  encore,    183,   184.    Son  l'évéque  Liutward,  970.  Ridicule  qui 


100                  CffA  GEi 

le  eouTre;  «ibiblissemeBi  de  sa  rtison;  pouvoir,  117.  Meurt  sans  enfims  ;  B*a 

convoque  une  diète  des  Francs  ;  veut  point   eu  de  résidence  fixe  ;  n'a  ea 

vainement  faire  reconnattre  son  fils  qu'une  vaine  autorité,  160. 

naturel  Bernard,  971 .  Est  dépossédé  ;  CHARLES,  filsde  Charles-le-Chauve; 

sa  mort,  273.  Méprisé  de  ses  sujets;  couronné  à  sept  ans  roi  d'Aquitaine;  m, 

honoré  par  l'Eglise;  légende,  173.  Sa  116.  Chassé  par  les  Aquitains,  130. 

mort  renverse  l'édifice  de  Gharlemagne;  Révolté  contre  son  père,  161.  Demande 

signal  d'une  nouvelle  barbarie,  274.  son  pardon  ;  meurt,  163. 

Rupture  du  lien  social  dans  l'empire  CHARLES-CONSTANTIN ,  fils  de 

d'Occident;  événement  heureux  pour  Louis  de  Provence;  IIl,  362.  Mis  en 

l'humanité;  pourquoi,  280  à  283.  Ac-  possession  du  comté  de  Vienne,  374. 

croissement  prodigieux  de  la  popula-  Accueille  Louis  iv,'|410.  Va  le  trouver 

tion,  285.  à  Mâcon,  443. 

CHARLES  m  (le  simple)  ,  roi  de  CHARLES,  second  fils  de  Louis  n; 

France;  sa  naissance  ;  pourquoi  regardé  en  bas  âge  à  sa  mort;  III,  448.  A  en 

comme  bâtard;  III,  257,  271 ,  287.  apanage  le  duché  de  basse  Lorraine, 

Proclamé  roi;  son  imbécillité ,  307.  476,  477.  Sa  rapacité,  478.  Prend 

N'est  soutenu  que  par  la  protection  parti  pour  Henri  de  Bavière ,  486. 

d'Amolphe  et  de  Zwentibold  ;  assiège  Sollicité  de  s'interposer  pour  la  paix 

Laon;  soupçonne  son  allié;  négocie  en  France,  493.  Retient  prisonniers 

avec  son  rival,  308  à  312.  Se  réfugie  Emma  et  Adalberon,  494.  Héritier  do 

en  Lorraine  ;  puis  se  livre  â  Eudes ,  trône  à  la  mort  de  son  neveu  ;  entre  à 

813.   Est  reconnu  roi  à  la  mort  de  Laon  ;  résidence  royale  ;  invoque  vai- 

oe   dernier,    315.    Forteresses  qu'il  nement   l'appui   de    l'archevék^ue  de 

fait  bâtir;   attaqué   de    toutes    parts  Reims,  496. Considéré  comme  rebelle, 

par  les   Normands,  317,   818.  Sur  498.  Son  droit  incontestable;  IV,  41. 

quoi   il    règne ,    323.    Attaqué    par  Faiblesse  de  ses  ressources  ;  sa  lenteur 

RoUon  ;  lui  donne  sa  fille  en  mariage  ;  à  faire  valoir  ses  prétentions  ;  ses  par- 

l'investit  du  duché   de   Normandie;  tisans,  42. Son  neveu  Amolphe investi 

hommage  insultant  qu'il  reçoit,  325  de  l'archevêché  de. Reims,  44.  Sur- 

à  3?9.  Serment  que  lui  et  ses  seir  prend  Laon;  est  proclamé  roi;  s'em- 

gneurs  prêtent,  330.  N'a  fait  que  lui  pare  de  Reims,  45.  Fait  lever  le  siège 

céder  ce  qu'il  tenait  déjà;  transaction  de  Laon,  48.  Prisonnier  avec  sa  fa- 

jugée  honteuse  mais  conforme  à  l'in-  mille  ;   meurt  en    captivité  ;  sa  pos- 

térêt  de  tous ,  336.  Suivit  à  tous  les  térité  ;  quand  elle  s'éteint,  50,  51. 

Carlovingiens ,  340.  Ses  vicissitudes  CHARLES  IV  (lb  bel),  roi  de  France; 

en  Allemagne  et  en  Lorraine  ;  favori  d'abord  comte  de  la  Marche  ;  se  rend 

qui  le  dirige  ;  attaqué  par  les  Hongrois;  â  l'assemblée  de   Poitiers  ;  IX ,  137. 

ses  concessions  aux  seigneurs;  atta-  Est  armé  chevalier;  prend  la   croix, 

que  par  Robert;  est  vaincu  près  de  274,27Ô.Safemme  accusée  d'adultère, 

Soissons;  trahi  et  fait  prisonnier  par  290.  Il  loi  fait  prendre  le  voile,.  292. 

le  comte  de  Vermandois,  341  à  365.  Son  apanage  confirmé  par  le  testament 

Remis  en  liberté,  371.  Emprisonné  de  son  père,  295.  Son  goût  pour  les 

encore;     délivré    définitivement    par  plaisirs,  299. 'N'a  aucun  intérêt  à  faire 

Rodolphe;  meurt,   373.  A  laissé  le  reconnaître  reine  sa  nièce  Jeanne,  350. 

pouvoir  royal  périr  entre  ses  mains;  N'assiste  point  au  sacre  de Philippe-le- 

ÏV,  35.  Long,  35 1 .  Se  rapproche  de  son  frère, 

CHARLES,  frère  de  Pépin  ii ,  ton-  353. Plainte  que  lui  fait  le  pape,  358. 

sure;  III,  94.  S'échappe  et  entre  en  Serment  ^'il  confirme, 375.  Son  avé- 

Aquitaine,  1 1 0.  nement  sans  opposition ,  4  05  .II  fait  cas- 

CHARLES  ,  fils   de  Lothaire,   est  serson  mariage,  406. Epouse  Marie  de 

roi  de  Provence;  III,  1 15.  Ses  frères  Luxembourg;  obscurité  qui  voile  son 

veulent  le  tonsurer,  116.  Les  grands  caractère,  407,  40S.I1  adoucit  le  sort 

du   royaume  le  confirment  daiis  son  des  lépreux  et  des  juifs  ;  il  révoque  les 
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grâces  de  ses  prédécesseurs  ;  il  altère  M.  femme  est  enceinte  ;  X,  1 .  Question 
les  monnaies  ;  il  projette  une  croisade  de  succession  qu'il  laisse  à  décider,  6, 
et  obtient  du  pape  des  subsides ,  409  7, 8.  Sa  mort  est  le  signal  de  troubles 
à411.  n  place  à  la  tète  de  cette  expé-  en  Flandre,  18. 
dition   abandonnée  Aimery  de    Nar-  CHARLES  V  (lbsagb), roi  de  Fran- 
bonne,  413.  Punit  les  crimes  du  sire  ce;  est  mis  en  possession  duDauphiné; 
de  Casaubon,  413.  Fait  exécuter  de  -épouse  Jeanne  de  Bourbon;  X,  3b8f 
prétendus  sorciers;  fait  arrêter  le  sire  369.  Epoque  de  son  mariage,  365.  Il 
de  Parthenay,  415,  416.  Il  visite  les  est  armé  chevalier,  376.  Invoqué  par 
provinces;    fête    poétique   qu'on  lui  le  pape  contrôles  Yaudois,  395.  Lieu- 
prépare  &  Toulouse,  419.  Il  ne  l'at-  tenant   de  son  père  en  Normandie; 
tend  pas  ;  il  perd  sa  femme  et  son  en-  ménage  la  paix  avec  le  roi  de  Navarre  ; 
fant,  4S0.  Epouse. Jeanne  d'Evreux;  entre  avec  lui  à  Paris,  4?1  à  493. 
marie  sa  cousine  Blanche  au  fils  du  roi  Cause  son  arrestation  à  Rouen,  448» 
de  Bohême,   4)1.  Fait  examiner  et  449.  Réclame  en  vain  contre  lavio- 
reconnattre  le  droit  de  Louis  comte  lence  de  son  père,  450.  Prétendu  per- 
de Flandre,  432  ,  433.  Réclame  la  don  que  le  roi  lui  accorde,  452,  453. 
mise  en  liberté   de  ce  prince  ,426.  Part  qu'il  prend  à  la  bataille  de  Poi- 
Menace  et  intimide  les  communes  de  tiers,   462,  466,  467.  Fuit  jusqu'à 
Flandre,  qui  se  soumettent,  427.  Ses  Paris;  exerce  l'autorité  royale;  altère 
rapports  avec  l'Espagne,  428 ,  429.  les  monnaies,  476.  Expose  aux  Etats 
Ses    négociations    avec   le   Dauphin  les  besoins   du  royaume,  478.  L'as« 
Viennois,  431.  Plans  avortés  pour  lui  semblée  lai  adresse  ses  demandes; 
donner  la  couronne  impériale ,  433  à  comment  les  élude,  481,  482.  A  re> 
435.  Rendez-vous    qu'il  donne  à  Bar  cours  aux  Etats  provinciaux;  entend 
aux  princes  Allemands  ;   il  s'y  pré-  les  mêmes  doléances;   son  entrevue 
sente  comme  candidat  à  l'empire;  n'est  avec  l'empereur;  il  altère  encore  les 
secondé  que  par  Léopold  d'Autriche  ;  monnaies,  483  à  485.  Réunit  de  non- 
ses  conventions  avec  ce  prince  ;  sub-  veau  les  Etats-généraux,  490.  Préside 
sides  qu'il  lui  fournit,  436,  437.  Pro-  l'assemblée;    entend   ses    doléances, 
grès  et  mine  de  son  parti,  438,  439.  493.  Consacre  ses  demandes  par  une 
n  fait  passer  des  secours  en  argenté  ordonnance  de  réforme,  494  et  suiv. 
I^old,  441.  La  mort  de  ce  prince  Ne  s'oppose  pointaux  pillages  du  comte 
met  fin  à  ces  négociations,  443.  Son  de  Longueville,   502.  Donne  le  gou- 
influence  sur  les  événemens  d'Angle-  vernement  du  Languedoc  à  son  frère 
^^rre,  444  et  suiv.  Ses  empiétemens  Jean;  pourquoi;  ses  démêlés  avec  les 
«n  Aquitaine;  il  n'écoute  point  les  Etats,   509  à  511.    Il  veut  secouer 
réclamations  d'Edouard;  plaintes  que  le  joug,  512.  Les  convoque  de  nou- 
loiadressesasœur,  447, 448.  Edouard  veau,   513.    N'ose  refuser  au  roi  de 
demande  à  lui  faire  hommage;  le  sire  de  Navarre  l'entrée  de  Paris,  514.  Fait 
Montpezat,  vassal  de  ce  prince,  insulte  la  paix  avec  lui,  515.  Comme  il  Tob- 
le  territoire  français  ;  réparation  qu'il  serve  ;   il  veut  rallumer  la  guerre, 
demande;  armée  qu'il  rassemble,  449,  516,   517.   Il  falsifie  les  monnaies, 
4&0.  Accueil  qu'il   fait  à   la  reine  518.  Mépris  et  haine  de  ses  eonseil- 
d Angleterre;  traité  qu'il  signe  avec  1ers  envers  les  conmiunes;  fermenta- 
«lle,  454.  Reçoit  le  jeune  Edouard  et  tion  qu'il  augmente,  519.  Son  impuis- 
annonce  à  Edouard  n  qu'il  refuse  de  sance  à  réprimer  le  Navarrais  ;  deux 
retourner  en  Angleterre ,  455  à  457.  de  ses  conseillers  massacrés  sous  ses 
rait  attaquer  la  Guienne,  461.  Fait  la  yeux  par  ordre  de  Marcel;  il  prend 
H»  aTec  Edouard  m,  466.  A  aidé  les   couleurs   nationales,   520,  521. 
J»«>elle  à  détrôner  son  mari;  n'a  point  Prend  le  titre  de  régent,  522.  Se  rend 
«jeapé  dans  le  meurtre  de  ce  prince,  aux  Etats  de  Champagne,  523.  Sa  ré- 
«7.  Sa  mort;  ses  dernières  disposi-  conciliation  avec  le  Navarrais;  parti 
^«»»  468 ,  469.  n  laisse  une  fille  et  qu'il  se  forme  hors  de  Paris;  il  con- 
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yè^e  \ei  lUts  à  Gompiègiie)  614,  cAcrë  à  Reimt^  18.  R^conp«nM  ^'il 
6Mv  Pfoitaet  à  rassemblée  k  fixité  donne  à  DuguescUa,  Vaio^uenr  i  Go- 
ûtes KonnaitM  ;  ee  qa'il  en  obtient,  696.  cherel  ;  exécutions  noUTelleft  i  14 . 
Les  nobles  lui  demandent  te  meurtre  Confirme  la  domitioki  de  11  Jfourgogfte 
et  Mnrc^)  607.  NégOciatiOBi  hvec  faite  à  son  plus  jeune  Ctère^  doute  le 
Paris,  6t7,  528.  Année  qu'il  forme;  gouvernement  du  LalguedDc  i  séo 
ies  opérationfesutlaSeineetlaMarBe,  frère  atné)  15.  Celui-ci  est  vunèmcnt 
628.  Bloqué  à  Marcké  de  Meàux  par  réclamé  par  Edouard  tu  (  Chariei  est 
1m  JuetfnéB;  par  qui  secouru.  531,  dëfié  ^r  Louis  de  Nayarret  sa  réso- 
682.  Traita  aVec  le  roi  de  Navarre;  lution  de  cbasser  les  bandes  de  bri- 
dtÉMandc  que  douée  bourgeois  de  Paris,  gAbds,  16.  Ses  capitaines;  leur  tatti- 
è  son  thoixy  lui  soient  livrés^  636.  que(  mission  qu'il  leur  doaae,  If. 
Relitre  à  Paris;  ftiit  ahrêter  les  parti-  Leurs  succ^;  exécutions  qu'il  Icir 
feans  de  Màrœlv  640.  Est  défié  par  le  comtaiallde;  aiteée qu'il  rassemblé  pour 
rai  de  Navarre^  541b  Ses  mesures  fife-  combattre  en  Bretagne,  18,  10.  Se 
vales  et  miUtaSnes,  644,  545  à  647.  résigne  à  pacifier  cette  province,  14, 
Ptéteftd*  complot  qu'il  punit,  649.  Il  ib^  Reçoit  l'iMmmage  du  duc  JeaniY, 
■oVt  de  Paris;  assiège  Meluta;  fiait  la  26»  Il  fait  la  paix  avec  le  roi  de  Ka- 
{Miix  nvtse  le  Ifavarrais,  661  à  56J.  Varre»  Î7\  28k  Désordres  iatérievïs 
FWI  rejMer  pa^  les  EUta-généiubx  le  qu'il  ne  peut  réprimer  (  révolte  de 
tràSlé  de  Londres;  fee  prépare  à  la  Tournai  qu'il  feint  d'approuver,  28,36. 
gmek-re  uVee  les  Anglais;  Altère  lés  fiés  «xactionS)  32.  Ses  besoins;  cRh 
naémMtes^  .S66  à  667.  Moltesse  de  ses  barras  que  lui  dométtt  les  Compagnies; 
«ppl-èts;  faibléÉse  de  sa  sauté  et  de  sa  répugnance  pour  leur  o|>poser  le 
«on  «aractère  ;  sen  système  d'inaction;  peuple,  33^  34.  Il  se  décide  à  les  feii- 
par  ^i  notivé)  666,  &6 1 .  Lé  peuple  ployer  au  defaolrs  (  propositions  que  hii 
ph*end  partout  les  armes-)  562.  Le  ré-  fait  l'empereur;  pakti  auquel  il  se  4^ 
l^t  éeVasselhbfe  point  d'armée,  666.  terminev36  à 37 .Pourquoi veutdétrêaer 
Ma  no&ge  qU'à  doiàiner  Paris;  sa  rup-  le  roi  de  Castille  ;  son  initoitié  envers 
ture  uVee  le  roi  de  Navarre^  666,  567.  ËAouàrd  m;  mèoiagé  qu'il  «mpèebs, 
He  wat  ni  faino  la  paix  ni  livrer  lia-  68^  39.  Il  paye  la  rançon  de  DugueB- 
t&iHe,  580.  Ses  uégociètions  ;  il  con-  din  et  le  place  è  la  tète  de  l'expédition 
tint  et fure  le  traité  de  Brétign^y  670  contre  Pierrte»le*>GrUeU  40.  Marche 
4  672.  ^  pl'ocuré  le  premier  terme  silencieuse  de  son  administt'atioa  ia- 
^  la  rançon  de  «on  pèfe  par  le  ma-  térieure,  42.  il  recomknence  à  agilr  en 
riage  du  sa  aœur  uVec  Jean-CMetis  rival  d'Edouard  ni,  56.  Là  Fraace 
Viscentiv  6f  4^  576>  Al^tend  Ison  père  renaît  ;  les  provinces  s'efforcent  4e 
6  Bo«logn«>  676.  £A  Uotaimé  ptir  Uii  Bupprimet  le  brigandage;  Charles ooo- 
liewtenunt  du  iN>ya«n'è ,  592.  Puis  ré-  Toque  les  Cta(%  pour  le  seconder  ;  débi- 
^ebt.,  610.  Apf>reiid  la  mè¥t  du  rof,  Uté  de  cette  ass^nblée  ;  aAûblisseiBeiit 
618.  Sott  avènetakent;  Xi,  1.  Mépris  de  la  population,  60è66.  Privil^s 
tt  fiv^rsvon  peut  hii  de  la  noblesse  ;  ^ue  le  roi  «rccorde  à  rUniveraité  4e 
de  «a  Ainrillet  des  bèurgéois;  des  Pkiris>  64^  66.  Ses  ùastancés  vaines 
|^5«ans^  d'oè  son  cumom  ;  solh  .pahié-  pour  retenir  le^ape  en  deçà  é^  mMts; 
fiyriste  $  son  ^«cation  lettrée  ;  «es  ses  efforts  pour  maintenir  TraMtatiare 
^itudvB  ast^logique»,  2  à  4v  Contraste  «ur  le  trftne  de  Castille,  67«  Ses  «ff- 
^mtre  son  imakobilité  et  les  succès  de  ciers  en  Langudloc  battus 'par  une  cou- 
•an  règne;  «oience  mystérieuBe  dont  |>agnie;leardéloyattté, fiS.Safeinteep- 
«B  fui  a  t^mi  ebnqyte  ;  il  lait  inhumer  {position  èù  recrutennent  mi  Frhnde  des 
46n  pèffé  ;  quand  prend  letit^ede  roi;  forces  de  T^anstateare,  80.  Ses  mp- 
na  bai6e  pour  le  roi  de  Navarre,  6,  6,  ports  avec  Edouard  in;  aoeaeii  qu'il 
t.  Il  le  fait  attaquer  en  Noitea^die,  fait  à  l'un  de  ses  fils,  82.  Sa  vie  re- 
8  et  suiv.  il  fait  exécuter  des  bour^  tirée  l'aide  à  dissimuler  ses  sentioiéns, 
«Mil  d«  IfftotH  et  afeaka»  10.  Est  68.  Sa  tMtique  à  IXgârd  ém  ooBpè- 
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fpàm  tùngêâiiès  par  le   prince   de  144, 145.Abu«de  pontoif  deses  offlT 

Galles,  85.  Il  s'attache  Glisson;  les  elers  qu'il  réprime,  146.  Son  traité 

▲Ibrats,  le*  Armagnacs,  86.  Son  traité  avec  le  roi  de  Navarre,  147,  148.  n 

d'alliance  contre  Edouard  avec  Trans-  ne  profite  point  au  Midi  du  départ  dit 

timare,  91.  Il  se  décide  à  la  guerre;  prince  de  Galles;   seigneurs  qui  sé 

il  accueille  le  recours  dei  seigneurs  donnent  à  lui,  150.  Son  alliance  aye4 

aquiuins  au  parlement  de  Paris;  il  Robert,  roi  d'Ecosse,  151.  Son  désir 

trompe  Edouard  iit,  9S,  98.  Il  l'assure  de  s'allier  avec  le  comte  de  Flandre, 

des  dispositions  du  Midi*,  marche  de  l5f.  Sa  popularité  en  Bretagne;  l'ai* 

M  procédure  ;  il  fiait  ajourner  le  prince  llance  du  duc  lui  échappe,  153kl  55. 

de  Galles,  95  à  08.  Il  défend  au  duc  II  élude  la  médiation  du  pape,  161» 

d'Anjou  de  commencer  les  hostilités,  169.  Nouvelle  ardeur  de  Transtamare 

99.  Ses  apprêts  ;  ses  feintes  négocia»  à  le  seconder,  164.  Ses  intelligences 

tioDs  ;  avis  qu'il  donne  aux  otages  en  dans  les  conseils  d'Angleterre  ;  Il  ttn* 

eongé  ;  il  envoie  son  défi  à  Edouard  prunte  la  flotte  de  Gastillé  pour  corn* 

par  un  valet  de  cuisine  \  il  fait  enlever  battre  celle  de  son  rival,  165.  Otàfé 

It  Ponthieu,  100»  101.  Son  alliance  qu'il  dotine  à  ses  frires  après  la  vie*- 

étroite  avec  transtamare;    il  convo*  toire  de  la  Rochelle,    t68,   169.  Il 

que  les  £tat§«généraui  ;  fuit  ratifier  sa  refuse  au  Captai  de  Buch  de  racheter 

procédure,  106«  107.  Est  secondé  en  sa  liberté,  i7 It,  Villes  qui  se  rendent 

Quercy  par  le  clergé  ;  ses  dévotions  à  et  qu'il  récompense  par  des  privilèges, 

Wiii,  109,  110.  Succès  de  ses  négo-  173.  174.  Il  accepte  la  capitulaHon 

eiatiens;  mariage  de  son  frftre  avec  de  Thouars,  175.  Sa  détermination  dé 

l'héritière  de  Flandre  ;  «es  pourparlers  n'attaquer  un  ennemi  noureAu  qu'après 

atMla  roi  de  Navarre,  111  à  113.  Sa  atoir  accablé  l'ancien;  il  médite  U 

Mg«8se;  ses  bonnes  mesure»  finan-  perte  du  duc  deBfetagne,  178.  II  ef- 

<i^;  son  indépendance  k  l'égard  de  pose  ses  griefs  contre  lui  ;  le  fait  attâ* 

Kotte)  sa  fermeté  à  maintenir  la  hié«^  quer   par   Duguesdin  ,    180.   Efikrt 

rirehie  judiciaire,   114,  115.  Tilles  (l'Edouard  pour  le  forcer  de  traiter  sut 

rwonquises  doot  il  confirme  les  privl<-  les  mêmes  bases  qu'à  Brétigny,  184. 

légss  ;  il  fait  porter  sa  vaisselle  à  la  Attaqué  au  Nord  ;  il  défend  k  neê  gé* 

noooaié;  ses  lieutenans  ;  son  eitrême  néraux  de  combattre,  185.  Sa  tactique; 

tIfcMispeetion,  116,  117.  Son  projet  fcuccès  de  ses  «apitaiUM;  détressé  dé 

d« descente  en  Angleterre;  il  l'aban*.  fenncffli,    196,   187.  Soft  triomphé, 

dOfiAe)  110.  Direction  qu'il  donne  au  188.  Les  merveillettif  résultats  de  SA 

dao  de  Bourgogne  ;  il  ne  lui  permet  politique  signalent  un  homme  extrA* 

P««de  liver  bataille,  lîl,  lîî.  Con*  6tdinair*;  instrumens  de  son  adftrihi^ 

*'«te  de  son  caractère  avec  celui  de  lA  traeion  mystét^eose  j  sentimens  de  ter- 

Aàtiott;  contraste  de  sa  conduite  atec  reur  qu'il  inspire;  ^on  earraètère,  196 

^  grands  réanltats  quHl  obtient  ;  yolle  1 1 94 .  H  nomme  des  plénipotentiaires 

^  touvre  ses  actions;  pourquoi  le  pour  la  paii,  1^8.  Ses  ordonnances 

•Arnom  de  8agê  lui  a  été  conservé,  pendant  la  trèvè;  ôrâfè  dans  les  flnan- 

^'&f  126.  Sentence  de  la  cour  des  ces;  application  ses  Amendes  atil  gagés 

pairs,  qu'il  confirme,  qui  déclare  l'A*-  des  gens  de  jostiee  ;  règlAment  de  lA 

Ittiiaiite  confisquée,    1)7,  1(8.  Suite  marécèauSSëë  i  tixation  de  l'âge   dé 

^  8M  négociations  avec  1«  Navarrait,  majorité  des  rois,  500  I  865.  S*  fa* 

■^1)  188.  Plan  de  campagne  qu'il  mille;  il  règle  la  régence  et  la  tutelle 

•oBcette  avec  ses  frères,  134.  Ses  dis»  de  ses  enfans  ;  \éé  apanages  ;  il  adoucit 

foslUoAs  défensives  au  Nord,  140.  Ce  le  sort  du  peuple^  503  à  506.  Il  réunit 

JttttUitpour  repousser  Rnolles;  con-  A  la  couronne  l'Apanage  du  duc  d'Or- 

J*J1  ^e  lui  donne  Glisson  ;  il  nomme  léans,  507.  Le  pape  loi  signalé  des 

"'««'lesclin  connétable,  145.  Comment  hérésies  &    extirppr,   509.   Sectairfs 

•Jj^re  les  résultats  de  la  campagne;  qu'il  fait  brûler  vif^  5 1   .  S^s  cffom 

!**•••  H  réeompeMW  qn'il  accorde ,  isntik»  poittt  ratanif  la  frâpe  k  Ati^ 
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gnon,  SI 4.  n  débarrasse  la  France  des  bretons  qui  le  quittent;  fa?eur  doat 

soldats  licenciés  ,   217.  Négociations  Clisson  jouit  auprès  de  lui;  ses  négo- 

•ni  prolongent   la  trêve,  3 18,  319.  ciations  avec  les  Etats  de  Bretagne,290, 

Pré?ientla  guerre  entre  son  frère  Louis  291 .  Attaqué  par  les  Anglais  ;  persiste 

et  le  roi  d'Aragon,   220.  S'apprête  à  dans  sa  tactique  de  défensive  inerte, 

profiter  de  l'affaiblissement  de  la  mai-  292  et  suiy.  Il  s'oppose  k  «e  que  son 

son  d'Angleterre  ;  réconcilie  les  comtes  frère  livre  bataille,  294.   Il  négocie 

de  Foix  et  d'Armagnac  ;  négociations  avec  les  Bretons  pour  fermer  la  retraite 

qu'il  fait  suivre  a  Bruges  et  dont  il  aux  ennemis,   295.   Sa  maladie;  sa 

élude  la  conclusion,  222  à  224.  Ap-  mort;   ses  obsèques,  296  à  298.  Sa 

S  rets  qu'il  a  faits  ;  il  commence  les  famille  ;  ses  dispositions  à  l'égard  de 
ostilités  après  la  mort  d'Edouard,  ses  frères;  fruits  de  son  despotisme, 
226.  A  quelles  conditions  offre  de  dé«  306,  307.  Contestation  et  accord  snr 
livrer  le  Captai  de  Buch,  229.   Sa  ses  dernières  volontés,  308   à  313. 
résolution  d'attaquer  à  la  fois  l'Angle-  Dispositions  qu'on  lui  suppose  à  l'égard 
terre  et  le  roi  de  Navarre  ;  il  accuse  de  Clisson  et  des  impôts  établis  sur  la 
ce  dernier   d'empoisonnement   et  de  ville  de  Paris,   315,   3i8.  Sa  mort 
sortilèges,  231.  Procès  qu'il  fait  faire  apaise  la  Bretagne,  324.  Son  ordon- 
à  son  cbambellan;  il  fait  arrêter  son  nance  de  suppression  des  impôts  po- 
fils  ;  saisir  ses  fiefs  ;  exécuter  ses  offi-  blics,  332.  Ses  serviteurs  rappelés  au 
ciers;  il  le  fait  attaquer  en  Navarre,  conseil,  536 j  543. 
232  à  236.  Son  armée  en  présence  de        CHARLES  YI,  roi  de  France;  sa 
l'armée    anglaise;   il   interdit   toute  naissance;  séance  royale  à   laquelle 
attaque;   fruit  qu'il  retire  de  cette  il   assiste  comme   dauphin  ;     tuteur 
campagne,  240.  Fermentation  générale  que  lui  donne  son  père;  XI,  203, 
de  l'Europe,  241  et  suiv.   Il  adoucit  204.    Son  avènement,   296   à  298. 
les  mesures  contre  les  hérétiques,  247.  Il   est  destiné  à  humilier  la  majesté 
B  protège  le  pape  Clément  vu;  fomente  royale,  303.  Sa   jeunesse   à  la  mort 
le  grand  schisme,  248,  249,  251.  H  de  son  père,   306,    307.   Son  oncle 
s'est  vainement  appliqué  à  endormir  d'Anjou  s'oppose  à  ce  qu'il  soit  cou- 
l'esprit  de  liberté,  252.  Soulèvement  ronné  ;    le  chancelier  propose  de  le 
contre  son  frère  en  Languedoc,  253  et  sacrer,  308,  309.  Incident  qui  retarde 
suiv.   Commissaires  qu'il  y  envoie  ;  cette  cérémonie  ;  sa  haine  contre  Mi- 
il  rappelle  le  duc  d'Anjou  ;  le  remplace  chel  de  Dormans,  313.   Il  est  armé 
par  Gaston  de  Foix,  258  à  260.  Com-  chevalier;  amte  plusieurs  jeunes  sei- 
ment  offensé  par  le  comte  de  Flandre,  gneurs,  puis  est  sacré  et  couronné, 
261. Lui  promet  assistance  contre  ses  314,  315.  Le  duc  de  Bretagne  se  ré» 
sujets  révoltés;  conseil  qu'il  lui  donne,  concilie  avec  lui,  325,  326.  Se  dis- 
278.  Illusion  qu'il  se  fait  sur  les  sen-  pose  à  partir  pour  le  Languedoc;  il 
timens  des  Bretons  ;  il  ajourne  le  duc  pi'end  l'oriflamme  à  Saint-Denis  ;  le 
de  Bretagne;  il  le  fait  déclarer  con-  duc  de  Bourgogne  le  retient  à  Paris, 
vaincu  de  lèse-majesté;   il  çonfisquiS  329.  Il  reçoit  l'hommage  du  duc  de 
ses  fiefs,  280,  281.  H  introduit  la  ga-  Bretagne,  362.   Marche  sur  Rouen, 
belle  en  Bretagne;  confédération  contre  puis  sur   Paris  soulevés,    365,  366. 
lui  ;  résistance  de   la  province,  282,  Préside  les  états  de  Compiègne,  368. 
283.   Son  obstination  à  faire  valoir  A  quelles  conditions  rentre  dans  Pa- 
Tarrêt  de  confiscation  ;  Bretons  qu'il  ris,  369.  Ses  tuteurs  sentent  que  la 
envoie  au  supplice;  il  mécontente  Du-  guerre  est  engagée  entre  la  nation  et 
guesclin,    286,   287.   Il  éloigne   des  eux,  378.  Le  duc  de  Bourgogne  le  dé- 
affaires ses  deux  frères  aînés  ;  sa  con-  cide  à  marcher  contre  les  Flamands  ; 
fiance  au  troisième,  2S8.  Sa  confiance  il  prend  l'oriflamme  à  Saint-Denis,  381 
au  duc  de  Bourbon;  pourquoi  fortifie  à  383.  Lettre  que  lui  adresse  d'Arte- 
l'ascendant   du   duc   de   Bourgogne  ;  veld  ;  son  arrivée  è  Péronne  ;  il  reçoit 
gndi  qu*il  lui  dontte»  ft%9>  Capilaiaea  l'hommage  du  comte  de  Flandre  ceame 
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comte  d'Artois,  385.  Ses  opérations,  entrevue  avec  Isabeau  de  Bavière;  son 

386  à  389.  Il  reçoit  la  soumission  de  mariage  avec  cette  princesse,  454  à 

la  Flandre  maritime,  390.  Il  gagne  la  457.  Ses  apprêts  contre  les  Gantois, 

bataille  de    Rosebecque,  394  à  396.  460.  Il  reprend  et  incendie   Damm, 

Promet  à  son  armée  le  pillage  de  Cour-  ses  ravages  ;   son  retour  en  France  ; 

trai;  funeste  effet  sur  son  caractère  de  469,  463.  Epuisement  de  ses  finan- 

Ii  victoire  dont  il  n'a  point  partagé  ces;    ses  expédiens,  ^64.    Pourquoi 

les    dangers  ;    n'ambitionne    d'autre  refuse  les  négociations  proposées  par 

gloire  que  celle  de  punir  les  peuples,  Richard,  470.   Ses  renforts  en  Ôis- 

398  à  400.  Retenu  à  Courtrai  par  les  tille,  469,  472.  Son  projet  de  descente 

pluies  ;  il  veut  marcber  sur  Gand  ;  on  en   Angleterre  ;  sa  flotte  nombreuse  ; 

lui  insinue  de  cbâtier  Paris;  il  fait  ville  de  bois  qu'il  fait  construire  par 

mettre  à  sac  et  brûler  Courtrai  ;  il  re-  les  soins  de  Clisson  ;  ses  immenses 

fttse  la  souveraineté  de  Gand  ;  demande  approvisionnemens  ;  ses  mesures  fis- 

au  comte  de  reconnaître  Clément  vu;  cales;  son  départ  de  Paris,  473  à  476. 

capitaines  qu'il   nomme  en  Flandre;  Son  arrivée  à  Lille;  princes  et  sei- 

son  séjour  à  Tournai  puis  à  Arras,  gneurs   qui  l'accompagnent;    terreur 

401  à  405.  n  marche  sur  Paris;  ses  qu'il  inspire  aux  Gantois;  son  retard 

menaces;  la  bourgeoisie  se  porte  en  à  s'embarquer,  477  à  480.  Il  ajourne 

armes   au  devant  de  lui;    intention  l'opération;  ruine  de  sa  flotte,  481, 

qu'il  lui  prête;  il  la  fait  retirer;  son  482.  Ses  démêlés  avec  la  famille  de 

entrée  dans  la  yille ;  arrestations;  exé-  Navarre,  488  à  490.  Invoqué  par  le 

cations  qu'il  commande,  406  è  4l0.  roi  de  Castille  ,    lui  fait  passer  des 

n  met  fin  aux  supplices  ;  exactions  et  secours  ;   appelle   au  commandement 

confiscations  par  lesquelles  il  les  rem-  de   l'expédition  le  duc  de  Bourbon , 

place;  destination  des  sommes  qui  en  493.    Prépare   un   nouvel  armement 

résultent;   il   rétabit  les  gabelles  et  contre  l'Angleterre,  499.  Incident  qui 

aides,  411  à  41 3.  Traite  comme  Paris:  l'y    fait  renoncer;   ses   négociations 

Rouen,  Reims,  Châlons,  Troyes,  Sens  avec  le  duc  de  Bretagne  au  sujet  de 

et  Orléans,  414,  415.  Evoque  la  ré-  l'arrestation  de  Clisson,  509  à  511. 

pression  des  Ttsc^tna,  416.  Son  besoin  Brigandages  qu'il   laisse  impunis;  il 

de  mouvement,  de  nouveauté,  de  sup-  est  défié  par  le  duc  de  Gueldre;  sa 

plioes;   ses    garnisons    attaquées  en  colère;  répugnance  de  ses  chevaliers 

Flandre,  417     Invoqué  par  le  comte  pour  cette  expédition  à  laquelle  il  se 

Louis;  se  met  en  mouvement;  sei-  détermine,   515    è   519.    Diversions 

gneurs  qui  l'accompagnent  ;  sa  nom-  qu'il  craint  du  roi  de  Navarre  et  du 

breuse  armée;  ses  progrès,  436,  427.  duc  de  Bretagne,  590.  Est  rassuré  à 

Ses  fureurs  à  Bergues,  4S8.  Est  re-  l'égard  de  ce  dernier;  leur  entrevue  à 

poussé  à  Bruckbourg;    se  lasse  de  la  Paris,  521  à  523.  La  pacification  de 

guerre,  429.  Fait  massacrer  les  habi-  la  Castille  lui  est  cachée,  527.  Il  part 

tans  après  la   capitulation    de   cette  pour  la  Gueldre  ;   pourquoi  se  dirige 

place;  évacue  la  Flandre,  430.  Trêve  par  la  Champagne;    veut  assurer  le 

générale  qui  comprend  ses  alliés,433.  service  des  vivres,  mais  sans  succès  ; 

8a  victoire  sur  la  nation  ;  ses  germe»  ravages  de  son  armée ,  528  à  530. 

de  folie  ;  en  décimant  la  bourgeoisie  Satisfaction  qu'il  obtient  et  dont  il  se 

il  ne  l'a   point  abattue,    435,  436.  contente;    sa  retraite;    désastres   et 

li'esprit  de  corps  de  la  noblesse  lui  murmures    de  l'armée,   531    à  534. 

>  donné  l'impulsion,  445.  Son  pardon  Assemblée  dans  laquelle  il  congédie 

*ux  Languedociens  à  quelles  condi-  ses  oncles  et  réclame  la  plénitude  du 

^ons,  450.  Subsides  qu'il  accorde  à  pouvoir;   ses   ministres;  l'un   d'eux 

son  oncle  de  Bourgogne  ;  celui-ci  l'en-  meurt  empoisonné  ;  il  se  sépare  des 

g"ge  à  ne 'point  renouveler  la  trêve,  deux   ducs,   535  à  53*'.    Nullité  des 

4&2,  453.    Il  assiste  au  mariage  de  résultats  des  immenses  efforta  qu'il  a 

ion  cousin  Jean  de  Bourgogne  ;  son  faite  jusque-là  ;  haine  qu'on  .porto  à 
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fM  oBdtt  ;  formatiioii  d'vn  Bounim  oiMlit,589  à  593.  Son  igaornice  i  mii 

eonieil  ;  eommtDt  Ifl  compose  ;  il  rét«-  incapacité;   sa  lupontition;  frayeur 

bllt  la  charge  de  prévôt  des  marchands,  que  lui  cause  uoe  trombe;  exaction 

639  à  644.  Zèle  de   ses   ministres;  à  laquelle   sa  terreur  le  £ût  renon- 

négociateurs  qu'ils  nomment  pour  faire  cer  ;   bruits  d'empoisonnemens  ;  sup* 

la  paix  avec  l'Angleterre,  546.  Signa-  plices,  694  à  696.  Il  disgracie  Graon, 

ture  d'une  trÔYe  générale  ;  ses  négo-  697.   Son  rendei^vous  avec  le  duo  de 

«iations  ;  ses  bons  rapports  avec  l'em*  Bretagne  ;  il  remet  l'héritage  da  Fois 

pereur  et  avec  le  roi  de  Gaetille;  son  an  neveu  du  comte,  693,  699.  Aigreur 

désir  de  rétablir  la  paix  de  l'Eglise ,  de  ses  conférences  avec  le  prince  Bre* 

648,  649.  Il  se  déclare  pour  Vimma^  ton  ;  leur  traité,  600  à  603.  Les  idées 

oulée  eonûêptùm;  bulle   qu'il  obtient  despotiques  qu'il  a  puisées  dans  son 

du  pape  ;  fait  rétracter  les  domini-  éducation  l'ont  disposé  à  sa  maladie 

cains,  66S.    Il   arme   chevaliers  ses  mentale;  XII,  1  à  4.  Quand  elle  com- 

deux  cousins  d'Anjou  ;  fêtes  et  tour*  mence  à  se  manifester  ;  d'où  son  ridi' 

nois  célébrés  à  cette  occasion;  obsè-  cule  surnom  de  Biêf^Àiméf   6.  Son 

ques  de  Duguesdin;  but  du  roi  dans  incontinence  l'a  encore  prédisposé  à 

tette  cérémonie;  épuisement  de  son  la  folie;  son  premier  accès,  6«  Se  rend 

trésor,  564  à  657.  Il  ordonne  pour  la  à  Amiens  pour  traiter  de  la  paix;  son 

reiue  une  entrée  solennelle  à  Paris,  désir  de  combattre  Amurat,   7.  Sa 

ton  déguisement;  mystères  joués  sur  magnificence  ;  accueil   qu'il  Cait  au 

des  échafauds  ;  riches  présens  offerts  princes  anglais,  i  0,  11.  Son  accès  de 

à  la  reine,  568,  669.  Mariage  de  son  délire;  son  retour  à  Paris  ;  événement 

frère  Louis;  nouvelles  fêtes;  son  dé«  qui  trouble  la  cour;  assassinat  de  Glis* 

part   pour   le   Midi,   64^0,  661*   Son  son;  vengeance  que  le  roi  promet  en 

•otrevue   avec  son  oncle   de  Berry  ;  connétable  ;  ses  mesures  contre  Craon, 

liutres  princes  qui  entrent  avec  lui  k  13  à  18.  Il  le  réclame  vainement  da 

Avignon  ;  son  désir  de  mettre  fin  au  duc   de  Bretagne  ;   se  dispose  à  la 

schisme  et  de  fnire  couronner  Louis  n  guêtre  ;  ordres  qu'il  donne  à  ses  od^ 

d'Aujon  roi  de  Naples,  669  à  664.  Ses  <des,  19.  Son  départ  pour  la  Bretagne; 

lltes  perpétuelles  ;    ses  largesses  ;  il  représentations  des  princes  ;  son  im* 

prend  congé  de  ses  oncles  ;  ses  goftts  tabilité  ;  scène  dans  la  forêt  du  Mans  ; 

licencieux;  il  écoute  les  plaintes  por^  sa  folie  furieuse,  ft  à  S4.   Soupçons 

tées  contre  ses  ondes  ;  fait  arrêter  le  d'empoisonnement  ;  où  il  est  tra&f* 

trésorier  du  doc  de  Berry,  666  à  669*  porté,    16.   Régence  qu'on   institm; 

Ses  ministres  font  exécuter  cet  homme,  part  qui  Ini  est  réservée  dans  le  pon- 

672,  678.  Feudataires  dont  il  reçoit  voir,  i6  è  3i«  Son  retour  à  la  santé) 

l'hommage  ;  sa  visite  au  comte  de  Foix|  son  oncle  l'éloigné  dei  affaires  ;  fatsle 

il  achète  sa  fnture  succession,  678  à  mascarade  qui  l'y  rappelle  ;  il  veat 

676.  Son  retour  par  la  Bourgogne)  oniln  mettre  no  terme  att  achisniei 

fêtes  qu'on  lui  donne;  il   revient  à  86  k  38*   Négociations;   sa  rechute; 

Paris  à  frade  étrier  ;  il  destitue  son  il  a  confirmé  Tâge  de  majorité  fixé 

oncle  de  Berry,  677*  Entreprend  la  par  son  père;  réglé  là  tutelle  et  la 

réformé  des  finances  ;   ses  ordonaan*  régence  ;   ses    éfforté   pour    rappeler 

•es;   Ms  idées  chevaleresques,  680,  Clisson,  89  à  41.  Son  voyage  à  Ab* 

681.  Secours  qu'U  accorde  an  doga  beville,  4t.  Sa  fureur  augmente  ;  em* 

do  Gènes,  689,  688.    Son  gott  pour  pire  que  conserve  sur  lui  la  docbeist 

les  croisades  ;  il  projette  d'en  eotre»  d'Orléans  )  imposteur  qui  le  déchn 

prendre  nne  en  Italie  contre  Bonilace;  ensorcelé,  44»  46.   Les  ordoodancM 

ordres  qu'il  donne  à  ce  sujet  ;  void*>  mont  rendue»  en  son  nom  ;  stagnatioa 

ment    accueille    les   observations  da  des  affaires,  47,  46.  S'interpose  eotie 

Tunitersité;   il  abandonne  ce  dessein  Clisson  et  Jean  v;  ses  voyages;  ûnBf' 

•t  ne  secourt  même  pas  le  due  d'An*  plaoo  les  jeux  de  hasard  par  le  ^  è 

}Ott»  684  è  687»  GMitrtêatté  par  8ei  l'«rc(  te  aaMêtse  fih  ènnider  cirtte 
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4ifpMi1iMi;  a  «iriitisè  les  |uCi«  4»  à  ï^hj^  tS3  à  Itt*  fil«  ioMfre  à  la 

53.  Ses  criihuté*  religieiiiM  ;  bulle  chute  éè  RidMfd  n  ;  nine  tentalite 

que  Ui  admae  Boniftice  ;  t«qnètê  ^«e  de  soA  geu^ernenieuk  pouf  saisir  la 

lui  présente  la  fioriMam;  neyen  de  Guienne,   1811  ^    t3S.    Il  reeooMU 

fiife  «esser  te  eckiiine  qu'il  ^oûte;  Heuri  iv,   136.  Mobilité  de  son  ee- 

parti  tpte  lui  iiit  preAdiu  te  duc  de  prit  ;   comment  les  princèi  tn  llMIit 

Berri,  M^  67%  Ne  se  soumet  point  à  parti;  leurs  prodigalités,  138,  IS9. 

Beeelt  Ini  $   eonyoque  le  clergé  de  Ordonnance  de  réforme  <{ue  ses  eoB- 

Francb,  SO.  Par  qai  rappelé  À  des  eeill^rs  lui  font  signer,   140,  141. 

eceepatietas  eéHeuses;   lr&Teille>  de  S«s  largesses  reoonmen cent;  se»  llll; 

concert  a^nee  Isa  famillei»  an  bien  du  leutn  apanages ,  1 4S.   Ses  nouteaux 

royaume)  60,  61.  Ses  efforts  pour  dons,  145    Ses  actes  d'tministratiOB, 

Ineiier  le  Midi,  6tv   Puis  la  Breta-  161,  l&t.  Largesse  qu'il  fait  an  duc 

gBe,6J{.  ÀYnbSBSade  qu'il  entoie  pvnr  de  Bourgogne;  pouToir  qu'il  donne 

■otifièr  à  Benelt  Kin    U  déotsion  de  Mi  duc  d'Orléans,  1$1.  Puis  an  duc 

l'assemblée  du  clet^  $8.  Use  fatigue  de  Bourgogne,  163.  Comment  on  le 

lies  affaires;  exile  non  médecin;  Sa  distrait;  il  assiste  sut  représenlatloiis 


mhate,  70.   Mariage  de  sa  fille  Isa-  des  Mystères,  165b  167.  Ses  UMrs- 

belle  avec  Broiiàrd  n  slipulé;  prekm-  liSis   envers    Temperenr     de  Gons- 

gsthun  de  là  trèVè,  71t^  73%    Subsides  tnstinofle,  H8.  Progrès  de  la  France 

t[a'il  eeèordè  an   cMilnétablè  ;    pour  au  milieu  d'aAreuees  calamilés,  170 

^elltt  expédition^  76^   Seconrs  qu'il  b  176.  Il  rend  b  Benoit xiii  robédience 

éoane  su    comie   d'Ostrevaul;   son  du  i^ayanme,  181,  189.  SesiMsnri; 

tirtreme  aven  BieherA  ii  ;  c^bràtien  Aiéhience  que  conserre  sur  lui  la  reine; 

da  BMria^  de  na  filbs,  78  à  60    La  «onseil  qu'elle  lui  Ibit  organiser  ;  pe«- 

seigneutie  de  ^nes  lui  est  déférée,  voir  qu'elle  se  Ibît  aftrîbeer,  18!!,  183. 

BB.  Ses  fiiepositions  à  l'égard  des  6es  e^orts  pour  teUir  la  balance  entre 

Viiconti;^^  alliauGe  aveo  les  Fb-  les  ducs  de  Bourgogne  etd'OtléaÈS, 

mtins;  fies  pTo}è ts  de  gneiTè  rompus,  181.   Opérf^lioas   magiques   pour  Sa 

94  à  86.  Ses  longs  accise  causes  sm--  «uérlsoi,  1^90,  161.  Il  reçoit  l'bmn- 

SatuieHeS  qu*^  leur  chercbe;   dis-  mi^e  du  due  de  Bretagne,  194.  Puis 

tractions  q[n*on  lui  d<yline;  ou  le  met  des  Éls  du  due  de  Bnurgeg^ne,  16b. 

%stre  les   tmÂns   de  moines  qni  Se  £st  fonverné  par  le  duc  d'Orléans, 

isétendeat  sôreiers;  lenteur  que  son  166  et  Sm>.    Il  fbU  punir  Savoisy, 

^  ittprime  anx  uffbires,  01  b  61.  VTO^  910»  Perd  unpore  l'^ccasteu  de 


Orat^âyseb  racbteSer  les  taplifs  de  Ki-  Ame  cesser  le  schisme,  91 1 .  Il  s'c)>- 

««pelis.;  <mbli  qu'il  fait  de  Clisson,  posebrultéraitondesmeuuafies;  absn- 

87.  S'oppose  au  départ  de  son  frbiu  ;  deu  dans  lequel  on  le  lais^  pendaAt 

^èbie  de  Uonteau  les  noces  de  sa  Ses  «cc^s;  il  rnuffre  de  la  fsim,  tt4, 

seconde  Otte  ;  fail  prendre  H  >wîle  à  la  W5.  Prédicateur  doat  il  appi^u^  les 

»oi«ièaie<  aceuuîHe  le  wi  de  Kavurre.  réprimandes,  W8»  Ses  longues  crises, 

«U  106.  Sa  Ubéiulité  envers  DeAy  *»»♦  t^l,  «34.  Soins  h^niques 

Wilgré  Ricbavâ^  sa  Wfe  peipétuelle,  Sfu'en  lui  dowife,  î*ttv  Sa  compassion 

1<^^,  108.   Son  entrè^we  avee  Wen-  pour  le  peuple',  S64.  Ses   aml)«s9S- 

^las  ;  dans  quel  bat  ;  ce  qui  la  rettd  tlefniu  en  Italie  pour  élcfi«dt«  le  sdiiS- 

)b(k-uctne«se,  106,  110.    Il  «Mpeud  we^fOft.  Sa  tréte  tv«c  l'Aingletorre 

l^istoHté  de  Benoit  xm  su  Frauoi,  renouvelée  purtlellMnent,  967.  Ordcwi- 

111>  Snpi^lkè  des  Ukoiuus  sufviers  Uabcaque  retid  le  roi  contre  le  dr«it 

^«stentrepris  de  le  guérir,  414,  lAe  prise,  9<68.  fi  pruoieft  de  veugsr 

115.  Sel  loigs  paroxysmes;  il  efet  sonfMire;ilreSMial«laiussa'ft^né«ie, 

^•ijoars  tegaidé  comme  souverain;  t«1.    Remet  le  p<mwir  -au  duc  Ae 

pwwtsoi  ^nserte  l'alteetion  du  peu-  B«wnj?9|;tae,  îOt.  «  luppèlle  b  Psfris 

^;  U  peste  édite;  ulunnes  «én4-  la  Mine  «t  les  prteces;   se  déobire 

'•les»  116  à  119.  Son  aftitIèaB  p66r  «Mttu  ^6»»  Iwdt^ïtepw  }«•«!- 
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naeé  d'exeomimuiication ,  993,  994.  déaonce  les  eaboehieBsaaim  d'Ange- 
La  reine  TenlèTe  à  Tours,  308,  309.  terre,  433  à  435.  H  est  à  la  merci  dn 
Reçoit  à  Chartres  les  excuses  de  Jean-  parti  maître  de  sa  personne,  437.  H 
sans-Peur  et  lui  pardonne,  313,  314.  marche  contre  les  Bourguignons;  yilles 
Reprend  par  la  paix  de  Chartres  un  qu'il  prend  ;  il  reçoit  la  soumission 
pouToir  absolu;  qui  l'exerce  ;  son  re-  du  comte  de  Neyers  et  des  Flamands  ; 
tour  à  Paris,  316.  RenouTelle  la  tr6?e  demande  que  le  duc  se  mette  à  sa  dis- 
avec  l'Angleterre  et  l'alliance  ayecla  erétion;  est  résolu  à  le  déposséder; 
Castille,  320.  Pourquoi  son  gouTeme-  assiège  Arras,  442  à  448.  Fait  la  paix, 
ment  est  le  plus  Tigoureux  de  l'Eu-  4S0à452.  Calamités  de  son  long  règne; 
rope,  321.  Il  enjoint  à  ses  prélats  de  incapacité  de  sa  famille;  son  retour 
se  rendre  au  concile  de  Pise,  .H22.  à  Paris,  453  à  456.  H  assiste  au  ser- 
II  perd  Gènes,  324  à  327.  Assiste  vice  funèbre  de  son  frère,  459.  Ratifie 
aux  fêtes  données  par  Montagu,  3:i0.  néanmoins  la  paix,  460.  Ses  négocia- 
Sa  rechute,  332.  Félicité  de  sa  gué-  tiens  avec  Henri  ▼,461,462.  Tournoi 
rison  par  les  princes  ;  apprend  et  ap-  dans  lequel  il  joute,  463.  Son  accès 
prouve  le  supplice  de  son  ministre;  laisse  le  pouvoir  à  son  fils,  464.  H 
convoque  les  Etats,  338,  339.  Délègue  marche  contre  Henri  v,  474,  475. 
le  pouvoir  au  dauphin  et  en  réalité  à  Ses  délibérations  ;  il  ne  suit  pas  l'ar- 
Jean-sans-Peur,  240,  341.  Ses  mesu-  mée,  476,  478,  479.  Son  retour  à 
res  pour  empêcher  la  guerre  civile,  Paris,  4 9 1.  Il  n'a  plu8deyo1onté,49S. 
349,  350.  Par  le  traité  dé  Bicétre  II  nomme  d'Annagnac  connétable,  4 93. 
son  conseil  est  renouvelé;  les  princes  du  II  ordonne  le  supplice  de  Bosredon, 
sang  en  sont  exclus,  352,353.  Impuis-  511.  Il  n'a  plus  connaissance  de  ce 
sanoe  de  ses  nouveaux  ministres  pen-  qui  se  passe  dans  son  royaume,  514. 
dant  ses  accès,  354 .  Ses  rapports  avec  Ses  négociations  avec  Henri  v,  524. 
les  princes  et  avec  la  reine  ;  l'univer-  Est  emmené  au  siège  de  Senlis,  531, 
site  lui  refuse  des  subsides;  doctrines  532.  Pouvoirs  qu'il  donne  pour  la 
anti-monarchiques  de  ce  corps,  356  à  paix  ;  il  approuve  le  projet  de  traité, 
358.  Ses  négociations,  360.  Il  n'a  plus  534,  535.  Saisi  par  les  Bourguignons 
de  parti  ;  son  conseil  se  décide  pour  et  promené  par  eux  dans  Paris,  539. 
les  Bourguignons,  362  à  364.  Déclare  Invoqué  par  Rouen  assiégé;  il  prend 
rebelles  et  excommuniés  les  princes  l'oriflamme  ;  sa  marche  inutile,  560, 
de  la  faction  d'Orléans,  372.  Il  sévit  562,  563.  Trêve  qu'il  signe  avec 
contre  ce  parti;  ses  ordonnances,380.  Henri,  565.  Entrevue  projetée  entre 
Invoque  le  secours  du  conseil  contre  eux,  572.  Son  retour  à  Sainte-Denis, 
les  Armagnacs  et  les  Anglais;  se  met  576.  Est  emmené  à  Troyes,  57 S.  De- 
ll la  tête  de  l'armée  royale  ;  assiège  génération  'physique  et  morale  de  sa 
Bourges;  fait  la  paix;  385  à  391.  race,  594,  595.  Il  la  dépossède  par 
Soo  délire,  392.  Son  conseil  convoque  le  célèbre  traité  de  Troyes,  596  à 
les  Etats-généraux,  399.  Il  les  préside,  .  600.  Fait  approuver  cet  acte  par  les 
400.  Stérilité  de  cette  assemblée,  402 .  Etats,  601 ,  602.  Suit  l'armée  anglaise, 
Il  prend  le  chaperon  blanc  des  cabo-  603.  Sa  rentrée  à  Paris ,  605.  Son 
chiens;  discours  qu'il  entend;  arres-  abandon;  son  humiliation,  609.  Il  se 
tations  faites  en  son  nom,  418.  Ordon-  rend  au  siège  de  Meaux,  615.  Son 
nance  qui  les  approuve;  ordonnance  insensibilité,  620.  Sa  mort,  623. 
de  réformation  ;  il  la  révoque  ;  pour-  Hésitation  du  pays  à  reconnaître  son 
quoi  ne  se  croit  point  lié,  419,  420.  successeur;  XIIl,  5.  Défiance  que  sa 
Les  princes  lui  demandent  une  entre-  longue  démence  a  inspirée  contre  sa 
vue,  426.  Il  entend  leurs  propositions,  légitimité,  6.  Ses  obsèques,  12.  Ro- 
428.  Les  rappelle  à  Paris,  432.  Jean-  mans  de  chevalerie  traduits  ou  écrits 
sans-Peur  tente  en  vain  de  l'enlever  ;  sous  son  règne,  585.  A  été  associé  à 
tient  un  lit  de  justice  et  consomme  la  la  confrérie  des  Mystères  de  la  PaS- 
réaction  en  ia>0ar  des  Armagnacs;  il  sion»  596* 
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CHARLES,  fils  de  Gliarles  vi;  st  quisevianilBstesoiui  son  règne; Xm, 
naissance;  est  mis  sous  la  tutelle  de  sa  3.  Hésitation  du  pays  à  le  reconnattre 
mère;  sa  mort;  XH,  6,  39,  143.  à  la  mort  de  son  père;  pourquoi, 5, 6. 
CHARLES  VU,  roi  de  France,  d'à-  Provinces  qui  lui  sont  fidèles  ;  compo* 
bord  comte  de  Ponthieu,  puis  dauphin;  sition  de  ftes  armées;  époque  de  sa  nais- 
fait  partie  de  l'armée  royale  ;  XU,  479.  sance;son  âge  à  son  avènement;  sa  friyo- 
Est  investi  des  fiefs  du  duc  de  Berri;  lité;  ou  proclamé  roi;  ses  premières  or- 
estcapitaine  généraldes Parisiens,  502.  donnances,  9  à  1 1 .  Ses  courses,  12.  Ses 
Accompagne  sa  mèrcw,  507.  Devient  partisans  à  Paris  ;  il  sent  le  besoin  de 
dauphin,  509.  Honneurs  etprérogati-  s'appuyer  sur  l'affection  du  peuple;  il 
ves  que  d'Armagnac  lui  fait  déférer;  réforme  les  tribunaux  du  Dauphiné, 
pouvoir  qu'il  donne  à  ce  chef  de 'parti,  13,  14.  Les  Parisiens  le  nomment  le 
510  à  512.  Il  n'est  que  son  instru-  roi  de  Bourges;  il  convoque  les  Etats; 
ment,  514.    Ses  conseillers,  515.  Il  secours  qu'il  en  obtient;  feudataires 
soumet  Rouen,  518,  projet  de  traité  qu'il  seconcilie,  15.  Son  inertie;  guerre 
qu'il  approuve  et  qui  est  rompu,  534  confuse  de  ses  capitaines;  ilS  perdent 
à  536.  Duchatel  l'enlève  à  la  Bastille,  la  bataille  de  Gravant,  17  à  21.  Dé- 
539;  et  l'envoie  à  Melun,  542.  Sa  sastresde  son  parti,  22,  23.  Sa  mol- 
cour;  son  entourage;  succès  de  son  lesse;  naissance  de  son  fils,  27.  Ren- 
parti;  ouvertures  que  lui  fait  Jean-sans-  fort  qu'il  reçoit,  28,  29.  Ses  échecs 
Peur;  il  repousse  la  paix,  554  à  556.  au  nord,  31.  Succès  variés  des  siens; 
Ses  négociations  avec  Henri  v,  557.  ils  perdent  la  bataille  de  Vemeuil,  32 
Propositions  qu'il  lui  fait,  561.  Trêve  à  36.  L'arrogance  des  Anglais  renforce 
qu'il  signe  avec  lui;  autre  trêve  avec  son  parti,  37,  38,  39.  Sa  trêve  avec 
Jean,  565.  Son  entrevue  avec  ce  der-  Philippe-le-Bon  ;  par  quelle  médiation; 
nier  ;  paix  incomplète  de  Pouilly,  574  discorde  de  sa  cour,  40.  Négociations 
à  576.  Il  vient  à  Montereau;  fait  de-  de  sa  belle-mère,  41.  Révolution  de 
mander  au  duc  une  nouvelle  conférence,  cour  qui  éloigne  les  assassins  de  Jean- 
580.   Ses   chevaliers  assassinent  ce  sans-Peur  et  remet  à  Richemont  l'épée 
prince,  582,  583.  11  force  le  château  de  connétable;  légèreté  du  jeune  roi; 
de  Montereau;  interprète  le  meurtre  son  nouveau  favori,  42  à  46. 11  ne  fait 
du  duc;  ses  compagnons  s'en  glorifient  rien  pour  défendre  le  Maine,  47.  H 
584,  585.  Le  jeune  duc  se  résout  à  erre  de  château  en  château;  progrès  de 
l'exclure  du  trône  ;  trêve  dans  laquelle  sa  législation  ;  ordonnance  en  faveur  de 
il  n'est  pas  compris  ;  ses  courses  ;  son  la  cour  de  Rome  sur  laquelle  il  revient  ; 
entrevue  avec  le  duc  de  Bretagne,  588,  protection  qu'il  accorde  au  commerce, 
589.  Il  se  rend  à  Toulouse,  590.  Ap-  52  à  56.  Son  enfance  prolongée,  57. 
prouve  la  trahison  de  Penthièvre ,  593 .  Efforts  du  connétable  pour  le  gouverner; 
Son  bdignité,  594.  Son  père,  Henri  v,  son  entrevue  avec  Marguerite  de  Bour- 
le  duc  de  Bourgogne  s'engagent  à  ne  gogne  ;  brigue  pour  détruire  leur  in- 
point  traiter  avec  lui,  600.  Ses  dispo-  fluence,  58  à  60.  A  quoi  sa  cour  em- 
sitions;  il  s'aliène  le  comte  de  Foix,  ploieles  fonds  réclamés  par  Richemont, 
603.  Ajourné  au  parlement  de  Paris;  63.  Il  fait  lever  le  siège  de  Montargis, 
il  est  condamné   au  bannissement,  64.  Cède  à  l'ascendant  du  connétable; 
606.  Secondé  par  le  comte  de  Clermont  abandonne  le  Languedoc  au  comte  de 
et  surtout  par  le  caractère  de  Henri  v,  Foix  ;  ses  rapports  avec  Jacques  de  la 
608.   Succès  et  recrutement  de   son  Marche  ;  reproches  que  lui  fait  Riche- 
ptrti,  610.  Assiège  Chartres;   se  re-  mont,  68  à  71.  Sa  colère  à  la  mort  de 
tire  en  Languedoc,  611,  612.  Compo-  Giac  ;  nouveau  favori  qu'il  accepte;  son 
sition  de  son  conseil  ;  ses  rapports  avec  voyage,  74.  Son  favori  tué;  il  le  rem- 
les  Anglais  sur  la  frontière  de  Guienne,  place  par  la  Trémoille,  76,  77.  Dis- 
616.  Paraît  au  siège  de  Cône  ;  son  ar-  cordes  de  sa  cour;  ses  actes  de  gou- 
mée  ;  ses  auxiliaires  ;  son  connétable,  vernement  ;  il  réprime  les  exactions  de 
6U.  Désir  d'indépendance  de  1a  nation  Je^n  comte  de  Foix  ;  il  rassemble  les 
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Etalai  mn^rmnptmlktémnklé,  7$  gigiit»  M4,  9f».  T«lt«lhM  èi  im 
à  8t.  B«lfsrd  «apprêta  à  Vatto^er,  capitaisM  e«  NonMadU;  MmkaliMh 
85.  Ses  ptodi^alitéf,  88.  Ses  foUes  iai-  tour  de  Lagsy  ;  prige  de  Cbaitret,  IM 
mitiéa ;  il  attaque  Rickcmeat ;  est  anx  et  soiv.  Il  agonie»  t\h.  latrigoM qii 
pritaa  avee  lea  prioees)  soa  arraaga»  pr^partat  et  cfeotueat  la  ehatede  ui 
DMBt  af ec  eax ;  il  mawique  les  étatf ,  favori;  il  TapprauTe,  2^0  à  l!&. 
89,  90.  Ce  qu'il  ea  oklieat,  91?  99.  Seigneurs  qui  foat  avec  lui  leun  paii 
Ses  allures  seaibleat  ddaespérdea;  e«  particulières,  t98.  Soa  peu d^empreiNi 
qui  le  sauve,  101,  lOf.  Mouvemeat  méat  de  termiaei^la  guerre,  fàS.  Le 
Uttéraire  et  religieux  des  esprits,  108  duc  d'Orléans  propase  de  le  déposséder, 
etsniv.  idées  populaires  sur  le  pouvoir  934.  Se  réeoaciUe  avec  le  connétable, 
du  démoa,  111,  Ut.  Prédicateur  que  t38,  239.  Etato  qu'U  préside,  240.  D 
le  roi  protège,  lié.  Pourquoi  dans  les  est  représenté  au  congrès  de  Neven; 
idées  du  peuple  n'est  regardé  que  stipulations  pour  la  paix  générale  ;  û 
cemflM  dauphin  ;  Jeanne  d*Are  se  croit  promet  au  oonnétal»le  de  convoquer  lee 
appelée  à  le  (aire  sacrer,  1 16  à  118.  Etato,  t44,  946.  Est  déjà  en  paix  avee 
Elle  lui  est  présentée,  Itl.  11  la  fttit  Philippe,  947.  Par  qui  représenté  ta 
armer  de  toutes  pièces,  194.  Sa  belle  congrès  d'Àrras,  950.  Exigences  é« 
armée  après  le  siège  d'Orléans;  olfl-  rAngleterre;  rupture  des  négociation 
ciers  qui  s'y  trouvent,  184.  Jeanne  avec  elle;  traité  avec  le  duc  de  Bour» 
veut  le  réconcilier  avec  le  connétable,  gogne,  tel  à  957.  Apprend  la  mort  de 
185.  Elle  le  décide  à  marcher  sur  sa  mère  ;  leur  longue  rupture  ;  sa  joie 
Reims;  il  refuse  l'assistance  du  oonné-  à  la  nouvelle  delapalxd'Arras  ;  il  jure 
tahle,  18Tà  189.  Sa  marche;  son  en«  derobserver;ranuonce  aux  Etats,  t61. 
trée  à  Troyes,  à  Châlons,  à  Reims;  il  Sa  paix  avec  Lille-Adam,  t6t.  Villes 
est  sacré  ;  refuse  de  congédier  Jeanne,  qui  arborent  son  drapeau,  t68,  364. 
140  à  145.  Lettre  que  lui  adresse  le  Secouru  par  les  Bourguignons,  t60.  Le 
pape,  147.  Desservi  par  Philippe-le-  connétable  lui  soumet  Paris,  t7t  à  977. 
Ben  ;  villes  qui  se  rendent  à  lui  après  Conséquences  de  sa  réconciliation  avee 
la  sacre  ;  ses  hésitations  ;  ses  manmu»  Philippe  et  de  la  soumission  de  la  oa- 
vres  en  présence  de  Bedford;  il  mar-  pitale,  97fl.  Son  caractère,  son  lndo« 
che  sur  Paris;  attaque  que  son  indo-  lencemettentobstacle  au  rétablissement 
lence  Ciit  échouer,  148  à  16t.  Se  de  l'ordre,  t8t,  983.  Esprit  d'iodé- 
retire  au  delà  de  la  Loire  ;  funestes  pendance  de  ses  capitaines  ;  leur  fëro- 
conséquenoes  de  sa  mollesse,  158  à  cité,  t84,  t85.  Il  tient  les  Etats  de 
157.  Efforts  de  ses  partisans  ;  complota  Languedoc  ;  ne  donne  point  de  suecee- 
pour  lui  à  Paris,  159, 931,  tSt.  Il  ne  seur  au  comto  de  Foix  ;  se  rapproche 
reparaît  point  à  l'armée  ;  son  Ingrati*  de  Paris  soumis  ;  réorganise  les  corpe 
tude  envers  la  Pucelle.  Mystères  de  son  judiciaires,  t8d,  t90.  Etablissement 
caractères  et  de  sa  vie  cachée  ;  influence  du  parlement  de  Toulouse  ;  mariage  du 
funeste  de  la  Trémoille;  ses  ordon-  dauphin,  991.  Intérêt  que  le  roi  prend 
nanees  ;  comment  il  dissipe  son  peu  de  aux  affaires  de  la  maison  d'Anjou,  99Î- 
ressources,  162  à  167.  Subside  qu'il  II  intercède  pour  la  mise  en  liberté  du 
reçoit  du  Languedoc,  170.  Repos  dont  roi  René,  997.  Paye  une  partie  de  sa 
jouit  la  province  oh  il  réside;  son  dé«  rançon,  998.  Ne  songe  plus  aux  An- 
goût  de  la  société  de  ses  capitaines,  glais,  t99.  Sa  campagne  contre  VIUaD' 
173,  17.3.  Progrès  de  son  parti,  180.  drade,  809,  310.  Il  prend  goAt  à  la 
Ce  qu'il  fait  pour  Jeanne  et  sa  famille,  guerre  ;  assiège  et  fait  capituler  Mon- 
i9'\,  194.  Langueur  de  la  guerre,  196.  tereau,  311,312.  Son  entrée  à  Paris; 
Son  partisan  René  d'Anjou  prisonnier  son  escorta,  813.  Il  abandonne  cette 
à  Bullégneville ,  t02.  Imploré  par  sa  ville;  misère  publique  ;  épidémie,  SH 
femme;  sa  passion  pour  Agnès  Sorel,  à  316.  Préside  l'assemblée  du  clergé; 
208.  Sentimens  qu'elle  réveille  en  lui;  promulgue  la  pragmatique  sanction» 
trêve  qu'il  signe  avec  le  duc  de  Bour-  317,818.  Excite  le  ressentiment  d'Eu- 
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giat  If,  399.  RdYiges  d«f  «yanturitri  Tapiiiipii  m  tournpponrluU  I9t  à&99» 

dans  set  provinoei,  33?.  Yaiaes  négo^  Son  pUa  de  délivrer  lu  FrtoMde  1« 

ciaboosdeGraTeUnei,  336  à  341,841  tyranai*  daa  grands  e(  des  soldata; 

à  344.  Cbangemant  dans  U  cartcUr^  pourquoi  nommé Charle9»I«-i?i'ffi«£9m; 

du  roi,  344,  345.  Ressourcos  pécu^  habileté  doses  ministres,  3Q7  à  399, 

niaires  que  lui  propose  Jacques  Co»ttr;  Il  s'interpose  entre  les  feudattires  dm 

comment  il  en  dispose,  346,  347.  Re*-  midi,  400.  Fait  mettre  en  liberté  la 

vient  à  Paris;  conToque  les  Etats  à  comtesse  de  Comminges;  son  traité  avec 

Orléans;  but  de  cette  assemblée;  la  cette  famille;  plaintes  de  d'Armagnac, 

question  de  la  paix  y  est  décidée;  im*-  401  è  403.  Ses  hostilités  contre  !•• 

portante  ordonnance  d'Orléans  qu'il  Anglais  en  Guiennet  il  lecourt Dieppe, 

ligne  pour  ramener  l'armée  soui^  sa  404,  40&.  Confie  cette  expédition  aa 

dépendance,  34  8  à  356.  Pourquoi  évite  dauphin,  406.  9urveille  Sommersett 

désormais  de  réunir  les  Etats,  367,  envoie  son  fila  contre  d'Armagnac,  408. 

Mécontentement  de  la  cour,  358.  Gomr  Est  mettre  de  ses  états,  410.  Trèra 

plot  de  la  Praguerie  pour  mettre  son  qu'il8igneavecrAngleterfe,4U.GeBV' 

fili  à  la  tète  du  gouvernement,  359  à  ment  en  use  pour  le  bien  du  royaumes 

361,  Son  activité  pour  le  déjouer;  il  par  qui  seconde}  il  ranime  le  com^ 

faitreculer  d'Alenfion;  le  ménage  ;  rallie  merce  ;  il  se  détermine  è  entratner  les 

Dunois;  soumet  le  Poitou;  entre  en  gens   de   guerre  hors  du  royaume; 

Bourbonnais  ;  succès  de  ses  capitaines;  occasion  qui  se  présente  ;  Pempereur 

il  convoque  les  états  d'Auvergne,  361  lui  demande  des  soldats,  415  à  4)1. 

à  366.  Inutiles  négociations  ;  il  pousse  l>ui«mème  prépare  une  expédition  eoiir 

MB  avantages)  fait  la  paix  de  Qusset,  tre  Mets,  423.  Il  assiège  cette  villa; 

366  i  368.  Pouvoirs  qu'il  donne  Ik  son  traite  avec  elle,  436,  4'i8.  Son  but  s»* 

cbanottlier  pour  traiter  avec  Henri  vi  ;  cret  d'humilier  et  d'atténuer  les  fiow 

lei  conférences  na  sont  point  reprises,  pagnies  est  atteint  ;  il  consomme  la 

370.  Jalousie  que  son  énergie  nouvelle  réforme  de  l'armée,  439  à  44t.  M^ 

inipire  aux  princes,  371.  Us  veulent  contentement  de  Paris,  44S  à  446.  Il 

l«  condamner  au  repos,  379»  U  les  p^  renouvelle  ses  traités  avec  la  maison 

nàtrs  ;  aa  jalousie  du  pouvoir  ;  asiemr  de  Bourgogne  ;  il  remet  en  liberté  d'Ar** 

blés  à  laquelle  il  soumet  les  affaires  de  magnao,  446  à  447.  Personnages  dont 

l'église  ;  il  ee  prononce  pour  Eugène  iv  ;  il  s'éloigne  ;  Lavarenne  devient  son  &r 

il  rappelle  Duchatel  ;    pourquoi  ;    sa  vori  ;  il  renouvelle  la  trêve  avec  Henri  ; 

tournée  à  la  tète  d'une  armée;  de  qui  convient  d'une  entrevue ,  448,  449. 

tocompagné;  désordres  qu'il  réprime  Pas  d'armes  funeste   tenu  sous  ses 

ou  punit  ;  il  fait  réduire  le  comte  de  yeux  ;  il  s'abstient  des  jeux  chevaloi- 

Saint-Poli  élude  les  réclamations  de  resques,  450,  451.  Ses  rapports  avec 

la  duchesse  de  Bourgogne  ;  villes  qu'il  le  sultan  d'Egypte  ;  ses  transactions 

prend  et  assiège;  il  est  accusé  des  maux  avec  les  états  de  Languedoc;  il  étend 

du  peuple,  377  è  381.  Sa  constance  la  juridiction  du  prévôt  de  Paris;  son 

•ttsiége  de  Pontoise;  son  obstination  autorité  absolue,  459  à  454.  Son  goût 

à  refuser  la  bataille;  il  prend  la  place  pourles  plaisirs;  sa  faiblesse  pour  Agnèa 

d'assaut,  389  à  386.  Pourouoi  quitte  Sorel  ;  à  quoi  attribuer  l'heureux  choix 

Paris  ;8on  entrevue  avec  le  duodeBre*  qu'il  fait  de  ses  ministres,  460  à  464. 

t*8ne;  aventuriers  qu'il  fait  réduire  oa  II  institue  un  corps  d'infanterie  natio- 

congédier  ;  U  tient  la  journée  de  Jar»  nale  ;  les  francs  archers  ;  les  élus  ;  ré» 

tel;  ion  armée;  sa  nombreuse  suite  partition   des   impâts;    organisation 

de  barons;  villes  qu'il  prend;  il  ré*  militaire  de  la  noblesse,  465  à  469. 

prime  les  routiers  ;  tient  les  Etats  à  Se  méfie  du  dauphin  ;  disgracie  Lavsf 

Béliers;  subsides  qu'il  en  obtient,  387  renne,  470  à  479.  S'interpose  pour 

à  391.  Les  princes  assemblés  à  Ne.-  faire  cesser  le  schisme  et  obtenir  l'ab« 

vars  lui  exposent  leurs  doléances  ;  ses  dioation de  Félix v,479,474.Se préo»- 

^poDHs  )  publicité  qu'il  laur  donna  t  cupa  des  afibûres  duMilanais  ;  les  aban* 
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donne,  476  à  478.  La  guerre  «Tec  Bourgogne,  559,  560. H  promet  de dc 
TAngleterre  recommence;  il  fait  as-  point  protéger  les  Gantois  sonleyés, 
siéger  et  prendre  le  Mans,  479.  Ses  564.  Il  offre  sa  médiation,  &o6,  567. 
réclamations  à  TÂngleterre,  481.  Pro-  Sa  sécurité  du  c6té  de  l'Angleterre, 
grès  de  ses  armes,  482,  483,  484.  Il  575.  Sa  yie  retirée; ses  amours,  576, 
ordonne  à  Dunois  de  conquérir  la  Noi>  Il  détourne  Philippe  de  ses  projets  de 
mandie  ;  ses  griefs,  485.  Armée  qu'il  croisade  contre  les  Turcs,  maîtres  de 
conduit  en  personne,  486,  487.  Ren-  Constantinople  ;  lui  permet  de  lever 
fort  qu'il  reçoit  ;  il  concentre  toutes  des  soldats  en  France,  579, 580.  Style 
les  troupes  ;  il  fait  capituler  Rouen  et  de  ses  ordonnances,  589.  Romans  de 
stipule  avec  Sommersetl'éTacuation  de  cheyalerie  traduits  ou  écrits  sous  son 
toutes  les  places  de  la  province;  il  fait  règne,  585.  Célébré  comme  religieux 
son  entrée  à  Rouen,  488  à  «93.  A  quoi  par  les  chroniqueurs  contemporains, 
est  due  la  fortune  de  ses  armes,  494  .  600.  Son  portrait;  ses  dérèglements; 
Son  activité  s'accrott;  villes  qu'il  fait  sa  facilité  à  sacrifier  ses  serviteurs, 
enlever;  il  perd  Agnès  Sorel  ;  il  con-  603  à 606.  Ses  historiens  latins,  607, 
tinue la  guerre,  495  à  498.  Qui  oppose  608.  Pourquoi  dépossède  d'Arma- 
aux  Anglais  débarqués,  499.  Accourt  gnac,  6S5  à  697.  Ses  débats  avec  son 
au  siège  de  Caen  ;  accorde  une  capitu-  fils,  698  à  632.  Il  fait  arrêter  le  duc 
lation  aux  assiégés  ;  fait  son  entrée  dans  d'Alençon  ;  son  entrevue  avec  lui,  636, 
cette  ville,  504.  Il  poursuit  sa  guerre  637.  Fuitedu  dauphin,  63  -  et  suiv.Le 
de  sièges  ;  complette  la  conquête  de  la  roi  prend  possession  du  Dauphiné,  641, 
Normandie;  marche  sur  la  Guienne,  642.  C'est  sa  dernière  expédition;  il 
505  à  507.  Sa  louable  activité;  opéra-  reprend  sa  vie  retirée  et  rentre  dans 
tions  de  ses  capitaines,  510,  511.  La  l'ombre  ;  XIV ,  1  à  4 .11  saisit  les  revenus 
Guienne  est  conquise,  512  ik  518.  Le  de  son  fils,  4.  Conditions  inaocepta- 
roi  est  surnommé  le  Victorieux  ;  privi-  blés  qu'il  lui  fait,  O.Est  sollicité  de  faire 
léges  qu'il  accorde  ou  confirme;  pour-  la  guerre  au  duc  Philippe,  8,  9  La- 
quoi  aux  Etats-généraux  préfère  les  dislas  de  Hongrie  lui  demande  sa  fille; 
États  provinciaux;  étendue  de  son  au-  étrange  ambassade  qu'il  reçoit,  10,  tl. 
torité,  622  à  524.  Ses  rapports  avec  Le  duc  de  Bretagne  lui  rend  hommage, 
la  Bretagne,  525, 526.  Il  reçoit  l'hom-  13.  Ses  intelligences  avec  Marguerite 
mage  du  duc  François;  sert  sa  haine  d'Angleterre,  15.  Il  convoque  les  pairs 
contre  Giles,  528,  529.  Réclame  ce  pour  juger  le  duc  d'Alençon;  refus  des 
prince  après  son  arrestation;  son  al-  ducs  de  Bourgogne  et  de  Bretagne,  16  à 
liance  avec  le  duc,  530  à  532.  Reçoit  18.  Il  ouvre  la  session;  composition 
l'hommage  de  Pierre  ii  qui  lui  succède,  de  la  cour  ;  sa  présence  au  prononcé 
536.  A  quoi  condamne  son  receveur  de  l'arrêt;  grâce  qu'il  fait  au  condamné, 
généra}  Xaincoings,636.  Son  ingrati-  19  à  22.  11  reçoit  l'hommage  du  duc 
tude  envers  Jacques  Cœur,  537 à 542.  de  Bretagne;  sa  répugnance  pour  ce 
Ses  rapports  avec  son  fils;  il  veut  s'op-  seigneur,  22  à  24.  Il  reçoit  l'hommage 
poser  à  son  mariage  ;  leur  méconten-  de  son  successeur,  25.  Ses  débats  avec 
tement  mutuel  ;  il  attaque  le  duc  de  Philippe  ;  pourquoi  la  rupture  n'est 
Savoie,  543  à  545.  Fait  la  paix  avec  point  complète  ;  son  gouvernement  si- 
lui;  comment  attiré  en  Guienne,  546  îencieux,  26  à  29.  Ses  mesures  finan- 
547.  Sa  résolution  de  conserver  cette  cières;  querelles  qu'elles  lui  suscitent 
conquête;  ses  mesures  contre  les  An-  avec  l'Université,  30  à  34.  Gomment 
glais,  550  et  suiv.  Seigneurs  gascons  veut  faire  juger  d'Armagnac,  36.  Ses 
qui  se  rendent  à  sa  merci,  554.  Il  as-  ambassadeurs  à  la  diète  de  Bfantoue; 
siège  Bordeaux  ;  sa  sévérité  envers  les  il  ne  songe  qu'aux  intérêts  de  la  mai- 
sujets  français;  il  admet  la  place  à  son  d'Anjou,  37,  38.  Fait  prendre  pos- 
capituler,  556  à  558.  S'assure  de  toute  session  de  Gênes,  40.  N'envoie  aucun 
la  province  ;  pourquoi  ne  prend  pas  Ga-  secours  à  Jean  d'Anjou,  46.  Demande 
lais.  Ses  explications  avec  le  duc  de  imprudente  qu'il  fait  aux  Génois,  49. 
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Intërét  qh'il  prend  à  la  reine  d'Angle-  de  SfiDt-Mîcliel,  996.  Dégagé  de  la 
terre;  comment  il  soulève  et  perd  6é-  garantie  du  traité  de   Péronne,  391. 
nés,  55  à  59.  Ses  derniers  démôlës  II  recommence    l   intriguer  avec  les 
avec  le  duc  de  Bourgogne  ;  ses  soup-  ennemis  de   son  frère  ;  projet  de   le 
Qons  à  l'égard  de  son  fils  ;  sa  mort,  60  marier  à  l'héritière  de  Bourgogne  ;  il 
à  65,  66.  Ses  obsèques,  70.  Faiblesse  propose  d'attaquer  le  Téméraire,  3S9, 
de  sa  tète  ;  son  dégoût  du  travail,  77.  323.  Est  à  l'armée  royale,  336.  Ses 
Sa  résistance  à  la  cour  de  Rome,  95.  négociations    avec    le  Bourguignon , 
CHARLES,  second  fils  de  Charles  vu;  342,  343.  Conseils  que  lui  donne  le 
inquiétudes  du.  Dauphin  à  son  sujet;  roi;  il  s'évade  de  la  cour;  demande 
XIU,  629.  Siège  à  la  cour  des  pairs  ;  des  dispenses    pour  épouser   Marie; 
XIY,  19.  Louis  XI  lui  donne  le  duché  rappelle  d'Armagnac,  344  à  346.  Le 
de  Berry,  99.  Excité  contre  lui  par  le  Téméraire  élude  ses  promesses  ;  on  lui 
dac  de  Bretagne,  144.  Engagé  dans  proposée  d'épouser  Eléonore  de  Feix; 
la  ligue  du  bien  public,  154.  Ses  in-  obstacles  qî'y  met  le   roi;  duplicité 
telligences  avec  l'ambassade   de  Bre-  de  Loais  que  le  prince  dévoile,  347, 
tagne;  il  se  retire  dans  cette  province;  348.  U  se  ligue  avec  Edouard  iv;  le 
sa  lettre  au  duc  de  Bourgogne  ;  instru-  Téméraire  l'abandonne ,  343,  349.  Sa 
ment  des  princes  ;  vues  de  ceux-ci;  mftladie,350.Sesarmemens;  il  somme 
W,  163.  Ses  demandes,  169.  11  ma-  le  Téméraire  de  tenir  ses  promesses, 
nœuvre  pour  rejoindre  Charolais,  172,  351 ,  352.  Il  meurt,  non  sans  soupçon 
173.  Leur  réunion,  180.  U  arrive  aux  d'empoisonnement,  353   k    355.    Ses 
portes  de  Paris  ;  en  demande  l'entrée,  dernières  dispositions  ;   pardon  qu'il 
183,  183.  Il   perd  son  crédit,   184.  demande  au  roi,  358. 
La  Normandie   lui  est  cédée,  191.  Jl  CHARLES  VIII,  roi  de  France;  fer^ 
fait  hommage  au  roi,  199.  Sa  rupture  mentation   de  gloire  qui  l'entratne  en 
avec  le  duc  de  Bretagne  ;  son  frère  lui  Italie  ;   XIII,  3.  Sa  naissance  ;  XIY, 
enlève  la  Normandie;  apanage  qui  lui  304.  Sa  faible  santé,  345.  Projet  de 
est  promis;  il    se  retire  en  Bretagne,  lui  faire  épouser  Marie  de  Bourgogne, 
!0&à209.  Ses  réclamations;  conunent  8i9,  498,  503.  Son  père  le  fiance  l 
accueillies,  21 1 .  Désir  de  Charolais  de  une  princesse  d'Angleterre,  519,  571 . 
marcher  à  son    secours,    212,  214.  L'^oigne   de    sa  résidence,  593.  Le 
Piégequ'il  évite; son  mécontentement,  bénit,  602..  Veut  lui   faire   épouser 
^17  à  219.  Sa   correspondance,  228.  Marguerite  d'Autriche,    570,    608, 
U  recommence  les  hostilités,  232.  La  610.  Instructions  et  recommandations 
dame  de  Villequier  lui  fournit  de  l'as-  que  lui  fait  son  père,  615,   616.  Ser- 
gent, 233.  Concessions  qu'il  obtient ,  ment  que  prêtent  les  princes   à  son 
341.  La  question   d'apan^e  soumise  égard,  615.  Ses  fiançailles,  624.  Son 
auxËtats,  247.  Comment  résolue,  250.  âge  à  son  avènement,  633.  Son  édu- 
SontraitéavecEdouardiv, 250. Réduit  cation;  sa  faiblesse  physique  et  mo- 
et  abandonné  par  le  duc  de  Bretagne,  raie;   son  incapacité;  majeur,  légale- 
353  à  255.  Commentson  apanage  réglé,  ment  regardé  comme  un  enfant,  634. 
'75.  Arrière-pensée  de  Louis,  %%0.  635.  Par   qui    ses  premières   ordon- 
l'ropositions  que  lui  fait  ce  prince,  nances  signées;  entouré    de  princes 
3S6.  Intrigues  qui  le  rendent  indécis;  du  sang,   636,    637.  Affaiblissement 
il  accepte    enfin   la  Guienne,  287  à  de  son- gouvernement,  640.  Ses  con- 
'90.  Ses  dernières  trahisons;  sa  cor-  .seillers  convoquent  les  Etats-généraux; 
respondance  avec  Edofiard  iv;  il  est  il  reçoit  les  députés;  la  séance  royale 
mw  en  possession;  son  entrevue  avec  est  ouverte,  646.  Débat  sur  son  édu- 
*on  frère  ;   ses  craintes  ;  ses   précau-  cation   et   son   conseil  ;  sa  sœur  lui 
|>OBs  ;  ascendant  que  Louis  prend  sur  suggère    ses    discours,   651  à    659. 
^«i.  292   à   294.  Son  frère  veut  le  Les  enfans  de  Nemours  lui  sont  re- 
n«rier  en  Espagne  ;  il  rejette  les  offres  commandés,  656 .  Sa  fatigue  aux  Etats, 
«i«  duc  de  Bourgogne,  295.  Chevalier  660.  A  qui  sa  garde  est  confiée;  coie- 
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meiit  le  gonTernement  de  Madame  est  milien  et  ses  sujets;  condamne  ces 
eonstitué,  661  à  665.  Demande  que  derniers,  89.  Retire  sestroapes  de 
lui  font  les  députés  du  tiers,  669  à  Bretagne  et  garde  les  places  fortes; 
679.  Son  chancelier  les  offense;  leur  commence  l  gouverner,  94,  95.  Visite 
agitation;  comment  calmée,  673  à  sa  sosur;  convoque  les  états  du  Lan- 
675.  Tailles  qu'ils  lui  acccordent,677.  guedoc;  grâces  qu'il  accorde,  96.  Son 
Us  demandent  leur  réunion  périodique,  entrée  à  Nantes,  97.  Son  désir  de 
678.  Leurs  tœux  sont  éludés  par  lui;  gloire  et  de  conquêtes  ;  par  qui  excit<; 
comment  il  est  sacré,  684.  Ascendant  il  délivre  le  duc  d'Orléans  ;  réhabilite 
que  prfend  sur  lui  d'Orléans;  la  dame  les  d'Armagnacs;  réconcilie  sa  scbqi 
de  Beaujeu  les  sépare;  XV,  6,  7.  et  d'Orléans,  100,  ICI.  Il  adièye  de 
Parti  en  Bretagne  pour  lui  donner  la  subjuguer  la  Bretagne  et  épouse  k 
souveraineté;  d'Orléans  veut  le  faire  duchesse,  102  à  107.  Importance  de 
passer  pour  prisonnier  de  sa  sœur,  la  réunion  de  cette  province  à  la  France; 
9  et  suiy.  Son  retour  à  Paris  ;  lit  de  efforts  du  roi  pour  gagner  sont  affee- 
}ttstice  qu'il  tient  à  Rouen,  14,  15.  tion;  indépendance  fiscale  et  judiciaire 
Ligue  que  d'Orléans  veut  former  con-  qu'il  lui  laisse;  privilèges  qu'il  ao- 
fre  lui,  16.  Son  traité  avec  Henri  vii  .corde,  108  à  111.  Ses  idées  romanes- 
d'Angleterre,  91.  Son  traité  avec  le  ques;  noms  qu'il  donne  à  son  fils; 
duc  de  Bretagne,  94.  Il  se  porte  ou  ses  favoris  119,  113.  Ambassade  de 
secours  de  ses  généraux  attaqués  par  Haximilien  ;  il  ne  lui  rend  point  sa 
Maximilien,  97.  Gomment  accueille  fille,  115,  116.  Obligation  que  lai  a 
les  observations  du  duc  de  Bourbon;  Henri  vii,  118.  Ses  forces  militaires; 
licencie  son  armée,  99.  H  réunit  la  sa  belle  artillerie,  119.  Par  qui  fait 
Provence  l  la  France;  signataires  de  défendre  Boulogne,  199.  Son  traité 
l'ordonnance,  30.  Son  désir  de  rejoin-  avec  Ferdinand  d'Aragon  ;  lui  rend  le 
dre  d'Orléans,  36.  Emmené  par  sa  Roussillon  et  la  Gerdagne  ;  à  quelles 
sœur  au  midi,  87.  Soumissions  qu'il  conditions;  sespropositions  à  Henri  m, 
reçoit,  38,  39.  Il  se  rend  en  Bretagne,  195  à  H7.  Il  signe  et  ratifie  avec  oe 
40.  Son  retour  l  Paris,  45.  Accueil  prince  le  traité  d'Etaples,  198,  199. 
qu'il  fait  à  Gomminges,  46.  Lit  de  II  fait  avec  Maximilien  le  traité  de 
justice  qu'il  tient,  49,  50.  Sa  sœur  Senlis,  qtii  lui  restitue,  avec  sa  fille, 
espère  le  gouverner,  59.  Soumission  l'Artois  et  la  Franche-Gomté  ;  ses 
qu'il  lui  témoigne;  la  France  le  regarde  réserves;  n'a  point  mérité  le  blâme 
comme  son  seul  souverain,  59.  On  que  cette  transaction  lui  a  attiré,  132 
évite  qu'il  voie  d'Orléans,  61.  Il  re-  à  135.  Se  dispose  l  conquérir  l'Italie 
çoitles  négociateurs  bretons  ;  fait  avec  et  à  renverser  l'empire  turc,  136. 
eux  la  paix  de  Sablé,  63,  64.  Il  ré-  Son  père  M  a  préparé  l'entrée  de  11- 
dame  la  garde  noble  des  jeunes  filles  taliè,  137  à  140.  Emigrés  qui  s'adres- 
du  feu  duo;  son  armée  recommence  sent  àlui,  141.  Inroquépar  Loui84e- 
les  hostilité»,  66.  Son  traité  avec  les  Maure,  143.  Gomment  son  zèle  sti- 
Etats  de  Flandre  confirmé,  79.  Pour-  mule;  par  quoi  encouragé  à  conquérir 
quoi  se  rend  en  Touraine,  76.  Ge  que  l'Orient;  ses  négociations  au  sujet  de 
lui  réclame  Ferdinand  d'Aragon  ;  leurs  Gem  ;  secours  que  le  Maure  attend  de 
hostilités  confuses,  77  à  79.  Ses  dé-  lui;  leur  traité  secret;  comment  con- 
bats  avec  le  duo  de  Savoie  sur  l'hom-  sidère  la  guerre  ;  ses  prodigalités  ;  ses 
mage  du  marquis  de  Saluées  ;  accueil  flatteurs  ;  opposition  de  sa  sœur,  1 44 
qu'il  fait  au  premier  dé  ces  princes;  à  149.  Ses  ambassadeurs  en  Italie; 
succès  de  ses  troupes  au  nord,  81  à  leur  peu  de  succès,  150  à  159.  D'a- 
83.  n  perd  Saint-Omer  ;  sa  lassitude  bord  résolu  à  gagner  r^aples  par  mer; 
de  la  guerre,  85.  Ses  négociateurs  abandonne  ce  projet  ;  donne  le  com- 
signentle  traité  de  Francfort;  il  aban-  mandement  de  la  flotte  au  duc  d'Or- 
donné les  Flamands  ;  pardons  qu'il  léans  ;  refuse  de  recevoir  une  députa- 
aeeorde,  86à88.  Arbitre  entre  Maxi-  tion  de  Paris;  ses  dépenses;  sa  vie 
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dissipée  à  Lyon;  remontraneei  de  sa  ft  PoiftremoU,  206  1 108.  Exeèf  des 

sœur  ;  ilnomme  son  beau*>frère  régent,  Suisses  ;  il  passe  TApennin,  909.  Il  se 

154  à  157.  Ses  emprunts;  son  entrée  trouve  en  présence  d»  l'armée  rénim 

à  Grenoble  ;  sâ  suite  ;  comment  pour*  tienne  ;  fait  en  vain  demander  le  pas* 

foit  à  Tadmiaistration  intérieure;  il  sage;  gagne  la  bataille  de  Fomovo, 

se  sépare  de  la  reine;  passe  lel  monts,  SIS  à  S17.  Sa  retraite,  S18,  tl9. 

158,  159.  Discipline  de  son  armée;  D'Orléans  demande  son  seoours;  set 

son  entrée  à  Turin;  il  met  en  gage  les  dissipations;  il  négocie;  reçoit  nii 

bijoux  des  princesses  de  Savoie  et  de  renfort  de  Suisses;  fait  la  paix  IVeroeil 

Montferrat  ;  princes  qui  le  rejoignent  l  avec  le  Heure  ;  eongédie  ses  auxiliaires 

Asti;  ses  excès  ;  sa  maladie  ;  son  réta**  et  revient  à  Lyon,  Sf  0  à  SS4.  Oublie 

blissement  ;  son  conseil  de  guerre  opine  son  armée  de  Naples,  98 1 .  Ce  qui  reste 

pour  la  retraite;    par  qui  décidé  h  de  ses  conquêtes, 936, 937. Leurscon» 

pousser  en  avant  ;  sa  marche;  son  en-  séquences  sur  la  politique  générale; 

trenieavec  le  jeune  Sforzaetsafemme;  elles  commencent  Tère  de  Taotion  ré- 

ilapprendlamortdeoe prince;  il  passe  eiproque  des  nations  les  unes  sujr  lee 

le  col  de  Pontremoli  ;  force  de'  son  autres,  988,  930.  Son  séjour  à  Lyon  ; 

armée,  163  à  170.  Places  que  lui  livre  sa  légèreté  ;  est  peu  affligé  de  la  mort 

Médicis;  est  accueilli  àPiseauxcrisde  de  son  fils;  comment  cherche  à  con- 

liberté,  171  à  173.  Son  entrée  à  Flo-  soler  la  reine  ;  mort  de  ses  autres  en- 

rence;  ses  prétentions;  résistance  qu'il  fans;  son  libertinage  effréné,  940  à 

craint;  son  traité;  son  arrivée  devant  949.  Sommations  que  lui  adresse  Sa- 

Rome,  174  à  176.  Supériorité  de  ses  vonarolat  fidélité  de  Florence  à  son 

forces;  son  ignorance  brutale  déjoue  alliance  ;  sort  des  forteresses  que  gar- 

la  politique  italienne;  rejoint  par  le  dent  ses  officiers;  il  fait  ravitailler  les 

Maure,  178  à  181.  Influencé  par  Ju-  places  napolitaines  ;  par  qui  pressé  de 

lies  de  la  Rovère,  189.  Ses  négocia-  rentrer  en  Italie;  par  qui  entravé;  ses 

tiens  avec  le  pa|>e  ;  traite  avec  les  Or^  amours  ;  il   abandonne   l'expédition  ; 

sini;  son  entrée  à  Rome;  son  treité  948  à  948.  Ses  vacillations;  complot 

avec  Alexandre  ;  Gem   lui  est  livré ,  qu'elles  font  échouer,  949.  Ses  hostl- 

183  à  186.  Sa  marche  ;  fort  qu'il  prend  Ittés  au  midi  ;  il  négocie  avec  Ferdi- 

et  dont  la  poptilation  est  massacrée;  nand  le  partage  du  royaume  de  Sicile, 

son  traité  avec  Trivulido  ;  son  entrée  A  949  à  958.  Trêve  générale  ;  en  sécurité 

Naples,  187  à  199.  Les  châteaux,  les  du  c8té  de  l'Angleterre;  ses  joutes; 

provinces  se  soumettent  à  lui;  époo^  ses  tournois,  954,  956.  Ses  soupçons 

Tanteles  Turcs;  insurrection  des  Grecs;  à  l'égard  de  ses  beaux-frères  ;  il  perd 

il  ne  songe  plus  à  eux  ;  ses  largesses  à  son  dernier  fils;  changement  dans  son 

ses  officiers  aux  dépens  des  Aragonals  humeur  ;  sa  mort  ;  sa  bonté,   956  à 

et  det  Angevins  ;  ses  vaines  négocia-  260.  Son  peu  d'égards  pour  la  reine, 

tiens  avec  la  famille  détrônée;  il  ne  969,  968.  Ses  obsèques,  966.  Ses  en- 

s'oecupequede  fêtes,  que  de  tournois;  gagemens  envers  les  Florentins  A  l'é- 

193  à  197.  Gomment  offense  Sforza;  gardde  Pise  ;  ses  promesses  inconsi- 

son  ambassadeur  à  Venise;  ligue  qui  dérées  aux  Pisans,  395,  896. 

se  forme  contre  lui,  198  à  900.  Son  CHARLES  ROLAND,  fils  de  Ghar- 

sltercation  aveo  l'ambassadeur  espii-  les  vni  ;  pourquoi  son  second  prénom; 

gnol ;  fuite  de  Borgia ;  mort  de  Gem,  XY,  119.  Sa  mort,  941. 

'01,  209.  Sa  sécurité;  avertissemens  CELARLES  IX,  roi  de  France;  sOn 

<iue  lui  fait  parvenir  Commines  ;  ligue  précepteur  arrêté  comme  protestant  ; 

de  Venise;  ne  peut  obtenir  du  pape  XVI,  460.  Son  avènement, à  dix  ans  et 

l'investiture  de  sa  conquête;  se  fait  demi;  XVIII,  184.  Il  est  isolé  au  ml- 

conronner;  commence  la  retraite,  903  lieu  des  partis,  185.  Par  qui  salué 

à  506.  Ses  lieutenans  à  Naples  ;  son  roi,  186.  Défère  au  chancelier  la  pré- 

P»«Mge  k  Rome,   à    Sienne;  garni-  sidence  du  conseil,  190.  Il  fait  Tou- 

«ons  qu'il  laisse  en  Toscane  ;  il  arrive  verture  des  Etats  ,191.  Préside  une 
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seconde  séance  publique,  199.  Les  son  entrée  à  Toulouse;  son  escorte; 

députés  rehisent  de  voter  des  subsides  ses  fêtes;  comment  accueille  les  plaintes 

sans  de  nouvelles  instructions  de  leurs  des  Huguenots,  437,  438.  Son  séjoar 

commettans,  201 ,  30S.  Il  retourne  à  l  Bayonne,  443  et  suiv.  A.  Nérac, 

Fontainebleau,  908.  Il  défend  au  con-  453.  Fin  de  son  voyage ,  454.  Etat 

nétable  de  quitter  la  cour,  S09.  H  est  de  l'Europe  au  moment  où  le  roi  d'Es- 

sacré,  219.  Son  conseil  indine  pour  pagne  lui  suggère  ses  plans  d'exteimi- 

la  tolérance,  S 18.  Il  fait  Touverture  nation,  455  et  suiv.  Préside  Tassem- 

de  la  reprise  des  Etats,  999.  Ordonne  blée  de  Moulins  \  il  y  rend  compte  de 

à  Guise  et  Gondé  de  mettre  fin  à  leur  son  voyage,  464,  465.  Réconciliations 

différend,  930.  Assiste  à  la  conférence  qu'il  fait  faire,  469 ,  470.   Gomment 

de  Poissy,  931.  Son  gouverneur,  239.  accueille  une  députation  des  prinoes 

Il  prend  la  parole  devant  une  dépu-  protestans  de  l'Allemagne,  486,  487. 

tation  du  parlement,  955.  Sa  mère  Sa  sortie  contre  l'amiral, 48 8. Geliii> 

l'emmène  à  Monceaux,  958.  Il  est  ci  projette  de  l'enlever,  496.  Le  com- 

insulté  par  le  connétable,  967.  Rentre  plot  lui  est  dévoilé  ;  il  part  pour  Paris; 

à  Fontainebleau ,  971 .  Est  emmené  à  comment  y  rentre  ;  haine  qu'il  conçoit 

Paris;  ses  larmes,  975.  Sa  délivrance  contre  les  Huguenots,  498  à  501.  A 

est  un  des  prétextes  des  protestans ,  qui  donne  le  commandement  de  son 

989.  Se  rend  au  camp  de  Bourges,  infanterie,  506,  507.  Il  donne  à  son 

301 ,  304.  Troubles  à  Toulouse;  am-  £^ère  Henri  le  commandement  général 

nistie  qu'il  accorde,  390  à  393.  Ses  des  armées,  513.  Demande  que  lui 

ambassadeurs  au  concile  de  Trente;  adressentles  Etats  du  Languedoc,  517. 

leur  conduite ,   380.  Traité  de  Blois  II  ne  fait  la  paix  que  pour  écraser  le 

par  lequel  il  règle  ses  rapports  avec  parti;\IX,5.Secondeleducd'Albe,15. 

le  duc  de  Savoie  ,;  388.  Son  mariage  Révoque  les  privilèges  de  la  Rochelle, 

stipulé  avec  une  fille  de  l'empereur;  à  94,  95.  Interdit  l'exercice    du   culte 

quelles    conditions ,    390.    Pourquoi  réfouné,  39.  Pourquoi  ne  prend  point 

n'entre  point  au  Havre;  est  déclaré  le  commandement  de  l'armée,  36.  Sa 

majeur  à  Rouen;  y  tient  un   lit  de  mère  l'emmène  à  Metz,  59.  Ses  bou- 

justiee;    son  discours;   il    confirme  tades  contre  son  frère,  56.  Protestans 

l'édit  d'Amboise ,  394  à  399.  Sa  ré-  qu'il  force   la   duchesse  de    Ferrare 

ponse  aux  remontrances  du  parlement  d'expulser  de  Montargis,  58.  Sa  haine 

de  Paris  ;  il  force  ce  corps  à  se  sou-  violente  pour  Goligni ,  69.  Envie  que 

mettre,   401   à  403.  Lettre  que  lui  lui  inspirent  les  victoires  de  Henri;  il 

-adresse  sa  mère; il  évoque^le  jugement  prend  le  commandement  de  l'armée; 

du  différend  entre  les  Guises  et  les  ses  fSuvoris  ;  il  assiège  et  prend  Saint- 

Ghatillons;  l'ajourne  à  trois  ans, 403  Jean  d'Angely;  ses  pertes,  79  à  75. 

à  405.  Garde  que  sa  mère  organise  Son  désir  de  la  paix,  81.  Ses  propo* 

pour  lui,  406.  Il  soupçonne  d'Andelot  sitions  non  agréées,  82.  Traité  qu'il 

du  meurtre  de  Gharri,  407.  Sa  ré-  conclut,  84.  Effets  de  son  édit  de  Sa^t- 

ponse  à  une  ambassade  solennelle  du  -Germain ,  85  et  suiv.  Exemples  qu'il 

pape,  de  l'empereur,  du  roi  d'Espagne  a  reçus;  sa  dissimulation  ;  ses  talons; 

.et  du  duc  de  Savoie,  relative  au  con-  son  esprit  ;  ses  vers  à  Roussard,  90 , 

cile  de  Trente  et  au  meurtre  de  Guise,  91.  Son  mariage  avec  Elisabeth  d'Au- 

415,  416.  Son  voyage;  harangue  de  triche,  96,  97.  Pourquoi  veut  faire 

Tavannes,  418,419  et  suiv.  Il  destitue  tuer  Guise;  il  se  réconcilie  avec  lui; 

le  gouverneur  de  Lyon  ;  places  dont  à  qui  projette  de  marier  sa  sœur,  98. 

il  s'assure;  il  donne  l'Anjou  à  son  Les  princes  allemands  lui  proposent 

frère  en  échange  d'Orléans;  lettre  que  pour   exemple  son   beau-père  Maxi- 

lui  écrit  Gondé  en  faveur  des  prêtés-  milieu;  ses  promesses,  99  ,  100.  Ne 

tans;  il  le  rassure,  493  à  495.  Ses  tient   point   parole   aux  Huguenots; 

plans  contre  eux  ;  à  qui  il  les  commu-  donne  les  sceaux  à  Birage,  101.  Niégo- 

nique,  428,  499.  Suite  de  son  voyage;  ciateurs   qu'il  envoie  «us  chefs  du 


GHA  GHA  117 

parti;  arbitrage  qu'il  fait  faire,  1  OS.  son    honneur;  félicitations   que  lui 
Excès  populaire  qu'il  réprime ,  lOd ,  adresse  la  cour  de  Rome  ;  aocneil  qu'il 
104.  Ses  efforts;  ses  offres  peur  attirer  fait  au  légat ,  186  à  189.  Félicité  par 
à  la  cour  les  seigneurs  huguenots;  Philippe  ii;  blâmé  ouvertement  par 
accueil  qu'il  fait  à  la  famille  de  Na-  lea  souverains  du  nord  ;  ambassadeurs 
varre;  pourquoi  fait  tuer  LigneroUes,  qu'il  envoie  pour  s'expliquer,  190  à 
105  à  109.  Il   annonce  à  Nassau   le  19S.Ilveutforcer  le  Béarnais  et  Gondé 
dessein  de  combattre  Philippe  ii  et  de  à  se  convertir  ;  ses  explications  avec 
mettre  Goligni  à  la  tète  de  ses  armées;  Philippe,  197  à  200.  Son  entrevue 
accueil  et  présent  qu'il  fait  à  ce  der-  avec  Lanoue;  il  l'envoie  à  la  Rochelle; 
nier  ;  plans  qu'il  approuve  ;  il  l'admet  étrange  position  qu'il  lui  fait ,  204  à 
à  ses  conseils,  ItO  à  114.  Son  ardeur  210.  S'occupe  de  faire  monter  Henri 
à  s'emparer   des   Pays-Bas;    avidité  sur  le  trône  de  Pologne,  210,  216. 
avec  laquelle  il  écoute  Nassau  et  Go-  Il  renouvelle  avec  les  Nassau  les  pro* 
ligni,  117.  Forces  qu'il  rassemble  pour  jets  de  ligue  contre  l'Espagne,  220, 
seconder  le  prinee  d'Orange  ;  ses  né-  221.  Son  impatience  de  voir  son  frère 
gociations  avec  rAllemagne  et  l'Angle-  s'éloigner  ;  son  voyage  en  Lorraine , 
terre;  il  veut  marier  Henri  et  Elisa-  222  à  224.  Pertes  de  son  armée  au 
beth;  traité  qu'il  signe,  122  à  125.  siège  de  la  Rochelle,  232.  Il  publie 
Pourquoi  n'insiste  pas  pour  rappeler  l'édit  de  paix  de  Boulogne,  235  à  237. 
en  France    Gharlotte    de   Bourbon  ;  Promesses   que  Montluc  fait  en  son 
ordonne  à  Goligni  et  à  Guise  de  se  ré-  nom  aux  Polonais,  et  qu'il  ne  confirme 
concilier,   132  ,  133.  Ses  entretiens  pas;  son  g^ût  pour  les  plaisirs,  240 
arec  le  premier  ;  défiance  qu'il  témoi-  à  243.  Folie  qui  pense  lui  coûter  la  vie 
gnedesa  mère;  son  affection  apparente  chez  Nantouillet,  244.  Ordonne  d'é- 
poor  quelques   chefs  protestans;    sa  trangler  la  Mole;  ses  emportemens; 
haine  pour  son  frère  ;  ses  caresses  à  sa  haine  contre  Henri  ;  ses  exercices 
la  reioe  de  Navarre  ;  ses  épanchemens  violens  ;   sa  maladie ,  245 ,  246.  Ses 
avec  Catherine  ;  douleur  qu'il  affecte  rapports  avec  Elisabeth ,  249.  Il  fait 
à  la  mort  de  Jeanne,  138  à  141.  Ses  partir  le  roi  de  Pologne,  250.  Le  re- 
confidences fausses  à  Goligni  etTeligni;  conduit;  maladie  qui  l'arrête,  258. 
mémoires  qu'il  demanda  sur  la  paix  et  Idée  que  les  protestans  ont  de  son  in- 
la  gaerre,  1 42  à  1 44 .  Places  do  sûreté  capacité  ;  demandes  qu'ils  lui  font  ;  ses 
que  l'amiral  lui  rend ,  145.  Il  fait  re-  promesses  vagues;  ses  protestations 
eoDunander  au  duc  d'Albe  les  prison-  aux  Rochellois,  255  à  257.  Ligue  que 
nien  français  ;  le  mariage  du  Béarnais  forme  le  parti ,  258.  Intrigues  et  fac- 
est  célébré,  148  à  151.  Ge  qu'on  lai  tiens  à  la  cour  pour  foire  nommer  un 
confie  des  projets  de  massacre;   ses  lieutenant  général ,  259  à  261.  Que- 
indécisions,   152.  Il  trompe  encore  relies  en  sa  présence,  262.  Gomplot 
Coligni  ;  autol'ise  Guise  à  le  tuer,  1 58 ,  des  politiques;  il  quitte  précipitamment 
154.  L'amiral  est  blessé;  visite  qu'il  Saint^îermain ,  264.  Dépositions  qui 
loi  fait,  157.  n  lui  donne  des  gardes;  excitent  sa  «olère  contre  son  frère  et 
par  qui  commandés,  158.  Il  prend ,  contre  le  Béarnais,  270.  Son  indiffé- 
<^^on ,  la   résolution   d'ordonner  la  rence  en  apprenant  la  capture  de  Mont- 
Saint-Barthélemy ,   159   à   161.  Fait  gommery;   ses  derniers  momens;  il 
armer  les  bourgeois,  163.  Prend' feu  nomme  sa  mère  régente;  sa  famille; 
toat  k  coup   et  commande  le  signal,  sa  mort,  271  à  275.  Ses  entretiens 
164.  Fait  appeler  dans  sa  chambre  les  avec  Poucet,  290.  Ordres  transmis  en 
jeunes  Bourbons,   168  à   171.  Son  son  nomèDamville,  292. 
ardeur  de  massacre;  qui  il  épargne;  ses         GH ARLES  X,  comte  d'Artois,  frère 
ordres  dans  les  provinces  ;  nombre  des  de  Louis  xvi  ;  son  éducation  ;  XXX , 
▼ictimes;  sa  déclaration  au  parlement;  1 4.  Est  inoculé,  20.  Se  prononce  pour 
«npplices  auxquels  il  assiste  ,  175  à  le  parlement  exilé,  37.  Opposé  à  Nec- 
t79,  «2,  183.  MédaiUes  frappées  en  ker,    126.  Se  montre  au  Uocu»  de 
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Gibraltar,  S 10.  B'Onnesaoa  nfose  de  aar  TEapagne  »  167  »  168*  Sa  mon  ) 

payer  aes  dettes,  S4S.  Sa  femme  hos*  200  et  luiy. 

tile  à  Harie-Antoinette,  266.  Est  de  GHAHLES  IV,  empereur;  épouse 

Viotimité  de   oette  reine,  278.  Soa  Blanche  de  Valois  ;  IX,  421.E8tmaiw 

portrait;  sa  légèreté  ;  ses  dépenses  ;  son  grave  de  Brandebourg;  est  aux  prises 

epposition  aux  réformes ,  S80  à  284.  ayee  l'empereur  Louis  de  Bavière;  X, 

Enervement  de  son  courage,  286.  Soa  07.  Le  roi  de  Bohâme  son  père  forme 

anglomanie,  287.  Il  fait  nommer  mi-  une  ligue  en  sa  faveur,  99.  Serment 

nistre  de  Calonne,  288.  Gelui^si  pajre  qu'il  prête  à  l'empereur,  145.  Est  élu 

ses  dettes,  290, 324.  Libéralité  de  soa  roi  des  Romains ,  284.  Est  expulsé; 

bureau  à  l'assemblée  des  notables  i  cherche  un  asile  en  France,  286, 286. 

838.  Ses  débats  avec  Lalayette,  341.  Ses  coureurs  poursuivent  les  Angliist 

Abandonne  Brienne,  387.  Le  fedt  tom»  291.  Se  met  en  sûreté  à  la  bataille  de 

ber,  393.  Mémoire  au  roi  qu'il  signe,  Grécy,  299.  La  mort  de  son  compétiteur 

424.  relève  ses  espérances;  il  détache  kn» 

CHARLES,  d'abord  comte  d'Angou-  gnon  de  l'empire,  340i  Répugnance  des 

lème,  puis  duc  d'Orléans;  troisième  Allemands  pour  lui;  comment  il  écarte 

fils  de  François  i«';  négociations  pour  ses   rivaux,  348  k  .361.  Ses  préoc- 

lui  donaer  le  duché  de  Milan;  XVI,  cupations,  453.  Son   entrevue  avec 

479  et  suiv.  Ce  prince  est  présenté  à  le  Dauphin  ;  comment  a  ruiné  l'aato- 

l'empereur  ;  XVII,  10.  Mariage  projeté  lité  impériale   en  Italie;   ses  fêtes  à 

pour  lui,  26,  26.  Reçoit  l'empereur  à  Metz,  484,  485.  Son  entrevue  avec  le 

Bayonne,  44.  Anecdote,  48.  L'empe-  pape;  il  promet  de  seconder  la  croisade; 

reur  offre  pour  dot  à  sa  future  épouse  se  fait  couronner  roi  d'Arles  ;  ses  né- 

l'héritage  de  la  maison  de  Bourgogne,  gociations  avec  Charles-le-Sage;  XI, 

51  et  suiv. Sa  maison; ses  folies, 67,  35 ,  36.  Le  pape  l'invoque  contre  les 

68.  Commandement  qui  lui  est  destiné;  hérétiques,  160.  Sa  constante  amitié 

sa  jalousie  envers  son  frère,  119.  Son  pour  le  roi  de  France,  192.  Impulsios 

entrée  en  campagne;  par  qui  est  dirigé,  intellectuelle  qu'il  a  donnée  è  la  Bo- 

121.11  envahit  le  Luxembourg;  ses  hème,   210.  Le  pape  l'invite  à  pott^ 

progrès;  pourquoi  licencie  son  armée  suivre Milleczius,  211.  Son  pèlerinage 

el  rejoint  celle  du  Dauphin,  122  è  en  France;  sa  mort,  230.  Restriotios 

124.  Escorte  son  père  à  la  Rochelle,  de  l'autorité  impériale  entre  sesmains, 

137.  Est  au  camp  de  Jaulons,  200.  244.  Son  indignité,  301. 

Prétendues  trahisons  de  la  duchesse  CHARLES-QUIMT  (premier  du  Bom 

d'Etampes  pour  le  rehausser  ;  son  ma»-  en  Espagne  et  cinquième  en  AUema- 

riage  stipulé  pour  le  traité  de  Crespy,  gne),  roi  d'Espagne  et  empereur;  aattà 

210  à  214.   Sa  visite  à  l'empereur  ;  Gand;  son  mariage  projeté  avec  Claude 

sentiments  qu'il  inspire ,    225.  Son  de  France;  XV,  366, 406.  Cette  uaion 

ambition;  note  qu'il  fait  adresser  à  son  stipulée  par  les  traités  de  Blois,  429  « 

père,  226.  Sa  mort;  plans  qu'elle  dé-  432.  Louis  résout  de  ne  pas  l'acoom- 

concerte,  262  à  264.   Sa  mémoire  plir,   446.  Le  aire  de  Ghièvres  est 

poursuivie    par    les    courtisans    de  chargé  de  son  éducation ,  454 ,  463. 

Henri  II,  813,  814.  Maximilien  réclame  sa  tutelle;  son 

CHARLES,  petit-fils  de  Louis  xiv,  droit  à  être  reconnu  roi  de  Castille, 

duc  de  Berry;  sa  naissance  ;  XXVI,  463.  Son  aïeul  se  prépare  à  le  conduire 

49.  Ce  que  le  testament  du  roi  d'Es-  en  ce  pays,  482.  Ses  futurs  héritages, 

pagne  stipule  à  son  égard,  268.  En-  497.  Sa  tutelle  reclamée  par  ses  deux 

voyé  en  Provence;  XXVII ,  18.  Puis  grands-pères,  626.  Est  fiancé  k  Marie 

en  Flandre ,  48.  Quitte  l'armée,  60.  d'Angleterre,  627.  Ferdinand  stipule 

Ses  égards  pour  M^i»  Ghoin,  123.  Son  pour  lui,  623, 669.  Son  entrevue  avec 

aurtage,  129.  Bleasele  duc  de  Bour-  Henri  vui,  .666.  Sa  fiancée  épouse 

bon,    160*  Scandale  que  dmuie  sa  Louis xii, 664  à 667.  Sa  grandeur  fa- 

'ilaoMMt  1M«  Aaïkanoe  à.toua  droits  iuracoiktnxiéaparaoaaîaalaateniil; 
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préparée  par  la  politique  des  rois  de  le  connétable,,  177.  IL  laisse  sans  ar* 
France;  la  main  de  Renée  lui  est  of-  gent  son  armée  d'Italie,  199,  SSO, 
ferte;  XVI,  18  à  20.  Son  avènement  225.    Mouvement   général   qu'il   lui 
à  seize  ans;  est  formé  aux  affaires;  donne,  200.  Il  autorise  Bourbon  à  en- 
congrès  dont  il  convient  avec  Fran-  vabir  la  Provence,  210,  211.  Subside 
çois  i«',  46  à  48.  Traité  de  Noyon  que  lui  promet  Henri  vui;  qui  il  donne 
entre  eux,  50.  Il  exhorte  Maximilien  pour  lieutenans  au  connétable,  212. 
à  y  accéder,  51.  Ses  rapports  avec  Plans  qu'il   rejette,  213.  Ne   reçoit 
François;  leur  candidature  à  l'empire,  plus  d'argent  de  l'Angleterre, 225.  On 
78,  79.  Ses  négociations  avec  les  Mé-  lui  annonce  la  victoire  de  Pavie;  lettre 
dicis,   88.   Electeurs   engagés  à  lui  que  lui  adresse  le  roi,  241.  Henri 
donner  leurs  voix,  93.  Ses  négociations  cherche  à  rompre  avec  lui,  255,  256. 
secrètes  avec  la  cour  de  Rome;  son  Alarmes  que  sa  victoire   répand  en 
portrait;  doutes   sur  sa  capacité;  sa  Italie;  élémens  d'une  ligue  générale 
déférence  pour  Ghièvres;  son  séjour  contre  lui,  258,  259.  Propositions  jbx- 
en  Espagne  ;  il  disgracie  Ximénès  ;  orbitantes  qu'il  fait  faire  à  François  « 
répugnance  des  cortès  à  le  reconnaître  262 ,  263.  Lannoy  conduit  ce  prince 
au  préjudice  de  sa  mère,  94  à  96.  Ses  en  Espagne  ;  joie  qu'il  en  éprouve  ;  il 
partisans;  ses    adversaires  en  Aile-  évite  de  le  voir;  sa  correspondanco 
magne ,  98  ,  99.  Motifs  allégués  pour  avec  la  régente  ;  sa  prétendue  délibé* 
l'exclure,    101.  Il  est   élu;  accepte  ration  avec  deux  confidens;  ses  réso- 
malgré  les  Espagnols ,  102 ,  103.  Ses  lutions  ;  trêves  qu'il  signe, 264  à  266. 
motifs  de  rupture  avec  François;  il  Pourquoi  se  décide  à  visiter  son  pri- 
retient  la  Navarre  espagnole;  il  con-  sonnier;   leur  entrevue,  267,  268. 
teste  la  possession  du  duché  de  Milan;  Complot  contre  lui  en  Italie  ;  il  lui  est 
il  revendique  la  Bourgogne  ;  il  hésite  révélé  ;  son  accueil  à  la  duchesse  d'A- 
à  commencer  la  guerre;  fermentation  lençon ,  269  à  272.  Il  signe  le  traité 
contre  lui  en  Espagne  ;  il  passe  dans  de  Madrid ,  275  2i  27t.  Ne  peut  en 
les  Pays-Bas ,  105  à  107.  Ses  entre-  obtenir  la  ratification  ;  comment  son 
vues  avec  Henri  vui;  il  gagne  Wolsey;  rival  veut  l'intimider ,  278  à  280. 
est  couronné  à  Aix-la-Chapelle  ,116,  Comment  fait  ressortir  son  manque  de 
117.  Fermentation'  qu'il   trouve   en  foi,  282.  François  négocie  avec  lui, 
Allemagne,  119.  Diète  qu'il  convoque  285.  Calamités  qu'il  fait  tomber  sur 
à  Worms  et  qui  condamne  Luther ,  l'Italie ,  292  et  suiv.  François  veut  le 
121 ,  122.  Ses  débats  avec  Robert  de  contraindre  à  accepter  le  rachat  de  la 
La  Mark;   il  le  fait  attaquer;  ses  Bourgogne,  297.  Il  consent  à  modifier 
lieutenans  violent  le  territoire  firan-  en  ce  sens  le  traité;  est  refusé;  ses 
sais;  il  recourt  à  Henri  vui;  sa  né-  circulaires  sur  la  captivité  du  pape, 
gociation    secrète    avec   Léon;   son  306, 307.L'Italie  près  de  lui  échapper, 
exclamation   en  apprenant  .que  d'A-  314.  Doria  passe  à  son  service,  316. 
lençon  passe  la  frontière,  125  à  132.  Ses  concessions  à  François;  déclam- 
Wolsey  lui  promet  le   concours   de  tion  de  guerre  que  ce  prince  et  Henri  vin 
Henri  vm,   133,  134.  Son  désarroi  lui  font  notifier;   sa  réponse;  pro- 
à  Valenciennes,  135.  Son  lieutenant  vocations  réciproques  que  lui  et  le  roi 
ea Italie,  136.  Forces  dont  il  dispose  de  France  s'adressent,  817  à  323.  Sa 
contre  son  rival,  140,  141.  Son  an-  situation  critique  en  Allemagne  et  en 
cien  précepteur  élu  pape,  147.  Son  Hongrie;  est  aux  prises  avec  Soliman 
alliance  avec  Henri   viii  ;  il  promet  et  le  parti  luthérien  ;  sa  tante  signe  le 
d'épouser  sa  fiUe;  provinces   de  la  traitédeCambrai,  330  à  333.Alarme8 
France  qu'il  convoite,  .150,    151.  que  lui  donne  Soliman;  il  passe  en 
Abat  le  parti  des  communes  en  £spa-  Italie,  338.  Sa  paix  avec  le  pape; 
gne  par  la  victoire  de  Yillalar  et  la  avec  Sforza,aveo  les  Vénitiens,  339.  U 
vue  de  Tolède;  anmistie  qu'il  ac-  réconcilie  le  pape  et  le  ducdeF^rrare; 
^^i  163, 164.  Ses  «onvenUona  aym  prend  «au»  »•  prateetioii  U»  princes 
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dTrbin,  deMantoue,  de  Montferrat;  la  condition  de  rétablir  l'unité  reU- 
s'attache  le  duc  de  Savoie  ;  abandonne  gieuse  et  politique  en  Europe,  de  décla- 
aux  rigueurs  du  prince  d'Orange  les  rer  la  guerre  à  ses  alliés,  478  à  480. 
Angeyins  de  Naples,  340,  341.  Prête  Réponse  du  roi,  481  à  484.  L'invasion 
au  pape  ses  aririées  contre  Florence ,  de  la  Savoie  le  décide  à  rassembler 
343.  Ses  comptes  réglés  avec  François;  ses  troupes,  485.  Continue  eo  appa- 
il  lui  rend  ses  fils,  345  à  351.  Son  rence  la  négociation  avec  François; 
tyran  à  Florence;  terreur  de  l'Italie,  alliés  qu'il  cherche;  ses  ouvertures 
854.  Couronné  par  le  pape  comme  roi  à  Henri  viii;  ses  mesures  de  défense 
de  Lombardie  et  comme  empereur  ;  il  dans  les  Pays-Bas  et  en  Allema- 
passe  en  Allemagne;  entend  et  fait  gne,  486»  487.  Son  entrée  à  Rome; 
condamner  la  C(mfé$n<m  d'Aagêhourg;  son  colloque  avec  Velly,  envoyé  fran- 
fait  élire  son  frère  roi  des  Romains;  çais,  490,  491.  Son  long  discours  au 
comment  se  forme  la  ligue  de  StmI-  consistoire  que  tient  Paul  m  ;  son  défi 
kade  que  favorisent  François  et  Henri,  personnel  à  François  ;  son  ultimatum; 
388  à  392.  Il  demande  au  premier  son  ses  explications  à  Velly ,  49S  à  496. 
assistance  contre  Soliman;  aide  que  lui  Rejoint  par  le  cardinal  de  Lorraine; 
ofitre  le  roi  ;  il  transige  avec  les  pro-  ne  lui  laisse  aucun  espoir  de  paix , 
testans;  secondé  par  eux ,  il  contient  498.  Ses  rapports  avec  le  général  que 
les  Turcs,  394  à  396,  406.  Son  se-  choisit  son  rival,  503.  Il  r^oint  ses 
jour  dans  les  Pays-Bas  ;  il  donne  ce  troupes  ;  annonce  l'intention  de  péné- 
gouvemement  à  sa  sœur  Marie  ,403.  trer  en  France  ;  ses  lientenans  ;  Sa- 
Son  influence  dans  l'affaire  du  divorce  luces  prend  parti  pour  lui  ;  ville  qu'il 
de  Henri  viii ,  347 ,  404  ,416.  Levée  assiège  et  prend,  504  à  506.  Il  presse 
de  subsides  que  lui  accorde  le  pape ,  toutes  les  frontières  ;  ses  intelligences 
408.  Conseil  qu'il  donne  au  pontife;  l  l'intérieur,  ^07.  Malgré  les  instances 
leur  entrevue  j>rojetée,  410.  Ce  qu'il  de  Leyva  et  de  ses  généraux,  il  envahit 
obtient  de  lui;  création  d'une  ligue  la  Provence;  ruines  au  milieu  des- 
italienne ;  son  mécontentement  et  sa  quelles  il  s'avance  ;  ses  équipages  in- 
méfiance;  son  retour  en  Espagne,  cendiés;  sa  seule  rencontre  militaire; 
414  à  416.  Vent  en  yain  empêcher  comment  fait  des  yivres;  parrenu  à 
l'entrevue  entre  Clément  et  François,  Aix,  épreuve  la  disette,  508  à  515. 
418,419.  Demande  le  renvoi  de  Milan  Ses  projets  de  rétablir  le  royaume 
d'un  agent  de  ce  roi,  491 .  Réparation  d'Arles;  comment  entravés;  il  fait  brû- 
que  François  lui  demande  après  la  1er  le  palais  dé  Justice  d'Aix ,  516, 
mort  de  son  émissaire,  492.  Le  duc  5 17.  Les  moulins  qui  l'approvisionnent 
de  Gueldre  lui  cède  ses  états,  424.  détruits.  Gênes  menacée;  son  armée 
Par  qui  le  Wirtemberg  lui  est  donné;  ravagée  par  une  épidémie,  518  ,  519. 
il  le  transmet  à  son  frère  Ferdinand ,  Ses  énormes  pertes  ;  attitude  mena- 
425.  Sa  haine  pour  Henri  viii ,  435.  çante  des  Français  ;  il  entend  les  con- 
Alliance  qu'il  fait  offrir  à  François,  seilà  de  Leyva  mourant;  sa  retraite; 
444.  Ses  apprêts  contre  Barberousse,  qui  place  à  la  tête  de  son  armée  ;  son 
445  à  447.  Soupçon  qu'il  propage  départ  pour  l'Espagne,  521  à  523. 
contre  François,  455, 456.  Ses  prompts  Son  épuisement  après  la  première 
succès  en  Afrique;  il  bat  Barberousse;  campagne ,  526.  Accusé  d'empoison- 
prend  Tunis;  remet  sur  le  trône  nement  sur  la  personne  du  Dauphin, 
Muley-Hassem;  son  retour  en  Sicile,  528,  529.  Ses  projets  d'alliance  avec 
468.  Leyva  prend  possession  en  son  Henri  vifi,  avec  Jacques  v  d'Ecosse, 
nom  du  duché  de  Milan,  469.  Est  532,  533.  Son  rival  le  fait  citer  en 
l'arbitre  de  l'Italie;  confirme  l'autorité  parlement,  538,  539.  Ses  lieutenans 
d'Alexandre  Médicis;  lui  donne  sa  fille  sur  la  frontière  des  Pays-Bas ,  540. 
en  mariage;  embarras  que  lui  donne  Conditions  auxquelles  il  offre  la  paix, 
le  Milanais,  476,  477.  Il  le  fait  offrir  555.  Ses  négociateurs,  556.  Se  rend 
à  François  pour  son  troisième  fils  à  au  congrès  de  Nice;  trêve  qu'il  y  signe, 
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5àS  à  ô6f .  Son  rival  tend  à  se  rap-  etnbrasse;  fiançailles  de  son  fils;  son 
procher   de   lui;  prix  qu'il  attache  à  projet  de  passer  en  Italie;  son  alliance 
son  alliance;  leur  accord  secret  à  Nicë^  avec  l'Angleterre,  141  à  14»*>.  Il  passe 
leur  rencontre  à  Aigues-Mortes;  XVII,  en  Italie;  repousse  le  plan  de  pacifi- 
5  à  10.  Désir  dn  connétable  de  le  ré-  cation  du  pape;  se  rend  en  Allemagne; 
roncilier  avec  le  roi,  16.  Effet  de  son  sa  résolution  de  punir  le  ducdeClèves; 
invasion,  17.   Ses  négociations  avec  il  le  réduit  et  lui  fait  grâce;  ses  con- 
Henri;  mariage  projeté;  il  y  renonce  ditions ,  148  à  151.  Renforcé  par  les 
et  traite  avec  François,  18  à  91.  Son  Anglais;  il  assiège  Landrecies,lô1.  Il 
désir  de  le  détacher  des  protestans,  29.  lève  le  siège;  met  garnison  dans  Cam- 
Projets  de  mariage  ;  il  perd  sa  femme;  brai,  156.  Epuisement  de  ses  finances, 
on  veut  l'unir  à  la  fille  de  François ,  169.  Secours  qu'il  obtient  de  la  diète 
95,  96.  Plans  contre  l'Anglais  qu'il  de  Spire,  170  à  173.  Son  plan  d'attaque 
rejette;  ce  qu'il  propose,  98.  Garanties  générale,  173.  Il  rassemble  son  armée 
qu'il  demande  à  la  France  ;  ses  em-  en  Lorraine  pour  marcher  sur  Paris , 
barras;  ses  échecs  en  Dalmatie;  hos-  195  à  198.  Villes  qu'il  prend;  il  as- 
tilité  de  ses  cortès,  34  à  37.  Révolte  siège   Saint-Dizier  ;    résistance   qu'il 
des  Gantois,  38.  Le  roi  lui  offre  le  éprouve;  la  place  se  rend,  199  à  909. 
passage  par  la  France,  40.  Valeur  de  Son   dissentiment  avec  Henri;  il  est 
cette  invitation  qu'il  accepte,  41  à  43.  disposé  à  traiter;  ses  négociateurs  ;  il 
Son  voyage  en  France;  zèle  du  roi  s'avance     jusqu'à     Château-Thierri  ; 
pour  lui ,  son    entrée  à  Paris  ;  anec-  prend  Soissons  ;  fait  la  paix  à  Crespy , 
dote;  son  arrivée  à  Gand  ;  ses  répres-  903  à 907.  Prétendus  dangers  auxquels 
sions;  il  refuse  de  donner  l'investiture  le  traité  le  soustrait;  politique  qui  l'a 
da  duché  de  Milan,  44  à  50.  Ses  offres;  dicté;  ses  conditions;   son  but  cou- 
ses plans;   comment  il  entend  par-  stant  de  combattre  les  Turcs  et  les  pro- 
tager  ses  états,  51  à  54.  Sa  surprise  testans  atteint;  don  qu'il  promet  au 
au  rejet  de  ses  propositions;  il  inves-  duc  d'Orléans  ,  909  à  214.  Son  désir 
tit  son  fils  du  duché  de  Milan,  55  à  60.  de  faire  la  paix  avec  les  Turcs,  91 5.  Il 
Les  secrets  de  la  ligue  de  Smalkade  lui  offre  sa  médiation  entre  François  et 

)es   de 
cantonne- 
;positions  à  l'égard  du 
règle  de  l'empire  la  paix  de  Nuremberg,  duc  d'Orléans,  990 .  Note  qu'il  adresse 
87.  Méfiance  ^lu'il  a  inspirée  aux  am-  au  roi  en  faveur  de   ce  prince  ;   son 
bassadeurs  de  François  près  des  diverses  désir  d'humjlier  la  ligue  de  Smalkade; 
cours,  01.  Son  rival  clierche  à  soûle-  il  envoie  des  ambassadeurs  à  Trente  , 
ver  l'epinion  contre  lui;  ses  apprêts  996,  997.  Son  mécontentement,  998. 
contre  les  corsaires  d'Afrique,  100  à  Lettre  hautaine  qu'il  reçoit  du  pape  , 
109.  Son  retour  en  Italie;  son  entre-  999.  Il  accepte  la  bulle  du  pontife  re- 
vue avec  le  pape  ;  il  s'embarque  pour  lative   à   la    convocation   du   concile 
Alger;  ses  désastres;  il  revient  presque  général;  il  ratifie  le  traité  de  Crépy, 
seul  à  Carthagène,  1 03  à  1 05.  François  930 ,  931.  Il  impose  aux  Pays-Bas  la 
se  résout  à  l'attaquer  ;  il  n'est  point  confession  de  Louvain  ;  suppl  ice  qu'il 
préparé  pour  soutenir  la  guerre,  l'06,  ordonne,  939.  Il  se  rend  à  la  diète  de 
107.  Situation  critique  dé  sa  maison  ;  Worms,  951 ,  959.  Comme  il  s'y  pro- 
il  ne  peut  se  rendre  àla  diète  de  Spire,  nonce  à  l'égard  des  protestans;   ses 
lOS  à  110.  Le  roi  lui  dénonce  la  guerre,  offres  à  Soliman,  953.  Sa  politique 
118.  11  est  pris  au'dépourvu  dans  le  sincèrement  servie  par  la  France,  255. 
Luxembourg,  199.  Cette  province  lui  Modifications  qu'y  apporte  la  mort  du 
«st  enlevée,  193. Sa  sœur  la  recouvre,  duc  d'Orléans,  965.  Ses  apprêts  de 
194.  La  clémence  de  son  rival  à  la  guerre  contre  les  protestans,  965, 968. 
ï^ocbelle  opposée  à  sa  sévérité  à  Gand,  Sa  trêve  avec  Soliman,  979.  Haine  que 
188.  8a  force  de  tête;  intérêts  qu'il  lui  porte  le  pape  ;  pourquoi  ;  son  traité 
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avec  lui,  S74  ,  275.  Il  abat  la  ligue  contre  lui,  446.  Ses  ambassadeurs 
protestante,  276  à  S80.  Il  licencie  en  aux  conférences  de  Passau;  paix  de  ce 
partie  son  armée,  986.  Sa  réponse  à  nom,  47S  à  475.  Ses  infirmités;  ses 
la  sommation  de  Henri  u  d'assister  à  humiliations,  476  ,  477.  Politique  de 
son  sacre;  parti  qu'il  tire  de  la  mort  Maurice  à  son  égard ,  478.  Ses  arme- 
de  François  ;  il  gagne  la  bataille  de  mens  ;  son  but  est  de  reprendre  les 
Mublberg,  316  à  319.  Il  fait  emprl-  trois  ëvèchéset  la  Lorraine,  481,482. 
sonner  le  landgrave  de  Hesse,  320.  Il  passe  le  Rhin;  ses  forces;  sesUeu- 
L'empire  lui  est  soumis  ,321.  Insur-  tenans,  484.  Il  s'arrête  de  sa  personae 
rection  contre  lui  à  Naples ,  326.  Il  la  à  Tbion ville  ;  pourquoi,  485.  Sa  paii 
punit,  327.  Il  autorise  l'assassinat  du  avec  Albert  de  Brandebourg,  486.11 
duc  de  Plaisance,  3JiO  ,331.  Il  con-  se  fait  porter  au  camp  qu'assiège  Metz; 
voque la  diète  d'Augsbourg ;  embarras  sa  retraite,  487  à  490.  Oppression 
que  lui  donne  le  pape  ;  il  publie  l'in-  qu'il  fait  peser  sur  Sienne,  494,  495. 
térim  et  le  fait  adopter  par   la  diète  Cette  ville  se  soulève  ;  mesures  qa'il 
comme  loi  de  l'empire ,  337  à  342.  Il  prend  contre  elle,  496  à  498.  Secours 
investit  Maurice  deTélectorat  de  Saxe;  qu'il  donne  à  la  république  de  Gênes, 
ses  rigueurs  ;  il  retourne  à  Bruxelles  ;  502.  Il  fait  assiéger  Terouenne  ;  ruio; 
y  appelle  son  fils,  3.42,  343.  Il  excite  de  cette  ville;  il  donne  le  commande- 
le  protecteur  d'Angleterre  contre  la  ment  de  son  armée  au  duc  de  Savoie, 
France,  364.  Ses  plans  de  monarchie  qui  envahit  l'Artois,  504  à  507.  Il 
universelle,  370,  371.  Sa  politique  défend  Cambrai  et  évite  la  bataille, 
d'oppression  à  l'égard  de  l'Italie;  du-  .  508,  509.  Il  dirige  la  conduite  de  sa 
reté  de  ses  vite-rois,  372,  373.  Ses  nièce  Marie  Tudor ,  511.  Il  conseille 
projets  de  despotisme  en  Allemagne  ;  l'exécution  de    Jane    Grey  ;   il    fait 
ses  précautions,  374.  Concours  que  épouser  Marie  à  son  fils,  514,  524, 
lui  prête  l'Angleterre  ;  la  France  seule  525.  Ses  embarras  ;  ses  attaques  de 
lui  fait  obstacle;  il  veut  obtenir  l'abdi-  goutte  ;  le  travail  lui  est  interdit,  5S1  à 
cation  de  son  frère ,  375.  Il  marche  523.  Vivement  attaqué  par  Henri, il  se 
vers  le  pouvoir  absolu  ;  il  est  résolu  à  décide  à  lui  tenir  tète,  529.  Il  perd  le 
abattre  la  France ,  403  ,  404.  U  jette  combat  de  Renty;  se  retire  à  Bruxelles, 
le  masque  de  la  tolérance;  son  édit  531.  Donne  un  nouveau  gouverneur  au 
cruel  contre  les  protestans  en  Belgique;  Milanais,  538.  Ses  commissaires  pour 
ses  projets  sur  l'Allemagne;  il  convoque  la  paix,  545.  Ses  prétentions,  546, 
une  diète  à  Augsbourg  ;  sa  confiance  en  547 .  Don  qu'il  fait  à  son  fils,  549.  Ses 
Maurice  de  Saxe  ;  il  remplace  Gran*  troupes  mal  soldées  et  victorieuses , 
velle  par  le* fils  de  cet  homme  d'état,  554,  555.  Sombre  avenir  de  ses  états; 
405  à  409.  U  obtient  du  pape  la  convo-  horreur  qu'inspire  le  nom  de  ses  lieu- 
cation  du  concile  &  Trente,  410.  Son  tenans  en  Europe  et  en  Amérique; 
dessein  de  réduire  Magdebourg  ,412.  épuisement  des  provinces  où  il  a  établi 
TÂche  qu'il  réserve  à  son  fils;  résis-  sa  domination,  556  à  559.  Son  frère 
tance  de  sa  famille,  415,  416.  U  fait  lui  apparaît  comme  un  rival;  il  le 
attaquer  Dragut,  417.  Ses  prétentions  laisse  présider  la  diète  d'Augsbourg t 
sur  Parme  et  Plaisance,  421.  Ses  hos-  660,  561.  Chagrin  que  lui  cause  le 
tilités,  422,  423, 426.11  est  trahi  par  recès  de  cette  diète;  son  dépit  contre 
Maurice  de  Saxe ,  435.  Ce  prince  de-  Henri  ii  ;  son  impatience  contre  son 
mande  l'admission  des  protestans  au  fils  ;  mort  de  sa  mère  ;  il  convoque  les 
concile  de  Trente,  437.  L'empereur  Etats  des  Pays-Bas  ;  son  abdication, 
ne  soupçonne   pas  sa  fidélité,  438.  563  à  567.  Son  désir  de  repos  pour 
Séjour  de  Charles  à  Inspruck;  ambas-  lui  et  pour  l'humanité;  XVIU,  l.TrôTe 
Sade  qu'il  y  reçoit  ;  il  est  surpris  par  qui  se  négocie  et  qu'il  jure,  2  à  ô.  Le 
la  levée  de  bouclier  de  Maurice  ;  son  pape  refuse  de  reconnaître  son  abdica- 
frère  le  sauve;  sa  fuite,  439  à  445.  tion  comme  empereur,  9.  H  part  pour 
Lq  roi  de  Fraace  publie  lou  toanifeste  VSspagne  et  efttre  au  couient  de 
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SaiDfeJiui,  289  29.  Gomment  juge  de  Tiur<iQie;  renent  sur  ses  promesses, 
deUvictboire  de  Saint-QuenUa ,  53.  3S8,  ^^A.  Comment  irrite  Âlberooi, 
Sa  mort,  87.  326.  Ennemis   que  celui-ci  lui  cher« 
CHARLES  YI,  empereur,  d'abord  che,  3S9.  Il  adhère  à  la  quadruple 
archiduc  d'Autriche;  ce  que  le  testa^  alliance,  335.  S'applique  à  brouiller 
ment  de  Charles  d'Espagne  stipule  à  la  France  et  l'Espagne  ;  sa  domination 
son  égard;  XXVI,  263.  Son  lot  selon  en  Italie,  359,   360.  Il  s'emploie  à 
les  projets  de  partage,  S76,  283.  Son  faire  nommer  Dubois  cardinal,  437. 
père  et  son  frère  renoncent  en  sa  fa^  Difficultés  qu'il  fait  nattre  sur  la  suc- 
veur  à  la  couronne  d'Espagne;  il  part  cession  des  Médicis,  506,  525,  526. 
pour  r Angleterre  ;  entre  dans  le  Tage;  Son  traité  avec  l'Espagne,  527  à  529. 
437.  Son  parti   en   Catalogne,  480,  Riperda   révèle    leurs    négociations  ; 
450.  Ses  échecs   en  Portugal,  432,  XXYIII,  13.  11  donne  son  agrément 
433.  Ses  excès;   répugnance  contre  li  la  promotion  du  cardinal  Fleury,  23* 
lui  qu*ils  inspirent,  450.  U  débarque  Peu  disposé  à  la  guerre  ;  menacé  par 
dans  le  royaume  de  Valence  ;  est  pro-  le  ministre  français ,  il  négocie,  34  h 
clamé  roi;  se  rend  maître  de  Barce-  42.  La  reine  d'Espagne  l'abandonna, 
ione,  451,  452.   Défend  cette  ville,  67,  68.  Sa  politique  se  borne  à  faire 
466.  Son  frère  lui 'donne  rinvestiture  accepter  par  l'Europe  ïa  pragmatique 
du  Milanais;  XXVII,  12.  Son  indo-  êancHon,  85.  Aide  Auguste  de  Saxe  à 
lence;  il  quitte  l'armée,  21  à  23.  Son  monter  sur  le  tr6ne  de  Pologne,  87  et 
traité  de  commerce  avec  l'Angleterre,  suiv.  Menacé  par  l'alliance  de  Turin , 
39,  40.   Reconnu  par  le   pape;    ce  a  recours  aux  puissances  maritimes; 
qu'il  cède  aux  Anglais,  64.  Les  alliés  espère  encore  la  paix,  99,    100.  Est 
veulent  le  faire  reconnaître  par  Louis,  attaqué,  101  et  suiv.  Ses  places  en 
80,  94.  Ses  opérations  en  Aragon,  Italie  capitulent,  109  et  suiv.  Sa  dé- 
107.  Son  entrée  à  Saragosse,  108.  tresse,    134,  135-  H  signe  une  sus- 
Son  entrée  à  Madrid,  109  et  suiv.  Sa  pensien  d'armes;  négocie  et  signe  les 
retraite;  il  perd  la  bataille  de  Villa-  préliminaires  de  Vienne,  138  à  151. 
Viciosa;  est  appelé  par  la  mort  de  son  Rompt  avec  les  Turcs  ;  est  battu;  fait 
frère  à  l'héritage,  de  l'Autriche,  110,  la  paix,  199,  200.  Secourt  les  Corses 
à  117. 11  passe  en  Allemagne  ;  est  élu  insurgés,  201 .  Pacifie  l'tle,  202.  Son 
empereur  ;  fait  la  paix  avec  les  Hon-  résident  en  Toscane  se  fait  proclamer 
grois  ;  son  parti  ruiné  en  Espagne ,  roi  de  Corse,  204  et  suiy.  Convention 
144,  145.  Son  refus  de  renoncer  à  que  signe  son  ambassadeur  à  Paris, 
cette  monarchie,  167.  Son  obstination  210,   2l2.   Sa  mort;   sa  politique; 
à  ne  point  reconnaître   Philippe;  il  appui  qu'il  a  trouvé  en  Angleterre,  213 
retire  ses  troupes  de  la  Catalogne;  ce  à  216.  A  sauvé  du  supplice  le  prince 
que  la  paix  d'Utrecht  lui  réserve,  il  de  Prusse,  220.  Philippe  v  prétend  à 
se  la  signe  pae,   169  à  176,  269.  Il  son  héritage,  269.   A   vendu  Finale 
souscrit  le  traité  de  Rastadt,    178.  aux  Génois,  329. 
i^rolonge  la  guerre  en  Catalogne,  179         CHARLES  VU ,  empereur,  d'abord 
et  suiv.  If'a  que  des  filles  ;  ses  dispo-  CHARLES-ALRERT,  électeur  de  B«- 
sitioas  à  leur  égard,  208 ,  209.  Sa  vière  ;    ses    prétentions   à   l'héritage 
^ideur  pour   les   puissances  mah-  de  Charles  vi;  XXVIII,   222.    Son 
times;  sa  guerre  avec  les  Turcs,  274,  traité  avec  la  France,  226,  292.  Par 
^0.  Ses  rapports  avec  Georges;  il  qui  secondé;  ses  succès,  229,  2.30, 
offense  le  roi  d'Espagne  ;  ses  victoires  234.   Est  couronné  roi  de  Bohème, 
en  Hongrie;  Philippe  y  lui  enlève  la  archiduc  d'Autriche;  est  élu  empereur, 
°«T<UigDe,  282  à  289.  Haine  que  lui  235.   Inquiétudes  qu'il  donne  au  roi 
porte  ce  prince,  312.  Ses  levées  espa-  de  Prusse;  sa  convention  avec  lui, 
gnolea  employées  contre  lui,  316.  Ce  237  à  239.  Ses  désastres,  261,  263, 
J««  U  ^uidr«ple  alUance  lui  destine,  275,   276.   Les   alliés   manoeuvrent 
•20  H  suif.  U  iait  la  pfti<  âYM  la  j^ur  l'enlever,  t79»  Il  deit  ioiterY«air 
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antraitë  de  Fontainebleau, SOI. Marie-  Donkerqtte,  39>  40.  Sa  parenté  avec 

Thérèse  veut  faire  annuler  son  élec-  le  prince  d'Orange,  103.  Il  déclare  la 

tion,  996.   Offres  qae  lui  fait  TAn*  guerre  à  la  Hollande,  106.  Offre  à 

gleterre  ;  offre  que  lui  fait  Louis  xv,  Louis  xiv  les  Pays-Bas  espagnols  pour 

297,  298.  Union  confédérale    en  sa  prix  de  sa  coopération,  108.  Ne  se- 

fayeur,  304.  Il  rentre  en  Bavière;  sa  conde  pas  Tévêque  de  Munster,  110. 

mort,   337,  374.   Son  fils  écarté  de  Incendie  de  Londres;   ouyertnres  de 

Tempire,  360»  paix  que  lui  font  les  Etats-généraux, 

CHARLES  d'Autriche  soutient  les  115,  116.  Il  signe  le  traité  de  Breda; 

prétentions  de  sa  femme  à  l'héritage  son  accord  secret  avec  Louis,  1 19  à 

de  Glèves  ;  XXII,  164  et  suiy.  ISS.  Ligue  dans  laquelle  il  entre;  sa 

GH4RLESI«r, roi  d'Angleterre;  son  déloyauté,  175,   177,  SIO.  Gagné  à 
mariage  négocié   en  Espagne;  XXII,  prix  d'argent  par  le  roi  de  France, 
507.  Son  séjour  à  Madrid;  il  épouse  183.  Son  entrevue  avec  sa  sœur,  188. 
Henriette  de  France,  544  à  546,  557.  Sa  correspondance  avec  elle;  il  refose 
Son  avènement,  557.  Sa  froideur  avec  la  lettre  que  lui  écrit  le  duc,  191, 
Louis  xin,  57S.  Garant  des  conditions  19S.  Son  traité  avec  Louis,  195, 196. 
accordées  aux  Rochellois,   578.   Ses  II  trompe  son  ambassadeur  en  Hol- 
luttes  avec  le  parlement;  ses  brouil-  lande,  S06.  Gomment  de  Witt  espère 
leries  avec  sa  femme;  ses  démêlés  avec  le  ramener;  il  commence  les  hostilités 
la  France;  XXIII,  37  à  42.  Ses  hos-  et  déclare  la  guerre,  S3S,  233.  Fer- 
tilités; son  manifeste,  47.  Flottes  qu'il  mentation  contre  lui  dans  le  royaume 
\envoie  au  secours  de  la  Rochelle,  6S,  et  le  parlement,  257,  S58,  265.  Forcé 
63.    Ses    promesses;    embarras    qui  défaire  la  paix,  270,  271.  Offre  sa 
l'empêchent  de  les  remplir,  68.  Invo-  médiation,  343  à  345,  361  à  365.  Se 
que  par  Rohan,  70.  Envoie  une  non-  déclare  prêt  à  s'allier  à  la  Hollande, 
velle  flotte,   72.   Gonditions  de  paix  369.     Son    mécontentement     contre 
qu'on  lui  transmet,  75.  Le  traité  est  Louis,  412.  Politique  qu'il  suit,  457, 
signé,  110,  111.  Ses  préoccupations  458.  Arbitrage  qui  lui  est  confié,  463. 
intérieures,    264.    Il  donne  asile  à  Sa  mort,  474. 
Marie  de  Médicis  ;  s'oppose  à  l'agran-        GHARLES  I^,  roi  d'Espagne.  Yoj. 
dissement  de  la  France  en  Belgique;  CharUê'QuifU» 
Richelieu  excite  contre  lui  les  puri-        GHARLES  II,  roi  d'Espagne  ;  sa 
tains,  363,  364.  Ses  instances  pour  la  débilité;  son  avènement;  XXV,  85. 
rentrée  en   grâce  de  la  reine-mère,  Incapacité  de  sa  mère,  125,  126.  Li- 
368.  Subside  qu'il  donne  à  l'électenr  gue  pour  garantir  ses  états,  175.  Entre 
palatin,  372.  Ses  débats  avec  le  cove-  dans  la   coalition  contre  Louis  xiv, 
nant,  434.  Avec  le  parlement,  435.  261,  265.  Qui  prétend  à  le  gouver- 
Vaincu  par  l'armée  parlementaire  à  ner,  322.  Messine  se  soulève  contre 
Marston-Moor  ;  XXIY,   61.    Se  livre  lui,  330  et  suiv.  Il  est  déclaré  ma- 
aux  Ecossais,   133.   Qui  le  remettent  jeur;  disgracie  sa  mère,  334,  353. 
aux  commissaires  du  parlement;  épo-  Fait  la  paix  à  Nimègue,  375,  376. 
que  de  sa  mort,  170.  Son  mariage,  393.  Sa  faiblesse,  41  S. 

GHARLES    II ,    roi   d'Angleterre ,  Son  indignation  contre  le  duc  de  Man- 

d'abord  prince  de  Galles;  son  voyage  toue,  436.  Déclare  la  guerre  à  Louis, 

en  France;  XXIV,  133.  Abandonné  452,  455  à  457.  Trêve  qu'il  signe, 

par  Mazarin;  se  réfugie  en  Espagne,  463,   501.  U  signe  la  ligue  d'Augs- 

529,   551.  Gherche  à  intervenir  au  bourg,  529.  Prétentions  d'étiquette  du 

traité  des   Pyrénées,  587.   Remonte  pape  auxquelles  il  se  sommet,  653. 

sur  le  trône;  à  qui  sa  mère  veut  le  Menaces  que  lui  fait  Louis;   XXVI, 

marier;  marie  sa  sœur,  597,  598.  Son  14.   Il  lui   déclare  la  guerre,  26.  Il 

alliance  avec  le   Portugal;   subsides  perd  sa  femme,  84.  Son  contingent 

qu'il  reçoit  de  Louis  xiv;   XXY,  22.  dans  la  coalition,  67.  Son  impopula- 

Son  traité  avec  ce  prince;  il  lui  rend  rite  en  Catalogne,   105.  Sujets  de 
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plainte  qu'il  a  donoés  au  duc  de  Sa-  376.  Ses  apprêts  de  gaerre,  888.  La 

voie,  164,  188.  Obstaeles  qu'il  met  à  Louisiane  lui  est  cédée;  il  la  ruine, 

la  paix,  203.  Son  dépérissement  ;  sa  389.  Ses  débats  avec  l'Angleterre  au 

mélancolie,  907,  S08.  U  perd  Barce-  sujet  des  îles  Falkland,   390,   391. 

lone  et  Car&agène,  209,  210.  Signe  Ses  projets  de  guerre  entraves   par 

la  paix  de  Ryswick,  211  et  suiv.  Sa  Louis  xv,  413.  11  se  propose  de  se* 

mort;  son  testament,  262  et  suiv.  Sa  courir  la  Pologne,  48 &.  Inquiétudes 

longue  i^nie  ;  sa  dépendance  perpé-  que  lui  donne   l'insnrrecUon  améri* 

taelle  dans  sa  famille;  comment  cir-  caine;  XXX,  181. 

convenu  et  déterminé  ;  son  testament  CHARLES  IV ,  roi  d'Espagne,  est 

en  faveur  du  prince  de  Bavière  ;  mort  proclamé  prince  des  Asturies  ;  XXIX, 

de  ce  prince,  272  à  279.  Ses  anxiétés,  238. 

ses  méfiances  ;  il  consulte  le  pape  ;  CHARLES  d'Anjou,  roi  des  Deux- 
mort  de  ce  pontife,   286   à  289.  Sa  Siciles;  donne  le  goût  des  tournois  aux 
décision,  290.  Sou  successeur  accepte  Napolitains  ;   IV ,   379.    Dispositions 
et  est  proclamé,  292  à  297.  L'empe-  testamentaires  de  son  père  Louis  viii 
reur  proteste  contre  son  testament,  en  sa  faveur;  VI,  577.  Son  mariage 
312.  stipulé;  Vil,  30.  Autre  union  que  son 
CHARLES  ni ,  roi  d'Espagne  d'à-  frère  négocie,  328.  Son  mariage  avec 
bord  roi  de   Naples  ;    sa  naissance  ;  Réatrix  de  Provence  ;  sa  joie  ;  son  am- 
XXV1I,26'S.  Son  mariage  stipulé  avec  bition,  331  à  335.  Apanages  que  lui 
mademoiselle  de  Beaujolais,  453.  Ce  donne  son  frère,  836.  Croisé  avec  lui, 
que  sa  mère  lui  destine,  313  à  315,  380.  L'accompagne,  382.  Son  poste 
605.  Sa  future  renvoyée  en  France,  au  camp  de  Mansourah,  415.  Son  trou- 
bla. L'empereur  lui  manque  de  pa-  ble  à  la  vue  du  feu  grégeois,  420.  Sa 
rôle,  526.  Nouveaux  projets  d'alliance  valeur;  ses  périls  à  la  bataille  deMan- 
pour  lui,  5^8,  529, 542  ;  XXVIU,  1 1 .  sourah ,  428.   Sauve  un  avant-poste , 
Souveraineté  qui  lui  est  réservée,  65,  433.  Est  remis  en  liberté,  446.  Opine 
67,  68.  Soa  établissement  en  Italie,  pour  le  retour  en  Europe,  456,  458. 
93  et  suiv.   IL  prend  possession  de  Sa   légèreté;    mécontentement    qu'il 
Parme;  marche  sur  Naples;  y  est  pro-  donne  au  roi  ;  son  départ,  460.  Négo- 
claméroi,  112  à  117.  Son  armée  vie-  dation  qu'il  entrave,  481.  Conseiller 
torieuse  à  Bitonto  s'embarque  et  s'emp  de  sa  mère;  son  accord  avec  sou  frère 
pare  de  la  Sicile,  118,  119.  Reconnu  Alphonse  pour  enlever  aux  villes  du 
roi  par  le  traité  de  Vienne,   140  à  Midi  leurs  libertés,  482.  VlUes  qu'il 
iSi.  Se  ligue  contre  Marie-Thérèse,  réduit;  par  quoi  son  ambition  détour- 
236,  27Î.  Forcé  de  retirer  ses  trou-  née,  484.  Intervient  en  Flandre  et  re- 
P^f  285,  286,  324.  H  reprend  les  çoitle  Hainault,  485.  Quand  ille  res- 
armes;  a  part  au  combat  de  Velletri,  titue,  489.  Est  encore  occupé  à  ces 
3S5  et  suiv.  Conditions  auxquelles  il  débats  à  la  mort  de  sa  mère,  499. 
signe  la  paix  d'Aix-la-Chapelle,  461.  Sollicite  la  couronne  des  Deux-Siciles  ; 
^D  avènement  au  trône  d'Espagne;  VIII,  4^  5.  Détourne  son  frère  de  se 
XXIX,  236,  237.  Ses  dispositions  à  faire  moine,   24.  Aux  prises  avec  le 
l'égard  de  la  succession  de  Naples  ;  il  comte  de  Hollande,  29.  Il  renonce  au 
signe  avec  la  France  le  pacte  de  fa-  Ilainaiilt;  à  quel  prix,  30.  Epoque  de 
^ille,  238  à  241.  Déclare  la  guerre  à  son  traité  avec  Innocent,  31.  Ses  dé- 
l'Angleterre  ;    envahit    le    Portugal,  bats  avec  sa  belle-mère;  pacifiés,  45. 
355,  256.    Sa  correspondance   avec  II  rédait  Marseille;  ses  vengeances, 
^nis  XV,    307.    Ses   rapports  avec  46.  Manque  à  ^es  engagemens  avec 
Ghoiseul;  son  ressentiment  contre  les  ses  trois  beUes-sœurs;  longs  démêlés 
Anglais,  313,  387.  Ses  prétentions  à  qui  en  résultent,  47.  Fait  taire  ses 
la  philosophie  ;  ses  ministres  ;  insur-  prétentions  sur  les  Deux-Siciles  pen- 
rection  qui  l'engage  à  quitter  Madrid;  dant  le.  pontificat  d'Alexandre  iv,  52. 
il  supprime  les  jésuites,  369  h  378,  Etend  son  influence  en  Piémont;  vilr 
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les  qui  Ae  doniMiit  à  lai ,  63.  Ses  né-  ses  drapeaux  arboras  en  Terre-Saiiite» 
gocîations  avec  Urbain  iv  ;   comme  il  Î84, 285.  Surrit  senl  à  son  frère,  299. 
les  condait,  68,  59,  139,  140.  Leur  D'où- ses  débats  arec  sa  belle-sœur  de 
traité,  141.  Pourquoi  ralentit  ses  ap-  France,  300.  Son  inquiétude  afox  is- 
prèts;  ses  relations  avec  Leicester,  1 44 .  terventions  qu'elle  inyoque  ;  il  envoie 
Accueille  les  fils  fugitifs  de  ce  dernier,  sen  fils  atnéen  Provence,  301 .  Sa  do- 
148.  Son  arrivée  à  Rome,  où  il  a  été  mination  en  Italie;  jalousie  de  la  coor 
nommé  sénateur,  149.    Le  pape  loi  de  Rome,  304.  Son  refus  d'unir  na 
donne  l'investiture  des  Deuz-Siciles  et  de  ses  fils  kla  famille  de  Nicolas,  SOS. 
il  prend  le  titre  de  roi,  150.  Son  gendre  Ce  pontife  lui  enlève  ses  prérogatives 
commande  les  croisés  qui  marchent  à  aur  l'Italie  septentrionale  ;  sa  longani- 
son  aide;    seigneurs  qui   l'accompa-  mité,  306.  Parti  que  le  roi  d'Aragoa 
gnent,  151.  Est  couronné  au  Vatican;  ranime  contre  lui;  son  alliance  avec 
part  pour  Naples,  152.  Ses  progrès;  les  Grecs  schismatiques  ;  ennemis  qae 
il  gagne  la  bataille  de  Grandella,  qui  lui  cherche  Prooida,  811,  SIS.  Traité 
loi  livre  tout  le  royaume  ;  son  entrée  à  que  lui  ménage  le  pape  avec  Rodolphe, 
Naples,  163.  Ses  confiscations  dont  il  313.  Comment  influence  le  conclave  à 
gratifie  les  croisés,  154.   Ses  promes*  la  mort  de  Nicolas;  partialité  du  nour 
ses  à  l'égard  de  la  Terre-Sainte,  160*  veau  pape  pour  lui,  318, 319.  Nommé 
Par  qui  menacé  et  desservi,  166.  Irri*  encore  sénateur  romain,  82  t.  Armée 
tation  contre  lui  dans  son  royaume,  que  convoque  contre  lui  la  reine-mère 
171,  Assiège  les  Sarrasins  de  Nocera ;  de  France;  barons  qui  prennent  parti 
attaqué  par  Conradin;  se  heurte  con-  pour  elle,  322,  328.  Par  quelles  mè- 
tre lui  à  Tagliacozzo,  172.  Gagne  la  diations  il  termine  ces  débats,  325. 
bataille  ;  fait  prisonnier  Conradin  et  Fait  excommunier  l'empereur  de  Coo- 
ses  principaux  partisans  :  les  fait  périr  stantinople  ;  se  prépare  à  transporter  es 
sur  l'échafaud,  sauf  Henri  de  Castille;  Grèce   une  armée,  329.   Son  impré- 
conseils  que  lui  a  donnés  le  pape,  178  voyance  à  l'égard  du  roi  d'Aragon,  330. 
à  175.  Son  inimitié  envers  Michel  Pa-  Le  peuple  commence  les  hostilités  coo- 
léologue,  1 82.  Envers  les  Pisans,  183.  tre  lui;  vêpres  siciliennes,  382.  Pour- 
Annonce  à  son  frère  sa  prochaine  arri-  quoi  la  France  embrasse  sa  cause  avec 
véè  à  Carthage,  192.  Les  Grecs  invO-  ardenr;  il  assiège  Messine;   refuse  à 
quent  contre  lui  saint  Louis  mourant,  cette  ville  une  capitulation,  333,  334. 
194.  Son  arrivée  en  Afrique,  206.  Sa  Est  forcé  de  lever  le  siège;  perd  une 
contenance  ;  sa  douleur  ;  préside   aux  partie  de  ses  vaisseaux  ;  sa  fureur,  336. 
obsèques  du  roi,  207.  Son  inertie  au  Convient  de  combattre  en  champ  clos 
camp  de  Carthage,  208.  Accusations  son  rival;  passe  en Trance,  338,339. 
et  mécontentement  contre  lui,  209.  Ses  Revers  qu'il  apprend  en  route,  341. 
avantages  contre  les  Maures  ,210,211.  Son  entrevue  avec  Philippe  ;  ses  apprêts 
Ses  négociations  et  traité  avec  le  roi  de^ombat,  34^  à  344.  Son  arrivée  aa 
de  Tunis;  il  médite  l'attaque  de  Con-  rendez-vous,  345,  846.  Son  retour  en 
stantinople,  212  à  214.  Son  arrivée  en  Provence;  armée  qu'il  y  lève,  «347. 
Sicile,215.  Naufrage  qui  le  force  de  re-  Il  rentre  en  Italie,  353.  Sa  flotte  bat- 
noncer  à  «es  projets,  216.  Témoin  du  tue  à  Malte,  357.  Son  fils  battu  et  pri- 
meurtre  du  prince  Henri  d'Angleterre;  sônnier  à  Naples  ;  son  arrivée  en  cette 
accusé  d'y  avoir  pris  part;  sa  justifi»  ville;  ses  projets  de  vengeance;  eié- 
cation,  219,220.  Efforts  du  pape  pour  cution  qu'il  commande  ;  son  activité, 
le  réconcilier  avec  sa  belle-saaur  de  358 ,  859.   Ses  désappointemens  ;  m 
France,  245.  Son  ambition  contenue  mort,  360,  374. 
par  Grégoire  x,  269,  285.  Haine  que        CHARLES  (  le  BorrEUX  ),  roi  des 
lui  porte  Nicolas  m,   282.  Desseins  Deux-Siciles,  d'abord  prince  de  Sa- 
de ce  pontife  et  de  l'empereur  Rodol-  lerne,  envoyé  en  Provence  ;  se  rend  l 
phe  contre  lui;  ses  projets  sur  Con-  la  cour  de  France;  VIU,  301. Tournoi 
stantinople  ;  ses  acquisitions  en  Orient;  fotal  donné  à  cette  occasion,  802.  Më- 
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diatenr  entre  U  Fmee  et  la  CaetUlê,  t08.  Epoque  de  m  mert}  eompMé  à 

315.  Barons  qui  s'opposent  à  sa  prise  de  son  père,  S67 .  Amour  du  peuple  pour 

possession- de  la  Provence,  823.  Par  lut;  ses  prof  usions;  ses  désordres,  S68. 

quelles  médiations  ces  débats  se  ter-  CHARLES  MARTEL,  prince  de  Na- 

minent ,  326.  Marche  au  secours  de  pies  ;  couronné  à  la  cour  de  son  père 

son  père,  337.  Celui-ci  lui  confie  le  roi  de  Hongrie;  effet  de  cette  vaine  cé- 

royaume,  339.  Rébellion  contre  lui,  rémonie;  VIII,  407,  408.  Honnefurs 

347.  Vaincu  et  prisonnier,  358.  Con-  qu'il  rend  au  pape  Célestin  v,  489^ 

damné  à  mort,  859.  Sa  captivité  ;  se-  Prétend  au  royaume  de  Hongrie,  504. 

cours  que  ses  fUeinvoquent,  393.  Pro-  Porte  le  titre  de  roi  ;  IX,  66.  Sa  mort, 

jet  de  traité  qui  stipule  sa   liberté;  194,  S68.  Louis  Hutin  épouse  sa  fille, 

pourquoi  retardée,  394,  395.  Les  négo-  308  et  suiv. 

dations  sont  reprises;  ses  promesses,  CHARLES  d'Anjou  n'a  point  d'ap- 

397,  398 .11  est  délivré  et  se  rend  à  la  pui  à  la  mort  de  son  père  ;  XI,  450. 

eoor  de  Philippe-le-Bel,  4 OS,  403.  Ce  Est  armé   chevalier  avec   son  frère 

prince  ne  reconnaît  pas  les  conditions  Louis,  554  et  suiv.  Entre  avec  le  roi 

onéreuses  du  traité  qui  le  délivre;  le  à  Avignon,   563.   Assiégé  à  Naples; 

pape  le  dégage  de  ses  sermens,  404.  XII,  144. 

Son  couronnenaent;  son  dégoût  de  la  CHARLES  U  (lb  mauvais  ),  roi  de 

guerre;  sa  trèye  avec  le  roi  de  Sicile;  Navarre;  son  mariage  projeté  et  refusé 

il  estabandonné  par  les  chevaliers fran-  avec  Jeanne  de  Penthièvre;  X,  108. 

çais;  il  fait  couronner  son  fils  roi  de  Son  avènement  à  onze  ans,  227.  La 

Hongrie,  405  à  407.  Son  retour  en  mort  de  sa  mère  lui  laisse  la  couronne, 

France;  formalités  qu'il  accomplit  pour  3ô4,  400.  Son  portrait,  401.  Son  en- 

éluder  ses  obligations  envers  l'Aragon,  trevue  avec  Pierre  de  Castille;  sen 

408,  409.  S'interpose  pour  la  paix  gé-  couronnement;   complot  qu'il   punit 

nérale;  traité  qu'il  ménage;  il  s'en-  cruellement;  d'où  son  surnom, 402.  A 

gage  pour  l'église  et  pour  Charles  de  qui  projette  de  marier  sa  sœur  ;  avan- 

Valois  ;  cession  qu'il  fait  à  ce  dernier  ;  ces  que  lui  fait  Jean  ;  pourquoi,  403, 

compensation  qu'il  reçoit;  stipule  pour  404.  Dégoûts  dont  l'abreuve  ce  roi 

Pliilippe*le*Bel  et  pour  Jacques  de  Mi-  lorsqu'il  a  épousé  Jeanne  sa  fille  ;  ja- 

norque,  441  à  444.  Amitié  d'Edouard  lousie  que  lui  inspire  Charles  d'Ea- 

poarlui,  468.  Sa  présence  au  conclave;  pagne,  405,  406.  Il  le  fait  assassiner, 

ses  débats  avec  Caietan  ;  se  réconcilie  409  à  411 .  Son  traité  avec  le  roi,  412, 

avec  lui  après  avoir  profité  de  l'inca-  418.  Sa  comparution  devant  lui  en  lit 

pacitë  de  Célestin  V  et  le  fait  élire  pape,  de  justice,  414  à  416.  Sa  fuite,  417. 

48Sà490.  Zèledupapepour  ltti,500.  Négocie  avec  Jean,  418.  Se  met  en 

U  assiste^ au  congrès  d'Anagni;  traité  défense;  s'allie  avec  Edouard  m,  421, 

qu'il  conclut,  501.  La  Sicile  lui  est  422.  Fait  enfin  sa  paix;  entrée  Paris 

abandonnée,  mais  il  ne  peut  s'en  ren-  avec  le  Dauphin,  423.  Sa  résistance 

dre maître,  502.  Il  fait  massacrer  les  à  l'établissement  de  la  gabelle;  ré- 

Sarrasins  de  Luceria,  503.  Efforts  du  veille  la  haine  du  roi  de  France,  447, 

ptpe  pour  lui  donner  la  Sicile,  519.  448.  Est  arrêté  par  lui,  449  à  451. 

Subsides  qu'il  reçoit  du  pontife  ;  IX,  Sa  captivité  au  Louvre  ;  complot  dont 

1 1.  Sa  mollesse;  le  pape  prend  sur  lui  l'accuse  le  roi,  452,  4ô3.  Son  sup- 

le  fardeau  de  la  guerre,  59.  Son  fik  plice    est   ajourné;    vexations    qu'il 

▼tincu  à  Trapani,  60.  N'aspire  qu'à  endure  ;  sa  patience  ;  ses  fiefs  attaqués, 

renoncer  à  la  Sicile,  114.  Philippe  de  454,  455.  Les  Etats-généraux  deman- 

I^ampierre  lui  remet  ses  fiefs  italiens,  dent  sa  mise  en  liberté,  481.  Est  dé- 

136.  Convié  à  Rassemblée  de  Poitiers,  livré;  est  accueilli  à  Amiens  comme  le 

188.  Faveurs  que  Clément  v  accumule  sauveur  du  royaume,   513.  Entre  à 

sur  sa  famille,  194.  Remise  à  lui  faite  Paris;  sa  harangue  au  peuple  assem- 

de  sa  dette  envers  l'église,    195.  Il  blé;  son  éloquence  ;  sa  paix  avec  le 

laitarrêterles  Templiers  de  Provence,  Dauphin,  514»   515.  Son  entrée  à 
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Boueii;  eoTie  qa'il  inspire  au  prince  ;  due  d'Anjou;  rentre  dans  Montpellier; 
inexécution  de  leurs  contentioDs  ;  il  offre  sa  médiation  aux  deux  rois  ri- 
recommeuce  les  hostilités,  516,  617.  Taux,  147  à  149.  Accusé  d'empoisoB- 
Ravages  de  ses  compagnies,  519,  5)0.  nement  par  Charles  v;  attaqué  de 
Son  retour  à  Paris  ;  sa  réconciliation  toutes  parts,  231  à  235.  11  se  râogie  à 
avec  le  Dauphin,  524.  Avis  qu'il  donne  Saint-Jean-PiedHie-Port  ;  son  aliiance 
à  Marcel,  527.  Celui-ci  le  fait  nommer  avec  Richard  ii,  237.  Secouru  par  les 
capitaine  général,  529,  530.  Il  con-  généraux  anglais  ;  obtient  la  paix  de 
tribue  à  écraser  les  Jacques,  533.  H  l'infant  de  Castille,  239.  Poison  qu'il 
trahit  les  bourgeois  ;  est  destitué  ;  aurait  donné  à  Charles  ▼  dans  sa  jen- 
traite  avec  le  Dauphin,  534,  535.  Ses  nesse,  296  ;  survit  aux  rois  ses  coo- 
conférences  avec  Marcel  ;  ses  droits  à  temporains,  303  ;  droits  qu'il  a  per- 
la couronne;  il  stipule  que  la  porte  dus,  305,  306.  Époque  de  sa  mort, 
Saint-Denis  lui  soit  livrée,  536,  537.  487.  Encore  aecusé  d'empoisoo]l^ 
Envoie  son  trésorier  en  prendre  pos-  ment,  488.  Sa  mort  annoncée  en 
session;  ce  projet  échoue,  538,  539.  France  à  sa  sœur  Blanche;  proeès 
U  défie  le  Dauphin  ;  s'empare  de  Me-  qu'elle  interrompt,  489,  490. 
lun,  541.  Troupes  qu'il  lève;  est  se-  CHARLES  III  (  le  noblb  ),  roi  de 
eondé  par  son  frère  ;  bloque  Paris,  Navarre  ;  laissé  comme  otage  à  Paris 
542,  543.  U  fait  la  paix  avec  le  Dau-  av«c  son  frère  Pierre;  XI ,  148.  Son 
phin,  552,  553.  Rompt  ejicore  avec  mariage  en  Castille;  son  retour  à 
lui,  666,  567.  Ses  hostilités  jeu  Nor-  Paris;  son  chambellan  accusé  d'em- 
mandie,  56R,  569.  Nouveau  traité,  poisonnement,  231  à  233.  Assiste aa 
577.  Ses  droits  à  la  succession  de  sacre  de  Charles  vi  ;  est  armé  par  lui 
Bourgogne;  il  les  fait  vainement  ré-  chevalier,  314.  Date  de  sa  mise  en  li- 
clamer  au  roi  Jean  ;  il  se  prépare  à  la  berté  ;  ses  démêlés  avec  la  France;  il 
guerre,  589  à  691,  605'.  Ses  hostilités  est  reconnu  roi,  487  à  490.  Inquié- 
perpétuelles  avec  Charles  v  ;  XI,  3.  Ses  tudes  qu'il  donne  à  Charles  vi ,  530. 
alliances;  ses  combats  en  Espagne;  son  Ses  négociations  avec  l'Angleterre  ; 
désir  de  ne  point  rompre  avec  la  France,  XII,  48.  Sa  présence;  ses  inutiles 
7,8.  Ses  fiefs  de  Normandie  sont  réclamations  à  la  cour  de  France ,  99 , 
attaqués;  échec  de  son  parti,  10  à  13.  100.  Il  assiste  à  l'entrevue  de  Reims 
Charles  déjoue  ses  espérances  sur  la  et  à  l'assemblée  du  clergé,  109  à  111. 
Bourgogne,  15.  Il  fait  la  paix  avec  Son  accord  avec  la  France  pour  faire 
lui,  27,  28.  Promesses  que  lui  a  faites  cesser  le  schisme  ,  113.  Son  alliance 
llenri  de  Transtamare,  50.  U  traite  avec  le  duc  de  Bourgogne  et  la  famille 
à  la  fois  en  sens  opposé  avec  lui  et  de  Bretagne,  156, 157.  Son  traité  avec 
avec  son  rival,  54 ,  55.  Il  s'avance  à  la  la  France;  il  est  créé  pair  du  royaume, 
rencontre  du  prince  de  Galles;  traite  198,  199.  Siège  au  conseil  d'état  ;  sa 
avec  lui  ;  sa  seigneurie  de  Montpellier  résidence  à  la  cour  ;  profit  qu'il  en 
est  saisie  ;  il  accompagne  l'armée  d'A-  retire ,  220,  221.  Convoqué  par  Jeao- 
quitaine,  70,  71.  Est  fait  prisonnier;  sans-Peur,  233.  Médiateur  entre  lui 
soupçons  à  ce  sujet,  72.  Part  que  et  d'Orléans ,  239,  240.  Est  du  parti 
prend  son  lieutenant  à  la  victoire  de  de  la  reine,  307,  3  lO,  313.  Son  traité 
Najarra,  74. 11  livre  passage  à  l'armée  avec  le  duc  de  Bourgogne  ,318.  L'a- 
anglaise  en  retraite,  âl.  Villes  de  mour  des  plaisirs  le  retient  à  Paris, 
Castille  qui  se  donnent  à  lui,  90.  330.  Son  traité  avec  la  reine  et  autres, 
Parti  qu'il  veut  tirer  de  la  chute  de  338.  Ses  conférences  à  Gien  ,  347.  A 
.Pierreole-Cruel,  105.  Son  voyage  en  qui  a  laissé  sa  couronne;  XIV,  103. 
France  ;  ses  négociations  avec  Char-  CHARLES  de  Navarre ,  prince  de 
les  V,  113.  Et  en  même  temps  avec  Viane  ;  sa  révolte  contre  son  père; 
Edouard,  l.il  à  l:j3.  Attaqué  en  Na-  sa  proscription  ;  il  meurt  empoisonné; 
varre  par  le  roi  de  Castille  ;  il  traite  insurrection  à  cette  occasion  ;  XIV, 
avec  Charlps  v,  Se  rcconriUe  avec  \o  104  à  106, 
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CHARLES  (le  bon)  (saint)  ,  comte  172.  Position  qu'il  prend ,  173.  Il 

de  Flandre;  sa  naissance;  appelé  à  la  gagne  la  bataille  de  Montlhéry ,  175  à 

SQCcession  de  Baudoin  vn;   V,   171.  178.  Apprend  qu'il  est  yictorieux;  in- 

Serrice  féodal  qu'il  fait  sous  Louis>le-  fluence  de  ce  premier  succès  sur  son 

Gros,  SOI.  Ligué  en  faveur  de  Guil-  caractère;  il  rejoint  le  duc  de  Bre- 

laume  Gliton,  304 .  Est  assassiné,  SOô.  tagne,  179,  1 80.  Il  épuise  ses  trésors, 

Prétendans  à  sa  succession  ,  207.  A  184.  Ses  entrevues  avec  le  roi;  il  signe 

prétendu  à  la  couronne  impériale,^  13.  le  traité    de  Gonflans,   188  à  193. 

CHARLES  (  LE  TÉMÉRAIRE  ),  comtc  Pourquoi  fait  hommage  au  roi;  prend 

de  Charolais,  puis  duc  de  Bourgogne  ;  congé  de  lui,   199.  Marche  sur  les 

né  à  Dijon;  titre  qui  lui  est  donné  à  Liégeois,  203.  Injure  qu'il  veut  yen- 

8a  naissance;  XIII,  229.  Son  entrée  à  ger,  204.  Son  envoyé  à  Louis;  les 

Paris,  246.  Arrêté  avec  sa  mère  par  Liégeois  lui  offrent  de  traiter,  212.  11 

les  Brugelois,  304.  Son  mariage,  336.  le  nomment  leur  Maimbourg  et  lui 

Il  fait  ses  premières  armes  contre  les  promettent  un  tribut  ;  querelles  entre 

Gantois;  sa  cruauté,  566.  Il  épouse  ses  troupes  et  les  bourgeois  ;  sa  réso- 

Isabelle  de  Bourbon,  579.  Prend  pour  lution  de  punir  Dinant  ;  il  détruit  cette 

règle  unique  de  sa  conduite  les  romans  ville  de  fond  en  comble ,  213  à  216. 

de  chevalerie  ,    588  ,    587.    Célébré  Rançonne  encore  Liège,  217.  Ses  né- 

comme  religieux  par  les  chroniqueurs  gociations  avec  les  Bretons,  218.  Son 

contemporains;  son  portrait,  600,  602,  désespoir  à  la  mort  de  son  père;  ma- 

603.  Louis  XI  est  parrain  de  sa  fille  ;  gnifiques  obsèques  qu'il  fait  célébrer, 

XIV ,  5.  Son  mécontentement  contre  221.  Gomment  rend  aux  Gantois  leurs 

son  père,  7.  Leur  violent  débat,  8.  Son  privilèges  ;  sa  terreur  ;  il  sort  de  cette 

irritation,  61,  62.  Il  assiste  au  service  ville;   sa  modération;  l'héritage  du 

de  Charles  vu  ,   69.  Son  voyage  en  Brabant  lui  est  disputé  ;  les  Etats  pro- 

Bourgogne,  84.  Il  est  appelé  à  la  cour,  noncent  en  sa  faveur ,  222  à  225.  Ar** 

85.11  négocie  avec  le  duc  de  Bretagne;  rèt  que  le  roi  obtient  contre  lui,  226, 

affection  que  lui  témoigne  Louis  xi;  il  227.  Sa  correspondance  avec  le  duc 

s'égare  à  la  chasse;  inquiétude  du  roi  ;  breton;  il  demande  en  mariage  Mar- 

poste  et  pension  qu'il  reçoit,  86,  87.  guérite  d'Angleterre,  228, 229.  Secourt 

Gomment  mis  en  opposition  avec  le  l'évêque  de  Liège,  281.    Sa  colère 

prince  breton,  88.  Protecteur  de  Mar-  contre  lui,  232.  Ses  négociations  ;  son 

guérite  d'Anjou  ;  recouvre  la  faveur  de  ^aité  avec  le  roi  ;  il  remet  en  liberté 

son  père  ;  usage  qu'il  en  fait  ;  supplice  les  otages  liégeois  ;  gagne  la  bataille 

de  Toustain,   122,  123.  Sa  jalousie  de  Bruestein;  soumet  Liège,  235  à 

réveillée  contre  les  favoris  de  son  père,  239.  Les  villes  des  Pays-Bas  renoncent 

195.  n  se  retire  en  Hollande,  126.  Sa  à  leurs  privilèges,  240,  241.  Ses  rap- 

liaine  envers  Louis  xi  ;  il  se  croit  en-  ports  avec  le  comte  du  Maine  et  les 

vottté;  ses  négociations  contre  le  roi,  Bourbons,  242.  Ambassade  que  lui 

132, 133. Précautions  que  prend  celui-  envoient  les  Etats  de  Tours,  250.  Son 

ci,  136.  Réconcilié  avec  son  père,  139,  mariage,  251,  252.  Armée  qu'il  as- 

140.  Négociation  qu'il  entrave  ;  pour-  semble  ;  projets  qu'il  annonce,  253.  Sa 

qnoi  fait  arrêter  Rubempré,  1 47, 1 48.  colère  à  la  nouvelle  du  traité  d'Ancenis; 

Entend  la  harangue  de  Morvilliers  ;  sa  fermentation  dans  ses  Etats  ;  cruauté 

colère,   150  à  152.  Se  déclare  frère  de  son  prévôt  des  maréchaux;  sa  dureté, 

d'armes  du  duc  breton,  153.  S'empare  257  à  260.  Son  entrevue  avec  Louis  à 

du  pouvoir  ;  expulse  les  de  Groy,  156  Péronne  ;  offres  que  lui  fait  le  roi;  il 

à  158.  Se  présente  pour  chef    aux  apprend  les  massacres  de  Liège  ;  il  fait 

princes  français  mécontens,  159.  Me-  le  roi  prisonnier;   ses  menaces  ;  par 

sures  défensives  contre  lui,  167.  Ar-  qui  calmé,  266  à  272.  Gonseil   qu'il 

niée  qu'il  conduit  en  France  ;  ses  lieu-  écoute  ;  à  quoi  se  détermine  ;  traité 

tenans,  168.  Sa  marche;  sa  méfiance  qu'il  impose  au  captif,  273  à  275. 

de  ses  alliés  ;   par  qui  rassuré,  1 70,  Marche  sur  Liège  ;  emmène  avec  lui  le 
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m;  entre  d'usaut  dans  cette. ville;  tions  contre  IjOuU  ,  t66.  Pasie  U 

esigencefl  que  Louis  élude  ;  promesse  Somme  \  prend  Nesle  ;  fait  massaerei 

qu'il  surprend;  Charles  continue  à  les  kabitans  ;    fait  capituler  Roje; 

ravager  le  pays  liégeois,  S76  à  280.  écKoue  devant  Beanvais;  envahit  la 

Sa  correspondance  avec  deux  confidena  Normandie,  368  à  364.  Ses  lienteoaiis; 

de  Louis  découverte ,  387  à  289.  Le  ses  alliés ,  366.  Défections  des  Br»> 

duc  de  Guienne  rejette  ses  offres,  996.  tons  ;  de  Commines  ;  il  fait  retraite , 

n  porte  l'ordre  de  la  Jarretière  d'An-  366  à  379.  Rompt  avec  le  duc  de  C^ 

gleterre;  son  pouvoir;  il  prend  en  gage  labre  ;  désire  se  venger  de  Saint-Pol; 

l'Alsace  et  le  Brisgau ,  296  à  998.  Son  signe  une  trêve,  374  à  376.  Vassal  l 

alliance  avec  Edouard  iv,  301.  Ses  la  fois  de  Louis  et  de  l'emperenr;  lai 

hostilités  contre  Warvick  ;  ambassade  de  la  lutte  avec  le  premier,  se  touru 

que  lui  envoie  Louis ,  303  à  306*  contre  le  second,  379,  380.  Gomment 

Avertissement  qu'il  donne  au  roi  An-  réunit  la  Gueldre  à  ses  états  ;  demande 

glais,  308.  Son  désir  de  prendre  la  à  l'empereur  une  entrevue,  381  à  383. 

couronne  royale  ,811.  Louis  expose  Comment  leurre  la  maison  de  Lorraine, 

ses  griefs  contre  lui  à  ('assemblée  des  398.  Fait  enlever  le  nouveau   due, 

notables  et  est  dégagé  des  obligations  René  ii  ;  le  relâche ,  399 ,  400.  Seal 

du  traité  de  Péronne,  390t  32 1 .  Poli-  des  ennemis  de  Louis  xi  encore  inqui^ 

tique  de  Saint-Pol  à  son  égard;  les  tant,  403.  Le  roi  lui  propose  de  rédoin 

princes  veulent  le  forcer  à  donner  sa  Saint-Pol;  son  entrevue  avec  Frédéiie; 

fille  au  duc  de  Guienne  ;  ses  ménage-  son  luxe  ;  il  demande  comme  conditii» 

mens  pour  les  deux  partis  Anglais;  du  mariage  de  Maximilien  et  de  sa  fille 

accueil  qu'il  fait  à  Edouard,  322  à  324«  que  ses  états  soient  érigés  en  royaoïne; 

n  licencie  ses  troupes  ;  sommé  par  un  l'empereur  élude  de  le  couronner  ;  soi 

huissier  du  parlement;  sa  colère;  est  voyage  en  Lorraine,  en  Alsace;  plaintei 

averti  de  l'attaque  qui  le  menace,  326.  contre  son  Landvoght;  ambassade  qu'il 

Défection   de    son    frère    Baudoin;  reçoit  des  Suisses;  son  entrée  à  Dijoa; 

pertes  de  Saint^uentin ,  d'Amiens  ;  son  désir  de  défier  rempereur ,  404  à 

troupes  que  rassemble  Charles ,  326.  408.  Il  embrassa  la  cause  de  l'arche- 

Ses  reproches  à  Dammartin  ;  réponse  vèque  dépossédé  de  Cologne;  soopçooaé 

de  celui-ci  ;  accusations  odieuses  entre  de  vouloir  faire  périr  Louis  ;  ses  oégo> 

le  roi  et  lui;  récriminations  de  son  ciations  avec  lui,  409,  410.  Projet  de 

frère  Baudoin,  328  ,  329.  Ses  opéri^  perdre  Saint-Pol,  411.  Son  parlement 

tiens  de  guerre;  ouvertures  que  lui  à  Malines;  son  dessein  de  conquérir It 

fait  le  parti  des  princes;  son  mécon-  Suisse  ,  413  ,  414.  E  renvoie  les  am- 

tentement;   son  billet  au  roi;  trêve  bassadeurs  de  cette  contrée;  la  frit 

d'Amiens,  380  à  832.  Ses  avances  an  parcourir  par  des  émissaires;  encoo- 

parti  de  Lancastre;  pourquoi  se  rappro-  rage  la  tyrannie  de  Hagembach,  415, 

che d'Edouard;  faible  secours  qu'il  lui  416.  Insurrection  contre  ce  dernier; 

prête,  333,  334.  Offres  que  lui  fait  le  sa  mort;  fureur  de  Charles;  son  armde, 

prince  après  ses  victoires,  341.  Pré-  417.  H  assiège  Nenss ,  418.  Médiation 

tendans  à  qui  il  fait  espérer  la  main  de  du  pape,  419.  U  cherche  à  acquérir  It 

sa  fille,  343, 344. Obstacles  que  croient  succession  de  René  d'Anjou,  42 1 ,  492. 

mettre    à    ses    desseins    Louis     et  Ligue  qu'il  forme  avec  Edouard  ;  ses 

Edouard  iv  ;  il  trompe   Charles  de  stipulations ,  494  à  426.  Résistance 

Guienne  ;  s'ouvre   à  Commines,   345  qu'il  éprouve  à  Neuss  ;  ses  lieutenani 

à  347.  Se  ligue  avec  Edouard  ;  traite  .  sont  battus  en  Alsace;  son  armée  se 

avec  Louis ,  348  ,  349.  Sa  mauvaise  fond  ;  le  duc  de  Lorraine  le  fait  défier, 

foi,  360.  Sommé  par  le  duc  de  Guienne  497  à  499.  Il  lève  le  siège  ;  son  léger 

d'exécuter  ses  promesses  ,  361 ,  352.  avantage  contre  l'empereur;  il  rejoint 

Jure  le  traité  avec  le  roi ,  365.  N'en-  Edouard  à  Calais  sans  troupes,  433.  Il 

tend  point  l'exécuter  ;  sa  fureur  à  la  lui  donne  rendez-vous  à  Reims ,  434. 

mort  du  duc  de  Guienne  ;  ses  accusa-  Sa  détresse  ;  sa  méfiance  de  l'Anglais, 
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438.  Saint-Pol  lui  refuse  l'entrée  de  parti ,  201  I  S06.  H  assiégé  encore 
Saint-Quentin  ,440.  Pourquoi  quitte  Hennebon  ;  don  qu'il  octroie  à  Louis 
Edouard,  44  i .  Ses  alarmes  ;  son  entre-  d'Espagne  ;  son  ëchec,  207  à.200.  Fait 
Tue  avec  lui;  comment  irrité  contre  la  petite  guerre»  210.  Est  as&iégé dana 
Saint-Pol,  447  à  449.  Son  traité  signé  Nantes ,  216.  Délivré  par  le  duc  de 
i  Soleure  avec  le  roi ,  452  ,  453.  Il  Normandie,  217.  Trêve,  218.  Il  con* 
fait  arrêter  Saint-Pol;  le  livre  à  Louis  tinue  les  hostilités,  234.  U  surprend 
à  la  condition  de  se  venger  de  René  ii  Quimper,  qui  est  le  théâtre  d'a&eux 
de  Lorraine,  455  à  457.  Ce  qu'il  retire  massacres,  238,  289.  Ses  opérations; 
de  la  confiscation  de  Saint-Pol;  aven-  il  est  fait  prisonnier,  322,  823.  Ma* 
tariers  qui  l'entourent;  trahi  par  riage  de  8afiille,406.E8tmis  en  liberté} 
Gampo-Basso  ;  il  fait  la  conquête  de  la  préside  le  banc  de  la  noblesse  aux  Etats 
Lorraine;  marche  contre  la  Suisse,  généraux,  477.  Fait  avec  désavantage 
4â9  à  461.  Ligue  contre  lui  entre  la  guerre  en  Bretagne,  504.  Villes  qtti 
l'empereur  et  Louis;  son  armée;  ses  lui  sont  fidèles,  505.  Acharnement  de 
Lombards  ;  son  dégoût  des  Flamands  ;  la  lutte  qu'il  soutient ,  563.  Ce  que 
crédit  de  Gampo-Basso  ;  ses  négocia*  le  traité  de  Bretigny  stipule  pour  lui, 
tions  avec  le  vieux  René  ;  son  impa-  572.  Politique  des  deux  rois  à  son 
tiencede  ceindre  la  couronne  royale;  U  égard,  577..  Il  signe  le  traité  d'ÂU'* 
entre  en  Suisse;  massacre  de  Grandson;  grand  et  ne  l'observe  pas  ;  est  secouru 
463  à  465.  Il  perd  la  bataille  de  ce  par  Duguesclin;  XI,  18, 19.  Il  perd  la 
nom,  466  à  469 .  Son  message  à  Louis;  bataille  d'Auray  et  est  tué  ;  sa  canoni- 
sa douleur  ;  année  qu'il  rassemble  de  sation,  20  à  23  ;  154, 155.  Sa  famille, 
nouveau;  menace  d'intervenir  dans  la  24;  500,  501. 
querelle  du  pape  et  du  roi,  474  à  476.  CHARLES,  duc  de  Savoie  ;  son  avé- 
il  assiège  le  château  de  Morat ,  477.  nement;  XIV,  605.  Est  dans  la  dépen- 
Perd  la  bataille  de  ce  nom;  sa  fureur;  dance  de  la  France,  618.  Ses  débats 
il  fait  arrêter  la  duchesse  de  Savoie  ;  avec  Louis  de  Saluées  et  Charles  viil  ; 
convoque  les  états  de  ses  provinces ,  son  voyage  en  France;  sa  mort;  XV, 
478  à  481.   Refus  qu'il  essuie;   sa  81  à  88. 

solitude;  ses  emportemens,  482.  Son       CHARLES  III  (li  bon)  ,duc  de  Savoie; 

réveil  ;  il  marche  au  secours  de  Nancy;  invité  à  accéder  à  la  ligue  de  Cambrai  ; 

trouve  cette  ville  au  pouvoir  des  Lor-  XV,  508.  Se  réconcilie  avec  la  sainte 

nias;  l'assiège,  487  à 489.  Gampo-  ligue,  601.  Neutre  entre  François  i«' 

Basso  lui  est  dénoncé  par  Louis  ;  sa  et  Charles-Quint  ;  XVI,  140.  Sa  neu- 

confiance  redouble  ;  il  ordonne  le  sup-  tralité  couvre  la  frontière  française , 

plice  de  Baschi,  490,  491.  Il  perd  la  160.   Prend  parti  pour  l'empereur; 

bataille  de  Nancy  ;  sa  mort  ;  son  por-  don  qu'il  reçoit  de  lui,   840,  841. 

trait,  492  à  496.  Entre  dans  la  ligue  italienne,  416. 

CHARLES  de  Blois,  neveu  de  Phi-  Ses  rapports  avec  François,  418.  Ce 

lippe  VI ;  son  mariage  avec  Jeanne  de  prince  veut  le  déposséder;  sous  quel 

Penthièvre  ;  X,  109,  185.  Parti  qui  le  prétexte,  469  à  473.  Insurrection  de 

reconnaît  duc  de  Bretagne,  186.  Il  se  Genève  secondée  par  le  roi,  474  à  476. 

place  sous  la  protection  de  Philippe,  Il  évacue  ses  états,  488,  489.  Est  r&- 

1 88 .  n  invoque  contre  son  compétiteur  joint  par  l'empereur,  604 .  Représailles 
Montfort  les  coutumes  du  duché;  le  qu'il  exerce  à  Aix,  517.  h  prétend  au 
parlement  prononce  en  sa  faveur,  i  89.  conmiandement  de  l'armée  impériale. 
Armée  qu'il  rassemble,  190,  191.  Ses  523.  Seule  ville  qui  lui  reste,  558. 
progrès;  il  entre  à  Nantes  ;  son  rival  Sacrifié  par  la  trêve  de  Nice,  560  à 
est  prisonnier ,  192,  193.  Il  reprend  562.  Echange  que  lui  propose  Fran- 
les  hostilités;  princes  qui  le  secondent;  çois  et  qu'il  refuse  ;  XVII,'  94.  Sa  der- 
il assiège  et  prend  Rennes,  199,  200.  nière  ville  prise  injustement,  161.  La 
n  assiège  dans  Hennebon  la  comtesse  restitution  de  ses  états  stipulée  par  le 
de  Montfort;  échec  et  progrès  de  son    traité  de  Crépy,  214.  Sa  mort,  503. 
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CBARLES-EMMANUEL  1«,  duc  de  palet,  580,  587.  Mort  de  sa  m^re  et 
SaToie  ;  épouse  une  fille  de  Philippe  ii  de  sa  femme  ;  XXV,  60.  Sa  mort,  433. 
d'Espagne;  XX,  156.  Favorise  U  U-  CHARLES-EMMANUEL  HI,  roide 
gue,  446.  Ses  opérations,  529  à  533.  Sardaigne  ;  son  père  abdique  en  sa 
Ses  prétentions  sur  la  France  ;  XXI,  faveur  ;  il  le  fait  arrêter  ;  XXVIU,  68 
22  ;  45.  Ses  échecs  en  Dauphiné,i04,  à  74.  Son  traité  avec  la  France  et 
105.  Reçoit  des  subsides  de  l'Espagne,  l'Espagne  ,  signé  à  Turin,  95  et  soiv. 
121.  Chassé  de  la  Provence,  170.  Ce  Ses  opérations  militaires,  106, 108  et 
que  lui  écrit  son  envoyé,  183.  Aux  suiv.  Il  achève  la  conquête  du  Mila- 
prises  avec  Lesdiguières ,  237.  Ses  nais  ;  ses  adieux  à  Villars,  120  à  192. 
conquêtes  sur  les  Vaudoisy  314.  Ren-  A  part  au  combat  de  la  Secchia  et  à  h 
force  le  duc  de  Nemours,  337.  Ses  victoire  de  Guastalla,  125  à  180.  Re- 
villes  de  Provence  lui  échappent,  390.  tourne  dans  ses  états  ,  131.  Par  qui 
Sa  position;  il  négocie  et  signe  la  paix  renforcé;  ses  débats  avec  la  reine 
de  Vervins,  470,471,475,478  et  suiv.  d'Espagne  ,  133  à  135.  H  entrave  les 
Sa  guerre  avec  Henri  iv  ;  XXII,  36  et  opérations  de  Montemar ,  136  à  138. 
suiv.,  42  à  59.  Ses  intrigues,  64.  Sa  Ce  que  les  négociations  et  le  traité  de 
tentative  sur  Genève,  81  à  83.  Pour-  Vienne  stipulent  pour  lui ,  141  ,  147. 
quoi  entre  dans  l'alliance  française.  Ses  prétentions  k  la  succession  de 
167  ;  229.  Son  rftle  dans  la  guerre  l'empereur ,  223.  Ses  traités  en  sens 
projetée  contre  l'Espagne,  174.  Secret  contraire  avec  l'Espagne,  avec  l'Au- 
de ses  négociations,  230.  Licencie  ses  triche  ,  270  ,  271.  Aux  prises  avec 
troupes,  238,  239.  Ses  démêlés  avec  Montemar,  puis  avec  l'infant  don  Phi- 
la  famille  autrichienne  au  sujet  de  lippe  ;  la  France  lui  déclare  la  guerre, 
Montferrat;  son  espion  surpris  à  la  272  à  274,  29?.  Rat  les  Espagnols  sur 
cour  de  France,  275  à  278;  415  à  lePanaro;  cession  qu'il  obtient;  son 
417.  Négocie  avec  l'empereur,  447.  alliance  avec  l'Autridie  et  l'Angleterre, 
D'Ossuna  compte  sur  son  appui,  468.  287  à  290.  Ses  inquiétudes  ,  325.  Il 
S'interpose  pour  l'indépendance  de  la  convoite  Gênes,  329, 386.  Ses  mesures 
Valteline,  526.  Son  entrevue  à  ce  sujet  défensives,330, 331.D'abord  repoussé; 
avec  Louis  xiu ,  528.  Stipule  le  par-  il  fait  lever  le  siège  de  Cuneo,  333, 
tage  de  b  république  de  Gênes ,  552  334.  Ses  états  envahis  ;  sa  défaite  à 
et  suiv.  Ses  succès,  562.  Sa  retraite,  Busignana  ,  387  à  390.  Sa  détresse, 
573,  574.  Ses  intrigues  contre  Riche-  391.  Préliminaires  qu'il  signe  avecli 
Ueu;XXin,  13,  43,  70.11  convoite  le  France,  393  et  suiv.  Il  reprend  les 
Montferrat,  64,  86.  Il  bat  le  marquis  hostilités;  promesses  que  lui  font  l'Au- 
d'Uxelles ,  89.  Sa  tentative  contre  triche  et  l'Angleterre  ;  succès  de  ses 
Gênes,  90  à  93.  Aux  prises  avec  l'ar-  armes,  396  à  401 .  Il  poursuit  Mail1^ 
méc  royale,  104  et  suiv.  Il  signe  le  bois,  402.  Villes  dont  il  s'empare,404. 
traité  de  Suse,  107  et  suiv.  Cherche  à  Envahit  la  Provence  ,410.  Subsides 
s'y  soustraire,  132.  Il  le  rompt;  ses  qu'il  reçoit  de  l'Angleterre,  445.  Signe 
échecs,  134  à  140.  Encore  attaqué;  le  traité  d'Aix-la-Chapelle,  457.  Ses 
sa  mort,  143  à  145.  prétentions,  460.  Projets   de  Marie- 

CHARLES-EMMANUEL  H,  duc  de  Thérèse  contre  lui  ;  XXIX  ,  56.  H 
Savoie;  son  avènement  ;  XXUI,  348.  écrit  contre  les  jésuites,  232. 
L'empereur  nomme  administrateur  du  CHARLES  IX,  roi  de  Suède;  chasse 
duché  le  cardinal  Maurice,  377.  Sa  de  ce  pays  son  neveu  Sigismond  ;  J 
mère  l'envoie  en  Savoie,  382.  U  tient  maintient  la  réforme  ;  XXII,  41. 
tête  aux  Espagnols  ;  XXIV,  274 .  AUié  CHARLES  XI,  roi  de  Suède  ;  dëca- 
aux  Français ,  525.  Ses  persécutions  dence  de  son  royaume  pendant  sa  mi- 
contre  les  Vaudois,  530  à  532.  Ses  opé-  norité  ;  XXV,  257.  En  guerre  avec  le 
rations  militaires,  537,  555,  573.  Se  grand  électeur  ;  ses  échecs,  341,  380. 
lasse  de  U  guerre,  575.  Son  voyage  II  fait  la  paix,  38  t,  388. Politique  qu'il 
ep  France,  576,  577.  Ses  intérêts  sti-  suit ,  447.  Il  signe  la  ligue  d'Augs- 
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iMurg,  5S9.  Médiatear  pour  la  paix  188.  Promesses  que  lai  hii  l'empe- 

génërale;  sa  mort;  XXVI,  176,  202,  rear;  il  s'apprête  à  le  seconder;   sa 

904.  correspondance  interceptée  ;  il  est  at- 

CHARLES  Xn,  roi  de  Snède;  son  taqué  et  réduit  par  Louis  xiii,  195  à 
avènement  médiateur  pour  la  paix  gé-  197.  Griefs  de  Richelieu  contre  lui; 
nérale;  XXYI,  204.  Ce  qu'il  obtient  ses  offres;  il  livre  sa  capitale,  224  à 
par  le  traité  de  Ryswick  ,  215.  Ses  226.  Son  abdication;  ses  projets,  232. 
exploits,  403,  438.  Ses  démêlés  avec  Son  bannissement  décrété  par  le  par- 
le roi  d'Angleterre;  XXYII,  276, 277.  lement,  234.  Se  distingue  à  la  bataille 
Ses  projets  en  faveur  des  Stuarts  ;  sa  de  Nordlingen,  248.  Battu  à  Mont- 
mort,  326  à  328.  Elle  anéantit  la  béliard,  270, 271.  Prend  Saint-Mihiel, 
Saède ,  359 ,  375 .  Sort  du  roi  de  Po-  273 .  Entre  en  Bourgogne  ,291.  Echoue 
logne  son  protégé,  522.  au  siège  de  Saint-Jean-de>Losne ;  sa 

CHARLES-GUSTAVE,  roi  de  Suède;  retraite,  296.  Est  repoussé  par  Wey- 

Christine  abdique  en  sa  faveur  ;  XXIV,  mar,  320.  Correspond  avec  la  reine 

Ô45.  Son  traité  avec  la  France ,  550.  Anne,    332    et   suiv.    Veut  secourir 

£n  guerre  avec  le  Danemark,  575.  Brisach;  est  battu,  841.  Vaincu  au 

Signe  le  traité  d'Oliva,  598.  secours  d'Arras,  424,  425.  Ses  rap- 

CHARLES,  duc  de  Lorraine  ;  aux  ports  avec  Olivarès  et  le  cardinal-in- 

prises  avec  le  roi  de  France  \  XII,  25 1 .  faut  ;  ses  mœurs  ;  son  second  mariage 

Allié  de  Jean-sans-Peur ,  284,  286,  du  vivant  de  sa  femme  ;  son  traité  avec 

hii%.  Audience  à  laquelle  il  assiste,  le  roi  de  France,  440  à  442,  444.  Sa 

403.  Marche  sur  Paris  ,491.  Assiste  trahison,  451,  470.  Ses  états  repris, 

aa  sacre  de  Charles  vu;  XIII,  144.  471.  Ses  opérations  en  Allemagne; 

Son  héritier,  197.  XXIV,  45,  46.  Traite  avec  Mazarin, 

CHARLES  m,  duc  de  Lorraine;  son  63.  Ses  ministres  exclus  du  congrès 

avènement;  XYII,  396.  Henri  ii  oc-  de  Munster,  114.  Il  commande  l'armée 

cupe  ses  états  et  l'envoie  en  France  ,  impériale  en  Flandre  ;  ses  opérations, 

454,  455.  Le  roi  lui  destine  une  de  115  et  suiv.  Prétexte  qu'il  donne  pour 

ses  filles  ;  XVIII,  3.  Son  entrevue  avec  rompre  les  négociations  avec  l'Espagne, 

sa  mère ,   73.  Il  épouse  Claude   de  182.  Intervient  dans  la  guerre  de  la 

France,  91.  Pourquoi  appelé  à  Paris;  Fronde,  446  et  suiv.,  466,    470  et 

XIX,  260,  261.  Son  armée  arrête  les  suiv.,  487.  Est  mis  sous  les  ordres  de 
auxiliaires  allemands  des  Huguenots  ;  Gondé,  490.  Qui  commande  son  ar- 

XX,  297.  n  refuse  de  suivre  Guise  en  mée,  491*  Son  arrestation  ;  sa  captivité 
France,298.  Celui-cise  retire  à  sa  cour,  en  Espagne,  509.  Son  traité,  529, 
317.  Ses  hostilités  dans  le  duché  de  530.  Sa  mise  en  liberté  stipulée,  580. 
Bonillon,  320.  Ce  que  lui  écrit  Guise,  Ses  intrigues  retardent  la  signature  de 
352.  Ses  prétentions  sur  la  France;  la  paix,  588.  Réconcilié  avec  la  France, 
^»  Î2,  173. Renforts  qu'il  envoie  à  598.  A  qui  veut  marier  son  héritier; 
^yeane,  28.  Ses  projets;  il  fait  ses  amours  avec  Marianne  Pajot;  il  se 
escorter  le  légat ,  44 ,  45.  Jidoux  des  brouille  avec  sa  sœur  ;  négocie  avec 
Cuises,  119.  Congrès  qu'il  tient,  287.  Louis xiv  la  vente  de  ses  états;  XXV, 
Use  prononce  pour  la  paix,  289.  A  34  à  86.  Lui  remet  Marsal,  54.  Sa 
portée  de  troubler  le  siège  de  Laon,  guerre  avec  l'électeur  palatin,  159. 
'97.  Traité  qu'il  signe  avec  Henri  iv,  Chassé  par  le  roi,  207.  Ligué  contre 
^^5»  414,  470.  lui,  253.  Contenu  par  Turenne,  275, 

CHARLES  IV,   duc  de  Lorraine;  284.   Envahit  l'électorat  de  Trêves; 

<^ition  contre  Richelieu  à  laquelle  il  prend  cette  ville  et  meurt,  325  &  328. 

ÎTomet  son  appui;  XXHI,  43,   44.  CHARLES  V,  duc  de  Lorraine  ;  ses 

Donne  asile  au  duc  d'Orléans ,  120.  amours  avec   Marguerite  d'Orléans  ; 

SnrveiUé  par  Marillac,  147.  Secours  XXV,  19.  Refusé  par  M"'  de  Mont- 

1*  il  conduit  en  Allemagne  ;  son  re-  pensier  ;  brouillé  avec  son  oncle  ;  s'en- 

*«";  wn  traité  avec  la  France,  182,  fuit  à  Florence,  84,  35.  Prétend  au 
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trAnodePotogaa»  179.  SontvAitmMiti  CBARNÀCi  (ut  bamou  bb),  négo- 

SS8, 1)  preod[Philiptboiirg,840,841.  dateur  de  Richaliea  en  AUemagne; 

OmiMBde  l'année  impériale,   849*  XXIII,  130,  131.  Signe  avec  la  Suéde 

Aux  prises  «Tee  Créqui  ;  ses  écheoa»  le  traité  de  Bernwald,  172.  Sa  missioa 

8&0  à  861;  870  et  aoiy.  Plie  devant  •&  Hollande,  SSS.  Il  est  tué,  267. 

Kara  Muata]^,  450.  Ses  pertei  au  CHARNY   (cbopfroi  db)  tente  de 

atége  de  Bude,  478.  Il  prend  cette  Borprendre  Calais;  est  prisonaier;  u 

TÎUe,  527.  Est  ehargé  d'envahir  VAl-  vengeance;  X,  362,  368. 

aaoe;XXVI,26.  Passe  le  Rhin;  prend  GHARNY(jbam  m)  iaitpérir  lll^ 

Majence,  40.  Sa  mort,  52.  eel  ;  X,  588 ,  589.  Mesures  qu'il  pread, 

CHARLES  de  Lorraine  (  lb  nuMca)  540. 

eonunande   les    troupea    de  Marie-  CHARNY  {ia  comte  db);  troapes 

Théràse;  XXYIH,  288.    Marche  au  espagnoles  qu'il  conduit  en  Toscane; 

secours  de  Prague,  285.  Ses  opéra-  XXVllI,  94. 

tiona  en  Bohême,  286.  Battu  à  Cho-  GHAROLAIS   (bb  bourboh-cobbé, 

tttsitz  par  Frédéric,  242.  Assiège  les  comte  bb)  poursuit  la  dégradation  des 

Français  dans  Prague,  256  et  suiv.  légitimés;   XX VU,  837  et  suiv.  St 

S'avanoe  jusqu'au  Rhin,  274.  Bat  Mi«  campagne  en  Hongrie  ;  inquiétude  qu'il 

Bueei  près  de  Braunau,  275.  Il  passe  •  donne  au  régent,  448.  Pourquoi  n'est 

le  Rhin  ;  ses  coureurs  en  Lorraine ,  point  envoyé  en  Espagne,  530.  Ses 

811  à  813.  Diversion  qui  le  rappelle,  mœurs   féroces;   XXVIII,   27,  161, 

814.  Par   quoi  sauvé;  il  repasse  le  162.  Querelle  d'étiquette  qu'il renoo- 

fleuve,  819,  320.  Sa  retraite;  son  ar^  velle;  tuteur  de  son  neveu;  ordre  et 

rivée  opportune  en  Bohème,  821, 322.  fierté  qu'il  montre,  475,  476. 

11  a  évacué  la  Bavière,  887,  U  perd  la  CHÀROLAIS  (la  taniCBBaB  bb)  ;  ses 

hataille  de  Friedberg,  875.  Envoyé  agaceries  à  Louis  xv;  XXVUI,  27, 

dans  les  Pays«Bas;  faincu  è  Raucoux,  168,  165. 

408,  409.  Aux  prises  avee  Frédéric;  GHAROST  (u  ncc  db)  est  aomm^ 

est  hloqué  dans  Prague  et  -délivré  ;  gouverneur  de  Louis  xv  ;  XXVIl,  469. 

XXIX,  122  à  125.  Initie  le  roi  aux  affaires,  472.  Remet 

GHARLES-LOnS,.  électeur  pela-  au  duc  de  Bourbon  l'ordre  de  s'exiler, 

tin.  Veut  prendre  à  sa  solde  l'armée  548. 

de  Weymar  ;  est  arrêté  ;  XXm,  872.  GHAROST  (iB  noc  db)  ;  principes 

Ce  que  la  Suède  rédame  pour  lui;  lihéraux  auxquels  il  adhère;  XXX, 

XXIV,  183,  184.  En  guerre  avee  le  872. 

duc  de  Lorraine;  XXV,  159.  Le  due  GHAROBERT   (CMABLES-BOBBaT), 

d'Orléans  épouse  sa  fille,  211.   Ses  roi  de  Hongrie;  le  pape  prépare  son 

désastres;  incendie  du  Palatinat,  284  >  avènement;  IX,  66,  67.  H  dispute  k 

286.  Sa  mort,  528.  trdne  à  Wenceslas;  buUe  pontifictie 

CHARIiES-ALEXANBRE,  duc    de  qui  reconnaît  ses  droits,   115.  Qé- 

Wirtemberg  ;  commande  l'avant-garde  ment  v  lui  accorde  définitivement  le 

dee  alliés;  XXVI,  147.  Ce  qu'il  ob«  royaume,  194.  Son  jeune  frère  Robert 

tient  à  la  paix,  215.  Ne  peut  forcer  s'empare  à  son  préjudice  de  la  eoa- 

les  lignée  de  Wissembourg;  XXVII,  ronne  de  Maples,  268.  Reconnu  par 

164.  les   Hongrois,   309.   Sa  fidélité  i  11 

CHARLES;  son  ascension  en  aér»*  maison  de  France;  X,  30. 

Btat;  XXX,315.  CHARRI  (jacques  prxvot  db)  com- 

GHARLOTtï    de  Savoie     épouse  mande  la  garde  de  Charles  ix;  ses 

k  dauphin  (Louis  xi)  ;  XIU ,  544.   U  bravades  à  l'égard  de  d'Andelot;  il  est 

offre  de  l'envoyer  à  la  cour  de  son  père  ;  assassiné  par  Chastelier  ;  XVUl,  405 

XIV,  6.  Son  arrivée  en  Brabant,  8*  à  408. 

U  l'éloigoe  de  sa  résidence,  593.  Elle  CHARRON,  prévôt  des  marchands 

lui  survit  è  peine  ;  leurs  rapports,  682*  de  Paris  ;  Guise  lui  ordonne  d'armer 

«81.  fit  noHt  640i  une  paHia  dea  beurgoMB^  XIX»  M* 
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GHÂRTIEa  (jBAi),  hiitoriogni^he  <l«  N«nm  ptès  de  Vêloif  ;  XX,  %9$ 

de  Charles  y»  ;  appelé  à  Varmée  ;  XIII,  147. 

496.  Son  jugement  sur  Agnès  Sorel,  GHASTEL  (jbaii),  assatsindeHen- 

497,  49S.  Caractère  de  son  panégyri-  ri  iv  j  son  suppliée  ;  XXI,  319,  320« 
que,  598.  Sa  tentative  est  l'occasion  de  rigucart 

GHARTIER  (auiii),  secrétaire  de  contre  les  iésuites;  son  père  est  exilé, 

Charles  vu;  platitude  de  ses  œuvres;  831,  332. 

baiser  que  lui  a  donné  la  daaphine;  CHASTELLIER-POURTAUT  assa» 

XIU,  594, 595.  sine  Gharri;  XVin,  406.  Sollicite  des 

GHARTIER  (gcillauhi),  évéque  de  secours  en  Allemagne  pour  le  parti 

Puris;  ses  négociations  avec  le  parti  protestant,  514*  Est  tué;  XIX,  4àt 

desprinces;  XIV,  183.  CHASTELLUX  (lb  mrs  de);  wm 

GHARTON,  président  au  parlement;  entrée  à  Paris  ;  XII,  638.  Conseil  dont 

son  arrestation  ;  XXIV,  313.  il  fait  partie,  543.  Seseztorsionf,  544. 

GHARTRES  (dectob  vt)fArmagnac  ;  Est  nommé  maréchal,  54  8.  Prend  part 

son  supplice;  XII,  551.  à  la  victoire  de  Cravaiht;  XIU,    19 

GHARTRES  (begmault  de),  arche-  à  21. 

Téqne  de  Reimsy  chancelier  de  France,  CHASTES  (atiuk  m);  cipédition 

principal    ministre   de    Charles  vii;  qu'il  conduit  aux  Açores;  ses  désaa* 

XU,  616.  Il  croit  la  Pucelle  aUiée  da  très;  XX,  34,  35.  livre  Dieppe  à 

démon;  épreuves  qui  le  détrompent;  Henri  iv;  XXI,  25. 

XIU,  122,  133.  Convoi  qu'U  prépare  CHATAIGNERAYE    (frakçoi»   M 

pour  Orléans,  127.  Ses  hésitations  à  vivonre,  siEua  ae  la);  son  dœl  avec 

Troyes;  son  entrée  à  Reims;  il  sacre  Jamac;  sa  mort;  XVII,  314  à  316. 

le  roi,  141,  148,  144.   fiégociateur  CHATEAVDOUBLE ,  conseiller  an 

avec  Philippe-le-Long,  153.  Son  en-  parlementde  Grenoble;  aux  prises  avec 

trevue  avec  lui,  155.  Communication  les  huguenot»;  XXV,  505. 

qu'U  fait  aux  Etats,  235.  11  se  rend  •  CHATEAU-GUYON  (le  sire  m), 

au  congrès  de  Nevers,  344.  Pub  a«  du  parti  de  Charles -le  ^Téméraire  ; 

congrès  d'Arras,  350.  Il  marie  le  dao-  XIV,  157.   Tué   à  Grandson,  467. 

pHn,  291.  Négociateur  à  Gravelines,  Mission  qu'il  devait  remplir,  469 « 

in  y  369.  Ouvre  les  Etats  d'Orléans,  CHATEAUNEUF  (onoN  w) ,  légat 

)51.  Est  caution  du  duc  d'Orléans  ;  se  du  pape;  prêche  la  croisade  en  France  ; 

Rnd  au-devant  de  lui,   374,    375.  VU,  343,  353.  Est  évoque  de  Tnscu* 

iasiste  aux  Etats  de  Béziers,  390.  lum;  ordre  qu'il  reçoit  du  pape,  369. 

Envoyé  à  l'assensblée  de  Nevers,  393.  Aj^prouve  l'arbitrage  de  saint  Louis 

GHARTRES  (le  vmAMB  m)  part  dans  les  aflaires  de  Flandre,  371.  Ac* 

pour  le  Piémont;  XVII,    184,  553.  compagne  le  roi,  332.  Chargé  de  re- 

Son  zàle  à  Metz,  483.  Ses  intrigue»  cueillir  le  butin  de  Damiette;  à  quel 

coitre  les  Guisee  découvertes  ;  son  av-  prix  le  rachète,  407.  Opine  piour  le  ra- 

wstation;  XVIII,  167,  173.  Sa  mort,  tour  en  Europe,  459. 

1B9.  Il  est  déclaré  innocent,  212»  CHATEAUNEUF  ,    ost  garde  des 

GHASSA  (jBAM  de)  accusé  de  com^  sceaux  de  la  régence  de  Marie  de  Mé- 

plot  par  Charle»-le-Téméraire,  pu-  dicis;  XXII,  176.  Elle  lui  confie  les 

blie  sa  justification  ;  XIV,  333,  329.  finance»,  336^.  Négociateur  en  Aile* 

GHASSAGNE  (de  la),  président  du  magne,  473.  Richelieu  lui  donne  les 

parlement  de  Bordeaux  ;  insurrection  seeaux  du  royaume;   XXIII,  157.  Ré- 

^tt'il  fait  avorter  en  cette  ville;  XVU,  primande  qu'il  reçoit,  165.  Commis* 

^,  353.  sion  qu'il  préside,  170.  Il  frréside  le 

^^HASSANÉE ,  président  du  p«rle«  parlement  de  Toulouse  ;  pourquoi,  311. 

>KBt  d'Aix;   pourquoi  suspend  les  D'où  sa  disgrâce,  314,  215.  Saeapti* 

'•«■«w  prononcée»  contre  ks  Vau-  vite,  54 1 .  M"'  de  Chevreuse  le  propose 

<^;  XVU,  336.  à  la  rûne  pour  ministre;  XXIV,  33. 

GQASSINUHJftT»  «nv^yidf  Hmi  PoaiqiMi  écwti.  3&.  Soa  aiU»  »d^ 
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225,  S%8.  Leg  sceaux  lui  sont  rendus,  bëriade,  77.  Tué  par  Saladin,7S. 

330.  Trompé  par Mazarin,  354.  An-  CHATILLON  (GAurniER  de)*,   sa 

nonee  la  mise  en  liberté  des  princes;  à  belle  contenance  à  la  bataille  de  Man* 

quelles  conditions,  363.  Mission  que  sourah;  VU,  429.  Défend  ayec  vail- 

lui  donne  Gaston,  364.  Trahit  la  reine,  lance  une  tête  de  pont  qui  couvre  le 

367.  Est  remplacé,  374,  417.  Rentre  camp,  433.  Son  dévouement  pour  saint 

en  fonctions,  398.  Presse  la  régente  de  Louis,  437. 

commencer  les   hostilités,   404.    Sa  CHATILLON  (milok  de),  évèquede 

mort,  54  3.  Beauvais  ;  secours  qu'il  ^mène  au  pape  ; 

GHATEAUNEUF,  huguenot  ;  prend  ses  dettes  ;  VIII,  lit.  Obtient  un  gou- 

parti  pour  Condé  ;  XXII,  349.  Sa  dé-  vernement  en  Italie  ;  ses  exactions  ; 

daration  au  duc  de  Rohan  et  autres,  est  pillé  et  dépouillé  sur  la  route  de 

480.  Il  les  entraîne  dans  la  guerre  ci-  France,  112.  Sédition  à  Beauvais  dont 

vile,  481.  Se  vend  à  Lu jnes,  488.  il  est  victime,   113.   Excommunica- 

GHATEAUNEUF,  parrain  de  Vol-  tion   qu'il  fulmine;  il  est  rappelé  à 

taire;  sociétés  où  il  r  introduit  ;XXy  II,  Rome,  114. 

294.  GHATILLON  (jacques  de),  gouver- 

GHATEAU-RENAUD  (  le  marquis  neur  de  Flandre,  nommé  par  Philippe- 

de)  ;  flotte  française  qu'il  commande  ;  le-Bel  ;  sa  rapacité  ;   plaintes  qu'elle 

son  échec  à  Yigo  ;  XXYI,  357,  358,  excite;  IX,  56.  Sa  tyrannie  ;  il  fait  ar- 

GHATEAUROUX  ;  son  combat  avec  rèter  à  Bruges  les  chefs  des  corpara- 

d'Aumont  ;  XXII,  252.  tions,  93.  Entre  dans  cette  villa  sou- 

GHATEAUROUX  (de  nesle,  teuve  levée,  94.  Echappe  au  massacre  général 

DE  LA  TOURNELLE,  DDCHE88E  de),  mat-  des  Français,  95.  Tué  à  la  défense  de 

tresse  de  Louis  xv  ;    XXYIII,  253  à  Gourtrai,  101.  Yoy.  Crécy. 

256.  Sentiments  qu'elle  lui  inspire,  GHATILLON  (jacquesde);  com- 

293,  294,  307.   fiàe  fait  disgracier  mandement  que  lui  donne  Charles  v; 

Amelot,  306.  Le  roi  lui  refuse  de  l'ac-  XI,  101.  Négociateur  à  Bruges,  224. 

compagner  à  l'armée  ;  elle  le  rejoint.  Se  déclare  pour  le  duc  de  Bretagne, 

309,  310.  Son  expulsion,  315etsuiv.  285.  Est  nommé  amiral  de  France; 

Le  roi  songe  à  la  rappeler  ;   leur  en-  XII,  292. 

trevue;  ses  exigences;  sa  mort,  343  GHATILLON  (le  sire  pe);  forcé 

à  347.  Rivale  qui  lui  succède,  348.  d'ouvrir  les  portes  de  Reims  à  Char- 

Incidemment  nommée,  411.  Son  désin-  les  vii  ;  XIII,  142.  Est  gouvetvieur  du 

téressement,  468.  Dauphiné;  XIY,  3.  Assiste  aui  Etats 

GHATEAUYIEUX    est  de   la  con-  de  Tours,  244.  Ya  chercher  en  Loi^ 

juration  d'Amboise;  XYIII,  141.  raine  Marguerite  d'Anjou,  306. 

GHATEAUYIEUX  assiste  aux  der-  GHATILLON  (odet  de)  est  promu 

niers  momens  de  Henri  m;  salue  Hen-  cardinal  ;  XYI,  432.  Il  assiste  au  cou- 

riiv;  XX,  543,  545.  Est  du  conseil  ronnement  de  la  reine;  XYII,  377. 

de  régence;  XXH,  176.  Commission  inquisitoriale  dont  il  fait 

GHATEL-MORANT  (jeande);  ren-  partie;  XYIII,  63,  64.  Ses  vertus;  sa 

forts  qu'il  conduit  en  Gastille  ;  pillage  mère  lui  inspire  des  idées  de  réforme, 

dont  il  profite  ;  XI,  472,  473.  Défend  106.  Il  combat  les  conjurés  d'Amboise, 

Gonstantînople  contre  Bajazet;  XII,  148.  Assiste  à  l'assemblée  des  notables, 

120.  Escorte  l'empereur  Manuel,  168.  161.  Avis  qu'il  fait  donner  à  Gondé, 

CHATELAIN  (Georges);  ses  poésies  167.  Assiste  à  l'ouverture  des  Etats, 

lyriques;  XHI,  59'4.  191.  Faveur  de  sa  famille;  il  insiste 

GHATENAY  (le  sire  de)  opine  pour  pour  la  tolérance,  218.  Il  cède  le  pas 

que   saint  Louis  demeure   en  Terre  au  prince  de  la  Roche-sur- Yon,  235. 

Sainte;  YII,  459.                 *  Confession  qu'il  fait  dresser  à  Poissy, 

GHATILLON  (renaud  de),  aventu-  237.  Avances  que  lui  fait  le  cardinal 

rier;  s'établit   près  d'Antioche;  ses  de  Ferrare  ,  249.  Il  rejoint  Colignf, 

brigandages  ;  YI,  74.  Prisonnier  à  Ti«  272*  Met  un  terme  aux  fureurs  de 
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Des  Adreto,  33S.  Gitë  à  l'inquisition,  Luxembourg,  331 .  Echoue  âu  siège  de 

383,  384.  Assiste  au  lit  de  justice  de  Saint-Omer,  349.  Marche  sur  le  Hai- 

Rouen,  897.  Proteste  contre  le  renyoi  naut;  ne  secourt  point   Feuquières, 

de  son  frère  devant  le  parlement,  404,  391.  Place  qu'il  prend,  392.  Est  sous 

405.  Projet  du  roi  à  l'égard  de  sa  fa-  les  ordres  du  roi  ;  prend  Arras,  493  à 

mille ,    429.    Est  de  l'assemblée   de  4t6.  Marche  contre  les  insurgés  de  S&- 

Moulins,  465.  Efforts  de  la  reine  pour  dan;  est  trompé  par  le  duc  de  Lor- 

se  l'attacher,  477.  Elle  le  déclare  res-  raine,  451.    Perd   la   bataille  de  la 

pensable  de  la  prise  d'armes  du  parti,  Marfée  ;  apprend  la  mort  de  Soissons, 

S03.  Vains  efforts  de  son  oncle  pour  454  à  457. 

le  ramener,    504.    Ses  négociations  ;         GHATILLON  (lb  comte  de)  épouse 

son  habileté,  516,  596.  Il  se  rend  à  M"*  de  Bouteville;  XXIV,  105. 
Loo jumeau  ;   y  signe  la  paix,  5S8  à        GHATILLON  (la  duchesse  de)  ;  son 

531.  11  se    réfugie  en   Angleterre;  rMe  dans  la  Fronde;  XXIV,  314,  339y 

XIX,  31.  Secoàrs  qu'il  obtint  d'Elisa-  339,  359,  399,  463.  Entraîne  la  dé- 

beth;  brigandage  maritime  qu'il  avoue,  fection  de  d'Hocquincourt,  594.  Son 

39,  40.  Sa  mort,  106.  Ses  bénéfices  entrevue  avec  Gondé,  589. 
transférés  à  Goligni,  H  3 .  GHATILLON  (le  duc  de)  ;  assemblée 

GHATILLON  {hE  comte  de)  ;  con-  de  la  noblesse  chez  lui;  XXVII,  340. 
fiance  qu'il    inspire  aux  huguenots  ;         GHATILLON  (le  comte  de)  ;   son 

XIX,  451.  Le  roi  veut  l'abaissement  poste  à  la  bataille  de  Guastalla;  XXYIH, 

de  sa  famille,   465.  Aux  prises  avec  198.   Gonduit  le  dauphin  près  du  roi 

son  oncle  Montmorency,    530.    Ses  malade, 319.  La  favorite  demande  son 

opérations,  539.  Est  rejoint  par  Gon-  exil,  344.   Principes  sévères  qu'il  a 

dé,  b35.  Assistée  l'assemblée  de  Mon-  donnés  au  jeune  prince,  470. 
taaban  ;  XX,  111.  Rejoint  les  auxi-         GHATILLON  (  bataille  de  )  gagnée 

liaires  allemands,  998.  Ses  opérations,  par  Jacques  de  GIfebannes  sur  Talbot  ; 

300,  305,    307,     310.   Se   retire  XIII,  5.S]  et  suiv. 
en  Viyarais,  312,  390.   Rejoint  Hen-        GHAUGES.  Voy.  Francs, 
n  III,  594.    Son  succès   contre    Sa-        GHAULIEU  (le  maréchal  duc  de) 

vease,  597.    Est  à  l'avant -garde  de  défend  la  frontière  de  Picardie;  XXIII, 

l'année  royale,  535  ;  XXI,  5.  Se  joint  373.  Renforcé  par  Brezé^  987. 
^Henri iv,  1 1 ,  78.  Son  poste  à  l'assaut        GHAULIEU  ;  ses  relations  avec  Vol- 

des faubourgs  de  Paris,  35.  Sa  mort,  taire;  XXVII,  995. 
HS.  GH AULNES  (charles  d'albert  duc 

GHATILLON  (henri  de)  ,  petit-fils  de  de),  gouverneur  de  Bretagne  ;  soulève- 

^ligni;  est  tué;  XXH,  80.  Les  dé-  ment  qu'il  combat;  XXY,  315  et  suiv. 

pQtés  de  sa  famille  exclus  de  l'assem-  Est  ambassadeur  à  Rome  ;  XXVI,  44, 

bléedes  huguenots,  116.  69,  114.  Voy.  Cadenet, 

CHATILLON  (le  marquis  de),  ma-        GHAULNES  (le  duc  de)  a  part  à  la 

réchal,  prend  parti  pour  Gonti  ;  XXII,  victoire  de  Fontenoi;  XXVIII,  369. 
23).  Se  rend  à  l'assemblée  de  Gha-        GHAUMONT,  de  la  faction  des  Bou- 

telleraat,  249.  S'efforce  de  calmer  le  chers;  fait  armer  la  bourgeoisie  ;  XII, 

^i<iii  349.  Entraîné  à  la  guerre  civile,  407.  Ses  fonctions  à  Paris  ;  son  luxe  , 

431.  Sa  défection  annoncée,  483.  Sa  499.  H  accompagne  Jean-sans-Peur  , 

wumissiou,  505.  Refuse  de  seconder  458. 

Ilohan,  563 .  U  entre  en  Savoie  ;  XXHI,  GHAUVELIN  (de)  ,  président  au  par- 
139.  Inconstance  avec  laquelle  il  a  été  lement  de  Paris;  est  nommé  garde  des 
employé,  151 .  Son  commandement  au  sceaux;  XXVIH,  39,  45.  Lettre  que  lui 
^ord;  est  victorieux  à  Avain  ;  rejoint  adresse  le  comte  de  Plélo,  90.  Négocie 
le  prince  d'Orange  ;  leurs  opérations,  le  traité  de  Turin,  95  et  suiv.  A  réussi 
567  k  970.  U  prend  ses  quartiers  d'hi-  à  isoler  l'Autriche ,  98,  99.  Son  por- 
ter en  HoUaode,  973.  Est  sous  les  trait,  188,  191  et  suiv.  Son  exil,  199. 
oïiïes  des  princes,   Î93.   Entre  en        GHAUVELIN  (l'abbé  de),  tonseUler 
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au  parlement  ;  remontrances  qu'il  {tro-  eoeanx  de  François  i^  ;  négoeiela  paix 

pose;  XXIX,  35.  Sa  lutte  contre  les  avec  l'empereur  ;  XVn,  S04. 

jésuites,  231.  CHENAILLE  expose  aux  états  de 

GHAUYELIN   (ls    marquis    de);  Blois  la  situatiol  financière;  XX,  4S8. 

troupes  qu'il  conduit  en  Corse;  XXIX,  Insulté  par  Bonne  val  ;  XXII ,  329. 

873  et  suiv.  Son  rappel,  381.  Sa  mort  CHENAY  (robirt  di),  capitaiee  ds 

subite;  alarme  qu'elle  cause  au  roi,  partisans;  victoire  à  laquelle  il  prend 

498.  part;  XI,  69. 

CHAUVIN,  chancelier  etnégociateur  CH£N£V1ÈR£S ,  dépaté  de  U  no- 

du  duc  de  Bretagne;  XIY,  909,  954.  blesse  aux  états  généraux  de  Paris; 

Arbitre  du  prince  Charles  de  France ,  XXI,  178. 

955.  Pourquoi  arrêté  par  Louis  XI,  541.  CHERUSQUES,  Voy.  Froma. 

Sa  disgrâce  ;  sa  mort ,  598 ,  599.  GHESTER  (coim  de) ,  rebelle  eontre 

CHAVAGNAC  conspire  contre  Ri-  Henri  n  ;  vaincu  et  prisonnier  ;  T,  b06. 

chelieu  ;  son  suppUce  ;  XXIII,  297.  Emmené  en  Angleterre ,  509.  Rameaé 

Autre  du  même  nom  ;  complice  de  Cinq-  en  Normandie  ,514.  Epouse  Gonstanee 

Mars,  497.  'de  Bretagne;  YI,  50. 

CHAVAGNAC  refusede  tuerGondi;  GHESTER  (lb coim  db), lieutenant 

XXIV,  388.  Accompagne  Condé,  439.  du  roi  d'Angleterre  en  Bretagne;  VHI, 

CHAVIGNY  (hcgues  de)  ,  nommé  109.  Bat  les  Français,  103.  Jurait 

gouverneur  de  la  Bastille  ;  XIY,  910.  paix ,  405. 

CHAVIGNY  se  rend  au  siège  de  U  CHESTERFIELD  (le  comte  de)  di- 

Rochelle;  XIX,  9S5.  Gardien  du  car-  rige  l'opposition  anglaise;  XXYIU, 

dinal  de  Bourbon  ;XXI,  94.  800. 

CHAVIGNY  (bouthiluer  de),  seeré-  CHEVALERIE;  son  origine;  en  quoi 

taire  d'état  sous  Louis  xiii;  conseil  elle  consiste;  lY,  198   et  suiv.  Yoy. 

auquel  il  assiste  ;  XXIII,  368.  Envoyé  Frame$, 

en  Piémont,  383, 387.  Communication  CHEYERNY  signe  U  quadruple  al- 

qu'il  fait  au  roi ,  503.  Sa  mission  près  liance  ;  XXVII,  399. 

de   Gaston,  506,   507.  Propositians  CHEYERT  (le  gékéral) ,  capitala- 

qu'il  fait  au  roi  de  la  part  du  cardinal,  tien  qu'il  obtient  à  Prague  ;  XXYID, 

599.  Jaloux  de  Mazarin ,  530.  Grâces  960, 961 .  Est  de  l'armée  d'AHenagae; 

qu'il  obtient  du  roi ,  533.  Incline  pour  XXIX,  191*  Contribue  à  la  victoiia 

donner  la  régence  à  la  reine;  sa  eir^  d'Hastenbeck,  199  et  suiv.  Expéditios 

conspection ,  53b  à  538.  Est  appelé  à  contre  l'Angleterre  qu'il  doit  commaa* 

faire  partie  du  conseil,  540.  Est  con-  der,  904. 

firme  dans  ses  fonctions  ;  XXIY,  18.  CHEVREUSE  (pbru  de),  comwar 

Est  congédié ,   95.  Son  emprisonne-  saire  du  roi  en  Languedoc;  XB,  31. 

ment;  993,  925.  Est  mis  en  liberté.  Sa  mort;  comment  est  remplacé,  56. 

998,  931.  Rentre  au  ministère ,  874.  CHEVREUSE  (  be  iobraibb  goise, 

Avis  qu'il  donne  à  Condé,  38  t.  Son  oocde);  d'abord  prince  de  JoinviUe; 

renvoi ,  398.  Il  propose  Tenlèiv^ment  dusse  de  Troyes  par  les  royalistes; 

de  Gondi,  409.  Décide  le  prinee  à  XXI,  984,985,987.Son  arrestaties; 

quitter  l'armée,  433.  Négocie,  441»  U  est  reUeké;  XXH,  80,  143.  Soo- 

449.  Sa  mort ,  543.  voit  rival  du  rot ,  1*79.  Est  de  l'inti- 

CHAVIGNY  (le  marquis  de),  négo-  mité   de  la  régente,  207.  EstneBia^ 

ciateur  français  en  AUenugne;  XXYUI,  duc  de  Clievreuse ,  918.  Est  du  parti 

997  et  suiv.  à  303.  anti-espagnol,    999.  Ses  exigences» 

CHEGERET  ËDDUR,  mère  du  soik*  935.  Se  rend  à  Soissons ,   379.  Soa 

dan  d'Egypte  T&uran  Cbalh ;  lui  een-  retour  à  Paris,   389,    d83.  Jalousie 

serve  le  trône;  XII,  419.  Est  eft  butte  qu'il  inspire  à  Louis  ui,  493.  B 

à  sa  haine ,  449.  Conjurés  qui  gouver^  épouse  la  veuve  de  Luynes ,  509.  Sa 

nant  eu  son  uem,  444.  dévotioa ,  504 .  Représe»te  Charles  l*' 

CH£MANS(8ià)miibTMi,  gardtdes  d!Aii«ialwreàiDaMui(«»»M7.ûiis 
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SM  serri^es  l  U  Fronde;  XX|y,  946.  GHILDEBERT I**,  roi  desFnuBM;  I, 

Réunions  cliez  lui,  98S.  Sannort,  648.  238.  Sa  part  dans  Thëritage  paternel, 

GHEVREUSE  (maribdbiioiitbazon,  241.  Ses  succès  contre  les  Yisigoths, 

dçchkssbsk);  épouse  Luynes  ;  XXII,  267,   258.   Prend  part  à  la  guerre 

431,   Ses    agaceries   au  roi,  484.  bourguignonne,  260  et  suiv.  Ne  défend 

Comment  gagne  les  bonnes  grâces  de  la  pas  l'Auvergne  soulevée  en  sa  faveur, 

reine,  pamphlets  contre  elle,  461.  Suit  265.  Ses  querelles  avec  Thierry,  268. 

Farmée  royale ,  482.  Jalousie  qu'elle  Réside  à  Paris;  y  attire  son  neveu 

inspire  au  roi  ,493.  Son  second  ma-  Théodebert ,    269.    Sa   malheureuse 

riage,  499,  600.  Favorise  les  galante-  expédition   en   Espagne ,  279 ,  280. 

ries  delà  reine,  568.  Négociation  à  Excite  Chramne  à  la  révolte,    289. 

laquelle  remploie  Richelieu,  672.  In«  Entre   lui-même   en  Champagne  ;   il 

trigues  auxquelles  elle  se  m^e  contre  meurt*  à  Parts,  290. 

lui;  XXm,   16.  Son  exil,  23,  641.  GHILDEBERT  II ,  roi  des  Francs; 

Ses  intrigues  en  Lorraine,  44.  Son  enlevé  et  conduit  à  Metz  ;  reconnu  par 

retour  à  la  cour,  160.  Elle  perd  Ghâ-  les  Austrasiens  sous  un  maire  du  pa- 

teauneof,  215.  Gomment  compromise  lais;  1,  338  à  340.  Survit  seul  aux 

encore;  s'enfuit  en  Espagne,  332  à  petits-fils  de  Glothaire,  360.  On  lui 

336.  Puis  en   Angleterre,  366.  Ses  porte  les  trésors  de  Ghilpéric  mort;  il 

rapports  avec  de  Tbou,  485.  Son  rap*  marche  sur  Paris,  qui  lui  refuse  ses 

pel;  elle  veut  renverser  Mazarin;  il  portes,  373.  Guerre  entre  ses  provinces 

transige  avec  elle;   XXIV,  22  à  25.  Aquitaines  et  celles  de  Contran,  377. 

Elle  complote  contre  lui  ;  denû-confi-  Se  rend  en  personne  aux  plaids  du 

deace  qu'elle  fait  à  d'Epemon  qui  fait  royaume  ;   accueil  et  promesses  que 

avorter  ses  projets,  28  à  31.  Son  exil,  lui  fait  Contran,  382.  Sa  popularité  ; 

39,  33.  Reçue  par  la  reine,  277.  In-  son  mariage,  387.  Ses  vices  ;  sa  per- 

tennédiaire  entre  elle  et  les  frondeurs,  fidie;  fait  tuer  Magnovald,  391 .  Gon- 

311.  Mission  que  lui  donne  Gondi,  juration  contre  lui;  il  la  punit;  son 

3ô3,  355.  Gonti  refuse  sa  fille,  376.  traité  avec  Contran,  892,  396.  Ac- 

Repousse  l'idée  de  tuer  Gondé ,  380.  cueille  les  avances  de  Récarède  ;  ses 

Conseils  qu'elle  donne  au  ooadjutear ,  vaines  expéditions  en  Italie,  396.  But 

396.                                   .  il«  ces  incursions  ;  complot  contre  lui  ; 

GHEVREUSE  (  M^   db  )  ;   passion  sa  réaction  contre  les  grands ,  396. 

qu'elle  inspire  au  cardinal  de  Retz  ;  Nouvelles  tentatives  contre  sa  vie  ;  sa 

XXIV,  277.  Promise    à   Richdieu,  mésintelligence  avec  Contran,  397.  A 

995.  Projet  de  la  marier  au  prince  de  la  mort  de  ce  prince  prend  possession 

CoQti,  31 1,  376.  Son  rôle  dans   la  de  ses  états,  409.  Veut  déposséder  Glo- 

Fronde,  367,  370,  383,  410,  471.  thaire;  est  vaincu,  4 10.  Ne  commande 

GHEVREUSE  (le  noc  nÊ),  gendre  jamais  ses  armées;    ses  persécutions 

de  Colbert,  ami  du  duc  de  Bourgogne  contre  les   grands;    sa  mort,   412. 

et  deFénélon  ;  XXVII,  44,  206,  226.  Soupçons  à  ce  sujet,  413. 

Sa  mort,  996.  GHILDEBERT,  fils  de  Thierry  n; 

CHUHAtfONTE(FiuiiCESCo)  défend  I,  439.  Disparaît  après  la  défaite  de 

Moatméliant  pour  le  duc  de  Savoie;  son  aïeule,  443. 

capitule;  XVI,  486.  GHILDEBERT  III ,  roi  des  Francs  ; 

CH1G1  (fabio)  ,   nonce  du  pape;  est  proclamé;  II,  100*  Sa  mort,  104* 

«omment  quaUfie  Servien  ;  XXIV,  76.  GHILDEBRAND,  frère  de  Charles- 

^t  élevé  au   saint-«iége,  617.  Voy.  Martel,  reprend anx  Sarrasins  Avignon; 

^^•Biidrs  Fn .  II,  1 37 .  Seul  nommé ,  par  les  annalistes, 

CHIGI  (mario);  sonrMe  dans  le  dé»  des  généraux  de  son  frère,  142.  Ao- 

Mt  entre  le  pape  et  Louis  xiv  ;  XXV,  compagne  Pépin,  160. 

«  «ttuiv.,  68  et  suiv.  R61e  de  ses  CHILDERIG,!",  roi  des  Francs;  son 

Mttx  trèras  :  U  cardinal  et  don  Agos-  «til  en  Thuringe  j  I,  177*  Son  wtow» 
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GHILDERIC  II,  troUiàme  fils  de  rMoit  sa  roytaté,  118.  Il  meut, 

QoYis  II ;  II,  44.  Reconnu  roi,  61.  1S!{. 

Règne  en  AuBtrasie,  63.  Proclamé  par  GHILTRUDE,  fille  de  Charles-Ht^ 

les  grands  roi  de  Neustrie  et  de  Rour-  tel,  s'enfuit  en  Ravière,  épouse  le  due 

gogne,  66.  Ses  débauches  ;  disgracie  Odilon;  H,  151.  Mère  de  Tassilon, 

Saint-Léger,  67 .  Outrage Rodilon,  68 .  1 68. 

Est  massacré  avec  sa  famille ,  69.  GHIMAI  (le  princs  de)  trahit  les 

GHILDERIC  m,  proclamé  roi  par  Etats  de  Flandre;  XX,  86.  Lientennt 

Pépin-le-Rref  ;  n'est  point  reconnu  en  du  duc   de  Parme;    XXI,    8t.  Soa 

Austrasie;  II,  153.  Est  déposé,  ton-  poste  an  combat  de  Doulens,  367. 

sure;  meurt  et  met  fin  à  la  dynastie  GHIMAI  (le  prince  de)  capitale  à 

méroyingienne,  166,  187.  Luxembourg;  XXV,  460. 

GHILPERIG,roide8Rourguignon8,  GHIRAG,  médecin  du  régent;  ce 

chef  de  la  milice  romaine;  I,  170.  Sa  qu'il  lui  prédit;  XXVII,  478. 

mort,  t7î.  GHLOGHILAIGH ,  roi  danois,  dé- 

GHILPERIC  !«',  roi  des  Francs;  barque  avec  des  Saxons  en  Armorique  ; 

I,  30S.  Ses  démarches;  son  lot  après  I,  946.  Est  tué,  247. 

la  mort  de  son  père,  303.  Sa  luxure;  GHLODOALD  on  SAINT  GLOUD, 

ses  cruautés  ;  il  épouse  Galswinthe  ;  fils  de  Glodomire  ;  échappé  à  ses  on- 

la  fait  étrangler;  épouse  Frédégonde ,  des,  se  fait  religieux  ;  I,  263. 

313  à  315.  Ses  luttes  avec  Sigebert,  GHLODULPHE,évèque  de  Mets, fils 

318  à  331.  Reconnu  par  les   Neus-  d*Arnolphe;  II,  78. 

triens;   marche  sur   Paris,   335.  Y  GHO IN  (m" »•);  ses  rapports  avec  le 

rentre,  338.  Fait  conduire  Rrunehault  dauphin  fils  de  Louis  xiv  ;  XXVI,  227  ; 

à  Rouen,  .339.  Pardonne  à  Mérovée;  XXVII,  127,  123. 

réduit  Godinus,  344.  Désarme  Méro-  GHOISEUL  (  le  maréchal  ,   cours 

vée,  345.  Et  le  poursuit  en  Lorraine,  de);  sa  promotion;  XXVI,  117.  Ses 

puis  en  Ghampagne,  347,  348. Envoie  opérations  sur  le  Rhin,  126  et  suiy., 

en  Aquitaine  son  troisième  fils  Glovis,  184,  199.  Est  envoyé  en  Normandie, 

349.  Ne  tient  pas  compte  des  récla-  146. 

mations  de  son  frère  et  de  son  neveu,  GHOISBUL  (le  comte  de  staiivville, 

852.  Emploie  des  milices  romaines;  sa  DEpms  duc- de)  négocie  avec  François 

guerre  avec  Waroch  en  Rretagne,  354.  de  Lorraine;    XXVIH,  259.  Est  de 

Fait  faire  le  recensement  dans   son  l'intimité  de  M*«  de  Pompadour,  469. 

royaume,  et  établit  un  impôt  territo-  Fabre  lui  doit  sa  liberté;  XXIX,  59. 

rial,  355.  Ses  remords  causés  par  la  II   est  nommé  ministre  des  affaires 

peste,  356.  Défend  de  lever  de  nou-  étrangères,  91.  Passe  au  ministère  de 

yeaux  impôts,  357.    Fait  poignarder  la  guerre,  92.  Et  prend  celui  de  la  ma- 

Glovis;  persécute  les  amis  de  son  fils ,  rine,  93.  Gomment  supplante  Remis 

et  fait  périr  Audovère,  358.  Le  Néron  et  le  fait  exiler;   son  portrait  188  à 

de  la  France;  ses  prétentions  littéraires,  192.  Il  conclut   le  second  traité  de 

359.  Ses  recherches  théologiques;  il  Versailles,  193  et  suiv.  lls'appuiesur 
invente  une  explication' de  la  Trinité,  le  parlement;  est  hostile  aux  jésuites, 

360.  Traite  avec  les  Austrasiens  ;  sa  215  à  217,  227, 228.  Ses  motifs,  233. 
guerre  avec  Gontran,  863,  364.  Se  II  obtient  du  roi  leur  sécularisatioo, 
renferme  dans  Gambrai,  367.  Est  as-  234.  Pourquoi  continue  la  guerre,  ^35. 
sassiné,  371,372.  Il  signe  avec  l'Espagne  le  pacte  de  fa- 

GHILPERIG  II;  caché  dans  un  cou-  mille,  240,  24{.  Ses  négociations  gé- 

yentsousle  nom  de  Frère  Daniel;  II,  69.  nérales,  251  et  suiv.  Il  fait  envahir  le 

Proclamé  roi  &   quarante -deux  ans;  Portugal,  255  et  suiv.  Signe  avecrAn- 

son  incapacité,  lil.  Paraît  à  l'armée,  gleterre  le  traité  de  Paris,  263 ,  264* 

114.  Enûnené  par  Eudes  en  Aquitaine;  N'est  point  aimé  du  roi,  371  et  suiv. 

est  proclamé  roi  de  tous  les  royaumes  Ses  efforta  pour  restaurer  la  marine, 

par  Gharles  Martel,  117.  A  quoi  se  274.  Amitié  de  Voltaire  pour  lui,  294. 
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Son  aigreinr  contre  Lally,  303,  305.        CHOUiET  (nAN),  cardinal;  lëgat 

Diplomatie  secrète  du  roi  qui  lui  est  du  pape  en  France;  VIII,  349. Compte 

Tevélée,  303.  Son  influence  en  Espa-  qu'il  rend  de  sa  mission,  350  et  suiy. 

gne  ;  son  ressentiment  contre  les  An-  Prêche  la  croisade  contre  les  Siciliens 

glais,  313.  Son  influence  en  Italie;  et  les  Aragonais,  363.  Sa  présence  à 

son  traité  avec  Gênes  ;  il  fait  céder  la  Tannée  royale,  361.  Ordre  qu'il  donne 

Corse  à  la  France,  314  à  318.   Es-  à  l'assaut  d'Elna,  364.  Traité  qu'il 

pionne  par  le  roi,  319.  Est  regardé  négocie  entre  la  France  et  la  Gastille, 

comme  chef  du  parti  progressif,  322.  401. 

Sa  popularité  ;  son  portrait;  ses  réfor-        GHOTEGK,  commissaire  impérial 

mes;   ses   profusions,   326   à   328.  à   Gênes;    contribution   qu'il    lève; 

Accusé  d'empoisonnement,  337.  Son  XXYIII,  404.  Ses  exigences,  412  et 

portrait,  342  et  suiv.  Intrigues  contre  suiv. 

lui,  .365,  366.  Ses  négociations  avec        GHOUPES  (os),  négociateur  des 

Rome;  sa  résolution  de  faire  suppri-  Huguenots  avec  le  roi;  XXI,  454  et 

mer  les  jésuites  ;  il  fait  prendre  pos-  suiv. 

session  du  comtat  Yenaissin  et  de  la  GHRAMNE ,  fils  de  Glotaire  ;  sou- 
Corse,  367  à  383.  Pape  qu'il  fait  élire  ;  met  pour  lui  l'Auvergne;  I,  287.  Sa 
il  obtient  de  lui  l'abolition  de  l'ordre  ;  révolte,  289.  Ses  progrès  en  Bour- 
ses projets  belliqueux  ;  ses  réformes  gogne  ;  à  la  mort  de  Ghildebert  fuit  en 
dans  l'armée  ;  son  accord  avec  TEspa-  Bretagne ,  290.  Est  vaincu  ;  est  brûlé 
gne,  384  à  388.  U  lui  cède  la  Loui-  vif,  291. 

siane,    389.    Ses    explications  avec        GHRETIEN  (fràhçois),  chancelier 

l'Angleterre,  391.   Ses  apprêts  qu'il  de  Bretagne;  contribue  à  la  chute  de 

cache  au  roi,   392.  Son  dessein  de  Landais;  XY,  23. 
disputer  la  Pologne  à  l'influence  russe  ;        CHRISTIAN  lY ,  roi  de  Danemark  ; 

sa  chute  préparée,  398  et  suiv.  Op-  reçoit  le  commandement  des  troupes 

posé  à  la  Dubarry,  402,  403.  Négocie  de  la  ligue  protestante;  XXH,  550. 

le  mariage  du  dauphin,  406  et  suiv.  Désire  placer  la  France  à  la  tête  des 

Ses  projets  de  guerre  entravés  par  le  défenseurs  de  la  liberté  en  Europe  ; 

roi,  413;  414.  Ligue  contre  lui,  414  XXIII,  110.  Battu  à  Lutter  par  Tilly; 

st  suiv.  Accusé  d'avoir  proposé  une  ses  désastres,    123  à  125.  Il  fait  la 

guerre  maritime  à  l'insu  du  roi;  son  paix,  127,  130.  Offre  sa  médiation, 

eiil,  426  et  suiv.,  440.  Affluence  à  358. 

soD  hôtel  et  au  lieu  de  son  exil  ;  épo-        CHRISTIAN  I«',  électeur  de  Saxe  ; 

que  de  sa  mort,  447,  448.  Ses  prodi-  est  de  l'assemblée  de  Lunebourg;  XX, 

galités  lui  sont  reprochées,  458,  459.  288. 

Ses  alliances  maintenues  par  son  suc-  CHRISTIAN  de  Brunswick  seconde 
cesseur,  464,465.  Appui  qu'il  adonné  Ernest  de  Mansfeld;  XXII,  507,  508. 
au  roi  de  Suède,  467.  Ses  négociations  Guerroie  en  Allemagne,  530  à  532. 
U'égard  de  la  Pologne,  473  et  suiv.  Sa  mort;  XXIU,  125. 
Y  a  envoyé  Dumouriez,  478.  Regret  CHRISTIAN,  l'un  des  orateurs  de 
que  lui  donne  le  roi,  482, 485.  Succès  la  ligue;  XX,  136.  Annonce  en  chaire 
de  sa  négociation  avec  le  pape,  492.  la  perte  de  la  bataille  d'Ivry;  XXI,  60. 
Réaction  de  sa  faction  contre  ses  ad-  CHRISTIANISME  ;  s'établit  dans 
versaires,  495,  496,  501.  Yains  ef*  les  Gaules;  I,  94.  Adopté  par  Con- 
forts de  ses  partisans  pour  le  faire  stantin,  96.  Ses  progrès,  100.  Ses 
rentrer  aux  a&ires;  ses  actes  et  son  transformations  ;  d'abord  purement 
nom  incidemment  rappelés;  XXX,  moral;  puis  consistant  surtout  dans 
13, 17, 19,  26  et  suiv.,  36,  55,  96,  l'orthodoxie;  réduit  enfin  à  la  bien- 
115,  143,  156,  163,  253  à  255,  faisance  envers  les  couvens;  II,  50. 
351.  CHRISTIERNI«,roide  Danemark  ; 
GHOLLART  (lb  capitaine)  livre  à  le  duc  de  Bretagne  recherche  son  al* 
Guise  le  ch^tea^^  d'Âim^au  ;  XX,  807.  lîance  ;  XIY,  23 1 . 
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CSBIUSTIERN  m,  ni  deBtnemnk  ;  Eft  ptiêÊnU  à  Tempeniir ;  XYH,  10. 

François  I*'  recherche  son  alliance;  CHRODEBERT,  due  des  Allemands; 

XYII,  113.  n  y  renonce;  pourquoi,  auxiliaire  de  Dagobert  dans  la  guerre 

17S.  contre  Samo;  II,  S9. 

GHRISTIERN  ¥11 ,  roi  de  Dane-  CHRODOALD ,  seigneur  autrasien 

mark;  réyolution  à  sa  cour;  XXIX,  persécuté  par  les  autres  grands;  mis 

471  à  473.  à  mort;  U,  14. 

CHRISTINE  de    Danemark;   son  CHR0D0GÀN6,  érèque  de  Mets; 

mariage  avec  Sforza;  XYI,  421,  469.  se  rend  en  Italie  pour  recueillir  des 

Ifouyeau  projet  de  mariage  pour  elle  ;  reliques  ;  II,  214. 

XYII,  18.  CHRYSOGONE  (piuiri  m  sàikt.); 

CHRISTINE  de  Lorraine  ;  projet  de  légat  du  pape  en  Languedoc  ;  prélats 
mariage  pour  elle;  XX,  327.  Elle  qui  l'accompagnent;  Y,  532.  Informe 
épouse  le  grand  duc  de  Toscane,  457.  contre  le  chevalier  de  Mauran  ;  péoi- 
Légataire  de  son  aïeule,  478*  Son  pa^  tence  qu'il  lui  impose,  533,  534.  Ex- 
sage à  Marseille;  XXI,  399.  communie  le  vicomte  de  Bézters,  ô35. 

CHRISTINE  de  France  ;  son  mariage  CHUNIBERT,  évèque  de  Cologne  ; 

avec  Yictor-Àmédée  de  Savoie,  XXII,  conseiller  de  Dagobert;  If,  28.  Puis 

434,  454.  Est  tutrice  du  duc  son  fils  de  Sigebert,  88. 

et  régente;    XXIII,    825»   Trahison  CHYPRE  (le  cardihal  dk)  repré- 

qu'elle  prévient,  326.  Ses  galanteries;  sente  le   concile  de  Bâle  au  congrès 

mesures  que  prend  son  amant  pour  d'Àrras;  XIII,  250.   Ses  efforts  poor 

lui  assurer  le  pouvoir  ;  son  confident,  réconcilier  les  maisons  de  France  et 

327.  Monod  lui  est  dénoncé  ;  elle  écon*  de  Bourgogne,  254,  255. 

duit  ses  beaux-frères,  331.  Ses  insti-  CIACCALDI ,  chef  des  Corses  in- 

tutions  ;  elle  se  rattache  à  l'alliance  surgés  contre  Gênes  ;  son  arrestation; 

française;  mort  de  son  fils  atné;  elle  XXYIII,  202.           . 

fait  proclamer  le  second,  347  à  349.  CIBO(julbs),  partisan  des  Français 

Ses  vicissitudes  ;  ses  beaux-frères,  les  à  Gènes  ;  XYII ,   829.   Son   complot 

Espagnols,  la  France,  l'attaquent  À  la  contre  Doria;  son  supplice,  347. 

fois;  se  jette  dans  les  bras  du  roi  son  CIBO  (lbcardiral)  dénonce  les  doe- 

£rère,373  à  888.  Richelieu  secoue  son  trines  de  Molinos;  XXY,  489. 

alliance  ;  sa  rentrée  à  Turin  ;  elle  y  est  CICÉ  (ns)*,  archevêque  de  Bordeaux; 

sans  pouvoir;  arrestation  de  son  amant,  son  esprit  philosophique;  XXX,  66, 

431  à  433.  Elle  accuse  Richelieu  de  67.  Favorable  à  Necker,  125. 

ses  malheurs,  434.  Rompt  encore  avec  CINQ-MARS  (hbhbi  d'bpfiat,  mab- 

ses  beaux-frères,   471.   Traite  avec  QUis  de)  devient  favori  de  Louis  xin; 

eux,  518,  519.  Elle  traite  avec  Maza-  sa  beauté  ;  son  arrogance  ;  ses  démêlés 

rin;  XXIY,  71.  Se  lasse  de  l'alliance  avec  Nemours;  il  est  grand  écuyer; 

française ,  575.  Trompée  par  la  conr  recherche  Marie  de  Gonzague  ;   son 

d'Anne  d'Autriche,  576, 577.  Sa  mort;  ennui;  XXIII,  401  à  404.    Nom  que 

XXY,  60.  lui  donne  Richelieu,  435.  Distrait  seul 

CHRISTINE,  reine  de  Suède;  son  Louis  de  sa  tristesse;  est  humilié  par 

avènement;  XXUI,  220.  Congrès  au-  le  cardinal;   conspire  la  mort  de  ce 

quel  on  l'invite  à  envoyer  des  députés,  dernier;  ses  complices,   480  à  494. 

360.   Son  abdication  ;  son  voyage  en  Suit  le  roi  au  midi  ;  a  d'abord  seul 

France;   son  abjuration,  545  à  547.  son  oreille;  renonce  à  tuer  le  cardi- 

Elle  fait  assassiner  Monaldeschi,  561  nal  ;  sa  défaveur  commence,  4  97  à  500. 

et  suiv.  Sa  médiation  entre  le  pape  et  Signal  que  les  Espagnols  attendent  de 

Louis  XIV  refusée;  XXY,  48.  lui;   Fon treille  lui  conseille  de  fuir; 

CHRISTOPHE,  duc  de  Wirtemberg;  ses  projets  dévoilés  au  roi  ;  son  arres- 

parti  pour  le  rétablir  dans  les  états  de  tation,  500  à  505.  Dénoncé  par  Cas- 

son  père;  XYI,  425.  Secours  qu'il  ton,  508.  Ses  aveux  ;  son  jugement; 

amène  aux  Français  en  Piémont,  546.  sa  mort,  511  à  516.   A  compromis 
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Bnnfartf  617»  Gomment  ta  pvopoil*  GLàUDB  à»  Lomf  ne  ;  ma  mariigt 

tioa  de  tuer  le  cardinal  accueillia  par  avec  le  cardinal  Fraoçoie  ;  X)y[Il,  232 s 

le  roi,  621.  238. 

GIPIERRE  (MAaGitLTSE),  gonver-  CLAUDE,  ministre  protestant;  traité 

neor  de  Charles  ix;  son  zède  catholi-  de  séditieax;  XXV,  518. 

qne;  XVIK,  289.  Est  chargé  de  s'as-  GLAUDIUS ,  romain  ;  maire  dn  pa- 

sorer  d'Orléans  et  prévenu,  277,278.  lais  de  Bourgogne;  I,  425.  Son  admi- 

Prisonnier  à  Coutras  ;  XX ,  277 .  niskration ,  426 . 

aVIUS  ;  sa  révolte  dans  les  Gaules,  CLÀUSONNE  (l«  siiua  ns);  envoyé 

1, 10.  Part  <{tt'y  prennent  les  cités,64.  par  les  ptotestans  à  Toulouse  ;  jeté  en 

Tooraure  romaine  des  noms  de  son  prison  ;  XTIII,  421.  Ferme  Iftmes  aux 

irmée,  90.  catholiques;  XIX,  195.  Député  près 

GLAMECY  (0IU8  »■),   prévit  de  de  DamviUe,  298,  295. 

Piris  ;  X0,  579.   Ses  mesures  après  GLAUSSE ,  secrétaire  d*état  sous 

le  meurtre  de  Jean-sans-Peur,  586.  Henri  ii  ;  sa  subordination  au  eonné* 

CLARENCE  (tbomas,  sdc  m),  frère  table  ;  XVni,  104. 

de  Henri  v  ;  ses  hostilités  en  France  $  CLAUZEL ,  émissaire  de  Rohan  en 

XQ, 896, 897.Son  succès  contre  d'Ar»  Espagne;  XXIII,    70.   Traité    <{n'fl 

magnac,  505.  Lieutenant  de  son  frère  signe,  112. 

eo  Normandie  et  au  siège  de  Rouen,  CLEMENCE  de  Hongrie,  reine  de 

538,558.  L'accompagne  aux  entrevues  France;  Louis  x  la  recherche  en  ma* 

deMeulanetdeTroyes,  572,  598.  Est  riage;  IX,  808,  809.  Son  naufrage; 

nofflmécapitainegénéreil  de  Paris;  met  elle  perd  ses  trésors;   son  mariage; 

gtrnisoQ  dans  les  châteaux,  605.  Perd  elle  est  sacrée  à  Reims,  809,  810.  Est 

U'bitaille  de  Reaugé;  est  tué,  610.  veuve  et  enceinte,  386,  837.  Intérêts 

GLâRENDON,  chancelier  d'Angle-  de  son  enflant  à  naître  stipulés,  338, 

terre;  menacé  par  la  clameur  publique;  889.  Donne  le  jour  à  un  fils  qui  meurt 

XXY,  192.  Sa  petite-fille  élevée  dans  aussitôt  et  que  Ton  nomme  Jean  i*', 

iA  foi  protestante,  364.  844,  345.  Prend  le  voile  à  Aix,  850. 

CLARIS    (  BARTHÉLunr  ) ,  pasteur  GLEMENGIS  (mcoLAs  ne)  ;  présente 

protestant;  son  arrestation  ;  son  éva«  au  roi  Charles  vi  au  nom  de  la  Sor* 

■ion;  XXVm,  61.  bonne  un  moyen  de  faire  cesser  le 

CLAUDE  accorde  le  droit  de  cité  schisme;  le  traité  est  envoyé  à  Qé- 

^U  Gaule  chevelue;  1,6.  Prohibe  les  ment  vu;  XII,  56,  57. 

lecrifiees  hunudns,  7.  CLEMENT  H ,  élu  pape  ;  lY ,  296. 

CUUDE  de  France,fille  de  Louisxn;  Meurt ,    298 . 

u naissance;  XY,  297.  Son  mariage  CLÉMENT  III,  pape.  Voy.  Guibert. 

projeté  avec  Charles-Quint,  866, 406.  CLEMENT  IV ,  pape  ;  son  élection  ; 

Cette  union  stipulée  par  le  traité  de  YIH,  188,  144.  Ses  lettres   encycli- 

Blois,  429  à  482,  Son  père  se  déter-  ques  ;  sa  situation  à  Tégard  de  l'An- 

niae  à  la  marier  à  François  i^^,  446  à  gleterre  ;  son  dévouement  au  pouvoir 

^8.  Leurs  fiançailles,  451   à  457.  absolu  et  à  saint  Louis,  145.  Sesvep- 

Pourquoi  le  mariage  retardé,  621,661.  tus;  sa  modestie;  son  désintéressement; 

Il  est  enfin  célébré,  662  ,  663.  Sur-  légat  qu'il  envoie  en  Angleterre,  146. 

veillanoe  qu'elle  exerce  sur  sa  belle*  Son  mécontentement  contre  Charles 

JJ^re,  669.  Son  mari  lui  achète  le  d'Anjou,  149.  Il  lui  donne  toutefois 

Jl^Unaig;  XVI,  18.  Attend  le  roi  à  l'investure  des  Deux-Siciles  et  prêche  la 

l^yon,  45.  Son  peu  de  crédit,  69.  Elle  croisade  contre  Manfred  ;  motifs  qu'il 

désire  que  sa  soeur  épouse  le  conné-  allègue,  150. Décision  remarquable  qu'il 

^We,  175.   Sa  mort,  217,  218.   Son  rend  dans  une  question  de  fief  contesté 

testament,  399.  entre  l'Eglise  et  saint  Louis ,  156.  A 

CLKUDEde  France,  fiUe  de  Henri  II;  quoi  sacrifie  les  intérêts  de  la  terre 

Jouae  Ghailei  m  de  Lorraine  ;  XVIII,  sainte  ;  sa  correspondance  ;   son  élo- 

**'  quenoe  seul  secours  qu'il  prête  à  la 
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PalMtine,  167  à  159.  Sm  eihortetioiis  Son  eoiueiitêment  aux  premières  «1- 
aux  princes  français,  15S.  Il  tente  de  cations  des  Templiers,  939.  Il  se  fixe 
détourner  saint  Louis  de  partir  pour  à  Avignon;  veut  conserver  les  biens  et 
une  nouvelle  croisade  ;  il  accepte  ses  réclame  le  jugement  des  dignitaires 
vœux,  161.  Subsides  qu'il  impose  au  de  l'ordre,  993,  994.  Ses   commis- 
clergé  de  France  malgré  ses  réclama-  saires  interrogent  le  grand  maître,  995, 
lions,  164.  n  frappe  Londres  d'inter-  996  et  suiv.  H  ajourne  le  concile  de 
dit,  167.  Défend  à  Jacques  d'Aragon  Vienne,  939.  Sollicité  de  nouveau  par 
de  prendre  la  croix  ;  par  quel  motif ,  Philippe  de  condamner  la  mémoire  de 
169.  Charles  lui  annonce  ia  victoire  BoniÀice ,  933.  Gonunent  cherche  i 
de  Tagliacoizo ,  173,  Conseils  qu*on  éluder  ce  procès  scandaleux;  contrainte 
lui  attribue;  sa  mort,  174,  175.  Ses  qu'exerce  sur  lui  le  roi;  il  admet  les 
débats  avec  saint  Louis,  175,  176.  témoins  à  se  présenter  devant  lui,  934 
CLÉMENT  y,  pape  ;  sa  promotion  ;  à   937.  Ses  mœurs  dissolues,  946. 
il  convoque  les  cardinaux  pour  se  faire  Admet  en  plein  consistoire  les  accasa- 
couronner  à  Lyon  ;  souverains  qu'il  in-  teurs  ;  incidens  de  la  procédure  ;  bulle 
vite  à  s'y  trouver;  IX,  165.  Hommage  évasive    qui  termine  le   procès,  S48 
que  lui  fsit  le  roi  d'Aragon;  les  rois  à  955.  S'occupe  de  celui  des  Templiers; 
de  Majorque  et  de  France  le  rejoignent  convoque  le  concile  de  Vienne ,  956. 
à  Lyon  ;  il  relève  Edouard   d'Angle-  Enquête  qu'il  fait  faire  en  tous  lieux, 
terre  de  ses  sermens  envers  ses  su-  957.  Il  fait  l'ouverture  du  concile, 
jets,  166,  167.  Faveurs  qu'il  accorde  958.  Publie   l'abolition   de   l'ordre, 
à  Philippe-le-Bel  ;  il  retourne  à  Bor-  959.  Sa  sentence  citée;  à  qui  transmet 
deaux  après  son  couronnement,  168,  les  biens  des  condamnés,  960.  Com- 
169.11  excommunie  Robert  Bruce ,  ment  clôt  le  concile ,  993.  Abandonne 
179.    S'interpose    entre  Edouard   et  tacitement  Lyon  à  la  France,  967. 
Philippe,  189.  Ce  que  ce  dernier  veut  Sanctionne  l'usurpation  de  Robert  roi 
arracher   de  lui,  186.  Il  se  rend  à  de  Naples;  grice  qu'il  lui   accorde, 
Poitiers;  y  est  en  quelque  sorte  pri-  968,  969.  Fait   couronner  à   Rome 
sonnier,  187.  Le  roi  tient  surtout  à  l'empereur  Henri  vu,  970.  S'oppose  à 
obtenir  la  condamnation  de  Boniiace  ;  ce  qu'il   envahisse  le  royaume  des 
comment  il  tente  de  le  désarmer,  189,  Deux-Siciles ,  971.  Sa  médiation  re- 
190.  Cherche  à  gagner  du  temps  ;  par  poussée  en  Angleterre,  973.  Cité  par 
qui  conseillé;  il  demande  la  convoca-  Jacques  Molay  au  tribunal  de  Dieu; 
tion  d'un  concile  œcuménique;  il  ab-  sa  maladie;  il  publie  la  septième  dé- 
sout  Nogaret  et  Supino ;  il  veut  élever  crétale ,  203.  Sa  mort;  pillage  de  soo 
Charles    de  Valois  au  trône  de  Con-  trésor  ;  son  catafalque  incendié  ;  scan- 
stantinople,  190,  191, 199.  Comme  il  dale  de  ses  amours,  994.  Bulle  de  lui 
favorise  l'entrée  à  Pampelune  de  Louis-  invoquée  contre  les  Flamands,  326'. 
le-Hutin,  193.  Grâces  qu'il  accumule  Long  interrègne  à  sa  mort,  333. 
sur  la  famille  des  Capétiens  ;  comment  CLEMENT  VI,  pape  ;  son  électioo; 
envisage  la  demande   d'abolition   de  est  une  créature  du  roi  de  France; 
l'ordre  des  Templiers,  194,  195.  Ren-  sa  médiation  entre  ce  prince  et  le  roi 
voie  la  décision  de  cette  affaire  aufu-  d'Angleterre;  son  légat  en  Flandre; 
tur  concile,    197.  Son    opposition   à  X,  196,  197.  Ilfaitanathématiserles 
leur  arrestation;  il  n'y  persiste  pas.  Flamands,  108,  199. S'interpose poar 
901,  909.  Le  roi  d'Angleterre  les  lui  la  continuation  de  la  trftve  entre  l< 
recommande,   908.  Il   renonce  à  les    France  et  l'Angleterre,  910.  Protège 
défendre  et   convoque  le  concile  de    vainement  le  roi  de  Majorque,  m- 
Vienne  pour  les  juger,  910.  Sollicité    Ce  qu'il  accorde  à  Philippe  vi,  236. 
par  Philippe  de  faire  élire  «npereur    Dispose  en  faveur  de  Louis  d'Espagne 
Charles  de  Valois;  ne  se  prête  point    des  îles Fortunées,939, 940. Confirme 
à   ce    projet,   915,   916.   Sa    nou-    les  explications  de  Philippe  à  Edouard, 
veUe  conférepce  ayec  Philippe ,  990.    94 1  .Ce  dernier  lui  annonce  son  dessein 
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de  reprendre  les  hosti^itës,  S47.  Sa  la  responsabilité  ;  ses  circulaires,  306, 
balle  pour  justifier  Philippe,  248.  Ses  307.  Le  pape  s'échappe,  314.  Âban- 
rapports  avec  le  dauphin  Viennois  ;  donné  par  la  France  ;  son  traité  aveo 
croisade  dont  il  le  nomme  généralis-  l'empereur,  333.  Réconcilié  par  lui 
simë,  966  à  268.  Pourquoi  excommu-  avec  le  duc  de  Ferrare,  340.  Assouvit 
nie  encore  l'empereur,  983.  Fait  élire  sa  haine  dénaturée  contre  Florence, 
roi  des   Romains  le  fils   du  roi  de  343,344.  Ses  hésitations  dans  Taf- 
Bohême,  28  4.  Médiateur  entre  Philippe  faire  du  divorce  de  Henri  viii;  il  évo- 
et  Edouard,  335.  H  évoque  la  pour-  que  la  cause  à  Rome,  347.  Tyran  qu'il 
suite  du  meurtre  d'André  roi  de  Naples;  donne  à  la  Toscane,  354 .  Son  influence 
achète Avigon  de  la  reine  Jeanne,  338.  religieuse  sur  François,  386.  11  cou- 
La  déclare  innocente;  la  fait  rentrer  ronne  Charles-Quint, 386. Sa  querelle 
à  Naples,  339.  Subvient  aux  dépenses  avec  Henri  viii  s'envenime;  ce  prince 
du   roi  de  Majorque ,   354.  Nomme  nie  sa  suprématie ,  403 ,  404.  Griefs 
Hambertpatriarche d'Alexandrie, 359.  de  François  contre  lui;  levée  de  sub- 
Condamne  les  flagellans,  36 1 .  Accueille  sides  qu'il  accorde  à  Charles,  4  08  .Ses 
le  roi  Jean,  381.  Ses  efforts  pour  le  négociations  avec  le  roi  de  France;  ce 
maintien  de  la  paix,  393.  Sa  partialité  prince  lui  propose  le  mariage  de  Henri 
pour  la  France  ;    cardinaux   français  avec  Catherine  de  Médicis  ;  son  entre- 
({u'il  nomme  ;   extension  qu'il  obtient  vue  projetée   avec   l'empereur,  409, 
de  la  juridiction  ecclésiastique;   ses  410.  Cardinaux  que  François  lui  en- 
rigueurs  contre  lesYaudois  ;  son  luxe  ;  voie,  411.  Ses  concessions  ;  ses  ména- 
ses  mœurs   scandaleuses  ;    sa  mort ,  gemens  pour  les  deux  rivaux  ;  sa  fa- 
394  à  ^396.  mille  ;  alliances  que  l'un  et  l'autre  lui 
CLEMENT  Vn  (iules  de  médicis),  proposent;  ses  négociations  ambiguës; 
pape;  son  élection;  son  désir  d'affran-  ligue  fictive  qu'il  forme;  mécontente» 
cMr  l'Italie  ;  ses  efforts  pour  prévenir  ment  et  méfiance  qu'il  inspire  à  Char- 
l'invasion  de   la  France;  XVI,  211.  Ies,413à416.  Promesses  qu'il  fait 
Comment  apaise  le  mécontentement  de  en  faveur  du  mariage  de  Catherine; 
Wolsey,  21S.  Disposé  à  se  rapprocher  convient  de  venir  trouver  le  roi  à  Mar- 
de  François  !•',  252.  Négociateur  qu'il  seille,  417  à  4 19.  François  se  plaint  à  . 
lai  envoie;  sa  convention  de  neutralité,  lui  de  la  mort  de  Maraviglia,  42).  Son 
)S6, 297.  n  insiste  pour  la  paix,  232.  entrevue  avec  ce  prince  ;  il  célèbre  le 
Sa  position  critique  après  la  bataille  mariage  de  Catherine  de  Médicis  ;  car- 
de Pavie;  il  se  tourne  vers  Henri  viii;  dinaux   qu'il   nomme  ;    son    départ  ; 
Bes  hésitations;  trompé  par  Lannoy;  époque  de   sa    mort,.  429    à   432. 
s'adresse  à  Louise   de   Savoie,  265,  Son    consistoire    frappe    d'analbème 
358  à  260.  Ses  intrigues  contre  l'em-  Henri  viii ,  433.  Apprêts  que  suspend 
P«reur;  avis  qu'il  lui  donne ,^  268   à  sa  mort,  442,  443.  Conseil  qu'il  a 
Î70.  Ses  ambassadeurs  à  François;  donné" à  François  !•',  469. 
promesses  trompeuses  que  le  roi  leur        CLÉMENT  VH  (robert  de  GERâtB), 
'*it)  278,  279.  Ligue  qu'il  forme  par  anti-pape;  son  élection  après  ladépo- 
^  traité  de  Cognac,  282,  283.  Ses  sition  d'Urbain  vi  ;  il  établit  le  saint 
terreurs  ;  il  est  assailli  et  assiégé  par  siège    l  Avignon;    XI,   216,    217. 
les  Colonna  ;  se  met  sous  la  protection  Pourquoi  abandonne  l'Italie,  247,248. 
des  impériaux  ;  se  retire  delà   ligue.  Protégé  par  Charles  v,  248,  249.  Il 
3^6 ,  287.  Son  ambassadeur  à  Paris,  fait  adopter  le  duc  d'Anjou  par  Jeanne 
288.  Sa  flotte  %  Gènes  ,  291 .  Prise  et  de  Naples;  souverains  qui  le  reconnais- 
désastres  de  Rome;  Clément  trompé  sent,  250,  251,  309.   Il  S'interpose 
ï*r  François  et  abandonné  par  Henri,  entre  le  duc  d'Anjou  et  les  Languede- 
294  à  297.  Sa  lenteur  à  donner  des  cîens  révoltés,  256,   258.   Scanddea 
juges  il  Vévêque  de  Paris  ,  303  ,  304.  qu'il  ajoute  au  scandale  du  schisme, 
S» captivité;  indignation  de  la  chré-  300,  301,  484.    Médiateur  entre  les 
ti«nté,  305.  Charles-Quint  en  décline  duc  de  Berry  et  comte  de  Foix,  33». 

Ta6te  yénérale  de  VHistoire  des  Franeaii,  i^ 

9» 


Opsositioii qui •emanilirta contre lui|  él«Bti«i|  XXV.  t8§.  S«  ttoni  M, 

3S{|^335,  n  donne  l'investiture  4e  Nt«  CLÉHENT  X|  (4i.B4no)  ;  son  éUo 

pies  au  duc  d'Anjou;  Texborte  à  ex-»  tion;  XXVI,  307.    Son  hésitation  4 

puiser  Urbain  vi,  371.  Le  roi  veut  It  lever  des  troupes  contre  les  co«Usé$| 

fairo  reponnattre  par  le  comte  de  Flan-  320.  Décision  de  In  Sorbonno  ((u'U 

dre,  4Q^«  Son  compétiteur  prêcha  la  condamna,  387.  Croisés  qu'il  opposa 

cpoisado  contre  ses   ndhérensi  4|9.  aux  Camisnrdst  401.  Ses  débats }  sen 

Epoque  de  S4  mort,  484.  Embarrw  traité  avec  l'empereur;  il  reconnaît U 

que  lui  dofoe  l'affaire  de  Vimnuumlé^  prétendant  d'Espagne;    XXVH,  6!  l 

QOncfp^on',  son  opinion  à  cet  égard}  64,  Sa  bulle  uni(jftffii(H9|   tdt'   Alar- 

il  la  s^eri^e  à  la  politique  ;l<|  condamne  mes  que  lui  donnent  l^s  Turos;  se- 

pnr  uno  bulU,  550  à^ô^.  Ses  efforts  cours  qu'il  reçoit  de  l'Espagne  ;  il 

\U  vcLQxi  d'Urbain  pour  rallier  le£(  nomme  Alberoni  cardinal,  381,  $86, 

qtrdinauf  de  son  part),  &63t  Accueillo.  !^87t  Son  bref  contre  lui  et  le  roi  d'Es* 

Çbftrles  V)  ;  couronne  Louis  n  d'Anjou  pagne,  338,   Sa  plaint  de   TelUer^ 

roi  de  tapies,  564 ,  566.  Projet  que  ses  explications  que  lui  demi^de  le  régent 

partisans  inspirent  |iu  roi  de  France,  sur  la  buUe  contre  les  jansénistes; 

595,  586t   Son  légat  à  Naples,  688,  son  nonce  à  Paris;  ses  hostilités  coa- 

I]  ftppuie  la  f^ctio»  des  princes  ;  XII,  tre  l'Eglise  de  France,  297  i  300, 

20.  Protégé  par  le  duc  de  Berry  ;  Contre  Al^éroni|   325,   384,  38S; 

chorobe  «agir  sur  l'esprit  du  roi,  38 1  Pourquoi  rappelle  son  nonce,   36^, 

39r  Scandale  de  ses  rupports  d'intérêt  Secourt  Marseille  pestiférée ,  432«  In* 

nvoc  le  duc  de  Berry,  54,  55.  Inquié-  trigues  pour  qu'il  donne  à  Dubois  le 

tnde  qno  lui  donne  l'intervention  de  chapeau  de  cardinal,  433  et  suiv.  Il  la 

la  Sorbonne;  il  menrt,  57.  Résolution  trompe,  439*  Sn  mort,  440,  Intrigues 

que  prennent  les  cardinaux,  58.  pour  le  remplacer,  441  et  Buiy.  Titre 

CLÉMEl^T  VUI  (BipfOiTTE  ALno-  qu'il  a  donné  è  d'Entr^igues,  430. 

BRAKDim),  pape;  son  élection;  XX),  CLEMENT  XII,  pape,  ^eq  préten* 

134.  Ouvertures  que  lui  fa^  Senri  ly,  tions  sur  P»rme  à  plaisftncQ  ;  ^XYIUt 

162,  Ses  négociations  avec  lui,  166  à  93,  Efforts  du  cardinal  Fleury  pour 

168,  Ses  secrètes  intentions  favorables  lui  plaire,  175$  ^a  mort,  ^19.  Singu-^ 

à  ce  prince;  sa  politique  italienne  ;  li&re  dispense  qu'il ft  accor4ée  «nprinn 

émissaires  secrets  et  ambass^do  solen-  de  Clermoot,  3  i  1. 

nello  qu'il  regoit  ;  il  refuse  l'absolutioni  CLÉMENT  XIII  (anMOHico) ,  pape } 

pourquw,  217  à  229.   Se  réjouit  de^  son  élection;  XXIX,.  189,  8es  efforts 

succès  4e  Henri,  326,  Condition  qu'il  pour  sauver  les  jésuites,  367  et  suir. 

inet  k  son  absolution,  3$9t  II  }o  lui  371,  373  et  suiy.  Ressentiment  de 

donne,  341  è  346,  Heureux  choix  4e  Choiseul  contre  lui  h  leur  sujet  (  s# 

8«n  légat  en  Fmnoe  ;  son  désir  de  la  n^ort,  375  h  377,  383,  384, 

paix  générale,  43 1  à  433.  Prononce  le  CLÉMENT  XIV  (CASGASni'U),  pape  ; 

divorce  du  roi  ;  XXII,  32, 38.  Le  mtr-  spn  élection  ;  «es  efforts  pour  snuver 

quisat  de  Saluées  lui  e.st  remis  en  les  jésuites}    il    abolit  leur  ordre; 

séquestre,  43,  43.   Dispenses  qu'il  XXIX,  384,  385,  499,    I^e  onn^Ut 

accorde  pour  le  mariage  4e  h  «mur  Venaissin  lui  est  ren4o,  493. 

du  roi.  67,  68.  CLÉMENT  (aopW),  maréchal  dq 

,  CLÉMENT  YIII  (aiLss  mjifoz),  «ntin  palais  de  Philippe- Auiiuste  ;    son  &" 

pnpe  espagnol;  son  élection;  son  ab*  vori  ;  sur  qui  il  s'appuie  ;  VI,  14.  Se 

dic4tion  ;  XIIl  ;  107,  108.  prête  à  la  réconciliation  4e  la  fnmille 

CLEMENT  IX  (jules  aosniGuopi),  royjjle;  par  quelle  influence,  18* 

pape;  son  élection;  XXV,  139.  Hrend  CLÉMENT   (n«SM))  infiréchal  de 

la.paix  à  l'Eglise,  81,  140,  141. In-  Philippe  -  Au^ste  ;    son  expédition; 

tprvient  dans  le  traité  d'Aij-la-Gba-  VI,  2:^2. 

pelle,  154.  Sa  mort,  186.  CL^MENT  (mgqcesK  dominicain; 

CLE^MEQiT  X  (AiiTiiRi),  papo;  son  assassine  Henri  m;  XX,  537  à  539. 
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Par  qd  son  crime  exalté  ;  XXI,  16,  di)  ;  troubles  contre  lesquels  il  lutte 

17.  à  Grenoble;  XXX,  988  et  suiy. 

CLÉMENT  de  Bavière,  évéque  de  CLERVÀNT  (lb  sieur  de)  ;  envoyé 

Ratisboone  ;   parti    pour  le  nommer  par  Henri  iv  au  roi  ;  XX,  75.  Lettres 

électeur  de    Cologne  ;    XXV,   66S.  qu'il   signe,  89.   Assurance  que  lui 

Rejeté  par  Louis  xiv;  XXVL  27.  La  donne  Valois,   147.  Sa  mission   en 

capitale  de  l'électorat  se  déclare  pour  Allemagne;  marche  avec  les  levées  de 

lai,  40.  Le  traité  de  Ryswick  le  con-  ce  pays,  289,  290.  Dessein  que  lui 

firme  dans   sa  dignité,    S 16.   Prend  annoncent  les  Suisses,  305.  Sa  mort, 

parti  pour  la  France,  304,  806.  Dé-  812. 

fendu  par  les   garnisons  françaises,  GLÈVES  (les  priuces  de),  alliés  do 

343.  Léopold  veut  le  mettre  au  ban  de  Jean-sans-Peur;  XII,  285,  284  ;  XllI, 

l'empire,  435.  Ne  prend  point  part  à  243;  XlV,  69,  76, 499.  Les  Flamands 

l'élection  de  Charles  vi  ;  XXYH,  144.  désirent  que  la  fille  de  Charles-le-Té^ 

Regardé  par  lui  comme  rebelle,  169.  méraire  se  marie  à  un  prince  de  cette 

CLÉRAMBAULT  (palluau  ,  HAni-  maison,  506,  507,  609.  Elle  rejette  ce 

auL  de);  appelé  au  siège  d'Ypres;  prétendant,  528.  Voy.  Nevera. 

XXIY,  172.  Combat  les  princes,  404.  GLÉVES  (Guillaume  de),  allié  de  la 

GLÉRIEUX  (GUILLAUME  DE  POITIERS,  France  ;  projet  de  lui  faire  épouser 

SIRE  de),  négociateur  de  Charles  viii;  Jeanne  d'Albret;  XYII,  82,  88.  Suc* 

IV,  3ôé.  cession  qu'il  recueille,  115.  Défaite  de 

CLERIS  (HQ6UE8  db);   envoyé  de  ses  troupes,  146.  Réduit  par  Charles- 

Foulques  Y  auprès  de  Louis-le-Gros  ;  Quint.  149  àl53. 

a  laissé  le  récit  de  son  ambassade  ;  Y»  CLÉVES   (  heneibttb   db  )   épouse 

185.  Louis  de  Gonzague;  XYIII,  472. 

CLERMONT  (jeau  de),  maréchal  de  CLÊYES  (marie  db],  marquise  de 

France;  accompagne  le  roi  Jean  en  Lille;  son  mariage  avec  le  prince  de 

Normandie;  X,  456.  Part  qu'il  prend  Condé;  XIX,  107,  148.  Son  abjura- 

à  la  bataille  de  Poitiers,  465.  Est  tué,  tion,  198. 

466.  CLÈYES  (siBTLLB  db)  épouse  Charles 
CLERMONT  (robbrtde),  maréchal  d'Autriche;  réclame  la  succession  da 
de  Normandie;  massacré  par  ordre  de  duo  Jean  Guillaume  ;  XXII,  164. 
Marcel;  X,  520,  521.  Irritation  que  CLIGNET  de  Brabant,  amiral  de 
ce  meurtre  produit  chez  la  noblesse,  France;  son  mariage;  XII,  248.  Son 
52),  524,  527.  échec  en  mer,  255.  Poursuit  le  duc  de 
CLERMONT  (lb  gomtb  de)  est  de  Bourgogne,  275.  Est  destitué,  292. 
la  Fronde;  XXIY,  323.  Ses  hostilités,  363.  Armée  qu'il  com- 
CLERMONT  ;  ses  amours  ayeo  la  mande,  426.  Il  reprend  ses  fonctions, 
princesse  de  Conti;  XXYI,  227.  435.  Est  opposé  aux  Anglais  en  Pi- 
CLERMONT  (de  bourbon  condé,  cardie,  471;  477.  Son  poste  à  Azin- 
ABBB,  comte  db)  ;  ses  mœurs  ;  XXYIII,  court,  482,  485. 
)7.  Sa  brayoure  à  Dettingen,  281.  Sié-  CLINCHAMP  ;  du  parti  de  Condé; 
ges  qu^U  commande  ;  dispense  qu'il  a  prend  part  au  combat  de  Bleneau  ; 
obtenue,  311,  S'introduit  auprès  du  roi  XXIY,  427.  Blessé  au  combat  de  Saint- 
malade,  316.  Ses  désordres,  476.  Est  Antoine,  456. 
mis  à  la  tète  de  l'armée  contre  le  Ha-  CLISSON  (amacby  de)  ;  envoyé  par 
aoyre;  ses  désastres;  il  perd  la  bataille  la  comtesse  de  Montfort  au  roi  d'An- 
ge Grefeld;  son  rappel;  XXIX,  150  à  gleterre;  X,  200.  Débarque  près 
1&^,  159.  Sa  protestation  contre  le  d'Hennebon  assiégé,  204.  Cheyaliers 
parlement  Maupeou,  449  et  suiy.  qu'il  délivre,   209.   Son  attachement 

CLERMONT-TONNERRE,  évéque  au  parti  de  Montfort,  284. 
de  Chàlons;  principes  libéraux  aux-        CLISSON  (olivier  de)  commande  à 

queU  il  adhère;  XXX,  372.  Yannes,  qui  est  pris;   X,  212,  213. 
CLERMONTiTONNËRRE  (le  duo    Reprend  cette  place,  214.  Sa  captivité; 
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il  est  délWrë,  SS4.  Est  attiré  à  Pari$  aux  obs^uesde  Dugaescliii,  556.  Fer* 

et  mis  à  mort  ayec  quatorze  seigneyrs  meté  qu'il  imprime  àTadministritioD  ; 

bretons,  235.  Vengeance  que  sa  yenve  baine  que  lui  portent  les  frères  du  feu 

tire  de  sa  mort,  237.  Courroux  du  roi  roi  ;  moyens   qu'ils    emploient   pour 

d'Angleterre,  240,  241.  tenter  de  le  faire  tomber;  leurëchee, 

CLISSON  (olivier  de),  connétable  589   à  593.  Sa  guerre  avec  le  dae 

de  France  ;  sa  mère  le  présente  à  la  de  Bretagne  ;   pourquoi  Graon  et  les 

comtesse  de  Montfort;  X,   237.  Est  princes  la  font  cesser,  597.  S'oppose 

élevé  avec  le  jeune  comte  dont  il  doit  en  vain  à  la  restitution  du  comté  de 

être  un  jour  l'ennemi,  238.  Part  qu'il  Fois,  599.    Motifs  de  haine  qu'il  a 

prend  à  la  victoire  d'Auray;  XI,  22.  donnés  au  duc  de  Bretagne  et  à  Graon; 

A  celle  de  Najarra,  74.  Charles  v  se  est  assassiné  par  celui-^i;  XII,  14  à 

l'attache;  mission  qu'il  lui  confie,  86.  17.  Le  roi  promet  de  le  venger,  18. 

Il  combat  le  projet  de  descendre  en  Son  testament  ;  ses  trésors  ;  sa  gaéri- 

Angleterre,  120.  Conseille  de  ne  point  son,  20.   Sa  disgrâce  quand  dharles 

combattre  Knolles;  accompagne  à  sa  perd  la  raison,  27,  32.  Il  quitte  Pa- 

poursuite   Duguesclin,    142.    Faveur  ris;  est  condamné   à  l'exil;  reprend 

dont  il  jouit  à  la  cour  de  France,  153.  les  hostilités  en  Bretagne,  34,  35.  Ne 

Il  assiste  à  la  reddition  de  Thouars,  répond  point  au  rappel  que  prononce 

177.  Injonction  qu'il  fait  au  duc  de  le  roi;  par  qui  secondé  contre  le  duc 

Bretagne,  178.  Ses  cruautés  dans  cette  Jean,  41,  42.  Par  qui  pacifié,  49, 50, 

province,  181.  Trace  avec  le  roi  les  63,64.  Son  entre  vue  avec  son  ennemi; 

plans  qu'il  est  chargé  d'exécuter,  193.  nouveau  traité,  65.  Remplacé  comme 

Assiégé  dans  Quimperlé  ;  est  sauvé  par  connétable,  74.  Ne  reprend  point  ses 

la  trêve  de  Bruges,  199.  Sentiment  qui  fonctions,  97.  Intrigue  dans  laquelle 

l'a  attiré  dans  les  armées  françaises,  il  seconde  le  duc  d'Orléans,  136.  Il 

280.  Ne  témoigne  point  d'opposition  fait  attaquer  une  flotte  anglaise,  187. 

à  la  réunion  de  la  Bretagne  au  do-  Sa  mort,  269. 
maine  de  la  couronne;  conseil  qu'il        GLISSON  (makgueiiitb  de);    son 

donne  aux:  Nantais,  282,  283.  Pour-  mariage  avec  Jean  deBlois;  ^,  511. 

quoi  reste  sous  les  drapeaux  de  Char-  A  part  à  l'arrestation  du  duc  de  Bre- 

les  V,  285.  Part  qu'il  a  eue  à  la  con-  tagne  ;  le  remet  en  liberté  ;  XII,  59), 

quête  de  la  Guienne  ;  faveur  dont  il  593. 

jouit  auprès  du  roi,  290.  Reçoit  l'épée        CLINTON  (le   gAuékal)  ;  troupes 

de  connétable,  315.  Son  amitié  sauve  qu'il  conduit  contre  les  Américains  in- 

Bureau  de  la  Rivière,  320.  Hostilité  dt  surgés;  XXX,  135.  Son  commande- 

sa  famille  envers  les  Anglais,  324.  Sa  ment;  son  échec  à  Nontmouth,  175. 

réconciliation  avec  le  duc  de  Bretagne,  Ne  peut  déposter  Rochambeau,  193. 

362.  Force  le  passage  delà  Lys,  386  à  Ni  secourir  ComwaUis,  900.   Rem- 

388.  Gagne  la  bataille  de  Rosebecque,  placé,  204. 

893  à  396.  Reconnaît  l'armée  pari-  CLIVE;  ses  succès  dans  les  Indes 
sienne;  explication  qu'il  obtient;  or-  contre  les  Français  ;  XXIX,  67. 
dres  qu'il  donne,  407,  408.  Sa  part  CLODERIC  assassine  son  père  Si- 
dans  les  confiscations  de  Paris,  413.  gebert  et  est  assassiné  par  ordre  de 
Aux  prises  avec  les  Anglais  en  Flan-  Glovis  ;  I,  229.  Gomment  poignardé, 
dre;  ne  leur  fait  point  d»  quartier,  243. 

427 .  Construction  qu'il  dirige  en  Bre-        GLODION,  roi  des  Francs  ;  incer» 

tagne;  ses  retards,  474,  479.  Autre  titudes  sur  l'histoire  de  ce  prince;  I, 

armement  qu'il  prépare;    il  rachète  177. 

Jean  de  Blois;  est  arrêté  en  trahison,         CLODOMIRE,    roi  des  Francs;  I» 

puis  libéré  par  le  duc  de  Bretagne  288.  Sa  part  dans  l'héritage  paternel, 

conséquences  de  cet  incident,  499  à  241.  Dirige  la  guerre  contre  les  Bour- 

508.  Issue  de  ses  débats  avec  le  duc,  guignons;  victoire  des  Francs,  260. 

509  è  511  et  523iU  conduit  le  deuil  Fait  périr  Sigismond  f  vaincu  à  son 
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tour,  est  tttë,  $61.  Ses  fils  massacrés  universelle  à  son  avènement;  son  ca- 
par  leurs  oncles,  362.  Son  royaume  ractère  ;  Secondé  par  les  trois  maires 
partagé  entre  les  meurtriers,  263.  Or-  du  palais,  2  à  4.  Il  réprime  Taristo- 
léans  était  sa  résidence,  303.  cratie  ;  restreint  l'autorité  royale  ;  mo- 
CLOTHAIRE  !«',  roi  des  Francs;  I,  dère  les  impôts;  s'associe  Dagobert; 
238.  Sa  part  dans  l'héritage  paternel,  ce  qu'il  lui  cède,  6  à  9.  Autorité  qu'il 
242.  Seconde  son  frère  Thierry  contre  conserve  sur  lui  ;  veut  vainement  sau- 
les Thuringiens,   249.   Son  mariage  ver  Ghrodoald;  rend  à  l'Austrasie  ses 
avecsainteRadegonde;  retraite  de  cette  provinces    contiguës;   fait   massacrer 
ieine,250.  Echappe  aux  embûches  de  Godinus,  13  à  17.  Ses  mœurs  ran- 
Thierry,253.Prendpartàlaguerrecon-  gées;  apaise  la  querelle  de  Brodulphe 
tre  les  Bourguignons,  260  etsuiv.  Tue  et  d'iEgina,  18.  Sa  mort,  19. 
les  deux  fils  de  Clodomire,  263.  Allié  CLOTHAIRE  III, fils  aîné  de  Clovis  ii; 
de  Thierry  ;  envoie  son  fils  Gonthier  II,  44  ;  âgé  de  quatre  à  cinq  ans  à  la 
contre  les  Visigoths,  mais  retire  ses  mort  de  son  père;  reconnu  roi,  61. 
troupes,  268.  Réside  à  Soissons,  270.  Meurt  sans  enfans,  65. 
Sa  malheureuse  expédition  en  £spa-  CLOTHAIRE  IV,  prétendu  prince 
gne,    279,    280.    Epouse  "Wultrade,  mérovingien  ;  proclamé  roi  en  Austra- 
veuve  de  Théodebald;  ses  femmes  nom-  sie;  II,  115.  Sa  mort,  117. 
breuses,  285.  Remontrances  du  clergé  CLOTILDE  ,   prisonnière     de   son 
sur  ce  dernier  mariage  ;  Clothaire  fait  oncle  Gondebaud;  I,  172.  Exilée  par 
épouser  Wultrade  par  le  duc  des  Ba-  lui  ;  épouse  Clovis,  182.  Son  ortho- 
varois,  286.   Il  s'empare  du  royaume  doxie;  sa  piété;  ses  efforts  pour  cou- 
de Tbéodebald   sans  en  faire  part  à  vertir  Clovis,  184.  Excite  la  haine  de 
Charibert;  fait  prendre  l'Auvergne  par  ses  fils  contre  sa  propre  famille,  259. 
MO  fils  Chramne;  ravage  la  Thuringe;  Trompée  par  Clothaire  et  Childebert; 
effraye  les  Saxons  insoumis,  287.  Les  leur  livre  ses.  petits-fils  qu'ils  immo- 
combat  malgré  lui  ;  est  vaincu;  pre-  lent,  262,  263. 
mière  guerre  civile  à  son  retour,  288.  CLOTILDE,  fille  de  la  précédente, 
Marche  en  personne  contre  son  fils  ré-  épouse  Amalaric  (voy.  ce   nom);  I, 
volté  et  soutenu  par  les  Bretons  ;  sa  257. 

victoire;  supplice  de  son  fils,  291.  Sa  CLOUDESLEY-SHOWEL  (sm)  dé- 
nwrt,  292.  Ayant  survécu  à  ses  frè-  barque  l'archiduc  Charles  à  Valence  ; 
ïeset  neveux,  s'est  trouvé  à  la  tête  XXVI,  451.  Chargé  d'attaquer  Tou- 
de  l'un  des    états  les  plus  puissans  Ion;  XXVII,  15. 
qa'ait  vus  l'univers,  293.  Ses  armées  CLOVIS  I®',    roi  des  Francs;  I, 
nombreuses  recrutées  au-delà  du  Rhin;  113,  177.  Succède  à  son  père,    178. 
iln'a  point  fait  usage  de  sa  puissance.  Fait  alliance    avec   Ragnacaire;    bat 
Î94.  Syagrius  et  le  fait  périr,   179.    Sou- 
OiÔTHAlRE  n,  fils  de  Chilpéric;  met  les  Tongriens,  181.   Epouse  Glo- 
sa naissance;    I,    367.   Protégé    par  tilde,  182.  Lui  permet  de  faire  bapti- 
Gontran;  est  proclamé  roi,  373,  374.  ser  ses  fils,  184.  Bâties  Allemands  à 
Sa  légitimité   affirmée  par  serment,  Tolbiac;  fait  vœu  d'embrasser  le  chris- 
3S7.  Les  ducs  gouvernent  en  son  nom.  tianisme,  185.  Reconnu  roi   parles 
395.  Tenu  sur  les  fonts  de  baptême  vaincus;    se  trouve  tout  à  coup  à  la 
parGontran, 398.  Exclus  de  l'héritage  tête  d'une  grande  armée;   sa  conver- 
ti* Contran  ;  ses  luttes  avec  Childe-  sion  ;  son  baptême  ;  il  est  seul  roi  or- 
bert  et  ses  neveux,  409,  410,  417.  thodoxe  ;  joie  et  félicitations  du  pape 
Son  alliance,  puis  sa  lutte  avec  Thier-  et  du  clergé  gaulois,  186  à   189.  Est 
'y»  433,  438,  439.  Gagne  l'armée  de  chef  des  Romains;  étendue  de  sa  do- 
Brunehaut;    la  fait  prisonnière;  or-  mination  ;  nature  de  son  pouvoir;  ses 
donne  son  supplice  ;  réunit  les  trois  forces  ;  leurs  cantonnemens  ;  leur  éva- 
conronnes,  442  à  444;  ÏI,  t.  Survit  luation;    terres    qu'elles   obtiennent, 
Wttl  à  la  race  de  Clovis;  allégresse  191  etsuiv.  11  réside  d'abord  à  Sow- 
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80B8,  puis  à  Paris,  SOI.  Donne  aux  par  Duguesdin  contre  le»  troupes  de 

cités  un  gouverneur,  et  leur  bisse  leur  Charles-le-Maufais  ;  XI,  Il  à  13. 

administration  ;  ses  luttes  avec  les  au-  COCHERY,  complice  des  seize;  son 

très  barbares  i  il  abat  Gondebaud,  puis  évasion;  XXI,  139. 

Alaric,  202  à  205,  218  à  223.  Ses  COCON  AS,  confident  de  d'Alençon; 

conquêtes  au  midi;  reçoit  de  Tempe*  ses  crimes;  XIX,  263,  264.  Son  pro- 

reur  d'Orient  et  revêt  les  ornemens  ces;  son  supplice,  268  à  270,  335, 

consulaires  ;  revient  à  Paris  ;  fait  périr  34 1 . 

tous  les  princes  de  sa  race,  225  à  233.  COGQUELÀY,  député  du  clergé  aux 

Miracles  de  son  règne  mérités  par  son  états  de  Blois  ;  ses  communicationaan 

orthodoxie  et   ses  largesses  pour    le  tiers;  XX,  431. 

clergé,  234.  Immunités  de  rEglise,235.  COCQUEVILLE  est  de  la  conjnrt- 

Hort  de  Clovîs,  236.  Ses  suites,  237  tion  d'Amboise  ;  XYIII,  14 1 .  Il  attaque 

et  suiv.  A  fondé  sa  monarchie  parce  cette  place,    147,  148.    Seconde  les 

qu'il  s'est  montré  digne  d'être  le  pre»  insurgés  flamands  ;  est  pris  à  Saiat- 

mier  entre  ses  égaux,   240.  Perma-  Yalery  et  exécuté  ;  XIX,   14. 

sence  d'opinions  accréditées  de  son  COEHORN  envahit  la  Flandre  mt- 

tempsi  lY,  4.  ritime;  XX YI,  343.  Seconde  Marlbo- 

CLÔYIS,  troisième  fils  de  Chilpéric  rough ,  372. 

et  d'Audovère,  continue  la  guerre  d'où-  COETIYY  (lk  sibb  de)  ,  aminl  de 

tre  Loire;  I,  350.   Reste  seul  fils  du  France;  contribue  à  la  chute  de  la 

roi;   ses  imprudences;  est  accusé  de  Trémoille;  XIII,  224,  325.  Accom- 

maléfices,  357.  Sa  mort,  358.  pagne  le  roi  contre  la  Pragaerie,  362. 

CLOYIS  II,  fils  de  Dagobert  et  de  Son  poste  au  siège  de  Pontoise,  383. 

Nantechilde;  II,  33.   Son  père  lui  as-  Est  éloigné  de  la  cour,  399.  Aiisiége 

sure  la  Neustrie  et  la  Bourgogne,  34 .  le  Mans ,  479.  Est  tué  au  siège  de 

Koi  à  quatre  ans,  40.    Obscurité  qui  Cherbourg  «  506.  A  arrêté  Giles  4e 

enveloppe   son  règne;   son  mariage;  Bretagne,   528,  529.  L'a  vainement 

ses  fils  ;   légende  sur  sa  fin,  43,  44 .  réclamé  an  nom  de  Charles  vu ,  532. 

Fait  périr  Grimoald,  61.  COETIYY  (olivurde),  sénéchal  de 

CLOYIS  III,   fils  de  Thierri  lu;  Guienne;  XUI,  517.  Priaouiier  des 

proclamé  roi;  II,  99.  Meurt,  100.  Anglais,  549. 

CLUGNY,  intendant  de  Bordeaux;  COETLOGON   (u  MARQOn  Si); 

remplace  Turgot  au  ministère  ;  réagit  soulèvement  qu'il  combat  en  Bretagne; 

contre  son  système  de  réforme;  il  in»>  XXY,  316. 

titue  la  caisse  d'escompte  ,  la  loterie  ;  COETLOSQUET  (  db  ) ,  préceptear 

comparé  à  Terray  ;  sa  mort;  XXX,  90  de  Louis  xvi;  son  incapacité;  XXX,  14. 

i  94,  96,  98  et  suiv.,  104.  Comparé  COETMËN  (olivukr de), négociateur 

à  Fleury,  236.  du  traité  d'Arras;  XIY,  610. 

CLUNY  (le  PROTOMOTAUfi  de),  am-  COETQUEN  {ik  MAftornsB  db/;  ai- 

bassadeur  de  Marie  de  Bourgogne  près  mée  de  Turenne  ;  divulgue  les  secrets 

de  Louis  xi;   XIY,  504  à  506.  Soa  qu'elle  lui  arrache  ;  XXY,  194. 

supplice,  509.  COEUR  (iACQCw)  ;  dirige  les  fiaaS' 

COBIIAM  (regnadlt  be)  sauve  la  ces  de  Charles  vu;  XIII,  346.  Assiste 

vie  du  roi  Jean;  X,  472.  Conseil  qu'il  aux  éuts  de  Bésiers,  390.  Gonfiaflce 

donne  au  prince  de  Galles,  500.  que  lui  accorde   le  roi,  416.  Ilié- 

COBHAM    (éléonore)  ,   maîtresse  tablit  le  haut  commerce  ;  ses  relatioas 

puis  femme  du  duc  de  Gloçester  ;  XIII,  avec  l'Orient,  45 1 ,  462 .  Sa  faveur  ;  sa 

48,  49,  83.  Accusée  d'envoûter  Hen-  fortune;  ordonnance  qu'on  peut  lai  a(- 

ri  Vi,  391.  Son  emprisonueinent,392.  tribuer,  464 ,  466.  Négociateur  pour 

COBHAM  (lokd)  ;  accui^il  qu'il  fait  faire  cesser  le  schisme, 4 76.  Conmeit 

aux  envoyés  de  Henri  iv  à  Elisabeth  ;  contrihue  au  succès  de»  amies  fraa- 

XXI,  428.  çaises,  494.  Son  procès;  accusé d'em- 

GOGHBEEL  (làXAiLU  9à^  gagnée  yoiaeiuwient»  seoon&u  iwiocent; 
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àâmté  ttnm»  coupalile  49  MMMiii^  ll«yoiise,  95.  Pêtte  que  Mi  tMti^es 

\ei\é;  gfled  qu'il  obtiml}  il  xdeiin  h  ont  propagée  ;  XXm,  lOt,  iaO<  Vottê 

Chio,  687  à  64S*  Sa  fanriUe  fMWttirfd  Ventrée  dw  Gyisoms,  1 16,  129^  lit. 

sM  biens  ;  XIV,  129«  Ses  talenfl  ;  fia  férocit^^  127.  Sefs  pre^ 

COEUYHES   (AinnBAL)   waAfaiAi,  poaitions  k  Aichelieu,  13».  BHgafl^ 

D'ntRBBs,  itAftaéift  de);  oharfé  4'enle*  4agè8  de  aea  troupes^  134.  Appelé  k 

Ter  la  princesse  <ieGoikdé;XXIl^  173.  Turin  par  le  duo  de  SaToie,  137. 

Fait  disgracier   Sully  ^  936.  Mégodd  Aasiége  Casai,  188.    Fait  ravager  1» 

l'allianee  entre  Soisaons  et  Genoini,  Haùtouan  ;  ses  tieatenans  détrtiiaeni 

260.  Manque    être   assassiné  par  le  Mantoue,  140,  141.  Yaiatfu  parMoAt^ 

chevalier  ée  Guise^  SA^.  Rééoa«iliè  morenej,  148.  EAulation  qa'ildoftaw 

les  prinees  du  sang,  Sf64.  Ifttrigne»  àSpitioia,  I4d.  8«l  aoort,  140. 

dont  il  est  le  n<knid,  269  à  261,  374/  €OLB]^T,  reoommaodé  an  rd  paf 

Padfie  Vendôme,  790.  Oeeupe  la  Val«  Mastarin   mourant)  XXtV,  603.  Se» 

telloe,  661,  55t.  Sa  négoelatien  av«e  travaut  avec  êe  prineè)  XXV,  7.  Seil 

la  Savoie,  563.  Ses  opérations  eefttre  portrait)  sa  rivalité  avec  Fouquel^ 

iM  Hagnenottf  ;   XXIll ,  1 1 8  et  ÉtAy.  service  qu'il  rend  au  roi  ;  «on  aèle  pont 

SWaft  de  Maiftoue,  141.  Sa  nrtsdion  oe  prinee,  8  k  12.   L'aide  à  perdre  1« 

prèa  des  dent  reines,  162,  163,  166.  surintendant,  26etsttiv.  Bérîte  de  son 

Ses  succès  en  Allemagne  ;  pourquoi  se  pouVeir^  29.  Il  forme  «ne  ioarilie;  il 

croH  disgrâdé,   215.   Ses  démêlés  h  centraliso  Tadministratien,  40.  l>éta« 

Home,  400,  401,-  son  retour,  534.  lèppement  qu'il  éùWM  ail  eomiAerde, 

GOFFIR,  priAerpal  du  coUége  de  aux  eolonles,  à  la  navigation  in  térlenre^ 

Beattvaf8;petséctitéeeiiMike}«n8énist«;  û  entreprend  U  canal  de  Languadéoy 

XXIX,  76,  27.  64  à  68.  Son  aclMrnement  cmitr«  FMI*' 

COGNÉE;  victime  de  la  Saitfi^Bir*  qnet,  70,  72.  ffaoufactures  qu'il  éla- 

^^&mj  ;  XlX,  172.  MiM  seé  seine  à  k  «mrine,  aux  bâti»' 

(XfKmXlX  (lÈ  PRÉsnfttVt  lE),  «Ml''  mens,  à  la  justice,  86,  87.  Pre»2<értté 

willer  de  Gaston  d* Anjou  ;  «se  vend  Ir  publique  due  k  sen  «etivité,  9^;  traité 

Hiclielieu;  XXIH,  16,  f  8,  169,  216.^  qu'il  a  fait  faire  âvee  laHtffiaBdeyKri/ 

Déclaré  eottpaUe  de  lèse-^na^Mté,  1 65 ^  If égoéie  la  pûi  dT Ail4a-Ghapefle,  i§3 

^>  mH  pae  le  prinee-   en  Brabairt,  et  suiv.  Réduit  les  rente»,  168.  Pre* 

191.  Sa  charge  ebnisqttée,    2l6.    n  tégelesHuguenote,166.  Ses  eKpddiebs 

«i^'inlM^t  redit  du  tarif;  XXlV,  19f.  fiscaux,  f83,  210.  Soneode  for^Mi^,' 

^^6  h  parlemeirt  étt  t^enloûe  ,  186^.  Ses  armemena  marritimtoe ,  20^,- 

^9-  411.  OrMnèneLaVallifèrekVersaillee, 

COlGïlY  (l«  Mâtattë,  rm§  tvt  W  217.  Sa  rivalité  avec  Louvoie,-  218 f 

«AUtCMiki  w), lieutenant  de  Vilîttrs  en  210.  Presse  le  roi  d'accepter  \é  titre 

Italie;  XXVin,  107.  Prend  le  com-^  de  protecteur   de  l'aitedéttie ,    220. 

naaéement  de  Farmde  ;  remporte  la  S'oppose  au  rétabliesement  d^  ooDor- 

^i«»oire  de  Parme,  123,  124.  Surpri*  merce  avee  la  Hollande,  369*  Embén^ 

8^  h  Sfcebia  ;  il  gagne  la  bataille  de  ras  que  lui  suscite  Louvois,  ^8f.  Son' 

^âstafla,  125  à  130.    Son*  retour  i  zèle  pour  la  grandeur  du  roi^  408. 

^«   131.  Commande  l'armée   du  Sa  mort,  447  à  449.  Désordres  finall^ 

^b;  ses  opérations,  135,136,283.  ciers  qui  en  résultent,  632.  H  a  créé 

S««  forces,  300.   I!  laisse  l'ennemi  la  science  de  radministrutioit  ;  XXVI, 

ptser  le  fleuve;  se  relire  euT  Stras-  5.  Quand  soft  erédit  a  baissé,  7/ 

J^ïg,  311,  312.  K  assiégé  et  prettd  GOLMERT  DR  GR018SY,  négocia^ 

Fnfcotwg,  321,  322.  tettr  à  Ait-lé-Chapôlle  ;  XXV,  *54. 

COKâ^  (le  coMtE  VÉ)f  iné  erf  Ambassadeur  e* Angleterre,  175,  fO*. 

^^*^  ;  XXÏX,  380.  Est  nommé  ministre  des  affaires  étran- 

^OI4LTO  (LE  c«MtÊ  JA«vttfri)E)  î  gères,   407.  Ses  ffie*acas  M  «enee , 

Wof  qtfii  iitt  etf  Allemagne  pdur  la  566.  Sa  seienee  diplématiquaj  XXVÏ, 

i^VM)  m,  f^  M.  MttiKâiM  ^  6r  Sa*  i^uaiti  ai  «M,  ttO«^ 
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GOLBERT  DE  TORCY  est  ministrt    gouTernemoBt  de  la  Plearaic,   109. 

des  affaires  étrangères;  XXVI,  219.  C'est  à  Brissac  qu'on  le  donne,  110. 

Son  assertion  sur  les  aiEairesdTspagne,  ProTO<|ae  un  édit  d'amnistie ,  144* 

S 15.  Se  prononce  pour  l'acceptation  II   quitte   la  cour  après  le  complot 

du  testament  de  Charles  n,  295  et  suiv.  d'AmboijM,  1 56 .  Conseille  l'assemblée 

Son  opinion  justifiée,  299.  Tout  le  des  notables,   160.  Y  assiste,  161. 

poids  des  affiidres  lui  reste ,  300.  Ses  Pétition  qu'il  présente  en  fareur  des 

rapports  avec  la  princesse  des  Ursins,  religionnaires ,    162.    Mesures   qu'il 

426.  Ses  négociations  en  Hollande  ;  propose,  16$.  Confession  catholique 

XXYII,  78  et  suiv.  Il  ouvre,  par  Tinter-  que  les  Guises  espèrent  lui  voir  re- 

médiaire  de  l'abbé  Gautier,  celles  qui  fuser,  178.  Se  rend  aux  états-géné- 

amènent  la  paix  d'Utrecht,139etsuiv.  raux;  sa  résolution;  ses  périls,  179, 

Son  indignation  contre  la  princesse  des  180.    Salue   roi   Charles    ix  ,    186. 

Ursins,  174.  Ses  mémoires,^  181.  Ses  Assiste  à  l'ouverture  des  états,  191. 

débats  avec  lord  Stairs,  210.  Mémoire  Incriminé  par  l'orateur  du  deiigé,  qui 

sur  la  régence  à  lui  attribué ,  227.  se  rétracte,  200.  U  £iit  entrevoir  à  la 

Entre  au  conseil,  245.  Exclut  le  pré-  reine-mère  le  triomphe  prochain  de  la 

tendant,  251.  Se  prononce  pour  la  réforme,  207.  Assiste  à  la  réunion  da 

quadruple   alliance,  322.  Poste   que  conseil  et  du  parlement  ;  ses  plaintes , 

lui  enlève  Dubois,  475.  H  fréquente  le  218  à  220.  Il  fiait  voter  des  subsides 

elub  de  VeHlrewol;  XXYIII»  187.  à  condition  que  la  tolérance  religieuse 

COLBERT ,  marquis  de  Seignelai  ;  soit  établie,  238, 239. 11  se  retire  de  la 

ministre  de  la  marine  ;  dirige  l'expé-  cour,  257.  Est  pressé  de  monter  à  che* 

dition  contre  Gènes  ;  XXY ,  465  e%  val;  ses  hésitations;  il  rejoint  Condë; 

suiv.  Sa  mort;  XXYI,  80,  81.  272  à  274.  Il  signe  l'association  ]m^- 

COLBERT,  évéque  de  Rhodez  ;  son  testante,  282.  Entrevues  auxquelles  il 

esprit  philosophique;  XXX,  67.  Fa-  assiste,  287,  291,  352.  Il   conseille 

forable  à  Necker,  1 25.  d'agir  avec  vigueur,  289.  Ses  scrupules 

COLIGNI   (GASPARD  de)    sert  sous  au  sujet  des  auxiliaires,  290.  Attaque 

le  vice-roi  de  Naples  ;  XY ,  383.  Son  qu'il  décide,  292.  Secours  étrangers 

expédition  sur  Cérignola,  884.  U  est  qu'il  invoque,  341.  Manœuvre  qu'il 

excommunié,  545.  empêche,  354.  Part  qu'il  prend  àlaba- 

GOLIGNI  (GASPARD  de),  amiral  de  taille  de  Dreux,  355,  357,  358.  Est 

France  ;  part  pour  le  Piémont  ;  XYH ,  reconnu  chef  du  parti,  36 1 .  Charge  son 

184.  Fort  qu'il  bâtit  près  de  Boulo-  frère  de  défendre  Orléans;  ses  opéra- 

gne,  364.  Son  commandement  à  l'ar-  tions  en  Normandie ,  362.  A  quoi  a 

mée  royale,  448.  Butin  qui  lui  est  employé  Poltrot  ;  accusé  par  lui  d'être 

réservé,  459.  Il  accompagne  le  roi,  son  complice,  365.  Mécontentement 

484.  Est  aux  prises  avec  le  prince  que  lui  cause  la  paix  d'Amboise;  ses 

d'Orange,  555.  Il  signe  la  trêve  de  reproches  à  Coudé,  370,  371.  Com- 

Yaucelles;  XYIU,  2, 3.  Il  reçoit  le  ser-  ment  repousse  la  déposition  de  Poltrot; 

ment  de  l'empereur  et  de  Philippe,  5.  cortège  avec  lequel  il  veut  répondre i 

n  protège  en  secret  les  protestans;  son  la  requête  des  Guises  de  le  mettre  en 

projet  de  les  coloniser  au  Brésil  ;  l'exé- .  jug^nent,  375  è  377.  Ne  parait  point 

cution  échoue,  27,  28.  Il  cherche  à  au  siège  du  Havre,  393.  Les  Guises 

surprendre  Douai  ;  s'empare  de  Lens ,  demandent  sa  mise  en  jugement;  le  roi 

80.  Il  défend  la  frontière  du  Nord,  45.  évoque  la  décision  de  ce  différend  et 

Se  jette  dans  Saint-Quentin  ;  mauvais  rajourne,  404  à  405.  Apprend  le  meur- 

état  de  la  place,  47,  48.  Son  activité;  tre  de  Charri,  407.  Est  de  l'assemblée 

secours  que  lui  amène  son  frère,  49  à  de  Moulins  ;  serment  qu'il  y  prête  ;  sà 

52.  Sa  longue  résistance;  il  est  pri-  réconciliation  avec  les   Guises,  465, 

sonnier,  54;  et  oublié  du  roi,  55.  Ses  469.  Aumale  accusé  d'avoir  tenté  de 

vertus;  quand  s'attache  à  la  réforme,  le  faire  assassiner;  il  s'éloigne  de  la 

105  ,  106.  U  veut  céder  à  Condé  le  cour,  471.  Conseils  au;cquels  il  est  ap- 
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pelé;.  M  défiance  ëveiilëe,  48&.  0éptt«  fiUé  à  Télîgni ,  105  à  107.  Est  enfin 
tés  allemaiids  qui  se  concertent  avee  attiré  à  la  cour;  sous  que)»  prétextes; 
lui,  486)  487.  Sortie  du  roi  contre  faveur  dont  il  est  Tobiet;  son  crédit, 
lui,  488.  Il  fait  résoudre  une  seconde  110  à  113.  Sa  malheureuse  entreprise 
prise  d'armes  ;  son  projet  est  d'enlever  sur  les  Antilles,  114.  Ses  conférences 
le  roi  et  la  reine-mère,  495,  496.  Ap-  avec  le  roi,  117.  Troupes  qu'illèvepour 
pelle  Montbrun  en  Brie,  498.  La  reine  attaquer  les  Pays-Bas,  129.  Il  réside 
le  déclare  responsable,  603.  Vains  ef-  à  Ghâtillon;  est  rappelé  à  Paris;  se  ré- 
forts de  son   oncle  pour  le  ramener,  concilie  avec  Guise,  132, 133.  Mission 
504.  Son  poste  à  la  bataille  de  Saint-  qu'il  a  donnée  à  Genlis,  136.  Subju- 
Denis,  511 .  Se  porte  au-devant  des  Al-  gué  par  le  roi  ;  avertissemens  qu'il  re- 
lemands,  516.  Gomment  relève  le  cou*  çoit,  épancbemens  de  Charles;  mé- 
rage  de  l'armée,  522.  Il  la  conduit  sur  moire  qu'il  lui  fait  remettre,  138  à 
la  Loire  ;  ses  succès  ;  il  assiège  Char-  144.  Places  de  sûreté  qu'il  lui  restitue, 
très;  sa  victoire  à  Houdan,  526  à  528.  145.  Ses  ordres  à  Genlis,  147.  11  re- 
Paix  qui  met  fin  à  ses  opérations,  529  commande  les  prisonniers  de  l'armée 
à  Ô31.  Il  se  retire  à  Chàtillon;  XIX,  de  ce  capitaine;  est  à  la  cour,  148. 
4.  Réclamation  que  lui  fait  la  reine,  Assiste  au  mariage  du  Béarnais,  150. 
36.  Est  poussé  à.  bout;  se  rend  à  la  La  reine  s'apprête  à  le  faire  périr,  152. 
Rochelle,     28  à     30.    Cruautés   de  Le  .roi  le  trompe  et  autorise  Guise  à 
ses  soldats  qu'il    ne  peut  réprimer;  le  tuer,  153,  154.  Il  est  blessé;  visite 
son  emportement  contre  Puy-Viaud,  que  lui  fait  Charles,  150,  157.  Ce 
33,  34.  Deviné  par  Tavannes,  42.  Il  prince  le  retient  à  Paris;  lui  donne 
défend  en  vain  le  passage  de  la  Cha-  des  gardes,  158.  Conseil  tenu  près  de 
rente  ;  appelle  le  secours  de  Condé  ;  il  lui,  161.  Les  médecins  le  déclarent  non 
perd  la  bataille  de  Jamac,  43  à  48.  transportable,  162.   Sa  mort,   165» 
11  se  retire  à  Saintes,  48,  49.  Les  jeu-  166.  Ce  que  deviennent  ses  restes. 
Des  princes  sont  placés  sous  sadirec-  174,  175.  Arrêt  qui  le  flétrit,  188  à 
tion  ;  il  est  le  vrai  chef  du  parti  ;  mort  185. 

de  son  frère,  50,  51.  Les  négociateurs  COLIGNI  (le  chevalier  de);  ses 
qu'il  envoie  à  la  reine  sont  arrêtés  ;  amours  avec  mademoiselle  de  Longue- 
ur, n  assiège  Poitiers;  s'en  éloigne  ville;  XXIV,  27,  28.  Son  duel  avec  le 
pour  secourir  Châtellerault,  59  à  61.  duc  de  Guise;  sa  mort,  34,  161. 
Saposition  critique;  haine  que  lui  porte  COLIGNI  (le  comte  de)  accompa- 
le  roi;  il  est  condamné  par  le  parlement;  gne  dans  sa  fuite  la  princesse  de  Condé; 
sa  tète  est  mise  à  prix  ;  ses  manœuvres  XXIV,  322,  350.  Prend  part  au  corn- 
pour  éviter  le  combat,  62  à  64.11  perd  bat  de  Bléneau,  428.  Prisonnier  aux 
la  bataille  de  Montcontour,  65  à  68.  Sa  Dunes,  570.  Troupe  qu'il  conduit  an 
retraite  sur  la  Roohelle  ;  ses  mesures  secours  de  l'empereur  ;  XXV ,  68. 
défensives;  sa  constance,  69  à  71.  In-  COLMENERO  (le  général),  tué  à 
brigues  dans  le  parti  victorieux  qui  la  bataille  de  Guastalla  ;  XXVIII,  130. 
sauvent  sa  cause,  72.  Il  se  rend  au  COLOGNE  (l'électeur  de),  allié 
loidi;  sa  jonction  avec  Mongommery  ;  de  Louis  xiv.  Yoy.  Funtemberg  {le$ 
leurs  succès,  75  à  77.  Sa  résolution  de  frères)^ 

remonter  à  Paris    par  la  vallée  du       -COLOMB  (Christophe).  Propagation 

Rb6ne  ;  sa  maladie  ;  négociateurs  que  du  fléau  qu'il  a  apporté  du  Nouveau 

Uconr  lui  envoie ,.  78  à  80.  U  conti-  Monde  ;  XV,  164,  16&,  237. 
nue  sa  marche;  sa  bonne  contenance        COLOMB  AN  (saint),  Irlandais;  I, 

au  combat  d'Arnay-le-Duc;  il  fait  la  428.  Couvent  qu'il  fon4e;  ses  austé- 

paix  et  obtient  des  places  de  sûreté,  82  rites  ;  ses  prédications ,  429.  Chassé 

»  H.  Se  retire  à  la  Rochelle,  86.  Res-  par  Thierry,  430. 
ject  du  duc  d'Alençon  pour  lui ,  92.         COLOMBIER  soulève  les  Huguenots 

Se»  envoyés  à  Paris,  102.  Sa  méfiance  normands;  XIX,  31  >  î«6.  E«*  *^*> 

de  la  eoar;  il  ge  remarie;  donne  sa  271. 


tM  COL     •  COH 

COLOMBIER;  raifort  qt'il  «nlM       GOLORMA  (u  Càvumit  fOMMi) 

I  Henri  IV  ;  XXI,  1 56.  «BtihUR<MD«{  assiège  ClémmtTn  àa» 

COLONNA  (lis),  gibelins  de  Rome)  1«  diâteiii   Saint-'Ange;  XVI,  n6, 

rignsurs  de  Bontfe^e  viit  contre  etii}  Sl7i 

VUI,619;IX,t6,97.DeYlentientrob«        COLONKA  (muio)  défend Gàrignan 

jet  des  &yeors  de  PhiKppe-le-Bel,  1 1 9,  contre  le  comté  d'EigIlira;  Xtn,  176. 

It9.  Part  que  prend  Seiarra  Colonna  Gapitole,  194. 
à  rarrestatioD  dv  pape r  131  »  IBS*  H        GOL0NI9A  (MAROâirroims);  si  Ci- 

ost  ehasfié  d'ADigai  par  le  peuple ,  1 89 1  mille  dépoaillée  paf  Paul  nr;  XYIO, 

183.  Soupçonnés  de  rampoisonnemefli  9,  9.  Ville  <{n'il  prend  d'aasant,  41. 

de  Benoit  xi ,  149.  Leurs  partisans  an  Ses  intérêts  stipulés  par  la  paix ,  41 

oonelave,  159.  Les  deux  cardinaux  da  Prend  part  à  la  yittAte  de  Lépante', 

ce  nom  sont  réintégrés,  169.  XiX,  116. 

COLOUNA  (lbs)  se  soulèvent  contre        GOLONIf  A  (MAac-^AirtofliK} ,  cârdi- 

Alexandre  vi)  XY,   177,   182,  183.  nal^s'opposefeVabsolation  de  Henri  iv; 

Se  récoDcilient  avec  lui,  186.  Pas-  XXI,  844. 

sent  sous  les  drapeaux  d'Aragon ,  3S8«        COLONNA  (ls  CotmiTints),  épousa 

HostilitésdesFrançsiscotttreeox,349.  Marie Mandni;XXiy,  601;  XXT,  16. 
Prennent  rascendânt  sur  les  Borgia,        COMBALET.  Yoy.  AigitiUon  (àth 

4 1 3.  Protégés  par  Ferdinand-le-Catho-  âhette  éTf. 
hqvkt^  609.  COmAlîLT,   négodatenf  de  Ci- 

COLONNA  (pROSi»«ii) ,  afflbassadenr  therine  de  Médicis;  XTllI,  599. 
près  du  pape,  arrêté  par  lui  ;  XV,  184.        COIMEBRONDÊ  (t*  sirè)  ;  commaa- 

Passe  au  service  des  Aragonais  ;  eon<»  dément  que  lui  confie  Louis  It;  il  lui 

tient  les  Français,  vainqueurs  à  Ëlboli,  les  Bourguignons  k  Guipy  ;  XIV,  436. 
330.  Renforce  le  roi  Ferdinand ,  939.         COMMENDON  (le  cAftom al)  ,  l^ 

Son  poste  sous  Frédéric,  341.  Il  re-  de  Pie  V   près  de  Tempereur;  XVIB, 

prend  Capoae,  408.  Défend  les  passât  468,  464.  Ses  négociations  pour  II 

ges  des  Alpes;  est  surpris  et  fait  prî-  sttocession  de  Pologne;  XIX,  938. 
soonter;  XVI,  94,  95.  Commande        COMMEHCT  (lC  pRfncï  M);  0oa 

ramée  impériale,  186.  Repread  le  posteàlaMarsaille; XXVI,  134. Plsia- 

Milanais,  187  à  139v  Le  défbnd  contre  tes  du  due  de  Savoie  contre  Ini,  170. 

Lautrec;  gagne  la  batailla  de  la  Bicoe-»  Sert  à  l'armée  impériale,  394. 
qne;  est  mattfe.de  lltalie,  153  et  159.         COMUflNES  (irmti»i»a  nfe};  son  jo- 

En  fortifie  les  entrées,  184, 195.  Me^  gement  surLotria  xit  XIV,  130^  ISl. 

naeé  par  Bamivet;  sa  maladie  ;  Fem«  Part  qu'il  prend  h  la  bataille  de  llMt- 

pereur  le  laisse  sans  argent;  il  mar*  lltéry,   177.  A  quoi  attribue  la  pf^ 

cbe  aa->^d^ant  dea  Français }  sa  té^  somption    de   Gbarks-le-Téméraîre  > 

traite;  se  fortifie  à  Milan;  sa  mort,  179.   Contribue  à  Péft>nAe  k  ealmtt 

199  h  909.  sa  colère  ;  est  d'avis  de  ne  point  déil- 

COLONNA  (fAfiit«);  sétt  posté  )  vrer  Lonis  xi,  prisonnier,  979,  970. 

ràrmée  de  Ghartea  Vhi  ;  XV,  t81.  Ses  Présent  l  Tenfrevue  des  deux  prinort, 

succès,  198.  n  sert  sou»  les  drapeaux  974.  Portrait  qu'il  fait  d'Edouard  rt, 

de  Ferdinand,  939.  Son  poste  sotts  30>9."  Est  envoyé  à  Calais,  394.  Cb«rl« 

Frédéric,  34 1 ,  349.  Eat  prisonnier,  lui  dévoilé  ses  projets  sur  la  Fraflce» 

945.  n  sonmet  l'Abbruxte  ^  409.  Sa  946,  847.  Il  passe  au  serrieede  Lo«», 

témérité  à  k  bataille  de  Raveaner  il  370, 371.  Conseil  qu'il  lui  donne,  4M. 

eat  prisonnier,  699.  Portrait  qu'il  fait  de  ce  prince,  443* 

COLONNA  .  (  o<3Tavnii>   ranfore»  445.  Conversation  qtf'il  entend  ea- 

CoBsalve;  XV,  498,  cbé,  44^.  Présent  à  l'e^trevae  «r*e 

COLONNA  (MARC-A!rroii«^, général  Edonard,  4M.  Envoyé  en  Picardie, 


da 

SttV 

oottra 


Mes  n;  son  attaque  ifffru«tueufse    499.  Podrqaoi  ewvoyéen  Pottetf,ft93, 

€teea;.  XT,  641.  Marcha  «»  sv-^    6«4.  Fniit  qx»  le  ro*  retire  de  jef 

n  de  Ravenne,  690.  pMtlfM»r  AI»»  yttt  iia  i«gM  é»  Ihp 


GOM  CON  m 

Bumr»,  a  |»trt  à  sm  déponillM,  637*  TroupM  qu'il  c<nn&iandé,  l7il<  fte^it 

Son  ambassade  en  Italie,  549  à  661.  Tordre  de  Saint-Miehel,  t96< 
Entend  seul  le  roi  après  sa  première        GOMMIMGES  (U  vicoim  m)»  chef 

attaque  d'apopteiie,  696.  Le  voue  à  protestant;  suit  Montgommerjr;  XIX| 

saint  Glande,  60 1 .  Gomment  s'eiprime  66 . 

sur  Gottier,  606.  Effrayé  du  dépéris*        GOMMINGES  (tl  ComtK  Di)  est  df 

sèment  du  roi,  606.  Gomment  rapporte  l'intimité  d'Anne  d'Antriehe  ;  XXIV» 

ses  derniers  momens,  696.  Gomment  37.  Parlementaires  qu'il  arrête,  9tf« 

l'apprécie,  699.  Ministre  proposé,  66t.  Il  est  déerété  de  prise  de  corps,  917. 

n  excite  le  doc  de  Bourbon  contre  la  Arrête  les  princes,  809. 
dame  de  Beaujeo;  XV,  98.  Est  dis-        COMMOLET,  jésuite,  prédicateur 

gracié,  99.  Son  emprisonnement ,  85,  de  la  ligue  ;  demande  la  mort  des  po«> 

36.  Sa  condamnation,  60,  67.  Ses  n^  litiques;    XXI,  199.    Son  zèle  pour 

gociations  en  Italie,  138.  Son  juge-  Henri  it  converti,  976. 
ment  sur  la  duchesse  de  Milan ,  149  ;        GOMMUNES  (ÉTiBLisscMEifT  M§)  ; 

eité,  149,  161.  Part  ayant  l'armée  de  la  première  au  Mans;  lY,  406  et  suiv.; 

Maples,  167.  Son  ambassade  à  Venise,  symptôme  d'un  effort  général  dont  le 

199,  SOO.  Ge  qu'il  y  observe  ;  ses  ayer-  résultat  est  apparent  pendant  deux  siè- 

tittemens  au  duc  d'Orléans  et  au  roi ,  des,  417.  Ge  qu'était  une  commune , 

203,  904.  Ge  qu'il  négocie,  9  f  9,  913,  490  et  suiy.  Dispositions  de  celle   de 

318,  991.  Frappé  de  l'incapacité  du  Soissons,  499.  De  celles  de  Noyon  et 

roi;  sentimens  qu'il  lui  attribue,  940;  de  Koye,  431.  Droit  qu'elles  acqniè- 

341;  cité,  949,  944,  946,  261,  966,  rent  des  croisés  à  prix  d'argent,  649. 

3^7,  960.  Fermentation  générale  qui  le»  aiEran^ 

COMHINGES  (comte  de)  seconde  le  chit  ;  part  de  l'autorité  royale  et  dei 

eomte  de  Foii  en  faveur  de  Raymond  seigneurs  dans  cette  révolution  ;  V, 

de  Toalouse;  excommunié  comme  lui*,  190  à  1*30. 

VI,394,401,416,417.  Vaincu  &  Mu*        GOMOR  oo  GONOBRE,  roi  de Bre* 

ret,  491 ,  499*  Reconcilié  avec  l'E-  tagne;  prend  parti  pour  Ghramne;  est 

gtise,  439.  Remis  en  possession  pro-  vaincu  et  tué;  I,  991. 
visoire  de  ses  EUts ,  443 ,  444.  Ren*«        GOMPARS  (/cah) ,  l'un  des  seize; 

force  l'armée  du  comte  de  Toulouse,  excité  par  Guise-;  XX,  343.  Nommé 

490.  échevin  de  Paris,  369.  Député  aux 

GOMMINGES  (lx  covre  de)  atta-  Euts  de  Blois,  4f3.  Son  arrestation, 

que  la  Goienne;  IX,  461.  464.  Par  qui  substitué,  476.  Relâché 

COMMINGES  (MATrwBO  de  rofx,  sur  parole;   investit  le  palais,  480, 

COMTE  ni);  reconcilié  avec  Charles  vu;  43 1 . 

XIU,  16.  Ordonnance  qu'il  signe,  69.         GOMYNG  (jcah  ne)  est  nommé  ré- 

II  défend  le  Béarn  ,71.  Partage  avee  gant  d'Ecosse  ;  IX ,  68 ,  69.  Ses  sue- 

800  frère  les  revenus  du  Languedoc,  ces,  117.  Abandonné  et  trempé  par 

170.  Se  rend  à  la  journée  de  Tartas,  Philippe4e*Bel ,    118.  Sa  mort,  179. 
389,  390.  Retient  sa  femme  en  eap-        GOMYNG  ,    lieutenant   d'Edonard 

tivité,  401.  Le  comté  de  Gomminges  BatUol;  vaincu  à  Kilblane;  X ,  ^9. 
lui  est  garanti,  402,  447.  R  assiège        GONAN  !«*  (le-toxt),  eomte  éê 

Baaléon,  493.  Renne»  et  de  Nantes;  ses  guerres;  ses 

GOMMINGES  (HAftOVERm  ne) ,  hé^  .alliances  avec  les   comtes  d'Anjou  ; 

ritière  du  comté  de  ce  nom  ;  ses  maris;  tué  k  la  bataille  de  Gonquéreux  ;  TV, 

«»  désordres;  sa  captivité;  XIII,  401 .  68  à  70. 

Charles  vu  U  lait  mettre  en  liberté;        GONAN  II,  due  de  Bretagne,  à  trois 

«I  mort,  409,  403.  ans  succède  à  son  père;  IV,  949.  Se* 

COMMINGES  (le  coifrE  »e),  favori  démêlés  avec  ses  voisins,  337.  Ré' 

de  LooM  XI  ;  eat  nommé  eomte  et  ma-  clame  de  6uillan»e-)e-Gonqnérant  la 

réchal  ;  XIV,  81, 1 1  f  ;  assiste  k  Feo-  Naruandie  ;  «tlire  ee  prinee  en  Bre- 

^•m  «fee  U  tai  dlapagae,  114»  tagna»  lnf«nMHfttiké|34»iM» 
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GONAN  m ,    due   de  Bretagne  »  de  Laynet  à  U  eour,  S96.  Accnsé  pu 

épouse  une  fille  naturelle  de  Henri  i^  Gondë,  qui  exploite  son  impopularité  et 

d'Angleterre;  V,  110.  Seconde  Louis-  sa  riYaUtëaYecLongueville,340,34i. 

le-Gros  contre  le  comte  d'Auvergne,  Pourquoi  la  reine  ne  lui  donne  pas  le 

163.  Service  féodal  qu'il  fait  encore,  commandement  de  l'armée,  S43.  Il  se 

SOI.  Déclare  en  mourant  que  le  fils  retire  en  Picardie,  346.  Fayorableà 

de  sa  femme  ne  lui  appartient  pas,  la  paix,  S53.  Sacrifice  qu'il  fait  pour 

399.  y  arriver,  857,  369,  361  à  363.  Dé- 

GONAN  IV  (le  PETrr) ,  élu  duc  de  chainement  contre  lui  ;  insulte  que  lai 

Bretagne  ;  prend  possession  du  comté  fait  Picard  ;  ses  rapports  avec  Coudé, 

de  Nantes  ;  ses  démêlés  avec  Henri  ii;  avec  les  princes;  la  cabale  veut  le  faire 

y,  400.  Menaces  de  celui-ci;  en  quelle  périr;  il  quitte  Paris,  367  à  371.  Ses 

qualité,  401.  H  lui  restitue  Nantes,  aris  à  la  reine,  379.  Son  hôtel  pillé, 

406,  407.  Ses  guerres  civiles;  est  se*»  373.  Son  retour;  il  fait  entrer  Bidie- 

couru  par  Henri,  449.  Abandonne  la  lieu  au  ministère;  perd  sa  fille;  ses 

Bretagne  à  son  gendre,  fils  de  ce  roi ,  pressentimens  ;    il   veut    quitter  li 

457,458.  France,  384  à  386.  Accusé  par  la  cabale 

GONAN,  bourgeois  de  Rouen,  livre  des  meilleurs  publics,  389.  Est  assas- 

l'entrée  de  la  ville  aux  soldats  de  Guil-  sine,  391   à  398.  Licenciement  des 

laume-le-Roux  ;    IV,   510.  Sa  mort,  troupes  qu'il  a  levées,  400.  Sort  de  sa 

511,  513.  famOle,  406  à  411. 

CONaNI  (coKCiKO) ,  maréchal  d'An-  CONCINl,  comte  de  Pèae  ;  comment 

cre  ;  accompagne  llarie  de  Médicis  en  traité  à  la  mort  de  son  père  ;  XXII, 

France;  XXII,  58.  Passe  pour  son  406,  407.  Bien  qu'U  recouvre  en  Tos- 

amant,  69.  Epouse  Galigaï,  104.  Haï  cane;  sa  mort,  411. 

du  roi,  149,  143.  Ses  intrigues,  156,  CONGRESSAULT  (le  sire  de)  ;  ins- 

157.  11  est.  du  conseil  secret  de  le^  ré-  tructions  que  lui  donne  Louis  xi;  XIV, 

gente,  199.  Sa  faveur  ;  ses  efforts  pour  306.  Ambassadeur  en  Angleterre, 3 18. 

en  dévoiler  la  nature  ;  comment  ac-  GONDÉ  (pierre  de)  ,   chapelain  de 

cueille  les  offres  de  Sully,  909,  910.  saint  Louis;  son  opinion  sur  le  débar- 

Nom  qu'il  donne  aux  gentilshommes  quement  à  Tunis  ;  VIU,  188.  Sarela- 

empressés  de  lui  offrir  leur  épée,  914.  tion  citée,  190. 

Titres  qu'il  achète,  9 1 8 , 9 1 9 .  Sa  que-  GONDÉ  (loois  i**'  de  bocrbon,  puhck 

relie  avec  Bellegarde,  933.   Ses  exi-  de)   est  frère  du  duc  de  Vendôme; 

gences,  935.   Fait  renvoyer  Sully,  XVII,  363.  Part  pour  l'Italie,  4Î8, 

936.  Mésintelligences  qu'il  entretient,  559.  Est  de  l'armée  royale,  484.  H  se 

937.  Sa  faveur  croissante;  ses  rapports  jette  dans  Metz;  ses  sorties,  487. 
avec  Soissons,  avec  Bouillon  ;  ses  pro-  Corps  qu'il  commande,  598.  Il  secourt 
jets  d'alliance  avec  la  famille  royale,  Saint-Quentin  ;  XVUI,  50.  Ecbappe  à 
949  à  951 .  Il  veut  faire  tomber  le  mi-  la  défaite,  53.  Il  professe  le  calvinisme, 
nistère  ;  comment  cherche  à  perdre.  75.  Son  ardeur,  sa  vaillance,  son 
Bellegarde,  959,  960.  Ses  complots  peu  de  fortune,  107.  Son  entrevue  avec 
avec  Luz,  966  à  968.  Sa  faction  bat-  son  frère  aioé;  élémens  d'opposition 
tue,  969  à  979.  Son  humiliation  ;  ses  qu'il  veut  réunir  contre  les  Guises; 
reproches  ;  sa  réconciliation  avec  la  Coligni  veut  lui  céder  le  gouvernement 
reine;  il  est  nommé  maréchal,  973  à  de  Picardie,  109,  110.  Sa  mission 
975.  Compromis  dans  le  procès  de  près  de  Philippe  u,l  11.11  est  sollicité  de 
Maignat;  ses  terreurs;  comment  ré-  se  mettre  à  la  tète  des  mécontens ;  ses 
compense  la  complaisance  de  Maogot,  conditions,  131,139.  La  Renaudie 
978,  979.  Recommence  ses  menées  l'annonce  aux  conjurés  protestas 
contre  les  ministres,  980.  Sa  frayeur  cemme  leur  chef,  140.  Son  entrevue 
à  la  levée  de  boucliers  des  princes,  avec  lui,  149.  Il  se  rend  à  Amboise 
981,  983,  988.  Accompagne  Louis  XIII  après  la  découverte  du  complot,  146. 
au  parlement,  993.  Favorise  l'entrée  Combat  les  conjurés,  148.  Est  forcé 


j 


CON  CON                   t57 

d'assister  à  leur  supplice,  150.  Charge  843.  Getle  ville  est  prise;  le  parti  re- 

par  eux  ;  se  présente  au  roi  et  provo-  çoit  des  coups  accablans,  347.  Envoyé 

que  quiconque  oserait  Taccuser  ;  Guise  qui  le  représente  à  la  diète  de  Franc- 

se  déclare  son  second,  151.  Se  pose  fort,  350.  Renforts  allemands  qu'il  re« 

comme  chef  de  parti;  se  rend  à  la  cour  çoit;  Gondé  sort  d'Orléans,  349  à  351. 

de  Navarre,  159.  Ne  paraît  pas  à  Tas-  Ses  opérations  autour  de  Paris;  ses 

semblée  des  notables,  161.  Sa  corres-  négociations  sans  fruit,  352,  353.  11 

pondance  avec  le  connétable  saisie  ;  est  part  pour  le  Havre  ;  perd  la  bataille  de 

invité  à  assister  aux  Etats  généraux  ;  Dreux  et  est  prisonnier  ;  caresses  que 

avis  que  lui  font  donner  les  Chatillons,  lui  fait  Guise,  354  à  360.  Son  entre- 

167.  Son  enabarras;  mesures  de  pré-  vue  avec  le   connétable;  il   signe  le 

caution  qu'on  lui  conseille;  il  obéit  au  traité  d'Âmboise,  366  à  369.  Repro- 

roi,  170  à  17S.  Son  arrestation  ;  com-  ches  que  lui  fait  Goligni,  370  à  371. 

mission  pour  le  juger  ;  ses  appels,  174  Ses  landsknetcliB  soldés  par  une  vente 

à  178.  Est  sauvé  par  la  mort  du  roi ,  de  biens  ecclésiastiques,  374.  Il  em- 

181  à  183.  Sa  croyance  le  rend  suspect  pêche  Goligni  de  se  présenter  à  la  cour; 

îi  la  majorité  des  citoyens,  185.  Reste  se  déclare  son  garant,  377.  Il  se  signale 

en  captivité;  pourquoi,  190.  Est  dé-  au  siège  du  Havre,  393.  Réclame  la 

chargé  de  toute  accusation,  208,  31).  lieutenance  générale,  S 95.  Ses  mœurs 

Son  frère  le  cardinal  lui  cède  le  pas ,  désordonnées  ;  sa  passion  pour  made- 

395.  Sa  réconciliation  avec  Guise;  il  moiselledeLimeuil;mortde8afemme; 

reçoit  le  gouvernement  de  Picardie,  partis   qu'on   lui  propose;  il   épouse 

939,  230.  Jalousie  de  son  frère  contre  Françoise  d'Orléans,  410,  411.  Plain« 

luif  250.  Sa  force  organisée  dans  Pa-  tes  qu'il  reçoit  des  protestans  ;  il  les 

ris,  256,  257.  Il  offre  à  la  reine-mère  porte  au  roi,  qui  le  rassure,  424.  Pro- 

l'appui  des  protestans,  ^67,  268.  Son  jets  de  ce  prince  à  son   égard ,  429. 

infériorité  à  Paris;  il  en  sort;  pour-  Est  à  l'assemblée  de  Moulins,  465. 

quoi,  270  à  272.  Est  rejoint  par  Go-  Trompé  par  Catherine,  475,  476.  Gon- 

ligni;  ses  forces;  il  manœuvre  pour  seils  auxquels  elle  l'appelle;  sa  mé- 

enlever  le  roi  ;  est  prévenu;  s'empare  fiancééveillée,  485.  Députés  allemands 

d'Orléans,  274  à  278.  Son  manifeste,  qui  se  concertent  avec  lui,  é86,  487. 

979.  Est  hors  d'état  d'agir;  violence  11  se  résout  à  prendre  les  armes,  495, 

des  Huguenots  d'Orléans  qu'il  ne  peut  496.  Fait  côtoyer  le  duc  d'Albe  par 

empêcher;  acte  d'association  qu'il  si-  Montbrun,  497.  Appelle  ce  dernier  en 

gne,  280  à  282.  Il  est  maître  de  la  Brie,  498.  Escarmouche  avec  l'escorte 

Normandie  et  des  places  de  la  Loire;  du  roi,  500.  Ses  manœuvres  pour  af- 

il  bit  battre  monnaie;  il  entre  en  cam-  iamer  Paris;  ses  négociations,  508. 

P*gne,285, 286.  Ses  négociations  avec  Le  connétable  sort  pour    l'attaquer; 

U  reine-mère  ;  leur  entrevue  ;  suite  de  faiblesse    de    son    armée  ;    il  livre 

pourparlers  sans  résultat,  287  à  292.  la    bataille   indécise  de  Saint-Denis, 

Ses  opérations  de  guerre;  ses  mesures;  507  à  511.  Ses  partis;  il  insulte  Pt- 

ilse  borne  à  défendre  Orléans,  293,  ris;  se  retire  à  Montereau,  512.  Mar- 

994,298.  Il  fait  attaquer  Bourges,  che    au-devant   des   auxiliaires  alle- 

302.  Mouvement  général  dont  la  prise  mands,  515.  Avis  qu'il  a  donnés  aux 

d'Orléans  a  donné  le  signal,  306.  Mis-  religionnaires  du  Midi,  5t6.  Son  lieu- 

sion  qu'il  avait  reçue  de  la  reine  en  tenant  reçu  à  la  Rochelle,  521.  Ses 

Guienne,  312.  Il  donne  à  Soubise  le  embarras;  comment  entretient  leeon- 

commandement  de  Lyon,  332.  Ghan-  rage  de  l'armée;  son  entrevue  avec 

ces  diverses  de  la  guerre  dans  tout  le  Jean  Gasimir  ;  comment  paye  les  auxi- 

Toyaume;  contagion  à  Orléans;  il  lève  liaires;'il  n'a  pas  encore  l'avantage 

de»  troupes  à  l'étranger;  il  entre  en  né-  du  nombre,  522  à  624.  Ses  opérations, 

gw^ialiou  avec  Elisabeth,  839èk341.Son  526  à  528.  Paix  qui  le»  termine,  529 

Jraité  avec  cette  reine,  342.  U  charge  à  531.  Aflaibliesement  du  parti;  il  ne 

noBgommcry    de   défendre    Rouen  ,  demande  plus  qu'une  sécurité  dont  il 
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n'eat  pu  ftesoré  ;  Coudé  se  rHir«  «i  proUMiatioB  contre  les  rMUUkm»  de 

Bourgogne;  XIX»  1  à  4.  Il  est  ren-  Vassemblée,  417.'EUe  loi  enme  une 

forcé  par  le  prince  d'Orange ,  17.  Ré«  députation,<41$,  419*  Accueil  qa'il 

clamation  que  lui  foit  la  reine,  26.  lui  fait,  434.  Sa  jalousie  envers  U 

Est  poussé  à  bout*,  se  rend  à  la  Ro-  Béarnais;   sa  défiance  de  UamviUâ, 

dielle;  y  donne  rendez* vous  à  tout  le  447.  U  commande  en  Poitou;  son  te- 

parti,  2&  à  31.  Emportement  de  Go-  lent  médiocre,  449.  Stipulatiooi  du 

ligni  qu'il  modère  ;  force  qu'il  fait  or«  traité  de  Bergerac  en  sa  fiiveur ,  456 , 

ganiserenDauphiné,  33,  34.  Son  mot  457.  Dissensions  que  U  reine-mère 

sur  la  reprise  d'armes;  besoins  du  sème  entre  lui  et  son  cousin, 510.  Soq 

parti;  ses  ressources,  39,  40.  Ses  opé«  mécontentement  contre   ce   dernier, 

rations  d'hiver,  41.  Lève  ses  canton-  contre  Turenne;  il  s'empare  de  Ufire; 

nemeos;  renfort  qu'U  attend  et  qu'il  traite  avec  le  roi,  5?1,  bif.  Dissuadt 

appelle,  42*  Il  perd  la  bataille  de  Jar*  le  Béarnais  de  faire  la  guerre,  524. 

MC  et  est  tué,  45  à  47.  Passe   en  Allemagne  pour   y  lever 

CONDÊ  (hbniu   i«'  de  bovrsqii,  des  troupes,  529.  Revient  seul  es 

FIUrceok)  est  reconnu  chef  du  parti  Dauphinépuis  en  Languedoc,  634 1 

Erotestant;  XIX,  50.  N'assiste  point  à  535.  Ce  qu'il  obtient  par   la  paix  de 

i  bataille  de  Montcontour,  67.  Sa  va-  Fleix,   542.  Ce    qu'est  pour  lui  U 

leur  à  Arnay-le.Duc ,  83.  Se  retire  &  religion  ;  XX,  4.  Son  pouvoir  en  Poi- 

la  Rochelle,  86.  Est  séduit  par  les  tou,  13.  Son  désir  de  faire  romprait 

offres  de  la  cour  ;  son  mariage  négocié,  paix,  19.  Son  humeur  conitre  le  Navu- 

104  à  107.  Et  célébré,  148.  Pourquoi  rais,  105.  Son  alliance  avec  Hontmo- 

épargné  à  la  Saint-Barthélémy ,  162 ,  rency  ;  leur  déclaration,  181.  Excom* 

166,  168  à  171.  Sa  conversion  for-  munie  par  Sixte  v,  182  à  186.  Son 

eée,  197,  198.  U  se  rend  au  siège  de  rôle  dans  la  guerre  des  trois  Henri} 

la  Rochelle,  225.  Son  intimité;  son  187.  Est  le  premier  aux  prises;  m 

complot  aveo  d'Alençon,  248  à  350.  succès;  U  repousse  Mercœur  ;  iovesut 

Son  étourderie;  sa  jeunesse,  260*  U  Brouage,  191  à  194.  Est  appelé  à 

se  réfugie  à  Strasbourg,  267.  Son  mtr  prendre  possession  d'Angers;  divise 

nifeste,  ^5,  296.  Troupes  qu'il  lève;  ses  forces  ;  passe  la  Loire  ;  attaque  les 

•on  alliance  avec  Damville,  328,  329.  places   qu'il  croit  surprendre  ;  son 

Leurs  députés  au  roi,  331,  332.  Il  se  échec;  sa  retraite,  196  à  200.  Sa  si- 

metsousles  ordres  de  d'Alençon,  345.  tuation  critique;  son  année  se  dis- 

Ses  levées  arrêtées  par  une  trêve  et  perse;  il  passe  à  Guemesey,  S02i 

aoldées  par  la  cour,  351 ,  352.Recom-  205.  Revient  à  la  Rochelle  ;  y  épouse 

mande  au  parti  de  se  méfier  des  catho-  Charlotte  de  la  Trémoille  ;  y  est  rejoint 

liques  ;  il  entre  en  campagne  ;  sa  belle  par  le  Na verrais  ,211.  Ses  avantages 

armée;  ses  opérations  e»  Bourgogne,  sur  Saint^Luc,  212.  Ses  succès;  si 

354  à  356.  Sa  jonction  avec  Alençon,  retraite,  262.  Ses  frères  prennent  les 

961.  Leurs  forces,  362.  Il  annonce  le  armes,  265.  Sa  jonction  avec  le  Na* 

dessein  de  s'établir  à  Péronne,  366.  verrais,  266,  267.  Prend  part  à  U 

Pourquoi  refuse  d'entrer  à  Bourges;  victoire  de  Coutras,  269,  275,  276. 

réclame  le  gouvernement  de  Picardie,  Sollicité  de  se  rendre  indépendant  de 

â68,   369.  Apprend  l'opposition  de  son  cousin,. 283.  Sa  mort;  sa  iemme 

cette  province  ;  ce  qu'il  obtient  en  accusée  d'empoisonnement,  322,  39^ 

échange,  37 1 .  Son  entrée  à  la  Rochelle;  CONDÉ  (nRNBi  u  oe  bovbbon,  pruici 

aecueil  qu'U  y  reçoit  ;  son  entrevue  vs)  ;  sa  naissance  ;  doute  sur  sa  légi- 

.  avec  le  Béarnais;  la  cour  les  joue,  timité;  est  élevé  dans  la  foi  catholique; 

■  374 ,  375.  Il  se  fait  reconnaître  de  XX,  322,  323.;  XXI,  329,  330,  345. 

.  vive  force  dans  les  viUes  à  lui  cédées,  Présenté  au  légat,  433.  Est  amené  ait 

y  876. Sa  rivalité  avec  le  Béarnais  ;  ses  cour,  456.  Dénoncé  comme  mécontent; 

rapports  avec  le  parti,  380,  381.  Ses  .XXII >  143,  144.  Il  épouse  Charlotte 

^rirâs  9m  états  de  BLoii>  399.  Sa  de  Montmorency;  l'emmène  delà  cour; 
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passion  4tt  roi  pour  ellei  154  à  1|^.  401>40S*Par^vtinplMéMOiiie»iit| 

Henri  iv  pr^tçnd  être  soa  père,  170«  439.  Ju^eQieill  à^  a^AJarés  pour  •• 

U  Quitte  la  Frante,  }71  à  HS,  rs»  déUrrancs,  449.  Il  oat  oùb  «a  Ubtrt^, 

196.  Est  gouverneur  4e  Guieono  i  4&7.  Âbandonnt  son  r61o  4o  ch#f  d4 

216.  Sqq  absence  se  prolooj|;e,   217*  purti,  46Ûi  ComUt  If  s  QufffMPOfal» 

La  cour  4'Espagne  Veng^ige  S  disputtr  496.  $on  emprof »9mwit  auprSt  4a  roi 

la  couroane  de  France  ;  soQ  retour  à  4  U  iport  detuynes,  499.  Jalousé  p«f 

Paris,  sa  rupture  avec  pa  femme;  0t  les  mioistri^Sy  600,  Fait  résoudrt  la 

nombreuse  escorte  ;  soo  accommode*  jfiitrro  \  y  emmène  le  roi  (  son  iiilialn» 

ment  «ivecla  régente,  3^3  èStZ.IËstdo  leté;  sa  dévotion,  601  à  ^04.  Coifti 

la  faction  anti«espag|[iolf ,  ^3  9 ,  g»  ({ue«  ment  éloigne  Lesdiguièrea  do  Tarméa  t 

relie  pour  la  pr^séanco  a^oo  le  cardia  aea  échecs  devant  MontpoUitr)  il  m 

nal  de  Joyeuse,  S 33.  Ses  e^igenees,  retire,  609  è613«  Saa  intrignof  pouf 

t35,  259.  Abandonne  §uUy,  336,  U  la  mariage  de  Gaston  i  XXIU,  t3  •! 

part  pour  la  Guienoe^  S37|  349*  Son  suiv,  S'humiUe  devant  la  cardinal,  17» 

retour;  sa réçonpiliat^on a^oc Soiçsons»  13.  Armée  t^u'il  lève  contre  les  Uum 

254.  Donno  son  assentiment  au  Q^  guenots,  53,  53-  Aux  prises  avtc  Ko* 

riage  du  roi,  355.  3* éloigne  au  mo«  nan;  son  éohec  à  Montpellier,  §9  à 

ment  oh.  on  le  publie,  35$i  Intrigues  73.  Son  entrevue  avec  le  roi  et  U  eai^ 

auxquelles  il  se  mêle  ;  çOn  retourli  la  dinal  ;  obtient  la  permission  d'entrer 

cour, 260, 361. Attitude  Qu'ilyprend,  àPans,  102, 103. Sesopérationaoontre 

362  et  suiv.   Mantjue  1  occasion  de  les  Quguenots,  U5.  Il  acoompagno  It 

s'emparer  du  gouveroement ,  263  à  roi  au  parlement,  304,  330.  Envahit 

272.  S'éloigne  de  Paris,  ?73.  EaMiro;-  la  Franche-Comté  ;  est  rappelé  an  Pi« 

chement  a^e  désire  la  reine,  374«  oardie,  285  à  237.  Son  commando* 

LeT^e  de  boucliers  d^  son  parti  ;  ses  ment  sur  la  Bidassoa  ;  ses  premiers  auo* 

négociations*,  défaite  de  la  factioni  cèsj  é«hoo  de  Fontarabie}  sa  rotraitOt 

2K2  à  390.  Il  accompagne  le  roi  au  343  à  346.  Gouverna  la  Guienne,365f 

parlement,  391,  ^19^,  OJTre  à  la  reino  Chargé  d'attaquer  le  Roussillon,  369. 

de  renoncer  Ûa  convocation  dos  Etats»  Sa  campaguo  insignifiante,  393  è  396| 

généraux,  297.  Invite  le  tiers  as' eipU*  404.  Se  soumet  à  la  protection  du 

queraurçi,  310*  Impunité  qu'il  as<*  cardinal,  444»   Entre  en  Gatalognot 

sure  à  Hochefort,  339)  330»   BriguQ  463, 469*  Reçoit  le  commandement  do 

qu'il  fonne  av^c  une  partio  4u  parlo-*  PariS|  495»  Est  appelé  è  présider  le 

ment,  337.  H  quitte  la  Qour;  se  posa  conseili  533,  540»  Son  partit  haino 

en  chef  de  faction;  repousse  Içs  avances  que  lui  porte  sa  femme  ;  XXIV ,  6.  San 

de  la  reine*,  son  manifeste^  pourquoi  promesses  à  la  raine;  offensé  par 

accu89  Gopcini,  333  à  343.  Condamna  Qeaufort;  origine  de  sa  oabala,  9i  10. 

par  le  parlement  ;  guerroie  avec  Bois*  ^e  réclame  aucune  part  du  pouvoir, 

Dauphin;  déclarô  par  le  roi  criminel  13,   14.   Se  oontente  d'ôtre  déolaré 

de  lèse-mai  esté;  ses  opérations,  344  i^  chef  du  conseil,  .17,  13.  Son  assiduité 

350.  Renforcé  par  des  rettrosi  353«  chez  la  reine«  36.  Transaction  aveo  lo 

Ses  ouvertures  pour  la  paif*  pourquoi  parlement  h  laqueUf  il  sa  prlto*  63 • 

se  rend  aux  conférences  de  ioudun;  Son  discours  à  ce  corps,  96,  Sa  oupl^ 

prétentions  gén^ralos  du  parti,  3^4  à  dite  i  SOS  nou^aUss  demandaa  )  an 

358.  Sa  maladie  ;  il  signe  la  paiXi  359,  mort»  1 30, 1 31  « 

360.  Ce  qu'il   obtient,   36 1  à  363*  Q0£>ÎD£  (cn^i^l'OVTa^lUiiQQnniTI  D« 

Comment  exécute  le  traité  ;  son  entréo  jiqwtmqrencv  ,  »awcnaSE  w  )  paraît  à  le, 

^  Paria;  sa  popularité  ;  ses  rapports  çoi^r  de  Ilenri  iv;  passion  qu'elle  in- 

avec  la  reine-mère,  avec  Conoini  î  sa  spire  au  roi  ;  Bassompi^fo  renonoe^  en 

cabale  ;  ses  menées  ;  son  arrestation  \  main  ;  elle  épouse  le  prince  de  Gondé  | 

366  V  377.  Gratiûcyitions  qn'il  A  re»  XXUi  1^4  à  166,  Scandale  de  l'amous 

snes,3H^.E;icepté  du  pardon  général',  du  roi;  son  mari  l'enlèvej  sa  covtmn 

zMede  sa  femmaj  ïeuK  réconoiliatiou»  poiviii>i««  woQ  Benri  n  i  *l  *»««*  lo 
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fûre  enleter  ;  se  décide  à  l'aller  re-  S47,  S49.  Négocie,  f  58  à  360.  H  pro' 

prendre  à  Bruxelles,  170  à  174.  Son  tége  le  comte  d'Àlais  et  le  parlement 

mari  refuse  de  la  yoir,  SS4,  S)5.  Leur  de  Normandie,  269.    Mal  accueilli  à 

réconciliation,  402.  Elle  sort  de  prison  Paris  ;  son  dédain  pour  Mazarin  ;  soa 

avec  lui,  457.  Intrigues  auxquelles  elle  départ  pour  la  Bourgogne,  271.  Ses 

te  mêle  contre  Richelieu  ;  XXIIl,   14  réconciliations  ;  il  ramène  la  cour  \ 

0t  auiv.  Intercède  en  yain  pour  Bout-  Paris  ;  ses  eiigenees  ;  il  insulte  le  car- 

teyille,  45.  Puis  pour  son  propre  frère,  dinal;   ses  entrevues  avec  les  Fron- 

911.  Marraine  de  Louis  xiv,  542.  Son  deurs;  son  traité  avec  la  reine;  rivalité 

dévouement  poar  la  reine;  sa  haine  qu'il  prévoit  de  la  part  de  d'Orléans; 

pour  son  mari  ;  XXIV,  6.  Son  ressen-  ses  mesures  ;  il  gagne  La  Rivière  et 

timent  contre  Châteauneuf,  25.  Ses  Jarzay,  276  à  281.  Se  pose  comme 

démêlés  avec  M"^  de  Montbazon,  28,  chef  de  la  noblesse;  son  caractère;  son 

32.  Exils  qu'elle  demande,   294.   Sa  portrait;  comment  heurte  le  parti  qu'il 

dernière  entrevue  avec  son  fils,   801.  veut  conduire;   députation   qu'il  me- 

Son  exil,  312.  Sa  cour  de  Chantilly,  nace  du  bâton;  hostile  à  d'Eperoon, 

814,  815.  Requête  qu'elle  présente  en  282  à287.  Prétendue  tentative  d'assas- 

personne  au  parlement;  elle  s'éloigne,  sinat  sur  lui,  292  et  suiv.  Gomment 

829  à  332.  Sa  mort,  357.  marie  Richelieu;  il  offense  la  reine; 

CONDE  (lodis  II  DE  BOCRBOK,  DUC  SOU  arrestation  résolue;    trompé  par 

s'enghibn,  PUIS  PRINCE  de]  ;  son  alliance  Mazarin  ;  il  est  conduit  à  Vîncennes; 

avec  Richelieu;  XXIII,  393.  Il  se  si-  partage  de  ses  dépouilles,  295  à  304. 

gnale  au  siège  d'Arras,  426.  Fêtes  de  Suites  de  ce  coup  d'état;  dispersion  de 

ten  mariage,  434.  Commande  en  chef  ses  amis;  les  princesses  sont  à  la  tête 

l'armée  de    Picardie,  535.  Gomment  du  parti,  305  à  309.  Les  femmes  lui 

venge  sa  sœur;  XXIV,  33,  34.   Son  rattachent  la  noblesse,    813   à  317. 

assiduité  chez  la  reine,  36.  Promesses  Ses  adhérens  au  parlement,  333.  Ses 

qu'elle  lui  a  faites,  38.  Ses  opérations  officiers  agitent  Paris,  387.  Il  esttrans- 

militaires,  il  gagne  la  bataille  de  Ro-  féré,  338,  354.  Sa  liberté,  demandée 

Qroy,  39  à  42.  Il  prend  Thionville  et  et  promise;  à  quelles  conditions;  par 

renforce  Guébriant,  43.  Il   gagne  la  quels obstaclesretardée, 346, 349, 3ô7, 

bataille   de  Fribourg,  66  à  70.  Puis  359  à  363,  365.  Son  départ  du  Havre; 

celle  de  Nordlingen,  79,  Kf,  84  à  88.  son  retour  à  Paris  ;  ses  partisans  par- 

Sa  maladie,  89.  Il  est  adjoint  au  duc  lent  de  l'élever  au  trône,   369,  370. 

d'Orléans;    ses    opérations   dans  les  Ses  rivalités;    la  reine  lui  donne  le 

Pays-Bas  ;  il  commande  seul  l'armée  ;  gouvernement  de  Guienne,  374  etsuiy. 

il  prend  Dunkerque;  ses   sévérités  à  La  régente^songe  à  le  foire  arrêter  ou 

l'égard  de  Gaston;    son  retour  &  la  tuer;   ses   dangers;   il   quitte  Paris, 

oour,  114  à  121 .  Son  orgueil;  ses  de-  876  à  382.  Il  foit  renvoyer  les  sous- 

mandet  ;  son  avènement  ;  il  est  chef  ministres  ;  siège  au  parlement  ;  lutte 

àw  petiU-mattreM;    ses   débats    avec  avec  Gondi,  382  à  384,  386et8aiT., 

d'Orléans,  130  à  132.  Il  est  envoyé  396.   Ses   apprêts  de   guerre  civile, 

en  Catalogne,  133.  Echoue  à  Lérida,  885,  390,  393,  399.  Déclaration  da 

134  à  ld6.  Est  appelé  en  Flandre  ;  ses  roi  en  sa  faveur,    394.  La  reine  vent 

opérations  ;  il  gagne  la  bataille  de  Lens,  le  perdre  ;  ouverture  qu'il   repousse  ; 

171  à  175,  212.  Son  absence  laisse  sa  il  se  rend  en  Guienne  ;  accueil  qu'ily 

faction  sans  chef,  205.  Est  appelé  à  la  reçoit;  ses  partisans,  401  à  403.  Ses 

Oour,  224.  Sa  hauteur  h  l'égard  des  échecâ,  404et  suiv.  Ses  offres  à  Grom- 

parlementaires;  ses  conférences  avec  well,  406.  Déclaré  rebelle,  407.  Son 

eux,    225    à   230.  Se  brouille  avec  projet  d'enlever  Gondi  pi  échoue,  409» 

d'Oriéans,  231,  232:  Ses  conférences  410.  Il  tente  de  ^e  réconcilier  arec  le 

avec  Gondi  ;  circonstance  qui  le  ratta-  parlement,  4 1 7  et  suiv.  Livre  le  com- 

ohe  à  la  eour,  233,  238.  Ses  hostilités  bat  de  Bléneau,  426  et  suit.  Pourquoi 

antowr  de  Paris  ;'il  prend  Gharenton,  a  quitté  la  Guienne,  429  et  suiv.  II  se 
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rend  \  Paris;  comment  y  est  admis  ;  Edits  ^u'il  fût  enregistrer,  184.  Pré- 

attitade  du  parlement  ;  reproches  que  sent  à  la  défense  que  le  roi  fait  à  Lan- 

Joi  adresse  Amelot  ;  échec  de  ses  trou-  zun  d'épouser  Mademoiselle,  905.  Re- 

pes;  conspire  contre  l'assemblée,  433  çoit  Louis  xnr  à  Chantilly,  915,  916* 

à  438.  Ses  opérations  militaires  autour  II  fait  enfermer  sa  femme,  917.  Son 

de  Pans,  439,  448  et  suiv.  Ses  deman-  commandement  à  l'armée  de  Hollande, 

des  à  la  cour,  449.    Son  arrogance  à  935,  960.  Ses  opérations,  936  à  938. 

l'égard  des  magistrats,  443.  Froideur  H  passe  le  Rhin,  240  et  suiv.   Ptû* 

que  lui  témoigne  le  duc  de  Lorraine,  pose  de  démolir  les  places  prises,  951. 

446.   Perd  la   bataille  du  faubourg  Est  envoyé  en  Alsace ,  953.  Le  soi  lui 

Saint-Antoine,  452  et  suiy.  Il  fait  at-  préfère  Louyois,  956.    Son  inaction» 

taquer  l'hôtel  de  ville  et  se  rend  maître  964.  Sa  campagne  de  Flandre  ;  il  ga- 

de  Paris,  458  à  469.  Négocie  avec  la  gnela  bataille  deSenef;  ses  opérations, 

Gour  ;  ses  prétentions  ;   il  est  nonmié  975  à  980.  Empêche  la  disgrâce   de 

généralissime  par  le  parlement  ;  dés-  Louvois ,  *  993.    Remplace    Turenne, 

organisation   de  son  parti;  ses  voies  301,  309,  394.  Ne  prend  pins  de  com» 

de  fait  avec  Rieuz,   463  à  466.  Sou  mandement,  337,  338.  Alliance  qu'il 

dégoût,  467.  n  refuse  l'amnistie  de  la  recherche  pour  son   neveu,  394.  Sa 

cour,  469.  Il  rentre  en  campagne;  se  mort;  sa  rancune  contre   sa  femme, 

jette  dans  les  bras  desEspagnols,  470,  547,  548.  Saliaison  avec  Luxembourg; 

473.  Mesures  du  roi  contre  lui,  475.  XXVI,  139.  Mariage  qu'il  lui  a   fait 

Abandonné  par    La    Rochefoucauld,  faire,  140.  Le  roi  lui  sunfjit,  917. 

489.  Son  parti  ruiné  en  Guienne,  483  GONDÉ  (clémbhcb  de  maillé-b]|Kz6, 

à  485.   Est  rejoint  par  sa  femme  et  princesse  de  ) ,  promise  à  d'Enghien; 

son  fils  ;  ses  ressources  ;  ses  opérations  ;  XXIII ,  393.  Fêtes  de  ce  mariage,  434 . 

il  sort  de  France,  486,   487.  Le  roi  Est  exilée;  XXIV,  319.  Femmes  qui 

d'Espagne  le  nomme  généralissime;  lui,  sont  attachées,  314.  Elle  fuit  en 

sa  campagne  contre  Turenne ,  487 ,  Berri  ;  ses  protestations  à  la  reine , 

489,  490  à 496.  Son  procès;  sa  con-  317  à  319.  Elle  se  rend  au  Midi  et 

damnation,  500 ,  50 1 .  Ses  démêlés  avec  commence  la  guerre  civile,  399  à  394. 

ledtc  de  Lorraine,  509,  510.  Il  ren-  Entre  à  Bordeaux,  395.  Emissaire  du 

tre  en  campagne  ;    vaincu  à    Arras ,  ministre  qu'elle  épargne  ;  elle  se  met 

^10  à  512.  Aux  prises  en  Hainaut  avec  sous  la  protection  du  parlement;  le 

Turenne;  sa  correspondance  avec  lui  peuple  se  déclare  pour  elle,  396  à  899t 

et  ayec  le  roi,  590  à  594.  Emissaire  Son  peu  de  ressources  ;  secours  qu'elle 

que  veut  lui  envoyer  le  cardinal,  596.  reçoit  de  l'Espagne,  340  à  343.  Arrêt 

Par  qui  remplacé  comme  grand-maître  de  protection  que  le  parlement  rend  en 

de  la  maison  du  roi ,  539.  Sa  défection  sa  faveur,  344.  Fureurs  contre  Maza- 

oe  rétablit  pas  les  affaires  de  TEspagne.  rin  qu'elle  excite,  347.  Elle  fait  la  paix; 

533.  Ce  que  Haro'  stipule  pour  lui,  son  entrevue  avec  la  reine  ;  sa  retraite, 

534,  583.  Sauve  Valenciennes,  535,  348  à  351.  Sa  requête  au  parlement, 
636.  Prend  SainIrGuilain;  se  jette  dans  357.  Son  retour  à  Paris,  370.  Est  à 
Cambrai  ;  ses  échecs  en  Flandre,  551  à  Bordeaux,  484 .  Rejoint  son  mari,  486. 
555.  Sa  correspondance  avec  Mode-  Elle  est  enfermée;  XXV,  916,  917* 
noiselU,  556.  Hesdin  lui  est  livré,  548. 

564.  Vaincu  aux  Dunes,  566  l  570.  GONDÉ  (hbiuii-jules  de  bourboii» 
Son  pardon  promis,  579.  Ge  qu'il  ob-  prince  de)  ;  Montiew  le  Prince  ;  amour 
tient,  584.  Ses  intrigues  retardent  la  que  lui  porte  sa  mère;  XXIV,  319. 
signature  du  traité,  588.  Se  présente  Son  enlèvement,  317  et  suiv.  Il  est 
m  roi,  589, 590^  Ne  suit  pas  la  cour,  présenté  aux  seigneurs  de  la  Fronde , 
595.  Projet  de  le  faire  roi  de  Polo-  3S3.  Entre  à  Bordeaux,  394,  395, 
gne;  XXV,  119,  179.  Fait  la  con-  484.  Sa  mère  le  présente  au  parle- 
quête  àfc  la  Franche-Comté,  145  et  ment,  397.  Fureurs  contre  Mazaria 
my.    Commet   récompensé,    150.  qu'U  excite ,  347.  Il  rejoint  «oo  père, 

TahU  ginéraU  de  VHitUnre  det  Frtmeaie.  11 
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4ie.  GonUt  tax  Dbms,  ft69.  Sm  ia«  éfftl  màtAtUn,  481,  MS.  l^  pnt W^ 

téréU    itipulés,  694.    Mot   qat  loi  4li«MmpBi<;  safrotsièr«té;ietftMi, 

tdnMê  Lottit  vr;  XXV,   UO.  Son  489,  484.  ]>épUU  «a  loi,  491.  Ap- 

•■ipreMtmeot  à  d4poiiin*r  M  nèr»,  préeié  par  Fleory;  m  ptsmoa  da  poo« 

S 17.  AUiânee  qv'il  rtchercke  p«uv  ton  foir;  doaÛBé  p«r  M^^  de  Prye;  m 

•duiii,    394.  Mariage  da  loa  fils}  intrigaeaeontra  le  due  d'Orléans,  49& 

XXfl)  99.  Eat  da  l'armda  roy«la,  99,  at  aoÎT.  S'oppoae  an  Toyaga  de  Phi- 

ISO.   8o«   partraU;   aa  famiUas    sa  lippa  ▼  en  France,  601.  M'empêd» pu 

Biort;  XXYD,  190,  191.  San  teata»  la  Téelaaîon  da  la  reine  d'EspigM, 

nent,  199.  Sea  f apporta  aToa  Valtaira,  609.  Ydt  afae  {oia  Philippe  remonter 

S94.  anr  la  trône,  606.  Sa  poUtiqBe  atf- 

CONDÉ  (toos  m  M  aoimBoii,  Mmoi  rieore  ;  par  quoi  influencée  ;  son  iaci- 

m)  ;  JiMMiettr  k  Due;  ton  mariage;  pacité  de  fermer  les  plaies  intérievret, 

XXYI ,  90.  Eat  an  siège  an  Namar ,  606.  Il  promulgua  le  eode  noir  et  b 

98.  A  la  batailla  de  Steinkerque,  110.  déelaration  eontre  les  ealTiaistes,  509 

À  celle  de  llaerwinde,  1 S4.  Il  continua  et  sut.  Soins  qu'il  donne  à  la  ssaté  da 

à  la  mort  de  son  pare  à  être  appelé  roi  ;  il  lui  inspire  le  goût  da  la  dune; 

JfontAmr  k  Dme;  aon  portrait;  saa  Tout  rompra  aon  mariage  projeté  avec 

rapports  avec  sa  famille;  sa  mort;  Fin&nte;  songe  k  lui  feire épouser  u 

XX vn,   1916  194.  amur  ;  puis  une  princesse  d'Angleterre; 

CONDÉ  (M>ui8E-niAiiçoisi  »B  Boom*  onyertures  que  lui  finit  l'empeitur  de 

BON,  ifl^*  ra  hahtbs,  pmrcbssb  ds),  Russie;  ses  alarmes;  il  se  résoatà 

époQse  le  due  de  Bourbon  ;  XXVI,  86.  reuToyer  Finlknte  ;  k  qui  marie  le  roi, 

Passion  qu'elle  inspire  an  prince  da  616  6  6)9.  Courroux  de  la  cour  d'Es- 

Gonti,  980;  XXVII,  18S.  Demande  pagne  contre  lui,  694.  Ses  négocu- 

tainement  à  Louis  xw  le  retour  à  la  tiens,  690, 631.  Désastres  de  son  id- 

conr  de  son  fils  ;  XXVm,  96,  17.  Sea  ministration,  639  et  aui?.  Ses  profo- 

entrevues  ayee  Vintimille,  69.  siens  ;  expédions  de  DuTemej;  oppo- 

CONDÉ  (toois-BKimi  db  bodbbou,  sition  qu'ila  soûlèrent;* assemblée  du 

FBmci  db)  i  Moruiewr  le  Dve;  son  jeûna  clergé  ;  il  la  dissout;  signe  le  traitd  de 

âge  è  la  mort  de  son  p4re;  XXVII,  Hanoyreayec  la  Prusse  et  l' Angleterre 

189.  n  perd  un  mil ,  160.  Assiste  an  son  ambassadeur  à  Vienne,  696  à  542. 

parlement,  903.  Est  du  conseil  de  ré-  Il  institue  la  milice,  643.  Sa  lutte  «Tce 

genee,  991.  Le  duc  d'Orléans  l'en  dé-  Fleury;  il  sucoonkbe;  sa  disgrâce;  épo- 

dare  cbef,  939, 944.  Opposé  à  la  qna-  que  dosa  mort,  644 ,  à  649  ;  XXVUI,!. 

druple  alliance ,  399.  D  poursuit  la  CONDÉ  (Loois-ioSEra  db  boorboRi 

dégradation  des  légitimés,  897  et  suit.  nmOB  m)  ;  époque  de  sa  naissance; 

B  réclame  la  surintendance  de  l'édn-  son  tuteur;  XXVIII,  476,  476.  Se  Tie* 

cation  du  roi,  845  et  suif.,  859.  Coup  toira  6  Jobannisberg;  XXIX,  960, 

d'état  qu'il  approuve,  361 .  Concourt  à  961.  11  proteste  contre  le  parlemeot 

l'arrestation  du  dno  et  de  la  duchesse  Maupeon  ;  son  accommodement,  449 

du  Maine,  369.  Le  régeni  lui  commu-  et  suiy.  S'enferme  ayec  le  roi  mourait, 

nique  Tédit  fondant  la  banque,  890,  604.  Ses  idées  absolutistes;  XXX,  87. 

893.  Son  agiotage,  496.  H  remet  un  Ses  rapports ayee  Necker,  196.  Levi* 

passe-port  à  Law,  426.  Ses  reprocbes  site  dans  sa  rétraite,  198.   Son  peu 

ait  régent,  444,  449.  Inquiétudes  qu'il  d'importance;  son  opposition  aui  ré* 

lui  donne,  448.  II presse  le  roi  de  con-  formes,  989.  Mémoire  au  roi  qu'ils^ 

sentir  à  se  marier,  456.  Sa  mattresse  ;  gne,  496. 

pourquoi  attaque  Leblanc  et  Bcllisle,  CONDÉ  (Loois-miiRt-JosBranBBOOK- 

471 ,  479.  Initie  le  roi  aux  affaires,  boit,  dbrnibb  prihcb  db)  ;  proteste coa- 

479,  478.  Est  du  conseil  d'Etat,  474.  tre  le  parlement  Maupeou;  son  à&»^ 

Fleury  lui  destine  le  ministère,  478  modement;  XXIX,  449  à  469.  Re«*« 

et  suÎT.  Est  informé  de  la  mort  du  ré-  ayec  le  daupbin,  604.  Ses  idées  abso- 

gent,  480.  La  remplace' comme  prin*  lutistea;  XXX»  37.  Se  montre  au  blo- 
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o«f  4«  GtlnralteF»  HO.  Bon  fl«rt  «yee  i^k  u  mvti  dut*  mw  Niitmm;  «^ 
le  oomto  d'Artois,  98  t.  Sob  peu  d'i»-  «ila^  foi  ;  m  guene  atm  fiudes,  tSt» 
porU9ce;«oft  oppositioaQaxréformM,  Eayabit  û  Champagne;  recoona  par 
2%t.  Mémoire  au  roi  qu'il  «gne,  4t&.  Eudes  )  soumet  ses  fendataires  ;  ecik 
CONDORCET,  capitaine  protestant  Tarchevéque  de  Ljfoa,  114.  Puissuce 
en  Danphind  ;  XVIII,  8S7.  que  lui  donne  racoession  du  royaume 
GONFLANS  (iBàN  pb),  gouverne  la  d'Arles  ;  fermeté  de  son  oaraetiro  ;  ré- 
Navarre  ;  X,  402.  volte  à  Hilaa  ;  par  quoi  eausée,  tti. 

GONFLANS  (us  sas  ra)  >  maréchal  Ses  expéditions  en  ItaUe;  son  admt- 

de  Champagne;  massacré  par  ordro  de  nistration  régulièi^  en  Bourgogne;  sa 

Mareel;  X,  690,  6il .  Irritation  que  ce  législation  sur  les  fieCs ,  f  98.  S*Uso- 

meurtee prodoit chea la  noblesse,  633,  oie  son  fils  Henri  m;  meurt,  St9. 

6S4 ,  6S7«  Pourquoi  son  histoire  est  eonnne,  980. 

C0P9FLANS,  du  parti  du  Dauphin;  Pourquoi  s'eit  fait  appeler  h  Sëiiqm^ 

lût  prisonnier  à  Mons  en  Yimeu}  se  883. 

mehète;  XII,  612,  613. .  CONRAD  III, empereur, d*abordduc 

CONFLANS  (Tiuntni)entreLouisxi  de  Souahe  ;  fait  triompher  le  parti  gil- 
et la  ligue  du  bien  public;  XIY,  191  belio;  Y,  961.  Son  intervention  dans 
i  193.  les  royaumes  français  relevant  de  Tem- 

CONFLANS  (ls  maequis  db)  ;  trou*  pire,  981  à  983.  SolUeité  par  Bamard 

pes  impériales  qu'il  commande  en  Fran-  de  prendre  la  croix  ,311.  Refuse  d*a^ 

che-Comté;  XXUI,  890.  bord  et  se  décide  soudain  ,819.  Louis 

COIfFLANS  (l'àmiial  dk);  flotte  \f  Jeune  lui  demande  des  vivres  et  le 

qu'il  commanda  oontro  T Angleterre;  libre  transit,  816.  Ses  ambassadears  à 

XJUX  ,  904.  Est  vaincu  dans  la  baie  Châlons,  891.  Puis  à  Etampes;  insis^ 

de  Quiberon,  906,  907.  tent  pour  que  l'expédition  s'embarque, 

GONINGELAM,  capitaine  de  la  garde  399.  Son  départ  ;  sa  marche  ;  sas  peiv 

écossaise  de  Charles  vu;  accusé  de  corn-  tes;  son  arrivée  k  Gonstantinople,  896 

plot;  XIll,  471.  à  331.  Sbn  armée  est  détruite,  338 

CONNECTE  (THOMAS),  canne  bre*-  à  336.   Il    rallie    Louis    vn,    886. 

ton;  ses  prédications;  il  est  brûlé  à  J^etoume    en  Europe  ,   838.  Débar- 

Bome;XÛI,  il3,  114.  que  à  Saint- Jean -d'Acre,  859.  As- 

CONRAD  ,  comte   de  Paris ,  gon*-  siège  Ascalon  ;  s'embarque  pouf  l'Eu- 

veme  la  Neustrie;  m,  999.  Est  delà  rope,  364.  Sa  mort;  il  reoommande 

faction  de  Gauzelin,  936.  Prend  les  son  neveu  Frédéric  aux  électeurs,  491 . 

armes,  237.  ^    CONRAD.  IV,  elhpereur;  mesures 

CONRAD ,  meurtrier  d'Hubert;  sa  que  son  père  Frédéric  ii  lui  fait  pren»- 

grtndeur  ;  sa  famille  ;  m,  989.  dre  contre  les  Mogols;  Vtl,  199.  Pro<- 

GONRAD  I*',  empereur,  d'abord  duc  jet  de  lui  faire  épouser  une  nièce  d'In- 
de Franoonie;  son  élection;  III,  841.  nocent  iv,  307.  Est  roi  des  Romains 
Ses  guerres  perpétuelles  ;la  rivalité  de  et  gouverne  l'Allemagne,  357.  Le  pape 
Henri  de  Saxe  le  force  à  rsconcer  à  là  fait  prêcher  une  croisade  contre  lut  en 
Lorraine,  349.  Sa  mort;  qui  il  dé-  faveur  du  landgrave  de  Thuridge,  368. 
signe  pour  lui  succéder,  346.  Il  perd  son  armée,  369.  Bat  à  son  tour 

CONRAD n  (lb  SALiQus),  empereur,  son  rival,  361.  Il  saisit  les  subsides 

d'abord  duo  de  Franconie;  sm.  élection;  que  le  pape  fait  passer  h  ce  dernier, 

IV,  178.  Couronné;  son  activité;  inti-  364.  Se  retire  devant  Farmée  des  pré- 

mide  Robert;  180.  Beau-neveu  de  Ro-  très  ;  passe  en  Italie,  366.  A  la  mort 

dolphe  le  Fainéant;  renouvelle  avec  lui  de  son  père  le  pape  prêche  contre  lui 

le  traité  qui  assure  le  royaume  d'Arles  la  croisade,  479.  Oft  il  porte  la  guerre; 

à  r«mpiro,182.Y affermit  son  autorité;  YIII ,  3.  Prend  Naples  et  Gapoue  ;  ses 

8ubîug\&«  d'Italie;  couronné  à  Rome  vengeances,  4.  Sa  mort*^  il  laisse  un 

par  le  pape;  ev»orté  de  deux  rois,  186.  fils  ftgé  de  trois  ans,  6. 

Est  Vappoi  de  Rodolpho,  999.  Entre  CONRAD  (U  PAOïPtQt»);  ro!  dAr^ 
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les;  Bon  élection;  il  est  dépossédé  par  Son  règne  glorieux  dans  les  Gaules, 

Othon  le  Grand;  111,  396.  GouTeme  -fO.  Bat  les  Allemands   à   Lan^^; 

sous  sa  tutelle,  410.  Secours  qu'il  &it  une  multitude  de  prisonniers  ;  les 

•mène  à  Louis  iv,   429.  Son  règne  distribue  aux  propriétaires  des  terres, 

ignoré  ;  sa  déférence  pour  Othon,  467.  SI .  Abandonne  les  districts  déserts  des 

Pourquoi  surnommé  le  Pacifique,  472.  Gaules  aux  Sarmates  et  aux  Bastarnes, 

Accueille  Timpératrice  sa  sœur,  475.  S2.  Remplacé  par  son  fils  Constantin, 

Accompagne  l'empereur  son  ne?eu  en  S3.  Fayorable  aux  chrétiens,  96. 

Italie ,  485.  Epoque  de  sa  mort  ;  IT,  CONSTANCE  empereur  romain;  ses 

73.  rictoires  ;  il  inyoque  le  secours  des 

CONRAD,  comte  de  Worms,    dn  Gennains  et  leur  ouvre  les  Gaules,  I, 

parti  d'Othon;  sa  yictoire;  m,  404.  24  à  26.  Veut  ensuite  les  chasser,  et 

ileçoit  le  duché  de  Lorraine  et  épouse  confie  cette  tâche  à  Julien,  28.  Ses 

la  fille  d'Othon ,  405.  Mission  que  lui  désastres  en  Perse  ;  sa  mort,  32. 

donne  son  beau-père,  487.  Négocie  la  CONSTANCE ,  seconde  femme  da 

paix,  441.  Sa  médiation,  442.  Fait  la  roi  Robert  n  ;  sa  beauté;  son  caractère; 

guerre  à  son  beaupré;  ses  yengeances  IV,  104.  Anecdote  à  ce  sujet,  105. 

à  Mets;  attire  les  Hongrois,  446.  Est  S'oppose  aux  charités  de  son  mari; 

réduit,  458.  anecdotes,  106,  108,  109.  Sesdém^ 

CONRAD,  duc  de  Carinthie;  com-  lés  ayeclui,  135.  Fait  assassiner  En- 

pétiteur  à  l'empire  de  Conrad  le  Sali-  gués,  son  fayori  ;  introduit  le  luxe  à  sa 

que;  IV,  177.  cour,  136  et  suiy.  Assiste  au  procès 

CONRAD ,  fils  de  l'empereur  Hen-  de  son  confesseur  Etienne,  lui  arrache 
ri  ly  ;  reçoit  en  apanage  le  duché  de  un  œil  après  sa  condamnation,  150  à 
basse  Lorraine  ;  IV,  461.  Séduit  par  le  152.  Inquiétudes  que  lui  donne  le  pè- 
parti  ecclésiastique ,  499.  Passe  sous  lerinage  de  Robert  à  Rome,  161:  Châ- 
les drapeaux  de  l'Eglise;  accuse  son  grins  que  lui  donne  son  fils  Hugues, 
père  deyant  un  concile  de  l'ayoir  excité  173.  Trahit  Foulques-Nerra  ;  alléchée 
à  l'inceste,  500.  Dépossédé  de  son  apa-  par  l'offre  de  la  couronne  de  Lornône 
^gc,  501.  Mesures  pour  lui  assurer  pour  son  mari  ou  ses  fils,  183, 
l'Italie,  528.  Déshérité  de  l'empire;  184.  Veut  écarter  du  trône  son  fils 
sa  pauyreté  en  Italie;  sa  mort;  V,  51.  Henri,  188.  Cède  à  la  volonté  de  son 

CONRAD,  cardinal-légat  dans  l'Ai-  mari  ;  par  quels  motifs,  189.  Son  ini- 

bigeois;  appel  qu'il  fait  aux  évoques  de  mitié  contre  Henri  ;  ses  efforts  pour 

France;  VI,  519.  Convoque  un  concile  élever  sur  l&  trône  Robert;  parti  qui 

à  Sens,  520.  IMnonce  un  prétendu  l'appuie,  211.  Fait  la  paix,  212.  Sa 

pape  et  un  légat  réformés,  52 1 .  Espère  mort  ,213. 

ébranler  Philippe- Auguste  et  obtenir  CONSTANCE  de  Bourgogne,  fille 

une  armée,  522.  Officie  à  ses  obsè-  du  duc  Robert  de  France;  épouse  Al* 

<iaes ,  528.  phonse  vi  de  Castille;  IV,  467. 

CONRADIN,  dernier  rejeton   des  CONSTANCE  de  France,   épouse 

Hohenstauffen;  son  ftge  à  la  mort  de  Eustache  d'Angleterre;  V,  384.  Son 

son  père;  ses  droits  oubliés  ;  VIH ,  5.  second  mariage  avec  le  comte  de  Ton- 

Anathème  fulminé  contre  ses  partisans,  louse,  393. 

30.  Scrupules  de  saintLouis  à  usurper  CONSTANCE,  fiUe  d'Alphonse  yn, 
ses  droits,  57.  S'apprête  aies  disputer,  de  Castills,  épouse  Louis  vii  ;  meurt  ; 
166.  Entre  en  Italie,  171.  Entre  è  V,  393.  Epoque  de  sa  mort,  435. 
Rome  ;  se  heurte  contre  Charles  d'An-  CONSTANCE  de  Bretagne  ;  épouse 
jou  à  TagUacozïo,  172.  Perd  U  ba-  Geoffroi  d'Angleterre  ;V,  457. Sa  gros- 
taille;  est  prisonnier  et  mis  à  mort,  sesse  à  la  mort  de  son  mari;  VI,  49, 


173  à  175.  Comment  les  Siciliens  yen-  Donne  le  jour  à  Arthur  ;  se  remarie  au 

lent  le  venger,  359.  comte  de  Chester,  50.  Jalousie  qu'elle 

CONSTANCE   (chlore),  empereur  inspire  à  Eléonore  ;  elle  reçoit  le  ser- 

romain}  réduit  l'Angleterre;  I,  19.  ment  de  fidélité  de  plusieurs  provinoest 


€0N  CON                   165 

184.  Confie  son  fils  \  Philippe-Ail-  cUiste  de  sa  fismiille;  séditions  sous  son 
gttste  et  reçoit  des  garnisons  françaises,  règne,  S86 ,  ?87. 

185.  Remariée  à  Gui  de  Thouars,  188.  GONTANTIN  Y,  empereur  d'Orient; 
Sa  mort,  211.  son  contrat  de  mariage  avec  Rothrude, 

CONSTANCE   de    Sicile;    épouse  fille  deCharlemagne;!!,  988.  Samère 

Pierre  d'Aragon  ;  YIU,  60,  61 .  Droits  rompt  ce  mariage  et  lui  fait  épouser 

qu'elle  lui  transmet,  8 1 1 .  La  couronne  une  Arménienne,  328 .  Ambassade  qu'il 

de  Sicile  offerte  à  son  époux  en  sou  envoie  à  Charles,  361.  Ses  démêlés 

nom,  333.  Son  entrée  à  Messine,  339.  avec  sa  mère,  362.  Sa  mort,  363. 

Saave  la  vie  du  prince  de  Salerne,  359.  CONSTANTIN,  élu  pape  par  la  fac- 

Son  fils  don  Jayme  lui  laisse  l'adminis-  tion  romaine  ;  ses  lettres  à  Pépin  ;  dé- 

tration  de  la  Sicile ,  445.  Scrupules  possédé  et  aveuglé  par  la  faction  lom- 

que  le  pape  cherche  à  réveiller  chez  barde  ;  II,  208.  Mis  en  jugement  ;  trai- 

elle;  IX,  11.  tement  qu'il  subit,  209,  210. 

CONSTANCE  de  Castille;  épouse  le  CONSTANTIN  (  ducas),   empereur 
duc  de  Lancastre;  XI,  163.  11  veut  d'Orient;  accueil  qu'il  fait  à  un  im- 
pure valoir  ses  droits  sur  l'héritage  de  posant  pèlerinage  ;  IV,  332. 
son  père,  322.  Est  couronnée  en  Ga-  CONSTANTIN   (palèologue),  der* 
lice,  491,  492.  nier  empereur  de  Constantinople;  sa 

CONSTANT  a  les  Gaules  dans  son  mort;  XIU,  575. 

tpanage;  I,  24.  Bat  les  Francs;  fait  CONSTANTIN, soldat  de  Dandelot; 

périr  Constantin   n;  est  assassiné,  complice  du  meurtre  de  Chavri;XVin, 

36.  406,  407. 

CONSTANT    (AUGusTiM   de);    son  CONSTANTIUS ,  général  des  Ro- 

xèle  poifr  Henri  iv;  XX ,  105.  Sa  mis-  mainsdans  les  Gaules  ;  1, 1 38.  Assiège 

âonprèsdeMontmorency,  181.  Sauve  Narbonne,  143.  Traite  avec  Wallia, 

le  prbce  à  Centras,  276.  144.  Epoux  de  Placidie,  148. 

CONSTANTIN,  empereur;  assiège  CONTADES  laisse échapperle pré- 
dans Marseille,  puis  dépouille  et  fait  tendant;  XXVH,  251. 
massacrer  Maximien  son  beau-père  ;  I,  CONTADES  (lb  maréchal  de)  est 
33.  But  les  Francs  et  les  Allemands;  de  l'armée  d'Allemagne;  XXIX,  121. 
soumet  tout  l'empire  ;  ne  s'occupe  plus  En  reçoit  le  commandement,  152,155. 
des  Gaules,  24.  Ote  au  préfet  de  cette  II  laisse  échapper  le  prince  de  Bruns- 
province  l'autorité  militaire,  51.  Con-  wick,  156.  Il  perd  la  bataille  de  Min- 
cède  des  terres  du  fisc,  72.  Retire  les  den  ;  est  remplacé,  194  à  199. 
légions  des  Gaules  de  leurs  camps;  les  CONTARINI  (le  cardinal)  pré- 
établit dans  les  villes,  75.  Sa  couver-  sente  au  pape  les  projets  de  Loyola  ; 
sion  au  christianisme,  96.  Son  édit  en  XVII,  90. 

«a  faveur  ;  ses  pieuses  libéralités  pour  CONTARINI,  ambassadeur  vénitien 

expier  ses  meurtres,  97.  Petit  nom-  au  congrès  de  Munster;  XXIV,  77. 

l>re  des  chrétiens  dans  les  Gaules  sous  CONTAY  (le  sibede)  prend  partà  la 

son  règne,  1 02.  bataille  de  Montlhéry  ;  XIV,  1 75,  1 77. 

CONSTANTIN  II  a ,  dans  son  apa-  ConseU  qu'il  donne  à  Charles-le-Té- 

nage,  les  Gaules  ;  1 ,    24 .  Constant  le  méraire,  179 .  Inquiétude  que  luidonn* 

^l  périr,  25.  ce  prince,  190.  H  opine  pour  la  mort 


avec  Honorius,  132.  Pol,   448,449.  Intermédiaire   entre 

CONSTANTIN   (copronvme),  em'-  Charles  et  le  roi,  452.  Envoyé  prèa 

Pe^"ir  d'Orient;  encore  représenté  à  de  ce  dernier,  474.  Tué  à  la  batoiUe 

Rome  po-  des  officiers;  H,  183.  Ne  la  de  Nancy,  494. 
Pwtége  contrfc  Ub  Lombards  que  par        CONTl(D»BOtRB0M,  preiobr  prihcp 

dw  ambassadeur»,  1»4.  ZèU  icono-  os)  p^end  !•«•««»«•  pour  la  roi  de 
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NiTarr»;   XX»  965.    Pertiste  dut  MMiirM  dnlbiooitrelti,  4T^IlfiBl 

ce  parti,  391,  454.   Rejoint  Vamëe  la  paix,  48Sà  485.  Sa  Ktnite,  4M. 

allemaDde,  807.  Puis  l'armëe  royale  ;  Son  mariage,  500,   514,  558,  601. 

XXI,  78.  EsteoyojéeBToorraine,  99.  Ses   opérations    militaires  aux  Pyré- 

^8  succàs,  t07.  Ses  infirmités,  110.  nées,  514,  526.  En  ItaUe,  555.  Si 

&>B  échec  àGMon,  179.  Ses  intrigues,  mort  ;  XXY,  174. 

1 94 .  Représente  un  pair  laïque  an  sacre  GONTI  (loum-aimah»  M  mumm, 

4e  Henri  it,  350.  Le  remplace  à  Pa-  MmcB  Di)  ;  son  mariage  ;  XXV,  S94. 

ris,  886 .  Est  gouverneur  du  Dauphiné ,  Payeurs  qu'il  ambitionne  en  yain,  441. 

884.  Agit  dans  Tintérèt  de  son  beau-  Son  expédition  contre  les  Tnres,  bH, 

frère  ;  XXII,  1 96 .  Assiste  au  lit  de  jus-  Son  retour  ;  accueil  que  hâ  bit  le  rai  ; 

tioe,  197.  Sa  nullité,  199.  Représente  sa  mort,  545  à  547.   . 

nn  pair  laïque  au  sacre  de  Louis  xin,  CONTI  (nuKçon-LOertM  BOQueV) 

931.  Sa  factiofi,  989,  953.  Largesses  prikce  de)  ;  d'abord  prince  de  Lt  R»- 

qu'il  a  reçues,  388.  cke-sur-Yon  ;  son   expédition   contre 

CQNTI  (de  GVttE,  pRmcBSSt  de)  les  Turcs;  XXV,   596.  Son  retour; 

sert  l'ambition  de  son  frère  ;  XXII,  accueil  que  lui  fût  le  roi  ;  il  bérite  de 

196,  970,  971.  Est  de  l'intimité   de  son  frère,  545  k  547.   Est  de  rarmée 

k  régtnle,  907.  L'excite  contre  Ri-  de  Luxembourg;  XXVI,  98,    flO  i 

cbelieu  ;   XXUI,  59,  154.  Son  exil  ;  194.  Sa  candidature  au  trène  de  Po- 

âà  mort,  169.  logne,  995,  999  et  suiy.  Edioae,  231, 

CONTI  (armahd  de mniRBOii,  rames  Epoque  de  sa  mort;  XXVII,  130.  Si 

de);    attaché   au   parti  de  Mazarin;  passion  pour  la  duchesse  de  Bourbon; 

XXIV,   6.  Ses  conférences  ayec  les  XXVI,  930;  XXVU,  189. 

parlementaires  ,  997.  Son  frère  veut  COFITI  (Loms-FRAMçois,  priiicb  dï); 

le  (aire  cardinal,  93 i  ,  939.    Gondi  son  jeune  âge  à  la  mort  de  son  père; 

veut  le  mettre  à  la  tète  de  la  Fronde,  XXVU,  134.  Assiste   an  parlcmeat, 

938 ,  939.  Il  est  nommé  généralissime ,  903.  Poursuit  la  dégradation  des  légi- 

946,  946.  Héraut  que   lui  enyoie  la  timés,  887  et  suiy.  Coup  d'état  qu'il 

cour,  963.  Il  annonce  rapproche  de  approuye,    851.   Commande   l'armée 

Turenne,  961.  Se  plaint  de  la  paix  de  d'Espagne,  376  et  suif.  Son  aridité; 

Knel,  969.  Se  rend  à  la  cour,  970.  coup  funeste  qu'il  porte  à  la  banque 

Réconcilié  arec  son  frère,  976.  Reçoit  de  Law,  414   et  suiv.    Procès  qu'il 

le  gouvernement  de  Champagne,  977.  fait  faire  au  duc  de  La  Force,  417. 

Ce  qu'il  demande  pour  les  La  Roehe-  Ses  mœurs  féroces;  XXVIH,  169.  H 

fbucaukts,  984.   Siège  an  parlement,  commande  l'armée  de  Piémont,  309. 

993.  Son  arrestation,  995  à  902.  Suites  Est  associé  à  l'infant   don   PhUippe; 

de  ce  coup  d'état,  305  à  309.  Projet  rictorieux  à  Vîlla-Pranca  ;  prend  Bc- 

de  le  marier  à  MU«  de  Chevreuse,  monte;  assiège  Cuneo;  sa  retraite,  330 

311.  Vain  espoir  de  soulever  la  Cham-  à  334.  Est   à  la  tète  de  l'armée  tfa 

pagne  en  sa  faveur,  316.  Il  est  trans-  Rhin,  369.  Son  impuissance,   871, 

«éré,  338,   354.    Les  deux  Frondes  373,   375,    Ses   conquêtes  dans  les 

demandent  sa  délivrance  ;  elle  est  pro-  Pays-Bas,  406,  407.  Son  rappel,  433. 

mise  au  parlement,  iH,  340^,  363,  Mariage  de  sa  fille;  ses  désordres;*» 

865.  Est  effectuée,  369,  370.  H  rompt  dettes;  scandale  de  la  conduite  de  sa 

avec  les  Chevreuses,  376.  Il  est  gou-  femme,  475,  476.  Diplomatie  secrète 

temeur  de  Provence,  376.  Quitte  Pa-  dans  laquelle  il  seconde  le  roi  ;  XXlXi 

ris,  882.  Accompagne  le  roi  au  parle-  805  et  suiv.  Il  recherche  l'amitié  d* 

ment,  393.  Se  résout  à  la  guerre  ci-  parlement,  348.   Il  proteste  contre  b 

Vile,  399.  Sommes  que  lui  laisse  son  parlement  Haupeou;  son  accomniff''®" 

frère,  409.  Il  le  rejoint,  404.  Déclaré  ment,  449  etsuiv.  Exilé  de  la  coor,  504. 

lebcUj,  407.  Excite  les  Ohntrtcs;  ja-  CONTI  (la  friwcçssf  m)   fi"*  ^ 

lOux  de  sa  ««wir;  rompt  avec  elle;  par  cour  à  M"*  dp.  P^mpadour  J  XXJÏÏk 

qui  dirigé  à  Bordeaux,  499  i  489.  3S0.  Ses  dfeordrts,  476. 
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GONTl  <UNnt«-rAAiiÇ6is»ionni  de  déric,  840, 341  ;  il  rêfiue  d«  toUrnw 
BOBMoii)  mmCM  ftfi)  prend  parti  pour  ses  forces  contre  les  Tares,  349.  H 
les  parlemens  ;  XXX,  S7  et  toÎT.  Soa  4pie  la  disooffde  qui  ae  maoifiBata  etttre 
ilUance  avec  eea  eorps,  44*  Mémoire  les  capitaines  français,  S66<  Sa  di«- 
aa  roi  qu'a  signe,  425.  Ipiité  *s  t^and  mpilaim  i  sat  takns; 

COOK;  ses  grandes  «iploraftim»  aetceiqaMet;  »m' perfidies  e^fera  le 
ntritimes  ;  XXX,  3 1 T .  prince  Ferdinand,  356.  Ses  discussiaM 

GOOPER  {jMUASf)  est  gagné  par  «w)lesFtrtifais^jB*le»UftiteS5  son 
Louis  Mv;  XXV,  IM»  acte  A*\m^]kté%  sa  toÉUnmn  «tm  1« 

COOTE  (SIR  kyrb)  aux  prises  awc  »îce*rsi,  3*7,  36«.  U  gmerr*  édate 
TippooSaëb;  XXX, ti7.  tntee  eux;  tt  «•  renferma  dans  lis 

COP(«nLtAew),  médecin  do  Frtn*  places,  380  à  384.  Position  qa*fl 
çoîsi«';  encourage  ses  goûtslittéraires;  pre^,  «86  à  3i3»  AnâcêS  ^^  lui 
X?I,  S57.  fait  Borgi*  ;  soa  imnwWté  dMS  Ba^ 

COPE  (LB  GftRÉftAL)  ;  iiattu  à  Près*  telle,  399.  Bat  et  fait  prisotniar  La 
toû  par  Chartes -Edouard  Stuart  ;  ftdisse,  4©t,  4«t- ««çoft  du  renfort; 
XXVni,  8^0.  ratM  SB  eampagne  ;  gagne  la  btwUla 

CORASMIENS(LB8),poussé8parle8  ds  Oérigaota»  403,404.  Son  refus 
MegoU;  se  jettent  sut  la  Syrie  ;  rem-  de  suspendre  ses  opéraSio»s,  4©T.  Il 
portent  sur  les  chrétiens  et  les  musul*  ««tre  à  Naplos,  4«8.  Boigia  lai  offre 
«sas  réunis  la  victoire  de  Gaza  ;  VII,  san  armée,  4tt.  Est  «»  présoioo  éas 
802.  Massacrent  la  population  de  lé-  Français  sur  le  GarigUano;  la  mau- 
malem,  804.  Détruits  et  chassés  de  ▼•ise  pwltiofc;  sa  eoMtatoe;  |«r  qui 
U  Syrie,  814.  rwrfefrcét  passe  la  Awn;  détftit  r«r- 

CORBARAN  {mon  WAW),  général  iftéeenntmia.  faitet)>âtulfrGa«l*,4lf 
aatarrais;  enTahit  l'Atagon;  sa  dé-  à  424.  Pourquoi  aoonoée  ses  troijos; 
fcite;  Vni,  398.  «  t^«t  ^'Aw,  433,  4«7.  toqutétade 

COREE,  fils  d^ttierry  tt;  1,489.  qu'il  donne  %  l?o*44«aid,  4W.  EJ 
6s  mort,  444.  ramené  par  lui  en  Espagne,  4B4.  A«- 

.  CORBIE  (joMAVb  DE),  premier  pré-    mîrttfoti  cfa«  l%i  létaiïOlgfte  le  w*  de 
tiieatdu  parlement;  porte  la  parole    France,  481.  v    j      j^ 

aux  Etats^généraux ;  XI,  368.  Paix  CORDOUE  (ferditiato  dr),  duc  « 
qa'a  négocie  à  ram,  369.  Assemblée  Sessa;  gotPrtmetf^  d*  «jjjj*^;  *®^ 
ït  laquelle  il  propose  la  guerre  de  Flan-  S«ccès  contre  Brîwac;  XTlB,  8!. 
«ïw,  382.  Est  nommé  chancelier,  644.  COR!>OCE  ^oonsâLés  M)  l»'^MaWH 
Négociateur  av«c  l'Angleterre ,  545.  «eld  à  FWtortis;  XXl,  608.  Envaiift 
Notification  qu'il  fait  à  la  Sortwnne ;  le Monffefrat;  XXffl,  M- «««  *^*5* 
Xlï,  67.  Consea  dont  il  fait  partie,  Casai;  sa  «)umi«Jon  *»  *«*  ^^ 
182.  toîe,  ^  à  f2.  Défend  le  P*s  4e  «ttWi, 

CORBDnSLLI  (UCOB) ,  lecteur  de  lOS.  Consent  k  ce  que  «m  «»^*^«»*«? 

Henri  m  ;  XIX,  464.  ettgagwftwis  qtiM  prWid  f^r^  «»*'» 

CORBWELU  ;  exilé  de  la  cour  de  107,  169.  Ar«iéèqn*ft  rnsenOle  pwar 

I^isxit;  XXV,  88.  Son  enthousiasme  secourir  retop«f«it,  'J^î»  |J*:  72" 

jKïttrce  prince,  356.  pes  qu'il  prête  aumtt  d'OHéM»,  ITO. 

CORDOITE  («ARtw  ttE);  sft  défense  Sa  défaîte,  t^, 

dans  Carmona;  XI,  A05.  CORDWA  fttiùiS  u^,  twlfii*  «8- 

CORDOTO  (HCGCES  de);   danger  pïignol ;  Sês  opétatiow  de iî«ioert «t«i 

îtt'a  court  îi  Séminara;  XV,  227.  les  Français  ;  XXX,  1M.    -^    .^  . 

CORDOtîE  (FERTfAro-cowsALVE  de)  ;  CORM<mS,    «ttgueii^»  »««««» 

armée  qu'il  amèije  en   Sicile  ;    XV,  marche  avec  f<armée  aRematwe  ;  aa, 

îî*.  Perd  la  hataille  de  Séminara,  291.                       ^^     .^^^wl^  % 

256,  w.  Reprend  rascendant  en  Ca-  COKNAC  (x**B*!:)  ,  'p^Whim'  « 

Jakrt,  229.  ïvéfead  la  Sicfle  contre  les  Blois;  XX,  4^î.                 nMiéùtmé 

Turcs,  $87,  U  trahison  «nyors  ïré-  CORÏflOUJï  <  fibkwè)  ,  pwsrMmé 
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par  RicheUeu;  fait  représenter  U  dd;    opérations,  40.  Eeste  encore  nne  fois 

^"™' iV' X^^•  •****  ^^  ^*^^«'  *'•  Conseille  la  cony*. 

t.UIUX£TU  (u  CARDOTAi.);  SOU  om-    cation  des  Etats-généraux,  68.  Il  perd 

^S!f°SÎÎ®°^  ^^'  *^*-  l'ascendant  en  Piémont,  81,  Le  parti 

OORTIU   (GUiLiAnifs),   amiral   de    des  Goises  résout  de  se  l'attacher,  109. 

Charles  d'Anjou  ;  battu  à  Halte  ;  Vm,    Est  gouTemeur  de  Picardie,  U  0.  As- 

jAi»ni«r 4 ,  w  T«  .  *^**®  ^  rassemblée  des  notables,  t61. 

CUlinWALLlS^LOBn)  bat  les  Amé-  D  salue  roi  Charles  a,  186.  Est  pré- 

nouns;  reprend  Charles-Town;  XXX,  sent  à  l'ouverture  des  États,  191.  Ah 

190.  Son  plan  d'opérations,  199.  Sa  réunion  du  eonseU  et  du  parlement, 

capitulation   à    York-Town,    200  à  218  à  220.  Il  résigne  son  gouyeme- 

J'abc/^  /  ™*°*  ®°  ^^^'^  ^  Condé,  230.   II  re- 

tiURbO  (JBAir-BiPnsTB)  se  charge  pousse  tonte  idée  de  tolérance,    262. 

a  assassiner  Léon  Strozâ  ;  ses  aveux;  Son  entrée  à  Paris,  270.  Lieutenant 

^™'  t?*;_  ,  connétable  au  siège  du  Havre,    393. 

Wliy ARE  (PIERRE  DE),  antipape  op-  Assiste  au  lit  de  justice  de  Rouen, 

posé  è  Jean  xxii  sous  le  nom  de  Ni-  397.  Sa  mort;  il  n'est  point  regretté 

colas  IV  ;  X,  36.  Se  soumet  au  pape;  de  la  reine-mère,  412,  413. 

®*V!?iff\*2r"°^'  *'''  ^^'  COSSÉ-BRISSAC  (timoléoh,  mare. 

V  1     ta      '"  «ARQow   de)  corn-    CHAL  db),  d'abord  sire  de  Gonnor  ;  est 
?îvf  7Î?®'*"^^"*"'*^**^PP®^î    "^^"^^  gouverneur  de  Metz  ;  défend 
roQFiî;  A  /  .  V  cette  ville;  XVII,  464,  483.  Part  pour 

CUSEKZA  (R&ATB1X  de),  veuve  du    le  Piémont,  552.  NégocUteur  entre  les 
comte  de  Gantecroix  ;  épouse  le  duc  de    Catholiques  et  les  Huguenots  ;  XVDI, 
Lorraine  du  vivant  de  sa  première    352.  Fait  enregistrer  l'éditd'Amboise, 
?Sck?/       '  ***'  *^^-  3^3,  374.  Confiance  de  la  rein^-mère 

t.u&SA(jEAn  DE),  amiral  des  princes    pour  lui,  412.  Sa  promotion,  476.  Son 
XIV  Tq'  ^^^  e*P^ition   à  Naples;    commandement,  606,  526,  526.  Hbat 
rncci.  /      .      .    .  «^^*  P^rir  CocqueviUe;   XIX,  16. 

tiUbSE  (REEE  BE),  fiivori  de  Char-    Livre  le  combat  d'Arnay-le-Duc,   82, 
les  vni;  son  empire  sur   lui;   XV,     83.  Trait  de  cruauté  de  lui,  89.  Ses 
rn<i«tf    i>i»ioo4r^  missions  à  la  Rochelle,  102,   112. 

f.«>,,i        ..,         ,  ^  («ARLES  0E)3     Défiance  que  le  roi  témoigne  de  lui, 
troupes  quilconduit  à    l'armée  du     143.   Se  rend  chez  l'amiral,  157.  Se 
VihSr    «n^^'  ^^^'  "  commande  à     rend  au  siège  de  la  RocheUe,   226. 
Tn?i       V  r^)  riovamé  gouverneur    Est  du  parti  des  politiques,  260, 261. 
aunemont,  424.  Comment  fait  passer    Est   emprisonné,  268.   Est  remplacé 
ttes  troupes  à  Parme,   426.  Il  com-    comme   maréchal,   313.  Est  mis  en 
mence  la  guerre,  427.  GentUshommes    liberté,  346.  Siège  au  conseU  d'éUt, 
^rJ^^^^^^\^^^^^^^V^r9tions\    445- RéconciUe  Bussy  et  Grammont, 
ÎSÎ'wL^^'t'^  ^"^^  ^""^  Gonzague,     474.  Négociateur  à  Fleix,  540. 
P^„«f  lII  «    '*"'  le  laisse  sans  se-        COSSE-BRISSAC  {charles,  maré- 
l^ff^n'cil!  •^?/T.®''*^*  hostiUtés  et    CHAL  DE  )   fait  partie  de  l'expédition 
loffensive,  490,  491.  Nouvelle  trêve,     aux  Açores;  erramène  les  débris; 
d«  J  .    T"1  ^^'^''^»  ^^♦^  ^""^^^    XX,  30  à32, 34.  Est  de  la  Ugue,  131. 
nê™Anî!l''  le  connétable   ne  lui    Angers  lui  est  enlevé,  195  et   suir. 
pemet  pas  de  quitter  le  Piémont,  638,     Rôle  que  lui  destine  Guise,    331.11 
6^9.   Ses  nouveaux  avantages,   650,     fait  tirer  sur  les  troupes  royales, 347. 
le  i;t    ^y"A1  ^''r  ^^  ^''''  ^*^^*î     ^^^'^^  la  noblesseaux  Etats  de  Bloig, 
ciè^/  Yvki     Ia  ^^ rT'®  ^^'    ^^^'  ^12-  Son  discours  passionné,  418 
PiTrml  1-      *    *^'    ^^-    ^®  ^"^  **«     à  420.  Requête  qu'il  présente  au  pA, 
^jTr^'''^f^  neutralité,  32.     433..  Ses  offres  au  tiere,  438.  S*n  ar- 
j:    "|!^„,fsr'>*l"l"'l*I-ombardie;     restation,  464.    Sa  mi»»  en  liberté, 
uiversion  quil  y  opi,^^  33  ^  55.1  g„    ^^j,^  Son  discours  de  clôture,  49!. Re- 
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(oit  IjB  gouTernemeiit  de  Nonnandie,  Biëgé  pir  Loai84eiGro8  ;  se  réconcilie 

501.  Insarrection  qu'il  fomente  à  An-  ayec  lui;  son  mariage;  V,  SU. 

gers  répriméei  506.  Battu  par  Mont*  GOUCY  (brghbrrahd  et  les  sires 

pensier,  531,  522.  Est  nommé  ma-  de)  assistent  à  la  mort  de  Louis  viii; 

réchal;   gouverneur  du   Poitou;  ses  Vl,  695;  VU,  21.  Au  sacre  de  son  fils, 

échecs;  XXI,  236.   Est  nommé  gou-  24.  Du  parti  des  seigneurs  ;attaqnentle 

Teraeur  de  Paris  ;  liyre  cette  ville  à  comte  de  Champagne,  61,101.  Assiste 

Henri  IV,  254  à  268.  Conséquences  de  à  la  cour  plénière  de  Saumur,  236. 

sa  trahison,  269,    270.   Son    traité  Raoul   tué  à  Mansourah;   colère  de 

porté  su  parlement,  273.    Fait  renou-  saint  Louis   contre  Engherrand;  par 

vêler  la  trêve  en  Bretagne,  435.  Sa  quoi  motivée;  grâce  quHl  lui  accorde  ; 

position  féodale;  XXH,  10.  Il  est  du  VIII,  98. 

conseil  de  régence,    176.  Entraîne  COUCY  (engherrand  vii, comte  de); 

l'année  en  faveur  de  Marie  de  Médi-  son  expédition  en  Suisse;  XI,  217  et 

cis,  195.  Ses  débats  avec  le  duc  de  suiv.  Négociateur  pour  la  France  avec 

Retz,  251.  Sa  communication  à  Tas-  Edouard  m,  224.  Attaque  le  rdli  de 

semblée  du  tiers,  323.  Négocie  la  paix  Navarre,   234.   Défend   Arras,   293. 

avec  Goodé,  355.    Conseil  qu'il  pré-  Médiateur  avec  le  duc  d* Anjou,  369. 

side;  ses  démêlés  pour  la  préséance,  Est  de  Tannée  de  Flandre,  386.  Mar- 

380,  381.  Inquiétudes  qu'il  donne  au  che  sur  Paris,    407,   408.   Passe  eu 

loi,  462.  Castille,   472.   Quitte  l'armée  d'Har- 

COSSEINS  commande    les  gardes  fleur,   609.  Envoyé  en  Bretagne,  621. 

donnés  à  Coiigni,  XIX,  158.  Est  un  Avanirgarde    qu'il  commande,    629. 

de  ses  meurtriers,  165.' Est  tué,  229.  Jean-sans-Peur  lui  est  recommandé; 

COSSEINS     refuse   de  livrer  aux  XII,  76.  Négociateur  avec  le  duc  de 

NavarraislePontde  Ce;  XX,  616.  Milan,   83.   Prisonnier   à  Nicopolié, 

COSTA  (bernardinode)  commande  88,  89. 

pour  Sforza  le  château  de  Milan;  XY,  COULON  (Guillaume),  vice-amiral 

'95.  de  Louis  xi;  capture  qu'il  fait;  XIY, 

COTTE-BLANCHE,  échevin  de  Pa-  570. 

ns,  an^té  à  Blois  ;  XX,  464.  Par  qui  COURAULT  (le  marqdis  de)  est  de 

substitué,  476.  ReUché  sur  parole,  la  Fronde;  XXIY,  323. 

^SO.  COURÇON,  légatdu  pape  en  France; 

COTTIER  (Jacques)  ,  médecin  de  hlàme  la  croisade  contre  les  Albigeois; 

I^ois  xi;*son  empire  sur  ce  roi;  lap-  VI,  414.  Y  conduit  une  armée,  433. 

gessesqu'il  reçoit;  ses  remèdes  cruels;  Fraude  pieuse  qui  lui  est  attribuée, 

^IV,  608,  644.  n  annonce  à  Louis  sa  434. 

mort  prochaine,  625.  Est  exilé,  642.  COURDIEU  (abbé  de),  vice-légat  du 

COTTON  (le  père),  jésuite,  confes-  pape  au  siège  de  Lavaur;  YI,  396. 

seor  de  Henri  iv;  l'exhorte  à  réprimer  COURMENIN ,  complice  de  Gaston 

les  duels;  XXII,  153.  Est  du  conseil  d'Orléans;  son  supplice;  XXIU,  209. 

^ret  de  la  régente,  199.  Révélation  COURT  (l'amiral  de)  ;  son  combat 

V^i  lui  aurait  faite  la  demoiselle  d'Es-  dans  la  rade  de  Toulon  ;  sa  disgrâce  ; 

wman,  205.  XXYIH,  323,  324. 

COUCY  (les);  leur  origine;  m,  COURT  (antoine),  pasteur  des  Hu- 

^^&*  guenots  ;  ses  prédications  au  désert; 

COUCY  (ENGHERR4JfD  de),  comte  XXYU,  302;XXYin,60;XXIX,  45. 

J Amiens;  s'oppose  à  l'établissement  COURTENAY  (josselin  de),  comte 

Je  la  commune  en  cette  ville;  Y,  93.  d'Edesse;  ses  démêlés  avec  le  sultan 

**. guerre  avec  son  fils;  leur  récon-  d'Alep;  perdEdesse  Y,  299,  300.  Co- 

«»wv,n ,  94^  Sq^  lieutenant  forcé  à  régent  de  Baudoin  v;  de  Jérusalem;  YI, 

Amiens,  V34.  7j.  Prisonnier  à  la  bataille  de  Tybé- 

COUCY(knCii«iound  de),  petit-fils  riade,  76.                             ,         , 

•lu  précédent;  sesbriganâftsw;  est  as-  COURTENAY  («•»»»  »»)  >  *'^«- 
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▼^00  é9  Reims;  son  MMpovèl  Misi  •é,  67.  Ë«t  gradé  et  mis «n  Iftoti» 

ne  lui  est  point  fostttné}  IX,  46.  Au-  80.  Sa  Aérotion  ;  ses  dispositions  en 

torise  TarrestAtion  ëe  l'évéque  ëe  Ghà-  faveur  des  svppliciés,  9S.  Aceompagse 

Ions,  303.  Sacre  Louis  1  et  la  reine,  Derby,  1S9. 

810.  Sommé  par  le  duc  de  Bourgogne  GRAON  (le  smK  ok)»  fâTori  de 

de  ne  point  sacrer  Pliilippe  Y,  861 .  Louis  »;  XIV,7.  Négociateur  auprèsée 

GOURTEHEUSE  (thomas  m),  eom-  Charles  -  le  -  Téméraire,   851  ,   855. 

plieé  du  meurtre  du  duc  d'Orléans;  Troupes qu'ilrassemble, 400.  Annonce 

XII,  971.  Récompense  que  lui  et  son  à  Louis  la  bataille  de  Nancy,  497 ,4  98. 

frère  reçoÎTent)  279.  Le  roi  lui  ordonne  de  saisir  la  Bourgo- 

GOURTIN,  ambassadeur  de  LouisxlV  gne,  498.Entre  en  cette  proTince,499. 

en  Angleterre  ;  sommes  qu'il  j  répand;  Ses  concussions,  501 .  Gouverneur  des 

XXY,  862.  deux  Bourgognes  ;  insurrection  contre 

GOURTRAI  (BàTAiLLS  de),  gagnée  lui;  ses  opérations  militaires  ;  ilpeid 

par  les  Flamands  soulevés  contre  Ro-  la  Franche-Comté  ,    524  à  527.  Son 

bert  d'Artois,  oousin  de  Philippe-le-  insolence  à  l'égard  des  ambassadeurs 

Bel;  IX)  99  à  101.  suisses,  532. 

GOUSAT  (cHAELfis),  bourgeois  de  GRAVANT  (batauls  fts],  gagnée 

Paris  ;  son  lèle  pour  la  liberté  ;  X,  par  les  Anglo-Bourguignons  sur  les 

612.  Sdn  supplice,  540.  partisans  de  Charles  vti;  XIII,  19  à  21- 

GOUSINOT  (pifiME),  procureur  gé-  CRECY  (bcgces  de),  fils  du  comte 

néral  de  Charles  vit;  défend  les  libertés  de  Rochefort  ;  comment  Bertrade  veat 

de  l'église  gallicane  ;  XIII,  54,  55.  le  marier;  V,  78.  Ligué  contre  Louis- 

GOUSSIN  est  député  de  Dijon  aux  le-Gros,  80,  85,  106. 

états  deBlois  ;  XX,  413.  Prévenances  CRECY  (Gautier  de),  slre  de  Chi- 

du  roi  pour  lui ,  427.  Audiences  aux-  tillon  ;  lieutenant  de  Philippe-le-Bel  en 

quelles  il  est  admis,  435,  438.  Champagne;    défend  cette  province; 

GOUTRAS  (SATAILLE  de),  gagnée  envahit  le  comté  de  Bar;  ÎX,  16.  Es* 

par. Henri  iv  sur  Joyeuse;  XX,  27S.  connétable;  assiste  à  l'assemblée  de 

CRAMAIL  (le  comté  de)  conspire  Paris,  120.  Accompagne   en   Navarre 

«ontreRicheliett;XXin,  449.  Misen  Louis  Hutîn  ,   193.  Attaqué  par  le 

liberté,  5:^3.  comte  de  Beaumont,  343.  Conseille  à 

GRANHSR  (  TttoilAs  )  dirige  Hen-  Philippe  vl  de  faire  la   guerre  aux 

ri  VIII  dans  la  cause  de  son  divorce;  Flamands;  X,  19. 

XVI,  347  et  Sttiv.  Déclare  nul  le  ma-  CRECY  (bataillé  De)  ,  gagnée  par 

riage  du  roi  et  de  Catherine  d'Aragon,  Edouard  m  Contre  Philippe  de  Valois; 

^83-  X,  292  à  303. 

CRAON  (ttAN  »e)  ,  archevêque  de  CREFELO  (eAt aille  bS);  gagnée  par 

Reims;  stipule  pour  le   clergé   aux  le  prince   Ferdinand    de   Brunswick 

Btàts-généraux;  X,  428.  contre  le  comte  de  Glermont;  Xffl, 

CRAON  (riERRE  »E) ,  ftivnri  du  duc  151,  152. 

d'Orléans;  son  infidélité  k  l'égard  du  CREMILLES  est  dans  le  secret  da 

feu  duc  d'Anjou  ;  sa  disgrâce  ;  secrets  siège  de  Maëstricht  ;  XXVIII,  4 55. Son 

qu'il  divulgue  ;  il  se  réfugie  en  Bre-  entrée  au  ministère;  sa  mort;  XXIX, 

tagne;  promesses  qu'il  fait  au  duc;  92. 

XI,  596,  597.  Mépris  que  lui  a  témol-  CRÉNAN  (de)  capitule   à  Casai; 

■gné  Clisson;  son  complot  contre  lui;  XXVÏ,  172,  173.  Tué  à   Crémose, 

il  l'assassine;  se  retire  dans  le  Maine;  832,  333. 

Xn,  14  à  17.  Son  procès;  ses  biens  CRËQUI    ( Bertrand   de)    rarage 

confisqués;   le    duc   de  Bretagne   le  plusieurs  provinces   à  la   tête  «ï'oûe 

caché,  18, 19.  Lesjprincesle  protègent,  compagnie  d'aventuriers  ;  X  »  581. 

«1.  Son  retour  à  Paris;  asile  que  lui  CREQUÏ  (antoinep*)   défend  Ter- 

donne^  U  duchesse  de  Bourgogne  ;  là  rouenne  ;  XV,  OSd.  Reconnaît  l'armée 

dwaiesM d*AitS<ni  le-ftdt  empHsonner,  milanaise;  XVI,  155,  156.  Sa  bra- 


GAB  GRO                  171 

fMN  à  àMêûàrt  It  Pia«nlie,194,f  1)5.  CRE8PT  (nàttt  m)  etttn  Owili». 

CREQUI  (u  MAa<}oiB  m),  maréclial;  QûinX  et  Fran^iB  i«  ;  X¥II,  207. 

Ms  luMtiliUs  en  Safoiè;  XXII ,  55.  CREUTZ  (u  ooan  di);  le  M  àè 

Est  de  riotimitë  de  Marie  de  Méilieis,  Suède  loi  amenoe  le  dessein  d'i 


207.Gliargeqa'ilteBdàG<>aeiBi,St9.     Mecker;  XXX,  119. 

Contribue  à  rarreetalien  de  Geftdéy        CRÈVEGOEUR  (»liLl»n  m),  |M1w 

878.  Est  iMDinid  dfte  et  |wir,  979.     tisanderalKaBeeefttrelediicdeBoiiP* 

Psite  I  Lesdignièrea  les  inngne»  de    gogne  et  le  toi  de  Fraftce  ;  XIB,  S6§« 

connétable,  51%.  S^opftose  en  TaiB  à  la    Son  poste  à  l'attaqtte  de  Liège  ;  XIT, 

déaotitiofl  des  forteresses  de  Viwîé-    S38.  Vieit  à  le  T«MOiitre  de  Leuis  zi 

rienr  ;  XXHI,  35.  €ontr«rie  Texpëdi-    à  Feiitrevue  de  PdroiiM,  f  68. 

tion  de  dIJzelles  ,  8S.  Est  de  Vànaétf       CRÈVEGOEUR  (lb  mabqois  db)  ac-^ 

d'Italie,  109.  Rddirit  Pigaerel,  197.     Cdeille  en  Hsdfttul  Merie  de  MédvSis; 

Entre  6b  Savoie»    199.  IneoBsUBee    XXIII,  166. 

«v«e  lamelle  il  e  été  employé,  l&f  .R        CHEVILLE  (U  nuB  M),  énissBlre 

tliWhiKedenntRicheliea,  f6S.AppiR    de  Sa4»VPol  ;    sa  coBversatieii  avee 

fne  MoBtmoTeBey  attend  de  ïai,  se#.  Louis  xi  ;  XIV,  449,  449. 

S*  fidélité  au  roi,  S95.  Son  cemffiaiK       GRlUiON  (u  «ouf!  ftt)  a»  rend 

demefit;  ses  mauvais  sirecès  en  Italie,  pis  à  Ouise  sou  salut;  XX,  997.  Il 

3^8,  279.  Suite  de  se»  opérations^  ^  oemlMit  dans  Paris,  947,  948.  Suit  le 

^  à  390.  Soupçons  eontre  lui  an  tfÂ  Immps  de  la  ville,  958.  Ses  boutades 

>BJet  de  la  mort  du  due  de  Sarwie,  «entre  le  eapuchi  Joyeuse,  997.  €en- 

3S5.Tnltisea  qu'il  entreprend  en  t&îh^  battans  <infil  sépare  I  liais,  455.  Re« 

^*  Est  tué  au  secours  de  Brème ,  fuse  d'assassiner   Guise,  459.    Fait 

^^6,  347.  fcnner  k  porte  du  didieau,  46S.  Est 

CRÉQOT  (lb  cmvAllSB  m)  se  jette  du  parti  politique  ;  XXI,  1 10.  Sa  kssl» 

**»  Arris  assiégé  ,  XXIV  ^  5f0.  Me  de  k  (^aerve,  199. 

^cOtnr  (te  iwrc  ve)  ;  ses  rapportS^       GRKJLOU  {Ut  cnMAKMBB  bb)  renél 

*^Hatthfi  ;  XXIT,  44^,  49^,  499.  Honfleur  à  Kenrî  it  ;  XXI,  986. 
^  «nèassade  à  Rome  ;  XXV,  44  el        CRILLOIf  (lb  bvc  db)  ;  sa  valeur  à 

"J[j^  J*  *t  suÎT .  la  prise  du  fort  Saint-Philippe  ;  XXX, 

^^QtT  \iM  «xatcnn.,  iubqvis  di^  995 .  Son  attaque  à  GibvalUr ,  911. 
son  commandement  à  Vainnée  des  Fay»'        CROISADES  ,>  prédication   et  évé* 

J'^^XV,  t97.  Ses  opéraâons,  f gfl,  nemeus  4e  la  preinièfe  croisade;  IV, 

H^nit  h  comiuéte-  àe  la  Lorraine, 907.  597  à  559.  Eipéditiens  qui  s'y  ratta- 

*  <*isgrt«e,  995.  Ses  opérartioBS;  sf  oient;  V,  98  à  89,  48,  49.  Circon- 

J^g«e  résistance  à  Trêves,  9!^5  à  999.  staneev  qui  déterminent  la  seconde 

11  seconde  le  roi  en  Flandre,  998.  Es«  cmisade.  997  et  suiv.  Marche,  désas- 

<W«<  su  duo  dé  torraine;  ses  belles  très  M  retour  des  croisés,  996  à  354. 

«•npagow,  3*9à95t,  979etsuiT.  H  Troisième  croisade;   Vf,  67  à  199. 

jJJJ*  1*  grand  électeur  à  IWte  la  paix.  Conséquences  matérielles  et  morales 

J*'  8*empure  de  Lurcmbourg,  438,  de  ces  expéditions,  194  à  139.  Qua- 

"^  460.  Son  expédition  contre  Trè*-  trième  croisade  ;  conquête  de  Cons- 

^y  *79,  479.  firpédition  de  ses  fils  thntinople,  903  et  suiv.  Première  croi- 

^°Jn!le8  TWs,  596.  Samort  ;  XXVT»  sade  contre  les  Alhigeois,  948  à  300, 

CrEÇCÎ  (le  doc  t>eJ  cotttriftuBi  Cinquième  croisade  en  Orient,  prise 

J!?  CgP^one  ;  XXYt,  934.  de  Damîette;  désastres  des  croisés, 

^RESCEÏTFWS,  consul  ;  ses  eflbrtS  498  à  5M.  Deuxième  croisade  contre 

JT  ^ire  revivre  k  république  ro-  les  AHngcois,  f.04  à  590,  541  à  546. 

™""«ii[7,«0,6t.  Ses  luttes  avec  le  968.  Troisième   croisade  contre  les 

^^'  teêmes,  675  à  695  ;  VII,  35  à  39, 

J^Wm  fcoSsBLii^,  harott  rebeUe.  §5,  t49.  SixièBie  croisade  '^J^^i 

**"û^ï«rHeiatPiïnt«gen«t;  T,  8»T.  ff,  «47;  ^,  «-r  «  suiv.  Septième 
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croisade  en  Orient,  160, 184  k  S 14.  de  l'hôtel,  210.  Ses  rëclAmations  au 
Légitimitë  des  croisades,  216  et  suit,  états-généraux,  649^  682. 
Ravage  de  la  terre  sainte  par  les  Co-  GROY  (antouie  de)  ;  &Teiirs  dont 
rasmiens,  302  etsuiv.  Dernière  ezpé-  le  comble  Louis  xi*,  XIV,  125.  Lutte 
dition  en  Orient  et  en  Afrique  conduite  contre  Gharles-le-Téméraire  \  se  réfugie 
par  saint  Louis,  310,  347  et  suiv.  384  en  France,  1&6  à  158. 
et  SUIT.,  450  et  suiy.,  475  à  479,  GROY  (guillàdmedb),  sire  de  Ghiè- 
498  à  503;  VIII,  156  à  170,  180  à  Tres,gottvertteurdesPa78-Bas;Loui8Xfl 
197,  208  à  215,  228.  lui  annonce  la  rupture  des  traités  de 

GRpISSY  (fouqubt  db),  frondeur;  Blois;  il  se  prépare  à  la  guerre;  XY, 
excepté  de  Tamnistie;  son  procès;  457,  458.  La  mort  de  Philippe  le 
XXIY,  480,  481.  laisse   au   dépourvu;   ses    alliés  loi 

GROMOT;  cabale  contro  Necker;  échappent;  le  duc  de  Gueldre  l'attaque, 
XXX,  126.  460,|461.  Est  chargé  de  VéducatioD  de 

GROMWELL  (ouvibr);  offres  que  Gharles-Quint,  454,  462.  Son  désir  de 
lui  fait  Gondé  ;  XXIY,  406,  485.  Son  la  paix  ;  XYI,  18.  A  formé  son  élère 
traité  avec  Mazarin,  528,  550  etsuiv.  aux  ailaires,  46.  Jaloux  de  Ximéfiès; 
Ses  menaces  au  duc  de  Savoie,  581.  plénipotentiairo  de  Charles  pour  traiter 
Satisfaction  que  lui  donne  le  cardinal,  avec  la  France,  47,  48,  50.  Son  em- 
555,  566.  Dunkerque  lui  est  romis,  pire  sur  Gharles;  il  fait  disgrader 
570.  Sa  mort,  574.  Gette  conquête  Ximénès  ,  95.  Sa  conférence  ayec 
vendue  à  la  France  ;  XXY,  39.  Guerro  Boissy  ;  ses  regrets  à  la  mort  de  ce 
coloniale  qu'il  a  faite  aux  Hollandais^  négociateur ,  104.  Il  retient  pour 
103.        ^  Gharles  la  Navarro  espagnole;  à  quel 

GRONE,  complice  des  seize;  soa    titre,  106,  Sa  mort,  133. 
évasion  ;  XXI,  139.  GROY  (ahtoine  de),  prince  de  Po^ 

GRONSTROM  (lb  BiRON  db)  corn-  cien,  signe  l'association  protestante; 
mande  à  Berg-op-zoom  ;  la  place  est  XYin,282.  Son  entreTueaveclareioe- 
prise  d'assaut;  XXYIU,  444.  mère,  291.  Est  envoyé  en  Champagne, 

GROQUARt,  bandit  breton;  sa  for-  294.  Conduit  ses  levées  à  Orléans, 
tune  ;  X,  347.  307.  Prend  part  à  la  bataille  dcDreox, 

GROSAT  (dehoisellb)   épouse  le    357,  368.  Combat  dan»  Fuû,  441. 
duc  de  Choiseul;  XXIX,   191.  For-    Sa  mort,   477. 
tune  qu'elle  lui  a  apportée,  328.  GRUGE;  son  r6le  dans  la  bgae; 

GROY  (JEAN  ©b),  prisonnier  et  mis  XX,  133.  Dirige  la  première  émeute, 
à  la  torture  par  les  d'Orléans;  XH,  328.  Donne  le  signal  de  la  grande  m- 
355,  356.  Troupes  qu'il  rassemble  ;  surrection,  345.  Nommé  échevio  de 
XIII,  48,  50.  Il  part  pour  les  Pays-  Paris,  476. 
Bas,  177.  Accompagne  Philippe-le-  GRUSSOL  (le  sire  de)  ;  envoyé  F^f 
Bon,  229.  Serment  qu'il  reçoit  de  Louis  -xi  à  Philippe-de-Bresse;  W 
Gharles  vu,  261.  Désire  la  guerre  avec  143.  Son  emprisonnement,  166. 
les  Anglais,  268.  Faveur  dont  jouit  GRUSSOL  (jacques  de)  ;  envoyé  par 
sa  famille  à  la  cour  de  Bourgogne  ;  Louis  xii  contre  les  Suisses  ;  XV»  S^O' 
XIY,  9,  10.  Irritation  du  comte  de  GRUSSOL  (le  comte  de);  missioa 
Charolais  contre  lui,  61.  Il  assiste  au  que  lui  donne  François  ii  pr^  ^^ 
service  de  Charles  vu,  69.  Ses  £ls  ar-  Bourbons;  XVIU,  167.  Il  fait  eBi«' 
mes  chevaliers,  74.  Réconcilié  avec  gistrer  en  Provence  l'édit  de  uAénoeef 
Saint-Pol,  84.  Son  ambassade  auprès  259,  260,  312. 11  accepte  des  états  de 
de  Louis  xi;  sa  fermeté;  gagné  par  Languedoc  le  gouvernement  d^  ^ 
lui,  124,  125.  Quitte  la  cour  de  Phi-    province,  325.  .     i, 

lippe,  140.  Négociateur  entre  les  deux  GRUSSOL  (jacqces  db),  ^|V^ 
princes,  147.  Lutte  contre  Gharles-  Beaudiné,  chef  protestant:  ««^^^^^ 
Ie-Tôiik4îeaire  ;  se  r^ugie  en  France,  en  Languedoc  av«<*  Joyeuse;*  » 
156  à  158. 1^  mmimé  grand  maître    326.   Il   refuse  de  poser  ^les  t'^' 
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4S0.  Prend  le  nom  de  d'Acier  ;  sq  rend  chands  de  Paris  ;  chané  de  cette  TÎUe  ; 

mattre  de  Montpellier,  517.  Se  réunit  XII,  362. 

l  Tannée  des  vicomtes  ;  est  aux  prises  GUMBERLAND  (  GunLiiniK  db  ba- 

ayec  Joyeuse,  518  à  510.  Il  se  retire  notre,  duc  de)  accompagne  son  père 

en  Languedoc;  XIX,  4.  Il  commande  Georges  ii;  XXVIII,  277.  Sa  bravoure 

l'année  de  Daupliiné  ;  ses  opérations,  à  Dettingen,  282.  Il  perd  la  bataille 

34,  35.  Goligni  appelle  son  secours,  de  Fontenoi,  363  à  369.  Ses  opérations 

44.  Il  se  retire  à  Saintes,  48,  49.  Est  contre  Gharles-Edouard   Stuart;   son 

prisonnieràMontcontour,  69.  Est  créé  échec  à  Penrith;  sa  victoire  décisive 

duc  dUsez  et  pair;  se  rend  au  siège  de  CuUoden ,  ses  cruautés,  382  à  385. 

de  la  Rochelle,  225.  Lieutenant  du  U  perd  la  bataille  de  Lawfeld,  441  à 

Baaphin  d'Auvergne,  aux  prises  avec  443.  Négociation  que  Louis  xv  lui  pro- 

DamviUe,  292  et  suiv.  pose,  453.  Pourquoi  veut  la  guerre, 

CRUSSOL-BEAUDINE  se  retire  à  454.  Marche  au  secours  de  Haëstricht, 

Saintes  ;  XIX ,  49.  Rejoint  Goligni ,  456.  Faible  renfort  que  lui  a  amené 

78.  Victime  de  la  Saint-Barthélémy,  le    stathouder,   460.    Son   armée  en 

168.  Allemagne;  XXIX,  121.  Recule  de- 

CUEVA  (BERTRAND  DE  la),  favori  do  Tant  les  Français,  128.  Perd  la  bataille 

Henri  iv  de  GastiUe,  père  présumé  des  d'Hastenbech,  129  et  suiv.  Il  capitule 

enfans  de  ce  roi;  entrevue  à  laquelle  àClosterSeven,  132  et  suiv.  Est  forcé 

m'accompagne;  XIY,  118,  114.  de  se  retirer  des  afiEaires,   144.   Son 

CUGNIERES  (pierre  de),  avocat  du  droit  de. traiter  mis  en  question,  149. 

ni  à  l'assemblée  de  1329;  X,   33.  GUNÉGONDE,    impératrice;    son 

Négocie  la  cession  à  la  France  du  vœu  de  chasteté  ;  lY,  127. 

Dauphiné,  222.  GURÉE  (Gilbert  de  la),  gouverneur 

CULANT  (le  sire  de),  amiral  de  deYendôme;estassassiné;  XVIII,  422. 

France  ;  mardie  au  secours  d'Orléans;  GUREUIL  (oadltier  de)  ,  chevalier 

XUI;  97.  Ses  opérations  en  remontant  croisé  avec  saint  Louis;  impression 

1a  Loire,  137.  Sa  retraite,  153.  Opé-  que  produit  sur  lui  le  feu  grégeois; 

rations  auxquelles  il  prend  part,  380,  Vil,  419. 

409,  494,  510.  CURTON  chassé  de  Saint-Quentm 

CULAKT  (ie  sire  de),  chancelier  par   Saint-Pol;   négocie   contre  lui; 

du  duc  d'Orléan»;  a  entrée  au  Gon-  XIY,  403,  410,  411. 

BeU;  XIV,   654.    Excite  le   duc   de  GURTON,  du  parti  de  Henri  IT  ;  sa 

Bourbon  contre  la  dame  de  Beaujeu  ;  victoire  à  Issoire  ;  XXI^  62. 

^V,  28.  Est  disgracié,  29.  GZARTORISKI  (les);  leur  faction 

CULDOE  (jean),  prévôt  des  mar-  en  Pologne;  XXIX,  309. 

diands  de  Paria;  obtient  la  suppres-  GZERNIGHEFF,  général  russe;  oc- 

aion  des  aides ,  gabelles  et  autres  im-  cupe  Berlin;    XIÛX,   212.  Est  mis 

p6ts  établis  sur  cette  ville;  XI,  317.  sous   les   ordres   de   Frédéric,   250. 

CULDOE  (CBARLBS),  prévôt  des  mar-  Rappelé  par  Catherine  n,  261 . 


BAG  DA6 


^AFFIS,aTocat  général  à  Toulouse;  Gharibert  l'Aquitaine;   son  adminis- 

^iste  à  la  populace;  XX,  485.  tration;  ses  vices;  ses  femmes,  19  à 

DAGOBERT  I«r;  roi  des  Francs,  24.  Ghange  de  conseillera.;  s'empare 

'f^vère  lui  cède  l'Austrasie  ;  II,  8,  9.  de  l'héritage  de  Gharibert;  sonempire, 

CommteBj  s'agrandit  ;  son  mariage  ;  il  son  influence  sur  ses  voisins  ;   ses 

protège  Goùiiw^,  14  à  16.  Veut  s'em-  guerres  avec  Samo;  avec  les  Bul»«'«  ; 

parer  de  tout  le  To^k^me  ;   céda  à  avec  les  Yéaèdes,  26  »  9U  Lotquil 
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dtttiit  k  IM  teeond  fils»  SSt  84.  Btifh  cne  1m  Génom,  ,51&.  Pfcwmirtw 

met  les  Gascons,  les  Bretons,  S4àM.  es  Isoles  Cnw;  t  fu%  à  ses  ié« 

8«n  tmitié  pour  saint  Ëloi  «t  saint  poniUss,  ôS8  à  640.  Hd  im  dasfUi, 

Ooen,  87.   U  mturt;  coap  d'cail  sur  643.  Il  sxcile  le  roi  eoatn  d'ini- 

son  règne,    Sa,  89.  Ses  libéralités  gnae,  pois  eontrs  le  prises, •S7,6t9. 

enTsrs  l'église  deSsiat-Denis,  69, 58.  Araaés  qu'il  rassembls  pour  attaqstr 

DAGOBERT  D,  fils  de  Sigebert  m;  Louis,  63t.  Arrire  sur  les  frontièrn 

tonsuré  et  jeté  dans  un  monastère  par  du  Dsuphiné,  688.    Entre  es  ctUt 

GriflBoald  ;  II,  60.  Rappelé  au  trine  province,  641.  Ne  peut  décider  la  ni 

par  le  parti  des  hommes  libres  ;  son  à  Is  guerre  ;  XIV,  10,  S8, 29.  S'ellora 

ignorànoe,  71*  Ses  viees,  77.  Sa  dé*  de  perdre  le  prince;   signe  la  letbf 

position;  sa  mort,  78.  qui  le  rappelle,  68,  64.  Est  Tooéàk 

DAGOBERT  III,  proclamé  roi;  Q,  haine  du  nouveau  roi;  se  cache, 61, 

104.  Emmené  à  l'armée  par  les  Nous-  69.  Son  émissaire  auprès  de  ee  prince; 

trisns,  108.  Ssmort,  liO.  oomment  accueilli,  73*  78.  Ils'in 

DAQXON  (JSAM  de),  sirs  de  Lude  ;  se  présenter  devant  lui,   80.  Poa^ 

commandement  que  Louis  si  lui  oon-  suivi  judiciairement,  82.    Eiil^  <t 

fie;  XIV,  894.  Ravage  le  Roussilloo,  emprisonné;    ses  biens    confisses, 

428,  4S4.  En  &it  U  oonquète,  480,  1)8  à  180.  DéUvré  de  prison  park 

481.  Fait  assembler  les  états  de  Sa-  parti  des  princes;  il  s'enfoit en Bo■^ 

voie,  488.  Négoeiation  qu'il  suit,  616.  bonnais,  163,  164%  U  prand  Booiget, 

Sa  rapacité,  517.  166.   Ses  biens  lui  sont  rsstitoés, 

DAILLON;   son  influence  sur  la  193.    Ses   imiuteurs,    198.  Le  ni 

conversion  de  Henri  nr,  XXI,  tOO.  l'emploie  désormais  ;  pourquoi,  fOT. 

DAMAS  Q  est  élu  pape  et  meurt;  Faveurs   qu'il  reçoit,  tlO.  Ses  làli 

lY,  39R.  6  servir  le  roi,  tf  0.  D  encourage  la 

DAHIEN  (msM,  saint)  ;  son  récit  soulèvemens  des  Liégeois,  SS6.  Reçoit 

de  la  rupture  du  mariage  de  Robert  l'ordre  de  rester  neutre,  987.  Négo- 

de  Francs;  oontrouvé;  IV,  108.  Son  dation  dont  il  est  chargé,  241.  Co>- 

but,  104.  Seconde  les  efforts  réfor-  «eille  la  guerre  avec  le  Bourgoignea, 

auteurs  du  pape  Léon  ix,  999.  Atta-  260.  Son  mot  sur  La  Balue,  î63.  D 

quels  clergé  marié  ou  iiicoIal9MS,307.  fait  périr  Charles  de  Melao,  965.11 

Sa  mission  en  Francs  ;  son  succès  ;  dissuade  le  roi  de  «e  rendre  èPéroaae, 

passe  en  Germanie;  pourquoi,  885.  967.  Instances  de  ce  prince  pour  qa*!! 

Son  inflexibilité  à  l'égard  de  l'empe-  n'entreprenne  point  de  le  déllTrer, 

reur  Henri  iv,  886.  281 .  Il  refuse  de  désarmer;  est  en- 

DAMIENS  assassine  Louis  xv;  son  voyé  au  Midi,  282,  288.  Dans  qael 

arrestation  |   son  supplice  ;    XXIX  ,  but,  984,  285.  Sa  faveur  croissante, 

108   à  112.    Accusation  contre    les  287.  A   mission  de  soumottre  les 

Jésuites  dont  il  est  le  prétexte,  918,  d'Armagnacs;  ses  succès;   son  traité 

227  et  suiv.  avee  le  duo  de  Nemours,   391,  292. 

DAHMARTIN    (  Antoine   de  châ-  Il  est  de  l'assemblée  des  notables,  3 19. 

BANNES,  MARÉCHAL  de),  chef  d'aveutu-  Ses  intelligences  à  Auxerre;  ses  hos- 

riers;  ses  expéditions;  gloire  de  son  tilités    en   Picardie;   sa    correspon- 

nom  ;  Xm,  173, 196,  227.  Se  regarde  dance  avec  le  Téméraire,  327,  32S. 

comme  un  souverain  indépendant,284.  Ses  opérations  de  guerre,  329,  331. 

Biarche  contre  le  concile  de  Bâle,  331,  Chagrin  que  lui  donne  la  trêve,  333. 

839.  Assiège  Avranches  ;  son  insubor-  Son  retour  à  Paris,  844.  Le  roi  lui 

dination,  367,  3&8.  U  entre  dans  le  annonce  la  maladie  de   Charles  d« 

complot  de  la  Praguerie;   ravage  le  Guienne, 363, 354. Ordres  qu'il  reçoit» 

Berri  ;  enlève  l'artillerie  du  roi,  359,  872.    Négociateur  auprès   an  ^onr- 

861 ,  864.  Gagne  la  bataille  de  Saint-  guignon,  874.  Vainement  irvoquépar 

Jaook»  «ar  la  Birse,  428  et  suiv.  Dé-  Saint-Pol,  466.  Le  r^i  lai  commande 

nonce  le  daaptttn»  ^70.  Mé0Mia.Uttr  de  •«  tenir  prêt  à  la  guerre,  483.  Ses 


conquêtes  e»  Hainaut»  592.  Vimëe  ^*il  j^miil  à  la  b«laiU«  de  Dnazs 

reste  sous  ses  ordres,  t>33.  Soupçonna  &vre  q«i  le  mine,  356»  3(3.  Se  oharge 

par  Louis  ;  dans  quelle  circonstance,  de  défondre  Orléans  ;  sea  fereee  ;  set 

636.  Dénoncé  par  Nemoura  ;  ménage*  meenres,  361  à  363 «  8oa  frère  ^père 

mens  du  roi  pour  lui,  537,  540.  Est  le  dégager,  370.  Il  proteste  contre  la 

mis  à  la  retraite,  557.  Fonctions  que  déposition  dePoUrot,  377.  Me  parait 

lui  donne  la  .dame  de  Beaujeu;  XV,14*  point  au  siège  du  Sa?re,  398t  Soup- 

BAMPIERRE  (GuiLUàcnE  de)  épeose  çonné  da  meurtre  de  Qtanri,  406  à 

Har^erito  de  Flandre;  VU,  397.  $ea  403.  Est  de  l'assemblée  de  Moulins» 

fils  Gui  et  Jean;  la  Flandre  leur  est  4  69.  Tentative  d'assassinat  à  son  égard; 

attribuée,  37 1 .   Leurs  débats  avec  les  il  s'éloigne  de  la  cour,  47 1 .  N'est  point 

d'Avesnas,  435,  486.  Le  prince  de  nommé  maréchal,  477.  8e  résout  à 

France  Charles  d'Anjou  les  seconde;  prendre  les  armes,  495.  La  reine  le 

Vm,  7.  Saint  Louis  leur  assure  là  déclare  responsable»  503.  Vains  efforti 

possession  du  lot  à  eux  alloué  dans  de  son  oncle  pour  le  ramener,  504. 

rjiéritage  maternel ,    30.  Voy.  Jfaii  N'est  point  remplacé  comme  colonel 

«t  Gtn.  général  de  l'inCanterie»  507,  Ses  ma- 

DAMPIËRRE  est  de  la  maison  du  nœuvres  hors  de  Paris,  503.  Reioint 

dauphin;  XVII,  67.  Se  rend  en  Pié-  l'armée,  5iS.  Se  porte  au  devant  dea 

mont,  184.  Son  poste  à  la  bataille  de  Allemands,  515,  U  se  retire  en  Bret»* 

Cerisole,  187.  Banni  de  la  cour,  957.  gne;  XIX,  4.   Son  échec  sur  la  levée 

DAMPIERRE     quitte    Paris    aveo  de  la  Loire,  31,  3).  Cruautés  de  sea 

Henri  m  ;  XX,  S58.   Salue  Henri  iv,  soldats  qu'il  ne  peutréprimer>  33.  Son 

645.  Proclame  la  résolution  de  ne  poste  à  la  bataille  de  Jamac,  45.  Il  se 

point  obéir  k  un  hérétique;  XXI»  7.  retire  i  Saintes,  43,'  49.  Les  jeunes 

DAMPIERRE  (i.sgomts  nn)  ;  troupes  princes  sont  placés  août  sa  direction  ; 

espagnoles  qu'il  conduit  en  Bohêma;  U  meurt,  50»  51. 

est  battu;  XXU,  446,  479.  DANDELOT  (oUTiLum),  flU  de  Ce» 

DANDÈLOT  (frànçois  na  ghâtiii*  ligni;  confiance  qu'il  inapireaux  H»« 

\M]\  troupes  qu'il  conduit  en  Ecosse}  guenots  ;  XIX»  451. 

^VU,  337.  u  secourt  son  frère  dans  DANDOLO  (ninai),  doge  de  Venise; 

SainuQabQtin;  XVIU,  49  à  59.  Est  son  traité  aveeWUlehardoin;  VI,  906. 

pnsonnier,  54.  S'échappe  et  contri-  DANDONE,   capitaine  Armognao} 

bue  à  la  prise  de  Calai»,  57,53,  U  ses  eipéditions;  XII,  17. 

embrasse  le  calvinisme  ;  sa  réponse  au  DANÊS  (  PiiRas)  apprend  le  grec 

roi  :  il  est  arrâté,  puis  relâché,  75,76,  de  Lascaris  ;  XVI ,  355.  Enseigne  le 

Ses  vertus;  quand  s'attache  à  la  ré-  premier  cette  langue  au  collège  de 

fonne,105,106.RéconcUiéaveclaKo«  France;  son  ambassade;   son  mot  à 

che-suNYon,  109.Quitte  la  cour  après  l'évéque  d'Orvietto;  ses  foa6tion8,359. 

le  complot  d'Amhoise,  156.  Pourquoi  DANGEAU  (lb  varqvis  bb)  est  du 

les  Guises  ne  le  font  point  arrêter»  jeu  du  roi;  XXV, 304.  Ses  mémoires; 

171.  Confession  catholique  qu'ils  espè-  XXVII,  139. 

rent  loi  voir  refuser,  173.  Subsides  PANTEI  (us)  fait  deseendre  Hugues 

qu'il  fait  voter;  à  quelle  condition,  Gapetd'un  boucher;  IV,  40.  Place  en 

338,  939.  Troupas  qu'il  amène  à  Pa<  enfer  le  aire  de  Bom;  V,  519.  Son 

ris;  son  entrée  au  conseil  d'état, 956,  jugement  sur  Charles  de  Valois,  frère 

2^7.  Protaetion  qu'il  donne  aux  pro-  de  PhiUppe4e-Bel  ;  IX,  59.  Sa  pré* 

testans  bretons,  960.  U  presse  Coligni  sence  à  Bome  au  jubilé  de  l'an  1300, 

de  monter  à  cheyal,  979,  U  combat  à  5^. 

^rléans,  977.  Signe  l'association  pro*  DABIEZ,  ligueur  Marseillais  ;  son 

*esv»nte,  289,    Son  entrevue  avec  la  supplice;  XX,  144. 

wine-uAre,  j^j .  n  est  envoyé  en  Aile*  DARMSTAOT  (».■  raniQE  di)  défend 

magne,  99e,  a49.  Levées  qu'il  y  fait  5  Barcelone  ;   XXVI ,  907  à  910.  S'mit 

illesamèneàOfléa«».349,  851.  Part  rendu  odieux  aux  Ehj^h^^*  28t. 


176                  DAY  rnSL 

Qnitte  la  péninsole,  290.  Eipédition  DAVID,  tTocat  au  paifament; mu 

dont  il  bit  partie,  SÔ6  à  357.  Propose  mémoire  ca  pape  tendant  à  rédimer 

de  débarquer  en  Catalogne ,  430.  Il  pour  les  Guises  la  succession  de^Chu^ 

prend  Gibraltar,  431.  Esprit  qu'il  a  lemagne;  XIX,  389  à  391.                   j 

nourri  à  Barcelone,  450.  n  s'embarque  DAVILA    (sahche)   bat  Louis  d«      • 

avec  rarchiduc,  451.  Est  tué,  46S.  Nassau  à  Hoocber  ;  XIX,  484.  Prend 

DARNLEY  (hbriu),  époux  de  Marie  Anvers,  487. 

Stuart  ;  réfugié  en  Angleterre  ;  Xyn,  DAVILA  (louis)  avertit  Henri  id 

359.  Epoque  de  son  mariage;  XVIII,  de  l'entrée  de  Guise  à  Paris; XX,  335, 

496.  U  tue  David  Rizzio;  sa  mort,  336.  Ce  qu'il  observe  dans  cette  TÏlle 

490  à  492.  et  à  l'h6tel  de  Guise,  345,  346. 

DAUBENTON  (le  pébb),  confesseur  DAVINET  ,   député   aux  éUto  de 

de  Philippe  v;  contribue  à   la  chute  Blois;  pourquoi  l'assemblée  veutTex- 

d'Alberoni  ;  XXVII,  384.  Dominé  par  dure  ;  XX ,  434. 

Dubois;  lui  ramftne  le  roi,  450,  451,  •    DÊAGEANT  conspire   contre  Con- 

499.  cini  ;  XXII,  39Î  et  suiv.  Emissaire  de 

DAUN  (li  cohtb),  gouverneur  de  Luynes  près  d'Ossuna,  468.  Gircon-      ; 

Milan  pour  l'empereur  ;  prend  posses-  vient  Lesdiguières,  505.  Son  arresta- 

aion  de  Parme  et  Plaisance;  XXVm,  tion;  XXm,  15. 

93.  Fournit  des  blés  au  Piémont,100.  DEANE  (silas)  ,  envoyé  du  congrès 

Attaqué  par  les  Français  et   Charles  Américain  en  France  ;   ses   rapports 

Emmanuel;  son  système  de  défense,  avec  La  Fayette;  XXX,  147.  Sesoé- 

108.  Ses  opérations  contre  Frédéric;  gociations;  traité  qu'il  signe,  148 à 
il  gagne  U  baUille  de  Kolin  ;  XXIX  ,151. 

1S9  à  1 95.  Puis  celle  de  Breslaw  ;  est  DELA  HATE  (jear),  chef  catholique; 

vaincu  à  Leuthen  ou  Lissa,  141,149.  sert  les  protestans  ;  son  supplice; 

Prévenu  par  Frédéric  en    Moravie,  XIX,  335,  336. 

160,  161.  Ses  opérations  en  Saxe;  DE  LAISTRE (edstachb), chancelier 

vainqueur  à  Hochkirchen  ;  sa  retraite,  nommé  parles  Bourguignons  ;  sa  fuitt; 

169  à  164.  Contenu  par  le  prince  XII,  439.  H  accompagne  Jean-sias- 

Henri  ;  il  fait  capituler  Finck,  903.  Il  Peur,  468.  Rentre  dans  ses  îondim, 

sauve  Dresde  ;  perd  la  bataille  de  Tor-  548.  Seconde  le  jeune  ooip«0  de  Saiot- 

gau,  911,  913.  Ses  progrès  en  Saxe,  Pol,  579.  Ses  mesures  après  le  meor- 

945.  Vaincu  à  Burkersdorff,  969.  tre  du  duc,  585, 586.  Sa  participatioi 

DAUPHIN  (ROBERT)  dispute  à  main  au  traité  deTroyes;  assemblée  par  h- 

armée  l'évèché  d'Albi  ;  XIII,  309.  Pour  quelle  il  le  fait  approuver,  598. 

Guichard  Dauphin,  voy.  JtUigny.  DELAMARRE  (pibrrb),  orateor  du 

DAUVET   (iBAR),   négociateur  de  bon  parlement  ;  \ly  iib. 

Louis  xi;  XIV,185.Nommé  président  DE  LA  PIERRE  (jbaii)  attire  ea 

du  parlement  de  Paris,  902.  Est  de  la  France  les  premiers  imprimeurs;  IQV, 

commission  des  réformateurs,  996.  599. 

DAVID,  roi  d'Ecosse;  prête  serment  DE  LA  VIGNE  tient  un  journal  de 

à  Mathilde  d'Angleterre;  V,  199.  At-  l'expédition  de  Charles  vin;  XV,  197. 

taque  son  compétiteur  Etienne,  939.  DEL BENE(iiAssiiio), ingénieur; re- 

Ravage  les  comtés  septentrionaux  de  connaissance  qu'il  fait  dans  Calais; 

l'Angleterre,    974.    Arme   chevalier  XVHI,  56. 

Henri  Plantagenet, 375. PourDavid  n,  DEL  BENE  (BACao),  évêqued'Albi; 

voy.  Bruce  Çbmndj.  lecteur  de  Henri  m  ;  XIX ,  464.  Con- 

DAVID,   frère   de  Guillaume   roi  seille  la  paix  avec  les  Huguenots;  XX, 

d'Ecosse;   envahit    l'Angleterre;  V,  171.  Confidences  auxquelles  l'admet  le 

503.  roi,  959 ,  365.  Lui  conseille  d«»  »" 

DAVID  ,  prince  de  Galles  ;  combat  Guise,  336.  Son  avis  pendap«  '^  ^ 

E4»uard  i";  lui  est  livré  ;.  son  procès  ;  ricades,  355.  Sa  mis!»*<'a  pr^  de  d  B- 

son  suppUU)  vm,  3g7.  pemoo,  371.  Compromis  par  le  eoio- 
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f\ot  d'Angôulême ,  896  k  897.  Inter-    Léon,  S40.  Force  qu'il  commande  ea 

médiaire entre  la  reine-mère  et  Mont-    Goienne;  ses  opérations;  ses  succès; 

moreocy;  XXIII,  198  'et  suiy.  Vendu    sa  victoire  à  Auteroche;  son  huma- 

^  Richelieu  ;  chassé  par  Gaston ,  284.     nité;  il  prend  ângoulème,  250  à  2ô7. 

DEL  BENJS  arrête  le  prince  de  Condé;    Il  recule  devant  le  duc  de  Normandie; 

XXII,  375  à  377.  places  qu'il  met  en  défense  ;  il  ne  peut 

DELICIEUX  (frère  bernard),  ré-    tenir  la  campagne,  273  à  S75.  Reprend 

formateur  franciscain  ;  sa  condamna-    l'offensive  ;  ses  succès  ;  ses  rigueurs , 

tion;  K,  360.-  313.  Il  prend  Poitiers  et  revient  en 

DE  L'ISLE,  l'un  des  juges  de  Ne-    Angleterre,  314.  Voy.  Laneoitre  (due 

moars;  a  part  à  ses  dépouilles;  XIV,     de), 

637.  Ordonnance  qu'il  signe  ;  XV,  30.  DERBY  (HENRI ,  comte  de)  ,  depuis 
Compris  dans  un  traité  de  réconcilia-  duc  de  Lancastre ,  puis  roi  d'Angle- 
tioD,  109.  terre,  seconde  l'administration  du  duc 

DE  L'ISLE,  ambassadeur  français  à  de  Glocester  ;  XI ,  54  6 .  Richard  ii  l'en- 
Rome  ;  ce  qu'il  annonce  à  Catherine  voie  en  Prusse  ;  négociateur  à  Amiens; 
de  Hédicis;  XVIU,  242.  XII,  9,  10.  Est  créé  duc  d'Hereford , 

DEL  MONTE  (jeàn-baptiste)  ,  ne-  103.  Est  du  parti  royal;  son  exil  en 
vea  de  Jules  m  ;  commande  ses  trou-  France,  105  à  108.  Y  apprend  la  mort 
pe8;Xyn,  423.  Est  tué,  467.  de  son  père;  la  haine  de  Richard  Vy 

OELOR  (JACQUES),  accusé  de  magie;  poursuit  ;  ses  projets  de  mariage  ;  com- 
se  donne  la  mort;  IX,  306,  307.  ment  rompus;  a  la  faveur  du  peuple 

DELOa  (gàucbier),  négociateur  de  anglais,  122  à  125.  Secondé  par  les 
Gharles-le-MaureL-is  auprès  de  Jean  de  ducs  d'Orléans  et  de  Bretagae;  il  passe 
France;  X,  418.  en    Angleterre;  détrône    Richard    et 

DE  LORME  ^PHILIBERT)  bâtit  le  prend  le  nom  de  Henri  iv.  Voy.  ce  nom, 
château  d'Anet;  ^VH,  311.  128  à  131. 

BELORME  (marioii),  maltresse  de  DES  ADRETS  (framçois  de  beau- 
Cioq-Mars  ;  XXOI,  481 .  mont,  baron)  ,  chef  des  protestants  en 

DE  METZ  (JEAN),  chevalier;  s'offre  Dauphiné;  ses  débuts;  XVIII,  326  à 
à  escorter  Jeanae  d'Arc;  XIII,  119,  328.  Est  aux  prises  avec  Maugiron, 
130.  329.  Lutte  i  la  fois  contre  Ifti  et  les 

DEMOGHARÈS.  Voy.  Mow^y.  troupes  pontificales  ;    ses    cruautés; 

DENAIN  (bataille  de),  gagnée  par  prisonnier  à  qui  il  fait  grâce,  880, 
Viilais  sur  le  prince  Eugène;  XXVII,  331.  Ses  fureurs  réprimées;  il  bat  le 
163.  comte  de  Suze,  332,  333.  Attaqué  par 

DENBIGH;  flotte  qu'il  conduit  au  Nemours,  335,  336.  Négocie  avec  lui; 
^^«»9  de  la  Rochelle  ;  son  insuccès;  est  arrêté  par  son  parti,  849.  Sert 
XXni,  62,  63.  dans  l'armée  catholique i  XlX,  40. 

DENENDEN  (tau)  conspire  contre  Son  fils  tué  è  U  Saint- Barthélémy, 
Louis  xiv  XXV    282.  166. 

DENIS* (saint/,  évèque  de  Paris;  l,         DES  AGUIS ,  député  du  roi  de  Na- 

95.    .  yarre  aux  Etato  de  Blois;  XIX,  417. 

BENIS  (Gérard)  ,  doyen  des  tisse-        DES  ARCS  (Villeneuve,  baron)-,  as- 

nnds  deGand;  son  inimitié  envers    sassinele  comtede  Gipierre;  XIX,  27, 

d'Arteveld  ;  X,  259.  H  le  tue,  263.         28. 

DENISELLE,  prétendue  hérétique  DESBORDES,  réaction  catholique 
br&lée  à  Arras  ;  Xm ,  6 1 5  à  6 1 8 .  à  laquelle  il  prend  part  en  Champagne; 

DEODOIN,  évèque  de  Liège;  héré*     XVID,  308. 
tiques  qu'il  veut  faire  punir;  IV,  291.         DES    BORDES,    commandant   du 
DERBY  (HENRI  DE  LANCASTRE,  COMTE     château  d'Augoulème  ;  son  rôle  dans 
i>e)  ;  sa  victoire  à  Cadsand  ;  X ,  1 18  ,     le  complot  de  cette  ville  ;  XX ,  392  , 
119.  Edouard  hi  le  laisse  en  Flandre,     394,  397. 
160.  n  s'oppose  au  supplice'du  sire  de        DES  BORIES ,  colonel  huguenot  ; 

Table  générah  de  VHistoire  des  Français.  ^^ 
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son  tëgiment  taUlë  en  j^ècM»  XX  »        DiES  HATIS»  «égqcifttmNr  4«ticlN> 

36  8 .  U«u  «A  AlUiMgn»  v  XXII  »  660. 

DES  BROSSES,  lîgaeur  b&tto  et  toé       DÉSIKÉË,  femme  de  OhurliemigM; 

à  Bonneyal;  XX,  bV^  répudiée;  U,  92»,  330,  S39. 

D'ESCARS  est  de  la  maison   dn        DES  LANDES ,  nppurtenr  dn  pio- 

dauphin;  XYII,  67.  Se  rend  en  Pié-  ces  de  Léonora  Galigaîs  len  condt- 

mont,  184.  Banni  de  la  cour,  2S7.  «ions;  XXII,  409. 
Confident  dn  roi  de  Nayarre  ;  est  vendu        DES  LANDES  -  PAYCN ,  oonieiUnr 

aux  Guises;  XYIII,  137,  159,  160,  au  parlement;  sa  charge  eenftnqaée; 

171 ,  S50.  Député  de  la  noblesse  «un  XXIII,  316.  S«n  r^àe  dan*  In  Fronde; 

Etats  de  Blois;  XX,  413.  XXIY,  330,  3&7,  332. 

DESCARTES  est  sorti  do  Véoele        DESMARETS;  sa  tragédie  do  Mh 

janséniste;  XXV,  486.  rame,  attribuéo  à  RieheUon;  XXm, 

DESGHAMPS  (gillis),  théologien;  434. 
son  sermon  au  pape;  XII,  69.  DESMARETS   «at    nommé   dîrse- 

DES  CHAMPS ,  du  complot  d'Am-  teur   des  financée  sons  Lonis  ht; 

boise  ',  atte^ue  cette  place;  XVDI,  1 47,  XXVI  ,360.  Ses  expédions  ;  XXVII , 

148.  7,  43  et  suiT.,  72  et  suIt.  Gratifiei- 

DESCHAPELLES  (us  comte) ;  exé*  Vion  qu'il  obtient,  248.  A  teeonna  les 

cuté  comme  duelliste  ;  XXIII,  45.  talens  des  frères  Périt,  268.  SaliaisM 

DESGOUTURES ,  syndic  des  ren-  avec  Law,  260. 
tiers  de  Paris;  son  arrestetion;  XXIV,         DESPENCE  défend  U  canso  osllio- 

300 .  lique  à  la  conférence  de  Poissj;  XVHI, 

DES  ESSARTS  (pftpin)  fait  périr  235. 
Marcel;  X,  538,  539.  Mesures  qu'il        DESPENSER  (ncGim),  fisTori  d'E> 

prend,  540.  douard  n;  Taecompagne  en  Fraaee; 

DES  ESSARTS  (prrre),  capitaine  IX,  274.  Sa  fisvenr;  est  exilé  a?ec  ses 

français  en  Ecosse,  fait  prisonnier  à  la  père,  378  à  381.  Tons  denz  juges  de 

défaite  de  Homeldon  ;  XII ,   154.  Est  Lancastre,445.EnTi6  qu'ib  inspirent 

nommé  prévôt  de  Paris,  292.  Arrête  à  la  reine,  448.  Leur  mort,  464,  46&. 
Montagu,   333.  Est  remplacé,  353.        DESR£AUX,négoeiateurdefienrinr 

Rentre  %n  fonctions;  dirige  les  Pari-  en  Angleterre;  XXI,  114. 
siens,  370.  Sa  circonspection,  376.        DESTOUCHES,  commande  la  flotte 

Avis  qu'il  donne  à  d'Orléans,  400»  française  en  Amérique;  détacbenens 

Soupçonné  par  le  duc  de  Bourgogne;  qu'il  fait' dans  la  Gheaapoake;  XXX, 

enquête  qu'il  redoute;  sa  fuite;  il  est  198. 

nommé  gouverneur  de  la  Bastille,  406,        DES  VIGNES  (piimib),  socrétiiîâ 

407.  Se  livre  au  duc  Jean  ;  est  em^  de  l'empereur  Frédéric  n  ;  VII .  ^80. 

prisonii«,  408  à  410.  Sa  condamna*  Sa  négociation  à  Rome,  306.  fieséorits 

tion;  son  supplice,  423,  424.  on  flivenr  de  r«mp«reur,  322. 

DES  ESSARTS  (Philippe)  ;  envoyé        DETTINGEN  (bataille  db),  gagnée 

par  le  duc  de  Bretagne  à  Louis  u;  se  p^r  Georges   ii   sur   le  maréchal  de 

vend  au   roi;  XIV,    368,    369.  Sa  Noailles;  XXVIH,  280. 
frayeur,  373.  DEUX  PONTS  (le  dog  de);  rta- 

DES  ESSARTS  (la  DBifoi8ELi.B),  fort  qn'il  amène  aux  Huguenots  ;  XIX, 

maltresse  de  Henri  iv;  XXU,  1 4 1 .  At-  42 . 
mée  de  Joioville  ,179.    ,  DEUX»PONTS  (le  pnnicir  »b)  eom- 

DES  ESSARTS  se  montre  prêt  h  mande  l'armée  des  Cercles;  ses  opé- 

tuer  Richelieu;  XXIII,  521.  rations  en  Saxe;  XXIX,  163,  203. 

DES    FOSSÉS  négocie  la  paix  en-        DE  VAUX  (RoimBr),  eraiite;  poor- 

tre  Louis  xiii  et  son  frère  ;  XXIII,  209.  quoi  brûlé  rif  ;  XIII,  615. 

DES  GàLLARDS,  l'un  des  chefs        DEVER£UX,capiUine  anglais  vtin- 

protestans;  confession   qu'il  signe  à  eu  et  prisonnier  à  Chizey;  XI,  179. 

PoUsy  ;  XYin,  237.  Assiégé  par  Clisson,  199. 


m.  m»  m 

(jlAïf},  ab>é  de  $aîiitFDeiiîs,piési4e  iea  19.  "Pw  ç^iuVf^  UwiX^  ^Ue  pfotasta} 
Étate-gé]|éraiu(;  XIY,  $48.  D^bén*    i;.^,  409, 

tion  iniportaiite  qu'il  OttTre,  651 .  H  est  DIQEliOT  i  fm  mmfiWm  4  XXVHI, 
du  parti  d'Orléans ,  Ç5S ,  663,  Ru-  48?.  |1  se  m^l  à  U  l^tp  4e  la  «ftnUtic» 
meur  ^u'il  excite  dans  l'assemblée,  4<^ eBcy<dqp#^i8t«a ;  ^XIX,9Q«fUlU| 
674.   par  Gatbeiiii»  H,  884. 

DETINS  ?eut  s'emparer  de  Mar«  DIDIER,  duc  de  Tpidou^l  ^m* 
seille  pour,  la  ligue;  échoue;  XX,  mande dai|sl'44i|itatiia|MMurG|iO|lét4c; 
143,  144.  À  le  commandement  des  est  Tainoi)  prè^  4fl  Limogeât  I9  8MI» 
troupes  royales;  ses  opérations;  sa  dé«  Attaque  l'Aquitaine  Rourguignonne  , 
faite,  215  à  218,  Reconnaissance  dont  863.  $?s  B«e$^a,  864.  tnad  p«rti 
le  charge  Guise,  802.  Ses  combats  en  ppur  Gfmdowaîd»  877.  L'atMUid*«n0t 
Provence,  488.  Se  doone  au  duc  de  388.SeréfugiffiluifWsçhàtaaiUblsita, 
Sayoie;XXI,  104,  886. 

DE  TINS  ;  soulèyemept  qu'il  com"  DIDIER  (a^iKT),  ^vêque  de  VieMM< 
bat  en  Bretagne  ;  XXV,  317.  tué  par  erdrQ  4c  fiwiMihault;  t,  498. 

DEVONSmRE  (couRTENAT,  coiiTi  DIDIER,  rei  des  Lombardsi  set 
Ds)  ;  ses  prétentions  à  épouser  Marie  luttes  avecliome}II,$06àt08.DeBBe 
Tudor  ;  XVn,  514.  a^ile  à  Hunold ,  224.  Veut  maintenir 

DIANE  DE  POITIERS,  maîtresse  de    la  paix ,  fit6.  Alliances  qu'il  prépose, 
François   i^;   condamnation   de  sqa    227.  Donne  asile  à  la  veuve  de  Carie»* 
père;   XYI,  190.  Est  maîtresse  du    man,  282.  Conséquenoes  de  oet  évé- 
dauphin  ;  son  inimitié  envers  la  du->    nement  ;  ses  hostilités  avec  le  pape  | 
chesse  d'£tampet  ;  XVII,  67, 69, 1 1 9,    attaqué  par  Charles  ;  est  liyvé  au  vain- 
211,  288.  Sa  joie  pendant  l'agonie  de    queur;  et  enfermé  dans  une  abbaye, 
François,  301.  Sa  puissance;  elle  est    239  à  248,  24b. 
créée  duchesse  deValentineis^  largesses        DIDIER   (AETHim),  émissaire  da 
du  roi  en  sa  laveur,  805  ,  806.  Elle    dergé  près  de  Philippe  11;  sea  ârres* 
reçoit  ce  prince  à  son  château  d'Anet,    tation-;  son  évasion  (  XVIII,  247. 
81 1.  Les  diamans  de  la  duchesse  d'E*        DIDON,  complice  de  Grimoald^  II, 
tampes  lui  sont  donnés,  314.  Son  zèle    60.  Oocle  de  Saint^Léger,  f  5. 
catholique,    343.  hérétiques    qu'elle        DIESBACH(mG0LA8BB),nége«lateur 
£tût  périr,   378.  Appui  qu'elle  prête    suisse  auprès  de  Louis  xi;  XIV,  415, 
aux  Guises,  395,  396.  Puis  à  Cessé    486. 

Brissac,  424.  Ses  inquiétudes,  448.  DIESBACH  (isin  »■)  dispose  les 
Dans  quel  intérêt  elle  fait  brûler  des  Suisses  à  traiter  avec  Francis  i^'f 
protestans,  516.  Elle  tient  la  balance  XVI,  26.  Son  départ,  28.  Tué  à  Pavie^ 
entre  les  Guises  et  les  Montmorenoy  ;     285. 

XVni,  7.  Décide  le  roi  à  la  guerre,  DIETS  (cmLLApiie^É),  évêque  de 
12.  Montmorency  recherche  son  al-  Strasbourg  ;  lève  une  armée  d'aventu- 
liance,  19.  Son  influence  employée  dans  riers  contre  le  concile  de  Bàle;  XIH, 
lee  affaires  de  la  guerre,  34.  Pourquoi     329  à  332. 

disposée  à  la  paix,  82.  Et  à  la  perse*  DILLOBI,  a^ohevêque  de  Nai%enne; 
cution ,  92.  Ménagemens  de  la  reine  ses  reproches  à  Terray  ;  XXIX  ,460. 
pour  eue,  101 .  Sa  retraite,  104.  Tolé-  DILLON  contribue  à  la  prise  de  la 
rance  de  Catherine  opposée  &  son  fa-  Grenade;  XXX,  184. 
natisme,  iiS.  Pourquoi  s'emploie  à  DINAN  (lb  sire  db);  son  hostilité 
réconcilier  les  Guises  et  Montmorenoy»  envers  les  Anglais  en  Bretagne;  ses 
210,  211.  Sa  mort,  471.  négociations  à  la  cour  de  Charles  vi; 

DUNE  DE  POITIERS,  mie  natu-    XI,  894,  8t5. 

relie  de  Henri  11  ;  sa  naissance  ;  XVII,        DINAN  (prahçoisb  m  foix  de),  hé- 

306.  SoQ  mariage  avec  Horace  Farnèse,    ritière  de  Chateaubria  et;  enlevée  par 

329,    504,  Pst  veuve;  le  connétable    Giles  de  Bretagne;  XIU,  627.  Com- 


tSO  DOR'  DÔR 

tesse  de  Laval;  ligue  dans  kt<iueU6  Provence;  XVI,  216.  Bat  la  flolU  es- 
elle  entre  ;  XV ,  34.  Promesses  qu'elle  pagnole,  217.  Ya  chercher  les  Français 
signe ,  43.  Tutrice  des  enfans  du  due  détachés  sur  Naples ,  951 .  Sa  sapé- 
François  ii,  6^.  Seconde  les  prétentions  rîorité  sur  la  Méditerranée,  2^3.  E 
de  d'Albret,  72.  Maîtresse  de  Fran-  bloque  Gènes,  318.  Passe  au  service 
çois  i*!";  XVI,  82,  123.  Son  parti  à  la  de  Charles-Quint,  316.  Ses  motifs;  il 
cour,  169,  170.  Souvenir  que  le  roi  reconstitue  la  république  de  Gènes, 
lui  donne,  401.  324,  325.  Reconduit  l'empereur  eo 

DINAN  (CHARLBS  DE  HAixwiN,  COMTE  Espagne,  4 16,  533.  Reconduit  le  pape 

de)  est  tué  à  Doulens;   XXI,   870,  de  Marseille  en  Italie,  432.  Amiral 

381.  que  le  sultan  lui  oppose,  445.  Com* 

BIOCLÉTIEN ,  empereur  reconnu  mande  la  flotte  impériale  contre  Bar- 

par  l'Occident;  I,  19.  S'associe  Con-  berousse,  467.  Côtoie  l'armée  quieo- 

stance-Chlore ,  Maximien  et  Galère,  vahit  la  Provence,  515.  Demande  à  sa 

20.  Sa  grande  persécution  contre  les  porter  sur  Gènes,  518.  Il  rallie  l'es- 

chrétiens  rappelée,  96,  97.  cadre  française;  est  présenté  au  roi; 

DIVION  (demoiselle)  ;  soupçonnée  XVII,  9.  Il  approvisionne  le  Piémont, 

de  fiaux  ;  à  quelle  occasion  ;  mise  à  la  93.  Fait  partie  de  l'expédition  d'Al- 

torture;  brûlée  vive;  X,  43  à 45.  ger;  ses  désastres,  104.  Secourt  le 

DIZËMIEU ,  confident  du  duc  de  Roussillon ,  125.  Se  dispose  à  trans- 

Nemours  à  Lyon;  est  prisonnier;  XXI,  porter  l'empereur  en  Italie,  H3.  I^ 

232.  Livre  Vienne  aux  royalistes,337.  débarque  à  Gènes,  148.  Goospiration 

DODON;  ses   démêlés   avec  Saint*-  de  Fieschi  contre  lui,  287,  3S4  à  326. 

Lambert-,  II,  102.  Complot  de  Jules  Cibo,  347.  Ses  ga- 

DODUN ,  contrôleur   général  ;    sa  lères  transportent  en  Italie  l'infant  don 

disgrâce  ;  XXVU,  549.  Philippe,  371.  Sa  faction   domine  à 

DOHNA  (FABIEN  de)  ;  son  expédition  Gènes  et  obéit  aux  volontés  de  l'em- 

en  France  au  secours  des  Huguenots  ;  pereur,   372.   Est  chargé   d'attaquer 

XX,  290, 291 ,  297  à  304,  307  à  31 1 .  Dragut,  417.  Défend  Naples  ;  est  vaia- 

DOHNA  (le  comte)  ;  Orange  lui  est  eu  par  les  Turcs  ,493.    Griefs  de  la 

enlevé;  XXIV,    593.   Négociateur  à  France  contre  lui,  501.  Il  reprend b 

Aix-la-ChapeUe;  XXV,  154.  Corse,  502. 

DOHNA  (le  comte);  prisonnier  à        DORIA  (philippino)  bloque  le  port 

Almanza  ;  XXVU,  26.  de  Naples;  bat  la  flottille  espagnole  et 

DOLÉ  est   du    conseil   secret   de  Moncade;  XVI,  315,  316. 
Marie  de  Médicis;  XXII,  199.  Intri-        PORIA  (giàmnettino);  piège  qu'il 

gués  auxquelles  il  se  mêle,  260,  268,  tend  au  due  d'Enghien;  XVH,  lit 

269.  Ses  relations  avec  Maignat,  278.  Sa  mort,  825. 
Accusé  par  Condé,  340.  Sa  mort,  358.         DORIOLE  (piberb),  chaBceiier;  est 

DOLGOKOUKI    (les)    renversent  emprisonné;  XIV,  166.  Négociateur 

Menzikoff;  font  monter  sur  le  trône  auprès  de  Charles-le-Téméraire ,  35t» 

de  Russie  Anne  de  Courlande;  XXVIII,  355,  374.  Suit  le  procès  du  due  d'A- 

75.  Leur  exil,  76.  lençon,  386.  Interroge  Saint-Pol, 467. 

DOMINIQUE  (saint)  ;  ses  prédica-  Soupçonné  à  ce  sujet  par  Louis,  536. 

tiens;  ses  controverses  contre  les  Al-  Sa  disgrâce,  622. 
bigeois;  VI ,  262.  Est  placé  à  la  tète        DORMANS  (goillaitme  de),  chtnce- 

des  frères  prêcheurs,  qui  deviennent  lier;  communique  aux  Etatsp^néraax 

les  inquisiteurs,  274.  Art  cruel  qu'il  le  projet  de  traité  de  Londres;  X, 

a  enseigné,  370.  Sa  mort  ^sa  chasteté;  556.  Sa  négociation  en  Angleterre; 

VII,  150.  Sa  canonisation,  151.  XI,  100.  L'un  des  instrumens  delà 

DORIA  (ANTOINE),  amiral  génois  au  politique  de  Charles  v,  193.  Négocia- 
service  de  Philippe  vi  ;  sa  mission;  X,  teur  à,  Bruges,  224* 
147.  Son  commandement  à  Crécy,  295.         DORMANS  (  jean  de)  ,  chancelier; 

DORIA  (ANDRÉ)  défend  les  côtes  de  négociateur  à  Bretigny;  X,  670. 


DORMâNS  (MICHEL  de)  dirige  les  Son  retour;  ses  ravages;  effroi  4}u'il 

finances  de  Charles  v;  XI,   193.  Il  répand  en  Italie,  500.  Ses  pillages  en 

n'assiste  point  au  sacre  de  Charles  vi;  Corse  ;  il  abandonne  les  Français,  502. 

haine. que  lui  porte  ce  prince,  313.  Il  Prend  part  au  siège  de  Malte;  XVIII. 

s'enfuit  à  Avignon  ,314.  Mission  que  459. 

lui  donne  le  pape,  330.  DRAKE  (sir  Francis),  l'un  des  des- 

DORMANS  (  toLES  de)  ,  chancelier;  tructeurs  de  TArmada;  XX ,  384  à  388. 

contribue  à  apaiser  le  mécontentement  DRAPER  (le  général  sir)  prend 

de  Paris;  XI,  317.  Négociation  dontU  Manille,  XXIX,  258. 

est  chargé  auprès  de  d'Arteveld,  385.  DREUX,  conseiller  au  parlement; 

DORSET  (le  comte  de)  ;  son  succès  donne  lecture  du  testam.  de  Louis  xit; 

contre  d'Armagnac;   XII,   500.   Son  XXYII,  Î234. 

poste  au  siège  de  Rouen,  559.  Assiège  DREUX  (bataille  de),  gagnée  sur 

Ronfleur;  XIII,  370.  les   catholiques   par   les   protestans; 

DORSET    (THOMAS  GRAY,   MARQUIS  XVITI,  354  à  360. 

de)   débarque  un    corps    anglais  en  DROGON,  fils  de  Pépin  ;n(«imé 

Guipuscoa;  XY,  601.  Menace  la  Na-  duc  de  Champagne;  II,  92.  Son  ma- 

varre,  603.  Pourquoi  se  rembarque,  riage;  sa  puissance;  sa  mort;  ses  fils, 

604.  100,  105,  117. 

DOUCE  de  Provence  et  de  Gevau-  DROGON,  fils  de  Carloman;.dépos- 

dan;  épouse  le  comte  de  Barcelone;  sédé;  II,  160. 

sa  sœur  dispute  lliéritage  qu'elle  lui  DROGON,  bâtard  de  Cbarlemagne; 

apporte;  V,  116.  H,  417.  Evêque  de  Metz,   446.   Du 

pOUGIN  (le  pébe)  ;   sa  fuite  ;  son  parti  de  Louis  ;  va  délivrer  Judith  ;  III, 

edl;  XXVII,  297.  14.  Assiste  Louis  dans  ses  derniers 

DOUGLAS  (archibald)  ,  régent  d*É-  momens,  47. 

cosse;  vaincu  et  tué  à  Berwick;  X,  DROGON  (comte  de  vexin)  ftrans* 

73.  porte  au  duc  de  Normandie  son  hom- 

DOUGLAS  (lé  COMTE  de)  chasse  mage;  lY,  215. 

les  Anglais  de  l'Ecosse  ;  passe  la  fron^  DROGON ,  chef  d'aventuriers  nor- 

tière;  X,  171,  172.  Sert  sous  les  dra-  mands  en  Italie;  IV,  301. 

peaux  français,   457.  Envahit  encore  DROST  (le  barok  de)  secourt  les 

l'Angleterre  ;  est  tué  ;  XI,  54  7.  Corses  insurgés  ;  XXVIII ,  209  et  suiv. 

DOUGLAS  (le  comte  de)  ,  au  ser«  DROUART,  suppléant  du  prévôt  de» 
vice  de  Charles  vii;  XII,  621.  Ren-  marchands  de  Paris;  XX,  476.  Dé- 
fort qu'il  lui  amène  ;  est  créé  duc  de  claration  de  déchéance  contre  Henri 
Touraine;  XIII,  28.  Tué  à  la  baUille  qu'il  provoque,  478. 
deVerneuil,  32à36.  DROUET,  agent  confidentiel  de 

DOUGLAS,  chargé  d'arrêter  le  pré-  Louis  xv  ;  XXIX,  494. 

tendant  ;  le  manque  ;  XXVlï,  252:  DRUIDES  ;  leur  pouvoir  d'abord  pro- 

DOUJAT;    commission    judiciaire  gi-essif,  puis  stationnair^l  Ij  2,  3. 

dont  il  fait  partie  ;  XXIV,  481.  Leur  esprit  de  domination;  leur  reli- 

DOYAT  (jean),  favori  de  Louis  xi  j  gion  qui  faussa  l'esprit  plus  qu'elle  ne 

service  qu'il   lut   rend;   XIV,  584,  l'éclaira,  3.  Leur  influence  détruite 

^S5.  Recommandé  au  dauphin,  616.  par  les  empereurs  Auguste  et  Claude, 

Objet  de  la  vengeance  du  duc  de  Bour-  G ,  7.  Seuls  en  crédit  avec  les  cheva- 

fcon,  641,  642.  liers  avant  la  conquête,  79. 

pRAGUT,  corsaire  turc;  Henri  ii  DRUMMOND  (lord);  secours  qu'il 

loi  donne  asile  dans  les  ports  de  Pro-  amène    à    Charles  -  Edouard    Stuart  ; 

Tence;  l'empereur  l'y  fait  attaquer;  XXVIII,  382. 

Xyil,  417.  Opération  dont  lui-même  DU  BARRY  (les  comtes  jean  et 

doit  être  chargé,  420.  Il  attaque  la  Guillaume)  ;  leurs  rapports  avec  la  fille 

SicUe  et  Malte;  il  prend  Tripoli,  429.  Lange;  XXIX,  401,  402.  Leur  préten- 

Son  expédition  sur  Naples,  492,  493.  due  généalogie,  415. 


lit  DtB  DUE 

DU  BAARY  (la  coilTEUt)  bu  dfr>  constance,  84Ô.  Sa  position  pendantk 

moiselle  Lange  ;  passion  qu'elle  inspire  bataille  de  Nivelle  ;  sa  retraite  ipiis 

à  Louis  xt;  XXIX,  400  et  suiv.  Man-  la  défaite,  344,  345.  Il  fait  nommer  à 

peou  réelame  sa  parenté,  404.  Sa  pré-  Gand  un  capitaine  général,  347.  Re- 

sentation  à  la  cour,  408  à  4i0.  Excite  pousse  leur  capitulation  qui  reÛti»- 

le  roi  contre  les  parlemens,  41  &,  4 16.  crifié  ;  tue  Tun  des  négociateurs,  349, 

Elle  exalte  d'Aiguillon,   457.    Àyis  350.  Sa  conduite  à  Bruges, 356. Ke- 

qu'elle  lui  donne,  494.  Ses  alarmes,  connaissance   des  Gantois  pour  loi, 

497.  Comment  domine  le  roi,   498.  858.  Défend  le  pont  de  Comines  sur  la 

Veut  le  retenir  à  Trianon ,  499.  Ses  Lys;  est  forcé ,  386  à  388.  Blessé}  se 

dernières  entrevues  avec  lui;  elle  quitte  fait  transporter  à  Gand,  397.  Ranime 

Versailles,  500  à  506.  A  humilié  la  les  Gantois;  résolution  qu'ils  prennent, 

dauphine;  XXX,  f9.  Hommages  que  401,  417.  Il  renforce  les  assiégeait 

lui  rend  Joseph  ii,  156.  Le  collier  lui  devant  Ypres,  4S5.  Question  qu'il  au* 

a  été  destiné,  305.  rait  adressée  à  Arteveld ,  439 ,  440. 

DU   BELLAY  (JSAn),   évêque  de  Petite  guerre  qu'il  soutient,  461.  Soi 

BayoÉne,  puis  de  Paris,  puis  cardinal  opposition  à  la  paix  ;  son  salut  stipulé, 

archev^ue  de  Bordeaux;  ambassadeur  464,  465.  Il  se  retire  en  Angleterre, 

de  François  i"  en  Angleterre;  trêve  467. 

ft  laquelle  il  accède  ;  XVI,  399.  Sa  ce-        DUBOIS,  Juge  l  Périgueux;  confis- 

lébrité;  ses  fonctions;  sa  fortune,  356,  cations  qu'il  s'offre  à  réaliser;  XVII > 

857.  Son  vain  effort  pour  réconcilier  380. 

Henri  vm  et  le  pape,  483.  Dispose  lé        DUBOIS  (lb  cardinai.);  ses  âfttts; 

roi  à  la  tolérance ,  448.  Procession  l  XXVI,  88.  Ses  argumens  pourea- 

laquelle  il  assiste,  451.  Ses  rapports  traîner  l'ambassadeur  d'Angleterre  au 

avec  Melanchton,  458 .  Mission  que  lui  parti  d'Orléans  ;  XXVII,  236.  Son  ba- 

dbttne  le  roi;  XVIt,  t5ï.  Ambassadeur  bîleté;  le  régent  promet  de  ne  point 

pths  de  la  diète  de  Spire  ;  ne  peut  s'y  l'eipployer,  245.  Il  est  son  coofiM 

rendre;  son  manifeste,  171,  172.  Né-  250.  Mission  que  ce  prince  lui  confie; 

goctateur  avec  Henri  vtil,  217.  H  in-  son  entrevue  avec  Stanbope,  263  et 

vite  l'Université  de  Paris  à  envoyer  suiv.  Il  négocie  la  triple  alliance,  277 

des  députés  à  Trente,  254.  Est  en-  et  suiv.  Il  aspire  au  chapeau  de  car* 

voyë  à  Rome,  308.  Négociation  qu'il  dinal,  301.  Sa  mission  en  Angleterre, 

>iontinue,  331.  Complot  qu'il  encou-  311,  320  et  suiv.  Il  signe  la  qnadri* 

tage,.547,848.  Sa  disgrâce;  XVIH,  10.  pie  alliance,  322  et  suiv.  Sa  eoDTeii- 

DU  BtXiLAT  (iliRTni);  ses  talens  tion  secrète  avec  Stanhope,  324.  Gov* 
militaires  ;  historien  de  François  i^;  paré  à  Alberooi  ;  dupé  par  l'emperetir, 
XVI,  9.S6.  Ordres  qn'U  porte  à  Brion,  334 ,  335.  Son  retour  à  Pahs,  344. 
499.  Discourt»  qu'il  prête  au  roi,  500,  Résolution  qu'il  inspire  au  régent,  348. 
501.  Convoi  qu'il  reprend  sur  les  im-  Parlementaires  qu'il  fait  arrêter,  â&7. 
périaux,  541.  Dangers  qu'il  court  à  Est  nommé  ministre  des  affaires  étnn- 
l'assaut  de  Saint-Pol,  543  ,  544.  Son  gères,  358.  Ses  vues  personnelles  mo* 
récit  des  offres  des  Gantois  et  des  pro-  bilea  de  sa  politique,  359  et  soir.  Ex- 
cédés   du  roi;  XVÎI,  41.   Hostile  à  ploite  la   prétendue   conspiration^ 
Charles -Quint,  91.  Ses  conseils  au  Cellamare,  361  et  suiv.  ArresUtions 
siège  de  Landfecies,  147.  Il  ravitaille  qu'il  fiait  faire,  366  et  suiv-  l^ste  di 
cette  place,  155.  Sàbsides  qu'il  reçoit  con)urés  qu'il  feint  de  vouloir  lire, 
pon^  l'armée  Àe  l^émont,  184.  Prend  368  et  suiv.  Sou  triomphe  complet) 
part  à  la  victoire  de  Cérisoles,  188.  370.  Il  fait  déclarer  la  guerre  ir&- 
Est  lieutenant  du  roi  en  Champagne ,  pagne ,  373.  Veut  faire  tomber  Alke* 
270..  roui,    384.    Philippe  V  dcmaDie  ei 
DUB()IS  (pnRRfi),  Tun  des  chefs  du  vain  son  renvoi,  386.  Fait  eatécbisef 
parti  populàil^  à  Gand];   XI,    272.  Law  parle  frère  de  sa  maltresse,  4  li^ 
Guerre  qu'il  fait  tiut  ifOM^S ,  279.  Sa  AtesuTês  qu'il  provoque  pour  la  >ûi«tî 
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1,  4 1 7.  Fut  fiKécvtêr  Horn ,  liofice  devant  Henri  n  ;  son  arrestation  ; 

419.  Le  régent  lui  hisse  le  pouvoir;  X?III,  95  à  97.  Son  procès;  son  sup- 

U  se  fût  donner  l'ardieyèclië  de  Gam-  plice,  120  à  iItZ, 

brai;  par  qai  sacré;  aspire  an  cha-  DÛ  BOUHG,  commandant  ligueur 

peau  de  cardinal^  chasse  les  jacobites  de  la  bastille;  se  rend  à  Henri  iv; 

pour  pUiie  à  Georges  i«',  4S0  à  499,  XXI,  'Î67.  Défend  Laon,  9S6 ,  296. 

483.  Yeutliire  arrêter  un  secours  des-  Capitule,  -WO. 

tûé  à  Marseille  pestiféré,  439.  Ses  in-  DU  BOURG  (lb  MÀRicHAL)  bat  Mer- 

trigues   pour  obtenir   le  cardinalat,  cy  àla  Hart;  XXVH,  89. 

434  et  Bttiy.  Trompé  par  le  pape;  se  DU  BRfiUlL  (pierrb),  prédicateur 

résout  à  acheter  le  conclaye;  ses  agens;  calviniste  à  Tournai;  son  supplice; 

«m  désappointement,  438  à  449.  Est  XTH,  939. 

cnân  promu,  443,  444.  Les  désastres  DU  BUEIL  (le  sias)  ,  neveu  de  la 

du  système  lui  survivent,  448.  De-  Trémoille;  contribue  à  sa  chute;  est 

mine  Daubenton  et  ramène  le  roi  d'Es-  avoué  par  Charles  vn;  XIII,  993  à 

pagne  ;  ses  traités  ;  il  sacrifie  le  com-  995.   Seconde   le  connétable  ,    939. 

meroe  de  la  France  aux   intérêts  de  Prend  Sainte -Suzanne,  349.  Est  de 

rAo^eterre;  mariage  qu'il  négocie ,  l'armée  du  dauphin,  494.  Est  au  siège 

460  à  454.  Ses  intrigues;  il  décom-  de  Bordeaux,  b56. 

pose  le  conseil  de  régence;  exile  ses  DUCHÂFFAULT  (le  comte)  com- 

TÎTaux;  fait  disgracier  Villeroi;   est  mande  l'avantrgarde  française  à  0 ues- 

nommé  principal  ministre,  459  à  470.  sant;  XXX,  168.  Son  dévouement, 

Rivaux  qu'il  écarte  ou  compromet;  il  170. 

fonne  le  roi  aux  afikires  ;  ses  dernières  DU  CfiÂiLA  (de  langlàms)  ;  se^ 

intrigues  ;  son  insatiable  ambition  ;  sa  cruautés  contre  les  Huguenots  des  Gé- 

mort,  479  à  476.  Services  qu'il  a  ren-  venues  ;  XXVI,  393  et  suîv.  Sa  mort, 

dus  au  tégent;  sa  volonté  énergique  ;  395. 

il  a  isolé  le  wi,  486 ,  487,  491 ,  499.  DUCHATEL  (tJWHEGui  ) ,  du  parti 

Sapention anglaise transmiseàM^B^ de  des  Anglais  en  Bretagne;  expédition 

Piye,  506.  A  secondé  l'ambition  de  qu'il  ccmcerte  avec  eux;  X,  329. 

Tressan ,  510  et  suiv.  Son  économie ,  DUCHATEL  (guillaoiu)  atUque  une 

5S6.    Son    administration    éhontée;  flotte  anglaise;  XH,  187.  Son  ^chec 

XXYUI,  4,  99.  Rente  qu'il  a  créée,  près  de  Darmouth,  905. 

29.  Son  nom  incidemment  rappelé,  DUCHATEL  (tànnegui);  son  exp^ 

44,  58,  175,  194,  994,  467;  XXIX,  diUon  en  Angleterre;  XH,  905.  Prend 

9d.                               ,  part  à  la  prise  de  Rome,  344.  Est  pré- 

DU  BOUCHAGE  (le  stoe)  ,  confi-  v6t  de  Paris  ;  désarme  cette  ville,  457. 

dent  de  Louis  xi  ;  instruction  gu'il  re-  Ses  rigueurs  contre  les  Bourguignons, 

çoit;  XIV,  847,  348.  Chargé  de  pu-  459.  Est  l'un  des  conseillers  du  dau- 

nir  une  insurrection  )l  Bourges,  421.  phin,  515.  Ses  efforts  pour  contenir 

Mission  atroce  dont  il  est  chargé,  430.  Paris,  590.  Dirige  le  siège  de  Sentis, 

Saintp-Pol  lui  est  livré,  457.  Méfiance  539.  Projet  de  traité  qu'il  repousse, 

qu'il  inspire  au  Toi,  578,  579.  II  le  536.  Ses  excès  fcontre  la  bourgeoisie, 

TOtte  à  saint  Claude,  601 .  Louis  le  re-  537.  Il  enlève  le  dauphin  à  la  Bastille, 

commande  à  son  fils,  616.  Sert  la  dame  539.  Sa  soi'tie  ;  il  est  vaincu;  envoie 

de  Beaujeu;  XV,  95.  Compris  dans  un  le  dauphin  îi  Melun  ;  sort  de  Paris  paf 

traité  de  réconciliation  ,   109.  Sa  né-  capitulation,  540  à  5Î9.  Son  influença 

gociation  en  Espagne,  959.  Conseiller  sur  le  jeune  prince  ;  traité  qu'il  l'am- 

de  la  reine  Anne,  519.  pèche  de  conclure,  664-,  556.  Trêves 

DU  BOURG  (ANToraE),  chancelier;  qu'il  l'engage  à  signer,  565.  R^on- 
XVI,  465.  Lit  de  justice  auquel  il  as-  ciliation  qu'il  offre  à  Jean,  57».  Il  dé- 
siste, 539.  Sa  mort;  XVII,  61.  mande  une  nouvelle  conféreoee  à  ce 

DU  BOURG  {kWKE),  conseiller  au  prince,  580.  A  -part  à  aon  assas8^na^ 

I«rleni«!it;  discouïs  hardi  ^u*a  pro-  589,  583.  S'en' aisculpe ,  585.  Cou- 
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duit  le  dauphin  à  Toulouse,  590.  Ex- 
cite les  Penthièvres  contre  le  duc 
Jean  vi,  591.  Est  l'un  des  conseillers 
du  daupliin ,  616.  Le  domine  ;  XIII , 
6.  Courses  qu'il  lui  iait  faire,  11,  12. 
n  tue  un  nouveau  favori  ;  son  crédit 
décline;  ses  négociations,  40,  41.  Il 
est  éloigné  de  la  cour,  4t  à  46.  Son 
rappel,  377.  Assiste  aux  États  de  Bé- 
ziérs ,  390.  Installe  le  parlement  de 
Toulouse,  417. 

DUCHATEL  (TAmnom)  est  exilé 
par  Louis  xi;  XIY,  82.  Assemblée 
dont  il  fait  partie,  162.  Réfugié  à  la 
cour  de  Bretagne,  164.  Rentre  en 
grâce;  est  fait  grand  écuyer,  192, 
198.  Brouillé  avec  le  duc  de  Bretagne, 
233.  Nommé  gouverneur  du  Roussil- 
lon,  234 ,  235.  Sa  mission  près  du  duc 
de  Bourgogne,  266.  Intermédiaire  en- 
tre le  roi  et  son  frère,  288.  Chevalier 
de  saint  Michel,  296.  Ambassadeur 
près  de  Henri  vi,  818.  Vend  le  gou- 
vernement de  Roussillon,  352.  Alar- 
mes qu'il  donne  à  l'envoyé  de  Breta- 
gne, 373.  Tué  au  siège  de  Bouchain , 
622. 

DUCHATEL  (pbrre),  helléniste; 
lecteur  de  François  i«',  puis  évèque  et 
grand  aumônier  de  France;  XYI, 
358. 

DU  CHATELET  (lb  duc)  ;  son  atti- 
tude à  l'assemblée  des  notables  ;  XXX, 
343. 

DUDLEY  (guilfort)  épouse  Jeanne 
Grey;  son  supplice;  XVH,  512,  513. 

DU  DOGNON  (le  maréchal  comte) 
est  de  la  nouvelle  Fronde  ;  XXIV,317, 
319,  348,  400,  403.  Refuse  de  rece- 
voir Condé  èi  la  Rochelle,  405,  406. 
Sa  soumission;  sa  prouotion,  486. 

DUEILLY,  chef  protestant,  rejoint 
le  duc  de  Deux-Ponts;  XIX,  54. 

DU  FARGIS  (CHARLES  d'augernes, 
comte)  ;  traités  qu'il  signe  avec  l'Es- 
pagne ;  XXn,  576  et  8uiv.,XXm,  42. 
Sa  captivité,  227.  Il  conspire  avec 
Soissons,  449. 

DU  FAUR,  conseiller  au  parlement  ; 
discours  hardi  qu'il  prononce  devant 
Henri  ii  ;  son  arrestation  ;  XVIII , 
95  à  97. 

DU  FAY,  envoyé  par  Henri  iv  en 
Angleterre;  XX,  321  i 
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DU  FAY  défend  et  rend  PhUips- 
burg;  XXY,  341. 

DU  FERRIER  (arnaod),  ambassa- 
deur à  Yenise;  dissuade  Henri  rv  de 
se  convertir;  XX,  107. 

DU  GUAST  (LOins-BÉREHGER) ,  fa- 
vori de  Henri  m,  sa  mission  en  Lor- 
raine; XIX,  321.  n  est  assassiné, 
349. 

DU  GUAST  (le  capitaime)  tae  le 
cardinal  de  Guise  ;  XX,  464.  Nommé 
gouverneur  d'Amboise,  494.  Sa  fidé- 
lité apparente  ;  sa  trahison  ;  il  transige 
avec  le  roi,  495,  496. 

DU  GUESCLIN  (bebtbakd),  conné- 
table ;  ses  commencemens  ;  son  por- 
trait ;  X,  504,  505;  XI,  8  à  iO 
Gagne  la  bataille  de  Cocherel  ;  sa  ré- 
compense, 11  à  14.  Ses  opérations  en  ^ 
Bretagne  ;  il  perd  la  bataille  d'Auray, 
17  à  23.  Ses  pillages,  29.  Son  expé- 
dition contre  Pierre-le-Cruel,  40,  41, 
44  à  46.  Est  nommé  connétable  de 
Castille,  49.  Revient  en  France,  56. 
Entre  en  Espagne  par  l'Aragon  ;  fait 
prisonnier  le  roi  de  Navarre  ;  est  pns 
à  k  bataiUe  de  Najarra,  72  à  76. 
Est  délivré,  79.  Troisième  expédition 
qu'il  dirige;  il  contribue  à  la  victoire 
de  Montiel  et  à  la  mort  du  vaincu; 
récompense  qu'il  reçoit,  83,  90,  9i, 
103  à  105.  Ses  opérations  en  France; 
est  envoyé  à  l'armée  du  duc  de  Berry, 
135  à  138.  Est  nommé  connétable; 
ses  succès  contre  les  Anglais,  142  à 
144.  n  escorte  le  roi  de  Navarre,  147. 
Petite  guerre  fn'il  fait  en  Auvergne, 
150,  151.  Faveur  dont  il  jonit  à  2a 
cour  de  France,  153.  Il  dirige  l'armée 
du  duc  de  Berry  ;  ses  conquêtes  en 
Poitou  et  cuutre  le  duc  de  Bretagne, 
169àl83.  Il  suit  le  duc  de  Lancastre, 
187,  188.  Est  un  des  instrumens  de 
la  politique  du  roi,  193.  N'atUqoe 
point  les  Anglais,  195.  Rendez-vons 
auquel  il  se  trouve,  196.  Ses  opéra- 
tions de  guerre  à  l'armée  du  duc  d[  An- 
jou, S27  et  suiv.  Ses  opérations  en 
Normandie  contre  le  Navarrais,  534 
à  236.  Sa  jonction  avec  le  duc  d'An- 
jou ;  son  retour  en  Normandie,  238. 
Son  inaction  forcée,  240.  Son  expédi- 
tion au  Midi  ;  sa  mort  ;  sa  grande 
renommée,  260*  Sentiment  qui  l'a  atr 
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tiré  dans  les  années  françaises,  380.  387, 386.  LieateQant[de  la  Tréqioille; 

Ne  s'est  point  opposé  à  la  réunion  de  XY,  51. 

laBretagneà  la  France,  283.  Pourquoi  DULIS  (jeanke);  nom  d'une  pré- 
est  resté  sous  les  drapeaux  de  Char-  tendue  Pucelle  de  France;  XIII,  194. 
les  V,  985.  Lui  a  renroyé  l'épée  de  DU  LUC  (louis,  comte)  ;  sa  nais- 
connétable  ;  époque  de  sa  mort,  286,  sance  ;  pourquoi  appelé  Demi-Louis  ; 
287.  Part  qu'il  a  eue  à  la  conquête  XXVIII,  171. 
de  la  Guienne,  290.  Ses  tardives  et  DU  LUDE  (le  comte),  gouyerneur 
magnifiques  obsèques,  556.  du  Poitou  ;  son  zèle  catholique;  XYIIl, 

DU  GUESCUN   (olivier),  frère  du  299.    Fermentation   qui   le   force   à 

connétable,  échoue  au  siège  de  Cher-  la   retraite;  ses   menaces,   300.   Ses 

bourg  ;  est  fait  prisonnier  ;  XI,  239.  succès,    520.    U  assiège  vainement 

Succède  à  son  frère  dans  la  cjiarge  de  Niort;  XIX,  55.  U  défend Poitiers,60. 

connétable  de  Castille  ;   accueille  les  Tente  de  surprendre  la  Rochelle,  257. 

renforts  français  ;  ses  opérations, 472,  DULUDRE  (madame);  inclination  de 

473.  S'oppose  à  ce  qu'on  livre  bataille,  Louis  xiv  pour  elle  ;  XXV,  399. 

494,  496.  Ses  insubordonnés  compa-  DU  MESNIL  (jean);  son  arrestation; 

gnons,   497.   Petit  nombre  qu'il  con-  sa  mort;  XII,  413,  421. 

serve  ;  il  reconquiert  la  Galice,  498,  DU  MESNIL  (martelet)  est   pri- 

499.  sonnier  des  Armagnacs  ;  son  supplice  ; 

DU   HALDE  accompagne  Henri  m  XII,  494,  495. 

hors    de  la  Pologne;  XIX,  302.   Le  DU  MESNIL  est   de  la  conjuration 

botte     au  moment  où  il   s'enfuit  de  d'Amboise;  XVIII,  141. 

Paris  ;  XX,  357.  DUMESNIL  (le  marquis)  a  mission 

DU  HALLIER  conspire  contre  Gon-  de  réprimer  le  parlement  de  Grenoble; 

cini;    XXII,   394.    Est  chevalier  du  XXIX,  281  et  suiv.  Décret  de   prise 

Saint-Esprit,   458.   Arrête   Ornano;  de  corps  contre  lui,  283^804.  Son 

XXIII,  15.  Est  au  siège  d'Arras,425.  rappel,  347. 

Conseiller  de  d'Enghien,  535.  DU  MONTAL  (le  comte)  ;  sa  belle 

DU  HALOT  surprend  Angers  ;  sa  résistance  à   Charleroi  ;  XXV ,  255. 

mort;  XX,  195,196.  Ses  opérations  en  Brabant,  459. 

DUHAN  indique  à  Louis  xiv  le  droit  DU  MORTIER  (andré  gcillard),  du 

de  dévoliUion  en  Brabant;  XXV,  100.  conseil  privé  de  François  n  ;  assiste  à 

DUJARDIN  (pierre);  ses  révélations  l'assemblée  des  nojables  ;  XVIII,  161. 

sur  Ravaillac  ;  XXII,  205.  DU  MOULIN  (charles)  ;  sa  consul- 

DU  LAIT  (le  sire);  ce  qu'il  dépose  tation  contre  le  concile  de  Trente;  est 

contre  la  dame  de  Beaujeu;  XV,  1 1 .  emprisonné  ;   sa  mise  en  liberté  ;   à 

DU  LAU  (ANTomE  de  chatbaunbuf,  quelle  condition  ;  XVIII,  414,  415»^ 

sire)  ,  courtisan  de  Louis  xi  ;  présent  DUMOURIEZ  ;  ses  opérations  mili- 

à  son  entrevue  avec  le  roi  de  Castille  ;  taires  en  Corse  ;  XXIX,  382.  Envoyé 

XIV,    114.   A  celle   avec  Charolais,  en  Pologne  ;  battu  par  Suwarow;  son 

188.  Est  emprisonné ,  210,  234.  Le  retour,478.Est  mis  à  la  Bastille,  494. 

roi    veut  le  faire  enfermer  dans  une  DU  MUY  (le  maréchal)  est  nommé 

cage  de  fer  ;  il  s'échappe,  264,  265.  ministre  de  la  guerre  ;  XXX,  27.  Sa 

Se  présente  devant  Louis  à  Péronne,  prononce  contre  le  rappel  du  parlement, 

269.  Fait  sa  paix  avec  lui;  achète  le  381.  Sa  mort,  58,  59. 

gouvernement  du   Roussillon  ,   352.  DUNES  (rataille  des)  ,  gagnée  par 

Est   prisonnier,   394.  Ministre   pro-  Turenne  sur  don  Juan   d'Autriche; 

posé,  652.  XXIV,  568. 

DU  LAURENT  (honoré);  sa  réponse  DUNOIS  (bâtard  d'orléans)  ;  otage 

au  discours  d'ouverture  des  états  de  en  Bretagne;  XIII,  43.  Victorieux  à 

Paris;  XXI,  179.  Montargis,  64.  Se  jette  dans  Orléans, 

DU  LION  (GASTON)  ;  commandement  92.  Battu  et  blessé  à  la  journée   des 

que  lui  confie  Louis  xi;  XIV,  351,  Harengs,  97  à  99.  Relève  le  courage 
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éêê  «nitgé»,  10<K  9«iftii<é  f»  k  ù&Aitm%  iAftûè  my  tes  èébatB,  6S2 
Pucelle,  125.  Ses  sorties  victorieuses,  èl  sttit.^aineu  eh  luAtleté  pir  la  dame 
1S8.  GoHseils  qu'il  éonne  au  roi,  149,  de  Beaujeu ,  660.  Sa  résistante  aux 
160.  Il  surprend  Chartres,  tlS,  91S.  Tttux  du  peuple;  bureau  dont  il  fait 
Seoourt  Latfny ,  214  ,  fl6.  Se  porte  ^rtie^  675,678.  Faveurs  qui  lai  sont 
yen  Gompiegne,  946.  EVftcue  Saint-  accordées;  XT,  4.  Seconde  les  dânai^ 
Denis,  263,  263.  Ses  succès  contre  dies  de  dX)riéans;  fuit  avec  lui  ;  des- 
les  Anglais)  271.  Entre  dans  Paris,  Citné;  se  soumet,  12  à  15.  Exilé  \ 
S74.  Est  au  siège  de  Motftereau,  811.  Asti,  25.  Forme  une  nouvelle  ligne 
fie  rend  caution  du  ducsonfi^re  ;  dons  eontre  la  daine  de  Beanjeu  ;  ses  confé- 
que  M  fait  ce  prince,  835.  Ambassa-  dérés;  ses  mouvemens;  ses  échecs; 
deur  «tt  congrès  de  6ravé)<tn<^s ,  887.  ses  succès  divers,  33,  34,  39  à  45. 
Se  rend  aui  états  d'Orléans,  361.  H  dondamné  au  parlement;  ses  biens 
entre  dans  le  complot  de  la  Praguerie,  tonfisqués,  50.  Il  renoue  les  négocia- 
sse. Fait  sa  paix  avfec  le  roi,  863.  tions ,  55,  68.  Entrave  le  mariage 
Secourt  et  ne  peut  sauver  Harfleur ,  d'Albret,73.  Ses  voyages  avec  la  jeune 
370,  87t.  Se  rend  au  devant  du  duc  ducltesse,  74.  Auxiliaires  qu'il  attire, 
d'Orléans,  375.  Il  se  tièirt  à  l'écart,  77  ,  78.  Son  pardon  stipulé,  S8.  Ce 
681.  Se  rend  à  rassemblée  de  Nevers,  qu'A  obtient  de  Charles,  95.  Compris 
892.  Ravitaille  Dieppe,  404.  Seconde  dans  le  traité  de  réconciliation  entre 
le  dauphin,  406.  GonSeii  auquel  il  les  d*Oriéan8  et  les  Bourbons;  déboue- 
Msiste,  421 ,  440.  négociateur  pour  ment  qu'il  prépare  à  ces  troubles,  102 
faire  cesser  le 'schisme ,  476.  Assiégé  et  suiv.  Présent  aux  fiançailles  du  roi, 
le  Mans»  479.  Fait  la  conquête  de  la  106.  Sa  mort,  113,  114. 
Normandie,  484  à  503.  Prend  le  tom-  DUNOIS  (jèam  ns),  duc  detjongue- 
mandement  de  l'armée  de  Guienne;  ville;  entre  avec  Lduis  xli  à  Paris; 
vifiesdont  il  s'empare;  sièges  que  fait  XV,  281.  Envoyé  centre  les  Suisses, 
l'armée,  512  à  519.  A  part  aux  âé>  870.  Escorte  le  feomté  de  Flandre, 
poniUes  de  Xaincoings,  5^6.  Haî  du  375.  Son  amour  pour  Anne  de  Foix, 
dauphin,  643.  Il  arrête  le  duc  d'Alen-  877.  Son  Commtfiidëment  en  Guienne, 
çon,  636.  Son  influence  su¥  le  roi;  601  ,  602.  Sa  rivalité  avec  Montpen- 
XIV,  8.  il  'siège  à  k  cour  des  pairs ,  siér,  604.  ^'élf^d  la  Picardie  ,  639. 
19.  Prête  'serment  de  réconcilier  le  Perd  ^abataiited^Guioegatte;  est  pri- 
roi  et  le  dauphin,  64.  Résolu  à  se  ftOttniér ,  64t  à "1643.  Négocie  le  ma- 
réunir  à  l'héritier  du  trône,  68.  Son  nage  de  hotLh  xn  et  de  Marie  d'An- 
mot  à  de  Croy ,  124.  Engagé  dans  la  gléteWe  ;  traité  qu'il  signe,  665  à  667. 
Mgue  du  bien  pu^rtic  ,  164.  Ses  Voy.  LorC^uevtiU. 
demandes,  169.  Négodateur  du  parti,  »tJ  1>ASSAGÈ;  la  ligue  lui  enlève 
185.  Ce  qu'il  obtient  par  le  traité  de  !a  forteresse  (le  Lyon  ;  XX,  145. 
Gonflans,  192.  A  armé  AeVali^  fiÛPATY  cherche  à  dépopulariser 
Tristan  TErmitè,  196.  S<$h  |)eu  de  le  parlement;  XXX,  365.  Ses  idées 
scrupule  comme  homme  de  parti,  197,  de  réforme  judiciaire,  377. 
198.  Reçu  en  grâce,  2t)Y.  Préside  la  DUPÛRT,  conseiller  au  parlement; 
commission  des  réfoininateûrs,  219,  sbn  opposition  à  la  cour;  sa  popularité; 
f26.  Assiste  aux  Etats  de  Torirs,244.  XXX  ,  360.  Arrestations  contre  les- 
Accompagne   la  reine  d'Angleterre,  quelles  il  protesté,  366.  Clubs  chez 

818.  Est  de  l'assemblée  des  notables,  lui,  371,  432. 

819.  Epoque  de  sa  mbrt,  639.  èuPORÏAïL,  chef  du  génie  fraa- 
DUNOIS (FRANÇOIS d'orlêaIïs, colTfE  çais    en    Amérique;  dirige    le  siège 

bfi);  soupçonné  par  l.oulsiLi;  X:ÏV,  d'Vork-Town;  XXX,  201. 
622.  Ordonnallèe qu'il  sigttfe;  sa  pré-        DtîPERKON  (david),  cardinal;  ia- 

senc'e  à  la  cotlr,  636, 637.  Est  nommé  vori  du  cardinal  de  Bourbon  ;  âme  du 

gouverneur  du  Danpbhié,  6^9.  Quel  tiei^  pani;  Sôn  but;  sas  intrigues; 

fMtfti  Hdit  aux  ^BUtts  ^iléalil^  ^6<9.  KXI,  1 11,  tilt.  t*iiAixL\ie  dans  la  fa- 
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veux  de  H«nri  iv,  IdS.  lûfltténeê  qu'il  tolérance,  tlT.  $es  ouvertures  11  til- 

a  sur  sa  «njnTérsioti,  199,  200.  Ëntte  léroi,  itï  1 163.  A  la  ConverSioù  de 

avec  lui  à  P»ri8  ;  est  envoyé  au  légat,  fLèûA ,  il  s'éléi^ne  de  la  <!our  ;  y  est 

ftB^.  N^ciateût  pour  Tâbsolutioû  du  rappelé  \  soû  mémoite  ;  ses  ta|)(>ort8 

M  9  843 ,  845 ,  346.  Sa  di^tûssion  avec  le  roi,  210  à  315.  Il  négocie  avec 

avec  Dupléssîsi  XXlf,  49.  Est  du  cbtf-  ttefcœur ,  ^44 ,  435.  Miésion  que  lui 

seii    de   fé^éûté  ,  176.  AocôMpàgtié  ^efànéïit  les  Hu^^iierfOts,  329.  Compte 

Louis   liiî  au  pafleiïiefat ,  !i9^.  Sôb  quHl  fèiai  de  leuA  négociations  avec 

discours  aii  tiers  État,  319  et  suiV.  1^  tbi,  4àfS  et  suiV.  Le  pfinée  ne  Itfi 

DtJPLÉlU;  Ses  succès  dkns  Tindé;  Htàûné  aiicuùô  satisfaction,  458.  Sau- 

saJdouBi&  à  l'égard  die  labouf  donnait;  tiùr  qa*il  commande  donné   comme 

il  le  iàitJirrétët';  XXVllI,  4^!^.  èeS  '^^te  de  sûtetS  atÇx  huguenots,  485. 

revers;  sott  rappel;  sa  mort;  tM%  o&  pOsiliioii  féodale;  %%%  11. Jalousé 

66  à  68.  païF  Sully.  l8.  Humilié  par  le  roi,  49. 

DU  PLESSIB  (  BOÛhRÊ  ) ,  sëicrétéiii^e  èééhëi^ésse  de  C6  pfince  à  son  é^ard  ; 

de  Louili  xi;  instructions  que  M  ioûûe  11  petd  âoA  ftis  unique,  113,  114.  Le 

te  roi  ;  XIV,  305,  306.  M  vettt  exeluré  ses  députés  de  Tas- 

DUPLESMS-BËLLlËIil  ;  fortfé  èe  semblée  des  Huguenots,  116.  Intérêt 

feapituler  à  Armentîères  ;  XXÎV,  1 3É.  ^u'il  prend  k  Bouillon ,  iit ,  124.  Sa 

Ses  combats  en  Gatalogde,  496,  4^9".  <îorrespondanéé  avet  Venise,  132.  Bé- 

DÛl»LÊSSIS-6ESANÇdN i    envoyé  ttoAcé  comme  mécontent,  144. Avances 

par  RitcMieu  aux  Catalans   révoltés;  ^ue  Ini  fait  la  régenté,  221.  Comment 

XXni  ,416.  Défend  Barcelone ,  46^,  Voudrait  composer  Tasseinblée  de  Cba- 

467.  télleraut,  241.  Elle  est  transférée  à 

DÛ  PLESSÏ*.GtiÉÏ^É'6Atîtt  éfet  se-  îSaumur;  il  en  est  nommé  président, 

crétaitef   d*ëtat  sote  Mazarifl  ;  XXW*,  €43.  Aécîbôdîie    Sully  et  Bouillon. , 

544.  246.  Âcié  d'uniofi  qu'il  signe,  264.  Sa 

DUPLESSIS-MORNAY  ;    inéihbîl*  ittbdërâtisn  cb&tiie  boinine  de  parti; 

qu^il  Tfemet  à  dlalâes  tt: ;  XîX,  143,  soft  Arrêté  cbrfimë  écrivain;  son  livre 

144^  Il  s'einparc!  de  lBknifes,^B5.  Sfe  Myétèfé  é^ini^tkiiê,  265.  Imprudence 
met  aa  ^e)r<ri'ee  ~ 
Son  nfiéâibire 
tiions   des  tiûj 

123.  Sa  mission  auprès  de  l!^nrî  tu,  459,  Il  veut  en  Vain  pfévenlr  celle  de 
71t.  Séte  i^ppOHs  âVec  le  fiéatHaig,  17,  h  RbcHèllë,  478j  4f  Ô.  Assurances  que 
t8.  Complot  qu'il  réVMe,  87.  Avertît  Itli  donné  le  M,  485.  h  est  trompé  ; 
Henri  de  Navarre  dû  dépérisseriieMt  dfe  "seé  platîèS  lui  tfènt  enlevées;  sa  retraite; 
d'Aletfçott;  déclaïatton  qu4l  signe,  époque  d'e  sa  mbft,  4^é,  561. 
89.  Son  zélé  pour  te  Nàvarraîs,  l()5.  DU  PONT  (baroh)  ,.  victime  de  la 
U  s'oppose  aU  cbangëUieiit  de  religion  Saint-Bartliélëttl^  ;  ctiHoslté  dont  il  est 
qu'on  lui  propose,  lt(6.  Sa  plumé  t*objet;  Xl}t,  168. 
etùployée  ^t  ce  prince,  148,  176,  DUt^RAt  (ÀTm)i«rtfey  est  nommé 
178.  Son  mémoire  à  la  feine  d^Ânglé-  thsCnt^Bltéf  ;  S'éëi  attaché  à  Louise  de 
teH'6,  l64,  165.  Sa  lettre  à  ses  mi-  Savoie;  caUs;è  de  sa  fortune;  considère 
nistres ,  i76.  Ses  ibstrifctloUs  à  Itoie-  la  justice  Ho'ûiiùè  u%  instrument  poli- 
las,  ÎSl ,  28^,  288.  Est  d'avis  de  se  tîquteî  tttlblfe  téSisttiUce  qu'il  trouve 
rtipprOcîiter  de  Talois  ';  niànifeëté  qu'il  chez  les  magistrats  ;  études  et  vie  sé- 
fédlge,  51 1  et  ^v.  Sa  mîsèîon  prê*  vÉtéfe  de  CëU^-cî;  ^es  premières  or- 
de  ce  prince,  515.  Sauihiir  lui  est  re-  dotinancfeé  contre  leô  gens  d'armes  ; 
làf!;,  516.  Ste  ifiala^e;  XXI,  11.  Il  se  sur  1«&  mj^iStAi^é;  sûr  là  chasse  ;  il 
fait  livrer  le  cardinal,  fi,  Pi'otesW-  fait  enregistrer  celles-ci  sur  des  lettres 
fions  que  lUiliiit  lé  roi,  39.  Sflftt  pbste  de  JUssibrt  i  XVÏ,  1^  i  17.  Fait  abo- 
î  ïtry,  53.  Ses  tt^igfOciatiOftfe  e^n  Àngle^  Hir  U  ^Migmatique  sâneiîon,  4^  à  44. 
terre,  114.  Sa  réda^bA  <dlr  1*1411  dV  Concordat  par  lequel  il  veut  la  fàfre 
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remplacer,  57.  Il  se  présente  au  par<*  DUHàNTI ,  premier   président  du 

lement  ;   réfute  les  argumens  de  ce  parlement  de  Toulouse  ;  son  arresta- 

corps,  60,  62.  Il  flatte  les  penchans  tion;  pourquoi;  XX,  485,  486. 

voluptueux  du  roi,  69.  UgouTerne  la  DURAS  ou DURRAZO(cHAaLESDB), 

justice  et  les  finances,  104.  Charges  roi  de  Naples  et  de  Hongrie;  se  dispose 

qu'il  rendyénales,  108,  109.  Sommes  à  détrôner  Jeanne;, XI,  250.  Se  met 

qu'il  extorque;  à  quoi  les  prodigue,  en  marche,  310.  Son  entrée  à  Naples; 

110.  Se  rend  à  la  conférence  de  Ca-  est  couronné  roi  sous  le  nom  de  ChaK' 

lais,  133.  Sert  la  vengeance  de  Louise  lbs  m;  lait  étouffer  la  reine  déchue, 

de  Savoie  contre  SemJblançay  ;  est  du  358  ,  859.  Son  parti  en  Provence  ; 

parti  de  cette  princesae,  169.  Moyen  il  est  attaqué  par  le  duc  d'Anjou;  soo 

de  vengeance  qu'elle  lui  suggère  con-  système  de  petite  guerre,  J70,  372. 

tre  le  connétable,  173.  Le  complot  de  Légitimité  de  ses  droits;  sa  constance 

ce  prince  loi  est  dénoncé,    185.  Res-  à  suivre  sa  prudente  tactique,  446  c 

sentimens  contre  lui  dans  le  royaume,  448.  Sa  maladie;  mort  de  son  rival , 

245  ,  247.    Opposé  aux  agrandisse-  449.  La  Provence  se  déclare  pour  lui, 

mens  du  côté  de  l'Italie,  289.  Entre  450.  Il  se  fait  couronner  roi  de  Hon- 

dans  les  ordres  ;   pourquoi  se  venge  grie;   est  assassiné;  funestes  consé- 

du  parlement  et  des  Poncher,  297  à  quences  de  sa  mort  pour  sa  maison  k 

305.  Serment  qu'il  fait  prêter  aux  no-  Naples  et  en  Provence,  486, 487,  564, 

tables,  309.  Fait  battre  de  la  fausse  565.  Luttes  de  son  parti,  587  et  soiv. 

monnaie  pour  payer  les  Espagnols  ;  DURAS  (gaillard  ne  ddrf«rt,  sibe 

sa   supercherie  découverte,   350.   Sa  bb  )  se  soumet  à  la  France  ;  Xin,  516. 

jalousie   à  l'égard  de  Budé,  361.  Il  Conspire  contre  elle,  547.   Exclu  de 

préside  le  concile  provincial  de  Paris,  la  capitulation  de  Bordeaux,  558.  Se- 

qui  condamne  les  doctrines  de  Luther,  cours    qu'il   reçoit  du   duc  d'York  , 

383,  384.  Ses  rigueurs  contre  lespro-  574.  Anglais  qu'il  amène  en  France; 

testans,  387.  S'emploie  à  la  réunion  XIV,  425. 

de  la  Bretagne,  400.  Sa  mort,  465.  DURAS,  chef  protestant,  est  es* 

DU   PRAT,    envoyé  de    Charles-  toyé  en  Guienne  ;  XYm,  294.  Agita* 

Quint  en  Allemagne;  XVI,  487.  tion   qu'il  entretient  à  Poitiers,  999. 

DUPRAT,  évêque  de  Mende,  confi-  Aux  prises  avec  Montluc,  336  à  338. 

dent  du  roi  de  Navarre;  vendu  aux  Sa  défaite,  347.  Renfort  qu'il  amène 

Cuises  ;  XVDI,  127.  à  Orléans,  351.  Blessé  à  mort,  364. 

DUPUIS  (LAUBBirr),  gardien  de  la  DURAS,  catholique  attaché  à  Hen« 

reine   Isabeau;   se  noie;  XII,  521,  ri  nr;  mission  que  ce  prince  lui  donne; 

DUPUY,  consul  de  Montauban,  dé-  XIX,  372,  373.  Désir  du  roi  d'abais- 

fend  cette  ville  contre  Louis  xni;XXII,  ser  cette  famille,  465.  Provoque  Ta- 

^90.  renne,  511.  Suit  la  reine-mère,  513. 

DUQUESNE  (  L'AUtRAL }  ;  son  corn-  DURAS  (la  dbmoisellb  ob)  ;  son  a^ 

mandement  en  Sicile;  il  est  nonuné  restation;  XX,  70,  72. 

lieutenant  général  ;  il  livre  contre  Ruy-  DURAS  (le  mabéchal  duc  db)  est  de 

ter  la  bataiUe  de  MonIrGibel;  XXV,  la  Fronde;  XXIV,  323.  Combat  aux 

332  à  336.11  châtie  les  Barbaresques,  Dunes,  569.    Est  envoyé  en  Alsace; 

437.  Bombarde  Alger,  454,  455.  Puis  sa  pjromotion,  XXV,  301,  302.   Ses 

Gênes,  466  et  suiv.  Est  Huguenot;  opérations,  325.  Il  dévaste  le  Palati- 

sa  mort;  XXVI, 217.  nat;  XXVT,  34  et  suiv.   D  ne  défend 

DUQUESNE  (le  mabquis),  gouver-  pas  le  passage  du  Rhin^  ne  peut  sau- 

neur  du  Canada;  ses  débats. avec  les  ver  Mayence,  39  à  51. 

autorités  des  colonies  anglaises  ;  XXIX,  DURAS  (lord)  ;  samission  enFranoe; 

64.  XXV,  364,  365. 

DURAND,  dbarpentier  auvergnat,  DURAS  (la mabêghale de)  présente 

fonde  l'association  des  CopucAont;  VI,  les  princesses  à  Tarchevèque  de  Pa- 

32.  ri8;XXVin,  482. 
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DURAS  (  us  DUC  de) ^  comnuuidaot  Poyêt;  XVII,  130.  JustilUles  Guises; 

en  Bretagne;   à<maa  sa  démission  ;  XVIII,  128,  129.  Son  procès  avec  La 

XXIX,  466.                     -  Renaudie,  187.  n  est  delà Gommission 

DU  RESNEL,  victime  de  la  Saint*  qui  doit  juger  Gondë,  177. 

Barthélémy;  XIX,  172.  DU  TILLOT  (guillaumi),  ministre 

DURET,  député  aux  Etats  de  Blois;  de  Parme  ;    supprime   les  jésuites  ; 

sa  communication  à  Tordre  du  clergé  ;  XXIX,  374. 

XX,  431.  DU  VAIR,  député  aux  Etats  de  Pa- 

DURET,  médecin  de  Marie  de  Hé-  ris;  XXI,    178.    S'entend  avec  Hen* 

dicis  ;est  de  son  conseil  secret;  XXII,  ri  iv;  sa  récompense,  257.  Est  nom- 

199.                                              •  mé  garde  des  sceaux;  XXII,  363. 

DURFORT  (avmeric  db),   vassal  Sa  disgrâce,  383.  Rentre  au  minis- 

d'Edouard  ni  en  Agénois  ;  expulsé  par  tère  ;  lettres  qu'il  refuse  de  signer, 

les  officiers  du  roi  de  France;  X,  100.  410    à  412.  Sa  querelle  d'étiquette 

DURFORT   forme  des  compagnies  avec  d'Epemon.  432.  Sa  mort,  488. 

d'infanterie  française  ;  XV,  505.  DU  VAL,  conseiller  au  parlement  ; 

DU  ROSIER  (auGUES-suREAu),  mi-  son  arrestation  ordonnée;  il  s'enfuit; 

nistre  protestant  converti;    catéchise  XVIII,  96. 

Henri  de  Navarre;  retourne  au  calvi-  DU  VAL  cause  la  disgrâce  de  la  prin- 

nisme;  XIX,  196,  198.  cesse  de  Gondé;  XXV,  216,  217. 

DU  ROURE  (M"«);  compromise  par  DUVERGIERDE  HAURANNE,  abbé 

la  Voisin;  XXV,  405.  de  Saint-Cyran,  fondateur    de  Port- 

DURUE  (JACQUES) ,   chambellan  du  Royal  ;  XXIV,  517  à  519. 

roi  de  Navarre  ;  missions  que  lui  donne  DUVERNEY  (paris)  ;  confiance  que 

ce  prince  ;  Charles  v  le  fait  accuser  lui  accorde  M'"^  de  Prye  ;    XXVII , 

d'empoisonnemens,  de  complicité  avec  494.  Ses  mesures  financières  et  admi- 

son  maître;  XI,  231  à  233.  Son  sup-  nistratives,  506    et  surv.  Craint  la 

plice,  234  et  suiv.  guerre,  518.  Ses  projets   inexécuta- 

DU  SAULZAY;  conseil  de  guerre  blés;  son  obstination   à   les   accom- 

dont  les  ligueurs  veulent  qu'il  fasse  plir,  532.  Ses  nouveaux  impôts;  il 

partie  ;  XXI,  1 34.  propose  d'établir  la  dtme  royale ,  im- 

DU  SAUZAI  ;  maladie  dont  il  guérit  pose  les  biens  du  clergé,  535  à  537. 

Louis  XIV  ;  XXIV,  571.  Donne  l'idée  de  la  milice,  543.  Son 

DUSSEN  (VAH  der),   négociateur  poste  dans  la  maison  de  la  reine,  545, 

hollandais  à  Gertruydenberg;  XXVU,  Il  est  mis  à  la  Bastille,  549.  Ses  vio- 

96.  lences  ;  XXVIII,  4,  22.  Enrichit  Vol- 

DU  TERRAIL;  son  complot  pour  taire,  183.   M"«  de  Chftteauroux  se 

livrer  Genève  au  duc  de  Savoie  ;  son  retire  dans  sa  maison   de  campagne, 

supplice;  XXII,  238.  310.  Est  dans  le  secret  du  siège  de 

DU  TERTRE,  capitaine  du  roi  de  Maestricht,  455.  Procès  de  Beaumar- 

Navarre;   son  arrestation;    son  8ttp«  chais  contre  ses  héritiers;  XXIX,  456. 

plice;  XI,  232,  235.  DU  VERZIER,   député  aux   Etats 

DU  TILLET,  greffier  du  parlement;  de  Blois;   exclus  comme  hérétique; 

cause   indirecte  de    la    disgrâce   de  XX,  422. 

EBB  EBE 

EBBON  (saint),  repousse  de  Sens  EBERHARD,ducdeFranconie, porte 

les  Sarrazins;  II,  136.  à  Henii  de  Saxe  les  ornemens  royaux; 

EBBON,  archevêque  de  Reims,  con-  III,  345.  Ligué  contre  Othon-le-Grand  ; 

court  à  la  déposition  de  Louis  i«';  UI,  401 .  Partisan  de  son  frère  Henri,  402. 

28.  Se  déclare  indigne  de  l'épiscopat;  Est  tué,  404. 

M.  Son  successeur,  102.  EBERHARD,  duc  de  Bavière,  ligu^ 
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contra  Otbon-le-Gnud;  IH,  4Qti  ^P«iitû»9  W0<(ii^,4tt.S%«iWie, 

EPKEWi;^»  Ueuteoajit  <U  CW1»«  SOô.  S<m|  rtto«r  flfkGwco^iHWni 

mftgpe  9  s^9  vicaires  9lir  !•«  SArrMÛiff)  &08;  IX,  8. 

n,  ^65.  ja>lf  QNO,  cowWi^el^ttt,  k^jH- 

£BL£S  ;  m  lutte  «t^ç  j^n^t  i  est  douard  ii  ;  mUcioa  f  9e  li|i  doiM  j» 

tué  ;  m,  S09,  roi  il)^,  449.  ÇoHupasde  «n  AqniMiie; 

EBOIN ,  comte  d'ETreux,  ees  péc)a«  trâve  qu'il  signe,   ébi.  bu|uié(ud« 

inatioos  eu  concile  de  R^ims  1  V,  1^4.  qu'il  donne  à  sa  belle-sœur  ;  ^,  |5,8i 

EBROIN,  maire  du  palais  ;  ieii  tuer  10^,  $6,  &9. 

son  rival;  gouverne  U  Neostric;  Teut  EDMOND,  d'«lM»rd  comte  de  Gnt* 

rautoritë  royale ,  place  Tlûerri  m  sur  bridge,   puis  dac  d'York  ;  troisiine 

le  trône;  est   surprif  et  enlermé  k  fils  d'Edouard  411,  marieie  qiie  m 

Luxeuîl;  1, 66,  Y  est  rejoint  per  mq  père  projeue  pour  lui;  iU,  99i  106. 

rival  Sain wLéger,  6$ .  Sort  de  capti vitd)  Seconde  le  prince  de  Qalles  ;  109t  109. 

sesressources |  sesmesures;  sessuccès;  118.  l^nlàve  le  duchesse  de  Boorkiit 

son  pouvoir  absolu;  ses  vengeencea  (70  134  ;  concourt  au  siège  de  lâaofwi 

à  76.  Vainqueur  du  parti  des  Pépins  i  son  combet  corps  à  corps,  IM»  119- 

fait  périr  le  duc  Martin  ;  meurt  aesM^  {)ponse  Isabelle  de  Castille,  163.  SW 

sine,  80  à  83.  barque  avec  son  père,  176,  177*  Sm 

ECCSLIN  DE  ROMAIfO  protège  les  opérations  en  Bretagne ,  199.  Survit  è 

religionoeires  en  Lomberdie;  Vn,  9Q0,  son  frère  atoé  ,   121.   RepoufM  les 

ECDICIUS,  gouverne  l'Auvergne  ;  |,  Français,  227.  Seconde  le  due  ds  Lto- 

165.  Dépossédé  per  Euric,  168.  castre,  387,238,  240.  Son  expéditioii 

EGKENFORT,  générel  de  l'Empire  ;  en  Portvgel ,  323,  336,  339, 420.  D 

causeU  défaite  de  Rhinfeld;XXm,339.  est  créé  du«,  469»  470.  Ses  ooBwili 

ECLUSE  (nATAJixB  9 AVALE  PB  i'),  repoussds  par  le  roi,  é1*.  Aflaira 

Sgnée  par  Edouard  m  sur    le  doit*  dauâ  lesquelles  il  marcbe  d'ac(»nliT66 

onçaise;  X,  lf>7  à  169.  son  frère  Thomas;   613,  620,  btl 

£CORCKEURS(us),|kOQidesaven>.  Négociateur  à  Amiens  ;  XIl*  10.  H- 

turierssQus  Charles  vu;  XUI,  |^48.  Prolonge  la  trêve,  53,  54.  S'éloigu 

ECQUENCOURT    se    jette    den»  de  la  cour ,  1 03 .  Ses  craintes  è  Is  Port 

Arras  assiégé;  XXIV,  010.  doGlocester ,  105.  Son  BeveelnilaisM 

EDELINË  (odillauhk)  I  prieur  de  la  régence,  127.  EstebendonoédeM 

Saint -Germein- en «Leye:  condamné  troupes,  129,  130.  Tuéà  Afiecotr^' 

comme  ayant  fait  bommege  eu  diable;  489. 

Xin,  624.  EDOUARD,  vainqueur  d'EihelwiM; 

£DGAR*-AT9ELIN6  ne  peut  faire  m.  318. 

veloir  ses  droits  à  le  succession  d'E*  ÉDOUARD-LErCONFESSEini.M 

douard-le-Confesseur  ;  lY,  346,  360.  d'Angleterre  ;  élevé  èle  ceur  ds  Rw; 

Emmené  en  Normendie  comme  otage,  lY,  936.  Rappelé  dans  sa  pétrie,  S41 

365.  Fait  de  la  langue  fraQQaisela  langsf  « 

EDMOND,  fils  de  Henri  m  4* Angle-  la  cour,  253.  Accueille  GuiUaueie;  1» 

terre;  son  père  sollicite  pour  lui  le  fo»u  de  ebesteté;  ses  favoris  nennaB^ 

couronne  des  Deux-Siciles  ;  Ylll,  6.  279,  280.  Tenu  e»  tutelle  p»r  C«» 

Le  pape  la  lui  concède  ;  il  y  renonce ,  win  ;  sa  haine  pour  lui ,  341.  Sa  mort; 

■8 1  à  33.  Le  pape  ranime  ses  espérances,  prétendans  à  son  héritage,  346  etsiur 

puis  l'abandonne  ;  par  qui  défendu,  53  EDOUARD  !•',  roi  d'Angleterre;  son 

et  suiv.  57.  Combat  Manfred ,  1 2 1 .  Le  père  l'envoie  pour  réprimer  la  Goieiu* 

pepe  l'engage  à  ebdiquer,  188.  Charles  soulevée;  Yll,  490,4  91. Ses  lottes  trec 

d'Anjou  s'eppr^te  è  le  supplanter,  144.  les  barons  ;  YHI,  66, 127, 139et  luif. 

Son  titre  de  comte  de  Champagne}  se-  14  7. 167.Prend  la  croix,  170.  Fait  voile 

cours  qu'il  prêtée  la  reine-mèfe  de  delaSicilepourAore.li6.Amiti^o" 

France ,  323.  Négociation   dont  son  y  contracte  avee  le  légat,  227.  Son  re- 

frère  le  cherge,  475  à  479*  Sei  con-  tour,  228,  229.  Son  entrevue  ivec  w 


p^»  avec  le«  oomtesi  de  Savoie,  )q  (i  iiif«iii9»|  flç  im  dittif«M  tiM  V^ 
sire  4e  T^itraoï^et  U  fomte  i|e,  Gl\4]ia«9|  lippe }  i^  4irn«iaeB»  r^laid^}  progrès 
2a6  à  34a.  Fiât  liommuge  à  PlUlipp^  4«  Vft  P«r^,  490  k  49;^.  Difersion 
le-Qerdi  ;  son  triiité  avec  Iç  roi  de  I^^«  c|«-il  T«ut  prôdHire»  4^«  49^.  Trêve 
varre»   S4t,  S43.  Couronné  a  We^W  ^u'il  «MMPt  ;  eeiimeit  okange  de  dia^ 
nuaster,  367.  Elude  de  secourir  le  roi  {Kk^iliop^  499»  ^90..  Sesplaas  d'alfcaq ue; 
de  CastiUe,  263,  S'interpose  entre  lui  ail  lenteur,  4Q4»  ^06.  Bfières  qu'il  or- 
et  le  roi  de  Frauce,  376.  Etraogev  auiç  deppe  pour  Û  ve«ve  de  saiet  Louis  ; 
affaires  du  çoutioept;se&lutte9<i?ec  le  cener^s  fuHl  ee^vequei  697.,  Sa  (ai- 
priace  de  GalUa,  saa»  $S4*  li^^ervient  ^l^e^e  dans  œtte  guerte,  609,  9 fO» 
dans  le   démêlé  eutre  Marguerite  et  $e«8uee^seoo.trele«Seoasais;  ses  fu- 
Cbarles  d'Anjou,  301.  Fiefe  dont  il  reursi  il  remperte  la  victoire  de  Dum- 
hérlte  en  France  ;  son  traité  avee  PIlU  bar  ;  il  presse  la  eoBclusion  d'une 
lippe,  306,  ^07.   Sa  médiation  entre  tr^ve  avœ  la  Franoe,  htt  à51i.  Ses 
ce  prince  et  le  roi  de  Castillç  éludée,  exactions  sur  le  clergé  anglais,  ôf  6  et 
314,  315.  I^ettre  de  la  reine-mère  de  ^uiv.   Pliilippe  protège  les  Ecossais 
France,  322  et  suiv.  Arbitre  dans  sea  contre  lui  ;   ses  échecs  en  Aquitaine  ( 
débats,  33â.  Ne  peut  oonoattre  le  but  immobilité  de  ses  alliés  ;  IX,  3-  Son 
des  armement  de  Pierre  d'Aragon,  330»  mariagestipuléaveelsabellede Flandre; 
"Duel  projeté  dans  son  duché  d*Aqui<  ligue  qu'il  forme;  ses  effets,  14  à  16. 
taine,  338.  Son  epposition,  340,  345,  Il  ne  défend  point  les  Flandres,  18. Mau* 
34 Q.  Comment  considère  Philippe-lst  vaise  volonté  de  son  parlement;  il 
Bel,  384.  But  de  son  séjour  en  France^  l'apaise  par  des  pleurs  ;  amène  sui  Fia- 
éclat  de  son  règne  ;  ses  talens,  sa  mo*  manda  un  faible  secours  ;  sa  lutte  avee 
dération»  son  respect  pour  les  droits  de  Philippe  jusqu'au  traité  de  Montreuil; 
ses  sujets;  sa  guerre  de  Galles  ;  inquié*  il  épeuse  Marguerite  de  France,  9t  à 
tudes  qui  l'attirent  en  Aqui^iine;  il  fait  41.  Il  abandonne  les  Flamands  ;  écrase 
hommage  à  PhiUppe«le^Bel  ;  son  traité  les  Eaossais  et  met  en  liberté  Jean 
aveclui,  389  à  391.Sa  médiation  entra  Baillol,  49,  60.  Poussa  à  beut  les 
la  famille  de  France  et  celle  d'Aragoni  vaincus,  68.  Repousse  les  prétentions 
trêve  qu'il  ménage  ;  remerciements  que  du  pspe  sur  l^£cosse  ;  acoerde  au  pays 
lui  adresse  le  conclave  ;  il  lait  mettre  une   trêve,   69.  Change  d'attitude  à 
en  liberté  Charles  de  3alerne  «  ses  eon*  l'égard  de  Philippe  ;  dans  quelles  cir- 
ventions  méconnues  par  Philippe-'le*  eenstanees,  103.  8es  échecs  en  Ecosse  ç 
Bel,  393  à  398,  402  è  404.  Acte  que  ouvertures  que  lui  fait  Philippe  ;  nége- 
lui  envoie  Charles;  protestationa  d'Alf  eiations  et  traité  définitif  entre  eux, 
phonse  d'Aragon,  408,  409»   Son  ini  116,  117.  Un  de  ses  sujets  élu  pape, 
fluence  accrue  en  Bretagne,  410.  La  |61  et  suiv.  11  est  invité  à  son  eouron- 
pape  le   presse  de    passer  en  terre  nement  ;  relevé  de  son  serment  envers 
sainte,  416,  417.  Il  ssile  les  juifs  de  ses  sujets,  165  et  suiv.   Aux  prises 
ses  états,  4339  434. 8a  médiation  entre  avee  les  Eeesssis  ;  secondé  par  le  pape; 
les  rois  de  Minorque  et  d'Aragon,  438.  ses  rigueurs  i  débats  et  négociations 
Envie  qu'il  inspire  k  Philippe;    son  avee  Philippe;  sa  mort;  ses  vaines 
joug  impatiemment  supporté  en  Aqni*  mesures  contre  la  faiblesse    de  son 
taine,  440  è  44S,    Ses  projets  sur  fils,  179, 173,  181  |184.  Ses  ambas- 
l'Ecosse  ;  fait  donner  le  trône  à  Jean  sadeurs  à  rassemblée  de  Poitiers,  188. 
Baillol  ;  Philippe  se  détermine  à  l'atta»  Sa  veuve  en  France,  1 19. 
quer,  45^  à  462.  Citation  qu'il  reçoit  EDOUARD   II,  roi   d'Angleterre; 
de  lui,  465,  Comment  motivée;  il  nér  son  mariage  avee  Isabelle  de  France; 
gocie;  la  Guienne  est  saisie;  il  est  IX,   87,  89,  41.   Fait  hommage  de 
accusé  de  contumace;  sa  colère;  ses  VAquitaine  à  Philipps-le-6el  au  nom 
mesures;  ses  alliés;  diCQculté  qulTar»  de  son  père,  167.  Son  mariage,  189, 
rétent;  révolte  des  Gallois;  ses  ven»  «19.  Sa  mollesse;  son  favori  Gaves- 
geanoea,  468  è  486.  U  pape  évoque    ten  ;  il  renonce  à  la  gUcrre  d'Ecosse 
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4lès  son  aT^«xnent,  184, 186.  SoUieit^  guerre  en  Ecosse,  71  à  73,  87  à  9!^. 

par  Phitippe-le-Bel,  fait  arrAter  les  Donne  asile  à  Robert  d'Artois  ;  ses 

Templiers  de  son  royaume  après  s'être  projets  pour  ce  prince  ;  il  reçoit  Thom- 

moatré  favorable  à  Tordre,  207 à  209.  mage  du  duc  de  Bretagne;  hostilités 

Forcé  d'exiler  Gaveston;  compte  sur  de  Philippe,  77  à  87.  Leurs  négocia- 

le  secours  de  Philippe  pour  le  rappeler,  tiens  ;  leurs  contestations  ;  ses  disposi- 

212,213.  Pouvoir  qii'il  laisse  en  Aqui-  tiens  ;  ses  rapports  avec  les  Flamands; 

taine  au  roi  de  France,  223.  S'engage  il  refuse  de  Ûner  le  comte  d'Artois, 

à  passer  en  terre  sainte,  262.  Soulè-  99àl06.  Ligue  qu'il  forme;  proposée 

vement  contre  lui  ;  mort  de  son  favori;  l'empereur  de  se  liguer  avec  lui;  il  prend 

convention  et  amnistie  qu'il  jure;  son  le  titre  de  roi  de  France  ;  victoire  de  sa 

voyage  en  France;  il  prend  la  croix;  flotte  à  Cadsand,  109  à  119.  Consé- 

ses  échecs  en  Angleterre  et  en  Ecosse,  quences  de  la  guerre  qu'il  commence, 

272  à  277.  Son  inconséquence;    ses  121  et  suiv.  A  la  demande  du  pape, 

vices,  299.  Il  recommande  à  son  beau-  il  consent  à  une  trêve;  il  sollicite  Tal- 

frère  Engherrand  de  Marigny,   302,  liance  du  dauphin  Viennois;  il  offre 

303. Expulse  les  Flamands  de  l'Angle-  la  paix  à  l'Ecosse,  128, 129.  Efforts  de 

terre,   327.    Envahit  l'Ecosse;    est  son  rival  pour  le  prévenir  en  Guieone, 

vaincu;   mépris  de  son  peuple  pour  130.  Son  voyage  dans  les  Pays-Bas  ; . 

lui,  332,  333.  Reconnaît  Philippe  v,  la  Flandre  lui  échappe  ;  il  la  reconnaît 

352.    Est  dispensé  de  lui  faire  hom-  neutre,  132  à  134.  Ajourne  ses  opé- 

mage  ;  pourquoi  ;  sa  guerre  avec  l'É—  rations  militaires  ;   comment  secondé 

cosse;  sédition  en  Angleterre;  il  exile  par  l'empereur  et  par  les  princes* ses 

Despenser,  377  à  381.  Saisit  les  fiefs  subordonnés  ;  échecs  de  ses  lieutenans 

en  Guienne  du  sire  de  Casaubon  ;  les  au  Midi  ;  ses  démarches  minées  ;  son 

restitue,  413,  414.  Invoque  le  secours  rival;  intervention  du  pape  ;  il  com- 

du  roi  de   France  contre  Lancastre;  mence  les  hostilités;  se  retire  à  Bruxel- 

Isit  ce  dernier  prisonnier  ;  le  fait  pé-  les  ;  s'est  attiré  le  courroux  du  pape  ; 

rir;   sa   cruauté;    ses  échecs;  trêve  échecs  des  siens  en  <Guienne  ;  il  est  re- 

qu'il  signe  avec  Bruce  ;  ses  réclama-  connu  roi  de  France  par  les  Flamands; 

tions  auprès  de  Charles-le-Bel ,  444  son  traité  avec  eux,    137  à  160.  Le 

à  447.  Demande  à  lui  prêter  hommage  comte  de  Hainaut  le  rejoint  en  Angle- 

et  rassemble  des  troupes,  449.  Leurs  terre;  mesures  de  son  rival  pour  l'y 

différends  ;  leurs  négociations;  leurs  retenir,  162.  11  brave  l'interdit  dont 

hostilités  ;   leurs   conventions  ;  leur  la  Flandre  est  frappée,  164.  Il  gagne 

correspondance  ;   soulèvement  contre  la  bataille  navale  de  l'Ecluse  ;  suites 

lui;   il  est  prisonnier;  son  supplice;  de  sa  victoire;  son  échec  à  Tournai; 

indignation    du   peuple  contre  lui ,  est  abandonné  par  les  Flamands  ;  son 

450  à  467.  désir  de  la  paix,  167  à  174.  Trêve  qu'il 

EDOUARD  ni,  roi  d'Angleterre;  signe;  son  retour  en  Angleterre,  176, 

origine  de  ses  prétentions  sur  le  trône  177.  Ses  motifs  pour  désirer  un  traité 

de  France;  IX,  212.   Son  père  l'en-  définitif,178  et  suiv.  Se  met  en  défense 

voie  sur  le  continent  ;  son  refus  de  du  côté  de  la  Guienne  ;  prolonge  la 

retourner  en  Angleterre,   466,456.  trêve,  183, 184.  Prend  sous  sa  proteo- 

Son  mariage  stipulé,  461.  Est  pro-  tion^Montfort  de  Bretagne,  190.  Ses 

clamé  roi  ;  fait  la  paix  avec  Gharles-  opérations  contre  les  Écossais  ;  armis- 

le-Bel,  466.  N'est  point  en  mesure  de  tice,  195,    196.    Est  invoqué  par  U 

réclamer  le  trône  de  France;  X,  8,  9,  comtesse  de  Montfort;  secours  qu'il 

14  à  16.  Son  hommage  à  Philippe  de  lui  envoie,  200,  201.   Sa  résolution 

Valois  ;  son  retour  en  Angleterre,  25  de  conduire  en  France  une  armée,210. 

à  27,  49,  51.  n  fait  arrêter  Mortimer  II  fait  débarquer  en  Bretagne  le  comte 

et  la  reine  ;  révolution  qu'il  opère  en  d'Artois  ,211.    Ses  opérations  en  ce 

Ecosse,  52  à  55.  Ses  rapports  avec  pays;  il  signe  une  trêve  générale,  21 5 

Baillol;    avec  le  roi  de  France;  sa  à  218.  Seconde  l'expédition  en  Espa- 
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91e  da roi  de  Navarre,  927.  Illet  en    563  à  573.  Son  séjour  à  Calais;  il 
liberté  Olivier  Clisson,  934,235.  Son    ratifie  avec  Jean  le  traité;   sermens 
courroux  à  la  mort  de  ce  chevalier ,    dont  le  pape  le  dégage  ;  est  médiateur 
Î40,  241.  Par  quoi  décidé  à  la  trêve;    pour  le  roi  de  Navarre,  576,  577.   Il 
pourquoi  reprend  les  hostilités  ;  griefs    reconnaît  les  privilèges  de  ses  nou- 
qa'il  publie  contre  son  rival  ;    ses    veaux  feudataires  du  Midi,  580.  Ré- 
pvtisans;  son  plan  d'attaque;  succès    prime  les  compagnies  d'aventure, 586, 
divers  de  ses  officiers  en  Bretagne  ;  il    587.    Donne  l'Aquitaine  à   son  fils 
débarque  à  l'Écluse,  945  à  958.  Il    Edouard  ,  601.   Traité  qu'il  fait  avec 
propose  aux  Flamands  pour  comte  le    les  princes  du  sang ,  otages  du  roi, 
prince  de  Galles,  son  fils,  960,  961.     604  et  suiv.  11  refuse  de  prendre  part 
La  mort  d'Axteveld  le   détermine  à    à  la  croisade,  607.   Il  accueille  le  roi 
retourner  en  Angleterre,    963.   Les    de  France;  leurs  fréquentes  entrevues; 
Flamands   demeurent    fidèles   à    son    sauf-conduit  qu'il  accorde,  610,  611. 
alliance;  il  perd  son  beau-frère,  Guil-     Otages  qu'il  réclame;  XI,  16.  Sa  part 
laume  de  Hainaut,  264.    Grande  ar-    dans  la  pacification  de  la  Bretagne,95. 
mes  qu'il  rassemble  et  veut  conduire    Les  chefs  de  compagnies  feignent  d'agir 
en  Gascogne;  pourquoi  débarque  en    en  son  nom,  34.  Comment  se  manifeste 
Konnandie;  ses  progrès,  975  à  989.    le  ressentiment  de  Charles  v;  comment 
Sa  position  critique  ;  il  marche  sur    Edouard  défend  son  allié  le  roi  de 
lePonthieu;  gagne  la  bataille  de  Crécy;     Castille;  le  mariage  de  son  fils  avec 
portée  de  cette  victoire,  987  à  307.     Marguerite  de  Flandre  échoue,  38,39. 
Prend  Calais,  309,  310,  394  à  334.     Sa  longanimité;  sa  générosité  envers 
Ses  projets  sur  la  Flandre,  318  à  391 .     les  otages,  41 .   Il  approuve  le  projet 
Son  épuisement;  sa  lassitude;  trêve    de  son  fils  de  restaurer  Pierre-le-Cruel, 
qu'il  signe,  335,  336.  Ses  négociations     53.   Ses  rapports  avec  Charles  ;  avec 
en  Espagne  ;  la  couronne  impériale  lui    les  princes  otages  ;  mariage  de  son  fils 
est  offerte;  il  la  refuse  et  reconnaît    Lionel;  son  désir  de  repos,  56,57,89, 
Charles  iv,  348  à  350.  Pacifie  la  Flan-    93.  Bien-être  dont  il  a  fait  jouir  T  Aqui- 
(^re,  359.  Il  renouvelle  la  trêve;  sauve    taine,  94.    Prétexte  qu'il  douiye  à  la 
Calais;  combat  corps  à  corps,  361  à    rupture  du  traité  de  Brétigny,  96.  Ses 
364.  Il  délivre  le  comte  de  Guines,     négociations;  Charles  le  fait  défier; 
377.  Rompt  et  renouvelle  avec  Jean  11     par  qui  sa  lettre  lui  est  remise  ;  il  est 
la  trêve  stipulée  avec  son  père,  399,     attaqué  dans  le  Ponthieu  ;  il  permet 
393,407.  Sa  négociation  pour  la  paix,     aux  otages  de  se  racheter,  100  à  109. 
419.  Son  manifeste,  491.   Son  traité    II  projette  de  marier  ses  fils  aux  Allés 
avec  le  roi  de  Navarre;  il  s'embarque,     de  Pierre-le-Cruel,  106.  Son  alliance 
422.  Ses  vaines  hostilités,  494,  495.     avec  le  roi  d'Aragon,  108.  Il  convoque 
Dément  le  complot  attribué  à  Charles-    son  parlement  ;  reprend  le  titre  de  roi  de 
le-Mauvais,  459.  Accueille  les  comtes    France;  sa  trêve  avec  le  roi  d'Ecosse; 
de  Longueville  et  d'Harcourt  ;  donne    ees  négociations  extérieures;  ascendant 
ordre  de  défendre  les  possessions  en    de  son  rival;  ses  alarmes,  110  à  114, 
Normandie  du  roi  de  Navarre, .  454.     Forces  qu'il  fait  passer  à  Calais,  190. 
Comment  annonce  à  son  royaume  la    Attention  qu'il  prête  aux  plaintes  des 
victoire  de  Poitiers ,  475 ,  476.  Met    Gascons  ;   sa  vieillesse  prématurée  ; 
en  liberté  Charles   de    Blois,    477.     situation  de  sa  famille  ;  disparition 'de 
Accueille  en  Angleterre  le  roi  Jean,     ses  vieux  capitaines  ;   ses  alliés  lui 
prisonnier  ;    ordonne   de    cesser   les    échappent  ;     ses    négociations    avec 
Hostilités  en  Bretagne,   503  à   505.     Gharles-le-Mauvais,   198  à  133.  Par 
Signe  avec  Jean  le  traité  de  Londres,     qui  fait  attaquer  le  nord  de  la  France, 
554.  Le  soupçonne  de  l'avoir  fait  re-     140.   Il  renouvelle  les  traités  avec  la 
jeter;  resserre  sa  captivité;  se  prépare     Flandre,  159,  153.  Son  alliance  avec 
à  la  guerre,  558  à  561.   Sa  campagne    la  Bretagne,  153  à  155,  169,  163.  Il 
en  France  jusqu'au  traité  de  Brétigny,     accueille  la  médiation   du  pape,  169. 

Tabl€  générale  de  VHistoire  des  Françaie.  ^^ 
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Hanay» de  tes  fil«»  163.n  f««  prento  TfaBStamaro,  67.  GiuptgttM  q«'fl 
aa  duc  de  Lancastre  le  titra  de  roi  de  eooroqiie  ea  Aquilaine,  68.  Fenci 
CastUle,  164.  ConuDeni  il  perd  le  B»>  qu'il  raseemble  ;  eee  dteiêlée  avec  le 
okellei  1 73.  See  efforts  pour  eauver  sire  d'Albret;  naissanoe  de  son  tls  ;  see 
Tliouars;  il  s'embarque  ;  les  vents  le  départ,  69,  70.  Son  ezpéditioA  ce  Ee> 
rejettent  en  Angleterre,  175,  176.  U  pegne-,  sa  nctoire  de  Neiara;  suites  de 
proiette  d'attaquer  la  France  par  Ga-  ce  succès  ;  sa  maladie  ;  il  déliTre  Du* 
lais  ;  il  donne  au  duc  de  Lancastre  le  guesclin;  son  retour  ;  il  déconvre  IV 
commandement  de  son  armée,  184.  aimoeité  du  dncd'Anioa,  71  àfô.  U 
Désastres  de  cette  expédition;  son  épui-  épuise  son  épargne  pour  entretenir  lei 
sèment,  166.  Déclin  de  sa  santé;  il  compagnies,  et  ei^  les  eaveie  es 
nomme  des  plénipotentiaires  pour  la  France,  84 ,  86.  Il  soulèTO  contre  loi 
paix,  198.  Fait  reconnaître  son  peti^  la  noblesse  d'Aquitaine,  87  à  89. 
fils  comme  futur  roi,  221.  Pleins  pou-  Orage  qui  éclate;  bienfsits  de  son  ad* 
Yoirs  qu'il  donne  à  ses  négociateurs  ministration;  sa  cour  de  Bordeaux, 
pour  la  paix,  223.  6a  mort,  226.  La  91  à  96.  H  est  cité  au  parlement;  n 
trdve  expire  trois  jours  après,  226.  surprise;  sa  fière  réponse;  son  hydro- 
Son  pouvoir  contenu  par  le  parlement,  pisie  :  il  est  attaqué  le  premier,  98 , 
244.  Ses  favoris ,  sa  maîtresse  ont  été  99.  Conséquence  de  son  expédition 
expulsés,  246.  Négociations  auxquelles  inique  en  Gastille,  102.  Renforts  qa'fl 
il  a  employé  Wickleff,  246.  reçoit,  108.  Son  parti  l'exhorte  à  re* 
EDOUARD,  prince  de  Galles, on  le  conquérir  la  France ,  1 10.  Opérationi 
prince  Noir;  accompagne  son  père  en  qu'il  dirige,  118.  Son  affaisscDMDt 
Flandre;  X,  258.  Est  proposé  par  lui  physique,  129.  11  refuse  son  assen- 
pour  comte  aux  Flamands ,  260.  See  timent  an  traité  entre  son  père  et  le 
premières  armes,  275.  Part  qu'il  roi  de  Navarre,  133.  £e  met  è  la  tdte 
preod  à  la  bataille  de  Crécy,  292,  de  son  armée;  ses  opérations;  sa 
300.  Accompagne  son  père  à  Calais,  souiErances;  il  perd  son  fils  aîné;  û 
362.  Son  heureuse  expédition  dans  le  retourne  en  Angleterre,  136  à  140.  La 
Midi,  425,  426.  Seconde  invasion;  il  guerre  languit  après  son  départ,  149. 
gagne' la  bataille  de  Poitiers,  458  à  fl  s'embarque  avec  son  père,  175, 
475.  Emmène  son  captif  en  Angle-  176.  Il  lui  remet  tous  set  fiefs  4e 
terre;  leur  arrivée  à  Londres,  498  à  France,  184.  Déclin  de  ses  forces,  19S. 
603. 11  entre  en  France  avec  son  père,  A  laissé  en  Espagne  don  Jayme  de 
565.  n  jure  le  traité  de  Brétigny,  572.  Majorque,  219.  Sa  mort  ;  sa  famille, 
n  conduit  Jean  à  Calais,  578.  L'ao*  221. 

compagne  jusqu'à  Boulogne  à  pied,  EDOUARD  IV,  roi  d'Angleterre, 
678.  Est  souverain  de  l'Aquitaine;  en  d'abord  comte  de  la  Marche;  ses  vie- 
prend  possession;  y  rétablit  la  paix  toires  sur  le  parti  de  Lancastre;  est 
et  l'ordre,  601,  602.  Accueille  le  roi  proclamé;  XIV,  51,  52,  55.  Est  cou- 
de Chypre,  612.  n  accuse  le  duo  d'An*  ronné  à  Londres;  supplices  qu'il  o^ 
jou  de  manque  de  foi;  XI,  16.  U  en-  donne,  119,  120.  Son  rival  lai  est 
voie  Ghandos  en  Bretagne,  19.  Il  fait  livré,  121.  Ses  trêves;  ses  négocia- 
alliance  avec  le  duo  Jean  rv,  26.  Sa  tiens  avec  Philippe-le-Bon,  122,  133, 
vigueur  à  repousser  les  compagnies,  135  à  137.  Ses  négociations  avec  le 
64.  Capitaines  à  son  service  enrôlés  duc  de  Bretagne,  218,  221.  Sonma- 
eontre  son  allié  le  roi  de  Castille,  39.  riage  ;  ses  projets  d'alliance  avec  Char- 
Ce  prince  se  réfugie  auprès  de  lui,  48.  les  de  Bourgogne;  avances  que  loi 
Sa  résolution  de  le  défendre;  il  oon-  fait  Louis  xi,  228,  229.  Mariage  de 
voqne  les  Etats  ;  sur  leur  avis  soumet  sa  sœur  ;  son  traité  avec  Charles  de 
son  projet  à  son  père;  les  convoque  de  France  et  avec  le  duc  de  Bretagne,  251, 
nouveau  ;  premesse  ^ue  lui  fait  Pierre,  252.  Sa  correspondance  avec  les  d'Ar- 
61  à  53 .  Comment  ])tovoqtté  pee  le  duc  magnacs,  28  5 .  Avec  le  duc  de  Goienne, 
d'Anjou,  68.  See  efforts  pour  renverser  292.  Sa  légèreté;  ses  relations  avec 
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Ifll iUMllkîi de  Louist  wtMidifàB ImI  à  éùtm  «m »  619.  DëHtei,  «M.  Si 

MMCite  Warwiêk;  U  le  bai»  SOO  è  mort;  XY,  18.       - 

309.  Ses  neissitndes  ;  sft  fuite,  808  it  EDOUARD  TI»  toi  d^Anglètem }  M 

310.  Lonis  xi  loi  interdit  l'entrée  de  nnifisanoe;  XYII,  18.  Profel  de  VA 
k  Fnnce,  818.  Âocoeil  que  lui  fadt  faire  époaaer  Marie  Stoari,  144,  888| 
Charle»-le -Téméraire,  324.  Secondé  885.  Son  aTénement,  200  à  908.  Son 
par  lui;  il  débarque  en  Angleterre;  mtriâge  stipulé  aTeo  Eliaabetti  de 
ses  forces;  son  frère  se  joint  à  lui;  il  France ,  405,  400.  H  reeonnatt  peur 
rentre  à  Londres;  naissance  de  son  héritière  Jeanne  ùrtj\  sa  ttert,  800 
fils,  333  à  336.  Ses  victoires;  son  à  612»  Hérétiques  brAlée  «ons  soa  fè» 
krAue  affermi;  ses  oftres  au  Téméraire^  gne.  517» 

338  à  841.  Ses  conditions,  346.  Ligue  EDOUARD ,  prinet  de  Galles  |  018 

qu'il  forme  contre  la  France ,  848  >  de  Henri  m,  sa  naissance  ;  XIII,  672. 

349.  Son  traité  ayec  le  duc  de  Breta-  Sa  fuite  ;  XIY,  62.  Sa  mère  le  confie 

gne;  secours  qu'il  lui  envoie^  867.  Sa  à  un    brigand  qui  le   sauve,    121. 

eorrespondance  ayec  Landois ,  396 ,  Epouse  la  fille  de  Warwiek  ;  son  traité 

541.  Ligue  que  lui  propose  le  Bout-  avec  lui  et  arec  Clarence,  807.  Pro^ 

gaignon,  418.  U  la  signe;  ses  stipu-  cession  à  laquelle  il  assiste,  318*  Son 

btions'/ses  sommations  à  Louis,  424,  retour   en   Angleterre}   prisonnière 

425.  Débarque  à  Calais;  ce  que  Lonis  Tewksbury  ;  il  est  massacré,  387  6 

annonee  à  son  héraut;  ce  qu'il  obserre  840. 

hi-mème;  Charles  le  rejoint  sans  trou*  EDOUARD,  comte  de  WanHitk,  le 

pes,  431  à  483 .  Lui  donne  rendes-yous  dernier  des  Platttagenet»;  son  supplice; 

i  Reims;  son  mécontentement,  434.  XV,  21. 

Échecs  qu'ils  apprend  en  rente  ;  mé«  EDOUARD,  Oomte  dé  Sateiè  ;  sa 

fiance  du  Bourguignon  ;  ce  qu'il  at-  guerre  a?ec  le  dauphin  de  Viennois  ; 

tend  de  cette  guerre  ;  son  peu  d'ardeur;  sa  défaite  ;  IX ,  480 ,  43 1 .  RéconeiUé 

Saint*Pol  lui  refuse  l'entrée  de  Saint*  aTeo  lui;  X»  If.  Sa  mort;  Comment 

Quentin;  il  ne  croit  pas  aux  eiplica-  sa  succession  est  réglée,  87,  88. 

tîoBs  de  Charles  ;  «eini*ci  l'abandonnet  EFFIAT  (li  MaancilAi.  D*),  snrinten- 

avances  que  lui  fait  Louis;  il  signe  une  dant  des  finances  de  Louis  xm;  son 

trêye  de  neuf  ans,  437  à  442.  Titres  discours  à  l'assemblée  des  notables  ; 

qa'il  donne  au  roi  ;  désir  de  ce  prince  XXHI,  80  et  suiv.  Ses  nombrent  eol- 

à6  gagner  son  anûtié;  son  entrevue  lègues  dant  la  guerre  dé  Hantoue,  151. 

avec  Charles,  446  à  447.  Puis  avec  Réduit  le  duo  de  Lorraine,  195  à  197. 

Loois;  paix  de  Pecqnigny }  son  départ  Ses  accusations  contre  Montmorency, 

poQT l'Angleterre,  450  à  452.  Charges  199.  Sa  mort,  215.  Les  troupes  lor-» 

qu'il  a  fournies  contre  Saint^Pol,  454$  raines  lui  ont  été  livrées,  224.  A  ré- 

457.  n  rentre  dans  l'inaction,  511.  tabli  l'ordre  dans  ses  finances,  249. 

Son  iaimitié  contre  son  frkeClarence,  Yoy.  Cinq-Man. 

599.  Les  Anglais  le  pressent  de  re-^  BFFIAT  (noBÊ  n');  accusé  ûé  la 

commencer  la  guerre,  544.  Son  goût  mort  de  Madame;  XXV,  198. 

pour  les  plaisirs  l'emporte;  influence  EFFIAT  (n^)  ;  sa  fidélité  à  la  con- 

<ie  Louis  XI  sur  lui;  il  fait  périr  son  stitution  ;  XXVII,  300.   Opposé  à  la 

^e  Glarence  ;  renouvelle  sa  trêve ,  quadruple  alliance,  322. 

553  à  555.  Avertlssemens  de  sa  sœur;  EOINBARD,  secrétaire  et  historien 

rumeurs  de  son  peuple  ;  son    traité  de  Charlemagne  ;  II,  286  et  suiv.  Pop-* 

avec  la  France;  disposé  à  rompre,  trait  qu'il  trace  de  son  héros,  815  et 

571  à  576.  Son   accord  secret  avec  suiv.  Ses  amours  avec  Emma,  406, 407. 

MaximiUen  et  le  duc  de  Bretagne,  EGMONT(CHÂBLEsn'),ducdeGuel- 

598.  Il  annonce  qu'il  va  recommencer  dre;  sa  lutte  avec  Philippe  d' Autrî- 

la guerre;  sa  mort,  612.  che;  leur  trêve;  XV,  449.  Il  recom- 

EDOUARD  V,  roi  d'Angleterre;  sa  mence  ibi  guerre,  460,    461,  483, 

naissance;  XIV,  336.  Son  avènement  484,  488.  Trêves  dans  lesquelles  il 
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est  eomprifl,  498,  6SS.  Il  reprend  les  Fronde;  s'empare  de  la  Bastille,  246, 

hostilité,  553.  Est  le  seul  allié  de  la  247.  Eniisaaire  espagnol  acciédité  ao- 

France,  617.  Est  de  l'armée  du  Bfi-  près  de  lui,  255.  Son  mobile,  25S. 

lanais;  XVI,  22.  Retourne  dans  ses  Siège  au  pariement,  331.  Dénonce  le 

Etats ,  27.  Abandonné  par  la  France,  projet  de  retour  de  Mazarin ,  411.  Si 

333,  561.  Cède  la  nue-propriété  de  sa  mort,  548. 

souveraineté  à  Charles -Quint,  423,  ELEONORE    d'Aquitaine    épouse 

424.  Sa  mort  ;  XVII  ,115.  Lonis4e4eune;  V,  237  et  sniv.  Laissée 

EGMONT  (le  comte  d')  ;  son  am-  sous  la  garde  de  Téydque  de  Chartres, 

bassade  en  Angleterre  ;  XVII,  524.  Est  251.    Couronnée   à   Bourges,    253. 

lieutenant  du  duc  de  Sayoie;  XVŒ,  45.  Prend  la  croix ,  307.  Sa   brouillerie 

Son  poste  à  labataille  de  Saint-Quentin,  avec  son  époux,  349,  350.  Donne  le 

51 .  Il  gagne  la  bataille  de  Gravelines,  jour  à  une  fille,  375.  Son  divorce  ;  ses 

79,80.  Est  otage  pour  l'exécution  du  prétendans;   son  deuxième  mariage; 

traité  de  Cateau-Cambresis ,  93.  Ses  naissance  de  son  fils,  377  à  381,384. 

représentations  hardies  à  Philippe  ii.  Ne  prend  aucune  part  au  gouverae- 

449.  Pacification  qu'il  négocie,  480.  ment,  398.  Sa  fidélité  envers  Henri; 

n  refuse  de  se  joindre  à  la  confédéré-  sa  jalousie,  497.  Sa  captivité,  500, 

tions  des  gueux ,  483.  Son  supplice  ;  517.  Mise  en  liberté  ;  VI,  38.  Son  fils 

XIX,  12.  Richard  lui  confie  une  autorité  abso- 

EGMONT  (le  comte  d');  renfort  lue,  90.  Appelée  en  Sicile,  102.  Ar- 

qu'il  amène  à  la  ligue;  XXI,  50 ,  51.  rive  à  Messine,  104.  A  l'administra- 

Sa  valeur  à  Ivry;  il  est  tué,  55,  56.  tion  de  l'Angleterre,  de  la  Normandie 

EGMONT  (le  comte  d')  est  de  l'ar-  et  de  l'Aquitaine,   139.  Son  activité 

mée  d'Allemagne;  XXIX,  131.  contre  son  fils  Jean;  déjoue  ses  entre- 

ELBOEUF  (de  lobraine  guise,  mar-  prises;  négocie  le  rachat  de  Richard, 

QUis  d')  ;  XVII,  397.  Part  pour  l'Ita-  143,  144.  A  sa  mort  prend  parti  pour 

lie,  438.  S'enferme  dans  Metz,  483.  Jean-sans-Terre,  184.  Va  chercher eo 

Est  de  l'armée  de  son  frère  ;  XVIII ,  Castille  sa  petite-fille  Blanche  ;  se  re- 

31.    Accompagne    Marie   Stuart    en  tire  à  Fontevrault;  époque  de  sa  mort, 

Ecosse,  228,  229.  Il  agite  Paris,  405.  190.  Assiégée  par  son  petit-fils,  213. 

Sa  mort,  476.  Meurt,  232. 

ELBOEUF  (de  gdisb,  marquis  ,  puis  ELEONORE  de  Provence  ;  son  ma- 

nuc  d');  part  qu'il  prend  à  la  Saint*  riage  avec  le  roi  d'Angleterre;  VH, 

Rarthélemy  ;  XIX,  154.  Son  dévoue»  140.  Son  entrevue  avec  sa  mère  et  ses 

ment  pour  le  Balafré  ;  XX,  121.  Aux  sœurs  ;  VIII,  23.  Accompagne  son  mari 

prises  avec  Joyeuse,  147.  Est  de  l'ar-  en  France,  129.  Prolonge  son  séjoorà 

mée  de  son  frère,  303.  Son  arresta-  la  cour  de  sa  sœur;  différend  qu'elle 

tion,  46a,  493.  Conférence  à  laquelle  lui  soumet^  132.  Elle  rassemble  des 

il  assiste;  XXI,  190.  Engagement  qu'il  s^dats  sur  les  côtes  de  France,  136. 

signe,  237.  Le  gouvernement  du  Poi-  Les  disperse,  138 ,  144.  Réclame  le 

tou  lui  est  donné,  254.  Se  soumet  è  partage  de  la  Provence,  300.  Presse 

Henri  iv,  285, 287.  Représente  un  des  son  fils  de  seconder  ses  prétentions, 

pairs  laïques  au  sacre  de  Louis  xili  ;  325. 

XXII,  231.  Accompagne  ce  prince  au  ELEONORE  de  Castille;  son  dé- 
parlement, 292.  Déclaré  coupable  de  vouement  pour  le  prince  Edouard  d'Aa- 
lèse-majesté;  remplacé . dans  son  gon-  gleterre  son  époux;  VIII,  229. 
vernement;  XXIII,  164,  166.  Sa  con-  ELEONORE  d'Autriche,  sœur  de 
damnation,  186.  Complice  de  Mont»  Charles-Quint;  projet  de  la  mariera 
morency,  205.  Abandonné  par  Gaston,  Louis  xii  ;  XV,  664.  Puis  au  conoé- 
250,  251.  table  de  Bourbon;   XVI,   177,  510. 

ELBOEUF  (de lorraine  guise,  duc  François  i*'  la  demande  en  mariage, 

d')  ,  volontaire  à  l'armée  de  Flandre  ;  266.  Leurs  fiançailles,  277.  Elle  l'é- 

XaIV,  80.  Est  nommé  général  de  la  pouse,  351.  Négocie  et  fait  signer  U 
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tréyede  Monçon,  563,  554.  Se  rend  cours  qu'elle  envoie  en  France,  343. 

au  congrès  de  Nice,  560.  Sa  joie  de  Si^sides  qu'elle  fait  passer  à  d'Ande- 

réunir  son  époux  et  son  frère  ;  est  pré-  lot,  350.  Et  à  Condé,  354.  Comment 

sente  à  leurs  entretiens  ;  XVII,  10.  Sa  espère  recouvrer  Calais  ;  la  reine-mère 

visite  à  l'empereur ,  ÎS5.  Elle  se  re-  lui  déclare  la  guerre,  391 ,  392.  Elle 

tire  à  Bruxelles  ,312.  Duel  à  son  oc-  désire  une  réconciliation ,  416.  Ses  né- 

casion,  315.  Est  présente  à  l'abdication  gociateurs  signent  le  traité  de  Troyes, 

de  son  frère,  565.  417.  Réconciliée  avec  Marie  Stuart, 

ELEONORE    d'Aragon,    comtesse  426.  Ses  explications  avec  la  France 

de  Foix;  conunent  recueille  la  suc-  au   sujet  de  Calais;   inquiétudes  que 

cession  de  Navarre  ;  XIY,  103  à  106.  lui   donne   la  reine   d'Ecosse,  489, 

Son  avènement;  courte  durée  de  son  490.  Elle   accueille  ChAtillon;   XIX, 

règne,  563.  Sa  mort,  613.  31.  Envoie  des  subsides  au  parti,  39. 

ELIE,  seigneur  de  Gerberoi  ;  donne  Son  royaume  enrichi  par  l'émigration 

asileàRobert-Courte-Heuse;  lY,  449.  flamande;   convoi  qu'elle  fait  saisir, 

ELIE,  seigneur  de  la  Flèche,  achète  118,  119.  Son  mariage  négocié  avec 

le  Maine;  se  fait  proclamer   comte;  Henri  d'Anjou;  elle  ne  souhaite  pas 

IV,  509.  Ses  guerres  à  ce  sujet;  il  prend  cette  union;  elle  retient  Marie  Stuart 

1&  croix,  556  à  559;  V,  34,  35.  Epo-  en  captivité;  fait   exécuter  Norfolk; 

que  de  sa  mort,  102.  son  traité  avec  la  France,  123  à  125. 

ELIPANB ,  évèque  de  Tolède  ;  son  Horreur  et  effroi  que  lui  cause  la  Saintp 

Wrésie;  II,  339,  347.  Barthélémy,  190,  192.  Négociations 

ELISABETH  de  Flandre,  femme  de  pour  lui  faire  épouser  le  duc  d'Alen- 

PHlippe-Auguste;  descend  des  Carlo-  çon,  221,  228,  248,  492,  497.  Re- 

^ens;  lY,  51.  fuse  de  secourir  les  Rochellois,  227, 

ELISABETH  de  Vermandois,  com-  228.  Ses  rapports  avec  Charles  ix  et 

*«Me  de  Flandre  ;  sa  mort;  VI,  22.  Philippe  ii,  249.  Avec  la  régente  de 

ELISABETH  de  Jérusalem;  ses  ma-  France ,  289.  Invoquée  par  les  Etats 

^ges;  VI,  71,  ^5,  isi.  de  Flandre,  486.   Son   alliance  avec 

ELISABETH    (sainte),    sœur    de  eux;  par  quoi  motivée,   491,   492. 

^int  Louis;  ses  austérités;  sa  mort;  Epvoie  des  subsides  à  Jean  Casimir  ; 

^>  179.  dans  quel  but,  495.  Elle  retient  Marie 

ELISABETH,   reine  douairière  de  Stuart  en  captivité;  XX,  23.  Elude 

Hongrie  ;  fait  assassiner  Charles  Du-  l'alliance  avec  la  France  et  son  mariage 

"^0;  est  emprisonnée  et  noyée;  XI,  avec  d'Alençon,  46,  47.  Ses  négocia- 

*o6,  487.  tions  avec  le  Navarrais,  112,    113. 

ELISABETH  d'York  épouse  le  comte  Parry  tente  de  l'assassiner,  115,  116. 

deRichemond  (Henri  vu);  XV,  19, 21 .  Ses  lois  cruelles  contre  les  catholiques, 

ELISABETH  ,  reine  d'Angleterre ,  134.  Valois  lui  recommande  les  Pays- 

declarée   bâtarde  par  le  parlement;  Bas,   139.    Considérée  par  Philippe 

^^I,  532.  Parti  pour  elle;  elle  est  comme  son  ennemie  personnelle,  155. 

«mprisonnée ;  XVII ,  525.  Son  avéue-  Nouvelles   négociations  avec   Henri, 

iQent;  dangers  qu'elle  a  courus;  pour  161  à  166.  Elle  charge  Leicester  de 

9^01  sauvée  par  Philippe  u;  il  la  re-  secourir  les  Flamands,  242,  243.  Son 

connaît  ;  elle  est  couronnée  ;   ses  ri-  royaume  est  le  centre  d'action  du  pro- 

▼ales;  XVIU ,  84 ,  85.   Démarches  de  testantisme  ;  il  n'est  pas  à  l'abri  d'une 

l^nilippe  pour  l'épouser;  elle  rétablit  révolution  intérieure;  éonséquence  du 

Je  culte  réformé  ;  elle  fait  la  paix  avec  principe  d'autorité  adopté  par  l'Eglise 

^  France  et  l'Ecosse ,  86 ,  87.  Inter-  anglicane  ;  facilité  avec  laquelle  le  pays 

^ent  dans  ce  dernier  pays  ;  ses  succès,  a  changé  de  religion  ;  inquiétudes  que 

î^*  ^   136.  Sa   méfiance   de  Marie  donne   Marie    Stuart    aux    ministres 

Muart,  228 .  Elle  refuse  de  recevoir  les  d'EUsabeth;  vœux  du  pape,  de  Philippe, 

«onces  du  pape,  246.  Ses  négociations;  du  prince  de  Parme,  pour  la  mort  de 

«oa traité  avec  Condé,  341,  342.  Se-  cette  dernière,  244  à  250.  Lwmée 
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«llemaodft  qu't^e  a  levëo  «ntre  ea  ELISABETH  dte  Franet;  mm  M- 
FraAC« ,  279 ,  SftO.  Ses  efforts  pour  liage  stq>ulé  aTee  Philippe  nr  d'Espt- 
aatt¥er  les  Hugnenots  de  ce  Toyaume,  gne  ;  XXII,  230»  2ô&,  2&6.  Sa  mik- 
S88.  Reçoit  un  envoyé  duNayanais,  lie,  846.  Son  mariage  par  procan- 
821,  322.Piopositioiisdepaixquelm  tion,  8&0.  Son  entrée  en  Espagne, 
bit  Philippe  ;  congrès  de  Bonrbonrg,  851.  Elle  n'a  pins  da  rapports  areçU 
38 1 ,  38Y.  Départ  de  rinvindUe  Arma-  France  ;  XXIIi ,  484 .  Elle  presM  la 
da;  hnlle  d'excoBanunication  contre  la  disgrâce  de  d'Oliyarès  ;  ses  eonsnb 
reine,  883.  Est  saayée  par  la  destme-  an  roi;  XXIV,  48 ,  49.  Sa  mort,  74. 
tien  de  l'Armada  ;  secours  que  les  Hn-  EUSABETH-CHARLOTTE ,  prii- 
guenots  attendent  d'elle,  386  à  389.  cesse  palatine,  éponse  le  duc  d'Or- 
Henri  Vf  lui  demande  son  aide  ;  XXI,  Mans;  XXY,  31 1 .  Ses  prétentions  à  h 
24,  118,  114.  Ses  renforts  retardés  succession  de  son  frère,  529;  XXVI, 
far  les  Tents  contraires,  3t.  Leurar-  20,  215.  Confidence  que  lui  fait  le 
rivée,  32 ,  33.  Presse  le  roi  de  se  ren-  roi,  81 .  Mariage  de  son  fils;  anecdotes 
dre  maître  de  la  Normandie,  141.  En-  à  ce  sujet ,  88  et  suiv .  Son  opinion  sur 
voie  des  secours  à  ses  Ueutenans  en  Bubois  ;  XXTH,  245. 
Bretagne  ;  ses  exigences  ;  ses  repro-  EUSABETH ,  impératrice  de  Ris- 
ckes,  309.  Ses  rapports;  ses  négocia-  sie;  projet  de  lui  faire  épouser 
lions  avec  le  loi  converti,  415  à  420.  Louis  xt;  XXVII,  520.  Réyokition  ^ 
Rite  ne  sauve  point  Gakis ,  425.  Son  la  place  sur  le  trône  ;  XXVIH ,  965, 
aRianee  avec  la  France,  427  à  430.  266.  Troupes  qu'dle  rassemble , 454. 
L'aide  à  recouvrer  Amiens,  466.  Re-  Entre  dans  la  ligue  contre  Frédéric; 
tard  de  ses  ambassadeurs  pour  la  paix  XXIX ,  58 ,  80 ,  116,  146 ,  147.  Sa 

générale,  474  à  477.  Ses  inquiétudes;     mort,  249. 

ses  dangers;  XXII,  41.  Pourquoi  se  ELISABETH  (madame)  ,  snsr  de 

rapproche  d'Ostende  ;  ambassadenrque  Louis  xvi  ;  par  qni  sa  maison  gouver^ 

hû  envoie  Henri  ;  son  accueil  à  Btron;  née;  XXX,  261 .  Pureté  de  sa  répata- 

«lie  l'entretient  du  supplice  de  d'Es-  tion,  267. 

sex,  64  il  66.  ERe  recommande  Bonil^  EUfHAM  (cmLLAnn),  Uenteaant 

loD  ««  roi;  sa  méinneelie;  sa  mort,  de  Tévêque  de  Nmrwich  es  Fkmére; 

64.  Oà  Henri  apprend  cet  événement,  XI,  421. 

W,  ELCH  (satnt)  ;  anntié  de  Dogei^rt 

ELISABETH  de  Pologne  éponse  le  pour  hû  ;  H ,  87.  Ses  travaux  d'erf^ 

voide  Hongrie;  XVÏI,  84.  ERe  règne  vrcrie,  52. 

«n  Transylvanie,  418,  559.  Récon-  ELPHINSTONE  (l'amirai.),  au  se^ 

ciliée  avec  sa  noUesse  et  Ferdinand ,  vice  des  Russes  ;  contribue  à  la  ric- 

440.          twre  de  Tchenné;  XXIX ,  »^,  477. 

ELISABETH   de  France ,  fille  de  EMERY  (b')  ,  commissaire  de  Loois 

Hetori  II  ;   son  mariage  stipulé  avec  xm  atucEtats  de  Languedoc;  son  arres- 

Sdoiuard  vi;   XVH,   406.   Puis  avec  tation;  XXHI,  202.*  Ambassadeur ea 

don  Carlos  d'Espagne,  547;  XVIH,  'Savoie;  trahison   qu'il  fait  en  vtÎB 

83.  EBe  épouse  Philippe  n,  69,  91.  entreprendre,  326.  Ses  mesures potf 

Est  escortée  par  le  roi  de  Navarre  ;  assurer  le  pouvoir  à  la  régente ,  327, 

son  mariage  célébré,  111 ,  180,  181.  83!.  Traduit  Montgaillard  devant  un 

Son  entrevue  avec  sa  mère,   448  et  conseil  de  guerre,  847.  Rattache  la 

suiv.  Passion  de  don  Garios  pour  elle;  régente  %  l'aHianee  française,  848.  Est 

XfX,  8.  Sa  mort,  1 1 .  nommé  contrèleur  des  fibsances;  XXITj 

SyiSABCra- d'Autriche;  son  ma-  t5.  Edit  de  confiscation  qu'il  exhume; 

riage  avec  Charles  ix;  XIX,  96,  97.  débats  qu'il  soulève,  57  et  suiv.  Sa 

Douleur  que  lui  cause  la  Saint-Bar-  subtilité;  sa  dureté  fiscale,  102.  Taxe 

iSiélemy;  ce  qu'elle  obtient  du  roi,  nouvelle  dont  il  frappe  Paris,  196  * 

f 98.  Est  veuve  et  mère  d'une  fille ,  suiv.  Est  remptecé,  208.  Puis  zsppdé, 

*T4.  289.  Sa  mort,  884. 
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EMMA,  fiUe  àe  CharkmagM ;  M8  383^  460.  Ses  inirignes  arec  Gathe- 

amours  avec  Eginhard;  II,  406.  rine  de  Mëdicis,  519.  D'où  ses  pré- 

EMlIfÂ,  femme  de  Rodolphe  y  roi  tentions  à  la  couronne  de  Portugal; 

de  France;  sa  mort;  lU,  381.  XX,  26.  Recoonatt  Philippe  ii,  29. 

EMMA ,  fille  de  Timpératriee  Aie-  Son  complot  pour  s'emparer  du  Dau- 

liîde,  épouse  Lothaire;  III,  474.  Sa  phiné  réfélé  an  roi,  87,  88. 
iiaiae  euTers  son  beci»4rère  Charles ,        EMMELINE,  femme  de  Gnillaame- 

478.  Ses  galaateries,  488.  Reçoit  le  Fier-à-Bras;  sa  jalousie  contre  la  yi- 

serment  de  fidélité  des  princes  francs;  eemtesse  de  Thonars  ;  sa  vengeance  ; 

accusée  d'incondmte,  491.  IsToque  le  IV,  71.  Guerre  qu'elle  soutient  con- 

secoors  de  sa  mère,  492.  Com^bat  dans  tre  son  mari  ;  leur  réconciliation,  72. 
le  Rémois,  498.  Prisonnière  du  prince        EMPSER  (jacob),  capitaine  de  Tin- 

Ckaries,  494.  fanterie  allemande  d«  Louis  xn  ;  Tem- 

EMMA,  fille  de  Bugnes  de  France  ;  pereur  lui  ordonne  de  quitter  Tannée  ; 

soB  mariage  projeté  ;  III,  430.  Femme  XY,  689.  A  qui  seoonfie  ;  sa  mort,|59&. 
deRichard-MBs-Peur;  IV,  6&.  ENGELBERGE,   impératrice,   re- 

EMMA  de  Sicile ,  demandée  par  le  eommainle  Lothaire  un  pape  Adrien  ; 

roi  de  France;    comment  épouse   le  III,  155.  Cause  l'emprisonnement  de 

conte  d'Auvergne  ;  IV,  473.  Louis  n  son  époux  ;  ses  négociations 

EMMANUEL  PHILIBERT,  duc  de  avec  ses  oncles,  188.  Assiste  à  la  diète 

Savoie,  d'abord  prince  de  Piémont;  dePavie,  198. 
ses  premières  armes  en  Italie  ;  puis  an        ENGHIEN  (GAULfiER,  sinc  D^t  Ken- 

nége  de  Metz;  XVII,  490,  491.  H  tenant  du  comte  de  Flandre;  ses  expé- 

commande  l'armée  impériale;  prend  ditions;  sa  mort;  XI,  345  à  347. 
Heséin,  506,  507.  Se»  ravages  en  Ar-         ENGHIEN   (nUNçois  VE  bovrsov- 

teis;  il  perd  le  combat  de  Renty,  530,  vendome,  comte  d')  est  de  l'armée  dn 

&31.  Est  aux  prises  avec  le  duc  de  duc  d'Orléans;  XYII,   122.  Envoyé 

Kemoars,  543.  Son  mariage  négocié,  en  Provence  pour  recevoir  les  Turcs, 

H7.   U  donne  lecture  de   Tabdica-  141.   Piège  auquel  il  échappa,  157, 

lion  de  (^«rles-Quint ,  565.  Est  en-  159.  H  prend  Nice,  159  à  161.  Lève 

core  général  en  chef  des  impériaux;  le  siège  du  château,  162  à  174.  Com- 

trompe  les  Français;  investit  Saint-  mande  en  Piémont;   sei  opérations; 

Quentin;  XVIII,  45,  46.  Il  gagne  la  sa  brillante  victoire  de  Cérisoles,  175 

bataille  de  ce  nonr  et  propose  de  mar-  à   191.  Pourquoi  perd  le  fruit  de  la 

eher  sur  Paris,  51  à  53.  Prend  Saint-  bataille,    192,   193.   Armistice  qu'il 

Qaentin,  54.  Rassemble  son  armée  à  conclu*,  194,  195.  Témoin  de  la  pro- 

îïatibenge,  78.  Pourquoi  désire  la  paix,  testation  du  dauphin  contre  le  traité 

«2.  Son  mariage  stipulé,  83.  Et  ce-  de  Grespy,  216.  Kejoint  le  roi,  223. 

*^hré,  91,  98.   Hérétiques  qu'il  se  Est  gouverneur  du  Languedoc,  270. 

«harge   d'exterminer ,    174.    Guerre  Accident  qui  cause  sa  mort,  289. 
^l'il  fait  aux  Vaudois;  édit  de  tolé-         EUGflffiW  (ieaw  dï  bourbok,  comte 

ïance  qu'il  leur  accorde  ,  213  à  217.  de  soissohs,  puis  d')  part  pour  l'Italie  ; 

n  réclame  ses  places  séquestrées  par  XVII,  363,  4^9,  552.  Est  de  l'armée 

la  France;  traité  de  Blois  qui  règle  ce  royale,  484.  Se  jette  dans  Metz;  ses 

différend,  385  à  388 .  Ses  créances  sur  sorties,  487.  Est  tué  à  Saint-Qjientin  ; 

}«  cour,  389.  Sommation  qu'il  fait  faire  XVffl,  52. 

*  Catherine,  415.  Plans  qu'elle  lui        ETfGfliBERT  (SAtwT)  envojlé  àRome 

communique ,  428  ,  429.  S'oppose  au  par  Charlemagne  ;  H,  364.   Porte  au 

»»»riagede  Coligni;  XIX,  106.  An-  pape  Léon  m  une  part  des  dépouilles 

jonce  àDamrille  la  mort  du  roi,  293.  des  Huns,  357.  Ses  amours  avec  Ber- 

«  fait  évader  ;  obtient  de  Henri  m  la  the,  fille  de  Charles  ;  leur  fils,  466. 
jestitution  de  ses  places ,  304  à  307.         ENNERY  (le  comte  d*)  ;  projet  de  le 

Frend  Bellegarde  à  son  service  ,310.  nommer  ministre;  XXX,  55. 
■édlateur  entre  DamviUe  et  la  cour,        KlfSENADA  (ce  marquis  de  la)  ^ 
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ministre  de  Ferdinand  vi  d'Espagne  ;  XII,  407.  Ses  efforts  ponr  calmer  la 

XXVm,  431  ;  XXIX,  236.  foule,  408. 

ENTKAGUES  (  d'  ) ,    commandant        EPERNON  (JBÀK-Loms  kogaret  w 

français  ;  Tend  aux  Pisans  la  citadelle  la  Valette,  dbpcis  duc  d')  est  appelé 

de  Pise  ;  XY,  243.  à  la  fateur  de  Henri  m  ;  XIX,    502; 

ENTKAGUES  (fbahçois  de  balzac,  XX,  6.  Le  roi  lui  destine  sa  bdle- 
b');  avis  qu'il  donne  à  Guise;  XIX,  sœur;  lui  donne  d'avance  la  dot;  le 
98.  Lieutenant  du  chancelier  à  Or-  fait  duc  et  pair;  il  gouverne  ce  pricoe, 
lëans;  XX,  365.  Méfiance  qu'il  ins-  8,  9.  Le  Béarnais  recherche  son  ami- 
pire  au  Balafré,  374.  Défend  la  cita-  tié,  101.  Est  envoyé  près  de  ce  prince, 
délie,  476.  Témoin  des  derniers  mo-  pour  l'engager  à  changer  de  religion, 
mens  du  roi,  543.  Promesse  de  ma-  106  et  suiv.,  120.  Conserve  Metz  aa 
riage  que  fait  Henri  iv  à  sa  fille  ;  roi,  145.  Lui  propose  de  s'allier  aux 
XXII,  34.  Ses  intrigues;  son  arresta-  protestans,  146.  Ses  succès  contre  les 
tion;  sa  captivité,  105  à  109.  Sa  ligueurs,  147.  Sa  mission  près  delà 
trahison,  119.  reine-mère,  169.  H  conseille  la  paix 

ENTRAGUES  (CHARLES  DE  BALZAC  d'),  avec  les  Huguenots,  171.  Son  com- 

dit  Antraguet  ;   insulte  Quélus  ;  leur  mandement,  190.    Il   marche  contre 

duel;  XIX,  498  à  500.  Est  de  la  li-  Condé,  201.  Est  nommé  gouvemenr 

gue;  XX,  131.  Lieutenant  du  chan-  de  Provence,  216.  Ses  opérations  en 

celier  à  Orléans,  365.  Méfiance  qu'il  ce  pays,  218,  221,  222.  Limites  à  la 

inspire  au  Balafré,  374.  confiance  que  lui  accorde  le  roi,  260. 

ENTRÀGUES    (la  demoiselle   de  Son  mariage  avec  Marguerite  de  Folx; 

BALZAC  d')  ,   duchesse  de  Vemeuil  ;  il  fait   mal  accueillir  Joyeuse,  264, 

maîtresse  de  Henri  iv  ;  promesse  qu'il  265.  Son  commandement   à  l'année 

lui  fait  de  l'épouser  ;  XXII,   33,  34.  royale;  ses  opérations,  300,301.  Négo- 

Désir  du  roi  de  se  rapprocher  d'elle;  cie  avec  les  Allemands,  311.  Haine  que 

il  la  fait  présentera  la  reine,  60  à  62.  lui  portent  les  ligueurs;  surnommé  Âf- 

Obtient  la  grâce  du  comte  d'Angou-  veston  ;  libelle  contre  lui  ;  sa  réponse, 

lême,  76.  Exactions  qu'elle  obtient,  323,  324.   Efforts   de  Guise    contre 

Elle  attaque  Sully,  98.  Ses  intrigues  lui;  faveurs  dont  il  est  comblé;  indi- 

avec  l'Espagne  ;  elle  rend  au  roi  sapro-  gnation  de  la  bourgeoisie ,  325  >  3Î6. 

messe  de   mariage;   son  procès;   sa  Complot  des  seize  pour  l'enlever,  3Î8. 

condamnation;  sa  grâce,  104  à  108,  Part  pour  Rouen,  332.    Ses  démêl^ 

193.  Embarras  qu'elle  donne  au  roi,  avec  Villeroi,   363.   Il    commence  à 

128.  Leurs  relations  renouées,    141.  être  à  charge  à  Valois,  364.    Àccasé 

Menaces  qu'il  lui  fait,  142.  Sa  récon-  par  les  Seize,  369.  Résigne  le  gourer- 

ciliation  avec  la  régente  ;  à  quel  prix,  nemeot  de  Normandie  ;  s'éloigne  de  la 

219,  220.  cour,  371,  372.  Ses  relations  avec  le 

ENTRAIGUES  (le  cokte  d*);    ses  Navarrais,  391. Complot  d'Angouléme 

déclamations  contre  la  noblesse;  XXX,  dont  il  manque  d'être  victime,   39!  à 

436.  398.  Renfort  qu'il  envoie  au  roi,  504. 

ENTREMONT  (Jacqueline d') épouse  II  n'ose  confier  sa  personne  à  ce  prince, 

Coligni;  XIX,    106.    Se  réfugie   en  515,  516.  Occupe   Blois,  521.    U- 

Suisse,  192.    ^  concilié  avec  Aumont,  524.  Son  com- 

EON  DE  L'ÉTOILE  se  croit  appelé  mandement  à   l'armée   royale,   535. 

à  venir  juger   la  terre  ;  ses  disciples  Assiste  aux  derniers  momens  du  roi, 

condamnés  au  feu  ;  Y,  373.  543.  Ses  troupes  sont  toutes  catholi- 

EON  (le  chevalier  d'),  secrétaire  ques;  XXI,  6.  Il  abandonne  le  camp 

d'ambassade   en   Angleterre;  XXIX,  de  Saint-Cloud ,  ses  motifs;  ses  pré- 

263.  textes,  14,  15.  Est  de  la  journée  dçs 

EPERNON    (ANDRÉ),    prévôt    des  farines,  101.  Est  du  tiers-parti,  it<- 

marchands  de  Paris;  les  boudiers  lui  Ses  succès  en  Provence,  170, 171.  ^ 

demandent  d'armer  la   bourgeoisie;  opérations;  ses  excès  en  ce  pays;  tous 
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es  partis  se  réunissent  contre  loi  et  quitte  encore  la   cour,  439,  433.  Se 
;e  soumettent  à  Tautorité  royale,  245  rapproche  de  la  reine-mère,  434.   La 
i  248.  Ligue  contre  son  pouvoir,  313  fait  évader;  le  roi  lui  fait  la  guerre; 
1 315,  317,  384.  Ses  menaces  au  roi  ;  leur  accommodement,  450  à  453.  Con- 
M)n  traité  ayec  Philippe,  387  à  389.  fédéré  de  nouveau,  462.   Accueille  le 
[a  soumission  de  Marseille  entraîne  roi  à  Cadillac,  476.    Attaque  La  Ro- 
a  sienne  propre,  390  à  398.  Ce  qu'il  chelle,  487.    Est  nommé  gouverneur 
>btient  du  roi,  399.  Est  de  l'assemblée  de  Guienne,   506.  Aux   prises   avec 
le  Rouen,  443.  Rancune  que  lui  garde  Rohan,  564.  Suite  de  ses  opérations; 
[lenri,    482.    Sa    position    féodale;  XXIII,  115.  Il  s'humilie  devant  Riche- 
!CXII,   10.   Aversion    qu'il  témoigne  lieu,  162.  Appui  que  Montmorency  a^ 
poar  le  roi,  49.  Elude  de  se  compro-  tenddelui,200.Safidélitéauroi,  205. 
mettre  dans  le  complot  de  Biron,  53.  Il  demande  en  vain  la  grâce  de  Mont- 
Son  entrevue  avec  le  roi,  68,  69.  Dé-  roorency,  211.  Son  attitude  à  l'égard 
position  de  Lafin  sur  son  compte ,  70.  du  cardinal,   214.   Ses   débats   avec 
Il  accueille  Biron,   72.  Ses  dérègle-  Sourdis  ;  sa  mortification ,1  229,  230, 
mens,  88.  Le  roi  veut  soustraire  Metz  301 .  Puissance  qu'il  a  conservée,  309. 
à  son  autorité,  89,  90.  Sa  position  à  Refuse  de  faire  la  guerre  au  cardinal, 
la  cour  ;  il  s'attache  à  la  reine,  179.  310.   Ses  démêlés  avec  Gondé,  348. 
£st  dans  la  yoiture  du  roi  à  sa  mort  ;  Son  abaissement,  349,  365,  381.  Sa 
le  couvre  de  son  manteau,  181,  182.  mort,  478.  Voy.  LavaleUe. 
S'empare  de  l'autorité,  184, 1 85,  187.  EPERNON  (le  ducd'),  d'abord  mar- 
11  fait  nommer  la  reine  régente,  188,  quis,  puis  duc  deLavalette;  son  grade  ; 
190.  Sa  position  politique,  192.  Ses  XXII,  217.  Confédéré  avec  la  reine- 
Irannes  paroles  à  Sully,  197.  Est  du  mère,  462.  Révoltés  qu'il  écrase  en 
conseil   secret,    199.  A  empêché  de  Guienne  ;  XXIII,  301 .  Conspire  contre 
taer  Ravaillac,  202.    Ses   prétendus  Richelieu,  309,  310.  Son  échec  à  Fon- 
rapports  avec  lui,  205.  Ses  gouverne*  tarabie;  il  se  retire  en    Angleterre, 
Jtiens,  216.  Position  que  la  reine  fait  345,  346.  S'y  réunit  à  la  reine-mère  ; 
à  ses  (Us,  217.  S'est  élevé  par  le  favo-  son  procès;  son  exécution  en  effigie, 
ntisme,  218.  Se  rend   au-devant  de  365  à  367,  381.  Est  du  complot  de 
Condé,  225.    Penche  pour  l'alliance  Sedan,  452.  «La  Guienne   demandée 
espagnole,   227.    Représente  un  des  pour  lui  ;  XXIV,  24.  Complot  contre 
pairs  laïques    au  sacre,   231.  Prend  Mazarin  qu'il  fait  avorter,  31.  Yolon- 
parti  pourSoissons;  entre  en  carrosse  taire  à  l'armée  des  Pays-Bas,  80.    Il 
au  Louvre,  232.  Ses  exigences,  235.  prétend  au  rang  de  prince;  ses  démêlés 
n  part  pour  Angouléme  ;  démonstra-  avec  Condé  et  avec  le  parlement  de 
tionsque  lui  fait  la  reine,  237,  249.  Bordeaux;  il  le  fait  casser;   remon- 
Son  retour;  bon  accueil  qu'il  reçoit,  trances   à  ce  sujet,  284,  287,   288* 
255.  Froideur  que  lui  témoigne  la  ré-  Aux  prises    avec  les  nouveaux  fron- 
Sente,  269.  Complice  de  l'assassinat  deurs,  324,  325,  329.  Sa   tyrannie 
<leLaz,  266  à  268.  Triomphe  de  sa  dénoncée  au  parlement  de  Paris,  335 
action,  269  à  272.  La  reine  veut  s'en  et  suiv.  Faiblesse  de  Mazarin  pour 
^^S^ger,  274.  Il  se  renferme  à  Metz,  lui,  336.  Pourquoi;  ses  crimes;  ses 
^SO.  Son  rappel,  283.  Il  accompagne  vices  ;  haine  que  lui  porte  la   bour- 
rais xni  au  parlement,   292.    Goifi-  geoisie,  338  à  340,  403.  Sa  destitution 
Jûent  brave  la  justice,  328.   Gouverne  offerte   par  Gaston,  346.  H  est  révo- 
la reine,  345,  353.  Elle  est  fatiguée  que  ,   350.    Nommé    gouverneur    de 
<le  son  humeur,  354.  S'éloigne  de  la  Bourgogne,  374.  Ses  succès  contre  le 
«oit;  après  quel   accident,   358.  Ses  parti  des  princes,  407,  482.   Veut  se 
J^PPorts  avec  la   cabale,    367,   368.  récuser  dans  le  procès  de  Condé,  500, 
Prend  les  armes,  379.  Gratifications  601.  Mort  de  son  fil»,  659.  Sa  mort; 
l'i'il  a  reçues,  389.  Sa  quereUe  d'éti-  XXV,  41.               *                             , 
iwtie  avec  le  garde  des  sceaux  ;    il  EPERNON  (i«  MC  d?);   «>n  mé- 
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ministre  de  Ferdinand  vi  d'Espagne;  XII,  407.  Ses  efforts  pour  calmer  li 

XXVIII,  431  ;  XXIX,  236.  foule,  408. 

ENTRAGUES  (  d'  ) ,    commandant        EPERNON  (iban-lodis  mogaret  r 

français  ;  vend  aux  Pisans  la  citadelle  la  talette,  depuis  doc  d')  est  app4 

de  Pise  ;  XV,  S43.  à  la  fayeur  de  Henri  m  ;  XIX,  &tf 

ENTRAGUES  (François  de  balzac,  XX,  6.  Le  roi  lui  destine  sa  hét 

d');  avis  qu'il  donne  à  Guise;  XIX,  sœur;  lui  donne  d'ayance  la  dot; 

98.   Lieutenant  du  chancelier  à  Or-  fait  duc  et  pair  ;  il  gouverne  ce  pris- 

léans;  XX,  365.  Méfiance  qu'il  ins-  8,  9.  Le  Béarnais  recherche  sont. 

pire  au  Balafré,  374.  Défend  la  cita-  tié,  101.  Est  envoyé  près  de  ce prii 

délie,  475.  Témoin  des  derniers  mo-  pour  l'engager  à  changer  de  reli|[i 

mens  du  roi,  543.  Promesse  de  ma-  lOÔetsuiv.,  120.  Conserve  Metz 

riage  que  fait  Henri   iv  à   sa  fille  ;  roi,  145.  Lui  propose  de  s'alliex 

XXII,  34.  Ses  intrigues;  son  arresta-  protestans,  146.  Ses  succès  coatr 

tion;   sa   captivité,    105   à  109.    Sa  ligueurs,  147.  Sa  mission  près 

trahison,  119.  reine-mère,  169.  Il  conseille  la 

ENTRAGUES  (CHARLES  DE  BALZAC  d'),  rvcc  les  Huguenots,  171.  Son 

dit  Antraguet  ;  insulte  Quélus;   leur  mandement,   190.    Il  mardie  (     1 

duel;  XIX,  498  à  500.  Est  de  la  li-  Gondé,  201.  Est  nommé  gouvr 

gue;  XX,  131.  Lieutenant  du  chan-  de  Provence,  216.  Ses  opérati( 

celier  à  Orléans,  365.  Méfiance  qu'U  ce  pays,  218,  221,  222.  Limit      - 

inspire  au  Balafré,  374.  confiance  que  lui  accorde  le  roi 

ENTRAGUES    (  la  demoiselle   de  Son  mariage  avec  Marguerite  <!< 

BALZAC  d'  )  ,   duchesse  de  Vemeuil  ;  il  fait  mal  accueillir  Joyeuse . 

maltresse  de  Henri  IV  ;  promesse  qu'il  265.  Son   commandement  à  I' 

lui  fait  de  l'épouser  ;  XXn,   33,  34.  royale;  ses  opérations,  300,301 

Désir  du  roi  de  se  rapprocher  d'elle;  cie  avec  le  s  Allemands,  311.  Hai 

il  la  fait  présentera  la  reine,  60  à  62.  lui  portent  les  ligueurs;  sumoir 

Obtient  la  grâce  du  comte  d'Angou-  veston  ;  libelle  contre  lui  ;  sa  r<^ 

lême,  76.  Exactions  qu'elle  obtient,  323,  324.    Efforts   de  Guise 

Elle  attaque  Sully,  98.  Ses  intrigues  lui;  faveurs  dont  il  estcomblf^ 

avec  l'Espagne;  elle  rend  au  roi  sapro-  gnation  de  la  bourgeoisie,  29^ 

messe  de    mariage  ;   son  procès  ;    sa  Complot  des  seize  pour  l'enlevé 

condamnation;  sa  grâce,  104  à  108,  Part  pour  Rouen,  332.   Ses  - 

193.  Embarras  qu'elle  donne  au  roi,  avec  ViUeroi,   363.   Il   comi 

128.  Leurs  relations  renouées,    141.  être  à  charge  à  Valois,  364. 

Menaces  qu!il  lui  fait,  142.  Sa  récon-  par  les  Seize,  369.  Résigne  le 

ciliation  avec  la  régente  ;  à  quel  prix,  nement  de  Normandie  ;  s'éloig- 

219,  220.  cour,  371,  372.  Ses  relation^ 

ENTRAIGUES  (le  comte  d')  ;    ses  Navarrais,  391.  Complot  d'Aï» 

déclamations  contre  la  noblesse;  XXX,  dont  il  manque  d'être  victime 

486.  398.  Renfort  qu'il  envoie  au . 

ENTREMONT  (Jacqueline d') épouse  II  n'ose  confier  sa  personne  à t 

Coligni;  XIX,    106.    Se  réfugie   en  615,  516.  Occupe   Blois,  6. 

Suisse,  192.  concilié  avec  Aumont,  524.  ^ 

EON  DE  L'ÉTOILE  se  croit  appelé  mandement  à   l'armée   roya 

à  venir  juger   la  terre  ;  ses  disciples  Assiste  aux  derniers  momeo.^ 

condamnés  au  feu  ;  V,  373.  643.  Ses  troupes  sont  toute 

EON  (le  chevalier  d'),  secrétaire  ques;  XXI,  6.  Il  abandonn* 

d'ambassade   en   Angleterre;  XXIX,  de  Saint-Cloud,  ses  motife: 

263.  textes,  14,  15.  Est  de  la  jor 

EPERNON    (ANDRÉ),    prévôt    des  farines,  101.  Est  du  tiers-p? 

marchands  de  Paris  ;  les  bouchers  lui  Ses  succès  en  Provence,  i  70, 

demandent  d'armer  la   bourgeoisie  ;  opérations  ;  ses  excès  en  ce  pr 
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ESTAING  (l'amiral  B*);  sa  flotte  sort  Gaise;  XYII,  849,  36S.  Il  entre  dans 
de  Toulon;  XXX,  163,  165.  Son  ar-  l'alliance  française;  XVm,  32.  Re- 
mée  en  Amérique;  sesprëoédens  ;  son  fuse  de  suivre  son  gendre  à  Naples,  3^. 
confident  ;  son'caractère ;  retardé  par  Ses  opérations;  ses  désastres,  40,  43. 
les  vents,  173  à  176,  197.  Ses  opéra-  Son  entrevue  avec  Catherine  de  Médi- 
tions, 176, 177.  Ses  dissentimens  avec  ds,  498. 

les  Américains  ;  ses  succès  dans   les        ESTE  (frahçois  i^,  d*),  duc  de  Mo- 

Antilles,  178  à  180,  184,    185.  Son  dène;  entre  dans  Talliance  française; 

échec  à   Savannah;   son   retour    en  XXIV,  144.  Ses  hostilités  contre  les 

France;  sadisgrftce,  185,  186.  Rem-  Espagnols,  176, 177.  Sa  détresse,  !!74. 

placé  par  Guidien,   188.  A  manqué  Allié  à  Mazarin,  595,  559,   601.  12 

d'inspiration,  19S.   Entravé  par  son  commande    en   chef  Tannée  alliée; 

état-major,  193.  Suffren  a  servi  sous  prend  Valence,  537.  Son  séjour  à  la 

lui,  213.  Gourde  France,  547.  Assiège  Alexan- 

ESTAINVILLE  (d')  ;  coup  de  pisto-  drie,  555.  Sa  mort,  573,  574. 
let  qu'il  tire  sur  Guy-Joly  ;  XXIV,  291 .         ESTE  (prançois  ii)  ,  duc  de  Modène  ; 

ESTE  (HUGUES  d')  ;  appelé  par  les  ha-  restitution  qu'il  réclame  ;  XXV,  55. 
hitans  à  gouverner  le  Maine;  IV,  405.  Territoire  qu'il  vend,  58.  Achète  sa 
Par  qui  dirigé,  406.  Retourne  en  Ita-  neutralité;  XXVI,  191.  Reçoit  garni- 
lie,  407.  Rappelé  dans  le  Haine  ré-  son  française,  326. 
volté;  sa  noblesse;  vend  ses  droits  et  ESTE  (François  m),  duc  de  Modène, 
rentre  en  Lombardie,  508,  509.  gendre  du  duc  d'Orléans;  désire  s'allier 

ESTE  (NICOLAS  D*);  son  usurpation  aux  Bourbons;  XXVUI,  273.  Se  rend 

à  Ferrare  ;  sa  mort  ;  XIV,  534.  à  Naples,  325.  Prend  part  au  combat 

ESTE  (HhRCULB  i«',  D*),  duc  de  Fer-  de  Velletri,  327.  Expulsé  de  ses  états, 

rare;  accueille  Charles VIII à  Asti;  XV,  336,   410.  En   reprend    possession, 

163.  Forteresse  qui  lui  est  consignée,  392.  Son  séjour  à  Venise,  398.  Son 

223.  Il  offre  ses  serviceç  à  la  France,  désespoir  à  la  retraite  des  Français, 

245.  Sommes  que  Louis  xii  exige  de  404.  Signe  la  paix  d'Aix-la-Ghapelle, 

lui,  303.  n  rejoint  ce  prince,   380.  457. 

Ligué  contre  Borgia,   390.   Renforto        ESTE  (  hippolttb  d'),«  cardinal  de 

qu'il  a  promis  à  La  Trémoille,  412.  Ferrare;   ses  actes  administratifs  en 

ESTE  (ALPHONSE  !«',   d'),  duc  de  Italie  ;  XVII,  532  et  suiv.;XVm,  US. 

Ferrare;  son  mariage;  XV,  354.  Il  Légat  en  France,  234  et  suiv.,  249  et 

est  de  la  ligue  de  Cambrai  ;  combat  les  suiv.  Pérore  aux  Etate  de  Blois  ;  XIX, 

Vénitiens ,  503 ,  5 1 2 ,  5 1 8 .  Est  excom-  431. 

munie,  539.  Aux  prises  avec  les  trou*        ESTE  (le  cardinal  d')  éprouve  l'ar- 

pes  pontificales,  541,  546.  Son  artil-  rogance  des  Espagnols;  XXIV,  144. 

lerie  à  la  bataille  de  Ravenne,  591 .  Il  Ce  que  son  frère  stipule  pour  lui,  274. 
fait  prisonnier  Colonna,  592.  Son  ab-        £^TE  (marie  d'),  reine  d'Angleterre; 

solution,  600.  Sentiment  du  nouveau  sa  grossesse  ;  XXV,  561.    Naissance 

pape  à  son  égard,  620.  Ce  qu'il  écrit  de  son  fils  ;  XXVI,  16.  Sa  fuite  à  la 

aux  Médicis  ;  XVI,  88 .  Réconcilié  avec  cour  deFrance,  24, 30  etsuiv.  Louisiiv 

le  saint-siége,   165.  Pourquoi  a  pris  lui  promet  de   reconnaître  son  fils» 

parti  pour  les  Allemands,  222.  Ran-  305. 

çonné    par  l'armée   impériale,  258.        ESTE  (Henriette  d'),  duchesse  de 

Clause  qui  le  concerne  dans  le  traité  Parme  ;  sa  feinte  grossesse  ;  XXVUI, 

de  Madrid,  336.  Son  alliance  avec  la  93,  95.  Dépossédée,  112. 
lamille  de  France,   340.    Ligué  avec        ESTELLE,  échevin  de  Marseille; 

l'empereur,  415,  416.  Va  àsa  rencon-  son  courage  pendant  la  peste  de  cette 

tre;  XVH,  103.  ville;  XXVU,  429. 

ESTE  (hercule  ii,  d'),  duc  de  Fer-        ESTERNAY  (le  seigneur  d')  signe 

ïare  ;  son  mariage  ;  XVI,  340.  Sa  fille  l'association  protestante;  XVm,  ÎS2. 

Anne  épouse  le  due  d'Aïunale,  depuis  Entrevue  à  laquelle  il  assiste»  352.  l» 
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obwfÉ  ^)  àéSmà  LuxMiftoingf  XVII,  n»  é'OrUnt  «sBCra  IM  tmÊÊmtii* 

197.  GoBdalt  4m  treopm  en  Bcoite,  pHte   ea  Frinoé,   1S4«  Y  «M  nçtt 

967.  comme  un  mesMgvf  4«  la  Btfteité; 

ETHELBàLD ,   Mi  i'Àn^ttetfft  f  naovrtlto  pour  Pépia  e«  m  Innfllo 

son  Aaricge;  HI»  14S.  Tonotioii  taerée,  185.  Saneitwtiê  ptr 

ETHELRED  II,  roi  d'ÀngleCerra  ;  la  montée  é'okMnmutléatlm  fâétft- 

set  Intles  aVoc  toi  Danois  ot  lot  ftoë-  tien  éa  nou? «an  toi  «I  eelle  4e  sa  raee; 

dois;  IV,  85.  JMpotaédé «t  réfogié  ta  pretaetion  cfoe  la  nation  lui  promet, 

Normandie,  986.  187.  Accompagna  lenr  armée;  eoOidte 

ETHELWAD     diipnie    le    tr6a«  et  lUteonelttre  la  paix,  fSd.KetoBrae 

d'Angleterre  à  Edouard}  m,  818.  à  Rome;  anufoé  de  nmiféan ;  rappelé 

ETHELWOLF,  roi   d'Angleterre  i  lesFraiiM,  190  1194.  Séi  lettre»  I 

épouse   Judith    iUe    de    Gliarle8»^lé«  Pépin  ;  sa  mort,  906. 

Chante  ;  in,  Itl .  ETIENNE  HI ,  pape  t  installé  par  la 

ETIENNE,  roi  d'Angleterre;  intro^  faction  Lombarde;  U,  S09.  Fait  Juger 

duit  les  tournois  dans  son  royaume  ;  Constantin ,    son  prédétésseor ,  909. 

IV,  878.  Fidèle  &  la  etuse  de  Henri  i«';  S^eppose  aux  mariages  proposés  entre 

récompense  qu'il  en  reçoit;  V,  188.  les  prinêes  francs  et  la  famHle  de  tM*^ 

Son  échec,139.Sur  quoi  fonde  ses  pré«  dier,  387,  t28.  Sa  mort,  S39. 

tentions  au  trôna,  191.  Prête  serment  ETIENNE  IV,  pape;  élu  par  le  elefg^ 

à  la  fille  de  Henri  t*,  193.  Aux  prises  et  le  peuple  romain  sans  l'assentiment 

dans  son  comté  de  Boulogne  avec  Guil*  de  Louis  i«'  ;  H,  487.  Son  inquiétude  ; 

laume  Cliton,  S08.  8'empare  du  trône  son  voyage  en  France  ;  réeeption  qu'on 

d'Angleterre,  280.  Jalousie  qu'il  excite,  loi   fait;  il  sacre  l'empereur,  488. 

331.  Retient  Geoffroy   dans  l'Anjou;  Meurt,  443. 

fa?orisé  par  Louis*le4^roS  et  le  pape  ;  ETIENNE  V,  pape;  ses  transactions 

attaqué  par  le  roi  d'EoosSe,  f  SS.Prend  avec  Charles-le-Gros  ;  HI,  364.  A  eoih 

possession  de  la  Normandie;  en  fait  ronné  empereurs  Guido  et  Lambert, 

hommage  à  Lottis4e*GroS;    transige  331. 

avec  son  f  Are  Thlbaud,  389.  Sur  quoi  ETIENNE  VDl ,   pape  ;  intervient 

fende  son  droit;  comment  l'appuie;  dans  les  affaires  de  France;  lU,  413. 

ses  mercenaires  brabançons,  371 ,  373.  Vit  dans  la  dépendance  d'Albéric,  pa- 

Nature  de  sa  guerre   en  Normandie,  trice  de  Rome,  415. 

278.  N'y  trouve  point  d'obéissance;  sa  ETIENNE  IX,   pape;  meurt;  ÎV, 

tréye  avec  Geoffroy,  374.  Sa  taillance  ;  306. 

ses  succès  contre  les  Ecossais,  376.  ETIENNE,  comte  d'Auvergne;  son 

Prisonnier    de    Matbilde  ;   offre    de  mariage  cassé  par  un  concile;  ponr- 

renonœr  k  la  Couronne,  377.  Remis  quoi;  IH,  148.  Tué  dans  un  combat, 

en  liberté;  s'affermit  sur  le  tr0ile,378.  164. 

Perd  la  If ormandie  ;  l'Angleterre  lui  ETIENNE,  éyêquede  Ciermont;Ta 

reste,  379.  Surveille  avec  soin  Henri  trouver  à  Mècon  Louis  nr;  m,  449. 

Plantagenet,  375.  Son  autorité  nulle,  ETIENNE ,  prêtre  d'Orléans  ;  coo- 

376.  Parti  contre  lui,  381  «Ligué  avec  fesseur  de  la  reine  Constance;  renoa- 

Louis-le-Jeune  contre  Henri,  883.  At»  yelle  avec  Lisois  la  doctrine  des  gnos- 

taqué  en  Angleterre  ;  décision  que  les  tiques  ;  sa  condamnation  ;  son  supplice; 

seigneurs  uroposent,  383.  Cause  de  IV,  148  à  lô3. 

ses   hésitations ,   384.  Perd  son   iils  ETIENNE ,   comte  de  Champagne  ; 

aîné;  reconnaît  Henri  pour  son  succès*  IV, 337. Fait  la  guerre  au  roi  Henri  i*; 

sèur,  885.  Convient  avec  lui  de  raser  vaincu  et  mis  en  fuite,  384. 

les   châteaux   fort»  des  particuliers  ;  ETIENNE  ,  comté  de  Blois  ;  prend 

n'exécute  point  cette  convention,  386.  la  croix;  IV,  533.  Part  arec  Robert 

Sa  mort,  387.  Courte-Heuse ,    546.  Son   retour  en 

ETIENNE  II,  pape;  II,  173.  ïm-  France,  569.  Etendue  des  domaines 

plore  en  vain  la  protection  de  l'empe-  de  sa  maison;  V,  8.  Part  de  noovea» 
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pMT  ]ft  «■■•«■iite,  27 1  M.  Bob  t«*  tmWftiadc  à  Ulle ,  150.  QiàYgl  de 
trar  à  ComUfttinopto,  Si.  AéfMiéte  I^rls,  18^.  Le  Toi  dispose  de 
ETOmiBf  eoBKte  d'Aumak;  ptcnd  sa  sncoetsion,  flO.  H  assiste  aux 
la  eroii  ;  IV>  633.  Ligué  avee  Looie4^  Etats  de  Tours,  f  44.  Accoaipagne  U 
Gras  ;  V,  904.  feine  d'Angleterre,  S 1 8 .  Sa  mort,  401. 
ETIENNE,  tomte  d»  Bourgogne;  EUDES^roideFrauee,  d'abord  comte 
part  pour  la  croisade;  Y,  S9.  deParis'.présuméfflsdeRobert-le-Fort; 
ETIENNE    hérite    du    comte    de  défend  Paris  assiégé  par  les  Normands; 
Sancerre;y,  866.. Henri  n  d'Angie-  in,   28S,  )65,  266.  Assemble  une 
terre  redierehe   aôn  alliance,    403.  diète  ;  est  couronné  roi  ;  lutte  avec  les 
Lsar  réeonfiUation,  407.  Partage  ayeo  Normands  ;  fait  hommage  à  Tempe- 
la  reine  sa  sceur  et  ees  trois  frères  le  reur  ;   couronné  à  Reims  ;  &  quoi  se 
gouTeniemeiit  de  la  France  ;  VI,  14.  réduit  son  royaume,  290  à  297.  Gom- 
Offensé  par  le  jeune  roi,  15, 16.  Ligue  ment  éloigne  les  Normands,  300.  Re- 
dont  il  &it  partie  ;  comment  y  engage  commence  la  guerre  ;  est  vaincu  ;  se 
le  comte  de  Flandre,  20,  21.  Reçu  en  finit  reconnaître  au  midi  de  la  Loire  ; 
giâoe,  28.  Désigné  par  Philippe  de  conjuration  contre  lui  en  Neustrie; 
Flandre  comme  son  allié;  dans  quelle  sa  guerre  avec  Charle8-le-Simple;il$e 
ôtconstaBce ,  46.    Sa  mort  en  terre  confie  k  Amolphe;  est  trahi  par  Zwen- 
ninte,  120.  tibold  ;     abandonne    la    campagne  ; 
ETIENNE  de   Bavière,  père  de  la  négocie  avec   Charles;  se  réconcilie 
nine  Isabeau;   XI,  454,  455.  Fait  avec  Baudoin;  se  débarrasse  à  prix 
ncoanattre  en  France  Tempereur  élu;  d'argent  des  Normands;  meurt,  310 
Xn,  188.  à  315. 

£TIENN£   (hathori),  roi  de  Po-  EUDES,  duc  d'Aquitaine;  étendue 

logne;  son  élection;  XIX,  340,  841.  de  sa  domination;  sa  prétendue  gé- 

ETRÉES  (n')  est  prévenu  à  Orléans  néalogie  ;  II,  95.  Marche  au  secours 

pir  Gondé  ;  XYIII,  278.  de  Raginfred;  est  vaincu  avec  lui  ;  se 

EU  (iiAN  d'artois  ,  cours  d')    est  réfugie  au  delà  de  la  Loire  ;  traite  avec 

reçu  en  grâce  et  armé  chevalier  par  le  vainqueur,  117.  Ses  alÛatfces,  ses 

^ni  Jean;  X,  876.  Reçoit  le  comté  luttes  avec  les  Sarrasins;  il  invoque 

^^,  879<  Est  présent  à  l'exécution  le  secours  de  Charles-Martel,  126  è 

du  comte  d'Harcourt,  451.  Prisonnier  129.  Délivré  par  la  victoire  de  Poi- 

^  la  bataille  de  Poitiers ,  470,  474.  tiers,  132.  Paraît  avoir  possédé  en 

Ses  violencesè  Péronne,  58 1 .  Il  aocom<»  partie  la  Provence,  1 33.  Sa  mort,  135. 

pa|$aeleroi  en  Bourgogne,  592. Assiste  EUDES  I«',  duc  de  Bourgogne  ;  n*a 

à  868  funérailles  ;  XI,  5.  laissé   aucun    souvenir  ;    expéditions 

£1^  (vimiPPE  D'ARTOIS,  COMTE  A*),  d'aveuturiers   bourguignons   pendant 

connétable;  tumulte  qu'il  apaise;  XI,  son  règne;  IV,  467.  Etendue  de  ses 

SOI.  Reçoit  l'épée  de  connétable  ;  XII,  domaines  ;  V,  8.  Meurt  en  pèlerinage 

35.  Eipédition  qu'il  dirige  en  Hon-  à  la  Terre-Sainte,  22. 

I^e;  Ses  motifs  ;   à  quoi  ses  armes  EUDES  111,  duc  de  Bourgogne,  as- 

<ont  employées, 74, 75.  Il  accompagne  sentiment  qu'il  donne  è  la  guerre  de 

M  comte  de  Nevers,  77.  Est  prisonnier  Philippe-Auguste  contre  Jean  -  sans- 

«Wieopolis,  88,  89.  Samort,  96.  Terre;   VI,   225.  S'engage   dans   la 

EU  (cBARLES  n' ARTOIS,  COMTE  !>')  ;  crolsade  contre  les  Albigeois,  273. 

^P^rtiifmojfnoc;  XII,  390,  425.  Refuse  les  dépouilles   de  Raymond- 

Wwnnier  à  Azincourt,   482,  489.  Roger,  296.  Quand  quitte  la  croisade, 

"pérationa  de  guerre  et   événemens  299.  Assemblée  à  laquelle  il  assiste, 

Politiques  auxquels  il  prend  part;  XIII,  327.  Prend  part  à  la  victoire  de  Bou- 

»|7,  368,  867,  370,  380,  488,  495;  vines,  359.  A  paru  dans  la  guerre  du 

**V>  19.   Représente   un   des   pairs  Nord  et  dans  celle  du  Midi,  426. 

M^es  au  sacre  de  Louis  xi,  75.  As-  EUDES   IV,    duc   de  Bourgogne  , 

■«■ïkléeàlaqttolle  a  assiste,  149.  Son  protège  sa  nièce  Jeanne  de  France; 
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868  eonTenttoiu  avec  Phil^pe  v;  IX,  214.  S'ébranle  pour  védamir  lliéri- 
387,  339,  350,  361,  354.  Commande  tage  de  Rodolphe,  SS2.  N'ose  prendre 
une  division  de  l'armée  française  ;  X,  la  couronne  ;  aux  prises  avec  Conrad- 
20.  Ses  prétentions  à  l'Artois,  40.  le-Salique,  223.  Le  reconnaît;  ses 
Est  mis  en  possession  ;  son  influence  regrets  ;  ses  intrigues,  224.  La  cou- 
sur  le  procès  du  comte  Robert,  42,  ronne  de  Lombardie  lui  est  offerte; 
44.  Ses  débats  avec  ses  vassaux;  ils  envahit  la  Lorraine;  vaincu  près  de 
lui  prêtent  hommage,  56.  Cour  plé-  Bar-le-Duc;  disparaît,  225.  Gomment 
nière  à  laquelle  il  assiste;  serment  son  cadavre  est  découvert,  227. 
qu'il  prête,  66,  67.  Opérations  magi-  EUDES  de  France  ;  son  imbécillité; 
qucs  de  Robert  d'Artois  contre  lui,  74  lY,  187.  Parti  en  sa  faveur,  234. 
et  suiv.  Ses  débats  en  Franche-Comté  Enfermé,  235.  Mis  en  liberté  ;  mis- 
avec  le  comte  de  Châlons,  98.  Récon-  sion  que  lui  donne  son  frère,  271.  Sa 
cilié  avec  lui,  107.  Bat  le  comte  d'Ar-  défaite  dans  la  guerre  entre  Henri  et 
tois,  172,  173.  Assiste  Charles  de  Guillaume,  283.  L'époque  de  sa  mort 
Blois  contre  Montfort,  191,  199.  n'est  point  connue,  311. 
Renfort  qu'il  amène  &  l'armée  royale i  EUDES,  évêque  de  Bayeux  ;  g(w- 
272.  11  perd  son  fils  unique,  310.  Le  verne  l'Angleterre  en  l'absence  de  son 
roi  lui  rend  l'oriflamme,  318.  Marche  frère  Guillaume-le-Conquérant  ;  IV, 
au  secours  de  Calais,  325.  Sa  mort,  365.  Générosité  de  celui-ci  à  son 
354.  égard,    443.  Pourquoi   emprisonné; 

EUDES  (comte),  battu  par  les  Nor-  quand  remis  en  liberté,  478.  Se  met 
mands;  III,  172.  en  Angleterre  à  la  tête   du  parti  de 

EUDES,  fils  d'Uéribert,  reçoit  le  son  neveu  Robert,  504.  Marie  Phi- 
comte  de  Vienne;  III,  369,  373.  Dé-  lippe  et  Bertrade,  518.  Accompagne 
possédé,  375.  son  neveu  à  la  croisade,  546. 

EUDES  I«r, comte  de  Blois  et  de  Char-        EUDES,  comte  de  Corbeil;  arrêté 

très  ;  son  mariage  ;  sa  mort  ;  lY,  99.     et   emprisonné  ;    pourquoi  ;    Y ,  79. 

EUDES  II,  fils  du  précédent;   aux    Délivré  par  Louis-le-Gros,  81.  Meurt 

prises  ai^c  Foulques-Nerra  ;  lY,  134.     sans  enfans,  83. 

Comment  Robert  excite  son  ressenti-        EUDON ,   élu  duc  de  Rennes  ;  T> 

ment,   135.  Il   secourt  le  comte  de    399.  Cède  la  place  à  Conan  iv,  400. 

Sens,  156,    157.   Ses  démêlés  avec    Fait  la  guerre  à  Henri  Plantagenet; 

l'empereur  Henri  II,   168.   Comment    pourquoi  ;  ses  alliés,  464.  Forcé  de  se 

s'est  élevé  malgré  ses   défaites;   son     réfugier  en  France,  491. 

habileté  à  se  relever  de   ses  revers  ;         EUDOXIE,  femme  divorcée  du  aar 

est  maître  de  presque  toute  la  Cham-    Pierre  i<^';  sort  de  prison;  XX»VIII,75. 

pagne,  ravagée  par  les  Normands  ;  ré-        EUGÈNE  proclamé  empereur;  I* 

concilié  avec  le  duc  Richard;  sa  que-    43.  Sa  mort,  44. 

relie  avec  le  comte  de  Toul;  il  donne        EUGENE  H,  pape;  donne  satisfoc- 

asile  à  Hugues,  fils  de  Robert,  1 70  à    tion  aux  partisans  des  Francs  ;  n,459. 

173.  Appui  qu'il  donne  au  comte  de       .  EUGENE  III,  pape;  retenu  à  Rome 

Poitiers;  ses  motifs,  181.  Ses  préten-    par  l'établissement  de  la  république; 

tions  au  royaume  d'Arles;  nouvelles    fait  prêcher  la  seconde  croisade;  V, 

luttes;  il   fait  la   paix  avec  Robert,     305,  306,  308.  Se  rend  en  France, 

182  et  suiv.  Fait  la  paix  avec  Foui-     319.Ses  entrevues  avec  Louis  vii,325, 

ques;  mais   trop  tard  pour  prévenir    355.  Secours  que  lui  demande  Sogeri 

Conrad  dans  le  royaume  d'Arles,  186.     361.  Préside  le   concile    de  Reims; 

Part  qu'il  prend  au  couronnement  de     condamne  les  réformateurs,  373. 

Henri  !«'  de  France,  188.  Paraît  avoir        EUGENE  IV,  pape  (Gabriel  cos- 

servi  dans  la  maison  du  roi  Robert,    dolmiebi);  prédicateur  ascétique  brûlé 

208.    Ligué  avec    Constance    contre    sous  son  pontificat;  XIII,  114.  H io- 

Henri,  SU.    Part  qu'il  prend  à  leur    tervient  dans  les  affaire  de  France, 

guerre,  Slî.  Fait  la  paix  avec  le  roi,     205.  Représenté  au  congrès  d'Arras, 
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S&O.  n  réclamé  le  roj^ume  de  Nftpks;  Est  Tan  .des  trois  directeurs  de  la 

soulèvement  contre  lui  en  Italie,  994,  grande  alliance;  sa   convention  avec 

295.  Quand  introduit  dans   le  sacré  les  vaincus;  XXYII,  10,  11.  Envahit 

collège;   sa    conduite  à  l'égard  des  la  Provence,  12,  15  à  19.  Termine 

httssites,  319,  320.  Cité  à  comparaître  glorieusement  cette  expédition  malen- 

devtot  le  concile  de  Baie  ;  il  résiste;  eontreuse,  SO.  Il  renforce  Marlborough 

est  déclaré    contumace,  321  à  323.  en  Flandre;  leur  succès  à  Oudenardè, 

Convoque  un  autre  concile  à  Feprare  ;  52  et  suiv.  Ses  opérations   après  la 

Ivssemblée  de  Bâle  nomme  un  autre  prise  de  Lille,  59,  60.  Son  projet  de 

pape,  ZH  à  326.  Son   ressentiment  marcher  sur  Paris,  71.  S'oppose  à  k 

cootre  Charles  vu,  329.  Ses  instances  paix,  76,  78  et  suiv.  Prend  Tournai; 

poar  la  paix  générale,  334 .  La  France  livre  la  bataille  de  Malplaquet  ;  prend 

se  déclare  pour  lui,  376.  Sa  trahison  Mons,  85  à  89.  N'ose  refuser  de  négo- 

envers  Sforza ,  413,  414.  Veut  em-»  cier,  94.  Plénipotentiaire  à  Gertruy- 

ployer  Varmée  du  Dauphin  contre  le  denberg ,  95  et  suiv.  Sa    guerre    de 

concile  de  Bàle,  425.  Sa  mort,  463.  sièges,   99  et  suiv.   Son  inaction  en 

Semble  avoir    considéré   la   religion  Allemagne,  1 44. Son  voyage  à  Londres; 

comme  un  moyen  de  gouvernement,  il   refuse   de   déposer  les   armes;  il 

609.     ^  prend  le  Quesnoy  ;  assiège  Landrecies; 

EUGÈNE  de  Savoie,  comte  de  Sois-  perd  la  bataille  de  Denain,  159  à  163. 

sons;  son  mariage;  XXIV,  532,  559,  Villars  prend  Tascendant  sur  lui;    il 

601.    n    gouffre    les    assiduités    de  signe  le  traité  de  Rastadt,  176  à  179. 

Louis  XIV  près  de  sa'femme,  577.  Son  Bat  les  Turcs  à  Peter-Waradin ,  284. 

exil;  XXV,  83.          •  Puis  à  Belgrade,  309.  Aux  prises  avec 

EUGENE   de    Savoie  (le  prince)  ;  Berwick   et  d'Asfeld  ;  ne  peut  sauVer 

^qae  de  sa  naissance;  XXIV,  582.  Philipsbourg ;  XXVIII,  104  à  106.  Se 

rourquoi    quitte   la   France;   XXV,  tient  siir  la  défensive,  136.  Son  affai- 

405.  Son  expédition  contre  les  Turcs,  blissement;  sa  mort,  213. 

696.  Sa  disgrâce,  546.  Il  marche  au  ,  EUREWYN  (roger  de), pacificateur 

secours  du  duc  de  Savoie  ;  XXVI,  60,  de  Gand;  XI,  464,  465.     ^     ■ 

107.  Son    poste  à  Staffarde,    64.  Il  .    EURIC,  roi   des  Visigoths;  tue  et 

trompe  Ballande,  73« Envahit  la  vallée  remplace  son   frère   Théodoric  n;  I, 

de  Barcelonnette,  108.  Son  poste  ^  la  167.  Aspire  à  régner  sur  les  Gaules 

Marsaille,  134.  L'empereur  lui  destine  entières  ;  ses  conquêtes  ;  sa  mort,  168, 

la  Savoie,  166.  Il  assiège  Casai,  172.  169. 

Aux  prises  avec  Catinat;  ses  opéra-  EUSTAGHE,  comte  de  Boulogne; 

tions,  320  à  323.  Il  bat   Villeroi  à  les  Anglo-Saxons  recourent  à  lui;  IV, 

<^hiari;  suites,    324  à  327.   Fait  ce  399.  Prend  la  croix,  533,  545. 

général  prisonnier    dans    Crémone,  EUSTACHE,    fils    d'Etienne;    roi 

331  à  335.  Aux  prises  avec  Vendôme,  d'Angleterre;  surveille  Henri  Planta- 

336.  Livre  la   bataille  de  Luzzara  ;  genêt;  V,  375.  Vient  le  combattre  sur 

é?acue  le  Séraglio,  338  à  340.  Soup-  le  continent,  382.  Sa  mort,  385. 

Çonsdontil  se  disculpe,  341.  Pourquoi  EVRARD,    archevêque    de    Sens; 

<pùtte  l'armée,    373.  Commande   en  résiste  aux  Normands;  sa  mort;  III, 

Allemagne,    403.   Sa  jonction   avec  265. 

Mtrlborough,  404.  Tient   Villeroi  en  EVREUX  (louis,  comte  d'),  frère 

échec,  404,  406.  Remporte  la  victoire  de  Philippe-le-Bel;  fait  partie  de  l'ar* 

de  Blenheim  ou  Hochstett,  407  à  41 1.  mée  de  Flandre;  IX ,  19.  Son  témoi- 

Suites  de   la   victoire  ,.412,  413.  Il  gnage  à  l'assemblée  de  Paris,  120.Re- 

P«rd  la  bataille  de  Cassano,  445,446.  quête  qu'il  présente  au  roi  contre  le 

Retourne  à  Vienne, 463.  11  amène  des  pape,  122.  Assiste  à  l'assemblée  de 

renforts  sur  l'Adige,  464.  Passe  cette  Poitiers  ,188.  Signalé  par  Clément  v 

Tivière,  469.  Sa  marche  sur  Turin  ;  il  comme  accusateur  de  Boniface,  236. 

gagne  la  bataille  de  ce  nom,  470  à  474.  Déclare  s'en-  rapporter  à  la  prudence 

Tabk  générale  de  l'Histoire  des  Français,  ^^ 
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du  pontife»  9S7.  CoBseiUar  do  âoa  mipM;  eonploléoirtil  «st  acenséet 

neveu,  266.  Pacifie  rAngleterre,  17St  puni;  X,  549. 
F6fee  ^u'U  donne;  il  prend  la  eroizi        EXETER  (u  bih:  n*);  ion  p«8te  an 

975.  Juge  de  Jeanne  de  Boorgogne,  siège  de  Rouen;  XII,  668.  (kpitaine 

999.  Confiance  que  le  roi  son  frère  a  de  Paris;  il  fait  arr6ter  Lille- Adam, 

eue  en  lui,  300.  L'Artois  lui  ett  con*  609.  Fait  tirer  inr  le  peuple,  610. 
signé,  844.  N'a  amun  intérêt  à  faire        EXETER  (lb  buc  n*),  général  de  la 

couronner  reine  sa  petite-nièoe  Jeanne,  Rose  rouge  ;  réfugié  à  Bruxelles  ;  XIT, 

860.As8iste  de  mauvaise  grâce  au  sacre  898.  Avances  que  lui  Cnt  G]iarles4e> 

de  Philippe  v,  351 .  Transige  avec  lui.  Téméraire,  838.  Q  renforce  Warwiek; 

354.yeut  marier  sa  fille  à  l'héritier  de  est  tué,  837,  888. 
Flandre,  878.  Epoque  de  sa  mort,  375.        EXILl,  complice  de  la  BrinTÎHiers  ; 

Mariage  de  sa  fUle  Jeanne,  491.  XXY»  401  et  sniv. 
EYREUX  (i.omB  d'),  comte  d'É- 
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FABERT  (u  marAcial)  est  gonvep-  Il  dissimale  la  mort  du  snltan  et 

neurde  Sedan  ;XXITI,616.  Y  accueille  harcèle   les  chrétiens;  est  repoDSS^, 

Mazarin;  XXIY,  370.  Assiège  Stenay,  412  à  416.  Est  tué,  499. 

510.  Refuse  l'ordre  du  Saint-Esprit;  FALANDR£,Vgueur; défend Dreu; 

sa  mort;  XXY,  30.  Son  fils  unique  tué  XXI,  51. 

à  Candie  ,180,181.  FALARI  (la  duchesse  de)  est  témoto 

F  AERE  (iBAn),  protestant  ;  son  ar-  de  la  mort  du  régent;  XXYII,  480. 

restation;  sa  piété  filiale;  XXIX,  59.  FALCONBRIDGE  (lord),  umbass»- 

FABRI  (jbah),  l'un  des  juges  de  la  deur  de  Cromwell  en  France;  hon- 

Pucelle;  XIII,  185.  neurs  qu'il  reçoit;  XXIY,  551. 

FABRI   (iàCQUBs),  apfttre  de  la  ré-  FALSTAFF  (sir  johr),  vainqueur  à 

forme  à  Meaux;  XYl,  119, 190.  Com-  la'  journée  des  Harengs;  Xm,  97  à 

ment  sauvé  du  bûcher,  954.  99.  Opine  pour  lever  le  si^  d'Or- 

FABRI   (le  CHEVàLiER  de),  marin  léans,   131.   Conduit  les   débris  de 

français;    son    heureuse    croisière;  l'armée  anglaise,  136,  137. 

XXX,  173.  FAMARS   surprend  Yalenciennes; 

FABRICIUS,  secrétaire  du  conseil  XIX,  l36. 

en  Bohême;  violence  dont  il  est  l'objet;  FAMECHON  (pherre  de)  ;  dn  parti 

XXII,  445.  d'Orléans;  son  supplice  ;  XO,  37». 

FAGEL ,    grand   pensionnaire    de  FARDULFE  ,  lombard  ;    découyre 

Hollande  ;  annonce  la  paix  au  prince  une  conspiration  contre  Charlemagae; 

d'Orange;  XXV,  374.  11,339.    Reçoit  en  récompense  l'âi- 

FAGEL ,    lieutenant  de  l'archiduc  baje  de  Saint-Denis,  340. 

Charles;  XXVI,  497,  449.  FAREL   (Guillaume),   apôtre  de  U 

FAGON,    médecin  de  Louis  xiv;  réforme  à  Meaux;  XVI,  190.  S'enfnit 

consulté   par  Guillaume  m;   XXVI,  àGenève,  954.  Soulève  cette  ville,  475. 

304.  Son  étrange  précaution  pendant  FARINELLI,  chanteur  italien  ;soo 

la  maladie  du  Dauphin  ;  XXYII,  134.  crédit  à  la  cour  d'Espagne;  noble  usage 

FAKHR-EDDYN,  chef  des  Mame-  qu'il  en  fait;  flatté  par  Marie-Thérèse; 

luks;  VU,  401.    Est  défait  par  saiut  XXVUI,  480,  431;  XXIX,  57,  536. 

Louis;    sa  retraite,  409.  H  craint  la  Son  exil,  939. 

colère  du  sultan  ;  établit  avec  lui  l'ar-  FARJAUX  défend  Maëstricht  contre 

mée  à  Mansourah,   406.  Ses  escar-  les  Français;  XXY,  960.  Il  capitule. 

mouches  autour  de  Damiette,  409.  969. 
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FAANÈM  (PVifMMom»)  »  ivù  de  «iM  i{ii'il  «  ra^a  d«  itùleiilf  à  timi 

Pftrme  et  de  PlaÎMoee,  reçoit  Tempe*  prk  la  ligue;  la  faiblesse  dans  les 

reur  à  Géoes  ;  XYU,  1 49.  Amôar  que  Pays-Bas  ;  ses  embavras  $  ses  ob]eeUoiil 

Ini  perte  son  père  Paul  m,  S28.  Il  à  Philippe;  il  s'apprête  à  entrer  aft 

re^joit  de  lui  ses  fiefs»  974,  898,  4SI.  France,  73  à  76.>  Il  rassure  les  Pari* 

Gompliee  de  Fiesehi,  387,  3S4.  Il  est  siens  ;  se  met  en  marche;  son  armée; 

assassiné,  330,  421.  ses  lieutenans  ;  discipline  qu'il  établit; 

FARIŒSE  (oTtATio),  due  de  Parme;  sa  jonction  avec  Mayenne,  80  à  88. 

reçoit  Charles-Quint  à  Trente  ;  XYII,  Son  désir  d'éluder  la  bataille,  84.   H 

103.  Projet  de  lui  donner  le  Uilanais,  trompe  le  Béarnais  par  ses  manœu** 

149.  Il  commande  les  troupes  du  pape,  Très    et  surprend   Lagny,  85  à  91. 

S78.  Son  mariage,  8t9.  Echange  que  Entre  à  Paris;   assiège  et  prend  Cor^ 

lui  propose  son  aSeul,  888.  Confirmé  beil;   retourne  en  Flandre,  93  à  95% 

dans  son  duché,  421.  Se  met  sous  la  Appuie  Mayenne,  1S2, 128.  Le  jeuM 

protection  de  Henri  u,  423.  Son  traité  Guise  lui  est  envbyé,  137.    Sa  confé- 

avec  la  France  et  le  pape,  468.-  Sub-  renée  avec  Mayenne  pour  sauverKouen; 

aides  qa'il  a  reçus  de  l'empereur,  470,  place  qu'il  se  fait  livrer  ;  sa  marche  ; 

471.  Se  réconcilie  avec  ce  prince;  ses  escarmouches  avec  le  Béarnais; 

XVIII,  18.  Alarmes  que  lui  donnent  conmient  apprécie  la  témérité  de  ee 

les  Français,  82.  Ses'hostllités  contre  prinoe,144àl60.  Sa  sortie  victorieuse; 

le  duc  de  Ferrare,  43.                  .  ses  opérations  autour  de  Rouen  ;  puis 

FARNÈSE  (hokace)  ,  duo  de  Castro;  au  delà  de  la  Somme  ;  puis  enfin  sur  U 

^poase  Diane ,  fille  de  Henri  ii  ;  XVH,  Seine  ;  il  fait  lever  le  siège  ;  sa  blessura; 

3S9,  504.  Conjure  contre  6(mzaga,  maladie  mortelle  qu'elle  lui  cause,  15i 

348.  Ses  efforts  pour  sauver  sa  famiUe,  à  155.  Il  sauve  l'armée  de  la  ligue;  sA 

42$,  423.  U  est  prisonnier  et  relâché,  retraite,  156  à  161.  .Sa  mort,  169. 

434.  Sa  mort,  507.  FARNESE    (  nAifuccio  )  mssembln 

FARNESE  (ALiBXAKDRit) ;  sa  faction  l'année  de  son  père;  XXI,  146.  Aux 

an  conclave;  XTII,  889.  prifies  avec  Henri  nr,  159. 

FARNESE    (ALEXANDRE),   duc   de  FARNESE  (bdocard),  duc  de  Parme; 

l^arme  ;  est  élevé  à  la  cour  de  Phi-  s'engage    dans   l'alliance   française  ; 

%e  11  ;   XVni,   18.   Troupes   qu'il  XXIU,  26Ô,  277  et  suiv.  Son  voyage 

conduit  en  Flandre;  XIX,  491.  Don  à  Paris;  284,  296.  Sa  guerre  avec  les 

'uanle  désigne  pour  lui  succéder, 4 96.  Barberini;  XXIV,  47.  Sa  mort^  144. 

Sessuccis,  536,  537.   D'où  ses  pré-  FARNESE  (niisAMTH)  épouse  Phi- 

tentions  à  la  couronne  de  Portugal  ;  lippe  v  d'Espagne  ;    fait  disgracier  la 

XX,  25.  Reconnaît  Philippe  ii,  29.  princesse   des   Ursins;   XXVU,  200, 

Assiège  Cambrai;  sa  retraite,  4!,  42.  211  et  suiV.  Son  portrait;    naissance 

Comment  dispose  son  armée,  44.  Ses  de   son  fils;  elle  lui  destine  la  cou- 

opérations,  49,   50.    Sa  connivence  ronne  de  France  ;   son  ambition;   son 

avec  Salcède,  57  à  69.   Ses  succès,  confident,  267  à  272.  Négociations  la 

35,  86.    Prête   sans   scrupules   son  concernant*  283.    Sa  politique  à  l'é- 

ininistère  aux   complots  de  Philippe,  gard  de  l'Italie,  313  à  815,  506.  Fao- 

115.  Encourage  l'assassin  de  Nassau,  tion  contre  elle,  317  et  suiv.  L'emp»- 

117.  Prend  Anvers,  118.   A  l'ascen-  reur  lui  est  hostile,  823.  Elle  nomme 

dant,  242,  243.   Ses  vœux  pour  la  Alberoni  archevêque  de  Séville,  826. 

mort  d'Elisabeth,  249,  250.  Renforts  Rumeurs  qu'elle  répand  contre  le  ré- 

•pi'il  envoie  à  Guise,  296.  Promesses  gent,  343,  362,  450.  Rentre  avec  le 

qu'il  lai  fait,    379.   Ses  envoyés  au  roi  à  Madrid,  379.    Sa  nourrice  lui 

congrès  de  Bourbourg,  381  à  382.  inspire  de  la  méfiance  contre  Alberoni, 

Troupes  d'embarquement  qu'il  ras-  885.    Sa  retraite,  497  et  suiv.   Son 

semble,  383.   Leur  insubordination,  ressentiment  au  renvoi  de  l'infante, 

337.  Envoie  des  renforts  à  Mayenne  ;  623  et  suiv.  Favori  qui  s'insinue  près 

^j  82,  51.  Son  entrevue  avec  lui;  d'elle;  mariage  de  son  fils  stipulé, 
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5S7,  628.  Négociations  de  ton  eonfet»       PAY  (mmiiai  m)  eommaaAe  me 

Mur,  580.    Trompée  par   Riperda;  eleMiieftéeaiitoardeGoiiniii;X,163. 

XXVTII,  11  et  12.    Son  xUe   poor  Reçoit  le  commandement  de  Toomai, 

l'Autriche,  15  et  sûy.  Son  impatience  169.  Défend  le  gué  de  Blanchetache, 

de  conmiencer  la  guerre;  ses  hosti-  sur  la  Somme,  contre  Edouard  ni,  2&9. 

lités,  81,  82.   Efforts  de  Flenry  pour  Est   forcé;    se  retire  à  AltberiUe, 

l'apaiser,  84.  Naissance  de  son  second  290,  291. 

fils  ;  espoir  que  lui  donne  la  mort  de        FAYE  (BAnTnÉLBiiT),  Tua  des  jsges 

Georges  ^;  comment  accueille  l'en-  deGondé;  XVUI,  177. 
Toyé  de  Louis  xv  ;    son  opiniâtreté        FAYE,  ayocat  dn  roi  sous  Henri  m; 

▼aincne;  préliminaires  qn'eÙe  signe;  sa  servilité;  XX,  826. 
premi  part  au  congrès  de  Boissons,  86        FELIX,  évèque  d'Uigél,  jugé  par 

à  42.   Se  réconcilie  par  le  traité  de  Gharlemagne  comme  hérétique,   soi 

SénUe  ayec  la  France  et  l'Angleterre,  abjuration;  II,  888,  389.  Se  rétracte, 

65  à  68.  Etablissement  de  son  fils  en  347. 

Italie,  92  et  suiy.    Signe  le  traité  de        FEUX  V  (amédéb  vin  de  satoie], 

Turin,  95  et  suiv.  Envoie  une  cocarde  pape  élu  par  le  contile  de  Bâle  ;  XIII, 

à  Yillars,  107.  Ses  prétentions,  111.  326.  La  France  se  déclare  contre  lui, 

Ses  forces',  112.  Ses  exigences,  184,  876.  11  n'est  reconnu  qu'en  SaÎBse, 

140,  147.  Ses  débats  avec  l'Angle-  472.  Charles  vn  l'engage  à  abdiquer, 

terre,  218.  Ses  prétentions  à  la  suc-  474.  U  se  résigne,  476.  LeDaaphia 

cession  de  Charles  vi,  223,  270.  Qui  (Louis  xi)  épouse  sa  petite-fiUe,  544. 
met  à  la  tète  de  l'armée  d'Italie;  ses        FEUX,  chirurgien  de  Louis  ut; 

instructions,  284  et  suiv.,  380,  886,  l'opère  delà  fistule;    XXY,  548, 549. 
392.  Fait  obstacle  à  la  paix,  291, 895.         FELTON  (thomasde)  et  son  frère; 

Son  favori  en  Italie,  396.  Ses  projets  vaincusparles  frères  de  Henri  Transte- 

bouleversés  par  la  mort  du  roi,  408.  mare;  XI,  78,  74.  Thomas  défend  la 

Pourquoi  insensible  aux  calamités  de  cause  anglaise  en   Guienne  ;  est  (ùi 

la  guerre,  429.  Appelée  à  la  régence  ;  prisonnier  ;  se  rachète,  228,  229. 
XXIX,  286.  Elle  exile  Farinelli,  289.        FELTON  assassine  le  duc  de  Bac- 

FARNESE  (ANTONIO)  ;  sa  famille  s'é-  kingham  ;  XXni,  68. 
teintensa personne  ;  XXYII,  208, 268;        FENELON;  erreurs  qu'on'  lui  a  re- 

XXYIU,  66,  88,  98.  prochées;  comment  punies  sons  Phi- 

FASTRADE.,  femme  de  Charlema-  Uppe-le-Bel  ;  IX,  287.  D'où  sa  dis- 

gne  ;   son  caractère  hautain  et  cruel  ;  grâce  ;  XXY ,  488.  Ses  rapports  arec 

n,  395.  Son  influence  sur  les  actes  de  M"M>Guyon,488,489;XXYI,239.Est 

son   ^poux,  801,808.  Odieuse  aux  précepteur  du  d*c  do  Bourgogne,  est 

grands,  840.  Sa  mort,  852.  nommé  archevêque  de  Cambrai;  Î40, 

FAUBOURG  SAINT-ANTOINE  (ba-  241.  Admis  aux  conférences  d'issy. 

TAiLLS  du)  gagnée  par  Tureime  sur  Gon-  244.  Orage  contre  lui;  sa  lutte  arec 

dé;  XXIY,  453.  Bossuet,  245  et  suiv.  Se  soumet  au 

FAUCON  (glaudb),  seigneur  de  Ris;  jugement  du  pape,  250.  Sa  condamoa* 

premier  président  du  département  de  tton,  260.  Son  exU  en  son  archevèciié, 

Rennes;  son  arrestation;  XX,  500.  385.  Son  intolérance,  389.  Saprédi- 

FAURE  DE  DIE  (jordan),  abbé  de  lection  pour  le  duc   de  Bourgogne; 

Saint-Jean-d'Angély;  accusé  d'empoi-  XXYU,  48.  Abandonné  par  TâP*  àe 

sonnement  sur  le  duc  de  Guienne;  Maintenon,  187.  Comment  persécuté, 

XIY,  353,854.  Son  procès,  sa  dispa-  189.  Propose  la  création  d' un  conseQ  de 

rition;  fortune  de  ses  juges,  357.  régence,  206,  227.  Ses  plans  d'admi- 

FAY AS  (jean), Huguenot; ses hosti-  nistration,  243.  Sa  soumission  a  fait 

Utés;  XIX,  418.Sesavis  à  Henri  iv,  taire  ses  disciples,  292.  Sa  liaison  stm 

511,  524.  le  régent,  295.  Sa  mort,  296.  Sa  chaire 

FAYIER,  agent  confidentiel  de  Louis  donnée  à  Dubois,  421, 438.  Son  nom 

XV;  XXIX,  494.  incidemment  rappelé  ;  XXIX,  443. 
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FÉNÉLON  (LàlioTiifi);  mission  que  préside  U  diète  de  Spire,  110.  Sa  fille 

Charles  ix  lui  donne  en  Angleterre:  ^use  le  duc  de  Ôlèves,   163.  Ses 

XIX,  191,  193.  Instructions  que  lui  défaites,  156, 157.  Il  assiste  à  la  diète 

{ait  passer  la  régente,  989,  297,  398.  de   Spire,   170.11  préside   celle   de 

FENWIGK  (johm)  conspire  oontre  Worms,  352.  Sa  trêve  avec  Soliman. 

Gaillaame  ni  ;  XXVI,  *201.  373.  Il  envahit  la  Saxe,  380.  Fermen- 

FEODALlTÉ.Yoy.CAarlea-Ie-CAa»-  tation    dans    ses    états  ,    387.    Son 

veHCharka-le-Groë  V;  III,  3&0  à  triomphe;  sa  dureté,  333.  L*emperear 

387, 451  à  457.  En  quoi  elle  consiste;  cherche  à  obtenir  son   abdication  en 

IV,  5  et  suiv.  Ses  effets  sur  Taecrois-  faveur  de  Philippe ,  375.  Son  refus , 

sèment  de  la  population;  sur  le  cou-  415,  416.  Ses  négociations  avec  Mar- 

rage  individuel  ;  sur  les  mœurs  natio-  tinuzzi,  418.  Il  le  fait  assassiner,  440« 

nales,  9  et  suiv.  Echelle  féodale,  18,  441.  Il  réclame  la  liberté  du  landgrave 

Subordination  nouvelle,   19  et  suiv.  de  Hesse,  443.  Il  sauve  son  frère  en 

Oblations  de  fiefs  «  31.  La  couronne  retardant  Maurice  de  Saxe,  444,  445. 

regardée  comme    un  grand  fief  d'où  Ses  conférences  avec  ce  prince  à  Pas- 

les  antres  relèvent,  23.  Cours  de  jus-  sau;  engagemens  qu'il  prend  par  la 

tice  féodale,  pour  les  gentilshommes  ;  paix    de  ce    nom,    471  à  474.    Est 

pénalité  arbitraire  pour  la  partie  infé-  devenu  le  rival  de  son  frère,  560.  II 

rieare  de  la  société,  26  et  suiv.  Régi-  préside  la  diète  d'Âugsbourg,  56t.  Sa 

me  de  liberté  pendant  la  vigueur  de  modération  ;  il  arrête  les  bases  fonda- 

l'institution  ;  d'oppression  après  le  ré-  mentales  du  récès,  568,  568.  Charles 

tablissement  de  l'autorité  royale,  33.  lui  résigne  l'empire,  567  ;  XVIII,  38. 

Son  effet  sur  la  constitution  civile  du  Le  pape  d'abord  refuse  de  le  recon* 

clergé,  88  et  suiv.  naître,  et  ne  cède  qu'à  la  mort  de  son 

FERDINAND  I«',  empereur;  frère  frère,  8,  9,  87.  Ses  négociations  avec 
de  Charles-Quint  ;  royaumes  que  son  la  France,  87,  88.  Sa  ùiiblesse,  344. 
aïeul  lui  destine;  XVI,  19.  Est  insti-  Il  fait  reconna^re  son  fils  roi  des  Ro- 
tué  grand  maître  des  ordres  m^itaires  mains,  350.  Ses  ambassadeurs  au  con- 
d'jEspagne,  46.  Possessions  que  lui  cile  de  Trente;  leur  ligne  de  conduite; 
lusse  son  frère,  141.  Ligué  contre  la  son  désir  de  contenter  les  luthériens; 
France,  167.  Bourbon  lui  demande  son  entrevue  avec  le  cardinal  de  Lor* 
^es  secours,  231.  Il  lui  permet  de  raine,  38i0,  381.  A  quelles  conditions 
&ire  des  levées ,  325.  La  couronne  de  renonce  à  réclamer  les  trois  évêchés , 
Hongrie  lui  est  refusée,  330.  Il  est  390.  Sommation  qn'il  fait  faire  à  Ca- 
élu  roi  des  Romains,  390.  Son  frère  tberine,  415,  416.  Sa  mort,  435. 
lui  confie  la  défense  de  l'Allemagne ,  FERDINAND  H, empereur;  d'ab<H^ 
414.  Guerroie  «yec'les  Turcs;  est  duc  de  Styrie;  dispute  la  couronne  à 
donataire  du  Wirtemberg,  425.  Con-  Matbias;  XXU,  441,  443.  Est  con- 
sent au  rétablissement  du  duc  Ulric  ;  ronné  roi  de  Bohême  et  de  Hongrie  ; 
fait  la  paix  avec  la  ligue  de  Smalkalde;  conomence  l'attaque  contre  la  réforme 
son  élection  n'est  plus  contestée,  428.  et  la  guerre  civile,  444  à  446.  Sa  dé- 
Récriminations  de  François  contre  tresse  ;  il  se  fait  proclamer  empereur , 
lui;  avances  que  lui  fait  la  ligue  de  470,  471.  Par  qui  secouru;  ses  négo- 
Smalkalde,  456,  457.  Sa  fille  offerte  dations  avec  Louis  xin:  ses  succès; 
au  duc  d'Orléans ,  555.  Il  perd  coutre  ses  rigueurs  ,  473  à  475.  Il  réduit 
Soliman  la  bataille  d'Esseck,  557.  Son  Gabor;  soumet  la  Hongrie;  donne  la* 
accord  secret  avec  le  roi  de  Hongrie;  dignité  électorale  au  due  de  Bavière; 
^Vll,  32.  Sa  politique  en  Allemagne,  son  système  de  guerre;  armée  que  lui 
37.11  réclame  la  couronne  de  Hongrie  ;  offre  Wallenstein,  539  à  533.  Inquie- 
est  vaincu  par  les  Turcs  à  Bude  ;  ses  tudes  que  son  fanatisme  donne  à  Ri- 
ménagemens  pour  les  protestans,  84,  chelieu,  540.  Sa  puissance,  541.  Il 
*5,  103,  104,  108.  Ville  lui  appar-  refuse  au  duc  de  Nevers  l'investiture 
tenant  IWrée  aux   Fiçançais,   95.  U    de  Mantoue;  XXIH,  64,  86.  Sa  poU- 


tique  inflexible  et  cnieUe;  paye  qu'û  ea  £spiis»«,  5a.  Ses  aégodatMnt  vl 
dépeuple;  succès  de  ses  entreprises;  il  congrès  4e  Munster,  77.  Eeact  ea 
force  le  parti  protestant  à  la  paix;  liberté  i'éWcteur  de  Trêves,  89.  Pré- 
habileté de  ses  généraux;  faveurs  qu'il  tentions  que  soutient  eontre  lui  la 
acoofde  à  WaUenstein,  12S  à  127.  Frmnoe,  tt3,  114.  Son  désir  de  k 
Ses  persécutions  religieuses;  exécn-  paix  ;  mort  de  r impératrice;  édices  de 
tiens  dont  il  charge  ce  général;  il  ses  annes,  121, 122.  U  est  abandonné 
irrite  même  la  ligue  catholique;  son>  par  le  Bayarois,  141 ,  142.  Ses  oen- 
Bation  que  lui  fait  le  duo  de  BaTtère,  cessions ,  1S2.  Mariage  de  tn  fiUe, 
128  à  ISO.  Ses  concessions  à  la  diète;  274.  U  rappelle  son  frèi«  des  Pays- 
propositions  que  lui  fait  Richelieu,131  Bas,  634.  Sa  mort,  648.  Electioa  de 
à  183.  Retarde  la  paix,  146.  Son  ac-  son  fils,  649.  RenforU  qu'il  frit  pi*< 
eofd  avec  le  duc  do  Mantoue ,  149 ,  ser  en  ItaUe,  656. 
160.  Son  traité  avec  la  France,  170.  FERDINAND  IH,  roi  de  Cnstille; 
Trempé  par  Richelieu;  attaqué  par  entre  dans  une  ligue  oontre  saint 
Gustaye-Adolphe ,  171  à  173.  Il  des-  Louis;  VII,  249.  Ne  prête  aucun  se- 
titue  WaUenstein  et  réduit  son  armée,  cours  aux  confédérés,  267.  Epoque  de 
174.  Son  fanatisme  funeste  à  sa  cause,  sa  mort;  VIII,  7. 
176.  Le  duc  de  Bayière  lui  reste  fi-  FERDINAND  IV,  roi  da  Castille, 
d^e;  eeltti  de  Lorraine  renonce  à  son  sous  la  tntelle  de  sa  mère  ;  guerre  ci- 
alUance,  185,  183.  Par  qai  secondé,  yile  dans  son  royaume;  VIII,  604; 
192.  Il  rappelle  WaUenstein,  193.  Ses  IX,  67.  Est  légitimé  par  le  pape,  «8. 
promesses  au  duc  de  Lorraine,  196.  Troubles  de  son  règne,  174.  Sescon- 
Goncessions  que  lui  conseUIe  son  gé-  quêtes  sur  les  Maures  de  Grenade  ;  sa 
Béral  et  qu'U  refuse,  221.  Son  obsti-  mort,  272. 

nation  cause  des  longues  calamités  de  FERDINAND  V,  roi  de   Castilk; 

VEurope ,  223.  Ordres  qu'il  donne  à  Mit  mariage  avec  Béatril  de  Pwrtugal; 

WaUenstein;  ses  soupçons;  il  le  fait  XI, '420. 

assassiner,  242  à  244.  Electeurs  qui  FERDINAND,  prince  de  Castilb; 

Itti  demandent  la  paix ,  247.  Il  signe  épouse  Blanche,  ftUe  de  saifit  Lows; 

le  traité  de  Prague ,  267 ,  258.  Il  fait  Vffl ,  177.  S'apprête  h  combattre  1« 

éUre  son  fitd  roi  des  Romains;   décUn  Sarrasins  ;  meurt;  è  qui  recomnMwle 

de  sa  santé,  802,  303.  A  quoi  destine  ses  fils,  262.  Les  droits  de  ©es  princes 

WerA,   320.  Sa   mort;   comparé  à  méconnus,  268. 

Philippe  n,  822,  323.  FERDINAND  n(tE  câTBOLi<îW),wi 

FERDINAND  m,  empereur;  d'aberd  d'Aragon;  sa  naissance;  XIV,  103. 

roi  de  Hongrie;  son  pire  ne  peut  le  Est  assiégé  dans  Gironne,  107.  Se» 

Ibire  éKre  roi  des  Romains  ;  XXIH ,  mariage  avec  IsabeHe  de  Castille  ;fl 

181  ,    132.   n   commande   l'armée  ;  marche  au  secours  de  son  père  assiég* 

gagne  ht  bataille  de  Nordlingen,  246,  dans  Perpignan ,  393.    Obtient  m 

247.  Menace  l'Alsace,  285.  Marche  suspension   d'armes,  394.    Pourqaai 

sur  la   feourgogne,  291.   Est   enfin  abandonne   le   Rottssillon,    430.  Sa 

nommé  roi  des  Romains,  302.  Son  femme    reconnue  reine  de  Castille, 

avènement;  sa   tolérance;  comparé  à  612  à  514.  Son  avènement  au  trôae 

MaximtUen  ii;  son  désir  de  la  paix,  d'Aragon;   sa  paix  avec  la  France, 

828.  Son  peu  de  scrupule  à  l'égard  de  652,  553, 683.  Engagé  dans  la  guerre 

Venise^,  358.  Sa  participation  au  con-  avec  les  Maures,  613.   Rigueurs  ée 

grtsdcGologne,  360.  H  nomme  régent  son  inquisition,  614.  Ses  hostilités 

de  Sowie  ïe  cardinal  Maurice ,  377.  avec  la  France  ;  secours  qu'il  envoie 

Sien  traité  avec  Bouillon ,   450.   Son  en  Bretagne  ;  XV,  77  à  79.  Ses  idées 

envoyé  en  Lorraine,  451 .  Assiégé  avec  de  politique  générale,  80.  Opposé  à  1* 

la  diète  dans  Ratisbonne  par  Bannier,  pacification  de  la  Bretagne,  90.  Ne  re- 

478,  474.  <>ressc  la  chute  de  d*Oli-  tire  pas  ses  troupes,  94.  Prend  Gre- 

varès;  XXIV,  48.  Envoie  PtccolbmidT  nade;  reçort  le  titre  de  roi  CaAoliqae? 
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se  £ût  restituer  par  Chtrlef  vni  le  mëoagemcns  de  Louis  pour  lui,  671. 
Rottssillon  e^  la  Gerdagne;  renonce  U  entre  dans  la  ligue  sainte,  574, 
aux  alliances  aogUdaeM  autrichienne,  676.    Plan   d'attaque    dont  il    con- 
125  à  137.  Ses  anliafisadeura  à  Ve-  yient  a?ec  Henri  viii  ;  son  but  réel; 
niae,  200.  Ligue  qu'il  signe,  303,  bulle  qu'il  obtient  du  pape  pour  s'em- 
904.  Et  qu'il  ne  renforce  pas,  310.  Il  parer  de  la  Nayarre,   586,  586.   Sa 
envoie  en  Siâle  Gonsahe  as  Gordone,  trè?e  avec  Maximilien,  690.  U  expulse 
224.  Son  ayarioe  le  rend  peu  redou-  les  d'Albrets;  refuse  sa  oeopération  aux 
table,  346,  ^46.   Ses  bostilités  en  troupes  anglaises,  603  à  604.  Poai- 
Languedoc;  il  négocie  ayec  Obiffles  le  tion  qu'il  prend  à  l'égard  de  la  ligue  ; 
partage  du  royaume  de  Sicile;  pour-  il  se  rapproche  de  Louis,  609  à  6U. 
quoi  ces  projets  suspendus  ;  mort  de  U  yeut  en  yain  réconcilier  Maximilien 
son  fils,  349  à  353.  Ses  conventieas  et  Venise,  613.  Sa  négociation  auprès 
avec  Louis  ui ,  386.  Il  reprend  et  si-  de  la  reine  Anne,  631.  Trêve  qu'il  si- 
gne avec  ce  prince  le  traité  ébauché  gne  ;  souverains  dont  il  se  porte  fort , 
avec  Charles,  333,  314,  336.  Est  sur  633.  Sa  mauvaise  foi;  coalition  qu'il 
la  défensive  en  Sicile  ;  plan  honteux  propose  contre  la  France  à  Henri  viu; 
qu'il  concerte  contre  Frédéric,  337,  il  trompe  les  deux  rois,  634  à  636 « 
340, 341 .  S'est  engagé  à  employer  ses  Reproches  qu'il  reçoit  de  Henri ,  638. 
forces  contre  les  Turcs,  349.  Donne  à  Ses  projets  d'attaque,  665.  Il  négocie 
Goosalye  la  dignité  de  gfratui  capitaine,  à  la  fois  avec  les  confédérés  et  avec 
3â6.  Inyite  son  gendre  à  se  rendre  en  Louis  ;  il  renouvelle  le  traité  d'Orthez, 
Espagne,  374*  Le  parti  aragonais  à  Na»  668.  Trêve  générale  que  son  aftibas«^ 
pies  se  rattache  à  lui,  384.  Saialou-  sadeur  £ait  signer,  669.  Mariage  qu*il 
sie  contre  Philippe,  406.  Convention  propose  à  Louis,  664.  Sa  jalousie  en- 
de  Lyon  que  son  gendre  signe  en  son  vers  Charles-Quint  ;  i  qui  destine  les 
nom,  406,  407.  Pourquoi  refuse  de  la  reyauraee  du  midi;  XVI,  19.  Rompt 
ratifier;  ses  contrfr'projets ,  409.  ,Son  ayeeFratiçoi^i*';promeBse8  que  lui  fait 
avarice  atténue  les  succès  de  Gonsalye,  le  pape,  3 1 .  Sa  mortf  ses  dernières  dis- 
426.  Trêve  de  trois  ans  qu'il  signe  et  peeitions,  45, 46.  A  qui  laisse  la  ré^ea^- 
jure,  437.  Suivie  du  trtité  de  Blois ,  ce, 47;  Sessubaiëes  à  Maximilien,  48. 
429  à  433.  Isabelle  meurt  et  lui  laisse        FERDINÂM)  YI ,  roi  d'Espagne  ; 
l'admiaistratioa  du  royaume,  438.  Se  ee  ^e    i'aete   4*abdication    de  sM 
luet  en  posseesioii  du  gouvernement  ;  père  stipule  pour  lui;  XXVII,  504. 
ses  rapports  ayed  <soft  gendre;  il  épouse  Son  mariage ,  b81 .  Ce  que  sa  belle- 
Gennaine  de   Fois;   ses  eenyentions  mère  lui  destine;  XXVIII,  65.  Sou 
avec  Louis,  448  à  446.  Comment  eervi  avènement;  ses  ordres  à  l'année  d'Ita* 
par  Henri  vu,  4&0,  451.  N'ose  s'op*  Me,  408.  Son  indifférenee  pour  son 
peser  an  déba^iuement  de  son  gendre;  frère  don  Philippe ,  424.  Sa  mélanco- 
passe  à  Kaples ,  4&8 ,  45»«  Ne  s'em^  Ue  ;  influence  du  chanteur  Farinelli  ; 
presse  pas  d'en  revenir  ;  ramène  Gon*  position  qu'il  fait  à  sa  beile-mèpe  ;  ses 
salve,  464.  Ëvite  le  pape;  sa  nonfé-  négociations,  430  à  433.  Signe  le  traité 
reoce  à  Savone  avec  Louis  xii,  481.  d'ilix4a-Chapidie,  457,  460,  46t.  Sa 
Invité  à  -envoyer  ses  ambassadeurs  à  mort;  XXIX,  335,  336* 
Caaibrai;  sa  querelle  avec  Maximikien        FERDINAND  d'Àutri(âie  représente 
pour  la  régenoe  déférée  à  cette  entr&-  l'e«|>ereuY  son  frère  au  mariage  àB 
vue,  499.  Part  qu'on  lui  aSve  dans  Im  Charles  ix  ;  XIX,  97. 
(dépouilles  de  Venise,  54)3.  Ce  qu'il        FERDINAND  d'Autriche,  cardinal 
prend,  5 1 3.  Sa  haine  pour  Maximilien,  infant  d'Espagne  ;  est  nommé  gouver- 
535,  536.  Mariage  de  sa  fille  ayeo  neurdes  Pays-Bas;  son  armée  en  Al- 
B«nri  vm;  son  Irailé  avec  ce  prince ,  lemagne;  XXIII,  345,  317.  Il  enva- 
W7,  538.  Jules  u  lui  donne  l'inves-  hit  la  Picardie^  ses  progrès,  386  à 
ti*ttre  de  Naples ,  538.  Ses  arabassa^  390.  Sa  retraite,  393.  Arrête  les  smC 
i«in«i  oDngtfèt  dAMantoue,  566.  oèsieLaya4ette,83l.Coifresipondavea 
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la  reioc  Anne,  33%  et  suiv.  Laisse  réunir  le  Portugal  à  la  Gastille;  sa 

prendre  Hesdin,  391 ,  399.  Puis  Ar-  mort,  468. 

ras,  4S4,  |35.  Il  veut  réformer  les        FERDINAND  8ANGHE   d'Aragon; 

mœurs  du  duc  de  Lorraine,  441.  Son  son  expédition  en  Terre-Sainte;  VIII, 

traité  avec  Bouillon,  450.  Ses  opéra-  170.  Sa  lutte  avec  son  frère;  sa  mort, 

tions  en  Artois  ;  sa  mort,  462 ,  463.  235. 

FERDINAND-CHARLES,  archiduc        FERDINAND  de  Bourbon,  duc  de 

d'Autriche;  son  traité  ayec  la  France;  Parme;  son  mariage;  XXIX,  314.  H 

XXIV,  &»8.  expulse  les  jésuites,  374,  375. 

FERDINAND  I«%  roi  de  Sicile ,  fils        FERDINAND ,    évftque  de   Genta, 

légitimé  d'Alphonse -le -Magnanime;  Tnn  des  juges  du  divorce  de  Louis  xii; 

son  père  lui  laisse  l'Italie  ;  son  compé-  meurt  empoisonné  ;   pourquoi  ;  XV , 

titeur;  ses  partisans;  sa  défaite;  con-  274,  279. 

stance  de  sa  femme;  XIV,  41,  42,  43,         FERDINAND,  prince  de  Bnmswick; 

46  à  46.  Triomphe  de  son  parti,  115  ses  opérations  contre  Richelieu;  XXDL, 

à   119.  Ses   cruautés;  ses  perfidies;  135.  Est  mis  à  la  tète  de  l'armée  ha- 

Charles  vui  invoqué  contre  lui  ;  XV,  novrienne  ;  bat  le  comte  de  Glermont; 

140,141.  Ses  négociations  avec  la  cour  remporte  la  victoire  de  Crefeldt,  1 49  à 

de  Milan,  142,  143.  Ses  avances  au  152,160.  Repasse  le  Rhin,  156,  157. 

pape,  àSforza;  sa  mort;  sa  famille.  Enthousiasme  en  France  pour  lui,  158, 

152,  153.  204.  Il  perd  la  bataille  de  Ber^^en, 

FERDINAND  II,  roi  de  Sicile  ;  d'à-  194  et  suiv.  Gagne  celle  de  Minden , 

bord  duc  de  Calabre;  commande  l'ar-  196  à  199.  Ce  que  lui  annonce  Frédé- 

mé*de  son  père;  XV,  154.  Sa  retraite,  rie,  203.  Est  aux  prises  avec  de  Bro- 

176  ,  177,  183  ,  185.  Son  père  abdi-  glie,  209,  213,  214.  Gagne  U  bataille 

que  en  sa  faveur,    188.  Postes  qu'il  de  Fillingshausen ,  246  à  248.  Vieto- 

défend  ;  défection  des  soldats  de  sa  ca-  rieux  à  Wilhemstadt,  à  Luttemberg; 

pitale;  il  s'embarque,  189  à  i92.  Pla-  il  prend  Gassel,  260,  261. 
ces  qui  lui  restent,   193.  Ses  vaines        FERDINAND,  d'abord  prince  héré- 

négociatious  avec  Charles  viu,  196.  ditaire,  puis  duc  de  Brutaswick;  son 

Son  entrevue  avec  Gonsalve  de  Cop-  poste    à    la   bataille    d'Hastenbeck  ; 

doue;  il  débarque  en  Calabre,  225.  XXIX,  129.  EstatUché  à  l'armée hi- 

Perd  la  bataille  de  Seminara  ;  débar-  novrienne,  149.  Contribue  à  la  victoire 

que  près  de  Naples;  est  reçu  dans  cette  de  Crefeldt,  151 .  Puis  à  celle  de  Min- 

ville,  226,  228.  Signe  avec  le  viœ-roi  den,  197.  Ses  succès  divers  à  Gorliack, 

français  une  convention   que  celui-ci  à  Empsdorf,  à  Fritdar;  son   échec  à 

n'exécute  pas,  ^30.  Continue  la  lutte;  Clostercamp,  214^,  215.  A  part  à  la 

réduit  son  adversaire;  sa  mort,  231  à  victoire  de  Fillingshausen,  246  à  248. 

236.  Battu  à  Johannisberg ,  260,  261.  Son 

FERDINAND ,  duc  de  Calabre;  sa  expédition  en  Hollande;  XXX,  400  et 

résistance  à  Gonsalve  de  Cordoue  ;  sa  suiv. 
captivité  ;  sa  mort;  XV,  356.  FERIA  (lorenzo  sqarez  db  figceroa 

FERDINAND  I»',    roi   de  Naples;  duc  de),  envoyé  par  Philippe  u  près 

son  avènement;  XXIX,  238.  Est  com-  des  Etats-généraux   de  Paris;  XXI, 

pris  dans  le  pacte  de  famille,  241.  Son  173.  Intrigue  qu'il  dirige,  179,  186. 

mariage,  314.  Il  supprime  les  jésuites,  Assemblée  à  laquelle  il  propose  d'élire 

373,  376.  reine  de  France  l'infante  d'Espagne, 

FERDINAND,  roi  de  Portugal;  son  opposition  qu'il  éprouve,  190,  191. 

alliance  avec  Transtamare;  XI,  48.  Il  Par  qui  fait  soutenir  son  opinion  de- 

reconnalt  Urbain  vi,  250.  Epoque  de  vant  les  Etats,  192.  Propose  le  ma- 

son  avènement,  303.  Son  traité  avec  riage  de  Guise  et  de  l'infante;  sondés- 

le  duc  deLancastre,  323.  Son  alliance  appointement ,  195  à  197.  Veut  faire 

avec  la  Gastille;  mariage  de  sa  fiUe  assassiner  Mayenne,  227,  228.  £aga- 

avec  l'infant,  420.  A  eu  pour  but  de  genten»  qu'il  signe,  28$.  Trompé  par 
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Brissftc,  $58.  Ses  soupçons;  isesme-  FERRY  DE  VÀUDEMONT  épouse 
sures,  960,  962.  Sort  de  Paris ,  966.  Yolande  d'Anjou;  XIII,  S 17,  298, 
S'obstine  à  yonloir  faire  proeiamer  Tin-  414.  Sa  femme  hérite  de  la  Lorraine  ; 
fante  reine  de  France,  291.  Préyen-  il  la  cède  à  leur  fils;  XTV,  399. 
tions  qu'il  inspire  contre  Mayenne,  FERYÀQUES  (lb  marâceal)  reçoit 
292.  Sa  correspondance  ;  il  propose  de  les  adieux  de  Montgommery;  XIX,  299. 
l'arrêter,  993  à  295.  Son  ambassade  Accompagne  Guise,  347.  G>nfident  de 
près  de  Marie  de  Mëdicis  ;  double  ma-  la  fuite  de  Henri  de  Nayarre  ;  le  trahit, 
riage  qu'il  propose;  XXII,  230.  Mas*  359,  360.  Son  pouvoir  sur  lui,  374. 
sacre  qu'il  £ait  faire  dans  la  Yalteline,  Son  rôle  à  l'armée  de  Flandre  ;  XX , 
bi%.  Son  but;  importance  de  ce  pays  50  et  suiv.  Est  de  la  ligue,  130.  Est 
pour  les  communications  entre  l'Es-  du  conseil  de  régence;  XXII,  176.  En- 
pagne  et  l'Autriche,  621.  Il  le  fait  oc^  traîne  l'armée  en  fayeur  de  Marie  de 
cuper  militairement,  522.  N'exécute  Médicis,  195.  Est  lieutenant^néral 
pas  le  traité  de  Madrid;  est  aux  prises  de  Normandie  ,216.  Comment  cause 
arec  les  Grisons ,  526,  527.  Sauve  la  la  mort  du  comte  de  Soissons,  261 , 
Ligurie;  entre  en  Piémont,  574.  962.  Sa  mort,  275. 

FERMOR,  général  russe,  battu  à  FESTIGNY   (ieah  de),  évoque  de 

Zomdorff;  XXIX,  161,  162.  Chartres;  tué  à  la  surprise  de  cette 

FERNAMONT  (le  baron  de)  com-  viUe  ;  XIII,  213. 

bat  les  Grisons  ;  XXIII,  276.  FEUQUIÈRES,  chef  protestant ,  re- 

FERRAND  de  Portugal,  comte  de  joint  le  due  de  Deux -Ponts;  XIX, 

Flandre  ;  ses  rapports  avec  Louis  de  54. 

France  ;  YI,  398,  329.  Ses  luttes;  ri-  FEUQTJIÈRES  (le  marquis  de)  ,  en- 

chesse  de  ses  domaines,  385  à  341.  voyé  par   Richelieu  en    Allemagne; 

Ligné  avec  Othon,  350.   Prisonnier,  XXIII ,  220 ,  257.  Est  chargé  d'enva^ 

359.  Est  enfermé  à  Paris ,  365.  Epo-  hir  le  Luxembourg  ;  défait  au  siège  de 

que  de  sa  délivrance,  428,  538;  YII,  Thionrille;  sa  mort,  391,  392. 

S3,  24.  Sa  mort,  132.  FEUQUIÈRES  (le  marquis  de)  prend 

FERRAROIS  (Jacques)  approvision-  part  à  la  bataille  de  Saint -Denis; 

ne  Paris;  XXI,  86.  XXY,  373.  Compromis  parla  Yoisin, 

FERRER  (sAiMT  viNCEirr),  supplices  405.  Contribution  qu'il  lève  en  Aile- 

qu'il  commande  ;  XII,  177.  magne;  XXYI,98.  Ses  opérations; 

FERRERS  (ratmond  se)  ;  négocia-  ses  rigueurs  ;  ses  mémoires ,  39 ,  56 , 

teur  anglais  à  la  cour  de  France  ;  YIII,  66.  Son  échec  à  Yeillane;  ses  démft- 

^&1-  lés  avec  Catinat,  72,  73. 

FERRIER,  conseiller  au  parlement;  FEYRIER  ;  diplomatie  secrète  dans 

son  arrestation  ordonnée;  il  s'enfuit;  laquelle  il  seconde  le  roi;  XXIX,  307 

XVni,  96.  et  suiv. 

FERRIER  (le  père)  ,  confesseur  de  FEYDEAU  (le  PRisiWMT)  ;  son  exil; 

Louis  XIV ;  ses  complaisances;  XXY,  XXYlï,  357. 

178.  FEYDEAU   DE   BROU  est  gnde 

FERRIERE-MALIGNY   est    delà  des  sceaux;  XXIX,  89. 

<^niaration  d'Amboise;  XYIII,  141.  FICHET    (goillaume)  appelle   en 

^ûdé  le  fait  édiapper,  151.  Sa  ten-  France    les    premiers    imprimeurs; 

tative  sur  Lyon,  168.  Il  hérite  du  vi-  XÏY,  592. 

^vaa  de  Chartres ,  212.  Négociatenr  FIENNES  (le  comiÉTAELE  de),  mé« 

itiprès  d'Elisabeth,    342.  La  reine-  diateur  entre  le  roi  et  le  dauphin;  X*, 

ntire  le  rend  responsable  des  hostilités  535.  Repousse  les  Natarrois,   545. 

^u  parti,  504.  Il  soulève  les  Hugue-  Donne  sa  démission;  XI,  142. 

nota  de  Picardie;  XIX,  31.   Sa  tète  FBENNES  (le  comte  de),  gouyer- 

mise  à  prix ,  63.  Pressent  le  massacre  neur  de  Flandre  pour  Charles-Quint; 

4«  son  parti,  161.  Y  échappe,  173.  aux  prises  avec  Yendôme;  danger  au- 

rERR0mERE(LADBiiLB);XYII,19.  quelU  éch^pe;XYl,  189à  1«4. 
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FIÈRE  (wiHocK  n)  eomiMiide  les  FITZ-WALTER  (Mmit)  aSKtM 

Flamands  Boulevés;  X»  21.  nom  des  barons  anglais,  la  woiwbib 

FI£SCHI  (hisIéKTTO   di)  passe  aa  d'Anglelerra  à  Louis  da  Franee;?!, 

sernce  de  Charles  Tin;  XV,  i  98.  Luttes  4&4^  Lai  reste  fidèle  ;  son  éehee  à  La* 

de  cette  famille  pour  la  oaasa  française,  coin ,  468 . 

474,  54 1,  627,  628.  FITZ-WALTER,  UeateMnt 4e  Qb- 

FIESCHI  (jsâii-LOiiis  11)  ;  sa  eons«  cester  en  HoUaada;  aet  d4Ciiteis)mi, 

pirationàG4nestXYU,  as7«d24  à  66,66. 

326.  FLAGEAC  («Lis  m)  ;  miisieD  f» 

FIESCHI  (  LB  ooMTi  BB  )  ;  commanl  lui  donna  la  reioe  BUadia  ;  YIl,  Ui. 

traite  le  Ûls  da  Coaciai  i  XXU ,  406  »  FLAG£LLÂNS  (lm)  ;  secte  mÛM- 

407.  siaste;  leur  candamaatioat  X,  360» 

FIESQUE;  pourquoi  s'éloigne  des  361. 

miaistres;  XXIII,  588.  £et  de  U  ca-  FLAOCHAT,  mairo  da  ftkii  a 

baie  des  importans;  XXIY,  20.  Ma  sa  Bourgogne;  sa  morts  II,  41. 

réconcilie  pas  avec  Mazarin,  270.  FLASSAN    (fomtivbs  as),  miin 

FIGUEMERES  (lb  bàkoii  d^;  pour-  d*Âix  ;  ses  furaura  catlioUqaes;  XVIII, 

quoi  condamné  à  mort  en  ProTesoe;  259,  260.  U  seconda  Sommerive,i3&. 

XXIV»  286 .  FLAVACOURT  (madau  si)  ;  om* 

FIGUEROA  (suARBs  m)  ast  noai-  ment  obtient  un  logement  à  Vemttks; 

mé  gouTaraaur  da  Mtlaasis  ;  «scan-  XXVIIl,  253.  Refusa  d'4tre  aitticne 

dant  que  pread  sur  lui  Brissac  ;  XVU ,  da  roi,  346»  347. 

538.  FLAVY  («uillaumb)  ,  aemii< mm- 

FILELFOCpsANçoi^.Yoy.â^iiariiit.  mandant  de  Compiè^M  ;  XIII,  IM* 

FILUZ9GSHAUSEN  (bâtàilub  na) ,  Refuse  de  tiyrw  oatte  place  as  d» 

remportée  par  le  prince  de  Brunswick  de  Bourgogne»   154.   Sâupçosné  ^ 

sur  la  maréchal  de  BrogUe;  XXIX ,  trabboa  à  l'égard  de  k  PacelU,  IM. 

247.  Gloire  de  son  nom,  173.  Il  est  f«- 

FILOMARINI <ui CAKM1IAI4 ,  arabe-  couru  et  dégagé»  178,  178.  B  nie* 

véque  de  Naples ;  son  rdle  dans  la  ré-  naca  Paris,  249.  Sa  ivgsrds  conae 

volutioo  de  cette  .ville  i  XXJV,  155  et  un  souverain  indépendant,  234.  » 

suiv.  guerre  privée  avec  le  aeaaétsWe,  Wi 

FINÇK^  lieutenant  de  Frédéiies  ca*  288.  Il  arrête  le  maréchal  de  BùUt 

pilule  à  Mazea;  XXIX»  203.  330.  Fiaad  part  au  siège  de  f9Êm»f 

FITZ-HERBERT,  ambassadeur  an-  384. 

glais  en  RuB$ie.;  aégociatian  qui  hû  FLÉGHIER  ;  son  éloge  de  M"  » 

échappe;  XXX,  396.  Montausiar  peu  mérités  XXY,  tTl. 

FITUAMBS ,  év4qua  de  8oîsaoas«  Son  éloge  de  Turaaae,  298.  Soa  t^ 

aumônier  de  Louis  xv;  sa  sévérité  à  lation  à   l'égard    du  roi,  ^' ^ 

la  maladie  de  oe  piinee  ;  U  tel  esqpul-  ofaiaoa  funèbre  de  Let^er»  484»U6- 

ser   la   maîtresse;   XXYIII,   315  et  l^on  intolérance  ;  XXYI,  988. 

BWn  Son  exil ^  344  at  suiv.  Sai  tiSm  FLEURANGES  (le  uAKscBAiji^ 

incidemment  rappelé;  XXIX,  501.  chetde  ses  mémoires;  XY,  4W-  »^ 

FITZ^AME^  (LB  noc  de)  a  mission  gandages  dont  û  est  témoin»  536.  «^ 

de  répnmer„le  parlemeat  de  Langue-  de  l'armée  du  Blilanais,  6)7    *> 

doc;   XXIX,  281  et  suiv.  Décret  da  qu'il  soumet»  628.  Blessé  à  «•'"Wt 

prise  de  oorps  aoatre  lui,  283,  304.  632.  Est  envoyé  e«  Picardie,  «3^  "T* 

Déféré  à  la  cour  des  pairs  «  soa  n^*  RaSérmU  Tannée   apr^  1*  ^^.T 

pel,  344  i  347.  U  est  nommé  qom-  Guiae«atte,  643»  644.  ^^^^tyi 

msndant  général  de  la  provinee ,  369 4  teiae  veut  l'employer,  66i .  Cité;  à  » 

Principes  libéraua  auaqaels U  adhère;  8 àll . Sa recouoaissaaoesur ^j^^r: 

XXX ,  372.  Bst  armé  chevalier  par  te  roi,  3fi.  »»■ 

FlTZ4}B$E{iiMiiiiaj^}«Yoy.ZWimi  père  rompt  avec  la  fn^^itZ,, 
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wASlmnMgKfief9$t99.CiUy  104|  111,  talie;  «e  vëeoDcilie f ar  le  traité  àê 
U  S.  Embuscade  oii  il  est  amployé,  18^,  Svse  avec  l'Espagoe,  64  à  68.  En» 
Prisonnier  à  Pavie,   236^    S38.  Est  treprend  de  rétablir  Stanislas  sar  le 
nonmé  maréchal,  )84.  Défuid  ?ietO"  trône  de  Pologne,  78  à  80,  85.  Faible 
rieusement  Péroonet  âSè,  ^26*  secours  qu'il  lui  donne,  90  à  9S.  Ses 
FLEURUS  (aAVAii44E  m)  gagnée  par  armées  sur  le  ftbûi  et  en  Italie,  4^8  •  Son 
LuiembcMprg  «iir  le  piiBce  de  WaUeck  |  alliance  avec  l'Espagne  et  la  Sardaigne, 
XXYI,  62.  9fr<  Venpereiir  «ompte  sur  sa  fai- 
FLEURY  (l'abbD,  aotts^yréeepteiv  blessai  il  déclare  la  guerre,  100<  En* 
ées  enfaas  de  Franee }  «emproiiia  dans  barras  i|ae  Inidenne  lareined'Espagnei 
TaSaire  d«   fuiétûMie;  XXVI,  S46*  Ht.  Sa  confianee  en  B^e48le,  136. 
Est  eonfMsattr  de  Louis  xt  ;  m  nert ;  Seconde  M#ntenar:.  suspend  les  boi^t»* 
XXVU,  491,  49S.  lités,  137,  138.  N^oci*  et  signe  les 
FLEU&Y  (u  CAMWAi.  dis),  éyèfne  prélimioatreB  de  Vienne»  140  à  lil. 
de  Frtfjas;  est  nommé  préeepteur  d«  Il  gouverne  laq»  partage  |  son  grand 
Louis  xf  ;  XXYII,  iZt*  Le  presse  d«  âge  ;  sanodération  ;  sa  galanterie  ;  son 
consentir  à  ••  marier,  4è6«  DûrBctioB  aversion  peur  Tb^pomsie.;  soaingra- 
qu'il  donne  à  sonédiieation ,  468 ,  450.  titnde  ;  11  n'a  peUt  les  qualités  d'un 
lieocie  sa  €av««r  à  celle  de  Vilkoroi;  gr«iid  ministre  (•  ettmment  maintient 
akiadonne  eelui-cî,  4^<  Initie  le  rei  son  empire  sur  le  roi  |  eraint  la  reiiie« 
•ai  affaires^  479.  Son  inHueMe  «ur  152à  l&S.  Eloigne  les  princes  da  sang 
bn,  476,  493.  Fait  nommer  tfdnsMMr  det  afiaires  ;  mWsg«e  deminatiofi  imr 
Ie/>iio  miitiatee,  478  à  482.  Sespré*  portnae  Aub    QMir«buuas«  169,    163. 
eMeas  ;  son  Antbitioti,  492,  493.  Le  Ferme  les  jtmz  .  sar  les   premièree 
lenveau  mânistie  ne  s'attaque  pas  dV  attiow»  du  roi  i  lui  lait  de  Tainea  re- 
bord à  liii^  496.  Mémoire  que  bit  rfr*  peéoMitatlons  ;  se  swt  de  leur  fureur, 
MttTreseaB,  616.  Compromet DnT«r-  l^jB  à  170.  Comment  mut  tUdre  n 
ney,  536.   Associé  aux  eonstilatie»*  pape,  175»  Esprit  des  bommee  d'état 
Btires,  698.  Sa  lutte  aroo  MottSkM  le  qui  fotiMnl  tom  oeMoâ,   t$7.  Q«b 
^tj  sa  retraiUi;  le  roi  le  lappelle;  qu^  protège  $   aei  coUègmes»  188  et 
la  vieteirey  644  à  549^  Son  arrivée  m  aaévi  Sa  ttiédiatiott  en  Saisfe^  à  Go»- 
pewoir  eiduée  avee  foie^  XlCViU,  4.  steatinopte^à  G<Mt,.t98  eftétiiv.  Pro* 
Soainftseftoe  sar  leroi;  son  psrfirai^f  *pese  la  réunion  de  la  Corse  è  la  Frâ«e^ 
M  politlqns  de  ménagement,  de  sifenttê  208,  268»  209.  fle  Mgneisoiilw  Marie* 
«  de  pmt  ;  U  ne  prend  poiat  le  litm  Hiécèse  d'Asiticbè,  t84  et  s«ii>.  Pat 
4e  pramiav  miaistre  ;  sa  ranonae  à  l'é^  qù  remplaoe  Be]le<itole  à Vairmée,  239. 
8»4  de  la  reine  ;   mH  eoUèglMS  |  se»  SesnégeAittions  aveela  Mine  de  Hon^ 
npporti  avec  Wâlpole,  6  à  »,   Se»  gris^  241^  Î464  Sa  msTi,  247  à  249« 
«îiooes  b  la  oour  d'Eepagte,  t4.   Bel  Regretté  du  roi,  250  et  suiv.  Intrignea 
Mttmé  earémail  ;  son  affection  ponr  les  de  Bisbelteu  oontre  lui^  266.  Eut  des 
^$Hiaiés,22,93.9s»epéTation8finan«  àrméesy   266.  Seb  négoeMoBS  avsa 
<^i^,28  staviv.  Envoyé  ds  roi  d'Bs*  rEspag«B)  269^  Ses  toeeeseearf  sa** 
P«gQequfil  péMètrs,  82 à 84.  SesdTorttf  veirt  Vimpiasiéit  qi^il  «  donnée,  t74« 
pour  apaiser  cette  cour;  ses  menace»  Ci  <{a'ii  s  IboiC  pour  Tenoin,  294»  296< 
^  l'tmpenmr  >  il  négocie,  38  à  42.  Ses  Ideidemmevl  nôtamé^  266,  426»  471^ 
«»>den»  iotîAiss;  son  sels  pssir  l'ae^  XXiX,  28,  M,  626, 392^  444. 
<«f««^on  de  la  bidle  Uwigtnituê  ;  tt  FI£UllY(iioM»,mK}M)l8enfeadé 
^  ^  enregistrëv  en  Ht  de  justk»;  sa  Ibiiutte)  XXVMIv  176. 
•oeéëbets  avec  le  parieioent;  ses  né*  FLEVftY  j[istv  de),  remplie  Me»« 
8^>«u^ts  avec  ce  corps,  43  à  66.  Gem-  ber  v  abattdonne  sis  traditions  ;  XXX# 
^*t  te  trouve  sntrMné  à  persécuter,  296  et>  saiv.  Il  a«gmeste  le»  i»p6És^ 
^  et  tuif .  I^éfeuo  la  eonspiratios  de»  docilité  du  partemMat  de  Paris»  réaié* 
Jwmoaiet»,  6f  b  (*4.  Ses  eibt*l»ipo«e  tnics  év  ceM  de  BsMniQon,   287  et 
«Miili«ifd»lA.p»bl)ifeMtt#li»l'I«  s«»»rSs»«l^p»«titay2a9^;|4a..S»iit» 
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bordiaation  à  Fégard  de  Vergennes,  dtle  de  ses  amours  a^ec  le  pape  Që- 

340.  Sa  chute,.S41.  AJSaires  confases  ment  y;  IX,  294. 

que  laisse  son  successeur,  94  ff.  Défi-  FOIX  ( Gaston  it,  comte  db)  ftit 

cit,  289.  Témoignage  qu'il  porte  en  emprisonner  sa  mère;  X,  55,  56.  Phi- 

iayeur  de  Necker,  845.  lippe   vi   le  prend  à  sa  solde,  107. 

FLORAUX  (jeux)  de  Toulouse  ;  leur  Ifission  que  lui  donne  ce  prince,  140. 

origine;  IX,  419.  Edouard  m  se  met  en  défense  contre 

FLOTTE  (piEiuis),  chancelier;  IX,  lui,  183.  Son  expédition  en  E^agne; 

73.  Dresse  l'accusation  de  l'éyftque  dé  sa  mort,  225,  226. 

Pamiers,  75.  Sa  lutte  aTccBoniCaoe  VIII,  FOIX  (oastor  m,  coiitb  db);  d'oi 

81  à  88,  85  à  87,  89,  91.  Tué  à  la  son  surnom  de  Phœbus;    son  aféne- 

défaite  de  Gmrtrai,  101.  A  quoi  a  dû  ment;  X,  226.  Fait  partie  de  l'armée 

sa  fortune,  801.  royale,  325.  Attaque  le  comte  d'Arou- 

FLOTTE  (guillaumb);  libéralités  en-  gnac,  411.  Secourt  le  dauphin  contre 

yers  bii  révoquées  ;  IX,  869.  U  négocié  la  Jacquerie,  53 1 .  Position  que  lui  bit 

la  cession  du  Dauphiné  ;  X,  222.  le  traâé  de  Brétigny,  57 1 .  Réconcilié 

FLOTTE,  abbé   de  Vézelay,  eon-  arec  d'Armagnac,  601.  Promesses  qa'il 

seiller  de  Louis  de  Flandre;  IX,  423.  lait  à  Henri  de  Transtamare;  XI.  56. 

FLOTTE,    confident  du  duc  d'Or-  H  l'accueUle  après  sa  défaite,  79.  Fait 

léans  ;    ses    intrigues    en   Espagne;  bommage  à  la  France»   196,  197.  Sa 

XXVII,  67  et  suiy.,  125,  213.  paix  définitive  avec  le  comte  d'Anna- 

FOIX  (RATMOiro-iioGBR,  GOHTB  db)  guac,  222.  Est  nommé  gonvemear  da 
aux  prises  avec  Simon  de  Hontfort  ;  Languedoc,  260.  Dispute  à  main  ar- 
iiit  la  paix  ;  VI,  299,  300.  Que  Simon  mée  ce  poste  au  duc  de  Berrj  ;  le  loi 
rompt,  373.  Ligué  avec  le  comte  de  cède,  327  à  830.  Accueille  le  roi 
Toulouse;  bâties  croisés  allemands,  Charles  vi;  lui  vend  sa  succession,  573 
894.  Assiège  Gastelnandary,  401.  Bat  à  576.  Sa  mort;  son  héritage  remis  ï 
un  corps  de  secours;  est  à  son  tour  son  neveu,  598,  599. 
défait,  402.  Exclus  des  bienfiiits  de  la  FOIX  (jbait,  cohtb  vr)  se  décUie 
pacification,  416.  Excommunié,  417.  pour  le  Dauphin;  XII,  590,  591.  01- 
Vaincu  à  Muret,  421,  422.  Réconcilié  fensé  par  ise  prince  ;  passe  au  service 
aivec  l'Elise,  432 .  Remis  en  possession  de  l'Angleterre,  603, 604 .  Se  récondlie 
provisoire  de  ses  états,  443, 444.  Lutte*  avec  le  prince  devenu  Charles  vu;  XŒ, 
encore  avec  Simon  de  Hontfort,  485.  16.  La  souveraineté  du  Languedoc  lai 
Renforce  l'armée  du  vieux  comte  de  est  presque  abandonnée  ;  il  défend  k 
Toulouse,  490.  Bat  <Simon,  492.  Aux  Béarn,  69  à  71.  Sa  jalousie  envers  Ri- 
prises  avec  les  lieutenans  d'Amaury  ;  Aemond ; ilTévite,  71,  170.  Ses  exae- 
sauvé  par  Raymond  vii,  é05.  Sa  mort  tiens  réprimées,  80»  81.  U  contrôle 
518.  les  prodigalités  du  roi,  88,  89.  Som- 

FOIX  (BOGER-BBBNARn  IH,  COMTB  matiou  que  lui  adressent  les  Etats,  92. 

i»b)  ;  querelle  féodale  dans  laquelle  il  Son    pouvoir  absolu  en   Languedoc  ; 

intervient;  sa  lutte  avec  Philippe-le-  subside  qu'il  fait  accorder  au  roi,  170. 

Hardi  ;  VIII,  231  à  234.  Marche  aveo  Fait  la  guerre  aux  routiers,  171.   Sa 

les  troupes  royales  sur  la  Navire,  273.  mort,  289,  290. 

Prisonnier   du  roi    d'Aragon,    331.  FOIX  (gastom  iv,  coiitb  iib>,  l'an 

Gendre  du  vicomte  de  Béarn  ;  ses  dé-  des  conseillers  et  généraux  de  Char- 

bats  sur  cette  succession;  veut  recourir  les  vu;  opérations  de  guerre  etévéne- 

aux  armes;  sa  soumission  à  Philippe-  mens  politiques  auxquels  il  prend  part; 

le-Bel,  439,  440.  Refuse  de  se  liguer  XIII,  889,  421,  498,  513,  516,  517, 

contre  lui,  485.  Est  sollicité  de  le  se-  555,  556;  XIV,  19.  Intrigues  dont  il 

oonder,  508.  Sa  gnerre  privée  aveo  est  confident  ;  il  aigrit  le  roi  contre  le 

d'Armagnac;  IX,  31,  3t.  Dauphin;  quand  &it  serment  de  les 

FOIX  (BBimiseBiiDA  db),  femme  de  réconcilier,  62  à  64.  Résidu  à  se  réunir 

Talli^tBd  de  Périgord;  acan-  à  l'héritier  da  Icdno»  68.  N'ose  se  pré- 
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senter  devant  Louis  xi,  80.  Est  appelé  de  Ravenne  et  est  tué»,  591  et  suiv. 

à  la  ooiir;  son  fils  épouse  la  sœur  du  F(XX  (paul  de),  conseiller  au  par* 

roi,  85.  D'où  le  désir  de  Louis  xi  de  se  lement  ;  son  arrestation  ;  XVIII,   96. 

TatUcker  ;  ils  resserrent  leur  alliance  ;  Discours  que  rhistorieu  de  Thon  met 

crimes  par   lesquels  il  assure  à  sa  dans  sa  bouche;  XIX,  308,  309, 

femme  la  succession  de  Navarre,  102  à  FOIX  (mabisusiutb  de)  épouse  d'É- 

106.  Procure  au  roi  d'Aragon  le  se-  pernon  ;    XX,  264.    Dangers  qu'elle 

cours  de  Louis  xi,  107.  Entre  en  Es-  court  à  Angouléme,  894  à  897. 

pagne,  108.  Escorte  le  roi,  114,  In-  FOLARD  vlbchbtàlieb),  traducteur 

demnité  qu'il   reçoit  de  lui,  115.  Sa  de   Polybe;   miracles  qu'il   atteste  ; 

fidélité;   il  maintient  le  midi  dans  XXYIII,  56. 

l'obéissance,  167.  Est  cliargé  de  défen-  FONSECÂ  (non  AMTomo  ni),  am- 

dre  la  Guienne,  230.  Assiste  aux  Etats  bassadeur   espagnol;  proteste  contre 

de  Tours,  244.  Est  gagné  par  le  duc  les  conquêtes  de  Charles  viii  ;  déchire 

de  Bretagne,  34  3 .  Projet  de  mariage  de  le  traité  entre  ce  prince  et  ses  maîtres  ; 

sa  fille  et  du  duc  de  Guienne;  lettre  XV,  201,202. 

que  lui  écrit  Louis  xi  ;  ligue  dans  la-  FONSECA  (le  bàkozi  de),  ambassa- 

quelle  il  entre,  347  à  349.  Sa  mort,  deur  de  l'empereur  à  Paris;  menaces 

391.  Voy.  £2éonore<fiira9on.  que   lui  faitFleury;  XXVm,  34.  Il 

FOIX  (de),  d'abord  yicomte  de  Cas-  négocie,  35. 

telboo,  épouse  Madeleine  de  France;  FONTAINES  (tierile  se),    légiste 

XIV,  85.  Prend  le  titre  de  prince  de  sous   saint  Louis  ;  l'assiste  dans  ses 

Viane;  escorte  Louis  xi,  114.  Sa  mojrt,  jugemens  sous  le  chêne  de  Vincennes  ; 

391.  Vin,  87. 

FOIX  (pRÂNQOis-PBKEBDs,  GOiiTE  de),  FONT  ANGES  (ii"«  de),  maîtresse  de 

MUS  la  tutelle  de  sa  mère;  XIV,  391.  Louis  xiv  ;  XXV,  399.  Sa  mort,  400. 

Sa  mort,  613.  FONTANGES,  marin  français,  bles- 

FOIX  (gebmaire  de)  épouse  Ferdi-  se  à  Savannah;  XXX,  186. 

oand-le-Catholique;  XV,  445.  Le  suit  FONTENAILLES  (le  sire  de)  se- 

i  Naples,  459.  Son  droit  d'hérédité  à  court  Beauvais;  XIV,  362. 

ce  royaume  déféré  au  congrès  de  Cam-  FONTENAY  (  bataille  de  ]  gagnée 

^>i,  499.  Louis  XII,  en  son  nom,  a  par  Charles-le-Chauye  et  Louis-le-Ger- 

di&puté  la  Navarre  aux  d'Albrets,  586.  manique  sur  Lothaire  et  Pépin  ii  ;  m, 

Fiefs  de  son  frère  que  son  mari  réclame  64,  65. 

pour  elle,  659.  Mort  de  son  enfant;  FONTENAY-MAREUIL  ;   missions 

^^i  19.  Ses  prétendus  droits  à  la  que  lui  donne  Richelien  ;  XXIII ,  20  » 

Navarre  espagnole,  106,  289,  293. 

fOIX  (6A8TOII  de),  vicomte  deNar-  FONTENELLE  (le  baboh  de)  ;  son 

Wne ,  pais  duc  de  Nemours  ;  Louis xii  supplice  sous  Henri  iv  ;  XXII,  77. 

veut  le  porter  au  trône  de  Navarre  ;  FONTENELLE  est  attiré  par  M"« de 

^^)  500,  586.   Suit  le  roi  en  ItaUe,  Pompadour;  XXVDI,  355. 

M.  Est  excommunié,  54  5.  Est  opposé  FONTENOY  (  bataille  de  )  gagnée 

aux  Suisses;  leur  retraite,  578,  579.  par  le  maréchal  de  Saxe  sur  le  duc  de 

I^rend  le  commandement  de  l'armée;  Cumberlaod;  XX VIII,  364. 

^t  lever  le  siège  de  Bologne,  580,  FONTRAILLES,  capitaine  de  Louis 

581.  Marche  sur  Brescia;  écrase  l'ar-  xii;  est  excommunié;  XV,  545.  Est 

niée  vénitienne^    reprend  la  ville  in-  à   l'armée    de   Picardie ,   639.    Son 

Burgée,  582,  583.  La  punit;  excès  de  poste  à  la  bataille  de  Guinegatte,642. 

son  armée;  son  affaiblissement,  584.  FONTHAILLES,  chef  protestant; 

l'Ouis  le  presse  d'anéantir  l'armée  de  conseiller  de  Damville  ;  XIX,  295. 

l*%e;  ses  manœuvres^  il  apprend  FONTRAILLES  (louis  d'astarac, 

que  l'empereur  veut  lui  enlever  l'in-  vicomte  de)  ;  haï  de  Richelieu  ;  excite 

lanterie  allemande  et  brusque  les  évé-  Cinq-BIars  à  conspirer;  XXIII,    483 

nemens,  588à590.Il  gagne  la  bataille  et  suiv.  Sa  mission  en  Espagne,  490 
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«t  tniy.  Se  rtffiigle  en  Angletnn  ;  lei  Jl^ll^  ^  Pran«  le  due  et  \ 

conseiU  à  Cinq-Man ,  M)l   et  suiy.  lu,  287,)88.  PienAptrtiMar  An 

Dénoiicé  par  Gaston,  508.  Est  de  la  nolphe,  291.  Couronne  Eudes, 991. 

cabale  des  importaas  ;  XXIT ,  20.  8a  Conjuré  contre  lui  ;  fait  rseonstitreet 

liaison  atec  Gondi,  236.  Ne  se  récon-  sacre  Charles-le-Simple,  8M,  M7. 

cille  pas ayeeMazarin,  270,276,291.  Le  reçoit  à  Reims;  sa  lettré  à  Â^ 

Est  eicepté  de  Tamnistid,  473.  nolphe,  808.  Force  à l'obéîManoe pir 

FORBIN  DES  SÔLUERS  (toun  Eudes,  818.  Assassiné,  316. 

de),  négociateur  de  Louis  xi;  XIV,  FOULQUES  P^,  comte  d'Anjoa;  tes 

578.  luttes  glorieuses  contre  les  Bretons  (t 

FORBIN  (pAijkifiDE) ,  favori  du  roi  les  Normands  ;  reconnaît  Eadei;  10, 

René  d'Anjou  ;  gagné  par  Louis  xi  ;  296. 

XIV,  586.  Sa  disgrâce,  622.  FOULQUES  II  (reua),  comte  d'A^ 
FORBIN  ;  soulèvement  qu'il  combat  jou;  ses  luttes  avec  Conan-le-Fort;  soi 

en  Bretagne  ;  XXV,  317.  audace  ;  ses  violences  ;  ses  expittioas; 

FORBIN;  son  expédition  sur  l'E-  IV,  118  à  1 15.  Aux  prises  arec  Eoiks 

cosse  ;  XXVTI,  4 1 ,  42 .  de  Blois,  1 84 .  Secours  qu'il  donne  à  fl 

FORNOVO  (bataille  de)  gagnée  nièce  Constance ,  185.  Excite  le  fui- 

par  Charles  viii  sur  la  ligue  italienne;  tisme  du  calife  Hakem,  163.  Rempol? 

XV,  214  et  suiv.  suif  Eudes  la  victoire  de  Pofitlewi, 
FORSTER  commande  les  jacobites;  170.  Leur  rivalité;  sang  qu'elle  tût 

est  défait  à  Freston  ;  XXVII,  253.  répandre ,  182  à  184.  Il  fait  la  piix. 

FORTUNIO ,  vice-roi  de  Navarre;  186.    Ligué   avec   Constance  contre 

son  ambition  déjouée  ;  IX,  193.  Henri,  211.  L'exhorte  i  faireUpaix, 

FORTEAU,    capitaine    huguenot;  212.  Pourquoi  l'histoire  a  reeaeilli 

place  qu'il  prend  d'assaut;  XIX,  41.  ^s  actions;  sa  mort,  ^30  etsolT. 

FOSSEUSE  (LE  8IBE  hz),  officier  de  FOULQUES  UI  (LBRtcflin),  conte 

Jean-sans-Peur  ;  ses  hostilités  ;  XII ,  d'Anjou  ;  soq  récit  de  la  fin  de  GeoSroi- 

506.   Sa  mission,   617.   Délivre   la  Martel;  IV,  835,  3^6.  S'empare  de 

reine,  521.  Secourt  Senlis, 532. Laisse  tout  l'héritage   de   ce  dernier;  »s 

massacrer  d'Armagnac,  545.  Epidémie  luttes  avec  son  frère,  337.  Sa  célébrité; 

dont  il  meurt,  549.  ses  déréglemens  ;    consent  ^  serru 

FOUCAUD    (JACQUES);    ses    filles  Robert  ;  épouse  Bertrade,  506  à  508. 

brûlées    vives   comme  Huguenotes  ;  Philippe  i«'  la  lui  enlève  ;  il  feî'  ^ 

XX,  368.  ffuerre  au  roi,  519.  Protège  Elie,cointe 

FOUCAUU)  DU  MERLE,  chevalier;  du  Maine,  567.  Etendue  de  ses  do- 
son  cri  à  la  bataille  de  ^lansoui^ah  ;  maioes;  V,  8.  Réconcilié  a?ec  Ber- 
Vn,  422.  trade;  la  reçoit  à  Angers  avec  Philippe» 

FOUCAULT  (  ïEAH  ) ,  capitaine  de  16.  Secourt  le  comte  du  Maine,  35.  Si 

Charles  vu  ;  défend  Lagny  ;  XIII,  211,  tyran^iîe  ;  ftcusé  de  s'être  associé  atec 

213.  Surprend  Saint-Denis ,  249.  des  brigands,  40.  Epoque  de  sa  mort* 

FOUCAjULT,  greffier  du  parlement;  102. 

sollicite  contre  Fouquet;  XXV,  73.  FOULQUES  IV,  comte  d'Anjou, pais 

FOUCAULT  (le  «énérjh)  ;  tué  à  roi  de  Jérusalem;  V,  17.  Prisonnier  chei 

Turkheim  ;  XXV,  292.  le  comte  de  Poitiers,  18.  Ligué  contK 

FOUCAULT,  intendant  de  Béarn;  Louis-le-Gros ,  77.  Son  alliance  ayec 

chargé  de  convertir   les  Huguenots;  lui  ;  il  acquiert  le  Maine  ;  malveillance 

XXV,  501  et  suiv.  deHenri  d'Angleterre,  102,103.  Gagné 

FOUGÈRES   (RAOUL   de),   rebelle  à  sa  cause,  109.  Insurrection  contre 

breton  réduit  par  Henri  d'Angleterre  ;  lui  à  Angers,  1 30.  Ligué  avec  lorm- 

V,  457,  506.         *  le-Gros  contre  le  roi  Henri,  134,135» 

FOULON,  candidat  au  ministère  137.  Réconcilié  avec  Henri,  144, /«• 

des  finances;  XXX,  246.  Perd  sa  fille  dans  un  naufrage,  158. 

FOULQUES,  archevêque  de  Reims;  Part  pour  la   Terre-Sainte,  161- A 
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tergne,  t63.  I$«  retour  en  Europe;  70  à  75. 

fBTorise  Guillaume  Qitou,  171.  Set  FOURHIGBIY  (RiTitLtt  ra)  g«gn^ 

négocifltions  ;   mariage  de  son  fils;  il  par  Jean  de  Bonrbon  contre  Thomas 

lui  abandonne  ses  états;  seta  mariage  Kiriel;  XIII,  600  à  50t. 

en  Terre-Sainte;  époque  de  sonavéne-  FOURQUEROL  (iAC<2un  nu)  passe 

ment  au  trOne    de  Jérusalem,  198  à  du  parti  de  Manmilien  au  parti  fia* 

195.SerT{oe  Modal  qu'il  a  fttit  sous  mand;XT,  84. 

Loais4e-Gro«,  tOf .  Sa  mort,  298.  FOURQUEUX  est  nommé  contrO- 

FOUIjQUES,   fils    d'Albert  '  Azzo;  leur  général  de  Franee;  XXX,  846. 

souche  des  maisons  de  Ferrare  et  de  FOURQUJSVAUX  ;    renfort  'qu'il 

Hodène;  lY,  405.  amène  à  Montluc  ;  XYIH,  320.  Asso- 

FOULQUES,  ouré  de  Neuilly;  ses  dation  oatiiolique  qu'il  signe,  452. 

prédieatioBs;  YI,  202.  Blot  de  Ridiard  Lieutenant  du  Dauphin  d'Auvergne; 

Cœiir^de-lion  snr  ses  exhortations;  il  XIX,  292. 

prêché  la  croisade,  208.  Dans  quelles  FOX  (chablis)  est  ministre;  su 

circonstances,  204.  chute;    XXIX,   144.  Popularise   en 

FOULQUES  (bë  SAiRT-GBOBQis),  Ah^oterre  la  causo  dos  Américains; 

gnndinquisiteur  h  Toulouse;  réprimé  XXX,  141.    Rentre  au  cil)inet;  se 

parPhilippe-le-Bel;  K,  107,  108.  retire,  223.    Sa  &ute  politique,  227. 

FOULQUES  (  BE  LAyAL  ) ,  chef  d'à*  Repousse  toute  allianoe  avec  la  France; 

Tenturiers;  ses  ravages;  X,  528.  Ses  attaques  contre  Pitt,  319  et  suiv. 

FOUQUET,  lieutenant  de  Frédéric;  FRADIN   (AKTonns),    prédicateur 

battu  et  tué  à  Landshut;  XXIX,  210.  expulsé  dû  royaume  par  Louis   xi; 

FOUQUET,  évêque  de  Toulouse;  XIV,  547,  548. 

donne  les   règlemens   de  l'ordre  des  FRANÇAIS;  distincte  des  Gaulois; 

inquisiteurs;  VI,  274.  Ses  projets  d'ex-  I,  1.  Unité  de  leur  vie  nationale  dès 

tirpation  de  l'hérésie,  302.  Sa  fureur  le  cinquième  siècle,  2.    Leçons  qu'ils 

sanguinaire,  374.  Ses  prédications  en  peuvent  tirer  de  leur  histoire;   elle 

France;  fanatisme  qu'il  excite,  391 ,  &e  commence  qu'au  cinquième  siècle, 

393.  Sort  de  Toulouse  assiégée,  400.  S.  Diversité  de  l'origine  de  ceux  qui 

Prend  possession  du  palais  des  comtes,  portent  ce  nom,  22.   Ils  descendent 

489.  Accusations  contre  lui  au  con-  des  peuples  de  toutes  les  '  contrées, 

eile  deSain^Jean  de  Latran,  444.  Sa  106.  Qtoand  commencent  à  former  un 

férocité;  sa  perfidie  à  l'égard  des  Ton-  corps  de  nation;  III,  10.    Opprimés 

Vousains,  482   è  484.   Demande  en  sous  Gharlemagne  ;  leur  aversion  pour 

vain  des  secours  en  France,  493, 49^.  son  fils,  10,  11.   Leurs  efforts  pour 

^  qu'il  espère  de  Philippe*Auguste ,  recouvrer  leur  indépendance  ;  rendus 

^)2)  523.  Est  le  seul  prélat  de  TAlbi-  vains   par  la   trahison   des    princes 

gpoisau  concile  de  Sens,  527.  Accueil  qu'ils  prennent  pour  chefs,    17,  18. 

({a'ilfaità  Louis  vni,  5H)3 ,  594.  As-  Quand  secouent  le  joug  germanique, 

siste  au  siège  de  Bécède  ;  exécutions  58,  59.  Extinction  des  familles  nobles, 

qu'il  commande  ;  VII,  88.11  fait  dévas-  93.  Extension  du  pouvoir  sacerdotal; 

tories  environs  de  Toulouse,  68.  Ses  les  champs  de  mai  sont  des  conciles, 

Tains  eiforts  pour  alimenter  les  bûchers  100.  Ne  sont  plus  appelés  aux  armes 

<le  l'inquisition,  85.  Persécute  encore  que  pô^r  s'entr'égorger  au  nom  de  la 

Raymond  ;  époque  de  sa  mort,  88 .  royauté  ;  supportent  avec  impatience  le 

FOtJQUET  est  nommé  surintendant  joug  du  petit-fils  de  Gharlemagne,!  18. 

^es  finances;  XXIV,  497.  Taxes  qu'il  Misère  et  ruine  des  cités;  esclavage, 

lovente,  516,  544,  545.Hazarinmou-  désolation    des  habitans  de  la  cam- 

j^nt  éveille  les  soupçons  du  roi  contre  pagne  ,  119.     Madifications    rapides 

™if  602.  Méfiance  de  ce  prince  ;  XXV,  dans  leur  gouvernement,  215.  Long 

*•  Ses  travaut  avec  lui,  7.  Origine  de  travail  de  leur  reconstitution',  210.  Dû 

sa  disgrâce,  8  è  12.  Son  arrestation  ;  à  l'anéantissement  complet  de  h  puis- 
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sodid,  217.  A  cette  anaidiie  MMeM«  Diikée  en  ÀBstiMis  elNeMtne,M&. 

le  système  féodel,  218.  LesMÎgaeiiries  En  ééftminevt  :  vu  né^tt,  la  Boon 

font  héréditaires,  218  à  222*  La  coa»  gog"*;  oatre-Loire,  rAquitsiao,  304, 

roiiiie  élective,  286.   La  ▼alear  nili-  80S.  Les  prorinees  germaniqne&rq;»' 

taire  renaît  ehes  eu,   297.   Es|nit  dées  conmie  annexes  dp  l'Âiistniie, 

aventareiix  que  leur  dcÂne  rétablisse-  80S.  Ravagée  par   nne  nuladie  m- 

ment  des  Normands  en  Neastrie,888.  tagiense,  8&6.  Se  couvre  de  moBanas 

Jfe  forment  pins  nne  nation,   882.  religienz;  B,  46.  Est  à  peine  meotioi- 

'  Quand   commencent  à  concevoir  les  née  seoslciègne  de  (Iharimugae,!?!. 

jouissances  intellectnelles  ;  lY,   88.  Est  devenue  le  patrinMune  des  seigMirs 

Fixation  de  la  laagae,  253.   Histoire  et  des  prélats ,  276.  Perdue  dus  la 

de  sa  formation  et  de  ses  dialectes»  états   de  Charleniagtte;  à  rsbri  des 

2&4  à  263.  RéputatioB  sopérieore  de  invasions;  n'a  pins  de  citoyens  kelli- 

bravonre  et  de  chevalerie  des  Franr  queux,  867.  iîéterminée  par  le  tndté 

çais,  877.  Ne  doivent  leur  liberté  qu'à  de  Verdun;  m,  77.   Plus  de  moitié 

leur  propre  valeur,  418.  Neuf  périodes  du  territoire  appartient  à  l*Égiise;  k 

dans  leur  histoire  ;  neuf  fob  ils  appa-  counge  national  s'éteint  ;  U  défeise 

raissent  comme  un  peuple  nouveau;  commune  est  confiée  à  des  relifoei, 

Vn,  5.  Caractères  généraux  des  der-  à  des  sanctuaires,  lOl.  Est  àpimt 

nières  périodes,  10  à  12.   Leur  his-  une  république  (héocratiqne;  le dei]^' 

toire  foiblement  éclairée  à  dater  du  dispose  de  la  force  militaire;  il  s'est 

retour  de  saint  Louis  delà  Terre-  arrogé  ledroit  de  veiller  sur  les  mœurs 

Sainte  jusqu'à  l'avéoement  des  Valois;  publiques,  141  à  144.  Ses  sonffruces 

Vm,  3.  Quand  se  mélangent  avec  les  excessives,  262.   Détruite  par  le  pré* 

Italiens,  164.  Infériorité  de  leurs  his-  mier  siècle  des  Carlovingiens;  recréée 

toriens    sur   les    contemporains    du  par  le  second,  27fir.  Pusillanimité  des 

treizième  siècle  ;  témoignage  de  leur  Occidentaux  attaqués  par  les  pirates, 

langueur,  205.  Ne  comprennent  point  276.   Causée  par  TextioctioD  de  U 

encore  la  liberté  à  la  fin  du  treizième  population  rurale ,  ^79.  ConuBeBO- 

siècle;  IX,  7.   La  couronne  reconnaît  mens  de  la  succession  des  seigoeus 

leur  droit  de  se  taxer,  37 1 .  Us  appla»-  suzerains  ;  attention  que  méritent  leon 

dissent  aux  avanies  contre  les  étran-  dynasties,  294.  Divisée  en  cinq  rofu- 

gers,  372.  S'accoutument  à  applaudir  mes  outre  les  grandes  seigaeuiies;  son 

aux  supplices,  414.   Au  qualonçièmo  extrême  faiblesse»  328.  DeYeaaeiuie 

siècle,  les  nobles  seuls  ont  le  senti-  fédération  de  princes  iadépeadias , 

ment  qu'ils  sont  Français;  X*  488.  8^7.  N'est  plus  qu'un  assemblage d'é- 

Leur  brillante  valeur  ;  associée  à  leurs  tats  de  grandeurs  différentes,  bizirre- 

amours  ;   leur  étonrderie;  leur  pré-  ment  constitués ,  382.  Les  rois  k 

somption  ;   XI,   123  et  suiv.   Leur  protègent  aucun  des  ordres  de  l'éta^ 

ignorance  de  |a  guerre  ;  XII,  567  et  n'ont  plus  de  rapports  avec  le  penple; 

suiv.  Superstition  populaire;  penchant  détresse  des  viUes  ;  il  n'y  a  plus  '^ 

du  peuple  à  la  dévotion  ;  XIII ,  1 1 1  à  capitale ,   de  métropoles ,  383 1  314* 

1 13 .  Quand  la  pensée  prend  un  libre  Eois,  prélats,  seigneurs,  habitent  des 

essor  ;  XIV,  630.  Progrès  de  l'instruc  châteaux  ;  plus  d'industrie;  le  cemffle^ 

tion  ;  de  la  connaissance  de  l'univers;  çant  n'est  que  voyageur,  3H5.  Cbaqae 

du  goût  pour  les  lettres;  résultat  de  couvent,  chaque  château  a  sous  son  ooij 

leurs  expéditions  en  Italie  ;  XV,  360.  bre  un  village  d'artisans  dont  le  trsTiil 

Sont  toujours  captivés  par  la    vertu  est  nécessaire  au  maître;  progrès  de  ces 

militaire;  XXI,   96.    Epoque  de  la  villages  hâtant  la  ruine  des  villes,  887. 

centralisation  du  pouvoir  ;  XXIl,  6  à  Elles  perdent  leurs  pri^éges,  38S. 

9.  Comment  profitent  de  la  diminution  Villages  dont  tous  les  habitanssaot 

du  prix  de  l'argent,  25,  26.  co-propriétaires  ;  disparition  désordre 

.  FRANCE  ;  oà  la  voient  les  Francs;  des  bourgeois  ;  accroissement  du  wm 
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brades  Mrfs,  389.  Classe  d'hommes  tivëe,  152  et  suiy.  Les  bourgeois  des 

qui  ne  connaissent  qae  le  seigneur  du  villes  oommencent  à  stipuler  pour  eux 

diàteau  et  n'ont  aucune  idée  générale;  des  conditions  ;  pacte  entre  les  villes 

titres  que  prennent  les  seigneurs,  390.  d'Amiens  et  de  Gorbie,  174.   Goali- 

Dispersion    des  fiefs   sous  plusieurs  tion  d'év6ques  pour  le  maintien  de  la 

souverainetés  ;  complication  d'intérêts  paix  et  de  la  justice,   175  et  suiv. 

qd  augmente  la  confusion  de  l'histoire,  Progrès  graduel  de  la  nation;  déca- 

391.   Brigandages   nés  du  droit  de  dence  simultanée  de  l'autorité  royale; 

guerre  privée ,  399.  Silence  des  con-  devient    l'école   d'héroïsme   de  tout 

ciles;  le  pouvoir  militaire  a  remplacé  l'Occident,  197.  Incertitude  sur  l'ori- 

le  pouvoir  sacerdotal,  440.  Uniformité  gine  et  les  progrès  de  la  chevalerie, 

do  la  population  miûgré  la  diversité  198.  Époque  de  son  éclat,  199.  Enga- 

d'oiigines ,    4âO.     Liungue  française  gement  religieux  autant  que  militaire, 

naît  atec  l'identité  de  la  nation  ;  le  201.  Détails  sur  la  réception  ;  appren- 

pays  serepeuple;  est  fortifié;  se  couvre  tissage  sous  un  chevalier;   la  domes- 

de  soldats,  461.  Le  système  féodal  est  ticité  anoblie;   mœurs  élégantes  des 

pleinement  établi  ;  son  influence  bien-  châteaux  ;  hiérarchie  de   ces   écoles 

faisante,  452.  Les  noms  propres  ne  de  courtoisie;  la  cour  occupe  le  pre^ 

sont  pas  encore  en  usage  ;   on  y  sup-  mier  échelon  ;  circonstance  qui  remet 

plée  par  des  surnoms  ou  par  l'hérédité  en  honneur  le  pouvoir  royal ,  202  à 

des  prénoms,    453.    Le  nom  de  la  208.   Horrible  famine,   216  à  220. 

seigneurie  joint  à  celui  de  l'honame  Etablissement  de  la  trêve  de  DiêUj 

ramène  l'usage   des   noms  propres,  242  à  251.   Pourquoi  plus  d'assem- 

454.  Gouvernée  par  une  confédération  blées  nationales,  325.  Aspect  héroïque 

de  princes   rarement  soumis  à  une  et   chevaleresque  de  la  France;    ce 

volonté  commune  ;  lY ,  2.  Nombre  de  qu'est  la   nation  ;    c'est  la  noblesse 

ces  princes,  3.  Prétendues  pairies,  seule   qui   attire   les  regards,  366. 

16. Développement  rapide  de  la  nation  Barrière  qu'elle  élève  entre  elle  et  les 

pendant  l'époque  de  la  confédération  parvenus  ;  distinction  de  naissance , 

féodale,  33.  Formation  de  maisons  367, 368.  Etablissement  des  tournois, 

{eudataires,75, 76.  Peste  en  Limousin  370.  Leur  inventeur  et  législateur; 

et  en  Aquitaine  ;  première  origine  de  règles  et  description  de  ces  jeux,  370 

la  (révs  de  ZH'eu,  76,  77.  Isolement  des  et  suiv.   Invention  toute  française; 

feudataires  ;  cause  du  silence  de  l'his-  réputation  qu'elle  donne  à  la  France, 

toire  sur  leurs  actions,  82.  Indifférence  377.   Quand  passent  dans  les  autres 

des  chroniqueurs  pour  leurs  pakites  contrées,  378  et  suiv.  Symptôme  d'une 

guerres  ;  seconde  cause  de  ce  sUence,  grande  révolution  dans  les  mœurs  et 

S4.  Croyance  générale  de  la  fin  pro-  la  condition  du  peuple,   révélé  par 

cHaine  du  monde,  86.  Elémens  d'une  l'établissement  de   la   commune    du 

révolution  dans  le  pouvoir  de  l'Église,  Mans,  417.  Révolution  qui  crée  en 

S8.  Violence  des  seigneurs;  foi  super-  France  le  tiers  état  et  la  liberté, 418. 

Btitieuse  qui  la  contient,  113.  Fré-  Quelle  était  antérieurement  la  situa- 

qu»ice  des    miracles    annoncés    en  tion  des  cités,  422  et  suiv.  Gorpora- 

chaire;  frein  aux  passions  de  l'époque,  tiens  et  privilèges  ,432,  433.  Esprit 

115.  Le  clergé  multiplie  ses  conciles;  d'association  en  Flandre  et  en  Belgi- 

conserve  son    esprit  de  corps;  rend  que,  434  et  suiv.   Permanence  des 

des  décisions  civiles ,  143.  Construc-  privilèges  des  villes   du  Midi,  436. 

tton  des  cathédrales  gothiques  ;  décou-  Rôle  important  qu'y  jouent  la  bour- 

vcrte  de  nouvelles  reliques,  144,145.  geoisie  et 'les  hommes  libres,  438  et 

Fermentation  religieuse  ;   intolérance  suiv.  La  monarchie  française  n'a  point 

du  clergé,  145.  Premières  tentatives  d'histoire  pendant  le  onzième  siècle, 

de  réforme,  146  et  suiv.  Supplice  des  482.   C'est  toutefois  une  époque  de 

^érétiques,  151,  152.    Explosion  de  vie   et  de   création;    progrès   de   la 

lureiir  contre  les  juifs  ;  par  quoi  mo-  langue,  du  commerce  ;  amour  de  la 

l'obls  générale  de  VHistoire  det  FrançaU.  15 
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liberté;  MmmeiioemMi  de  la  poésie,  rienn,  I7T  è  S80,  410,  La  nti« 
4S8,  484.    Quelle  est  Técole  de  la  dlsparatl  devant  le  monaniiie;  1m 
renaissance  deabeatti-arte,  487  ettuiv.  |khasee  de  ta  vie  emit  des  phaseide 
Trobadors  eu  troubadours,  494.  Cî^  l'histoire    lattonale,    4f8.   Doolev 
eonseriptions  féodales  de  la  Franee  à  publique  à  la  perte  de  la  terre  saiate, 
la  fin  duonEième  siècle;  V,  6  et  soiv,  461.  Absenoe  de  principes  ebec  sa 
Ses  pro^s  sous  le  règne  de  Phl«  gonvemana  pendant  les  huit  prenien 
lippe  t^*,  61  et  sniv.    Cireonitances  siècles  de  eon  histoire,  d'eu  est  résnllé 
qui  l'agrandissent  au  sud,  à  l'ouest  et  rayilissement  de  tous  ;  IX,  4.  VioM  de 
à  l'est,  147,  f  48.  Est  regardée  comme  l'ordre  religieux  pendant  cette  période; 
le  centre  de  la  chrétienté,  801.  L'ae4  le  pouToir  de  l'Église  employé  à  troo* 
tivité  de  la  pensée  y  renaît  et  produit  Merles  notions  du  juste  et  de  riojaste, 
dans  les  idées  religieuses  un  mouTCi*  à  anéantir  la  morale,  &.  La  aatioa  n'est 
ment  précurseur  de  la  grande  réfor-  pas  prête  eneore  à  entrer  sur  la  sebe 
mation,  370.  Circonscriptons  à  Taré*  deThistoire,  6.  Laliberté  de  longtemps 
nement  de  Philippe-Auguste;   VI,  4  nedoit  pas  lui  être  garantie,  7.  Elle  lui 
et  suiy.  Ruinée  par  les  soldats  d'aven*  est  tellement  étrangère  que  son  souve- 
ture  ;    sauvée   par    des   associations  rain  peut  oser  la  protéger  cbei  1m  peor 
populaires  ,    8f .     Soumise   pendant  pies  voisins,  8.  L'hérédité  à  h  cm* 
l'époque  féodale  à  auatre  royautés,  ronne  n'est  réglée  par  aucune  loi;  i« 
248.    Désolée   par  le   départ   d'une  filles  ne  sont  point  légalement  exeloes, 
croisade  d'enCans  qui  périssent  dans  840,847  et  sulv.  Gomment leoreids- 
les  flots,  845  et  s«iv.  Comment  gou-  sion  devient  lot  fondamentale  de  l'étit, 
vernée  pendant  la  minorité  de  saint  849.Terreur  que  oausent de  prétendu 
Louis;  VU,  88  el  suiy.  Se  compose  sortilèges,  415.  Gomment  l'autorité, 
de  deux  nations  :   la  noblesse  et  la  au  lieu  de  la  sanction  de  la  force, i 
bourgeoisie  ;    esprit  républioain  des  acquis  la  sanction  du  droit;  X,  lCi^ 
villes,   surtout  dans  le  Midi,    t87,  constances  qui  rendent  suspect  le  corps 
109  et  suiy.  Transition  de  la  confédé^  appelé  à  prononcer  sur  le  droit,  3  et 
ration  féodale  au  régime  absolu  !  VIII,  suiy.  Hésitation  de  l'opinion  sur  U  pré- 
Ot.  Par  qui  est  reconstitué  l'ordre  pu-  férence  donnée  à  la  lignemascolinci^' 
blic,  04.  Seuifrances  de  la  France  sous  Influence  extérieure  de  l'élëganee  de  h 
le  régime  absolu  ;  avantages  qu'elle  en  eour  de  France,  1 7,  59.  Rapports  de  h 
a  retirés,  05.    Le  peuple  s'associe  à  nation  avec  l'Angleterre  avant  li  rnp* 
la  révolution  qui  s'opère  dans  l'état,  ture  de  Philippe  vi  et  d'Edoaird  lo; 
86.  La  France  applaudit  è  la  destrue-  pourquoi  n'a  point  été  passionnée  dus 
tion  des  libertés  féodales,  07.  Le  luxe  cette  lutte;  assoupissement  dans  lequel 
et  les  arts  y  sont  introduits  par  suite  le  despotisme  l'avait  plongée;  c'est  aux 
des  conquêtes  de  Charles  d'Anjou  en  Anglais  qu'il  faut  emprunter  les  doea' 
Italie,  154.  Obscurité  de  son  histoire  mens  de  cette  guerre;  pourquoi,  ^^ 
après  saint   Louis,  900.    Comment  à  ISO.  La  France  obéissait  et  oepeo- 
courbée  sous  le  despotisme,  t09.  As-  sait  pas,   197.  Gomment  la  gtieR« 
semblées  de  ses  Etats  généraux,  359.  devient  nationale,  808.  Ravages  dcU 
Ses  transformations  lentes  sont  inaper-  peste  de  1848,  841  et  suiv.  Recoarre 
çues  des  contemporains,  875.  Devient  ses  assemblées  périodiques,  481.  ni 
de  plus  en  plus  monarchique ,  870.  point  assez  de  vigueur  pour  faire  to^i^ 
Elle  n'a  plus  que  l'apparence  de  sa  ner  &  son  avantage  cette  révolution, 
constitution  féodale:  les  gentilshommes  433.  Comparée  à  l'Italie,  436.  ^^^ 
ne  font  plus  usage  de  leurs  forteresses  et  besoins  que  développent  son  contact 
que   pour   opprimer  leurs   vassaux  ;  avec   cette   contrée ,   436  à  438.  Ci 
guerre  sourde  que  leur  font  les  juges  qu'est  la  nation,  449, 443.  Souffrances 
royaux;   état  de  la  bourgeoisie;  fai-  cruelles  dont  elle  commence  à  se  re- 
blesse des  villes;    absence   de  toute  mettre  ;  XI ,  69.  Causes  de  prospérité 
notabilité  nationale;  influence  exté-  Indépendantes  du  gouvernement  ;lof' 
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villes  et  des  villages,  60  à' 6$.  Les  pour  ofay^nne  1^  ciUdçlle  ae  Dijou' 

grandes  maisons  féodales  sont  éteintes,  XXI,  338. 

305.    Ce    qu'est    devenue   Tautoritl  FRANjCO  (theobaldo)  tente  d'as- 
royale,  306.  Etat  et  fermentation  d^  sassiner  l'empereur  Frédéric;  aveux 
grandes  villes  ;  la  guerre  esjb  engagée  que  ce  prince  lui  attribue;  YII,  357. 
entre  la  nation  et  les  princes,  373  à  FBANÇOI^  I^*",  empereur,  Sabord 
378.  Ré0exions  sur  la  défaite  de  la  duc  de  I^orraine,  puis  grand  duc  de 
nation,  434  à  436.  Causes  du désavai^  Toscane;  X^VIU,  i44,  et  suîv.  Son 
tage  de  la  bourgeoisie  dans  sa  lutte  mariage,  149.  A  quel  prix  Frédéric  lui 
contre  la  noblesse;  difficiles  à  appré-  offre  son  sùilrage,  2S2.  tl  marche  au 
cier  ;  pourquoi,  4^7  à  440.  Orthodoxie  secours  de  Prague ,  ^35.  Négocie,  $59. 
de  toutes  les  classes,  44 1,  442,  Servi-  Neutralise  la  Toscane ,  272.  Sa  con- 
Uté  de  l'enseignement,  44 3^,  444.Pr(>  currence  à. l'empire,  360,  371  et  suiv. 
grès    de  la    France    au    niilieu   des  If  est  élu,  373.  Sa  jonction  avec  d'A- 
caiamités  du  règne  de  Charles  yi;  à  remberg,  375..  Signe  le  traité  d'Aix- 
quoi  sont  dus  ;  XII,  1 70  à  1 75.  ^tour  la-Chapelle ,  4  57  /  A,^'tachemeut  que  lui 
rée  d'états    troublés  et  impuissans }  porte  Çhoiseul  ;  XXI^j  ai .  Son  désir 
désire  elle-même  la  paix,  176.  Som-  ia  la  paix,'  14]6.  Sa  mort,  3ÔS,  311. 
meil  et  indifférence  politique  du  peu-  FRANÇOIS  1^',  roi  de  France  ;  ses 
pie,  177. Frivolité;  amour  d^s  p/aisirs  vers  sur  A^nès  Sorel;   XIII ,  345. 
chez  les  grands;   le  séjour  de  Paris  à)n  lige  à  la  mort  de  son  père  comte 
satisfait  leurs    goûts  dissipés,  et  la  d'Angouléme  ;  XX,  ^56.  Son  âge  à  la 
France  est  sauvée  d'un  dimenihrement^  mort  de  Charles  vui^  266!  Il  accueille 
Î2S  à    3.^0.   Commence  à  renaître^;  Ip  comt^e  de  Flandre,  375.  précautions 
XU,  461  et  suiv.  Une  nation  nouvelle  que  prend  Gié  pour  que  la  reine  né 
s'est  formée  ;  progrès  du  langage,  à&î  1,'enlève  pas,  435,  43^6.  jLouis  xu  se  dé- 
et  suiv.  Sa  littérature  arriérée,   583  termine  à  lui  doiiner  en  mariage  sa  Hll^ 
et  suiv.  Le  Roman  de  la  Rose ,  588.  Claude  ;  tfBudresse  que  le  roi  lui  t^ 
Ses  poètes,  689  à  596.  Ses  historiens,  moigne  ;  haine  de  la  reine ,  446  a448. 
498  à  606.  Ses  historiens  latins,  607,  Ses  fiançailles  avec  la  princesse ,  45 1  k 
608.  Esprit  d'examen,  609  et  suiv.  457,.   Il  va  au-devant  du  roi,  51à> 
Unament  les   inquisiteurs  raniment  I^st  envojé  à  l'armée  de  Béarn  ;  ren- 
ies supplices,   61^,  613.  L^pinion  forts  qu'U  reçoit,  604.  Pourquoi  son 
publique  n'est  pas  encore  éyeillée;  Xy,  mariage  retardé,  Ç^i.  Prend  le  cowr 
5b8.  Quand  passe  du  moyen  âge  aux  mandement  de  l'armé^e  de  Picardie, 
temps  modernes  ;  qu^nd  commencent  644*   T^'^^e   général^e   qu'il   signe  à 
les  études  sérieuses  et  la' double  série  Orléans,  659.  Son  mariage  célébré, 
«^'écrivains  qui  n^t  en  évidence  la  vie  662,  663.    Comment  compromet  s^ 
à^  pays;  XYI,  1  à  3.  La  nation  est  future  royauté,  668  à6.7Q!  Son  avéne- 
de  moins  en  moi^s  belliqueuse;  XVIII,  ment  signale  le  passage  du  moyeia  ^ 
45.£Ue  a  perdu  tout  souvenir  de  liberté;  aux  temps  modernes,  XYI,  ^.  Seagoûts 
toute  pensée  d'opposition,   68)  69*  littéraires;  idées  qu'ira  puisées  dans  les 
Quand  s  accoutupie  à  cq  que  rien  qe  ifomans  de  chevalerie  ;  sa  beauté  ;  son 
se  fasse  dans  les  provinces  ;  XXII ,  6  adresse,  pouvoir  de  sa  mère  sur  lui  ; 
«  9*  Institution  d'une  nouvelle  féoda-  son  école  de  galanterie  ;  son  idolâtrie 
ut^;  sur  quoi  fondée,  10  et  suiv.  Les  pour  lui;  modèle  qu'il  se  propose;  son 
calamités  de  la  guerre  de  trente  e^ns  se  absolutisme,  3  à  8.  ^s  avertisseme&s 
répandent  dans  quelques  provinces  fran-  à  Brandon  ;  s»  colore  en  apprenant  son 
^aises,  354.  Provinces  que  la  France  mariage  avec  la  veuve  de  Louis  j^iiiil 
acquiert;  XXIV,  184,  185.  Progrès  pardonne;  pompe  de  ses  fêtes;  sonsa- 
des  lumières  et  plaies  du  pays;  XXVI,  2 ,  cre  à  Reims  ;  son  couronnement  à  Saint- 
^^  ^5, 111, 161,  262.  Préparée  pour  Denis  ;  son  entrée  à  Paris,  8  à  11  ; 
«ûe  révolution  j  XXX ,  2  et  «oiv.  457.  initié  par  Louis  ui  aux  «ffaire»  j  em- 
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plois  qu'il  distribue,  1).  Ordonninoe  Viseonti  ;  sa  duretë  à  l'égard  de  Tri- 
sur  la  chasse  qu'il  fait  enregistrer  mal-  yulzio  ;  sa  conduite  imprudente  en  Ita- 
grëla  résistance  du  parlement,  16,17.  lie;  alliés  qu'il  sacrifie  aux  Hédicù, 
Son  projet  de  conquérir  le  Milanais;  85  à  89.  Son  imprudence  danslesPajs- 
il  l'achète  à  la  reine  ;  ses  négociations  Bas  ;  il  refuse  de  reconnaître  les  pri- 
pour  dissoudre  la  ligue;  il  promet  à  viléges  de  Tournai;  il  offense  la  famiQe 
Charles  (Quint)  la  main  de  sa  belle-  de  La  Mark ,  89  à  92.  Il  demande  la 
sœur,  18  à  20.  Il  renouvelle  la  paix  couronne  impériale,  97.  Ses  ambass4- 
avec  Henri  yiii  ;  l'alliance  avec  Venise;  deurs  en  Allemagne  ;  leurs  moyenyde 
sa  convention  avecFrégose,  avec  Léon  ;  corruption  ;  motiifs  allégnés  pour  1  ex* 
sa  rupture  avec  Ferdinand,  2 1 .  Armée  dure,  98  à  1 00 .  Sacrifices  auxquels  son 
qu'il  rassemble  ;  il  laisse  la  régence  à  élection  eût  entraîné  la  France,  103. 
sa  mère  ;  ses  troupes  passent  les  Alpes;  Rapports  entre  son  caractère  et  celoi 
ses  premiers  succès;  le  pape  se  dé-  de  Bonnivet;  celui-ci  l'excite  k  la  gaem 
clare  neutre  ;  les  Suisses  négocient,  contre  Charles  ;  leurs  griefs  récipro- 
commissaires  qu'il  nomme,  22  à  27  ;  ques  ;  il  hésite  à  commencer  la  guerre; 
il  gagne  la  bataille  de  Marignan,29  à  105  à  107.  Ses  expédions  financiers; 
34.  Se  fait  armer  chevalier  par  Bayard;  vénalité  des  charges,  108,  109.  Sqd 
arme  lui-même  Fleuranges,  est  maître  entrevue  du  champ  du  drap  d'or  arec 
du  Milanais  et  de  Gènes,  35  à  37.  Sa  Henri  vin  ;  est  dupe  de  Wolsey,  llOà 
fausse  politique;  son  traité  avec  le  tl7.  Comment  blessé  chez  Saint-Poli 
pape  ;  ses  promesses  aux  Médicis  ,38  1 1 7, 1 1 8 .  Ne  profite  point  des  embarras 
a  40.  Son  alliance  avec  les  Suisses,  4t.  où  il  sait  Charles  ;  fait  envahir  la  Na- 
Son  entrevue  avec  le  pape;  il  modifie  varre;  reçoit  en  grâce  La  Mark;  lai  per- 
la pragmatique  sanction,  42  à  44.  Il  met  de  défier  l'empereur,  pais  l'arrête) 
ajourne  la  conquête  de  Naples  ;  revient  122  à  126.  Sa  négociation  avec  Léon  s; 
en  France,  45.  Congrès  dont  il  con-  trompépar  lui,  128.  Averti  de  seméfier 
vient  avec  Charles  (Quint),  47,   48.  de  ce  pontife,  129.  Accuse  Gliarles de 
Traité  de  Noyon  entre  eux,  50.  Son  violation  de  territoire,  recourt  à  Henri 
traité  de  Cambrai  avec  Maximilien  ;  son  vin,  1 30.  Met  la  France  en  état  de  dé- 
traité  d'alliance  perpétuelle  avec  les  fense,  131.  Marche  de  Reims  sur  Va- 
Suisses;  sa  ligue  avec  Venise,  51  à  53.  lenciennes;  rencontre  Tannée  iop^ 
Son  traité  de  Londres  avec  Henri  viii,  riale  ;  k  laisse  édiapper,  prend  Hes* 
54  à  56.  Son  concordat  avec  Léon;  il  din,   134,  135;  n'est  point  préparé i 
le  fait  présenter  au  parlement;  résis-  la  guerre  qu'il  a  provoquée;  a  contre 
tance  de  ce  corps;  enregistrement  forcé  lui  quatre  puissances  dont  chaeune 
et  après  protestation;  résistance   de  est  à  peu  près  égale  à  la  France, 
l'université ,  57  &  65.  Luxe  du  roi  ;  sa  1 40.  Il  est  sans  aUiés,  Ut .  Conuneot 
dissipation;  par  qui  encouragé  dans  remplit  le  trésor;  vente  de  charges; 
ses  goûts  voluptueux ,  son  autorité  sans  création  d'une  quatrième  chambre  daos 
bornes ,  68,  69.  Son  activité;  son  dé-  le  parlement  de  Paris;  résistance  de 
sir  de  paraître  seul  maître,  70,  71.  ce  corps;  il  le  force  à  obéir;  il c^^J 
Sa  vie  de  châteaux  ;  comment  entend  des  rentes  sur  l'hôtel-de-rille,  1  " 
la  royauté;  sa  prodigalité  ;  Vivonne  la  147.  Autorise  Tournai  à  se  rendre^ 
lui  reproche,  72  à  75.  Ses  édits  bur-  rompt  avec  Henri  vni,  reçoit  sa  dé- 
saux  ;  son  projet  de  croisade  ;  adresse  claration  de  guerre  ;  fait  arrêter  les 
de  ses  négociations  avec  le  pape,  76,  mardiands  anglais,  148  à  fôO.Faitle- 
77.  Avec  les  ambassadeurs  anglais;  ver  des  Suisses  pour  reprendre  le  Mi- 
avec  Charles,  qu'il  nomme  son  gendre;  lanais  ;  se  rend  à  Lyon ,  151  *»  ^"''P^ 
il   annonce  au   souverain  pontife  sa  ser  de  l'argent  à  Lautrec,  154.11?*''' 
candidature  à  l'empire;  lui  conseille  l'Italie;  neutralités  qui  couvrent  ses 
-  d'appeler  Maximilien  enïtalie,  78  à80.  frontières,  sauf  le  nord  de  la  Cbaœi»- 
■  Ses  amours  avec  la  dame  de  Château-  gne  et  la  Picardie;  ses  mesures  defeo- 
briand,   82.  Faveur  qu'il  accord»  à  sives,  159  à  161.  La  fin  des  troubles 
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ayec  Lautrec  ;  il  découvre  les  conçus-  noy  lui  insinue  de  passer  en  Espagne; 
sions  de  sa  mère;  sa  cour  divisée  en-  comment s*y rend; estconduitàMadrid, 
tre  cette  princesse  et  la  dame  de  Cha-  265  à  265.  Ses  contre-propositions  à 
teaubriand,  164  à  169.  Sa  noncha-  Charles;  sa  maladie;  son  entrevue  avec 
lance;il  abandonne  les  affaires  à  Louise;  Tempereur,  266  à  268 .  Son  édit  d'ab- 
jalougie  du  connétable;  le  roi  est  par-  dication;  il  le  retire;  signe  le  traité 
rain  de  son  fils;  magnificence  avec  la-  de  Madrid,  contre  lequel  il  proteste; 
quelle  il  est  reçu,  170,  171.  Fiefs  de  cède  la  Bourgogne;  est  fiancé  à  Eléo- 
Bourbon  que  lui  adjuge  le  parlement,  nore  d'Autriche;  livre  ses  fils  en  ota- 
173,  174.  Ses  prodigalités,  désastres  ges  ;  est  remis  en  liberté,  278  à  277. 
publics;  ravages  des  gens  de  guerre;  Il  refuse  de  ratifier  le  traité;  renou- 
peste  à  Paris  et  désordres  ;  lit  'de  jus-  velle  ceux  avec  l'Angleterre  :  négocie 
tice  qu'il  tient  au  parlement  ;  sa  fer-  avec  les  principautés  italiennes  ;  son 
meté,  178  àl80.  Son  projet  d'envahir  but;  sa  passion  pour  AnnedePisseleu; 
le  Milanais  ;  combinaisons  au  nord  fortune  qu'il  fait  au  mari  qu'il  lui 
qu  il  fait  échouer  par  sa  vanité  puérile,  trouve,  278  à  281.  Assemblée  sur  la- 
182  à  184.  Il  part  pour  l'Italie;  a  con-  quelle  il  rejette  la  violation  de  ses  en- 
naissance  du  complot  du  connétable;  gagemens,  282.  Se  place  par  le  traité 
son  entrevue  avec  lui  ;  il  le  fait  sur-  de  Ck)gnac  à  la  tête  de  la  ligue  ita- 
"veiller  ;  le  fait  assiéger,  fait  arrêter  ses  lienne  ;  la  sert  mollement,  se  livre  tout 
partisans;  le  force  à  fuir,  184  à  190.  aux  plaisirs,  282  à  284.  Négocie  avec 
Retenu  en  France  par  ces  événemens;  l'empereur,  285.  Inquiétudes  qu'il  in- 
garde auprès  de  luiles  princes  du  sang;  spire  aux  confédérés  ;  ambassadeur 
«onfie  à  Bonnivet  l'expédition  d'Italie,  qu'il  reçoit  ;  flotte  qu'il  ébranle,  287  à 
192.  Fait  rassurer  Paris;  ses  efforts  290.  Comptable  des  maux  qui  acca- 
|our  reconquérir  le  Blilanais,  196,197.  blent  Rome;  nature  défensive  de  son 
Secours  qu'il  envoie  à  Bonnivet,  204.  alliance  avec  l'Anglais;  espère  forcer 
oes  meSures  administratives  et  finan-  Charles  à  accepter  le  rachat  de  la  Bour- 
sières, 208,  210.  Ses  mesures  pour  gogne;  il  visite  Paris,  296,  297.  Lit 
Refendre  la  Provence  ;  mort  de  sa  de  justice  qu'il  tient  pour  venger  Du- 
emme;  son  incontinence;  traitée  vertu  prat  ;  ses  injonctions  au  parlement, 
"dune  jeune  Provençale,  216  à  218.  Il  financiers  qu'il  fait  poursuivre;  met 
«nvabit le  Milanais  ;  avis  qu'il  néglige;  en  jugement  l'évêque  de  Paris;  son 
11  nomme  sa  mère  régente;  ses  opéra-  impatience  contre  le  pape,  298  à 804. 
ï?^  '  ^^  incapacité  militaire  ;  ses  Invoqué  au  secours  du  pontife  captif  ; 
Wées  fausses  de  la  dignité  royale;  il  as-  ses  traités  avec  Henri  vni;  son  ma- 
siége  Pavie,  519  à  223.  Fait  un  déta-  riage  stipulé  avec  Marie  d^ Angleterre; 
«ûementsui-Naplfes;  affaiblissement  de  son  entrevue  avec  Wolsey;  armée 
^on  année;  ses   embarras,  227,  228.  qu'il  prépare  à  entre*  en  Italie  ;  as- 

e  concentre  et  réunit  son  conseil  de  semblée  par  laquelle  il  se  fîft  relever 

guerre  à  l'approche  des  Impériaux  ;  se  des  obligations  du  traité  de  Madrid, 

Résout  à  livrer  bataille,   230,   231.  305  à  811.  Subsides  qu'on  lui  offre; 

chec  de  ses  détachemens;les  Grisons  il  donne  à  Lautrec  le  commandement; 

«quittent,  232.  Il  perd k bataille  de  le  laisse  sans  argent,  312,  314.  Re- 

^a^e  et  est  prisonnier,  238  à  238.  Son  pousse  les  concessions  de  Charles ,  le 

^trevue  avec  Bourbon  ;  sa  captivité  ;  fait  défier  ;  leurs  provocations  récipro- 

««8  lettres  à  Charles-Quint  et  ÎL   sa.  ques,  318  à  323.  Langueur  de  ses  ef- 

^  '"?♦  5*0  à  242.  Son  heureuse  pré-  forts  en  Italie;  il  perd  l'amitié  de  Do- 

54*1   S  ^*  l'avoir  nommée  régente ,  ria,  puis  Gênes,  puis  l'armée  de  Saint- 

*d.  Expédition  de  Guise  dontil  le  fé-  Pol,  8t4  i  3«7.  Epuisement  de  «on 

^^»  250.  Comment  g«rdé,  cnôx^te^  trésor  et  de  ses  peuples  ;  neutralité  des 
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princes  voisins;  il  veut  ensuite  rame-  une  arm^e,  405,  106.  $es MbtiUspotir 

ner  la  guerre  en  Flandre;   entrevue  rechercher  cette  alliance;  il  convoite 

projetée  de  sa  mère  et  de  Marguerite  les  biens  du  clergé;  ses  grïefs  contR 

d'Autriche,  327  à  329.  Ces  deux  prin-  Clément  ;  pourquoi  négocie  avec  loi;  il 

cesses  signent  l(e  traité  de  Cambrai,  lui  fait  proposer  le  mariage  de  son  IQs 

332,  333.  Cette  paix  honteuse  le  laisse  Henri  avec  Catherine  deltfédicis;  in* 

sans  alliés  ;  comment  appréciée  par  les  quiétude  que  lui  donne  i*entrevue  pro- 

historiens;  il  proteste  contre  le  traité;  jetée  du  pontife  et  de Temperear ;  car- 

son  parlement  proteste  contre  Tenre-  dinaux  qu*il  charge  d'y  assister;  son 

4;istrement,  334  à  338.  Excite  la  ré-  retour  à  Paris;  subsides  qo'il  obtient 


compte  de  1  empe- 
reur; ses  fils  lui  sont  rendus  ;  son  ma-  419.  Ses  rapports  avec  le'dac  de  Si- 
riage  avec  Eléonore,  345  à351.  Com-  voie,  413.  Son  agent  Maraviglia ali- 
ment acquiert  la  gloire  àe protecteur  et  laq  ;  pourquoi  mis  à  mort  ;  réparation 
de  père  des  lettres  ;  se  pUît  à  s'entou-  qu'il  demande  ;  ses  menaces  à  Tempé- 
rer de  savans  ;  livre  sur  lequel  Ta  con-  reur;  explications  que  lui  donne  Sforza, 
suite  CastigUone;  proscrits  lettrés  qu'il  419  .à  423.  Pourquoi  intervient  to 
•  pensionne,  351  à  354  etsuiv.  Précep-  les  affaires  d'Allemagne;  en  quoi  loi 
teur  qu'il  donne  à  ses  enfans,  355.  était  utile  l'alliance  qu'il  a  perdue  do 
Suite  de  ses  protégés,  355  à  361.  Il  duc  de  Gueldre;  la  remplace  par  celle 
fonde  le  collège  des  trois  langues  ou  de  la  ligue  de  Smalkade  ;  méfianceque 
collège  de  France  ;  se  refroidit  pour  ses  rigueurs  envers  les  protestans  us- 
cet  établissement  ;  pourquoi  ;  prédica-  pirent  à  la  ligue  ;  il  la  seconde  dass 
tiens  contre  le  grec;  son  mépris  pour  le  rétablissement  àuducUlricdeVir- 
.ces  déclamations  ;  inquiétudes  que  lui  temberg,  423  à  "428.  Son  entreTue 
donne  la  réforme,  362  à  365.  Disposé  avec  le  pape;  honneurs  qu'il  lui  rend; 
d'abord  à  réprimer  l'intolérance,  met  oubli  qu'il  fait  de  ses  promesses  au  roi 
un  frein  au  zèle  de  Béda;  profanation  d'Angleterre;  fait  célébrer  l»manage 
d'une  imagé  qui  change  ses  disposi-  de  son  iUs  avec  Catherine  de  Médias; 
tiens;  il  la  remplace  solennellement  faveur  qu'il  obtient  du  saint  p^K« 
par  une  statue  d'argent;  il  fait  brûler  429  à  432.   Sa  vaine  tentative  pou 

•  vif  Berqiiia  et  réveille  les  exécutions  rattacher  Henri  à  la  cour  de  ^om, 
I  en  France,  379  à  883.  Par  qui  in-  '  433.  Son  désir  de  la  guerre;  éut pro- 

flaencé  tour  à  tour  dans  ses  sentimens  .  spère  de  ses  finances;  alliés  sar  lesquels 
religieux;  il  h.irite  de  sa  mère;  emploi  il  compte  ;  il  organise  la  force  publi- 
qu'il  fait  de  ses  trésors,  38.6  à  388. Il  que;  crée  une  infanterie  nationale < 
seconde  la  ligue  de  Smalkade,  392.  discipline  qu'il  veut  y  établir  parla 
Sies  r]|]^orts  avec  .Jean  Zapolsky,  roi  terreur;  son  peu  de  constance;  sa  ri- 
de Honfrie,  et  avec  ^oliman;  l'empe-  gueur  extrême  dans  la  punition  des  a^ 
reur  lui  demande  assistance  contré  ce  .  lits  ;  supplices  atroces  qu'il  ordonne 
.   démier,il  /offre  de  garder  Italie,  394,  pour  les  voleurs  de  grands  chemin, 
.    »96.  Justice  prévôtale  qji'il  fait  exer-  434  à  440.  Il  demande  passage  au  doc 
:   ceE  dans.  les.  provincesj  il  xéuoif  la  de  Savoie,  fait  lever  les  Landsknechte; 
Bretagne  è  la  Fraoee;  dons  qu'il  fait  ne  peut  avoir  de  Suisses,  441  à445' 
è  Frwi<roisQ'  de  Foix  ;  son  iUs  AÎné  est  .La  mort  de  Qément  vn ,  la  guerre  (?• 

5t^a»é.dttc  île  eette  proviwvB. réunie  .Charles  porte  en  Afrique  suspendeD» 

ont  il  eoafirme  lès  privilèges  ,  399  à  ses  apprêts  ;  alliance  que  lui  offre  ce 
-    402.   A. quelle  oqeasion  ^ signe   âvec.-.prince  ,  443  à  447,  Son  soie  pendf"» 

.  Hâui  un  traité  de.  défense  w^tuelle,  l'expédition  de  son  rival  de  gagner  U- 

•  ^98.  11  ki  conseillf  d'épouser  Anne  ,  fection  des  dévots;  ses  disF*'*^»"^ 
4B]MegrA;  pon^ntijBvue  mv^elui-;  aous.^jprécédenies  en  faveur  des^piot^teas. 
quel  prétexte  ils  conviennent  de  réunir    influence  de'sa  sœur  et  de  Du  Belwyj 
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i\  iadiM  à  ft|i^elef  en  Frtfltte  M«laMk<  aoiiotmtiit  boii  rittli  no  doime  point 
ton; par qnittitiBtêiMfit dirigé;  grande  SttiM  à  oitte  Awautioii,  St7  K  6t9. 
procesrioii  à  la<itteU«  il  astltte  ;  il  fait  Gonflmis  lai  pritilëges  d*ArlM  et  d« 
brûler  six  réfomkéB;  n&et  Itti^mètte  la  MatMillet  raftoe  d*aUégerleslaillea  de 
feu  «a  bûohar  ;  moatean  «haira  et  prtH  la  Protencê  ;  refient  à  Paria  ;  eet  re« 
met  la  peraéeatîoii  ;  sott  idit'daiM  M  joint  par  le  roi  d'Ecoeae,  5f9  li  ôdt. 
se&B  ;  sa  ferreur  alanne  la  ligna  da  Son  déair  de  B'alHer  à  ce  ))rinee  *,  il  lui 
Smalkade,  448  à  456.  Son  naaenti-  offre  Marie  de  BoaHM>n,  Mt,  683.  Il 
ment  Contre  lee  princes  d'Antriclie  è  fait  eiter  Gharlei  en  pariement  comme 
otaae  de  ienra  rérélatione  snr  aea  rein-  détentenr  de  la  Flandre  et  de  rilrtois, 
tioas  avec  lea  Turcs;  aea  récrimina-  538)  639.  Il  porte  la  guerre  an  nord  ; 
tions;  il  e'ecplique  atee  la  ligue;  ai-  ses  opérationi  dans  les  Pays-Bas;  il 
gnale  les  suppliciés  comme  ennemis  de  licencie  eon  armée,  540,  541 .  OpérA* 
l'églised'AUeniagne;  appelle  en  France  tion  qu'il  combine  avee  Soliman  snr 
Melanckton,458,467.Gonfi$renceqtt'il  Fltalie,  64).  Hostilités  «onfosea  en 
propose;  son  édit  de  tolérance;  il  ou-  cette  contrée;  il  est  sur  le  point  de 
blie  le  réformateur  allemand,  458  à  perdre  le  Piémont;  ees  dispositions, 
460.  Calvin  lui  dédie  son  IntîituHon  545  à  649.  Son  armée  d*ItaUe  ;  il 
àiféUeimey  463 ,  464 .  Par  qui  remplace  manque  à  ses  engagemens  aTsc  le  Turc; 
Daprat  ;  aVmpare  du  trésor  de  ce  der-  quand  s'ébranle  ;  suspend  le  combat  ; 
nier;  fait  réprimer  une  insurrection  à  évite  de  se  trouver  en  contact  avec  So- 
I<7on,  465,  466.  Ses  projets  de  ven-  liman;  accède  à  la  trêve  de  Monçon; 
geaoce  contre  Sforza;  à  la  mort  de  ce  licencie  son  armée;  reçoit  les  condi* 
prince  il  se  décide  à  dépouiller  le  duc  tions  de  paix  de  Vempereur;  négocie  ; 
(1«  Savoie;  aes  motife,  ses  prétextes;  donne  à  Montmorency  l'épée  de  conné- 
SM  réclamations,  sur  quoi  fondées;  lan«  table  ;  nomme  den  maréchaux  ;  avoue 
gige  impératif  de  son  envoyé  ;  ses  ac-  son  alliance  avec  le  Turc  ;  prometde  se 
tes  d'bostilité,  468  à  4T4.  Il  favorise  toumercontrc  lui  à  lapaix,  550  à  558. 
l'insurrection  de  Genève  fomentée  par  Se  rend  au  congrès  de  Nice;  trêve  qu'il 
des homme9<{u'il  a  proscrits;  échecs  de  y  signe,  558  à  585.  Sa  vieillesse  prê- 
tes troupes;  son  dépit,  475  à  476.  maturéé;  son  dégoût  de  ses  alliés  inft- 
li'empereur  lui  offre  le  Milanais  pour  dèles,  hérétiques  ou  républicains;  sa 
son  troisièmeftis  ;  à  quelles  conditions;  confiance  en  Montmorency  ;  ses  projeta 
ses  mesures,  sa  réponse,  son  traité  d'allier  sa  politique  à  celle  de  Chartes* 
avec  Soliman ,  478  à  481,  ïl  insiste  Quint;  il  lui  propose  une  entrevue; 
I»w  qnele  duché  de  Milan  soît  remis,  XVII,  1 1l  6.  Prix  que  Vempereur  at- 
sÎBoa  I  lui-même,  au  duc  d'Orléans  ;  tache  à  son  alliance  ;  leur  accord  secret 
sa  facilité  à  abandonner  ses  allîA,  48Î  à  Nice  ;  leur  rencontre  li  Aigues-Mor- 
à  488.  Ses  lietitenans  font  la  conquête  tes ,  7  à  10.  11  redouble  de  rigueurs 
du  Piémont,  488,  489.  Son  étrange  contre  les  hérétiques;  sa  maladie  hon- 
résolutfon  de  désarmer,  496  à  498.  Il  teose,  11,12.  Désir  du  connétable  de 
apprend  la  sortie  de  l'empereur  contre  le  réconcilier  avec  son  rival,  16.  Ses 
ïtti  dans  le  consistoire;  ordres  qu'il  subsides  îi  Henri,  17.  Ses  négociations 
donne,  498, 499,  560à  505.  Demande  avec  lui;  son  traité  avec  Tempereur, 
&B  commandant  de  Fossano  de  tenir  18  à  SI.  Alliance  qui  doH  lui  être  à 
^^ente  jours,  505.  Ne  peut  tecruter  charge;  ses  rapports  avec  Sôlhnan, 25 
son  armée;  pourquoi,  506.  Menacé  à Î5. Projet  de  mariage  avec  la  famille 
sur  tontes  les  frontières;  se  trouve  de  l'empereur,  25,  "26.  Lettre  que 
sans  troupes ,  507.  S'établit  à  Lyon  ,  lui  adresse  Henri ,  30.  Mècontentc- 
nomme  Montmorency  son  lieutenant  ment  contre  lui  en  Allemagne,  31.  Ga- 
g^néral,  508,  519.  Rejoint  l'armée,  ranties  que  lui  demande  rempercfur, 
&Î1 .  Protecteur  du  comte  de  la  IGran-  34.  Les  Gantois  lui  demandent  sa  pro- 
Joie,  524.  Succès  delà  campagne,  526.  tection,  88.  Il  offre  à  Charles  le  pas- 
U  perd  son  ffls  utné  ;  tccuse  d'ompoi-  sage  par  la  franfcë,  %0.  ta  «u-devant 
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de  lai,  43.  Son  zèle;  tes  fète«;  anee-  inspire  k  Henri  ¥iii|  alliance  de  ee 
dotes,  44  à  48.  Proposition  qu'il  reçoit  prince  avec  Charles-Quint  contre  loi, 
de  Tempereur  et  qu'il  rejette;  il  in-  145.  Il  porte  la  guerre  au  Nord;  ses 
siste  pour  obtenir  le  duché  de  nilan,  opérations,  146  à  148.  Son  inaction  à 
54.   Les  négociations  sont  rompues,  Reims,  150.  H  reprend  le  Luzemboarg; 
58  à  60.  Rivalité  à  sa  cour,  67.  Ses  rompt  avec  le  duc  de  CHèves,  152,153. 
plaintes  sur  la  froideur  du  Dauphin,  Ses  plans,  sa  retraite,  154.  Il  marche 
69.  Son  humeur  contre  ses  courtisans,  au  secours  de  Landrecies  ,155.  Joie 
contre  le  connétable  ;  il  fait  arrêter  les  que  lui  donne  la  yictoire  des  Turcs, 
financiers  et  revendique  les  domaines  156.  Faibles  ressources  dont  il  dispose 
de  la  couronne,  70  à  73.  Son  inter-»  au  midi,  157.  Mécontentement  de  Bar- 
vention  dans  le  jugement  de  Brion-  berousse  ;  secours  qu'il  lui  çnvoie,  160, 
Chabot,  75,  76.  Son  ressentiment  con-  161.  Sommes  énormes  que  cet  allié  loi 
tre  Venise,  81.  Persécution  et  supplice  coûte;  indignation  de  l'Europe,  163. 
des  protestans;  arrêt  du  parlement  con-  Ses  finances,  ses  troupes;  il  crée  de 
tre  les  Yaudois  ;  clémence  du  roi;  par  nouvelles  charges  de  judicature,  164 
quoi  motivée,  88,  89.  Ses  ambassa-  à  169.  Ses  lettres  produites  à  la  diète 
(teurs  n'ont  pas  cru  à  sa  réconciliation  de  Spire  ;  ambassadeurs  qu'il  enyoie 
avec  l'empereur,  91.   Echange  qu'il  et  qui  nepeuvent  remplir  leur  mission, 
propose  au  duc  de  Savoie,  94.  Parti  171,  172.  Alliés  qu'il  perd;  fidélité 
qu'il  se  dispose  à  tirer  de  l'assassinat  des  Suisses  ;  dispositions  de  la  diète 
de  son  ambassadeur  à  Constantinople,  pour  qu'il  ne  puisse  faire  de  levées  en 
100.  Il  fait  arrêter  un  fils  naturel  de  Allemagne,  172,  173.  Abandon  où  il 
Charles-Quint,  101.  Joie  que  lui  don-  laisse  son  lieutenant  en  Piémont;  il  le 
nent  les  désastres  de  son  rival  à  Alger,  remplace  par  le  comte  d'Enghien,  175. 
105.  Sa  résolution  de  recommencer  la  Renforts  qu'il  envoie  au  prince,  176. 
guerre,  106, 108. Insuffisancede ses ap-  L'autorise  à  livrer  bataille,  179  et 
prêts,  109.  Envoie  un  ambassadeur  à  la  suiv;  subsides  qu'il  envoie  à  son  ar- 
diète  de  Spire;  ses  explications,  110,  mée,  184.  Ne  permet  par  qu'elle  en- 
1 1 1  »  Plans  qu'irconcerte  avec  Soliman;  vahisse  le  Milanais  ;  lui  emprunte  des 
son  alliance  avec  le  roi  de  Danemark,  troupes  d'élite,  19S,  193.  Est  aban- 
112,113.  Avec  le  roi  de  Suède;  ses  né-  donné  au  nord  à  ses  seules  forces,  195- 
^dations  en  Angleterre  et  en  Ecosse  ;  Insuffisance  de  ses  apprêts  de  défense, 
Henri  repousse  ses  avances,  114.  Le  108,  200.  Répit  que  lui  donne  la  ré- 
duc  de  Gueldre  est  son  allié  le  plus  sistance  de  Saint-Dizier,  202.  H  né- 
actif  ;  ses  explications  à  la  gouvernante  gode  et  signe  le  traité  de  Crespy,  iO^ 
des  Pays-Bas,  ^15àll7.  U  commence  à  207.  Conditions  de  cette  paix  la  plos 
les  hostilités  et  dénonce  la  guerre  à  honorable  du  siècle,  209  à  216.  Df 
l'empereur,  1 18.  Se  décide  à  ^attaqu^  sir  que  Henri  viu  lui  suppose  de  irai- 
du  Roussillon ;  sa  lenteur,  120.  Mé-  ter  avec  lui;  leur  négociation,  S17- 
contentementque  lui  donnele  duc  d'Or-  Est  rejoint  par  son  fils,  223.  Note  qiw 
léans,  124.  n  fait  échouer  par  sa  len-  le  duc  d'Orléans  lui  fait  adresser,  S2o. 
teur  l'expédition  de  Roussillon,  124  à  Prédilection  du  pa^e  pour  lui;  p<^' 
127.  Faibles  résultats  qu'il  retire  de  quoi  motivée,  228.  Il  le  solUcite  Je 
ses  ruineux  armemens,  128.  Son  hu-  convoquer  un  concile  général,  530. 
meur;  faveur  qu'il  accorde  à  Annebaut;  Ses  rigueurs   contre  les  protestans; 
courtisans  qu'il  disgracie;  arrestation  comment  a  suspendu  l'arrêt  contre!^ 
de  Poyet  j  sa  pénurie  ;  ses  expédions  Yaudois  ;  pourquoi  ordonne  de  le  m^*" 
fiscaux,  129  à  13?.  Insurrection  de  la  tre  à  exécution,  232  à  238.  Massacres 
Rochelle;  grâce  qu'il  accorde,  135  à  qu'ilapprouve,244.Ses€xactions;«)B- 
138.  Sa  sévérité  envers  les  hérétiques  ;  levemens  qu'elles  excitent  ;  comment 
son  alliance  avec  les  Turcs  ;  il  attire  les  punit,  245  à  247.11  fait  juger  PoPj 
ceux-ci  en  Provence  ;  inconstance  de  il  dépose   en  personne  contre  l^ 
ses  projeU,  139  à  141,  Colère  qu'U  l'accuse  de  faux,  248,  249.  H  !>"""' 


FRAv  FRA                   233 

grâce;  par  qui  le  remplace,  S51.  Il  Philippe  lui  promet  son  appui,  130. 

fait  proposer  les  questions  à  résoudre  Son   mariage  a  uni  intimement   la 

au  concile,  S 53.  Sincérité  et  motifs  de  France  et  TËcosse  ;  analogie  entre  la 

ses  efforts  pour  s'attacher  Tempepeur,  situation  des  deux  royaumes,  t3S. 

255.  Son  dialogue  avec  le  fou  Brian-  Amnistie  qu'il  accorde  en  Ecosse,  136. 

das;  sa  colère, '255  à  257.  Ses  plans  Rassemblement  qui  s'ébranle  pour  Te- 

d'attaque  contre  l'Angleterre,  257.  11  nir  le  trouver  à  Blois,  141.  Il  se  rend 

secourt  le  parti  intolérant  en  Ecosse,  à  Amboise,   142.  Son  édit  d'amnistie, 

S58.  Incendie  de  son  vaisseau  au  Ha-  144.  Ses  alarmes;  il  nomme-Guise  son 

vre;  départ  de  sa  flotte,  260.  Il  mar-  lieutenant  général,  147..  Est  témoin 

che  par  Boulogne,  262.  Il  perd  son  du  supplice  des  conjurés,  149.  Décla- 

second  fils;  négociateurs  qu'il  envoie  ration  que  lui  fait  Gondé,  151.  Gom- 

à  Tempereur,  263,  264.  Il  est  excité  ment  représente  le  complot,  155, 156. 

à  l'attaquer,  changement  dans  sa  po-  Pressé  d'introduire  en  France  l'inqui- 

litique;  mortalité  dans  son  armée,  265  sition  d'Espagne,  157.  Sa  santé  chan- 

à  267.  Il  signe  la  paix  avec  Henri  viu;  celante,  159.  Assemblée  de  notables 

espérance  qu'il  lui  donne  de  réformer  qu'il  convoque,  160.  Il  y  assiste,  161. 

le  clergé  français,  268  à  269.   Ses  Son  discours,  162. 11  convoque  les  Etats 

avances  à  ce  prince;  ses  apprêts  de  dé-  généraux,  165.  11  suspend  les  suppli- 

fense  contre  l'empereur,  270.  Offices  ces,  166.  Fait  inviter  les  Bourbons  à 

qu'il  supprime  ;  défend  l'usage  des  ar-  se  rendre  à  l'assemblée,  167«  Il  va  la 

quebuses  et  pistolets;  dans  quel  but;  présider;  sa  nombreuse  escorte,  172. 

effet  de  ses  précédentes  négociations.  Ses  mesures  pour  l'extermination  dea 

271,  272.  Est  trompé  par  Henri  de  hérétiques;  U  signe  l'ordre  d'arrêter 

Brunswick,  276.  Persécutions  )atroces  lesBourbons  ;  ses  remontrances  à  Con- 

qu'il  commence  contre  les  protestans;  dé  ;  il  le  fait  emprisonner  et  nomm« 

supplices  de  Meaux  et  autres,  281  à  une  commission  pour  le  juger,  173  à 

986.  Ses  hésitations;  sa  mélancolie;  177.  Les  Guises  ménagent  une  querelle 

sa  maladie  ;  intrigues  de  sa  cour  ;  son  entre  lui  et  le  roi  de  Navarre  ;  sa  ma- 

affection  pour  le  comte  d'Enghien,  288,  ladie;  sa  mort,  ,180  à  183.  H  laisse 

S89.  Chagrin  que  lui  cause  la  mort  la  France  sans  gouvernement,  184.  Ses 

de  Henri  VIII  ;  activité  de  sesambassa-  obsèques,  191. 

deurs  ;  ses  apprêts  contre  Charles  ;  al-  FRANÇOIS,  fils  de  François  i",  dan- 

liés  qu'il  recherche,  291  à  293.  Sa  phin;  son  mariage  stipulé  avec  Blarie 

mort,  ses  dernières  recommandations;  d'Angleterre;  XYI,  56,  115.  Edit  en 

jugement  sur  lui,  294  à  297.-  Çom-  sa  faveur,  révoqué,  273,  274.  Otage 

ment  a  gagné  le  cœur  dés  Français,  de  son  père,  277.  Mis  en  liberté,  351. 

298  à  300.  Ses  dispositions  testamen-  La  Bretagne  lui  est  léguée  pour  sa 

taires,  300,  301.  Ses  obsèques,  312  mère,  399.  Est  proclamé  duc,  402.  Son 

à  3 1 4 .  ardeur  de  plaisirs  ;  sa  mort  ;  accusation 

FRANÇOIS  II,  roi  de  France  ;  projet  d'empoisonnement,  527  à  529. 

de  luifaire  épouser  Marie  Stuart  ;  XVH,  FRANÇOIS  DE  VALOIS,  duc  d'A- 

336.  Son  mariage  célébré  ;  XVHI,  71.  lençon  ;  son  portrait;  XIX,  92.  Négo- 

n  prend  le  titre  de  dauphin  roi,  72,  ciationspourlui  faire  épouser  Elisabeth 

''S.  Son  avènement  à  quinze  ans  et  d'Angleterre,  221,  228,  248.  Est  au 

<lemi;  sa  faiblesse  de  corps  et  d'esprit;  siège  de  la  Rochelle,  225.  Les  mé- 

sa  tendresse  pour  sa  femme,  99,  100.  contens  veulent  le  mettre  à  leur  tète; 

Est  conduit  au  Louvre,  108.  Congédie  haine  du  roi  contre  son  favori;  affeo- 

le  connétable  ;  est  sacré  ,110,    111.  tion  que  lui  portent  le  Béarnais ,  Coudé 

Edit  qu'il  rend  contre  les  hérétiques;  et  Turenne,  231,  245,  547  à  250. 

116.  il  fait  recommencer  le  procès  de  Les  protestans  se  croientpssurés  de  lui, 

ï>>i  Bourg,  120.  Edit  et  proclamation  265.  Objet  de  la  méfiance  de  sa  mère; 

sw  les  grâces  et  les  dettes,  125.  Sa  parti  pour  le  faire  nommer  lieutenant 

soumission  aux  Guises  manifeste,  126.  général  du  royaume  ;  le  roi  lui  donne 


It.oommaiideBMnt  des  Irmifet^  ÎM  à  510.  Son  nkmr  à  la  ema^  619.  n 
861k  U  trahit  les  protestant  ;  est  pri*-  oanae  h  m«rt  de  Bosflf  ^  6t0*  Ne  »• 
soBBier,  26%  à  964.  Mtrehe  qve  fia  nonce  point  à  son  projet  eu  lesPiyi» 
mèï«  liû  indique  pouf  faire  toinber  la  Bas»  63 &.  Rappelë  pef  les  état»;  fcit 
punition  aor  des  subalternes,  S6r  et  faire  la  paix  de  Fleix,  637  à  643>  Cfl 
suiT.  Colère  de  eon  frère  ;  tentati^  de  qu'est  pour  lui  la  religion  ;  XX,  4.  E^ 
la  reine  de  Nararrepour  le  faire  édiap*  que  de  sa  mort,  tO.  Sa  uonveUa  eipé- 
peri  S70,  271.  Lectnie  qu'il  entend,  dition  en  Flandre,  t3,  38  et  «bit.  11 
174.  Bienveillanoe  que  lui  témoi^e  s'emperede  Gambni;  il  part  pour  l' Ail- 
la régente,  S86.  Sa  eireulaire  aux  gou-  ^eterre,  44  à  46.  Elisabeth  ajoune 
yemeurs  des  proTÏnoes,  266.  Projet  de  leur  mariage  projetd  ;  eon  retour  à  AA' 
lui  donner  le  ^ne  de  Pologne,  300.  il  TertN;  il  est  prodamé  duc  de  Bràkaat; 
se  rend  au  devant  de  son  frère,  807.  Sa  tes  démonstratione  catholiques  ;  il  est 
délivrance  stipulée  par  Coudé,  329.  Ses  soupçonné  de  rassaesinat  dupriuMd'O' 
rapports  avec  Turenne,  avec  Lanoue,  range,47,48.Sesopérationftdegaene; 
334  à  386.  Son  caractère  méprisable;  son  armée  débarque  à  Dunkerque^lO, 
il  s'échappe;  son  ipanifeste;  est  accueilli  50.  Il  conçoit  le  projet  de  serndre 
par  les  Àefii  huguenots  ;  se  trouve  à  la  mattre  des  viUes  de  Flandre  oà  il  t 
tâte  d'une  armée  ;  alarmes  de  sa  mère;  garnison  ;  échoue  en  personne  à  Ao' 
k  parti  le  reconnaît  pour  chef  ;  se  rend  Vers,  61  à  55 .  Places  qu'il  prend;  plâ- 
en  Poitou,  84 1  à  346  Est  rejoint  par  ces  qui  lui  échappent  ;  sa  récoudliatioa 
Thoré,  puis  par  Vittaux,  347,  349.  avec  les  états  ;  son  retour  en  fnmx, 
Trêve  qu'il  signe  avec  sa  mère  ;  places  56,  67.  Accueille  Salcède  *,  décourre 
de  s^ireté  qui  luisent  Uvnées,  351  à  et  signale  ses  intrigues,  57  à63.S'em' 
353.  Se  ^Atnt  d'une  tentative  d'em-  ploie  à  réconcilier  le  roi  et  la  reine  de 
petsottnement>  354.  Son  armée  en  Poi*-  Navarre,  73.  Effet  que  produit  son  dé- 
tott,  356.  Sa  jonctiwi  avec Condé,  361 .  périsseraent ,  60,  81.  Ses  derata 
Leurs  forces  ;  avantage  que  lui  assure  tentatives  sur  les  Pays-Bas;  sa  récoii- 
la  paix  ide  Monsieur,  362,  863.  Il  oiliation  avec  son  frère;  sanaladie, 
prend  le  titre  de  duc  d'Anjou,  365.  84,  87.  Sa  mort,  89  à  91.  Cet  éyéatf 
Sa  cour  de  Bourges,  366.  Entrée  qu'il  ment  change  la  situation  des  partis, 
fait  en  cette  ville  ;  pourquoi  Coudé  ne  92  et  sûtv. 

l'accompagne  pas,  366.  H  abandonne  FRANÇOIS  I»,  duC  de  Bretagne; 

ke  finguenots  et  revient  à  la  cour,  379,  son  mariage  avec  Yolande  de  France  ; 

380.  Remontraaees  qui  Ui  sont  adres-  XIU,  169.  Son  avènement;  ses  récta- 

sées  mt  les  élections  aux  Ctats  gêné*  mations  à   l'Angleterre  ;    récriffliBa- 

raux,  397.  Assiste  à  l'eaverture  de  la  tiens  contre  lui;  sa  haine  contre  son 

session,  399.  Et  aux  eéanece  royales,  frère,481, 462.  Ses  drapeaux  déploya 

409.  Signe  laligtte,436. Siège  au cen-  par  le  connétable,  484.  Ses  opérar 

seil  d'éut;  armée  qu'il  commande,  tiens,  492,  493.  Sa  jalousie  contre 

444  à  446.  Ses  succès;  ses  cruautés,  son  oncle,  500.  Son  âge  à  son  ave- 

448.  Il  aspire  auirôiie,463.  Spécule  sur  nement;  sa  position  éqmv«)qn«  ^^"^ 

le  mépris  dont  ee  couvre  sonore  ;  que-  gard  de  la  France  et  de  l'Angleterre; 

relies  entre  leurs  mignons  ;  leur  rnp-  ses  vices  ;  sa  faiblesse  :  par  qo^  f  "' 

tnreî  sa  fmte ,  472  è  479.  Assurance  verné;  sa  lutte  avec  son  frère  Giles; 

qu'il  donne  à  son  fi^re-,  il  ambitionne  ses  remords  ;  il  meurt,  525  à  534. 

un  trÔM  en  Flandre,  460,  481.  Les  FRANÇOIS  n,  comte  d'Etamp^*' 

états  invoquent  son  secours,   486.   Il  puis  doc  de  Bretagne  ;  son  avéneinent; 

leur  envoie  une  armée  qu'il  suit;  est  il  prête  hommage  à  Charles  vii;  a»», 

proclamé  protecteur  de  la  liberté  belge,  24,  25.  Ses  rapports  avec  Louis  ïi  « 

482  à  495.  Difficultés  qull  «prouve,  Charolais,  85  à  88,  101,  133.  Débats 

496.  Ses  opérations  de  guerre;   «on  dans  lesquels  il  reconnaît  les  jnges «Jo 

ininitié  peur  Jeën  Casimir  ;  il  passe  roi  de  France  ;  ses  offres  à  Edouard  iv» 

eft Angleterre» 497.Sàia«ttVai«ewBté,  136.  Uetàteles  princes  dusanga» 


fre  lui,  et  net  dta  tfOupM  istir  ftied»  21  li  S4%  Liftt«  tf^pec  la  dame  de  fi«a(i<- 
144  à  116,  f*68  à  155.  Son  titubas-  j«»,  SI^^B.  StnoblMfeB^alévée^on- 
sadeÀLomsdétermin^l^pIbsioBjlSI,  tre  lui,  40,  4t.  À  qui  promet  ta  filte, 

169.  Conjurés  rëanis  à  «At  é(mr  ;  le  duti  49^  47 .  H  ^rd«Mfe  à  Mieux  ;  goU  parti 
HeBerry  les  y-  tejoin%,  164.  Ihir  qxA  se  relate,  47>  48.  Sommé  li  4Hmipa«- 
snireifté,  f^^^Tvités  qci*il  ébranle,  ritttre  «tt  Utde^jufflioe;  tln'e^t  point 

170.  H  menlfettvre  pour  tëjoindtls  tm)ii<>iicëdè  ■sefltmce'cMitreitfi,  4^ 
Cbarolais,  179 ,  178.  Leur  iiSutii<ni,  &0.  Est  tombé  eh  «nfame,  6t.  Son 
18ë.  6e  qVifl  bbtiéUt  par  le  ttaité  dte  «Arlté  tftee  iafVftlHM;  sofi  testantent; 
Cohflans,  195.  Il  «ccdtopagne  «n  rfbr-  sa  mort,  64,  65. 

mandie  Cbarles  de  Franeie,  199.  Sft  FRA.9VÇ01S,  dtte  defjotraitie;  soti 

rupture  arec  ce  prince  ;  soti  trhité  av«)e  It^nem^t^t  *,  sa  m^n;  XVII,  B96. 

Louis;  arbitre  entre  les  deux  Mms,  FRANÇOfS>  cardiiMd,  duc  deLof^ 

205  à  209.  Gharolais  Teut  manchet  à  tatlWî;  son  ft^e  offlf^  d^ibdiquer  rti  sa 

«on  secours,  214.  Ses  protestatrotts  de  fatéwf  ;  il'fcit  érader  sa  nièce; KlHH, 

sotamission  au  roi;  "son  mécontente-^  9?6,'Î96.  Son  avènement;  son  ma- 

ïnent;  ses  négociations,  517  à  551.  Hage;  sa  fuite;  séh  bannissement  lié- 

ïnyité  i  signaler  les  abus ,  556.  'Sa  wété  par  le  paiftement,  535  "à  584.  H 

correspondance  arec  Gharles^e-Témé*  pfènrd  le  toAimanitemenl  "des  trodpes 

mire,  558.  11  recommence  les  hosti-  Je  son  frère;  XXIV,  509.  fclotfx  de 

lités  ;  est  réduit;  signe  le  traité  d'An-  Condé,  BlO.'^réftigite  efi  FVance  atec 

cenis,  ^95 ,  541 ,  550  à  555.  Par  ijui  stm  «Wnée,  530.  Proteste  contre  la 

gouremé,  586.  Pourquoi  refuse  Tor-  tessiott  de  te  LofraiWe  à  Louis  xïv; 

dre  de'^aînt-Michel;  porte  celui  tie  XXV,  36. 

la  Tois-cm-d'Or  ;  contîtaue  ses  intrigues,  TRANÇOÏS-JA(]fîfPHB,  dnc  de  Sâ- 

296.  CotffiTflie  à  Angers  le  tfàîté  d'An-  voie  ;  ^on  «vénemeAt  ;  XXIII,  855.  Sa 

cenis,  804.  'Veut  à  peine  reconnaître  mort,  946. 

le  roi  comme  son  sris^erain,  3f1.  Dé-  FRAJfÇtWS,  ïttirqnis  de  Salntfes; 

gagé  de  la  garantie  du  traité  de  Pé-  Ftançois  l*f  lui  dwme  le  commanvle- 

>oime,  351.  Son  inconstance;  Ses  né-  ment  eh  Piémont;  hès  «égoeiatfons 

gociatWrtùrssecrètes;'gon  mariage,  345,  ïivefc  l^^m^erenr  etlièyta;  ses  idées 

848.  Ligué  avec  le  roi  d'Angleterre,  superstitieuses  ;  méfiances  tjn'il  exdt*; 

849.  Confidence  qne  lui  fkit  le  témé-  il  passe  'è  Tennemi  ;  XVI,  562  à  505, 
taire,  85t),  3*56.  Rendez-vous  ptis  en  II  t>téténd  an  rîomttitndement  de  V)târ- 
Normandie  avefc  le  Bourgui^on,  364.  înée  impérîale ,  658.  Tl -est  tué,  546. 
Son  traité  avec  Edouard  iv;  attaqtfé  ttlAtfÇOïS  B'A*8SWE  (saMt)  ;  mî- 
par  Louis;  leur  lutte;  leurs  négocia-  litSe  déVfrtïée  qtfii  d<mne  au  salaft- 
lions,  387,  868, '37^^  874,  895,  siège ;'Vl, «76. 

403,    «54,  456,    4'8^.    Ce    qu'E-  Î^ANÇOISIfEtAUM  (sFjnif*);  Re- 

douard  attend  de  lui,  438.  ïl  signe  le  bert  RetOrtîUd;  «ontîrmitage  Ba1>lM- 

traité  de  "Scnlis ,  453,  454.  Charges  sis  les  "Tours;  XIV,  651. 

qu'il  fournit  contre  Saint-Pol,  457.  F!lANÇOI9Eye'Lorraitfe,dttc!lieMe 

Louis  loi  envoie  Gommines,  5*04.  In-  ^^Ctampes  et  de  Hfercerar;  nm  ma- 

trigue  que  le  roi  surprend  ;  serments  tiage  avec  le  «duc  de  'Venddme  ;  ICÎM , 

mutuels  qu'ils  se  prêtent ,  540  h  545.  471  ;  ^tï,  169. 

ïl  entrave  ses  négociations,  571 ,  575.  FRANÇOIfifiE-M ARÏE  do  'Boutbon , 

Son  accord   secret  avec  Edouard  et  épouse'  le  duc  de  Chtttfes  ^  régent)  ; 

lïùximilien ,  596,  598.  Il  fait  arrêter  HWl ,  87  et  sniv.  Ses  rapports  avec 

Chauvin,   598,  599.  Ses  armemehs  son  ttiari;XXVTI,"t1?9,  155.  Réunion 

inatiles,  612,  613.  ^on  alliance  avec  chez  elle,  550. 

le  duc  ï Orléans  ;  conspiration  contre  FRANCQN ,  arob«^<t«e^  dt^f^own  ; 

son  favori;  parti  pour  donner  la  Bre-  'négociateur   auprès  de  RoBon;  '!H, 

tagne à Chailes Vtu ; îl tfe VappjfOChe de  '^SIT: lebtftftiôe,  980. 
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FRANCOIIRT(fiEEVAift)|K>rteplainte  d'année,  197.  Conservent  les  babita- 

dtt  massacre  de  Vassy  ;  XVill,  268,  des  gneirières  que  les  autres  barbares 

S69.  Sollicite  des  secours  en  Allema-  ont  perdues,   198.  Leur  code,  199. 

gne,  514.  Leur  besoin  de  victoires,  20).  Lear 

FRANCS  9  ou  hommes  libres  ;  con-  force  vitale  ;  leur  unité;  leur  souverai- 
fédération  des  Cbauces,  des  Gherus-  neté  réside  dans  Tannée,  238.  Lear 
ques ,  des  Gattes  et  autres  Bas-Ger-  lien  social  resserré  plutôt' que  détendu 
mains  ;  passent  le  Rhin;  traversent  les  par  la  mort  de  Clovis;  leurs  habitudes 
Gaules;  franchissent  les  Pyrénées;  I,  démocratiques,  239.  Leur  tendance  à 
18.  Saccagent  la  Catalogne  ;  ravagent  affaiblir  la  puissance  royale,  340.  Hfr- 
les  côtes  de  la  Mauritanie,  14.  Dévas-  nière  dont  ils  envisagèrent  les  crimes 
tent  les  Gaules;  sont  repousses  par  de  Clovis,  240,  241.  Etrange  partage 
Probus,  15.  Reçoivent  des  terres  sur  de  l'héritage  du  roi;  montre  qu'ils  ne 
le  Danube  et  dans  le  Pont,  16.  Ces  comptent  point  sur  leurs  rois  pour 
derniers  à  travers  la  Méditerranée;  gouverner  la  monarchie ,  242.  A  quoi 
en  pillent  les  côtes  ;  puis  en  tournant  se  réduit  la  royauté  des  fils  de  Clovis; 
TEspagne  et  la  Gaule  reviennent  dans  le  peuple  abandonné  à  lui-même  ;  est 
la  Frise,  17.  S'allient  à  Garaunus,  19.  gouverné  le  moins  possible,  243.  Es- 
Vaincus  par  Constantin  ;  leurs  rois  li-  sor  que  sous  eux  prend  la  nation  des 
vrés  aux  bète^  féroces,  24.  Battus  par  .Francs,  245.  Leur  association  s'étend 
Constant,  25.  S'établissent  dans  l'île  des  bouches  de  la  Meuse  à  celles  de 
des  Bataves  et  le  Brabant  ou  Toxan-  l'Elbe,  246.  Répriment  les  Saxoos, 
drie,  27.  Ces  derniers  s'allient  aux  247.  Soumettent  les Thuringiens,  251. 
Romains  ;  les  autres  sont  repoussés  Ont  sous  leur  dépendance  les  AUe- 
par  Julien  au  delà  du  Rhin  ,29.  S'af-  mands  et  les  Bavarois;  transmettent  à 
Permissent  dans  les  Gaules  par  les  ser-  la  Germanie  la  civilisation  gauloise, 
vices  qu'ils  rendent  aux  Romains,  39.  252.  Perdent  du  terrain  au  midi,  255. 
Leur  fournissent  une  excellente  in-  Battent  les  Visigoths,  mais  sans  &uit, 
fanterie,  40.  Ne  sont  point  seuls  l'o-  257,  258.  Battent  les  Bourguignons, 
rigine  de  la  nation  française,  106.  260.  Sont  vaincus ,  261.  Evacuent  la 
Xeurs  Mérovingiens,  111.  Leurs  can-  Bourgogne,  262.  La  soumettent  fina* 
tonnemens  au  quatrième  siècle;  élé-  lement,  265.  Comment  conunencent 
mens  de  leur  confédération  ;  leurs  rois  leurs  guerres  en  Italie  ;  accroissement 
tous  de  la  famille  de  Mérovée,  113.  de  leur  pc^ulation,  274.  Leurs  nom- 
Apparaissent  dans  l'histoire  vers  241,  breuses  armées  ;  secondent  d'une  ma- 
page  114.  Arrêtent  d'abord  les  Van-  nière  détournée  Vitigès,  275.  Passent 
dales,  mais  sont  enfin  .vaincus  ,128.  les  Alpes,  276.  Leurs  victoires;  leurs 
Battus  à  Reims  par  Aëtius,  150.  désordres;  leur  retraite ,  277,  278. 
Prennent  parti  les  uns  pour  l'empire  ^  Vitigès  leur  cède  la  Provence  et  Jus- 
les  autres-  pour  Attila,  153  ,  156.  tinien  les  droits  de  l'empereur  sur  les 
S'affermissent,  165.  Leur  respect  pour  Gaules,  279.  Continuent,  sans  leurs 
les  droits  des  chefs  du  sang  royal,  1 68.  rois  et  malgré  les  maladies  coutagiea- 
Les  derniers  venus  dans  les  limites  ses,  à  passer  en  Italie,  :2 80.  Part  qu'ils 
de  l'empire;  leur  fidélité  à  l'alliance  des  prennent  aux  révolutions  de  ce  pays, 
Romains  ;  leur  affection  pour  leur  pays  282.  Chefs  d'aventuriers  célèbres,  283. 
compris  entre  la  rive  droite  du  Rhin  Les  Francs  forcent  Clothaire  de  livrer 
et  l'Océan,  174.  Leurs  incursions;  bataille  aux  Saxons  insoumis  ;  vaincus 
leurs  établissemens  sur  la  rive  gau-  ils  demandent  la  paix,  288.  Commen* 
che  du  fleuve  ;  leur  rôle  dans  les  Gau-  cent  à  perdre  leur  caractère  de  sol- 
les,  175.  Leur  attachement  à  leur  an-  dats  souverains  pour  prendre  celui  de 
cien  culte,  184.  Leur  conversion  les  sujets,  289.  Prospérité;  étendue  de 
unit  aux  Gaulois,  187,  190.  Leurs  leur  empire,  293.  Leur  lien  social  re- 
dtiamps  de  mars,  1 94.  Leurs  familles  ne  lâché  ;  ne  se  sont  point  souniis  à  payer 
les  ont  pas  suivis;  ils  restent  en  corps  des  impôts ,  295.  Trésor  et  domaine 
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royaux, 996.  Administratioft delà  jiifl-  composition  du  pouvoir;  àisociations 
tice;  émanant  à,u.  peuple;  confiée  au  entre  voiflins;   force  de  la  riehease 
peuple;  ses  formes,  297.  Sans  centra-  territoriale,  93.  Anéantissement  des 
lité;  aggrayation  de  la  pénalité ,  398.  forces  delà  monarchie;  veulent  les  re<- 
Indépendance  du  clergé,  999.  Le  pou-  lever,  96.    Rétablissent  les   comices 
voir  royal  réduit  au  commandement  nationaux,  97.   Importance  de  leurs 
des   armées ,    300.    Anéantissement  guerres  contre  les   Sarrasins  et   les 
de  l'ordre  civil,  301.  Voient  la  France  Saxons,  190.  Silence  des  annalistes 
dans  le  rayon  de  levdn  quatre  capitales:  sur  le  développement  de  leurs  insli- 
Paris,  Orléans,  Soissons,  Reims,  309.  tutions  pendant  le  huitième  siède. 
Composition  de  leur  empire,  304.  Dé-  191.   Epoque  toute   militaire,   199. 
gén^ent  sous  les  fils  de  Glothaire;  la  Sauvent  la  France  des  Sarrasins,  199« 
monarchie  et  non  la  dignité  royale  est  Gloire  qu'ils  tirent  de  leurs  négocia- 
maintenant  partagée,   306.  Déjà  ils  tiens  avec  le  pape,  148.  Rajeunis  par 
adoptent   les    mœurs    des    vaincus;  Tavénement  des  Garlovingiens,  168« 
mœars  effrénées  "de  leurs  rois,  307.  S'étaient  éteints  en  Neustrie,  en  Bott^• 
Crédit  du  clergé,  308.  Part  que  prend  gogne;  font  de  ces  provinces  comme 
la  nation  aux  guerres  dé  ses  princes,  une  nouvelle  conquête,  171.  Ce  que 
396.  Malheureuses  expéditions  en  Ita-  deviennent   leurs   assemblées    natio- 
lie,  389,    396.  Us  sont  victimes  de  n'aies;  les   prêtres  y  dominent;    les 
leur  in  discipline;  de  leur  intempérance,  guerriers  les  abandonnent;  questions 
396.  Gloire  du  premier  siècle  de  leur  qui  s'y  agitent,  173  à  176.  La  réforme 
monarchie,   399.  Commencent  à  dé-  dont  leurs  mœurs  avaient  besoin  est 
choir  depuis  Glovis,  409.  Moins  durs  empreinte  de  l'esprit  monastique,  176. 
qne  les  Romains  pour  la  race  esclave  Modification  dans  leur  législation  cri- 
qui  se  multiplie  plus  que  soas  Tem-  minelle;    les    délits  poursuivis    non 
pire,  499.  Leurs  expéditions  lointai-  comme  offense  privée,   mais  comme 
nés;  malheurs  en  Septimanie,  en  Ita-  contraires  aux  lois  de  Dieu,  177.  Fé- 
lie,  en  Bretagne;  ils  anéantissent  les  rocité;  corruption  de  la  nation;  prou- 
Wames,  419.  Gouvernés  à  la  mort  de  vée  par  ses  lois  criminelles  ;  citation , 
Childebert  II  par  des  enfans,  413.  La  180.  Sanction  de  l'excommunication 
vigueur  de  leur  empire  renouvelée;  donnée  à  la  loi,  181.  Effet  que  produit 
II,  t .  Ont  perdu  leur  esprit  d'égalité ,  sur  eux  la  venue  du  pape ,  1 86.  Pro- 
5.  Progrès  de  l'aristocratie;  envie  que  tection  qu'ils  lui  promettent,  187.  Plus 
lui  porte  le  peuple,  6.  Leur  crédit  s'é-  germaniques  à  l'avènement  des  Garlo- 
tend  jusqu'à  l'empire  d'Orient;  ils  ont  vingiens,  900.  Origine  de  l'inégalité 
remplacé  celui  d'Occident,  11.  Sur^  des  partages,  quoique  contraire  à  leurs 
vivent  à  tous  les  royaumes  barbares ,  sentimens,  990 ,  991.  La  nation  com- 
13)  13.  Zèle  T^igieux   des  grands;  posée  des  seuls  propriétaires  d'hom- 
ignorance  du  peuple,  46.  Décadence  mes  et  de  terres^  leur  petit  nombre; 
littéraire,  47  à  50.  Passion  nationale  cause  de  l'affaissement  du  pays,  279. 
pour  la  vie  monastique,  55.  Leur  in-  Exclusivement  appelés  aux  commande- 
différence  pour  les  aîlaires  publiques;  mens  par  Charles,  367.  Epuisés  par 
due  à  l'absence  de  vie  politique,  66.  ses  guerres;  presque  anéantis;  III,  3. 
Leur  enthousiasme  pour  les  voyages ,  Reprennent  le  nom  de  Germains,  9. 
les  miracles;  les  fondations  religieuses  FRANGIPANI  (lbon)  fait  éUre  pape 
des  saints,  57.  Importance  de  la  popu-  Innocent  ii;  V,  921. 
lation  monacale,  58.  Leur  opposition  FRANGIPANI  (pibrke);  excité  par 
à  l'hérédité  des  fonctions  publiques  l'empereur  Frédéric  n  à  soulever  les 
antres  que  la  royauté,  87.  Progrès  du  Romains  ;  VII,  171. 
système  d'hérédité,  88.  Esprit  d'indé-  FRANGIPANI  (le  marquis)  ;  sa  ré- 
pendance  des  princes  de  la  confédéra-  volte  contre  l'empereur;  son  supplice  ; 
tion  des  Francs,  90.  Ancien  esprit  de  XXV,  919,  913. 
Unation  réveillé  en Austrasie,  91.  Dé-  FRANiOIN;  son  rôle  au  congrès 
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()jUtr4(l^cl#urftdeU4éclaratio^d'iA4^  «^uit,  414.  ÇûDua9n^  )ugé0,  415. 

fMKUnce,  138.  Sa  mûsioa  «a  Fraacâ;  (KËIXELON  ,    j^emifr  conte  de 

McueiL  qu  il  y  reçoit,  146,  1^,  158,.  Toalqu^e;  \l\,  4^7. 

Ses  a^gociMipos;  WaU^.  qu'U  sigae,  Fli^SBlGI"  (BABuaafi^.eQye- 

148  à  151.  teateurs  dont  U  gémit»,  r^c^  ^eccoiseay^VeinperçDiConnd 

152,  15a.   Coatrebalaace  rialki^Dae  soa  oack;  V,   3i%*  Read  compte  à 

de  Ven^pereai,  157.  Voltaire  béail  9on  Louis-l^-Jeuae  des  dé^i^tres  à(d&  AUq- 

fila;  sojh  séjoar  à  Paris,  se  prolonge,  vuuidsj  383.  Coaila^e  son  entreprise, 

1$3.  Soi^.  kQureux  ascendant  sur  l^  336.  Assiski  à  Va9$eqa)4é«  de  SaUu 

roi,  19^.  Sa  noblesse  à  l'égajqd  de  te  JeiLQ-4'Acre,  359.  l«ouis  reckerchesdi 

France,  933.  Couleur  anglaise  qu'il  a  aisance,  404.  Elu  roi  des  Bomvosi 

consacrée  k  la  cour,  é&B.  reçoit  la  couronne  iiftiiiénalâ;  aoo  dut 

FM^QU^T  ^'ArMjft,  chef  d'avenr  riage;  sa  réconciliation  avec  l«i  Zo^ 

ta,riersi  bourguignons;  son  «iikppUce.;  ringen; reçoit rbçixnioagediçsseigQems 

XIU,  159.  du  royaume  d'Arles;  si^  puissance  ti 

FÂANZëSI  (ucqo et HDftcuTTo,  nis  s  epuiseï^  contre  les  communes  d'iulie, 

nacuioo),  marcbaads  florentins  établis  491  à  427.  Besservi  par  l'EgUse;  il 

^  France  ;  kveujrs  4ont  ils  jouissent  protège  l'antipape  Victor  ;  ses  jprogiès 

auprès  ^  PbÂlipp»-le-Bel  ;  YIII,  499.  en  It^ie  ;  son  entrevue,  projetée  avec 

▲v4inieooi^trelewr4  compatriotes  qu'ils  Louis-le-Jeune,   430  et  suiv,  440^ 

lui  suggàcenl,  430,  431.  Conseils  b^  449.  ReconnaU  al  favorise  Vaatijiipe 

biles  qu'ils  lui  4owfton(;    privilèges  Pasqual  m,  453.  Feudatairea  du  midi 

qu'ils  eA».tiwttenl  de  lui,  506.  Part  de   la   France  qui  recheicbeat  m 

que  prend  MuseiatloM  complot  OGmtce  alliance,  456.   Son  ambasMcie  et  ses 

3ooifaoa  yiiu  IX ,   199,   13Çi.  Il  eat  oiFresà  Henri  Plantegenet,  466.  Stoo- 

«0^pçonIvé  de  l'empeifoiuiement  de  Be-  tienne  laiiberté  des  républiques  d'Italie; 

nol^xi,  148.  reconnaît  le  pape  Alexandre  u,  b^ 

FRATiZURES  (LmiKg  en)  barcUe  Gousonné  à  Arles;  à  quoi  se  rédiùt 

l'armâed^ dncde^uckini^am;  Xl,9tt3.  ion  autorité,  536.  Son  ambassade  à U 

FRATT A  (TJiQVAi),  Albanais  de  l'er-  cour  plénière  du  roi  d^ViS^eteoe  ;  VI, 

née  de  G^i»e;  reaonnplt  l'armée  aile-  88.  U  prend  la  croix;  négocie  avec 

mapde  ;  KX,  309.  Saladin  ;  son  départ  ;  il  gagne  la  b«- 

FHEPEGAmS,  eité  oanme  cbroni-  taille  de  Konieb  ;  sa  mort,  54,  8Û, 

qUQur,  I,  183  4  11,  49.  ûb^ottritéeà  81,  86  à  88. 

ea  mort  laisse  rbistoire,  4f .  FBEDERIG II,  empereur,  d'aboid 

FHEDEGQNÛE  ,    n^attresse  ,  puis  roi  des  D^ox-Siciles  ;  entouré  d'ennur 

femme  de  Cbilpéne;  I,  313,  315.  Sa  ques  musulnuns;  lY,  489.  Son  né- 

baine  pour  Brunebauld,  396.  Fait  ee-  nement  ;  VI,  1 70.  Est  réduit  à  l'IbiHe, 

sassiner  Sigebert,  338.  Gberebe  à  faire  946.  Sa  lutte  avec  ûtl^on,  319  à  3tt. 

périrMérovée, 346, 347. Ses  remords;  Il  l'emporte,  349,  498.  Reçoitlicoa- 

elle  feit  suspendre  la  levée  des  impâts;  ronne  impériale,  497.  Son  mariage; 

perd  tous  ses  enfans;  accuse  Clovts  et  ses  projets  de  croisade  ;  ses  représea- 

Ifi^mmolus  de  maléfices^  sa  vengeance;  tetionsau  pape,  546,  547.  Retardqu'ii 

son  huitième  en&nt,  856  et  suiv.,  364  met  à  partir,   5ô9.    Pourquoi  retenu 

et  suiv.  Envoie  sa  fille  en  Espagne,  en  Europe,  566.  Ses  recommandations 

368,  369.  Soupçonnée  de  la  mort  de  sauvent  la  viedesbabitans  d'Avignon, 

Gbilpénc;  protégée  par  Gontran ,  371  599.  A  hérité  du  royaume  des  Deux- 

À  374.  Exilée  par  lui,  386.  Faitaffii^  Siciles  et  acquis  celui  de  Jérosalem; 

mer  par  serment  la  légitimité  de  son  son  septicisme;  il  est  exconunooié; 

fils,  887.  Ses  assassinats,  388  à  390,  part  pour  la  Terre-Sainte;  recouvre 

387.   Part  qu'on  lui   prête  dans  la  Jérusalem;  VH,  41  à  48.  Attaqué  en 

guerre   contre  les  Austrasieas,  410.  Italie  par  son  beau-père;  y  revi«fl*> 

Gbfnàeài'attribaerl'aatoritéàUmon  dégage  ses  étata,  49, 109.  FaitbP*» 
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aree^pape,  Ut.  Roçoit  Vkannag»  lai«te  et  hit  aMel.avx  piinees  de 

de  Raymond  vii;  poupqu«ls  flefs,  138.  l'Oeoident,  306.  Son  désir  de  i^eonei- 

8on  mariage  avec  Isabelle  d'Angleterre,  liatioo;  ses  négociateurs^;  projet  d'ae- 

UO.  Son  édit  contare  les  hérétiques,  commodément;  piège  que  lui  tend  le 

145.  Met  obstacle  au  prosélytisme  du  pape;  comme  il  l'élude,  806,  307.  Ex» 

pape,  140.  Quels  reproches  il  encourt,  communié  de  nouTeau;  doutes  d'un 

159.  Sa  trftye  en  Terre-Sainte  expire,  ouré  de  Paris  sur  la  justice  de  cette 

160.  Son  dessein  de  mettre  une  bar-  punition,  SI 6. 11  le  récompense,  816. 
rière  aux  empiétemens  de  la  eeur  de  Son  ambassadeur  prononce  sa  justifl- 
Rome,  171, 17t,  178,180.  Assemblée  cation  au  eoncile  de  Lyon,  818.  Le 
de  rois  qu'il  pro'voque  ;  pourquoi  l'a-  pape  élude  sa  présence  et  ^hnine  con- 
jourae,  181.  Est  rappelé  en  Italie,  1 8f .  tre  lui  l'excoihmunication ,  3f  0.  L'o- 
Probabilité  de  ses  hostilités  aveo  le  pinion  publique  le  défend  ;  soin  qu'il 
pape,  li)3.  Gomment  desservi  et  désobéi  prend  de  la  réTeiller;  écrits  de  Pierre 
60  Terre-Sainte ;  grief  de  Grégoire  Desvignes,  323.  Le  roi  d'Angleterre 
contre  loi,  186.  Pourquoi  influe  sur  la  fournit  au  pape  des  subsides  contrç 
marcbe  de  l'armée  de  Baudoin,  190.  lui,  864.  Bon  inimitié  avec  Innocent 
Sa  lettre  aux  souverains  de  l'Europe  désastreuse  pour  saint  Louis,  866.  Eçt 
sur  l'invasion  des  Hogols  ;  mesures  l'objet  d'une  tentative  d'assassinat;  en 
^'il  prend  contre  eux,  109.  Est  excem-  aoeuse  le  pape,  367.  Ses  revers;  son 
maaié  en  oe  moment,  900.  Le  roi  de  recours  à  la  médiation  de  saint  Louis; 
France  est  excité  contre  lui,  901.  Pror  ses  oiïres  de  partir  en  Terre-Saiqte , 
teste  devant  ses  ambassadeurs  de  son  869.  Il  ramène  la  victoire,  801.  Il 
orthodoxie;  le  désarme,  Q04.  Défend  tente  desurprendrelepape  à  Lyon,  862. 
aux  croisés  de  traverser  ses  états  sans  Comment  retenu  en  ftalie,  366.  Bulles 
sauf-conduit,  907.  Son  lieutenant  à  du  pape  contre'^lui  et  ses  partisans^ 
lémsalem  n'est  point  obéi,  109.  Ce  878,  379.  Ses  magasins  à  Chypre  pour 
qu'il  faut  conclure  de  son  lèle  pour  les  les  croisés,  888.  Il  leur  est  représenté 
croisades,  tl6.  Ses  vues  en  les  seoon-  comme  ennemi,  8d0.  Secours  géné- 
dant,  conformes  aux  lois  fondamentales  reux  qu'il  leur  hit  passer,  896.  Miep^ 
de  l'humanité,  218  et  suiv.  Ray-  apprécié  par  eux ,  461.  Sa  mort;  so|i 
mond  VII  recherche  son  amité,  227.  H  ambassade  à  saint  Lou|s  pour  le  fé- 
met  au  ban  de  l'empire  le  eomte  de  lioiter  de  sa  déliyrance,  469,  470.  Sa 
Provence  ;  fief  qu'il  donne  au  comte  de  mort  donne  au  pape  une  audace  nou- 
Toulouse,  228.  Déviant  plus  favorable  velle;  YID,  S.  fies  enfans,  4.  Sesspu- 
au  premier;    par  quelle  intervention,  venirs  chers  aux  peuples,  6. 

229.  Le  comte  de  Toulouse  abandonne        FREDERIC  III  d'Autriche,  empe- 
son  parti,  232.   Le  pape  convoque  un  reur  élu;  demande  des  soldats  à  Char- 
concile  pour  le  déposer  ;  il  fait  arrêter  les  VI!  ;  Xïlï,  421.  Son  dessein  d'é- 
en  mer  plus  de  cent  prélats,  242, 248.  craser  les  Suisses,  422.  Parti  pour  lui 
Annonce  cette  victoire  à  son  beau-frère  dans  le  canton  de  Zurich  ;  guerre  c{- 
Henri  ni  ;  Louis  réclame  de  lui  ses  su-  vile  entre  les  cantoqs ,  425  et  ^uiv. 
j«tS)  244  et  suiv.   Sa  réponse,   246,  Ses  explications  avec  le  Dauphin,  434, 
lettre  que  lui  adresse  le  roi  d'Angle-  435.  L'empijre  met  un  teyme  aux  ex- 
^rre,  279.  Gomment  qualiiie  le  sacré  péditions  des  Français,    438.    Fêtes 
collège,  289.  Ce  qu'il  attend  du  nou-  que  donne  à  l'enjpereur  Philippe  de 
veau  pape  jadis  son  ami,  290.  Celui-ci  Bourgogne',  450.  Soq  secrétaire,  463. 
d'abord  modéré  lui  déclare  la  guerre ,  Réformes  religieuses  qu'if  opère,  475, 
591,  292.  Médiations  de  Raymond,  47G,  Elude  la  rencontre  du  4uc  Phi- 
294.  De  Baudoin  de  Constantinople ,  lippç;  pourquoi,  579.  Retient  prison- 
302.  L'empereur  a  toujours  un  lieu-  nier    le  roi  de  Bohême;    XIv,    10. 
tenant  à  Jérusalem  ;  lors  de  Vinvasiop  Charles-le-Téméraire  tourne  ses  efforts 
des  Corasmiens,  303.  Accuse  les  tem-  contre  li^i,  380.  Leur  entrevue,  383, 
pUers  des  désastres    de    k   Terre-  400,  405 ,  406.  Désir  de  Charles  do 
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le  défier,  408.  Soa  armée  an  siège  de  prononeëe  par  le  {mpe  ;  il  iniroque  le 
Ifeuss,  427.  Son  alliance  ayec  René  ii,  secours  de  Gonsalre  ;  reconnatt  i'ko«- 
439.  Son  échec,  433.  Son  traité  avec  tilité  de  celui-ci;  ses  mesures  de  dé- 
Louis  xi,  462.  Son  indolence,  511.  fense,  340,  341.  Sa  sounûssion, 345, 
Son  fils  épouse  Marie  de  Bourgogne  ;  346.  Il  se  rend  en  France,  347.  Y 
son  avarice,  529,  530.  Se  dispose  à  meurt,  348.  Ce  que  le  Catholique  t 
secourir  Maximilien ,  544.  Embarras  voulu  stipuler  pour  lui,  409.  Loaisxs 
dans  lequel  il  ne  le  seconde  pas,  606.  l'a  conduit  en  Italie,  dans  quelbut,  428. 
Son  fils  élu  roi  des  Romains  ;  XY,  26.  Date  de  sa  mort,  429. 
n  amène  à  ce  prince  une  armée  ,71.  FREDERIC  d'Aragon,  vicaire  de  bob 
Ses  idées  de  politique  générale ,  80.  frère  en  Sicile  ;  YIIl ,  445.  Sa  po- 
Diète  qu'il  convoque  pour  faire  secou-  sition  pendant  le  congrès  d'Ânagni, 
rir  son  fils  par  l' Allemagne;  est  lui-  501.  Est  couronné  roi,  502.  Dans  quel 
même  aux  prises  avec  Matthias  Gorvin ,  moment  ;  IX,  10,  11.  Réduit  aux  abois 
86.  Sa  mort,  132.  par  son  frère,  59,  60.  Vainqueur  du 

FREDERIC,  duc  de  Souabe ,  fils  de  prince  Philippe  de  Tarente,  61.  Reça 

l'empereur  Frédéric;  part  avec  lui  pour  en  grâce  par  le  pape  ;  prend  le  titre  de 

la  croisade  ;  YI ,  86.  Prend  le  comman-  roi  de  Trinacrie ,  115.  Donne  asile  à 

dément  de  l'armée;  meurt,  88,  106.  Arnaud  de  Yilleneuve,  287. 

FREDERIC  d'Autriche;  prisonnier  FREDERIC-GUILLAUME,  électeur 

avec  Conradin;  YIII,  173.  de  Brandebourg;  ligué  aveclesEtats- 

FREDERIC  d'Autriche,  prétendant  généraux;  XXY,  116.  Offre  sa  mé- 
<rempire,e8t  écarté;  IX,  216.  Re-  diation,  210.  Marche  contre LouisxiT, 
cherche  encore  les  suiEragos  des  éleo-  253  «  Turenne  le  force  à  lapaix,%55 
teurs;  ses  qualités,  331.  Il  est  pro-  à  257.  Il  se  déclare  de  nouveau  contre 
damé  par  la  minorité  du  corps  éleo-  la  France,  271.  Ses  désastres  en  Al- 
térai; guerre  civile,  332.  Ruine  de  sace,  287  à  292.  Ses  succès  contre  le 
son  parti,  384.  Armée  qu'il  forme  ;  il  roi  de  Suède,  341 ,  380.  Il  fait  la  paix, 
perd  la  bataille  de  Muhldorf  et  est  fait  383,  384,  388.  A  le  premier  employé 
prisonnier,  432.  Démarches  de  son  les  mortiers  incendiaires;  XXVI, 68. 
frère  Léopold  pour  le  mettre  en  liberté,  FREDERIC  I«',  premier  roi  de 
437.  Son  rival  le  délivre;  sa  loyauté  Prusse;  d'abord  électeur  de  Brande- 
envers  lui  malgré  les  instances  du  pape,  bourg;  prête  ses  troupes  à  Guillaume  m; 
439  et  suiv.  Ses  traités  avec  Louis  de  XXYI,  18.  Son  commasdenkent  cou- 
Bavière  ,442.  Obscurité  de  ses  der-  tre  les  Français  y  35.  Ses  opérations 
nières années;  époque  de  sa  mort,  444.  dans  l'électorat  de  Cologne,  40,  41. 

FREDERIC ,  roi  de  Sicile;  d'abord  Assemblée  à  laquelle  il  assiste,  66. 

lieutenant  de  son  frère  Alphonse  ii  ;  L'empereur  lui  donne  le  titre  de  roi, 

commande  sa  flotte;  XY,  153  à  155.  307,  436.  Ligué  contre  Louis  xiv,  311. 

Ses  opérations  ;  ses  troupes  de  terre  La  principauté  de  Neuchatel  se  donne 

battues  à  Rapallo,  160.  Sa  retraite,  à  lui;  XXYII,  37.  Les  alliés  le  font 

177.  RecueiUe  le  roi  son  neveu;  brûle  reconnaître  par  Louis,  80,  173. 

sa  flotte  et  s'éloigne,  192.  Ses  entre-  FREDERIC-GUILLAUME,  roi  de 

vues  avec  Charles  viii,  196.  Est  mat-  Prusse;  son  traité  avec  la  France  et 

tre  de  Brindes,  205.  Rejoint  la  flotte  l'Angleterre;  XXYII,  540  et  soi?.  Si 

vénitienne,  925.  Son  avènement;  ses  chute  préparée  par  Riperda;  XXVIlIi 

succès  ;  sa  modération,  236,  237.  Son  10.  Ses  mœurs  brutales  ;  son  portrait; 

impuissance  à  défendre  Sforza,  288.  ses  épargnes; ses  géaos,  19, 20. Se dé- 

Sa  fille  refuse  Borgia,  304.  Grief  sur  tache  de  la  ligue  de  Hanovre,  31.  Ses 

lequel  Ferdinand-le-Catholique  et  Louis  vices;  ses  emportemens  k  T^ard  de 

fondent  sa  dépossession,  336.  Trahi-  son  fils,  84.  Sa  mort,  2S0. 

son  que  ces  princes  concertent ,  337.  FRÉDÉRIC  II  (le  GRiitD),  roi  de 

Il  offre  au  roi  de  France  un  tribut  et  Prusse  ;  victime  des  emportement  àe 

l'hommage  féodal,  338.  Sa  déposition  son  père  ;  son  goût  pour  les  lettres  et 
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lesarts;  XXVni,  84.  Sonavënemeot;  Haines  qui  le  poarsuiyent;  enthou- 
sesprécédens;  sa  liaison  ayec  Voltaire;  siasme  qu'il  inspire  au  futur  czar; 
il  envahit  la  Silésie  ;  à  que^  prix  oiTre  ménagemens  de  la  Russie  pour  lui  ^ 
son  su£trage  à  Marie-Thérëse,  S30  à  146,  147.  Généraux  qu'il  prèle  à Tar* 
3!29.  Jl  gagne  la  bataille  de  jUfolwitp:;  mée  hanovrienne,  14.9.  Enthousiasme 
alliés  que  lui  donne  la  victoire,  993  en  France  pour  lui,  158,  204.  Il  pé- 
et  suiv.  Son. entrevue  avec  Belle-Tsle ;  nètre  en  Moravie;  se  retourne  eontre 
sa  convention  avec  la  France,    227,  les  Russes;  les  bat  à  Zorndorff;  ac- 
USB .  Se  réconcilie  avec  Marie-Thérèse,  courten  Saxe  ;  dégage  son  frère  ;  vaincu 
237  et  suiv.  Son  engageibent  opposé  à  Hoc^irchen  ;  force  Tennemi  de  lâcher 
avécle  nouvel  empereur,  239.    Entre  prise,  159  à  164.  Projet  de  par^ger 
en  Moravie  ;    renoue  avec  TÂutriche  ;  âes  dépouilles,  193.  Il  perd lesbatailles 
reropoTteia  victoire  de  Ghotusitz,  240  de   ZuUichen  et  de  Kunersdorff;  fait 
à  243.  Signe  le  traité  de  Breslaw,  244,  évacuer  Dresde;  perd  un  corps  d'ar- 
245  et  suiv.  S'interpose  pour  la  paix  mée  à  Maxen  ;  désastres  de  ses  can« 
générale,  275.    Se  rapproche   de    la  tonnemens  d'hiver,  199  à  203.  Suite 
France; romptla négociation, 298,299.  de  ses  opérations;  ses  succès  divers; 
Ses  conditions  ;  ligue  dans  laquelle  il  il  remporte  lès  victoires  de  Liegnitz  et 
entre,  304.  Ses  projets,  305.  Son  en-  de  Torgau,  209  à  213.  Il  se  tient  sur 
voyé  en  France,  306.  Il  marche  sur  la  défensive;  l'Angleterre  Tabandonne  ; 
Prague  et  faitênvahir  la  Moravie,  313,  sa  détresse,  244  à  24G.   Il  est  sauvé 
314. 11  prend  Prague;  ses  embarras;  par  l'avènement  de  Pierre  m,  248  à 
sa  retraite,  320  à  322.  Ses    plaintes  251.  Menacé  par  Catherine  n  ;  sa  vie- 
contre  laFrance;  sa  lutte  pénible,  337.  toire  de  Burkersdorft;  succès  de  ses 
Comment  Argenson  entend  l'appuyer,  lieutenans,'26 1,262.  Il  signe  le  traité 
361.  Sobriquet  qu'il  donne  à  Louis,  d'Hubertsbourg,  265.  Il  donne  asile  à 
365.  Il  invoque  son  intervention,  371.  d'Etallonde,  299.    Il  seconde  l'avéne- 
Ses  sarcasmes  contre  Bruhl,  373.  Seul  ment  de  Joseph  ii,  3^11.    Sa  tactique 
contre  l'Autriche,  la  Saxe  et  l'Angle-  introduite  en  France,  387;  Il  ne  cher- 
terre;  sa  victoire  de  Friedherg;  son  che  que  le  repos,  393.  Pourquoi  pro* 
traité  avec  Georges  ii  ;  ses  victoires  de  pose  le  partage  de  la  Pologne  ;  son 
Sohret  de  Nesseldorf;  il  signe  la  paix  entrevue  avec  Joseph  ii,  479  à  481.  II 
de  Dresde,  374,  376.    Ses   rapports  convoité  Thorn  et  Dantzick,  483.  Sa 
tvee  Charles  Stuart,  462.  Ligue  qui  philosophie  renfermée  dans  son  palais  $ 
se  forme  contre  lui;  XXIX,  56    et  XXX,    10.  Jalousie  qu'il    excite  en 
suiv.  Offres  que  lui  fait  Louis  XV  ;  son  France,   12,    13.  Comment   apprécie 
trûté  avec  l'Angleterre  ;  irritation  qu'il  Saint-Germain,  82.  Puis  Turgot,  '89. 
cause  ^  Versailles,  80.  81.   Il  com-  A  écrit  en  l'honneur  des  insurgés  amé- 
mencela  guerre;  prend  Dresde;  rem-  ricains,  139.  Emulation  qu'il  donne  à 
porte  sur  les  Autrichiens  la  bataille  de  Joseph  ii,  155.  Il  entrave  l'ambition 
Lowositz;  fait  capituler  les  Saxons  à    de  ce  prince;  228  et  suiv.  Pourquoi 
l^irna;  ses  dangers;  les  Français  mar-    décrie   Marie-Antoinette,   256.    Son 
chent  contre  lui  ;  il  leur  oppose  Gumbei-    projet  d'alliance  avec  la  France,  .273. 
land  ;  bat  les  Autrichiens  à  Prague  ;     Son  goût  pour  les  vers,  279.  Pitt  est 
perd  la  bataille  de  Kolîn  ;    évacue  la    son  rival  en  diplomatie;  sa  froideur  à 
Bohème,  116  i  125.    Son   seul  allié    l'égard  du    stathouder;  sa   politique 
capitale,  133.   Coups  accablans  qu'il    abandonnée  après  lui,  396  et  suiv. 
yeçoitde  toutes  parts;  sa  résolution;     Epoque  de  sa  mort,  4(^4. 
^  gagne  la  bataille  de  Rosbach;  mar-        FREDERIC-GUILLAUME  H,  roi  de 
che  aux  Autrichiens  ;  lesbat  à  Leuthen    Prusse  ;'son  intervention  en  Hollande^ 
on  Lissa;  les  chasse  de   la  Silésie;    XXX,  399  etsniv. 
puissance  que  lui  donnent  ses  victoires  ;        FREDERIC  !•',  roi  de  Danemarck  ; 
il  reçoit  des  subsides  de  l'Angleterre  ;    accorde  la  liberté  de  conscience  i  ses- 
souffrances  de  ses  troupes,  134  à  145.    peuples  ;  XVI  ,408. 

2*0610  gMra!e  de  VEùitoire  de$  FrancaU.  ^^ 
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FREDERIC  II,  roi  de  Danemurek»  rice,  2$0.  Sa  puiauqce,  287.  Yubqi 

«8t  de    rassemblée   de   Lunebourg  ;  à  Huhlberg;  sa  soumission*,^ sa  ca^ 

SX,  288.  tivité,  319,  374 ,  414.  Sa  renoacia- 

FREDERIC  m ,  roi  de  DaBemaick,  tioa  k  l'électorat  stipulée ,  436.  U  le- 

assiégé  dans  Copenbague;  secouru  par  fuse  sa  liberté,  445. 

les  Hollandais;  XXIV,  575.  Révolu-  FREDERIC,  évêque  de  Mayeace, 

Uon  qui  le  rend  absolu ,  598.  Ligué  du  parti  de  Louis  iv  ;  III ,  403.  Exilé 

avec  Louis  xiv;  XXY,  60.  Piraterie  que  puis  gracié  par  Othon,  406.- 

TÂngleterre  l'engage  à  imiter,  106,  FREDERIC,  premier  duc  de  U  Lor- 

1 0 7 .  Il  s*aUie  aux  Etats-généraux,  116.  raine  supérieure  ;  m ,  46 5 .  Beau-frère 

FREDERIC  I«%  roi  de  Suède  ;  sou  de  Hugues  Capet,  466. 

avènement;  XXVil,  406,  407.  Aflai-  FREDERIC  de  CastUle ,  frère d'Âl- 

blissement  de  son  pouvoir;  XXVIII,  phonse  x;   son   exil;    VIII  ^    16<», 

263.  Fait  la  paix  avec  la  Russie,  264.  186.  Rentré  en  Espagne  ;  est  étranglé, 

Entre  dans  T union  fédérale,  304.  279. 

FREDERIC  (le  sévère)  ,  margrave  FREDERIC  de  Bavière  ;  seGen^e 
de  Misnie  ;  son  poste  au  siège  de  Tour-  Charles  vi  contre  les  Flamands;  XI, 
aai;  X,  170.  L'empire  lui  est  offert;  426.  Conduit  en  France  sa  nièce  Isa- 
ton  désistement,  3ô0.  beau,  455. 

FREDERIC  m,  électeur  palatin  ;  aa  FREDERIC  de  Brunswick,  empereur 

torrespondance ,  avec  Maximilien   ii  ;  élu  ;  meurt  aussitôt;  XII,  137. 

XVni ,  425.  Secour?  qu'il  donne  aux  FREDOL  (  bbeenger  ) ,  évèque  de 

protestans    français,    514.    Alliance  Haguelone;  vend  à Philippe-le-Bel  ses 

que  lui  propose  Charles  ix  ;  XIX,  123.  droits  sur  Montpellier  ;  Vlll,  464. 

Asile  qu'il  donne  à  Charlotte  de  Mont^  FREGOSE  (cÉsska)  accompagne  Âin- 

pensier,  132.  Il  seconde  Condé,  328.  conen  Italie;  est  assassiné  ;  XVII,  97 

FREDERIC    V,   électeur   pidatin,  à  99. 

prend    parti    pour    les    Bohémiens;  FREGOSO  (pieerb),  doge  de  Gènes; 

XXII,  447.  Ils  lui  défèrent  la  cou-  soumet  cette  ville  à  la  France;  XIV, 

Tonne,   470.   Appuis  sur  lesquels  il  40.  Se  soulève;  est  tué,  42,  43.  Sa 

tompte  et  qui  lui  échappent,  471,  faction  réunie  à  la  faction  rivale  des 

472»  Sa  défaite,  474.  Il  est  mis  au  ban  Adorni  ;  chasse  les  Français,  67  à  59. 

de  l'empire,  475.  Son  beau-père  le  re-  Leurs  luttes ,  583.  Le  cardinal  de  ce 

garde  comme  un  rebelle;  par  sou  cou-  nom  passe  au  service  de  Charles  vm; 

seil  il  licencie  ses  armées,  496,  507.  XV,  198. 

Est  dépouillé  de  sa  dignité  électorale,  FREGOSO  (octayiss);  son  attaque 

530.  Richelieu  entreprend  de  le  rele-  infructueuse  sur  Gênes  ;    XV,  540, 

Ter,  543,  572,  576.  Il  entre  dans  Mu-  541.  Ësjt  élu  doge,  634.  VeutreCuser 

Qich  ;  XXIII,  192.  Ne  prend  point  part  passage  à  des  prélats  français  ;  injono- 

à  l'élection  de  Ferdinand  m,  302.  tion  qu'il  reçoit  du  pape,  657.  Sescoi- 

FREDERIG  (lb  sage),  duc  de  Saxe;  ventions  avec  François  i^;  XVI,  21. 

protecteur  de  Luther  ;  la  cour  de  Ro-  U  lui   livre  Gènes  ,   37.   Sa  faction 

me  songe  à  l'élever  à  l'empire  ;  XVI ,  remet  cette  ville  sous  la  proteetioa  de 

d4.  Les  électeurs  lui  offrent  la  cou-  la  France,  313. 

lonne;  il  la  refuse»  iùi.  Prend  sous  FR£ilON  (rekaud),  médeein  de 

sa  protection  l'université  de  Wittem-  Charles  vi  ;  foa  influence  sur  lui;  XII, 

berg,  119.  Fait  enlever  et  cacher  Lu-  51.  U  le  rappelle  à  des  occupakioas 

ther,   1S9.  Fait  rédiger  la  confession  sérieuses,  60.  Est  exiliâ,. 70. 

d' AHgsboutg  et  forme  la  ligue  de  Smal-  FRESSE  (  jEà»    m  )  ,  évèqae  de 

kade,  389,  301 .  Recoanatt  Ferdinand  Rayonne;  négociateur  de  Henri  h  avec 

comme  roi  des  Aomains,  423.  Ne  pcr#>  les  protestans;  XVU ,  43^.  Assiste  à 

met  point  à  Melanchton  da  se  rendre  la  conférence  de  Passau,  471, 

an  France,  400.  Ses  désastres  ;  XVII,  FRETE  AU,  conseiller  au  parlement 

277  à  280.  Ses  aucçès  «outre  l|att<*  sait  opposition  à  la  cour;  aa  popularité; 
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XXX ,  860.  Son  errestatioii ,  -  364 ,  Pays-Bas;  ses  qualités;  ses  lieûtenans; 

L  SïïLtf  **'  ^^^'  •*•  opérations ,  360  ^  861 .  11  entre  en 

FKOaDË  (la)  ;  son  origine  ;  d'où  ce  Picardifi;  son  échec  à  Ham;  sa  cruauté 

•om  ;  XXIV,  J6&.  envers  €omeron  ;  ses  progrès  ;  sa  vîc- 

FREYDANK,  médecin  ;  empoisonne  toire  à  Doulens ,  362  à  369.  Il  prend 

Veuperear  élu  Gentliier;   meurt  du  cette  ville ;- ses  mouYcmen s;  il  s'em.- 

Utoe poison;  X,  351,  pare  de  Cambrai,  370  à  379.  Pousse 

FRlB0UR6(LEC0iiTEDE),lietttenattt  le  duc  de  Savoie  à  la  guerre;  XXlI, 

de  Philippe-le-Bon  en  Bourgogne;  ses  43  ,  44.  Qui  négocie  près  de  lui  au 

exécutions  sommaires;  Xlll,  289.  nom  de  Biron ,  64 ,  69.  Fort  qu'il  fait 

FRIBOURG   (bataille  de)  gagnée  bâtir  à  l'entrée  des  Grisons,  135,  136. 

P^'Condé  sur  Mercy ;  XXIV,  65.  Donne  asile  à  Condé ,173.  L'engage  à 

FRISONS   secouent  l'autorité   des  revendiquer  la  couronne  de  France 

Francs;  n,  96.  Vaincus,  97.  Encore'  223.  Tué  à  la  bataille  de  Rocrov: 

•Mdevés  et  vaincus ,  103;  Soumis  par  XXÎV,  38  à  44. 

Chtrtes-Martel,  123.  Encore  envahis,  FULBERT,   évêque    de   Chartres; 

135.  Confédérés  avec  les  Saxons,  162.  prêche  la  doctrine  de  la  transsubstan- 

le  droit  dTiérédité  leur  est  rendir  par  tiation  ;  ÏV,  147.  Justifie  l'occupation 

Lojus-le-Débonnaire  ,    43!?.  Ne  sont  de  Sens,  sous  prétexte  de  l'hérésie  du 

|«nt  assimflés  aux  Francs  ;  HI,  2.  comte ,  156.  Réconcilie  Robert  et  son 

PRQELICH  (GUILLAUME);  son  poste  fils  aîné,  172.  Favorise  l'élévation  de 

1 1«  bataille  de  Cérisoles  ;  XVÎI ,  1 87.  Henri  i«,  1 88 . 

FRONSAC  (LEDUC)  se  tient  auprès  FULBERT;    sa    vengeance   contre 

«  Louis  XV  mourant';  XXIX,  502.  Abailar^  ;  V,  66. 

FROTHAIRE ,  archevêque  de  Bor-  FULCOALB,  Franc;  fait  périr  Salo- 

«aux  ;  transféré  à  Bourges  ;  pourquoi;  mon,  roi  de  Bretagne  ;  III,  1 86. 

«>  *^^-  FULCODI  (gui) ,  archevêque  de  Ffar- 

TROTTIER  (pierre)  ,  l'un  des  assas-  bonne  ;  promu  au  cardinalat  ;  VIII,  52 . 

smsde  Jean-sans-Peur  ;  Xn,  583.  Légat  en  Angleterre  ;  Monfort  lui  dé- 

FRUELA,  roi  des  Asturies ;  ligué  fend  d'y  débarquer;  excommunication 

eoirtreCharlemagne;  II,  261.  qu'il  fulmine,  137.  Elu  pape  sous  le 

FRUNSBERG ,  eapitaine  allemand  ;  nom  de  Clément  iv,  188.  Voy.  ce  nom. 

décide  ses  compatriotes  à  marcher  sur  FUMEE  (andré)  ,  médecin  de  Char- 

wie;  XVI,  229.  Armée  d'aventuriers  les  vu;  pourquoi  emprisonné;  XIV, 

qu  il  amène  en  Italie;  Bourbon  le  rai-  63.        , 

lie;  frappé  d'apoplexie;  il  lui  laisse  le  FUMÉE  (adam)  ;  îsa  mission  près  du 

commandement  ;    sa  haine  pour    les  parlement  de  Paris;  XVI,  251. 

P^8, 292  à  295.              (  FUMÉE  {kvdt.t),  conseiller  au  par- 

FUENSALDAGNE  (le  comte)  ;   ses  ieraent;  son  arresi  -tion;  XVIH,  96. 

iJJocittUons    avec  Bouillon  ;   XXIV ,  FUMEL  (le  seicsbur  de)  ;  son  zèle 

^.  Soo  traité  avec  Sillery,   400.  catholique;  il  est  massacré  par  ses 

«adonné   par    La    Rochefoucauld,  vassaux;  XVIH,  317.  Gomment  vengé, 

ni.  Ses  succès  en  Flandre  ,488.  Est  319. 

JM8  sous  les  ordres  de  Condé,  490,  FURSTEMBÉRG  (les  comtes  Félix 

W.  Leur  mésintelligence ,  492.  Ses  et  Guillaume  de)  ;  landskneehts  qu'ils 

««astres  à  Arras ,  512 ,  513.  Est  en-  conduisent  en  France  ;  XVI,'  191  .Leur 

▼oy^àLombardie,  535,  Ses  opérations,  retraite,  193.  Levées  que  Guillaume 

W7,  Renfort  qu'il  reçoit,  555.  Se  cou-  fait  pour  François  i*',  441 .  Il  fait  le 

«««  avec  Pimentel,  578 .  dégât  en  Provence,  5 1 0.  Commande  les 

FUEintiS  (le  coirrE  dé)  i^concilîe  landskneehts,  551 .  Passe  au  service  de 

*•«   nintstres    d'Espagne    avec    les  remperemr;  assiège  Luxembourg-,  XVU, 

P^ceëLorraîns ;  XXI,  229 .  S'obstine  1 54 ,  1 97.  Ses  cruautés  à  Vttry  ,  201 . 

•  vouloir  fairt  proclamer  en  France  11  indique  à  rempereur  les  passages  de 

1  Wfente ,  291 .  Commande  l'armée  des  la  Blâme  ;  il  «et  fiit  prisonnier ,  ^ô5. 
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FURSTENBEUG  (le  cohte  de)  en-  Tëleeto^at;  ses  YÎeissitudes  ;  ses  nëgo- 

voyé  par  Tempereur  à  Louis  xni;  XXII»  ciations  ;  ce  que  la  paix  lui  donne  ; 

475.  XXV,  17C,  511,  534,  245,  26«,  575, 

FURSTEMBËRG  (les  frebes), allies  370,  37i,  551,  561,  565;  XXVI,  15, 

et  émissaires  de  Louis  xiT;leurin-  50,55,40,510,570. 
fluence  sur  Téleeteur  de  Cologne  ;  Tun        FUST  (iEAN),  l'un  des  inventeurs  de 

d*cux  est  arrêté;  l'autre  est  cardinal;  l'imprimerie;    ses    élèyes  à  Paris; 

le  roi  veut  faire  conférer  au  premier  XIV,  595. 
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GABOR  (sethlem)  est  proclamé  roi  GAGES  (le  gomte  de)  commande 

de  Hongrie  ;  l'électeur  palatin  compte  l'armée  espagnole  en  Italie  ;   perd  la 

sur  son  appui;  XXII,  470,  471.  £n  bataille  de  Panaro;    XXVUI,  585  à 

guerre  avec  l'empereur,  475.  .Réduit  588.  Rallie  le  roi  de  Naples;  livre  le 

par  lui  à  la  Transylvanie,  559.   Sa  combat  nocturne  de  Velletri  ;  poursuit 

mort;  XXIII,  155.  .l'armée  autrichienne,  355,  358.  Soo 

GABRIEL ,  évéque  d'Aix ,  fràre  du  plan  d'invasion  de  l'Italie  identique- 
marquis  de  Saluées;  XVI,  505.  Hérite  ment  celui  dé  Bonaparte;  ses  suceès; 
de  cette^  principauté,  546.  Ses  intri-  sa  victoire  à  Busignana;  son  entrée  k 
gués;  sa  captivité;  sa  mort;  ses  états  Milan,  386  à  392.  Il  perd  la  bataille 
réunis  à  la  France;  XVU,  346.  de  Plaisance,  399  à  401.  Est  rem- 

GABRIEL  de  Savoie  ;  son  expédi-  placé,  405.               » 

tion  contre  les  Vaudois  ;  XXV,  54 1 .  GAILLANDE,  docteur  en  Sorbonne; 

GAERIN,   frère    de   Saint-Léger^  hostile  au  régent;  son  exil;  XXVII, 

complice  du  meurtre  de  Childéric  m;  363. 

II,  68.  Son  supplice,  76.  GAILLARD  (le  prêsideut)^  négocia- 

GAETANI  (cardinal)  dirige  la  fac-  teur  de   François  i^  en  ^lemagne; 

tion  Guelfe   du  conclave  ;  IX,  158.  XVI,  98,  99.   Ses  remontrances  aa 

Accord  qu'il  fait, avec  le  chef  du  parti  roi,  599,  300. 

opposé,  159,  160.  GAILLARDET  ,     commandant  de 

GAETANI  (le  cardinal),  évèque  de  Cadillac;  Charles  vii  le  fait  mettre  à 

Plaisance,  légat  de  Sixte  v  en  France  ;  mort  ;  XUI,  555,  557. 

ses  instructions  en  sens  opposé;  sa  GAILLART    (locis)  ,     évèque   de 

circonspection  ;  XXI,  44, 45.  Subsides  Tournai,  se  retire  à  la  cour  de  France; 

qu'il  livre  à  Moyenne,  50.  Communi-  XVI,  55. 

cations  que  lui  fait  ce  prince,  60,  61 .  ^  .  CAILLOT  DE  GENOUILLÀC  com- 

Négociateur  qu'il  envoie  au  roi,  64.  'mande  l'artillerie  française  à  la  bataille 

Processions  qu'il  conduit  dans  Paris  dePavie;  XVI,  233,  53,4.  Est  appelé 

assiégé,  69,  86.  Ses  vains  efforts  pour  h  rendre  compte  de  sa-fortone  ;  XVU, 

retenir  Farnèse,  94.  Pour  ];animer  le  75,  73. 

fanatisme  de  la  ligue,  174,  190, 508.  GALDRIC,  évéque  de  Laons'oppose 

Le  pape  ne  se  confie  pas  à  lui,  518.  à  rétablissement  de  la  commune;  est 

Il  veut  allier  l'infante  à  un  Bourbon,  massacré;  V,  91,  92. 

558.  Dépêche  de  lui  interceptée,  537.  GALEN  (mattueu  van),  ëvèque  de 

Trompé  par  Brissao,  558,  559.  Quitte  Munster;  allié  de  Louis  xnr;  XXV, 

Paris;  sa  mort,  566,  567.  511,  388.  Déclare  la  guerre  à  la  Hol- 

GAETANO  (pietro)  est  auxiliaire  lande,  534.   Ses  troupes,  235,  243*. 

de  Mayenne  ;  XXI,  95.  Ses  opérations ,  545.  H  fait  la  paix, 

GAGE  (le  général)  fait  tirer  sur  568.    Seconde  les  impériaux,  V6, 

les  insurgés  de  Boston;  XXX,  135.  587. 
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.  GALERANDE  prend  part  à  la  vie-  T&chhfLe;  Xn,.6lS,  6i3.   Prisonnior 

toire  d«  Goutras  ;  XX,  269.  à  Gravant  ;  Xllî;  il . 

•  GALIGAI  (ÉLÊOMOKir  DORi]  accom<i>  *  GAMARBA(esteva»},  général  espa- 
pagne  en  France  Marie  de  Médicis  ;  gnol  ;  pris  à  Rhetel  ;  XXIV,  359. 
XXI,  58.  Ep6use  Goncini,  104.  Haïe  Contenu  dans  TArgonne,  407.  Son 
du  roi,  149,  143.  Ses  intrigues,  156,  ambassade  en  Hollande;  alliance  qu'il 
157.  Elle  est  du  conseil  secret  de  la  propose  avec  TEspagnè;  XXY,  105, 
régente,  199.  Sa  faveur  ;  son  portrait,  106.  Eveille  l'attention  sur  rambition 
t07  à  S08.  Procès  en  magie  qfu'elle  de  Louis  xiv,  139.  Traité  qui  lui  est 
intente,  259,  260.  N'ose  se  présenter  communiqué,  144. 

cbez  la  reine,  273.  Sa  frayeur  à  la  GAMJ^ ,   serrurier  ;  sa  familiarité 

levée  de  boucliers  des  princes,  281,  avec  Louis  xvi;  XXX,  275. 

2S3,  283.   Accompagne  la  reine  au  GANNAY  (le président  ce),  ambas- 

Midi  ;  rentre  en  faveur,  346, 353.  Ru-  sadeur  près  du  pape  ;  XV,  184,  185. 

meurs  populaires  contre  elle  ;  on  I^ac-  Présens  qu'il  a  reçus,  195.  Est  nommé 

cuge  de  sortilège  à  Tégard  dé  la  reine-  chancelier,  521. 

mère  ;  elle  rduse  de  Tabandonner ,  GARAI  (don  jvan  de)  ;  aui  prises 

385,  386.  Son  mari  mort,  la  reine  ne  avec  les  Français  en  Gatalogne;  XXIT, 

lui  donne  point  asile  ;  son  arrestation,  275. 

395,  396.  Son  procès;  son  supplice,  *   GARGIAS  (inigo),  roi  de  Navarre; 

406  à  4 1 0.           >  ligué  contre  Gharlemagne  ;  II ,  26 1 . 

'  GALLAS,  général  de  l'empire;  ses  GARGIE  RAMIREZ  élu  roi  de  Na- 

talens;  sa  férocité  ;  XXni,  127.  Prend  varre;  V,  219.    Aux  prises  avec  le 

et  détruit  Mantoue ,  140,141.  Signe  comte  de  Barcelone,   285. 

letralté  de  Cherasque,  150.  Remplace  GARDINER  ,    chancelier  d'Angle- 

Wallenstein  ,244,245.  Prend  Philips-  terré  ;  copimissaire  pour  la  paix  ;  XVII, 

bourg,  262.  Aux  prises  avec  Weymar,  546. 

271à  273.  Menace  l'Alsace,  274.  Elude  GARIN,  évêque  de  Senlis;  prend 

labataille,  285.  Echoue  en  Bourgogne,  parte  la  victoire  de  Bouvines;  VI, 

291,  296.  Fait  capituler  Rohan,  318.  356.    Fait   prisonnier    le    comte  de 

Aux  prises  avec  Torsten'son;  XXIV,  Boulogne,  3.62.   Est  exécuteur  testa- 

44.  Fait  reculer  l'armée  victorieuse  à  mentaire  de  Philippe-Auguste,  525. 

Nordlingen,  89.  GARÏSENDE,  femme  d'Albert  Azzo; 

•  GALLIEN,  empereur;  interdit  aux  IV,  405.  Y oy.  Este  [Httgues  d'). 
sénateurs  les  fonctions  militaires;  I,  GARLANDE  (lesfrêre^),  favoris 
91.  Premières  attaques  des  Allemands  de  Louis-le-Gros  ;  V,  78.  Alliances  de 
sous  ^on  règne,   115.  l'aîné  iltwei  ;  il  est  nommé  grand  séné- 

GALLïOT,  grand  écuyer  de  Fran-  chai  ;  estfaitprisonnier,  79.  Sauvé  par 

çois  iw;  conseil  auquel  il  asssiste;  son   frère  GÎdUaumey  80.  Tué,  135. 

XVIÏ,  179.  Remplacé  par  Guillaume  ;  celui-ci  fait 

6ALL1TZIN   (le  primce)  ;  sa  négo-  hommage  au  comte  d'Anjou  ;  en  quelle 

ciation  en  Angleterre;  XXIX,  250.  qualité,  136.   Tué  au  service  du  roi; 

GALLOIS  DE  LA  BAUME,capitaine  remplacé  par  son  frère  Etienne,  209» 

de  Philippe  VI ;  ses  hostilités  en  Agé-  Démêlés  de  celui-ci  avec  Louis;  est 

iiois;  X,  130.  Commande  à  Cambrai,  réduit;'  puis  reçu  en  grâce,  210. 

149.  '  GASSION  (lemakéchal);  on  repro* 

-  GALONE,   cardinal,  légat  du  pape  che  au  roi  de  l'employer;  XXin,282. 
auprès  de  Philippe- Auguste  ;  VI,  27 1 .  Soulèvement  qu'il  i;éprime  en  Norman- 

GALSWINTE.  Voy.  Chilpéric  I^,  die,   396  et  suiv.  Il  prend  part  à  la 

GAUJZZI:  (AWTOWiOLO  de)  ;     soû  victoire  de  Rocroy;  XXIV,  40  à  42. 

entretien  avec  Boniface  viii  ;  rapporté  Blessié  à  Thionville,  43.  Lieutenant  du 

dans  le  procès  de  ce  ponlife;  IX,  245  •  duc  d'Orléans  ;  ^romu  maréchal  mal- 

-  GAHACBE,  du  parti  du  Dauphin  ;  gré  sa  religion,  64^65.  Sa  conversion; 
Élit  prisonnier  à  Mons  en  Vimeu;  se  80.  Ses  opérations  en  Flandre,  115  et 
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suiy.  Contribue  à  U  prisa  da  DoBker-  Contribue  à  la  chute  4b  Ln  TiéUtoffle, 

que;  sévérité  de  Condé  à  son  égard;  S23,  324.  Su^rend Saint-Denis, 24ft. 

Tarmée  lui  est   con^e,  il9  à  131,  Son   posta  au  aiége  é%  Montêfen, 

133.  Sa  rivalité  avec  Rantzan,  137.  S*  fidélité  au  roi,  860.  Est  du  seesan 

Ses  dernières  opérations;  sa  mort,  d'Harflenr,  371.  Seconde  le  DanpliiBi 

138,  139.  406. 

GARNIER,  comte  de  Nantes;  ligué  GAUFRID,  moine;  oompngnon  et 

avec  Noménoé;  in,  95.  saint  Bernard;   prodiges  da  ce  siiil 

GASCON  envoyé  par  Guise  à  Paris;  dont  il  rend  compte  ;  Y,  308 ,  a69»  314i 

XX,  331.  GAULES  (uu),  leur  barbarie;  1, 1. 

GASCONS  ;    indépendance  de  ce  Sans  monumenade  leurs  temps  piin^ 

peuple;  I,  418.  Sa  soumission  aux  tifs,  3.  Ebranlées  par  le  soulèvemert 

rois  francs,  419.  Vaincus  par  Cbari-  des  Helvétiens;  conquises  en  dixiM 

bert  ;  II,  30.  Soumis  par  Dagobert,  par  Qésar,  h.  Province  reanine  pet* 

8*4,35.  Recouvrent  leur  indépendance»  dant  quatre  siècles,  8.   GiviMs  veil 

95,   116,  153.   Vaincus   par  Pépin,  vainement  les  affirancbir,  10.  N'appt* 

305.  Se  donnent  un  duc,  323.  Part  raissent  plus  dans  rbistoireifiieoomaa 

qu'ils  prennent  è  Taffaire  de  Ronce-  théâtre  de  luttes  entra  les  prétendail 

taux,  363.   Soulevés  et  punis,  439,  à  rempire,  11.  De  tfooU^s  qu'eftiH 

463.    Demeurent  libres;   pai^quoi;  l'empereur  Decias-;  de  premières  il* 

m,  3.  Encore  indépendans,  839.  cursions  de  barbares  que  réprime l'eai» 

GASTANETA,    amiral   espagnol;  pereurAlexaiidre-Sevère,12.  Sonteo- 

battu   à   Syracuse  par  les  Anglais;  suitedévastéespar  les  Francs  et  antnt 

XXVn,  331  è  333.  barbares,  15.  Troublées  par  les  Ba^tn* 

GASTON,  vicomte  de  Beam  ;  ligné  des,  1 8 .  Encore  ravagées  par  Les  Francsy 

avec  Raimond  de  Toulouse;  VI,  394,  19.  Attribuées  par  Diodétten  à  €«■• 

401.  Excommunié,  416,  417.  Vaincu  stance  Chlore ,  30.  Défendmes  par  « 

à  Muret,  433.  prince  qui  les  repeuple  de  Bastaraesol 

GATES,  général  américain;  vain-  de  Saim^tes,  31» 3jt. Presque paisîMas 

queur  à  Sarratoga  ;  vaincu  à  Cambden  ;  sans  Constantin,  38,  34.  Attribuées  à 

XXX,  190.  Constantin  ii,  puis  k  Cûoatent,  34» 

GATTINARA  (mbrcurio),  chancelier  Livrées  aux  barbares  par  Coisluiea 

de   Charles'Qaint  ;  négocie  le  traité  qui   invoque  leur  secours,  26.  D^ 

de  Madrid  ;  XVI,  373.  Sa  mort,  554.  livxéeset  restaurées  par  Julien,  38  à 

GATTINARA,  archevêque  de  Turin  ;  81.  Envidiies  de  nouveau  par  les  AUa» 

conseille  Tarrestation  de  Victor- Amé-  manda,  33.  Protégées  par  Valantaieii, 

dée  ;  XXVIII,  73.  85.  Leurs  côtes  oMuritimM  ravageai 

GAUCHER,  comte  de  Saint-Paul;  parlesSaxons,  86.  Sont  le  théâtre  dV 

soupçons  dont  il  est  l'objet;  VI,  350.  Iroces   brigandages,   87.    DéCeadnea 

Comment  s'en  lave  à  Bouvines,  359.  par  Gratien  qui  chasse  les  AllemjadSi 

Se  croise  contre  les  Albigeois,  ^4.  mais  qui   affermit  les   FrUMS^  89. 

Sa  loyauté,  506.  Définitivenient   pettiaas    pour    VSah 

GATJGOURT  (ut  sire  bb)  défend  pine  sous  Sonofrius,  46.  Efles  n'ont 
fiarfleur  contre  Henri  v  ;  XU,  473.  eu  ni  prospérité  ni  sécurité  s«iis  la  do- 
Négociateur  en  Angleterre,  504.  Prend  mination  romaine,  46.  Oppression  dt 
parti  pour  le  Dauphin,  616.  A  part  à  toutes  les  classes  sociales;  diminatÎM 
la  victoire  de  Montargis;  XID,  64.  da  la  population,  47.  L'une  des  pins 
Médiateur  entre  les  princes  et  La  Tr^  riches  provinces  de  rempii«,naaissias 
m<Hlle,  79.  Se  jette  dans  Orléans,  liberté,  sans  garantie,  eaMfwaUa  nx 
93.  Sa  femme  vérifie  la  virginité  de  provinces  éloignées  4a  la  Rintîe,  48. 
Jeanne  dTArc,  133.  Troupes  qu'il  ras-  Renferme  cent  qiiinaa  aités  apole^ea» 
8|raDbta  à  Blois,  134.  Bat  le  prince  maisla  grande  masse  est  servileelai^ 
dT)range,  171.  Qoire  de  son  nom,  riésée;  sa  vaste  étendue,  49u  Xédio- 
f 78.  Il  seconde  Dunois,  ti3,  tl4.  ore  relatifemaat  A  «elfe  de  i 
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ruse  de  ses  quatre  grandes  prëfecslares  v  Aristocratie  fondée  sur  la  richesse  ter« 

l'Espagne  et  les  lies  Britanniques  en  ritoriale,  90.  Distinctions  de  naissance 

dépendent,  50.  Son  organisation  admi-  effacées  par  les  empereurs,  9 1 .  Les  no* 

nistratiTe  et  militaire,  51.  Son  unité,  blés  ne  sont  plus  que  des  notables  sais 

5%.  Sails  nationalité,  53 «  Traces  d'une  priyiléges,  92.  Le  Christianisme  s'éta- 

diète  de  ses  cités,  54,  55.  Sans  effet,  Mit  dans  les  Gaules,  94,  95.  Peupep* 

56.  Richesse  et  magnificence  de  plu-  sétïuté,  96.  Immunité  du  clergé;  soft 

sieurs  de  ses  villes,  57.  Les  cités:  gou-  avidité,  96,  97.  Réclame  vainement 

versées  par  des  curies,  57,  58.  Instî-  Vezemption  de  l'impôt  territorial;  re- 

fution  annulée  par  Tàvidité  fiscale  qui  eruté  par  voie  d'élection,  9S,  99.  Et 

rend  les  magistrats  de  toutes  les  pror  parles  évoques,  99.  Privilèges  des  évè- 

vincesso)idairesentreeuz,59,  60.Ré»  ques;  juridiction  eeclésiastique;  droit 

pugnance  des  citoyens  pour  les  char-  d'asile ,  d'excommunication  ;    progrès 

ge8publiqaes,'62. Revenus  municipaux,  de  la  religion,  100.  Zèle  persécuteur 

63.  Milices  bourgeoises,  leur  vitalité,  contre  les  païens,  101.  Entière  conrer* 

leurs  rivalités ,  64.   Eteinte  dès  le  sion  des  Gaules  au  quatrième  siècle, 

deuxième  siècle,  65.  Ne  résistent  pas  102.  Absence  de  lien  social  entre  leurs 

aux  barbares,  66 .  La  province  écrasée  habitans  ;  toutes  les  races  y  sont  confond 

par  lesimp6ts,  68.  Qu'adoucissent  Ju-  dnes  ;  classe  nombreuse  des  afiranchis» 

Ken  et  Yalentinien  *,  la  Gaule  entière  ne  103,  104.  Ses  mœurs,  105.  Les  escla- 

contient  que  cinq  cent  mille  contri-  ves ,  les  barbares  se  ruent   sur  eei 

bnables,  69 .  Terres  du  domaine  dont  U  élémens  divers,  1 06 .  Quelle  cause  leur 

recolle  est  réservée  en  nature  et  trans-  ouvre  le  chemin,  119.  Races  des  pre«' 

portée  aux  frais  des  citoyens,  70.  S'ac-  miers  conquérans,  120  et  suiv.  Leurs 

croissent  par  la  déshérence,  deviennent  premiers  établissémens,  1 26.  Les  Gau- 

\  charge  aux  empereurs,  qui  lesconcè-  les  ouvertes  par  le  départ  des  légionsi 

dent,  ou  les  donnent  aux  soldats,  72.  128.  Envahies  finalement,  129.  Horri* 

Importance  de  la  frontière  des  Gaules,  blés  dévastations ,  racontées  par  saint 

73.  Défendues  par  huit  légions,  74.  Augustin,  129,  130.   Constantiu  re* 

Cantonnées:  quatre  à  Mayence,  quatre  connu  empereur,  131.  Etablissémens 

^  Cologne,  75.  Nouvelle  org^isation,  qu'y  forment  les  Tisigoths  et  les  Bour* 

76.  Etat  de  la  culture,  78.  Vastes  do-  guignons,  1 38  à  1 43.  Défendues  encore 

nudnes  des  nobles;  asservissement  du  par  Aétîus,  150.  Attaquées  par  Attila^ 

peuple,  80.  Condition  des  colons  par-  qui  y  trouve  des  partisans,  153.  Saur 

tiab'es  favorable  àla  population,  8 1 .  Le  vées  par  la  victoire  de  Châlons ,  1 58» 

^de  causé  par  la  conquête  comblé  en  Centre  de  l'empire  ;  cherchent  à  s» 

wie  génération  ;  progrès  ;  culture  de  la  donner  un  empereur,  161.  Les  provin» 

^gne;  ruine  des  petits  propriétaires r  ces  centrales  encore  indépendantes  des 

grandes  propriétés  lotifutuKa  ;  perdent  biirbares,  164^ 

la  Gaule,  $2 .  Les  seigneurs  vivent  dans  GAULOIS ,  distincts  des  Français  ; 

les  tilles;  la  culture  est  abandonnée  aux  1,1.  Leur  affaiblissement  quand  les  Ko- 

^fidayes,  83.  Décroissement  rapide  de  mains  parviennent  sur  leurs  fjrontières, 

^population,  84. Disparition 4e  lalan-  3.  liCur  contact  six  siècles  avant  l'ère 

{![|ie  nationale,  85.  Remplacée  par  le  la-  (^retienne  avec  les  peuples  les  pluA 

^;  esclavesgaulois  enUvés  par  lesbar*  avancés  ;  leur,  indifférence  pour  les  arti 

^res,  86 .  Changent  sans  regret  de  mat-  d«  Uarseille  ;  détruisent  les  arts  étrus* 

^8;  extinction  des  familles  vouées  à  la  ques  sur  lés  bords  du  Pd  t  leurs  lutteil 

^ture  •  détresse  des  propriétaires;  la  avec  les  Romains  en  deçà  et  au  ààk  det 

législation  retient  la  populace  au  ser-  Alpes,  4.  Détruits  plutôt  que  vaincue 

Jjce  des  terres,  87.  Retour  à  la  culture  par  César  ;  se  mêlent  intimement  avec 

2»ïe;  colons  protégés  par  la  législa-  les  vainqueurs;  admis  au  sénat;  par- 

™  ;  leurà  querelles  avec  les  proprié-  dent  leur  nom  et  ne  sont  plus  que  K»» 

y*es,  88.  Le  pays  devient  désert,  89.  inains,  6,  7.  Leur  histoire  finit  avecH 

"oblesse  gauloise;  ses  noms  romains;  premier  siècle  de  notre  ère,  8.  Dt» 
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Tiorent  Français  comme  iU  étaient  de-  Edouard  i^;  rappelé  à  la  mort  de  ce 
Tenus  Romains,  9.  Victimes  des  luttes  roi  ;  fait  comte  de  Comooallles;  IX, 
entie  les  prétendans  à  l'empire,  11.  184.  Richesses  que  le  jeune  roi  ac- 
Leurs  calamités  pendant  les  guerres  cumule  sur  lui ,  311.  Son  exil;  il  est 
civiles  entre  les  successeurs  de  Gon-  nommé  Tice-roi  d'Irlande  ;  efforts  d'E- 
stontiA,  35.  Leur  situation  dans  Tar-  douard  pour  le  rappeler,  313.  Son  re- 
née, 93.  Disposés  à  se  soumettre  à  tour;  son  nouvel  exil;  sa  mort,  372 
Clovis,  187.  Leur  intérêt  à  ne  point  à  374.  Honneurs  que  le  roi  rend  à  a 
tomber  sous  le  pouvoir  des  rois  visi-  mémoire,  378. 
goths,  189.  Leur  alliance  avec  la  GEILON,  comte  de  l'étable  de  OuF' 
France,' 190.  Persistent  à  se  régir  par  lemagne  ;  envoyé  contre  les  Sorabes; 
le  droit  romain ,  199.  Quand  devien-  II,  391.  Sa  défaite;  sa  mort,  393, 
nent  Français  ;  m,  9,  10.  293. 

GAULTIER ,  comte  de  Pontoise,  et  GEILON,  évèque  de  Langres  ;  coa- 

Biote  sa  femme,  prétendent  au  comté  ronne  Guido;  m,  388. 

du  Haine  ;  IV,  339.  Sont  empoison-  GEISÀ ,  roi  de  Hongrie  ;  Louis  w 

nés,  340.  lui  demande  des  vivres  et  le  transit 

GÂULTIERS  (  LES  } ,  paysans  li-  pour  la  seconde  croisade;  Y,  3  là.  Ses 

gueurs  ;  XX,  531.  ambassadeurs  à  Etampes  proposent  U 

GAUTHIER-SÀNS-ATOIR  dirige  la  route  de  mer,  333.  Son  attitude  en 

première  expédition  des  croisés;  route  présence  des  croisés,  336,  337. 

qu'il  suit  ;  IV,  539.  Passe  en  Asie ,  .    GELASE  H ,  pape  ;  chassé  de  Rome 

540.  Est  tué,  553.  par  l'empereur  Henri  v;  se  réfugie  en 

GAUTIER,  évêque  de  Meaux;  sa  France;  y  meurt;  Y,  149. 

mission  en  Russie;  IV,  366.  GELDU1N,   archevêque   de   Sens; 

GAUTIER,  archevêque  de  Rouen;  combats  au  sujet  de  sa  nominatioa; 

conseiller  de   Jean-sans- Terre;  YI,  est  intronisé;  IV,  313,  314. 

140.  Lui  remet  la  couronne  à,e  Nor-  GELIAIER ,  roi  des  Vandales;  pri- 

mandie,  185.  sonnier  des  Grecs;  I,  373. 

'   GAUTIER  (l'abbé)  entame  les  né-  GELIS  (de),  négociateur  hollandais 

gociations  qui  amènent  la  paix  d'U-  aux  conférences  de  Breda;  XXVIII, 

trecht;  XXVII,  139  et  suiv.  437. 

GAU VILLE  (GUILLAUME  de)  surprend  GELOSI   (li),  comédiens  italiens, 

le  château  d'Evreux;  X  ,  505,  506.  attirés  en  France  par  Henri  m;  XIX, 

Comment   échappe  au  dernier   sup-  387,  388. 

plice;  XI,  14.  ,  GEM  ou  ZIZIM,  frère  de  Bajaxetu; 

GAVANT  (le  présideut]  soutient  réfugié  en  France;  XJV,  621.  A  dis- 
les  prétentions  des  enquêtes  ;  XXIY ,  puté  l'héritage  de  Mahomet  u  ;  oii  vaia- 
56.  Sa  lutte  avec  la  cour;  son  exil;  eu;   ses  vicissitudes;   sa    retraite  à 
sa  mort,  94  à  98.  Rome;  XY,  145  à  147.  Livré  à  Char- 
;  GAUZBERT  résiste  à  Eudes;  est  lesviii,  18.6.  Meurt  selon  toute appa- 
tué;m,  306.  rence  empoisonné,  202. 
;  GAUZELIN,   chancelier;    sa   lutte  GENEBRARD  ,  depuis  archevêque 
contre  Louis-le-Bègue  ;  III ,  335,  336.  d'Aix  ;  député  aux  Etats-généraux  de 
Gouverne  la  Neustrie,  329.  Sa  faction  Paris;  XXI,  177. 
offre  la  couronne  h.  Louis  de  Saxe,  336,  .  GENLIS  ,  livré  comme  otage  à  Na- 
^37.  Nommé  évêque  de  Paris,  254.  pies;  XY,  330. 
Soutient  le  siège  contre  les  Normands,  GENLIS  (le  sire  de)  ;  ses  campagnes 
361,  2G3.  Sa  mort,  365.  en  Piémont;  XVIÏ ,  184  ,  438.  Il  si- 

GAYARET  se  charge  d'assassiner  gne  l'association  protestante;  XYIH» 

Henri  iv;  il  est  déjoué;  garantie  qu'il  282.  Conseille  de  temporiser,  289. 

donne  à  son  parti  ;  XX,  78  li  80.  Ses  entrevues  avec  la  reine-mère,  391» 

"  GAVESTON  (pierre),  favori  d'E-  352.  Il  dénonce  son  frère,  304:  La 

douard  u  d'Angleterre  ;  est  exilé  par  reine  le  déclare  responsable,  503.  Son 


GEO  GEO                   U9 

poste  à  la  bataille  de  Saint-Deoig,  600.  soa  mariage  avec  l'impëratrice  Ha- 
ll se  retire  eo  Picardie  ;  XIX ,  4.  Sa  thilde  ;  est  mis  en  possession  des  Etats 
mort,  ôl.  de  son  père  ;  ses  brouilleries  avec  sa 
GENLIS   (jean)  rejoint  le  due  de  femme,  193  à  196.  Son  insnbordina- 
Beux-Ponts  ;  XIX , .  64.  Sa  valeur  à  tion  à  l'égard  de  Henri,  3S8.  Sa  guerre 
Arnay-le-Puc,  Sd.  Troupes  qu41  ras-  de  Normandie,  !^29  et  suiv.,  273  et 
semble  contre  les  Pays-Bas,  113, 1S3,  suiy.  Prend  Rouen;  soumet  la  pto- 
136.  Sa  défaite;  sa  mort,  147.   .  vince;  en  fait  hommage  à  Louis,  379. 
GENOUJLXiAC  (louis  de  ) ,  ligueur  Sa  mort,  364.  Gomment  a  disposé  de 
de  Bordeaux;   son  arrestation;  XX,  son  héritage,  376. 
144.  .GEOFFROI  (plahtageret  II)  ;  lot 
GENS^IG ,  roi  des  Vandales- ,  fait  que  lui  réserve  son  père  ;  Y,  876 .  Veut 
la  conquête  de  l'Afrique;  I,  150.  Al*  épouser  Eléonore   d'Aquitaine,  880. 
lié  d'Attila,  154.   ,  Ligué  contre  son  frère  Henri,  389. 
GENTIEN  (piÈiiBE  ) ,  nommé  prévôt  Réduit  par  lui;  383.  Invoque  Louis-Ie- 
des  marchands  de  Paris;. XU,  36S.  Jeune  pour  obtenir  sa  part  de  l'héri- 
GENTIEN  (benoît)  ;  son  discours  tage  paternel,  394*   Abandonné  par 
aux  Etats-généraux  ;  XII  ;  403.          :  ses  protecteurs;  attaqué  par  son  frère; 
GEOFFRIN  (hadave)  ;  son  salon  ;  transige  avec  lui ,  395  è  397.  Appelé 
XXX,  113.  au  comté  de  Nantes  ;  sa  moft,  400. 

GEOFFROI (ghis^-gohnelle), comte  GEOFFROI,  évèqùe  de  Chartres, 

d'Anjou;    ses  luttes  avec  Conan-le-  chargé  d'escorter  Eléonore  de  France; 

Tort  ;  sa  défaite  ;  IV,  68,69.  V,  35 1 . 

GEOFFROI,  comte  de  Rennes,  fait  GEOFFROI ,  duc  de  Bretagne ,  fils 

la  paix  avec  le  comte  d'Anjou  ;  IV,  70.  de  Henri  h  d'Angleterre  ;  son  mariage; 

Sa  mort,  190. .  est  mis  en  possession  du  duché;  en  fait 

GEOFFROI-MARTEL,  comte  d'An*  hommage  à  son  père;  V,  457,  458. 

jou;  son  père  se  l'associe;  il  veut  le  Fait  hommage  à  Louis-le-Jeune ,  468. 

déposer;   son  humiliation;  IV,  331  »  Son  désir  de  secouer  l'autorité  pater^ 

332.  Lui  succède;  ses  victoires ,  333,  nelle,  498.Sa  révolte,  500.  Sa  sou^ 

334.  Ses  .ambassadeurs  au  sacre  de  mission,-  515.  Se  rend  au  couronne-' 

Philippe  i^r,  368.  Ses  échecs  co^tre  ment  de  Philippe- Auguste,  533.   Sa 

Guillaume  de  Normandie,  378,  379.  bravoure;  sa  bonne  mine;  pourquoi 

Ligué  contre  lui  avec  le  roi  de  Fiiaace,  son  impatience   de  régner;  VI,  24. 

S83.  Ses  démêlés  avec  ses  voisins;  sa  Pourquoi  attaque  son  frère  Richard ^ 

i&OTt,  335,  336^  A.reçu  l'hommage  du  37.  Samort,  49. 

comte  du  Mainç,,339.  .  GEOFFROI,  évêque  de  Lincoln,  fils 

GEOFFROI. (le  barbu),  vaincu  par  naturel  de  Henri  ii;  commandement 

Fott}ques-le-Réchin;;sa  captivité;  IV,  que  lui  confie  son  père;  VI,  53'. 

336,337,379,380.      .  GEOFFROI,    comte    du    Perdie; 

GEOFFROI,  comte  de  Rennes;  ses  prend  la  eroix;  VI,  305. 

dimensions  avec  ses  voisins;  IV,  337..  GEOFFROI  (tête   hoire)  ,   chàte- 

GEOFFKOI  DE  PRUILLY ,  inven-  lain  de  Ventadour;  ses  brigandages; 

t«ttr  et  législateur  des  tournois V  IV,  XI,"515. 

370.  Sa  déloyauté  ;  âa  mort ,  380.  GEORGE  d'Autriche,  archevêque  de 

GEOFFROI  DE  MAYENNE;  con-  Valence;  aorrèté  en  France;  pourquoi; 

«eiller  de  Hugues  d'Esté  dans  le  Maine;  ^lU,  101. 

*^  exactions  ;  sa  trahison;  IV,  406  et  GEORGE,  évêque  d'Exeter,  ambasr 

•'^'-  sadeur  auprès  de  Philippe-le-Bon;ou- 

.  GEOFFROI-MARTEL,  fils  de  Foui-  verture  queluifait  Louis  li;XIV,  (36. 

^tte«-le-Réchin  ;  meurt  assassiné  ;  V,  •  GEORGE  d'York ,  duc  de  Clarence , 

*7«  épouse  la  fille  de  Warwick  ;  fait  la 

GEOFFROI  (plawtageîibt)  ,  comte  guerre  à  son   frère  Edouard  iv;  est 

•* Anjou;  V,  161.  D'où  son  surnom;  vaincu;  se  réfugie  en  France;  XIV, 
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30t  k  308.  Son  traité  arw  letUn*  jpréparfe  jkr  Hiperda;  XXVm,  tt. 

cwtre,  807.  Réeoacilié  avec  Edooardi  Ses  désordres  ;  il  retient  sa  fenme  oé 

S3§,  336.  lie  seconde  à  Tewksbnry,  captivité  ;  sa  haine  pour  son  fils,  99^ 

889.  |L'aB  des  prétendans  de  Marie  91.  Sa  mort,  87. 
de Bouigogac, 59».  Sa coadamnariiMi ;        GEORGES  II,   mî   d'AnglcteRe; 

sa  mort,  5&4,  Sô5.  haine  qne  loi  porte  son  père;  XXVIII, 

GEORGES,  duc  de  Heklembonrg;  91.  S'interpose  ponr  la  paix ,  139  «I 

eommenoe  la  gnerre  contre  Magde*  sair.  Son  zèle  pour  Marie-Thérèse  pa- 

hôurgi  XVn,  419.  Son  armée;  sons  ndysé  par  ke  Francs,  998,  999. 

quel  prétexte  réunie,  438,  439.  Han*  Accède  an  traité  de  Rreslaw,  945.  Ar- 

TÎee  de  Saxe  remploie  contre  Tempe-  mée  qu'il  rassemble ,  263.  Forme  ai 

mur,  448.  Bonveav  ministère,  968.  Plàii  de  eam- 

GEORGES Kr, roi d'An^eterN,dV  pagne  qu'il  annonce,  974.  Il  mareke 

hard  doc  de  Huioyre;  est  créé  élec-  sur  Francfort,  977  à  979.  Gagne  te 

leur;  XXVI,  307,  436.  Allié  «mtre  bataiUe  de  Dcttingen,  980  à  989.  Ne 

Lonis  XIV,  311.  Commande  Tarmée  profite  pas  de  k  -victoire,  983,  981. 

impériale;  XXYII,  36.  Les  alUés  veo-  Lonis  xy  Ini  déclare  la  gaene ,  999. 

lent  faire  reconnaîtra  par  le  m  sa  àU  Ses  offres  à  Charles  vn,  997.  btrigaa 

gnité   électorale ,    80.    Contenn  par  et  expédition  pour  le  détrftnefr,  999  et 

d'Harcourt,  89.  Son  désir  de  conti-  suiy.,  303.  Conseil  qu'il  donne  à  M»» 

nner  la  gnerre,  149.  Prend  part  è  Té-  rie-Thérèse,  305.  Il  fait  arrêta-  Bel- 

lection  de  Charies  ti,  144«  Reeorara  lisle,  836.  Son  fils  à  la  tète  de  fai^ 

par  le  traité  de  Rastadt,  178.  Il  monte  mée,  368.  S'interpose  en  faveur  da 

sar  le  trène  d'Angleterre;  ses  disposi-  l'éleetenr  de  Barière,  379.  Il  fût  Va 

tiens  à  l'égard  de  la  France,  908  et  paix  avec  Frédéric*;  875.  Son  anaés 

sniv.  Son  ambassadeur  circonTenu  par  courre  Londres ,  383.   Intérêt   qu'A 

le  parti  d'Orléans ,  935.  Fait  accuser  prend  à  la  défense  des  Pajs-Bas,  466. 

de  trahison  les  ministres  de  la  reine  Ses  vengeances  en  Ecosse,  408.  Sm 

Anne,  951.  Son  trêne  ébranlé  et  mf-  gendre  proclamé  stathonder,  440.  Ses 

fermi ,  959  à~955.  Son  voyage  sur  le  subddes  à  l'empereur  et  au  roi  de  Sii^ 

continent,  f65.  Son  alliance  reche^*  daigne,  445.  Négocktenr  qailenvok 

chée  à  k  fois  par  k  France  et  l'Espa-  à  Louis  xv,  453,  454.  Ses  prétentioBf, 

gne,  974,  975.  Repousse  les  ouvertn^  455.  11  signe  le  traité  d'Aix-krCkc 

res  de  cette  dernière  puissance;  ses  pelle,  457.   Ses  hostilités  oontre  te 

préoccupations;  sa  rupturravec  Char-  Fran^;  U  invoque  le  secours  des  M* 

les  XII  et  Pierre  !«';  il  accueiUe  les  kndiis;  XXIX,  71.  Il  publie  sa  dé» 

svanoes  du  régent,  976  et  suiv.  Con-  ckration  de  guerre,  75.  Son  traité  afee 

eiut  k  triple  alliance,  979,  333.  Son  Frédéric,  80.  Mesures  de  la  France 

respect  pour  l'empereur,  989.  Secours  oontre  lui,  8f .  H  reAise  de  neutraliser 

que  lui  demande  Albeconi,  983.  Mé-  le  Hanovre,  119.  Il  cassé  la  convo* 

auteur  entre  l'empereur  et  les  Turcs,  lion  de  Clester-Seven  ;  généraux  qa'il 
893.  Son  armement  maritime;  aUiance  ,  emprunte  à  Frédéric,  149.  Sn  mort, 

oimtre  lui  ;  projets  de  Chartes  xii  de  943. 

Suède,  396  et  suiv.  S'applique  h  GEORGES  HI,  roi  d'Aagletem; 
hnuiikr  k  France  et  l'Espagne,  359  son  avènement;  XXIX,  948.  Il  relhsa 
et  suiv.  Prorinces  qu'il  prend  à  k  des  subsides  è  Fi^d^ic,  944. 'Ses  dé- 
Suède,  407.  Dubois  sert  ses  passions;  bats  avec  FEspagAe  an  Btt)et  dea  Itev 
dans  quel  espoir,  492.  H  la  recom-  Falkland,  390  et  suiv.  Sa  sosnr  exilés 
mande  au  régent  pour  lui  faire  obta-  du  Danemarck  ,*  479.  Sa  bienvâ» 
nir  k  cardinakt ,  433 ,  437 ,  439.  H  knee  à  l'é|M  àeê  Américaiaa  paît- 
le  pensioane  ;  ses  traités  de  commeice  lysée  par  sea  minktfes  ;  XXX ,  184. 
a^rec  l'Espagne,  451, 459.  Ligue  coq.  GEPIDES,  transportés  sur  les  boidt 
tn  lui,  530.  Son  traité  avec  la  France  du  Rhin  par  Pït>bus;  1 ,  16.  Etnent 
et  kr  Pruaae,  540  ai  suiv.  Sa  chnti  an  Gott»,  t i6%  S'étahliasant  a«Bs  tu* 
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iant  dans  la  Dacie,  li9.  Astotis  65,  11^.  Diseours  remarquable  quHI 

par  les  Lombardi  et  tes  ÂTaiesy  318  ^  a  conservé;  thi  ardievèque  de  Reims; 

n,  12.  pourquoi  quitte  la    France;   nommé 

GERALDy  arcfaeréque  de  Bordeaox,  ardievèque  de  Ravenne,  puis  pape, 

expose  à  Henri  ni  les  griefs  de  te  58  à  62.  Son  éloquence  comme  écrx^ 

Guitnne;  VH,  487,  489.  Yain,  80.  Quand  il  est  élevé  au  saint* 

GfiRALM  (HDGUBt) ,.  éyèque  de  Ga«  siège,  118.  Gomment  a  mérité  la  liaincr 

liofs;  jugé  comme  coupable  de  sort»*  des  dévots;  précurseur  des  croisades», 

léges;  son  atroce  supplice;  IX,  367.  120,   125.  Pardonne  à  son  ancien  rf« 

GERARD,  comte  de  Paris;  du  parti  Yal,  121.  Fait  juger  Adalberon,  é^6» 

de  Lotbaire  ;  HI ,  56.  qne  de  Laon  ;  sa  mort,  1 22^. 

GERARD,  évèqne  de  Cambrai;  ooa»        GERBIER  (h"«);  son  rôle  dans  te 

Ufcion  où  il  lefiise  d'entrer;  il  relèye  Fronde;  XXIV,  314.  Elle  trompe  un 

dr l'empire;  IV,  176,  177.  Ses  sera-  émissaire  de  Masarifi,  318.  Sa  fuite ^ 

pales  justifiés,  246.  322. 

GERARD  d'Alsace  ;  tige  de  te  maï-        GE31B0IS  ;  son  Iryre  sur  Tindépen- 

son  impériale  de  Lornâne;  reçoit  te  dance  de  l'épiscopat;  débats  qu'il  sott'* 

Lonaine  supiMeure;  IV,  274.  lève;  XXV,  423. 

6EBARD  ,  comte  de  Mâcon;  réduit        GERHOLD  ,  gowemeur  de  la  Ba*' 

par  Louis-le^enae;  V,  394«  TÎàre  ;  déiait  par  les  Huns;  II,  874. 

GERARD  SGHOPHA  à  BonTmes;        GEROIG  (clmcr)  de   Constance» 

TI,  358.  Blesse  le  chevM  de  Tempe-  premier  imprimeur  fixé  i  Paris;  XIV» 

nar  Oihon,  3^1.  59?. 


:.^ 


GERARD  de  Parme,  légat  du  pape  4XRMAINE  (lord)  ;  sa  mission  en 

m  Fiance  ;  VOI,  448.  France  ;  XXIII ,  368 . 

GERARJ)  (BALTBàSAR)  assassioe  te  GERMAINS;  leurs  mcBurs;  ils  cea* 

prince  (TOrange;  XX,  1 16,.  11 7.  naissent  l'agriculture  et  aiment  te  vie 

GERBERGE,  sœur  d'Otben,  épouse  errante  ;  ils  connaissent  les  arts  et 

Louis  IV ;  lU,  405.  Donne  le  jour  à  n'estiment  que  la  guerre;  fécondité  de 

Votfaaire,  410.  Ses  négociations  poar  tenrs  mariages;  I,    107,  108.  N'ont 

délivrer  son  mari ,  428 .  Abbaye  qui  tei  point  de  forteresses  ;  pouvoir  limité  dv 

e8tdonBée,444.Atemortdttroirecber-  leurs  rois,  109.  Leur  fisc;  leur  admi« 

die  l'appui  de  Hugues  de  France,  457.  nistration  ;  teurs  escteves,  110.  N'ont 

L'accompagne  au  siège   de  Poitiers ,  point  l'usage  des  noms  de  famille,  sauf 

^9.  Sa  bonne  intelligence  avec  sa  quelques  eicepttons,  telles  que  les  Hé** 

siBar  Hedwige  ;  appui  que  leur  donne  rovingiens  ches  les  Francs,  111.  Cbeb 

Saiat^rano,  463.  Maintient  la  paix  et  distinctions  de  tenrs  armées,  112. 

par  son  secours;  se  rend -«après  de  Se  subdivisent  à  l'époque  de  l'inva- 

^}  465»  Parait  à  te  cour  de  son  frère,  sion ,  en  Saxons,  Francs,  Allemands» 

473.  Coths, Vuidales, Bourguignons,  Héni- 

GEBBQIGE  ,  fille  de  Conrad-te-Pa-  les,  Lombards,  112  à  121.   (V.  te9 

oifiqae;  IV,  231.  Favorisée  par  son  noms.)  Poussés  vers  rOcddenr,  124. 

^^  Rodelpbe-le-Fainéant,  222.  Les  Francs  proprement  dits  repren* 

GERBEROR  (LBPàaE);  sonarres-  nent  le  nom  de  Germains;  HI,  ^. 

tttiaa^XXVI,  388.  Louis-te-Débonnaîre  s'appnie  sur  eux» 

HERBERT,    depuis  Sylvestre  n,  10,  11.  Les?  situation  à  l'eztinctiott 

P^pc;  sa  carrespondanee ,  seul  doeu*  de  la  race  Carlovingienne  ;  qui  ils  &h* 

■ttntbistoriqaedeson époque;  m,  490.  sent  roi,  340,  341.  Voy.  Borioret  et 

^^■»de  affaire  qu'il  annonce  (l'avéne*  Francs. 


i&ent  de  HuguesrCapet),  493.  Atténue        GEROLD  OE  SAVOIE,  vnyez 

^  débite  dt  ce  prince  à  Laon;  IV,     beri  am  bkmcheB  moint. 

*•♦  49.  Son  g^ie;  sa  naissance  ob-        OEROY  (rovert  m),  seigneur  nnr» 


'v*  ;  ses  études  ;  soupçonné  de  m»-    numd  ;  sa  férocité;  IV,  515. 
mv  dn  poti  de  Hagoes^Iepat,  51  à        GERTRTOB,  venve  de  Fletent  iF; 
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comte  de  Frise;  sa  guerre  atec  Robert-  209 .  Son  mémoire  au  cardinal  flenry, 

le-Frison;  elle  Tépouse;  IV,  410.  SOS.  U  s'embarque,  SU. 

GERVÂIS,  archevêque  de  .Reims;  GIBELIN,  nom  que  prend  le  parti 

sacre    Philippe    i*';    formule    qu'il  impérial  ou  de  l!indépendance  de  Tau- 

prononce;  IV,  268,  569.  torité  civile;  V,  514. 

GERSON  (jeak),  chancelier  de,  Tu-  GIBUIN,  évêque;  appelle  i  une  con- 

niversit^  ;  son  discours  au  conseil  d'é-  férence  le  réformateur  Leutard;  répand 

tat  de  Charles  vi;  effet  qu'il  produit;  le  bruit  que  celui-ci  s'est  noyé;  IV, 

Xn,  541,  545.  Il  prêche  contre  Jean-  146.    . 

sans-Peur,   459,   460.    Poursuit  les  .   GIË  (le  maréchal  pe)  ;  commande- 
doctrines  de  Jean  Petit  au  coneile  de  ment  que  Louis  xi  lui  confie;  XIV, 
Constance ,  499.  56 i .  Blinistre  proposé,  562 .  Il  contient 
GESALRIC,  roi  des  Visigoths  ;  suc-  Maximilien  ;  XV,  58 .  Chargé  d'arrêter 
cMe  à  Âlaricii;  I,  554.  Est  détrôné,  le  duc  d'Orléans,  35.  Surveille  la  Na- 
256.  Sa  mort,  557.                            .  varre,  79.  Part  pour  Naples,  15S. 
GESSLER  soulève  la  Suisse  par  ses  Ambassadeur  près   du   pape,    185. 
violences  ;  IX,  513.  Occupe  Fornovo,  SIS.  A  part  à  la  vie- 
GESVRES  (de)  est  du  conseil  de  ré-  toire  de  ce  nom,  514.  Escorte  le  comte 
gence  de  Marie  de  Médicis;  XXII,  176.  de  Flandre ,  375.  Son  commandement 
GESVRES  (le  marquis  de)  ;  sa  re-  sur  la  frontière  d'Espagne;  son  peu 
traite  à  Fontarabie;  XXIII,  345.  Tué  de  suecès,  410,  411,  Grief  contre  lui, 
i  Thionville;  XXIV,  43.   Autre  du  434.  Il  empêche  la  reine  d'enlever  le 
même  nom  tué  à  Lérida,  158.  jeune  François;  son  procès;  sa  con- 
GESVRES  ([le  ]M}C  de);  son  mé-  damnation,  435  à 438.  Premier gou- 
moire  contre  Fleury  ;  son  exil  ;  XXVIII,  veroeur  de  François  ;  amant  de  Louise 
63,  64.  Nommé  incidemment,  253.  de  Savoie;  XVI,  1,  3. 

GQEIST  (van),  tué  à  la  bataille  de  GIFFORD,  compUce  de  Babington; 

Solebay;  XXV,  539.  XX,  S51  et  suiv. 

GHIBERTI  (jban-matthieo),  négo-  GILBERGA,  femme  de  Garloman; 

dateur  de  Clément  vu  avec  les  Fran-  II,  558.  S'onfuit  en  Lombardie  avec 

çais;  XVI,  556.-  ses  enfans,  535.  Se  renferme  dans  Vé- 

.   GHISBERT  (MATTHIEU  ET  LEs);  leur  rone,  545. Livrée  à  Charlemagne,  546. 

rivalité  avec  les  Hyons;  prennent  parti  .  GILBERT,  conjuré  contre  Bérengcr; 

pour  le  comte  Louis  de  Maie,  dans  les  son  ingratitude;  III,  364. 

troubles  de  Gand;  sont  chassés. de  la  GILBERT,   chevalier;    devient  le 

ville;  XI,  565  à  269.  Leurjoie  à  la  mort  chef  de  la  deuxième  croisade  ;  V,  344. 

de  Jean  Hyons,  571.                           •  Sauve  l'armée;  bat  les  Turcs;  arrive 

GHÏSLIERI  (le  cardinal),  grand  iu-  à  Satalie,  345. 

quisiteur;  poursuivi   par  le  peuple  ;  GILBERT  GIFFORD ,  complice  de 

XVm,  115.  £stélu,pape,  465.  (Voy.  Babington;  XX,  551  etsuiv. 
Pie  V.)                                               '-       GILES  de  Bretagne;  arrêté  par  son 

GIAC  (la  dame  de),  maîtresse  de  frère  François';  Xlll,  48S.  Haine  qoe 

Jean-sans-Peur,  contribue  à  le  rappro-  lui  porte  celui-ci,  500. Intentions  qu'a 

cher  du  Dauphin;  XII,  574.  Le  décide  eues  son  père  à  son  égard,  5S5,  556. 

à  l'entrevue   à  Montereau,  580.  Se  Son  caractère  hardi  et  ambitieux;  il 

met  sous  la   protection  du  Dauphin ,  enlève  Françoise  de  Dinan  ;  son  arres- 
584.                                                     .   Ution;  samort,  657  à534.   ^ 

•  GIAC  (le  SIRE  de);  comment  devient  GINCKELL  ,    général     de     Guil- 
le  favori  de  Charles  vu;  XIII,  46.  Sa.   laume  m;   ses   succès   en   Irlande; 

falousie  envers  Richemont,  60.  Projet  XXVI,  100,  101. 

de  vengeance  de  celui-ci, .6 3.  lise  plaît  .  GIFIARD  signe  le  traité  entre  la 

à  le  mortifier,  71.  Samort,  75,  73.  France  et  les  Américains ;%XX,  150. 
GIAFFERI,  chef  des  Corses  insurgés^   Accueil  qui  lui  est  fait  à  Boston,*  179. 

contre  Cônes;  son  arrestation;  XXVIII,  ..  GIRESISE  (lb  coxmaudeor  m),  l'un 
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des  dëfpnseury'd'Orléans  ;  Xm ,  92 ,  GLENDOWER(owEN)commaHdele8 

94 ,  1 3 1 .  Commande  à  Melun  ,158.    •  Gallois  soulevés  j  XTI,  164.  Encouragé 

GISELBERT,  comte  de  Dijon  ;  pré-  par  les  Français,    186.   Son   alliance 

tend  à  l'héritage  de .  Rodolphe  ;  in,  avec  le  gouvernement  de  Charles  vi, 

381  ;397.Traite  avec  ses  compétiteurs,  ÎOI.  Ses  succès,  207.  Renfort  qu'il 

3&7.   ^  reçoit,  244. 

GISELE,  sœur  de  Qiarlemagne;  II,  ÇLOCESTER  (comte  de),  rival  de 
257.  Finit  ses  jours  dans  un  couvent,  MontfoftdeLeicester;  seconde  Henri  m; 
228.  ,  Vm,  55.  Se  tourne  contre  lui,  56. 
GISELE,  fille  de  Lothaire  et  de  Part  qu'il  prend  à  la  victoire  de  Lewis, 
Yaldrade,  épouse  Godfrid;  III,  $52.  134.  Se  rtinge  encore  du  parti  du  roi; 
GISELE,  flUe  de  Charles-le-Simple,  délivre  le  prince  Edouard,  147.  Sou- 
épouse  Rollon  ;  m,  328,  329.  levé  contré  la  famille  royale,  167. 

GISÈLE,  femme  de  Conrad-le-Sa-  GLOCESTER  (comte  de)  battu  par 

lique;  fille  de  Gerberge;  droits  qu'elle  les  Ecossais  ;  IX,  183. 

donne  à  son  époux  sur  l'héritage  de  .  GLOCESTER    (stcart,    duc    de) 

Rodolphe-le-Fainéant;  IV,  221.  expulsé  de  France  ;  XXIV,   529.  Son 

GISLEBERT  ;  investi  duc  de  Lor-  poste  à  la  bataille  des  Dunes,  568. 
raine;  III,  343.  Se  reconnaît  homme  GODEFROr(LE  hardi);  ses  préten- 
du roi  de  France,  372.  Sa  guerre  avec  tions  au  duché  de  Basse-Lorraine;  ses 
Hugues  de  France ,  377 ,  380.  Prend  alliés;  sa  lutte  avec  l'empereur  ;  il  ob- 
part  à  l'élection  d'Othon- le -Grand,  tient  la  Toscane;  IV,  272  à  274, 
396.  Ligué  contre  Louis  iv,  400.  Puis  276. 

contre  Othon-le-Grand;   assiégé    par  GODEFROI  (  le  bosso  ) ,  duc   de 

lui,  402.  Sa  mort,  404.           ^  Basse-Lorraine,  secourt  la  comtesse 

GISLEBERT,    évêque     d'Évreux;  de   Flandre;   IV,    414.  Du  parti  de 

prononce  le  panégyrique  de  Guillaume-  Tempereur  Henri  iv  ;    est  assassiné, 

le-Conquérant;  IV,  480.  461.                                      • 

GISLEIVUR  fait  la  guerre  à  Pépin  GODEFROI  DE  BOUILLON,    Toi 

d'Héristal  ;  II,  83.  Meurt,  84.  de  Jérusalem ,  fils  d'Eustache  de  Bou- 

GISORS  (le   comté   de)  tué  à  la  logne;  reçoit  de  l'einperelir  le  marquisat 

bataiUe  de  Créfeld;  XXIX,  151,  152.  d'AnvérsetdeBrabant; IV, 461. Reçoit 

GIUDICE  (le  cardinal)  ,  premier  mi-  le  duché  de  Basse-Lorraine,  501.  Prend 

nistre  en  Espagne  ;  recherche  l'alliance  la  croix,  533.  Rang  qui  lui  est  déféré  ; 

française;  XXVII,  272.  Le  roi   suit  arrive  dans  l'empire  grec,  645.  Délivre 

^e  politique  difierente  de  la  sienne,  Hugues  de  France,  548.  Ses  victoires 

214.  Sa  disgrâce,  280,  284.  de  Nicée,  de  Doryleum;  situation  do 

GIUSTINIANï  (démétrids),  l'un  des  son  armée,  553  et  suiv.  Ses  succès  à 

chefs  de  l'insurrection  génoise;   son  Ântioche;  prise  de  Jérusalem  ;  est  élu 

SttPpUce;  XV,  477.                              ■•  roi,  559  et  suiv. 

GIVRY  ;  ses  protestations  à  Henri  iv;  GODEFROI  DE  BRÂBANT  ;  Fran- 

XXI)  10.   Troupes  qu'il  conduit  en  çais  qu'il  engage  au  secours  du  duc 

Brie,  37..  Son  poste  à  Ivry,  53,   56.  son  frère  ;  VIII,  4 1 3.  Recherche  l'ai- 

Somme  qu'il  reçoit  des  Parisiens,  64.  liance  de  Philippé-le-Bel  ;  IX,  3 1 .  Tué 

RïepnsndCorbeiletLagny,  94.Péril  à  la  défaite  de  Courtrai,  101. 

dont  il  sauve  le  roi  ;  il  arrête  l'armée  GODEGISILLE,  roi  des  Vandales, 

de  Farnèse;  sa  blessure,    149,  150.  attaque  les  Gaules;  vaincu  et  tué;  I, 

ba  mort;  regrets  du  roi,  160.  128. 

GLANDSDALE  (WILLIAM)  prend  part  GODEGISILLE,  roi  des   Bourgui- 

aisiége  d'Orléans;  XDI,  94,  Sf6,  96.  gnons;!;  170.  Son  alliance  avec  Clovis; 

Battu  par  U  Pucelle;  est. tué,   130,  l'aide  à  vaincre  Gondebaud,  203.  Sa 

''/,;  mort,  205. 

.  ^I*KEN,  général  autrichien,  prison-  GODEMAR,  roi  des  Bourguignons  ; 

«»»  à  NordUngen  ;  XXIV,  87.  I,  170.  Sa  mort,  173. 
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GODEMAR  II,  sttOceMeur  de  saint  GOFfllEN  (jEâif),  érêqne  rAnis, 

Sigismond  V  ses  Luttes  avec  les  Francs  ;  puis  cardiiial  d'Aibï;  légat  du  pt|e 

U  les  bat;  I,  261,  S&4.  ao^^  de  Louis  xi;  XIY,  91.  Proma 

GODESGALE  ,  moine   allemand  ;  cardinal,  99.  Emplojré  à  r^rtennint- 

cohue  de  croisés  qu'il  dirige  ;  ses  ef-  tion  de  la  famille  d'Armagnac ,  38T 

froyables  calamités;  IV,    540.   Pord  et  suiy.  Assiège  Perpignan,   393.  Sa 

Ipus  ses  compagnons,  5&3.  retraite  désastreuse,  394.  'Reçoit  la 

GODET  DES  MARAIS,  évè(itte^de  soumission  de  la  FranChe-Gomté,  SOI. 

Chartres  ;  adversaire  de  M ">«  Guyon  ;  GOGON   élu  maire  du  palais  ea 

XXVI,  S4S.  Et  de  Fénélon^  2&0   et  Austrasb;  f,  341.  Sa  mort,  S6t. 

toiv.  GOMATRUDE  épouse    DngclbeH; 

GODESCHALDE,  ambassadeur  de  II,  15. 

Cbarlemagne;  massacré  par  les  Saxons;  GOMBAUT ,  confident  d«  Loiiis4e- 

U,  364.  Débonnaire  ;  ses  promesses  aux  jeunes 

GODFRID  ,   roi   de    Danemarck  ;  fils  de  l'empereur  ;  III,  il.  Gouyerae 

Saxons  réfugiés  près  de  lui;  H,  401.  la  cour,  18. 

Bataille  avec  le  fils  aîné  de  l'empereur  ;  GOMBETTES,  loi  des  Bonrguignon  ; 

est  assassiné,  409  et  suiv.  Ses  fils  re-  I,  208.  Dans  la  répression  des  (Penses 

prennent  le  pouvoir,  433.  Aux  prises  plus  de  distinction  entre  les  ofiîâssés; 

ftvec  une  armée  de  Louis  i*,  435-  Pup-  dispositions  hospitalières  ;  singulières 

tage  la  royauté  avec  HérioLd,  449.  restrictions,  SIQ.  Nouvelle  procédure; 

GODFRID,  chef  normand,  obtient  le  serment  déféré  à  l'accusé;  sorte  de 

de  Charles-  le-Chauve  un  comté  sur  les  jugement  de  Dieu,  212'.   Les  aBos  de 

rives  de  la  Seine;  III,  104.  Est  le  fils  cette  faculté  donnée  à  Tincnlpé  font 

d'Hériold  ;  rejoint  ses  compatriotes  et  naître  une   disposUion  qui  reblige  I 

prend  part  à  leurs  dévastations,  110.  faire  affirmer  son  serment  par  douce 

Son  traité  avec  Charles-le-Gros,  2&1.  jurés    qui   doivent    être  '  unanimes  ; 

La  Frise  lui  est  cédée;  son  mariage;  origine  du  jury,  213.  Droit  accordée 

aa  conversion,  252.  Ses  déprédations  la   partie  adverse   avant  le   serment 

continuent  ;  il  menace  Reims,  253.  d'appeler  au  jugement  de  Dieu  ;  eofli« 

Trahi  et  massacré,  259.  bats  judiciaires,  214. 

—  Autre  du  même  nom,  tué  à  Lou-  GOM MERON  négocie  la  remise  de 

tain,  304.  Ham  aux  Espagnols;    son    suppKee; 

GODFRID,  premier  duc  de  la  Lor-  XXI,  362^  363. 

nûne  inférieure;  m,  465.  GONDEBAUD,    roi  des   Bonigu'- 

GODINUS  ;  sa  révolte  contre  Ghil-  gnons  ;   part  qn'il  prend  aux  ai&dres 

péric;  sa  fuite;  I,  344.  de  l'empire;  I,  170.  Sa  lutte  avec  ses 

GODINUS,  fils   de  Warnachaire  ;  frères;    sa  -vengeance;  ses   remords, 

fxcite  la  colère  de  Glothaire;  II,  16.  172,  173.  Consent  au  mariage  de  sa 

Est  tué,  1 7,  nièce  Clotilde,  1 8? .  Vaincu  par  Ciovîs; 

GODOLPfiSN  (LOBD)dirigeIeminis-  ses  cruautés  dans  Vienne;  ses  mena- 

tare  de  la  reine  Anne;  XXVI,  329.  Sa  gemens  pour  les  Romains  et  les  oftiiih 

disgrâce;  XXVH,  137.  doxes;    sa  Iégislati<«,   203   à  20S. 

GOEL  (ascelih  ns)  ;  sa  guerre  avec  Affermi  sur  son  trône  jusqu'à  la  fia 

de  Breteuil,  son  suzerain;  IV,  514»  du  règne  de  Clovis,  215.  Le  seconde 

&15.  Sa  seigneurie  ruinée,  524.  contre  les  Visigoths,  225.  Est  batta 

GOETZ  ^E  COMTE  de)  ,  général  ha-  à  Arles,  226  ^  Sa  mort,  259. 

varois;   veut   secourir   Brisach;  est  GONDI  (albbrt  ue)  ,  comte  pois 

battu  ;    XXIII,  ,34t.  Commande  les  maréchal  de  Retz,  favori  de  Charles  ix; 

Bêssois  ;  rejoint Tureme ;  XXIV,  84.  XIX,  72,  73.  Sa  mission  en  AllsBa- 

CSontribue  à  la  victoke  de  NortUingtB,  gne,  97.  L'un  des  auteurs  de  la  Sainl- 

87.  Barthélémy,  100.  Indiscrétion  dont b 

GOEZtfAKN  (EE  GONSntUi);  son  ré.  l'accuse  à  tort,  108.  Défiance  {ue 

procès  ayecBeaumaxchais;  XXIX,  456-  le  roi  témoigne  de  lui,  143.  Part  qu'il 
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pnad  au  flMssaore  des  Huguenots  et  dé»  S33.  Ses  liaisons;  ses  oltene, 
au  délibérations  qui  le   précèdent ,  S36 ,  t37.  Ses  partisans  ;  il  veut  ie 
IM,  lâ4t  ibly  1^9,  160,  162, 164.  laire  chef  de  la  Fronde  sons  le  nomdu 
Eotrerue,  ches  lui,. du  roi  et  de  La-  prince  deCouti,  238,  339.  Faiblesse 
noue,  904.  Se  rend  au  siège  de  la  Ro-  qu'il  trouve  ches  les  parlementaires , 
cbfiUe,  t2d.  Somme  Lanoue  d'en  sorr  248.  Résolutions  qu'il  presse;   état- 
tir,  227.  Sa  mission  en  Angleterre,  ma)or  de  la  Frovde;  il  se  lie  avec  Beau- 
Î43«  Puis  en  Ailemagne,  251.  Haï  du  fort^  il. est  reçu  au  parlement,  245  à 
loi,  260.  Conseils  auxquels  il  est  ad-  249.  Fait  refuser  un  héraut  delà  cour, 
mis,  308.  Villes  de  province  qull  ra-  263.  Son  mobile,  258,* 2 &9.  Attitude 
ehète;  XX,  37.  Est  aux  conférences  qu'il  prends  la  paix,  266,  267,  270, 
d'Eperaay,  150.  Conseille  la  paix  avec  §76.  Il  s'oppose  à  l'exil  de  M"^  de 
les  Huguenots,  171.  Ceelérences  aux-  Chevreuse;  pourquoi,  277.  Son  entre- 
quelles  l'admet  le  roi,  269,  366.  Acte  vue  avec  Gondé ,  279.  Parti  qu'il  tire 
qu'il  souscrit*  481.  Conseil  auquel  il  de  l'affaire  des  rentiers;  accusé  d'as- 
assiste,  461.  Arrestation  qu'il  fait,  sassinat;  se  défend  en  personne;  son 
46S.  Quitte  le  roi  ;  prisonnier  des  li-  triomphe  ;  Coudé  vent  l'exiler  ;   il  se 
gneurs  ;  se  rachète  à  grand  prix,  502.  rapproche  de  la  reine  ;  concerte  avec 
Il  repr^nte  au  sacre  un  des  pairs  elle  l'arrestation  des  princes,  290, 
laïques;  XXI,  260.  Est  de  l'assemblée  292  à  299.   Mazarin  songe  à  ruiner 
deEouea,  443,  445.  Ses  débats  avec  son  parti,  307,  308,  330.  Dirige  Gas- 
Brissac;  XXII,  261 .  Sa  levée  de  bou-  tons  se  trouve  en  présence  delà  douai- 
dier,  283.    Confédéré  avec  la  reine-  rière  de  Coudé  ,  330  à  332.  Combat 
nère,  462.  les  plans  de  Mazarin,  333.  Petite  guer- 
GONDl  (pierre,  carumal  de),  évâ-  re  que  lui  fait  le  ministre;  il  négocie 
|«e  de  Langres ,  puis  de  Paris  ;  XIX ,  avec  les  princes ,  334 ,'  336.  Ses  em- 
73.  Acte  qu'il  souscrit;  XX  ,  421.  barras;  il  reçoit  un  coup  de  poignard. 
Conseil  auquel  il  assiste,   461.  Ses  337.  Disposé  à  la  paix,  338^.  Il  négo- 
aamènes  dans  Paris  assiégé  ;  XXI,  71.  eie,'346  et  suiv.  Compromis  par  Ma- 
Est  envoyé  à  Henri  iv,  80.  Sa  mission  zarin ,  349.  Se  rapproche  de  la  pria- 
^Rome,  162,  166,  325,  343.  Ordre  cesse  palatine;  rompt  avec  la  reine; 
%^%  reçoit  du  pape  ;  son  mémoire  jus-  trompé  ^r  le  cardinal,  3ôS,  366.  Ra* 
tificatif,  167.   Est  de  l'assemblée  de  nime  le  courage  du  parti,  359.  Excita 
Rouen,  448.  Il  préside  le  conseil  de  le  parlement  contre  Mazarin,  363  à 
laiaon;  ce  qu'est  ce  conseil,  447,  450»  365.  Empêche  la  fuite  de  la  reine» 
GONDI  (JBRÔME  djb),  envoyé  par  367,   368.    Ses   rivalités   nouvelles, 
Valois  au  pape;   sommes  qu'il  rap-  374,  375  et  suiv.- Son  entrevue  avec 
porte  en  France  ;  XXI ,  396,  432.  A  la  reine,  377  et  suiv.  Il  rejette  le  pro- 
«Ppané  au  roi  le  portrait  de  Marie  jet  de  tuer  Condé,  880  et  suiv.  Fait 
de  Médicis  ;  XXII,  36.  déclarer  perturbateurs   les  correspon- 
GONDI(hkrri  de),  cardinal  de  Rets;  dans  de  Mazarin,  382.  Est   nommé 
ynbideat  du  conseil  de  Loui»  xiii;  oardinal ,  383 ,  419  à  421.  Ses  luttes 
^amviiat  qu'il  forme)  XXIII,  498.  au   parlement;   danger  qu'il   court, 
Sa  mort,  610.  384 ,  386  et  suiv.  Sa  passion  feinte 
GONDI   (iRAN-FRANçois-PAUL  Ds) ,  pour  la  reine,  896  et  suiv.  Son  étoB- 
^ttdiaal  de  Retz;  d'abord  abbé;  con-  nement,  402.  Projet  de  l'enlever;  il 
*^iie  coatre  Richelieu;  XXUI,  308  ,  échappe,  409,  410.  Aveu  que  lui  fait 
109.  Dissuade  Soissons  de  la  guerre  Gaston,  414.  Tiers  parti  qit'^l  forme, 
f^f  446  et  suiv.  Le  seconde  ;  con-  417  et  suiv.  Rappelle  Monsftur  à  Pa- 
Iw4b  qa'U  e^;age,  448  à  450.  Ses  me-  ris ,  423.  Comment  ruine  la  Fronde, 
l4a8  éehonent,  467.  Pourquoi  s'éloi-  436.  RaiUé  par  le  duc  de  Lorraine, 
8M  das  nântstres,  638.  Comment  est  447.  Se  tient  à  l'écart,  467.  Ses  avan- 
jf*<  *m  U  parti  de  la  Fronde;  XXIV,  ces  à  U  cour,  471 .  Son  arrestation , 
*i4  à.ll7.  SesiMiétenfies  avec  Gev  476,  476.  Ses  rapports  avec  Haaann; 
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sa  démission;  il  est  transféré  à  Nantes;  Taristoeratie  naissanle  ;  son  pouvoir, 

sa  fuite  ;  sa  blessure  ;  il  se  retire  à  373  à  375.  Guerre  entre  ses  provio- 

Rome,  àù'i  à  607.  Secours  que  lui  ont  ces  aquitaines  et  celles  de  Childebert; 

prêté  les  jansénistes,  519.  Ses  courses;  ses  insultes  auz  Austrasiens ,  377  et 

il  se  démet  définitivement  de  l'arche-  suiv.  Atme  contre  Gondowald  ;  se  ré- 

vôché  de  Paris,  539,  540,  54S;  XXV,  concilie  avec  Childebert,  38Î.  Exile 

43,  75.  Poste  dont  il  .a  pourvu  Beau-  Frédégonde,  386.  Ses  doutes  sur  la 

fort,  iS9.  Son  influence  sur  le  con-  légitimité  de  Clothaire;  preuve  qs'il 

clave,  343.  admet,  387.  Son  enquête  sur  le  mear- 

GONDI  (de)^  duc  dé  Retz  ;  offre  ses  tre  de  Prétextât  ;  son  expédition  en 

services  à  la  Fronde;  XXIV,  246.  Ne  Septimanie  ,  389,  395.  Affection  que 

se  réconcilie  pas  avec  Mazarin,  270,  lui  portent  ses  sujets;   ses  qualités; 

S76.  Son  attitude  après  la  paix,  504,  ses   ménagemens   pour    Frédégonde, 

507.  390.   Ses  rapports  ;  son    traité  avec 

GONDICAIRE,   roi  des   Bourgui-  Childebert,  393  à  397.    Parrain  de 

gnons,  battu  par  Aëtius;  I,  151.  Son  Clothaire;  meurt,  398. 

long  règne  ;  son  alliance  avec  les  Ro-  -    GONZAGA   (gdaguiko),    capitaine 

mains  ;  ses  quatre  fils  ;  partage  entre  de  François  i«'  en  Italie  ;  sa  mésintel- 

eux,  1 70  à  171.  ligence  avec  Rangone  ;  XVI,  545,  546. 

GONDOWALD,  fils  de  Clothaire  i^^^  GONZAGUE  (françois  i>e),  marquis 

disgracié,  s'enfuit  à  Constantinpple  ;  de  Mantoue  ;  commande  l'armée  véni- 

ramené  en  France  et  salué  roi  par  une  tienne  contre  Charles  vm  ;  est  vainca 

faction;  I,  376,  377.  Ses  succès;  ses  à  Fornovo;  XV,  210,  217.  Renfi>rce 

désastres  ;  est  trahi  et  tué,  381  à  385.  le  roi  de  Sicile ,  232.   Offre  ses  ser- 

GONDRIN;  renfort  qu'il  conduit  à  vices  à  la  France,  245.  Vient  au  de- 
Catherine  de  Médicis;  XVIU,  520.  vant  de  Louis  xii,  880.  Le  sollicite  de 

GONNOR  (le  SIRE  de).  Voy.  Cbss^  déposer  Alexandre  vi,  390.  Renforce 

Briasac  {Timoléon  maréchal  de.)    .  l'armée  de  la  Trémoille  ,    412.  En 

GONTHIAIRE ,  capitaine  des  Bour-  prend  le  commandement  ;  ses   désas- 

guignons;  I,  141,  170.  très,  414à420.  Invité  à  accédera  la 

GONTHIER,  archevêque  de  Colo-  ligue  de  Cambrai,  503.  Ses  conquêtes 

gne,  frère  de  Valdrade;  III,  144.  Ex-  sur  les  Vénitiens,  513.  Auxiliaire  de 

communié,  151.  l'empereur,  518.  Louis  offre  de  lesa- 

GONTHI£RdeSchwartzbourg;élu  erifier  aux   Vénitiens,   692.   H  oom- 

empereur  par  une  partie  des  électeurs;  mande  l'armée  pontificale  ;  XVI,  199. 

est  emprisonné;  sa  mort;  X,  .350,  351.  Se  réconcilie  avec  l'empereur,  340. 

CONTRAN,  fils  de  Clothaire  ler,  roi  Entre  dans  la  ligue  italienne,  416. 
d'Orléans;  transporte  sa  résidence  à  .  GONZAGUE  (Ferdinand  de),  mkP' 
Châlons-surrSaône  ;  1 ,  302  et  suiv.  quis  de  Mantoue  ;  est  de  Tarmée  iai- 
Prend  le  titre  de  roi  des  Bourgui-  périale;  XVI,  504.  En  reçoit  le  com- 
gnons;  son  administration;  ses  fem-  mandement,  523.  Accusé  de  la  mort 
mes,  311  à  313.  Vainqueur  de  Sige-  du  Dauphin,  528 ,  529.  Refuse  de  re- 
bert  ;  menac^  par  les  Lombards;  s'in-  cevoir  le  concile  à  Mantoue,  537.  Est 
terpose  entre  ses  deux  frères  ;  pour  vice-roi  de  Sicile  ;  révoltés  qu'il  trom- 
qui  prend  parti,  321  à  330.  Secourt  pe  et  punit;  XVII,  36.  Reçoit  Charles- 
son  neveu;  ses  passions  ;  ses  cruautés,  Quint  à  Gênes  ,148.  Assiège  Guise, 
350  à  352.  Donne  asile  au  duc  Lupus;  154.  Prend  Luxembourg,  197.  Négo- 
lulte  ave(^s  Austrasiensetavec  Chil-  cie,  204.  Fait  assassiner  Famèse; 
péric ,  Z6^&  864.  Sesapprêts  contre  les  prend  possession  de  Plaisance  ;  signe 
Lombards;  sans  effets,  366,  367.  -un  armistice  avec  le  duc  de  Parme, 
Prend  le  jeune  Clothaire  sous  sa  pro-  329,  330,  421.  Complot  contre  ses 
tection;  rompt  avec  les  Autrasiens;  jours,  348.  Sa  fausseté;  sa  cruauté, 
refuse  de  leur  livrer  Frédégonde  ;  son  372.  Est  chargé  d'attaquer  Parme,  4i8> 
interpellation  au  peuple  ;  adversaire  de  Massacre  qu'il  commande;  ses  hostili- 
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tihi  495.  4)6.  Ses  opérations  ;  annîs-  roi,  149,  150.  Son  ambassade  k  Ro« 
tice  qui  les  termine,  462  à  467.  Re-  me,  230  à  S92,  343.  Est  au  siège  de 
commence  à  guerroyer,  490,  491.  Laon,  296.  Est  gouverneur  de  Cham- 
L'empereur  lui  ordonne  de  marcher  pagne,  316.  Puis  surintendant  des  fi- 
sur  Sienne,  497.  Sa  nouvelle  tr^ve,  nances,  318.  Ses  opérations  en  Picar- 
&03.  Ce  qu'il  conseille  à  Temperenr,  die,  867,  369  à  379.  Sa  mort,  389. 
529.  Est  remplacé  à  Milan,  538.  Pro-  GONZÂ^E  (charlbs  de)^,  duc  de 
pose  de  marcher  sur  Paris;  XVIIl,  53.  Mantoue,  d'abord  duc  de  Rothelots, 
GONZÀGUE  (lûuis  de),  duc  de  Ne*  puis  de  Nevers;  son  père  l'envoie  à 
vers;  est  du  voyage  du  roi;  XVHI,  Amiens;  puis  à  Cambrai;  XXÏ,  371, 
437.  De  l'assemblée  de  Moulins,  465.  373.  Ses  gouvernement  et  places; 
Epouse  rhéritière  du  duc  de  Nevers,  XXn,  215.  Est  de  la  maison  de  Man- 
472.  Secours  qu'il  amène  à  l'armée  toue,  218.  Représente uh  des  pairs  laî» 
catholique  ;  son  passage  en  Bourgogne;  ques  au  sacre  de  Louis  xiii  ;  sa  que- 
indépendance  de  son  commandement,  relie  avec  Guise,  231.  Ses  exigences, 
624,  525.  Part  qu'il  prend  à  la  Saint-  235.  S'éloigne  de  la  cour,  273.  I)é« 
Barthélémy;  XIX  ,  154  ,  157,  160  ,  fend  le  Montferrat,  276.  Sa  levée  de 
162,  164,  172.  Nouveau  projet  de  bouclier,  282  et  suiv.  Médiateur  en- 
massacre , auquel  il  s'oppose,  224.  11  se  tre  la  reine  et  Coudé,  338,  339,  355, 
tend  au  siège  de  la  Rochelle,  225.  356.  Charge  qu'il  cède  au  comte  d'Ân- 
Haidtt  roi,  260.  Proteste  conti'e  la  gouléme,  366.  Ses  projets  sur  l'em- 
remise  des  places  de  Piémont,  306.  pire  d'Orient;  par  quoi  ramené  en 
Nommé  gouverneur  du  Languedoc ,  France  ;  prend  parti  pour  les  princes , 
832.  Communication  que  lui  fait  le  379.  Ses  hostilités ,  383,  386.  Gratifi- 
ai ,  411 ,  412.  Prêt'  qu'il  offre  à  ce  cations  qu'il  a  reçues,  387.  Son  mani- 
prince,  430.  Siège  au  conseil  d'Etat,  feste,  389.  Déclaré  rébelle;  battu  par 
445.  Troupes  qu'il  a  rassemblées,  448.  les  troupes  royales,  390, 391  .Rentre  en 
Désir  du  roi  de  l'abaisser,  465.  Ses  grâce,  400.  Arrête  Mansfeld  par  ses 
scrupules  pour  accéder  à  la  ligue  ;  son  néjjfociations,  508.  Flotte  qu'il  rassem- 
Toyage  à  Rome;  XX,  157  à  161.  Se  blé  pour  se  transporter  en  Orient,  560. 
détache  de  la  ligue;  envoyé  près  du  Est  appelé  à  la  succession  de  Mantoue; 
TVavarrais,  226,  229.  Sa  conférence  XXIII,  60,  85.  L'empereur  lui  refuse 
arec  ce  prince,  2*30  à  232.  Idées  du  l'investiture,  64,  86.  Soutenu  par  Ri- 
pape  sur  l'obéissance  due  au  roi  qu'il  chelieu  et  Louis  xiii  malgré  la  haine 
rapporte  à  Valois,  233.  Est  gouverneur  de  la  reine-mère;  appuyé  par  les  Vé- 
de  Picardie,  226, 234.  Intervient  dans  nitiens;  armée  qu'il  lève  ;  elle  est  dis- 
l'entretien  entre  Catherine  et  Henri  iv,  persée;  résistance  de  ses  troupes  à  Ca- 
S36.  Limites  à  la  confiance  que  lui  ae-  sal ,  87  à  90.  Le  roi  stipule  pour  lui 
corde  Valois,  260.  Son  commandement  avec  le  duc  de  Savoie,  1 07.  Ligue  dans 
^  l'armée  royale,  300.  Ses  injonctions  laquelle  il  entre,  108.  Il  n'espère  pas 
au  Suisses,  306.  Négocie  avec  eux,  l'investiture,  109.  Richelieu  la  de- 
311.  Son  double  rôle,  319,  320.  Corn-  mande  de  nouveau,  133.  S'enfuit  de 
nuinde  l'armée  de  Poitou,  378.  Acte  Mantoue,  141.  Son  accord  avec  l'em- 
qu'il  souscrit,  421.  Détresse  de  son  pereur,  14 9 j  150.  Ses  chagrins;  mort 
armée  ;  les  Etats  ne  lui  votent  pas  de  de'  son  fils  ;  ce  qu'il  peut  pour  la 
subsides,  443  à  445.  Est  aux  prises  France,  265.  Ligué  avec  Riehelieu , 
avec  le  Navarrais,  449,  450.  Est  gui-  277  et  suiv.  Sa  mort,  3*4: 
8«Td,  454.  Sa  faction  ;  conseille  au  roi  GONZAGUE  (iTAniE  de)  ,  héritière  du 
de  se  mettre  à  la  tête  du  parti  fanati-  duc  de  Mantoue  ;  Henri  iv  lui  destine 
que,  50.3,  504.  Sa  retraite,  508,  509.  un  de  ses  fils;  XXÏI,  151 .  Ses^iréten- 
Neutralîté  qu'il  veut  observer;  XXI,  lions  sur  le  Montferrat,  275.  Offerte  à 
44.  Ses  espérances,  46.  Il  rejoint  l'ar-  Gaston  d'Aiiiou  ;  XXHI,  18.  Son  mai 
tt^  de  Henri  iv,  78.  Est  envoyé  en  riage,  85.  S'enfuit  de  Mantoue,  141. 
Qiampagne,  92.  Péril  dont  il  sauve  le  GONZAGUE  (MABGBBBiTkDE) épouse 

TàbU  générale  de  VHUtoire  des  Fton^,  17 
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bdtic  dfiLorsûae;  XXH,  ilM).  Son  quidastioe  U  courowie  deP<dogne; 

Toyâge  à  la  ooar  de.Fravee,  S^S.  XXV,  112.  Son  mari  à  sa  mort  abdi- 

GONZAGUË  (WHCEMT  i«  ra],  duo  que,  179. . 

de  Mantoue  ;  «a  mort  ;  XXII»  17  à.  GONZAGUE  (don  viscfnt  be),  TÎce- 

GO^ZAGUE  (fbakçois  w),  duc  de  roi  de  Sicile;  «es  rigueurs  à  Messioe; 

Mantoue;  aa  mort;  débat  sur  aa  suo-  XXV,  3/7,  378. 

cession  ;  XXU,  275ei  auiv.  GOODWiN,  beau-père  d'ËdeaanU 

GONZAGUE  (beriumaiid,  garsiiim.  le-Conleêseur  ;  lait  expulser  d'Angle- 

qe),  hérite  du  duché  de  Maatoue;  ses  terre  les  favoris  Normands  ;  IV,  280. 

débats  avecla  Savoie;  XXU,  276  et  Tieatson  gendre  en  tutelle,  340.  Poiu- 

suiv.,  416.              V  quoi  haï  de  celui-ci;    époque  des» 

GONZAGUE  (viNCEKT  ii  db)  ,  duc  de  mort,  S4 1 . 

Mantoue  ;  sa  mort;  XXIII,  64,  Si,  GORDES  (saaoh  dk  simuhs,  ^^mm 

GOPIZAGUE  (,cBAiUJESu  de),  duc  de  de)  opine  pour  la  conquête  de  la  Lom- 

Mantoue  ;  sonavénement;  XXUI,  324.  hardie  ;  XVIU,  34.  Kefuse  d^e  £airenuB- 

Sa  mère  désire  la  paix  ;  est  dévoué  à  sacrer  les  huguenots  en,  Dauphiaé , 

rAuAriche>  348,  3ô8.  Entre  dans  Tal-  176.  Bat  et  fait^risoonier  Montbnui, 

liance  française  ;    XXIV ,  Ô25.   S'en  338» 

détache,  655.  Sa  détresse,  673.   Sm  GORMOND,  neveu  d'Horic,IttiL'm 

solUcitations  près  des  négociateurs  du  une  bataille  où  périt  la  ileur  des  guer- 

traité  des  Pyrénées,  ^687.  ■  riers  du  Danemarck;  m,  114. 

GONZAGUE  (ciuj»LBS  iv  ae],  duc  GO  UNE  Y ,  meurtrier  d*£douaniii; 

deMantoue;  vend  Casai  à  la  France;  IX,  465. 

XXV,  434,  435.   Cette  ville  lui  est  G  ORTZ  (le  baron  de);  ses  intrigues 

i^tituée;  XXVI,  172,  174.  Achètasa  en  faveur  des  Stuart;   ao^   soppUce; 

neutralité,  191*   Consent  à   recevoir  XXVU,  327. 

garnisonXrau^aise,  307.Ses  prodigali-  GOTESCALE,  bénédictin;  ses  que- 
tés^  319.  Ses  états  envahis,  326.  £^  celles  théologiques  avec  Hincmar;  a 
ruiné  par  la  guerre,  342.  condamnation;  III,  103. 

GONZAGUE  (cHAAus  ae),  duc  de  GOTFlUD,  comte  fran$ais  ;  vaiaca 

Bhétel;  son  mariage;  XXUI,  85.  Sa  par  les  Normands;  III,  175. 

mort,  265.  .    GOTU(bsetramdde),  archevèqueée 

GONZAGUE  (ferdivaiid  de),  duc  de  Bordeaux;  comment  désigné  comme 

SUyenne  ;   Casai   lui   est  consigné  ;  candidat  à  la  papauté  par  on  parti  da 

XXIII,  149.  Sa  mort,  265.  conclave;  IX,  160.  Son  entrevue  avec 

GONZAGUE  (marie  de)  ,  fille  du  duc  Philippe-le-Bel  ;  ses  eqgagemens  envers 

de  Nevers;    recherchée    par   le   duc  le  roi;  il  est  proclamé,  16^1,  162, 165. 

d'Orléans  ;  XXUI,  60,  1 64.  Enfermée  Voy.  CUmntV, 

à  Vincennes,   119.    Jtfise  en  liberté,  GOTUS  ;  (Termainis  lointains  ;  leois 

120.,  Recherchée  par  Cinq-Mars,  404.  migrations  ;  fondent  les  premiers  dtas 

Avis  qu'elle.lui  donne,  502 .  Elle  devient  l'empire  un  royaume  barbare  ;  1, 1 16. 

i;«ine  de  Pologne;  XXIV,  103  à  105.  ^EuhlissurleBas-Danuhe,  U7.Cha8sÀ 

GONZAGUE  (ANNE  de),   princesse  paUesHan  s  sont  admis  dans  la  Thrace; 

palatine  ;  son  premier  mariage  ;  XXUI,  leurs  révoltes,  1 18.  Se  subdivisent  es 

445.  Elle   est  reçue  par  le  roi,  544.  OstrogothsetVisigoths.Voy.cesnomfc 

Son  second  mariage;  XXIV,  161.  Est  GOTTELON,   duc   de    Basse-Loc 

mise  à  la  tète  de  la  nouvelle  Fronda,  raine  ;  pi»tégé  par  Robert  de  France; 

309.  Comité  secret  qu'elle  dirige,  352.  IV,  179.  Victoire  qu'il  remporte  sor 

Sokk  but  est  de  réunir  les  deux  Fron-  Eudes  de  Blois,  226. 

des  contre  le  ministère  ;  ses  rapports  GOUDIMEL.,  auteur  do  la  musique 

«vec  k  co^djuteur,  353,  355.    Traité  des   Psaumes.de  Marot;  XVIII,  2). 

sigj^é  chez  «lie,  36 li  Son  désappointe*  Massacré  à  Lyon  ;  XIX,  188. 

mont,  376.    Intermédiaire   entre  U  GOUFFIEK.  (Voj.  LéonSmlati.) 

Franc»  et  1^  duc  da  Jtfautoue,  526.  A  GOUFFIER  (gdilaaume),  çhambellu 
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deCktrkrvii;  enrichi  àèi  dépoulUes    roine-ittère,  391,  852.  Agitation -qs'il 
de  Jacques  Gcfior;  poursuit  son  procès;*    entretient  à  Poitiers,  999. 
XIQ,  539  et  saiy.  Disgracié  et  oon-      .  GRAMMONT,  mignon  de  Henri  m; 
damaë  à  son  tiNir^  60^,  606.  ses  querelles  avec  Bussy  ;  XIX,  473« 

GOUGE  (MARTIN),  évâque  de  CLer-     474.  Sa  blessure,  SOI. 
mont  ;  Armagnac  s'enferme  à  la  Bas-         GRAMMONT  (ls  harbghal  duc  dx)  ; 
tille;  Xn,  ^39.  «a  r^raiteii  Foatorabie;  XXIII,  S45. 

GOUGH  (Matthieu)  ,  'OU  MathagA  «  Pr«nd  part  à  la  victoire  de  Fribourg, 
chef  d'aventuriers;  marohe  <!ontre  tes  66  etsuiv.  Puis  à  celle  de  NordlingeV) 
Suisses;  Xlil,  4S4,  495.  Renforce  oili  il  est  prisonnier,  84  à  87.  Lieute- 
Kiriel,  499*  Sa  retraite  après  la  défaite  nant  du  duc  d'Orléans  en  Flandre,  1 1  S« 
de  Fourmigny,  ô02,  ôOé.  Renforce  le  tftathouder;  est  témoin  de 

GOULASy  confident  de  Gastoad'Or-  sa  fblie,  116,  11^.  Aeeonipagiie  Gondé 
léans;  trahison  dont  il  est  soupçonné;  en  Gatatogne,  134  et  suiv.  171  et 
XXIU,  604.  Négociation  dont  il  est  suiv.  Décide  de  la  victoire  à  Lens,  174* 
chargé;  XXIV,  449.  Veut  se  récuser  dans  le    procès   ds 

GOURDE  (Dfe),  ohef  protestant  ;  est  Gondé,  500,  501 .  Sa  mission  en  AUo- 
de  l'armée  de  Grussol^est  tué;  XlXy  magne,  548.  Demande  la  main  de  l'ia* 
36.  fanted'Ëspagnepour  le  roi,  586, 

G0URDON(iiuiTRAi!tDi)E)*,  sahaine  GRAMMONT  (le  chevalier  i>e)  ; 
envers  Richard  Gœur-de-Lion  ;  il  le  comment  fait  capituler  Dâle;  XXV,  148« 
hiesse  à  motrt;  son  supplice;  VI,  177  GRAMMONT  (le  doc  de);  son  am* 
a  179.  bassade  en  Espagne  ;  XXVI,  446. 

GOURC^ËS,  président  à  Bordeaux;         GRAMMONT  (le  doc  db)  cause  la 
député  au  parlement  de  Paris  ;  XXIV,     défaite  de  Dettingen  ;  XXVIII,  28 1 . 
336.  GRAMMONT  (laducmessb  de),  mma 

GOURNAY  ,  économiste  ;''run  cLes  du  duc  de  Ghoiseul;  son  zèle  pour  lui; 
maîtres  de  Turgot  ;  XXX,  32,  ^3.  XXIX,  828.  Dessein  qu'on  faii  suppose 
GOURVILLE,  confident  de  La  Ro-  de  succéder  àM»?  dePompadour,  400. 
chefoucauld;  XXIV,  349,351.  Est  -Se  déclare  contre  la  Duharry,  402. 
chargé  d'ènleiver  Gondi  ;  éehoiie,  409^  Son  exil,  427. 
410.  Négociateur  du  tiers-parti,  4424  GRANBY  (ls  marqois  de)  prend  part 
Mission  qu'il  remplit,  482.  Autre  o&  à  la  victoire  de  Miiid«n;  XXIX,  19i. 
il  échoue^  526.  Sa  passion  du  jeu,  .  GRANA  (le  gérbral)  cause  la  ba- 
600.  Us'exile  ;  XXV;  28.  Mission  que  taiUe  de  Saint-Denk  ;  XXV,  S74.  Ne 
lui  donne  Gondé ,  2 1 5.  Rançonné  par  peut  sauver  Luxembourg,  460. 
Colbert,  219.   Est  du  jeu  du  roi,  S04.         GRANGEY  (bodbs  de)  sauve  Ghâ«- 

GOUVILLE,  pfétre;  ses  sorUesau    lons-sur-Mame  ;  X,  550. 
nége  de  Rouen  ;  XXI,  144.  GRANDELLA  (bataille  de),  gagnée 

GOUVILLE  (m[>»«db)  ;  son  rôle  dans    sur  Gfanrles  d'Anjou  par  Manfred;  VIH^ 
laFroB4e;  XXIV,  314,  322.  153. 

GOWEL  (THOMAS)  rend  Cherbourg        GRANGEY  (le  mabégbai.  ccmite  mQ 

au  Français;  XIII,  506.  s'en^are  de  la^ Lorraine;  XXIII,  471. 

GRAMMONT  (mighel  de)  ,  négocia^    Ses  combats  en  Italie;  XXIV,  496,51 4. 

teur  de  Chan^les  Yiii  en  Espagne;  XV,         GRANDIER  (urbain),  curé  de  Lou* 

262.  <dun;  soD  procès;  son  supplice;  XXIH^ 

GRAMMONT  (le  cabdihal  de),  en-    236  et  suiv.     . 
Toyé  par  FrAnçois  i^  près  du  pape;        GRANDHESNIL(MtieuisfiB),  di«va- 
pourquoi;  XVI,  411,  413,  41&,  417.     lier  de  GniUauBMe-k-Râtard ;  révolté 
Gorreftpoadance  qu'il  surprend  ;  XVII,    contre  lui  ;  IV,  838. 
83.  GRÀNDPRE  (lb  comte  de)  contient 

GRAMMONT  D* ASTER  (le  comtb    les  Espagnols  dansVAr^ouko;  XXIV^ 
<»K)    sigM  rassociation  protestante;     407. 
3LVin,  3t2.    Ses  entrevues  Mreo  la        GRANDSELVE  (ABsi  ra) ,  médiar 
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teur  eatre  Louis  n  et  Raymond  vu  de  GRAVE,  Wee-aminil  anglais,  tûacu 

Toulouse;  VU,  69  et  suiv.  par  de  Grasse;  XXX,  90S. 

GR AN DS(Xf  (OTHOR  m)  ;  ligné  con-  CRAVELINES  (bataillb  db)  gagaée, 

Ue  la  France  ;  IX ,  15.  Signe  le  traité  par  le  comte  d'Egmont  anr  de  Tomes; 

de  paix  entre  Edouard  d'Angleterre  et  XVUI,  79,  80. 

philippe-le-Bel,  117.  GRAVILLE(lb  ssiGifKoaDE}  arrêté 

GRANDSON  (bataille  m)  gagnée  avec  le  roi  de  Navarre;  X,  449.  Son 
par  les  Suisses  sur  Gharles-le-Témé-  exécution,  449. 
raire  ;  XIV,  466  à  469.  GRAVILLE  (  lb  shib  db ),  du  parti 
'    GRANTHAM  (lobd),  négociateur  en  de  Charles  vu;  aux  prises  avec  les  An- 
Espagne;  XXIX,  4 14.  gUis  ;  XIII,  1 7.  A  part  à  U  victoire  de 

GRAND Y£LLE(PEBN6TDB>,amba8-  Montargis,  64. 

sadeur  de  Charles-Quint  près  de  Fran-  GRAVIIXE ,  l'un  des  juges  de  Ne- 

çois  i^;  est  arrêté;  XVI,  3S0.  A  son  mours;  a  part  à  ses  dépouilles;  XIV, 

audience  de  congé.  3?1.  Ses  conféren-*  537.  Ordonnance  qu'il  signe;  XV,  30. 

ces  avec  Villy,  479.  Il  est  nommé  Est  nommé  grand  amiral ,  37.  Laissé 

garde  des  sceaux  de  l'empereur;  ses  à  la  cour  par  la  dame  de  Beaujeu,  78. 

négociations,  5&4,  &&G.  Présent  aux  Sa  flotte  à  Brest,  94.  Contresigne  les 

entretiens   de  l'empereur   et  du  roi;  ordonnances  royales,  96.  Se  rappro- 

XVU,    10.  Plans  de  Charles  qui  lui  ché  du  parti  d'Orléans,96.  Sa  disgrâce, 

ont  été  communiqués,  56, 58.  Son  pro-  113,  Lieutenant  du  roi  en  Normandie 

jet  de  traité  avec  le  duc  de  Clèves,  146.  et  Picardie ,  159.  Le  dissuade  de  «»• 

n  négocie,  204.  Sa  mort,  S09.  tourner  en  Italie,  247,  255.  Est  gon- 

.    GRAND VELLE  (ARTOi!fBDB),évéque  verneur  de  Paris,  465.  Legs  qu'il  {ait 

d'Arras ,  puis  cardinal  ;    est  nommé  au  roi,  636. 

grand  chancelier  de  Charles-Quint;  GREEN.  Voy.  ^crope. 

XVII  f  409.  Ses  offres  à  Ferdinand,  GREEN,  général  américain;  ses  sac- 

415.  Trompé  par  Maurice  de  Saxe,  ces  dans  le  Sud;  XXX,  203. 

438,  478.  Commissaire  pour  la  paix,  GREGOIRE  (de  toors)  défend  eon- 

545.  Prend  la  parole  lors  de  l'abdioa-  tre  les  soldats  ^q  Chilpéric  le  droit 

tion  de  l'empereur,  567.  Son  entrevue  d'asile  de  sa  basilique;  I,  345.  Y  ac- 

avec  le  cardinal  de  Lorraine  (Charles  cueille  et  protège  Mérovée,  346.  Dé- 

4e  Guise]  ;  leurs  plans  p^rfitiques;  XVm,  fend  Sain  t-Prétextat  et  les  lihertés  ec- 

73,  74.  Commissaire  pour  la  paix,  83.  désiastiques,  348.  Où  l'histoire  qu'il 

Conseiller  de  la  gouvernante  des  Pays*  a  laissée  s'arrête,  398 .  Apprécié  comme 

Bas,  1 13, 448.  Forcé  par  l'indignation  historien,  356  et  suiv.  GÎté  conintt  tel, 

publique  de  se  retirer  en  Franche-  91  à  398. 

Comté,  449.  GREGOIRE  III,  pape,  se  rend  indé- 

GRASSE  (L'iMmix  de)    renforce  pendant  de  l'empereur  d'Orient;  ses 

d'Estaing;  XXX,  184.  Ses  succès  dans  démâés  avec  Liu^rand;  ses  négocia- 

les  Antilles,  196,197.  Son  arrivée  dans  tions  avec  Charles-Martel;  II,   147, 

la  Chesapeake,  199.  Il  contribue  à  la  148.  Sa  mort,  149. 

prise  de  York-Town,  200  et  suiv.  Sa  GREGOIRE  IV,  pape,  accompagne 

victoire  à  Sandy-Hook  ;   son  échec  à  Lothaire  en  France  ;  médiateur  entre 

8aint-Christophe ,  202,  203.  Il  perd  l'empereur  et  ses  fils;  III,  21. 

la  bataille  des  Saintes;  il  est  prisonnier,  GREGOIRE  V,  pape  ;  son  élection; 

204,  206  à  209,  21 1,  212,  214.  IV,  92.  Casse  le  mariage  de  Robert  de 

GRATIEN,  fils  aîné  de  Valentinien;  France,  100  et  suiv.  Sa  mort,  1 17. 

bat  les  Allemands,  alliésdes  Francs;  lés  GREGOIRE  VI,pape.Voy.  IKsnoil  a. 

affermit  dans  les  Gaules;  tenu  en  tutelle  GREGOIRE  VII,  pape.  Voy.  HiUk- 

par  leur. roi  Meliobaudes;  les  offense  brand, 

en  apjielant  auprès  de  loi  un  corps  d'A-  GREGOIRE  IX,  pape  ;  favorable  an 

lains  ;  soulèvement  qui  s'ensuit  ;   sa  roi  d'Angleterre  ;  injonctions  qu'ii  int 

mort;  1,  38  à  41.  à  saint  Louis;  VII,  34.  Suprtme,  pois 
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rétablit  les  subsides  du  clergé  de  France  pereur;  appel  qu'il  fait  en  France; 
pour  la  gaerre  d'Albigeois,  37.  Son  plaee  Pierre  Mauclerc  à  la  tète  des  croi- 
iiijastice  k  Fégard  de  l'empereur  Fré-  ses,  186.  Subgides  qu'il  accorde  à  Baih> 
déricii;  il  l'excommunie;  traverse  ses  doin  ii,  de  Gonstantinople,  i%9,  Com* 
desseins  en  Orient;  ennemi  qu'il  arme  ment  le  favorise,  191.  Redouble  ses 
contre  lui  en  Italie,  44  à  48.  Sa  croi-  coups  contre  l'empereur  au  moment  de 
sade  dans  les  Deux-Siciles;  elle  échoue,  l'invasion  des  Mogols;  l'ezconmiuniey 
49.  Ses  efforts  pour  maintenir  la  paix  SOO  à  SOS.  Seigneurs  qu'il  engage  à  se 
entre  la  France  et  l'Angleterre,  63.  diriger  non  sur  Jérusalem  mai  s  sur  Gon* 
Son  intervention  dans  le  démêlé  entre  8tantinople,S04.  Obligé  de  se  justifier, 
la  reine  Blanche  et  l'Université,  94  et  205.  S;ommation  qu'il  fait  aux  croisés, 
suiv.  Encore  médiateur  entre  Louis  et  207.  Bétache  Raymond  vu  du  parti 
Henri  III,  104.  Fait  la  paix  avec  l'em-  de  l'empereur,  S32.  Fait  prononeer 
pereur,  fil.  Gouvernement  qu'il  confie  son  divorce,  S4 1  .Veut  faire  condamner 
àrévêquedeBeauvais,  112.Se8  démè-  et  déposer  Frédéric;  convoque  à  cet 
iés  avec  la  cour  de  France,  114,  115.  effet  un  concile  à  Rome;  ses  prélats 
Gomment  remplit  l'Angleterre  de  prè-  sont  captifs,  242,  243.  Il  en  meurt  de 
très  italiens;  sa  prédilection  pour  Hen-  douleur,  246.  Mort  de  son  successeur, 
ri  m;  ses  bulles  en  sa  faveur,  116.  interrègne  qui  la  suit,  247. 
Opposition  du  clergé  anglais  ;  mécon-  GREGOIRE  X,  pape  ;  son  élection; 
tentementdu  pape,  1 17.  Ses  excommu-  ses  vertus  ;  son  amitié  pour  le  prince 
nications  pour  modérer  la  passion  des  anglais  Edouard;  son  zèle  pour  la  con- 
tournois,  123.  Autorise  le  mariage  du  servation  de  la  Terre-Sainte;  secours 
fils  de  Pierre  de  Bretagne,  127.  Evo-  qu'il  réclame  et  reçoit  de  Philippe-le- 
que  le  procès  de  Thibaut  et  delà  reine  Hardi;  VIII,  226  à  228.  Son  entrevue 
de  Chypre,  128.  Autorise  le  mariage  avec  Edouard;  ses  négociations  avec 
de  saint  Louis ,  135.  Fiefs  qu'il  res-  Michel  Paléologue,  il  convoque  un  con- 
titue  au  comte  de  Toulouse,  138.  Au-  seilœcuniénique.àLyon;  appuie  les  pré« 
torise  le  mariage  de  l'empereur  Frédé-  tentions  de  l'archevêque  de  cette  vÛle , 
rie,  140.  Découvre  des  hérétiques  à  236  à  238.  Fait  élire  un  empereur  en 
Rome  même  ;  ses  mesures  contre  eux  Allemagne  ;  ses  bons  offices  envers  la 
en  divers  pays  ;  Sarrasins  qu'il  veut  famille  de  saint  Louis  ;  il  obtient  )e 
convertir;  rend  en  France  l'inquisition  comtat  Venaissin,  243  à  247.  Fait  l'ou* 
indépendante  de  tout  pouvoir;  ordonne  verture  du  concile  de  Lyon  ;  honneurs 
U  canonisation  de  saint  Dominique  ;  qu'il  reçoit  en  France  ;  il  nomme  car- 
«ouverains  dont  il  sollicite  l'appui  en  dinal  saint-Bonaventure  ;  sa  politique 
feveur  des  inquisiteurs;  son  légat  or-  conciliante;  prétentions  dont  il  est  l'ar- 
ganisele  tribunal  de  la  foi;  accuse  le  bitre,  249  à  252,  285.  Ses  négocia- 
comte  de  Toulouse,  145  à  153.  Inuti-  tions  avec  le  khan  des  Mogols,  253. 
Uté  de  ses  efforts,  155  et  suiv.  Il  fait  Sa  constitution  pour  prévenir  les  inter- 
un  crime  à  Frédéric  de  ses  rapports  règnes  du  SaintrSiége,  254.  Ses  négo» 
avec  Raymond  de  Toulouse,  159.  Il  dations  avec  Philippe  m;  il  prévient 
fait  prêcher  la  croisade,  1 60.  Est  obli-.  une  guerre  entre  la  France  et  l'empire, 
gé  d'apaiser  la  fureur  qui  éclate  contre  255, 256 .  Comment  autorise  le  mariage 
lesjoifg,  161,  162.  S'interpose  entre  delà  reine  de  Navarre,  259.  Ses  né- 
Blanche  et  le  comte  de  Champagne,  gociatioos,  son  entrevue  avec  Alphonse 
164.Conunent  se  manifeste  son  inimi-  deCastille;  ses  efforts  pour  maintenir 
tié  envers  l'empereur,  171,  172.  Il  se  la  paix  en  Europe,  260,  261.  Son  es- 
reUche  de  ses  rigueurs  envers  les  hé-  poir  de  faire  marcher  tous  les  soiive* 
^étiques,  178.  Ordres  qu'il  donne  au  rains  chrétiens  à  unecroi^de;  son  en» 
jacobin  Robert,  179.  D'où  vient  son  trevue  avec  Rodolphe,  264.  Heureux 
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qaede  tacear  de  Rome,  969,  97^.        GREGOIRE  XT  (lubovisi),  pape, 

•  GREGOIRE XI  (pibrbbrogsr),pi^«  éoane  U  clutpeau  die  cardinal  à  Rn^ 
lelarde  la  canonisation  de  Charles  de  Iteu;  XXII,  514.  Se  prononoe  contie 
Blois;  Xi,  154,  155.  Son  élection;  bob  Focenpation  espagnole  de  la  Yateeline, 
•rigine  ;  son  penchant  pour  les  Fran-  6S6.  Cette  province  lui  est  coisigBée; 
fais;  hérésies  qu'il  combat;  sa  vaine  sa  mort,  5^7.  Cet  érénement  empè* 
médiation  entreCharles v  et  Edonard  m,  che  le  mariage  de  Charles  d'Angletene 
157  à  162.  Ses  légats  aux  armées,  188.  en  Espagne,  544. 

Invite  de  nouveau  les  deux  rois  h  la        GREMONVILLE    (  lb   coMKAiom 

paix,  198.  Ses  efforts  pour  s'opposer  dk),  ambassadeur  de  Louis  xiv  à  Vien- 

aux  progrès  de  la  réforme  religieuse,  ne;  ses  succès;  XXV,  212 ,  213.  Sa 

et  contre  les  magiciens  ;  ses  rapports  négnciation  sur  la  future  succesasn 

avec  le  doc  d'Anjou;  les  Florentins  lui  d'Espagne  ;  XXVI,  370  et  suir. 
déclarent  la  guerre;  il  passées  Italie;  sa         GREY  (loed)  fait  perdre  à  son  pazti 

mort;  occasionne  le  grand  schisme  d*oc-  la  bataille  de  Northampton  ;  XIV,  53. 
ddent,  209  à  316.  Sa  médiation  entre         GRET    (jbaiinb)    reeoniine   par 

k  dtic  d'Anjou  et  le- roi  d'Aragon,  330.  Edouard  ti  ;  son  héritière  ;  son  ma* 

Ses  négociations  poar  un  traité  défini-  nage;  son  supplice  ;  XVII,  513,  513; 

tif  entre  la  France  et  l'Angleterre,  33i.  514. 

Soulèvement  qu'il  a  excité  dans  les  Etats         GREY  (lobd)  rend  Guines  par  capl- 

lomains;  sa  guerre  avec  Florence,  2 42 ,  tnlation;  XVHI ,58. 
343.  GRIFFITH,  chef  de  partisans;  sas 

GREGOIRE  XII  (ange  corrakio)  ,  pillages  en  France;  X,  506. 
pape  schismatique  ;  son  élection ,  ser-        GRIFON,  troisième  fils  de  GbarVes^ 

ment  qu'il  prAte;  XII,  357.  Comment  Ifatrtel;  ses  frères  le  dépooiHent;  H, 

il  élude  l'abdication  promise,  363, 366.  149  et  suiv.  Sa  fuite  chez  les  Saxons; 

La  France  se  déclare  neutre,  393.  Est  puis   chez   les  Bavarois  ;  ramené  ta 

déposé  par  le  concile  de  Pise;  son  pro-  France  par  Pépin  ;  reçoit  ua  apanage; 

tecteur;  il  conserve  des  partisans,  331  s'enftiit  en  Aquitaine,  161  et  suiv.  Est 

à  333.  Ladislas  le  défend,  343.  Il  ab-  assassiné,  301. 
dique,  496.  A  introduit  son  neveu  (  de-        GRIGNAN ,  ambassadeur  de  Fn>> 

puis  Eugène  IV  )  dans  le  sacré  collège,  çets  i*'  à  Rome  ;  hostile  à    Charies- 

319.  Quint;  XVII,  91.  Son  projet  de  sar- 

GREGOIRE  Xni  (  BoncouPA^m  )  ,  prendre  Nice,  157.  Ses  cruautés,  1(3. 
pape;  son  élection;  XIX,  137.  Actions  Rigueurs  auxquels  il  excite  le  roi  «on- 
de grâces  qu'il  rend  à  l'occasion  de  la  tre  les  Vaudois,  337,  338.  Son  amr 
Saint-Barthélémy  ;  légat  qu'il  envoie  bassade  près  la  diète  de  Worms  ;  sei 
pour  féKcfter  Charles  ix,  187,  189.  menaces  aux  protestans,  354.  Lear 
Le  Béarnais  lui  demande  à  être  reçu  efi&cacité,  373.  Il  est  accusé  jndiciair 
au  giron  de  l'église,  199.  Mémoire  qui  rement;  comment  se  sauve  ,  401, 403. 
lui  est  adressé  en  fayeur  des  Guises,  GRIGNAN  (le  GovrE  db)  ;  son  zik 
W9  à  391.  Il  ne  permet  pas  que  les  anti-janséniste;  XXV,  487. 
chevaliers  de  l'ordre  du  Saint-Esprit  GRIMALDI  (rbnibr),  amiral  géaois 
Soient  dotés  de  bénéfices ,  508.  Il  ré»  auseryice  de  Philippe-le-Bel;  fait  lever 
clame  pour  le  Saint-Siège  la  Coaronne  le  siège  de  Zirîksée  ;  sa  victoire  met 
de  Portugal  ;  XX ,  36 .  Sa  réforme  du  ca-  Vftle  ;  IX ,  150. 
lendrier,  66.  Ses  rapports  avec  Ibyeuse,  GRIMALDI  (  Charles),  amiral  gé- 
fft,  83.  Sorte  d'approbation  qu'il  donne  nois  ;  son  commandement  à  Grecjr;  X, 
Il  ta  Ligue;  sa  mort,  157  à  159.  395. 

•  GREGOIRE  XIV  (spoTOrato),  pape;  GRIMALRI  (tnciw) ,  noble  gé»««; 
son  élection;  son  court  règne;  son  zèle  sa  guerre  avec  les  plâiéiena;  XV, 
pour  la  ligue;  son  armée;  son  mani-  473. 

fcste  contre  le  Béarnais;  8ttmert;XXI,        GRIMAL»!  (BOHORÉnoB),  priaceds 

134,135.  Mdouc©;  secone  le  joog  espagnol;  m 
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aééimt  à»yeàeïSlvaÂi;XSSBLt  4f3,  essflé.de  Hoyande  cdsime  Aminien; 

GAIMAL&i,   cmbassadBUtf  d'Espa»  MA,  456.  AmbassAdeurde  Ssèds  ml 

gne  à  Paris;  met  obstacle  à  la  pfaû;  PnGqee;  déplaît  à  Richelieu;  XXBB, 

ses  eoneessions;  X.X1X,  d63^  Est  prin-  36&  à  S66.    Anecdote  qu'il  rapporté 

cifMil  ministre,  SI3.,  3Ît9.  Sou  accord  sur  lia  cardinal,  304.  Apprécia  Vécktb 

tfee  Choiseul,  ZS7,  Appui  qu'il  at-  de  Fontarabie ,  346. 

tend  de  lui  contre  le^  Anglais ,  41*3.  GftOTIUS,  dépntë  par  ks  HoUm- 

Ses  plaintes  «ontw  d* Aiguillon ,  464.  dais  vers  Louis  xiv;  XXV,  244. 

<&MALDO   (lb  karqois  de)   est  GUADAGNl,  surveiHe    Lanoae   à 

nommé  minstre «n  E^agne ;  XXVII,  la  Rochelle;  XIX,  i(tà.  Mission  que 

SftO.  Sa  circulaire  sur  la  coaquéti^de  loi  domte  la  r^ente,  289.   Envoyé 

laSardtfigne,  988.  SBit.P&âippe  danb  près  du  Narvarrais;  XX,  919.  Vaiaca 

sa  retrante;  ses  instructions- au  jemne  à  Lyon  par  la  populace,  501. 

roi,  497  et  suiv.  Exige  des  excuses  du  GUABAGNI,  général  de  Louis  xit; 

duc  de  Bourbon,  530.  ResTersé  par  commnide  à  Rugie;  abandonne  catte 

Riperda;  XXVilî,  tO,  15.  yilfeîXXV,  66. 

6RIMAKI  ( AUTOWO)  ;  flotte  Yénitien-  GUAIFER,  duc  des  Aifuitaios  ;  lï, 

ne  qn'il  amène  sar  les  côtes  de  la  156.  Donne  asile  à  Grilbs,  164,  S81'. 

Fouille;  XV,  935^  Vaincu  par  Pépin;  meurt  assassiné, 

GRIMOALD,  maire  d'Austrasie^  ses  Sf04,  205. 

échecs;  II,  41  ,.42.  Sa  tentative  d'ai-  GUAINDBR;   comment   employé    à 

sttrpatien ,  60 .  Sa.  toort,  6 1 .  Paris  contre  les  protectans  ;  XVÏ,  45l>. 

GRIM0AL1>,  fils  de  Pépin;  son  père  GUALO  ,  cardinal ,  légat  du  pape 

lai  réserve  la  N«ustrie;  Il ,  92.  Skirâ  pour  protéger  Jeai>-88ns-Terre  eontfe 

du  palais  de  ceifoyaumie;  a  la  garde  de  lés  Français;  VI ,  4 55 à  458.  Ses  ei- 

Ghildebert;  ses  vertus;  son  mariage;  communications,  461,  466.   Absout 

meurt  assassiné ,  100  et  suiv.  Louis,  472. 

GRIMOALD,  fils  d'Arigise;  livré  en  GUALTIERI   (lb  cardiwal)  s'am- 

otage  à  Charlemagne;  H,  308.  Remis  ploie  à  faire  nommer  Dubois  cardinal; 

en  liberté,  309,   311.  Chargé  de  re-  XXVII,  439,  442. 

pousser  Adalgise,  330.   Attaqué  par  GUARIN,  évêque  de  Bcauvais  ;  sa 

Pépin ,  383.    Résiste  avec  vigueur ,  tentative  de  coalition  ;  IV,  175  et  suiv. 

400.  Reçu  en  grâce,  416.  Tributaire  GUARINO  de  Vérone;  ses  travaux 

de  Louis*,  433.  littéraires;  XIII,  104.  Son  influence 

GRIMOARD,  consacré  évéque   de  sur  les  fortes  études  eu  France,  106. 

faiims;  V,  259.  GUASTALLA  (césar,  dcc  du),  pré- 

GRIMOARD  (ANGLffi  de),  cardinal  tend,  à   la   succession   de  M*ntoue; 

d'Albano;  légat  en   Languedoc;   Xï,  XXIII,  85.  L'empereur  l'appuie ,  86. 

256  à  258.       -  GUASTO  (alphorse  d'avaees,  har- 

GRITTl(Â]!TOïiÉ)  reprend  Padoue  aux  Quis  de);   son  poste  k  la  bataille  de 

impériaux?  XV,  517.  Chargé  d^atta-  Pavie;  XVI,  234,  235.  Lieutenant  de 

qtier  Brescia;    son  armée   anéantie,  Bourbon,  284.  Commande  les  trotfpes 

&80à5«3.  Samissionprès  de  Louisxii,  de  terre  de  l'expédition  de  Tunis,  467. 

622.  Veut  vainement  retenir  en  Italie  Est  de  l'armée- impériale  d'Itolie,  504. 

Vannée  vaincue  à   Novarre,  633.  Sa  Sa  reconnaissance  sur  Arles,  518.  Ses 

wtraite  après  les  désastres  de  Lautrec;  succès  dans  le  Piémont-,  545  à  548, 

^VI,  1 5g.  Est  en  présence  de  Moninvarency ,.  5^2* 

GROPELLO  ,  ministre  des  finances  Ses  propositions  à  la  France;  XVH., 

*«  Savoie;  ues  ' négociations j  XXVI,  26.  Sa  missionr  à  Venise,  79.  Places 

166  et.  suiv.  ,187.  qu'il  fait  fortifier;  ses  intrigues  «onU» 

GROSLIER  (lto  prèrb»),  royalistes  Langey  ;  il  est  prévenu  par  celui-w  ; 

^  Lyon;  débordés  par  la  populace  :  cflt  accUsé  de  Tassassinat  dp  Ivii»<»n , 

XX,  561 .  94  à  9i>.  Il  re<îoit  l'empereur  à  Trente, 

GROTHJa  (HUGO) ,  emprisenné  pms  t03.  Ertinférieur  au»  Françiiis ,  lîO 
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Est  sontena  par  Langey,  1S8.  Re-  GUBRRIERI  (biKàRoms),  Buakln 

foit  Tempereur  &  Gènes,  148.  A  or-  de  Hantone;  son  emprisonnoneat; 

dn  de  prendre  l'offensÎTe  ;  ses  opéra-  XXV,  437. 

tîons;  ses  progrès;  ses  manœuTres  con-  GUEUX ,  nom  que  prennent  les  ré- 

^e  d'Eogfaien ,  173  à  177  et  suiv.  11  formés  des  Pays-Bas;    son    origine; 

perd  la  bataille  de  Cërisoles,  185  &  XyiII,479.  Exploit  des  Gueux  de  mer; 

191 .  U  bat  Pierre  Strozzi,  193.  Armis-  XIX,  121 . 

tice  qu'il  conclut,  194, 195.  GUEVARA  (pirmo  db)  contribue  k 

GUEBRIANT  (lb  marèciul  cohte  la  défense  de  Perpignan;  XYII,  126. 

bb);  ses  négociations  avec  Weymar;  GUI-GEOFFROI,  due  d'Aquitaine; 

XXni,  371.  n  reçoit  le  commande-  présent  au  sacre  de  Pbilippei^;  lY, 

ment  de  son  armée;  aux  prisas  avec  268.  Quand  prend  le  nom  de  Guillau- 

Piccolomini,  422.   Secourt  Bannier;  me  vi;  son  expédition  en  Espagne,  330. 

gagne  la  bataille  de  Wolfenbuttel,  478  Lettre  que  lui  adresse  Grégoire  im, 

à  477.  Gagne  la  bataille  de  Kempten  ;  395  et  suiv. 

sa  promotion ,  496.  inquiète  Mello ,  GUI  (FRâRE),    moine  de  Citeaox  ; 

600,  517.  Bat  Jean  de  Wertli,  518.  envoyé  par  Innocent  m  à  Narbonne; 

Doit  se  concerter  avec  Torstenson,  Tun  des  fondateurs  de  rinquisitioo; 

635.  Est  renforcé  par  Rantxau;  ses  TI,260,261  etsuiv.  EstabbédeYaux- 

dernières  et  belles  manœuvres  en  Al-  Gemy  ;  renforts  qu'il  amène  aux  crdi* 

lemagne;  il  est  tué  au  siège  de  Ro-  ses,  372.  Sa  prédicatjon  aux  capitales 

ihweill;  XXIV,  43  à  46.  de  Minerve,  383.  Est  évèque  de  Car- 

GUEBRIANT  ;   sa  belle  défense  è  cassonne,  403.   Amène  une  noavelle 

Aire  ;  XXVIT,  101.  bande  de  croisés,  433. 

GUELFE  IV,  fils  d'Albert  Azzo,  hé-  GUI  (cohte  db  saiht-paul)  meurt  au 

rite  de  la  Bavière  ;  souclie  de  la  maison  siège  d'Avignon  ;  VI,  589. 

de  Brunswick  ;  IV,  405.  GUIdeBeauvais,  évèqued'Anxerre; 

GUELFE  VI,  duc  de   Bavière;  se  croisé  contre  Manfred;  VIII,  150. 

déclare  contre  la  maison  de  Souabe  ;  GUI,  comte  de  Blois  ;  est  armé  die- 

son  parti  prend  son  nom  ;  V,  281.  Ses  valier  ;  IX,  274,  275.  Prend  la  croix, 

ambassadeurs  àChâlons,  321.  Assiste  976. 

ÀrassembléedeSaint-Jeand'Acre,352.  GUI  DE  DAMPIERRE,    comte  de 

GUELFE,  nom  que  prend  le  parti  Flandre  ;  son  traité  avec  Edouard  d'Âa- 

du  pape  ou  de  la  suprématie  de  l'Eglise  gleterre  ;  il  lui  promet  sa  fille  Philipps  ; 

dans  les  affaires  civiles;  V,  214.  VIII,  495.  Se  rend  avec  elle  à  Paris; 

GUEMENÉE   (la  priscessb  de),  est  retenu  prisonnier  par  Phib'ppe-le- 

favorite  de  Marie-Antoinette;  XXX,  Bel;  il  s'échappe;  ses  accusations  à  la 

359.    ^  mort  de  sa  fille;  496.  Le  roi  organise 

GUEMt^NÉE  (le  piiince  de)  ;  sa  ban-  la  résistance  de  ses  sujets  contre  lui  ; 

queroute;  XXX,  302.  IX,  8.  Déclare  la  guerre  à  la  France; 

GUERET,  jésuite  ;  mis  à  la  question  son  alliance  perpétuelle  avec  Edouard; 

à  l'occasion  du  crime  de  Cbastel  ;  XXI,  nouveau  projet  de  mariage,  1 4 .  Ses  dé- 

321 .  bats  avec  la  magistrature  de  Gand,  17. 

GUÉRIN    (jean),    négociateur    du  Ses  dispositions    définitives;   vaioca 

traité  d'Arras;  XIV,  610.  près  de  Furnes,  18  à  20.  Evacue  Bm- 

GUERIN,  avocat-général  à  Aix;  con-  ges,  24.  Ses  pertes;  armistice  qu'il 

damné  et  exécuté  à  cause  des  massacres  demande  et  obtient,  28, 29.  A  lareprise 

de  Mérindol  ;  XVII,  402,  403.  des  hostilités  est  abandonné  par  le  roi 

GUERRA  (graziafo),  condottiere  au  d'Angleterre  ;  n'est  point  secouru  pat 

service  de  Charles  vin;  est  réduit;  XV,  le  pape;   est  vaincu;  sa  soumission; 

236.  sa  captivité;  réunion  de  ses  domaines 

GUERRA,  confesseur  de  la  reine  à  la  couronne,  50  à  53.  Son  manqva 

•d'Espagne  ;  négocie  sa  réconciliation  de  respect  pour  les  privilèges  de  ses 

avec  le  duc  de  Bourbon  ;  XXVII,  530.  sujets  ;  cause  de  sa  ruine,  55.  Succès 
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dÎTerftdesesfili  et  de  tes  sujets  seule-  6UIBQURG  (ÉTmmiE),  complice  de 

Tés,  136,*  137.  Trêve  qui  le- met  en  la  Voisin;  XXV,  404. 

liberté;  accueil  que  lui  font  les  Fia-  GUIGHARD,  ërdque  deTroyes;  so9 

mands;   il  retourne  dans  sa  prison;  procès;   ta   captivitë;  à  quel  sujet; 

ta  mort,  138,  139.  IX,  286. 

GUI  DE  lUMPlERRE,  fils  du  comte  GUIGHÀUMONT  porte  le  premier 

de  Flandre  ;  prend  un  commandement  coup  à  Concini  ;  XXII,  894,  396. 

chez  les  Flamands  réyoHéa  contre  la  GUICHE  (pibbbe  de.  la),  négocia» 

France  ;  prend  Courtrai  ;  maroke  au*  teur  de  François  ifi*  avec  les  Suisses  ; 

devant  du  comte  d'Artois;  IX,  97.  XVI,  41. 

Range  ses  troupes  en  bataille  en  avant  GUIGHE  (le  sibe  de  la),  est  de  Tar* 

de  Coortrai,  9^.  Chevaliers  qu'il  arme,  mëe  du  duc  d'Orléans  ;  XVII,  122. 

99.  Gagne  la  luitaille  de   Courtrai,  GUICHE  (le  maréchal,  goute  de) 

100  et  suiv.  Tient  tète  à  Philippe-le-  perd  la  bataille  d'Hennecourt  ;  XXm, 

BeljllO.Estfait  prisonnier  au  siège  de  600.  Conseiller  de  d'Engbien,  686. 

Ziriksée,  1 50.  Est  mis  en  liberté,  165.  Pr^d  part  à  la  victoire  de  Fribourg  ; 

GUI,  commandeur  de  Normandie,  XXIV,  66. 

tempIier;son  supplice;  IX,  287  à  289.  GUICHE   (le  comte  de);  son  in- 

GUI,  bâtard  de  Flandre,  commande  fluenee  sur  Monsieur;  XXIV,  571. 

les  flottes  de  son  frère  ;  est  vaincu  à  Inclination  de  la  duchesse  pour  lui  ; 

Cathsand  et  lait  prisonnier;  X,  118,  XXV,   18.    Intrigue   à  laquelle  il  se 

119.  prête,  34.   Son  exil,  83.  Sa  conduite 

GUI,  évèquedje  Léon  ;  négocie  la  ca«  au  passsage  du  Rhin,  240  et  suiv. 

pUoIation  d'flennebon  ;  passe  au  parti  GUICHE  (la  nccBESSE  de)  ;  ses  spé- 

opposé  ;  X,  203  à  205.  culations;  XXVII,  45. 

GUI,  comte  de  Namur;  son  secours  GUICHE  (le  duc  de)  prend  parti 

invoqué  par  Philippe  de  Valois;  X,  pour  le  duc  d'Orléans  ;  XXVII,  233. 

283.  Par  quel  conseil  évite  d'attaquer  Gratification  qu'il  obtient,  248.  Offre 

le  connétable  de  France,  410.  Négocia-  ses  services  au  fils  du  régent,  496. 

Uon  à  laquelle  il  s'emploie,  412.  GUICHE  (le  dcgde)  ;  sa  mission  en. 

GUI  de  Blois,  otage  de  son  père  en  Béarn;  XXX,  382. 

Angleterre ;X) 477;  XI,  24.  Y  meurt,  GUICHEN(lecomtede)  commande 

&01.  le  vaisseau  la  Ville  de  Paris  ;  XXX, 

GUIAOUC,  khan  des  Mogols  :  ses  168.  Est  à  la  t6te  de  la  flotte  des  An* 

négociations  avec  saint  Louis;  sans  tilles;   ses   succès,    188,    189.    Son 

effet;  VH,  392,  393.  retour   inopportun   en   France,  103, 

GUIBE  (JACQUES),  neveu  de  Landais  ;  198.  Désastres  qui  en  résultent,  195. 

sa  faveurà  la  coUr  de  Bretagne;  XV,40.  GUIDICCIONE    (jean)  ,  évêqae  de 

GUIBERT,  abbé  de  Nogent  ;   son  Fossombrone  ;  légat  du  pape  à  l'armée 

opiniou  sur  les  communes  ;  IV,    434.  impériale  ;   ses  efforte  pour  la  paix  ; 

Récit  de  l'établissement  de  celle  de  XVI,  535,  536. 

I'aon;V,  89.  Portrait  qu'il  fait  des  GUIDO,  préfet  de  la  frqnlière  bri» 

comtes  de  Soissons,  126.  tanniqne;  désarme  les  Bretons;  11,375. 

GUIBERT,  archevêque  de  Revenue,  GUIDO,  duc  de  Spolète,  appelé  en 

élu  pape 'sous  le  nom  de  Clément  m;  Belgique;  III,  287.  Couronné  roi  des 

IV,  455.  Intronisé  à  Rome  ;  couronne  Francs  ;  échoue  ;  retourne  en  Italie  , 

l'empereur  Henri  iv,  460.  Est  maître  288.  A  encore  des  partisans  en  France, 

de  Rome,   497,   499.  Excommunié,  291.  Abandonné  par  Foulques,  293. 

^3,  528.  Perd  Rome,  647.  Dépouilléien  Italie  par  Arnolpbe,  311. 

GUICCIARDINI,  l'historien  ;  corn-  A  reçu  la cburonne impériale;  samort^ 

inande  à  Reggio  ;  donne  asile  au  mare-  32 1 . 

«balLescutts;  XVI,   129.  Légat  du  GUH)0,  vicomte  de  Limoges;  ses  dé- 

P*pe  à  l'armée  impériale;  ses  effbrto  mêlés  avec  l'évdqued'Aogoulème;  Juge- 

P««ï  la  paix,  535,  536.  ment  de  la  courde  Reine;  IVi  139, 14<^. 
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eClBO  D'A&E2Z0 ,  invenfeu*  de  noMHultr» ,  999.  Qwm  tSnù»  fHh 

la  gamme;  lY,  161..  dAnt s» minorité; |Mnr<{iii0 est afppvy^ 

.    GUlDO^.eaiiite<derlfàeoik;'sag«érre  941.  -Edouard  hiî   prépaye  les  foim 

es- Nermaiidie  ;  IV^  940,  241,  977.  es  AngLolerve;  comawnfl,  954.  A  »* 

Vaincu;  se  retire  en  Bourgogne^ 97S.  flué  sur  la  France,  964.  S«  maistieiit 

GIHBO,    eomte"  d'Àfcii»vi]Ie ;    fait  av  Bi)ie«  de  ses  tnrMents  barons; 

prisonnier  Hacàld';  le  remet  à  Gnl<*  mat  prises  aveo  Gvido;  le  bat;  eH 

larnse;  IV,  349.    ^  attaqué  par  Geoffrob-Martel  ;   ses  89»- 

GUIDO ,   arokevéqae   de  Vienne  ;  eès  ;  son  voyage  e»AagTéterre,  977  a 

dirige   le  concile  de  cette  viUe;    &ê.  979.  Son  ambitian  excitée;  son  ma* 

icfld  eompte  à  Rome;   V,  114.   Est  riage;  est  ans  prise»  ayee  son  onde 

élu  pape  sous  le  b<«ol  de  Càlixte  ii,  GuiUaume  d' Argues  et  le  roi  Henri; 

toy.  eénem,  150.  ses  tictoires;  paix  entre  en,  980  i 

GUIDON!  (BBRRàftn) ,  grand  inqui-  985.  Sa  conquête  d'Angleterre  ;   ses 

siteur  ;    témoins  qu'il  examine  dans  ajpprèts;  ses  erimes;  ses  prétextes;  sob 

le  procès  contre Bonifaee  vm  ;  iX,%50.  armée;  son  peint  de  départ;  son  délkai^ 

Chargé  du  procès  des  templiers;  son  quement,  333  à  3-37.  Attaqué  à  ftis- 

zécit,  9^8,  959.  Compare  Marigny  à  tings;  remporte  une  sanglante  yicteire; 

Labrosse,  306.  Supplices  aiaqn^  il  est  éhi  roi  et  couronné  ;  fonde  le  pou- 

préside,  36 1  et  suiv.  toir  absolu;   dépossède  les    proprié- 

GUIDOTTI    (artorio)  ;    avis  qu'il  taires ;  leur  substitue  les   Normands, 

donne  à  Henri  n  ;  XVH,  390.  358  à  361.  Distribue   à   ceux-<:i  les 

GUIENNE,foi  d'armes  de  FrançeiHi*',  bénéfices  eeclésiatstiqves  ;  place  son 

défie  GharleS'Quimt  ;  XVI,  3^9.  Mé-  pouvoir  au-dessus  d;e  iselui  do  pape; 

moire  que  lui  remet  ce  prince-,  390.  réduit  tout  le  royaume  à  dépendre  èe 

GUIGNARD ,   jésuite  ;    exécuté    à  sa   Tofenté  ;    y  transporte  la  langue 

Toccasion  du  crime  de  Chastel;- XXI,  françûse;  son  retour  en  Normande; 

3S9.                                          •  enthousiasme  qu'il  in8piTe,.869  à  364. 

GUIGUË  (les)  ,  comtes  d'Albon  ;  Son  soin  à  conserver  les  nomade  ses 
leur  éléyation  pendant  la  ^erre  du  chevaliers,  368.  Sa' puissance;  sari- 
Sacerdoce  ;  leurs  usurpations  en  Dau-  obesse  ;  oppression  du  peuple  tmbcu, 
phiné  ;  IV,  463.  398.  L'armée  neutralisée;  la  puissance 

6UIGUE  VII ,  dauphin  ;  fait  ham-  du  conquérant  affaiblie  en  Normandie; 

mage  k  Frédéric  Barbefousse  ;  V,  495.  lassitude  de  ses  compagnons  ;  sa  fer- 

'    GUIGUE  VIII,  dauphin  de  Viennois;  meté;  fortifications  qu'il  élève;  asseati- 

gendre'^e  Phillppe-le^Long  ;  sa  guerre  ment  du  clergé  ;  éloge  que  fiît  de  lui 

arec  le  comte  de  Savoie  ;  sa  victoire;  Grégoire  vu;  projet  de  renouveler  pour 

IX,  430,  431.  Bféconeîlié  avec  lui  par  lui  l'empire  d'Occident;    complot  qui 

la  méditation  de  Philippe^de*'Vaki8  ;  X,  fttit  anorter  ces  intrignes ,  S9%  ,  403. 

17. 11  commande  une  division  de  l'ar-  Révolte  du  Maine,  404  et  suiv.  Soe- 

mée  française,  91.  Il  seoôndel'ps  pré-  mission  du  Bbns,  406.  Fait  seeoarii 

tentions  de  la  duehesse  de  Bretagne  la  comtesse  de  Flandre,  41>9«  Sa  riva- 

à  la  succession  de  Savoie,  38.    Se6  lité  avec  Philippe  de  France;  i^beUieas 

prétentions  à  l'Artois,  40,  56.  Agnan-  contre  lui;  son  combat  avee  son  fils; 

dÎBsement  de  sa  maison  ;  sa  mort,  78.  Imir  réconoiUation  de   ooarte  durée, 

GUILLABERT  DE  CASTRES^  pré-  441  à  460.  Ne  prend  point  part  à  & 
dicateur  albigeois;  réorganise  l'Eglise  querdle  entre  l'empire  et  le  sacerdoce, 
des  réformés  ;  VI ,  5-1 4 .  4bi\  Lettre  que  lui  adresse  Hildebiand, 
.  GUILLART  BU  MORTIER  (AiniRÂ);  456.  Ne.  fait  r^  pour  FEgiise  n- 
Mon  discours  aux'  Etats-^néraia  au  maine ,  457.  Ses  rappoiis  avec  Phi- 
nom  du  tiers  état  ;  XVIIT,  70.  lippe;  défait  partes  Bretons) faitlapaîx 

GUILLAUMB  î**  (u  batuii^)  ,  duc    a?ee  eus;  brftle  Mantes;;  atf  maladw; 

-de  Normandie,  roi  d'Angletècre ;  sa  0e»i«nioi4s;sefider«ière9diBposiCf3M; 
Missdiice  ;  IV ,  109»  Son.  pàr«  le  lait    sa  mort,  ^75  à  46U  GaIbb»  de^l'CM- 
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éesA  à  8ft  mortf  496.  Ricketta  qa'ii  «  Asfti«taiiee  qa«  lui  doAacf  U  JH#Uai)de, 

donoée  à  la  ville  de  Rouen»  510.  S3.  Ses  vietoires  en  Irlande^ôO^  61. 

.   GUILLAUAf £  U  (lie»rodx),  roi  d'Ao*  Assemblée  qu'il  piréside;  sçeours  ^iii 

gleterre  ;    comment,  irrite^  son   frère  lui   sont  pfromis  ;  il.  ne  peut  sauver 

Roberk;  IV ,  447.  Spn  père  monrant  Bfone,  66,  67;  Est  battu  à  Leuze^  70, 

Ib  iait  partir  pour  Londf es.,  478.  S'as-  ti.  Son  mot  sur  la  maîtresse   et  ks 

çvrede  T  Angleterre;  son  habileté  $  se  ministres  de  Louis,  82.  Ne  peut  sav- 

dispose  à  attaquer  Robert  en  Norman-  ver  Namur ,  96  à  99.  Succès  de  tfon 

die;  ses  tices}  ses  oruaixtés ;  sa  râpa-  parti  en  Irlande,  99  à  tOl.  Il  peid  la 

cité,  &03  à  ôÛd.  Ses  soldats  introduits  bataille  de  Steinkerque,  ttO.  Celle  de 

dans  Rouen,  510,  511.  Sa  réconcilia-  Nerwinde,  1-20  à  tSâ.  Ses  manoBuvree 

tioB  ayee Robert  aux  di^ns  de  Henri,  contre  Luxembourg,  146,  147,  fanpu^ 

513.  Pr^  qu'il  lui  fait  à  son  dépait  çion,  unité  qu'il  doBBe  à  la  li^oe; 

pour  la  croisade;  prend , en  gage  la  eamment  a  compromis  l'indépendaïuie 

NorauDdie^  ô46.  Espère  ne  jamais  la  de  l'Europe,  161,  162*  Ses-^oits  kla 

rendre;  ses  guerres  aveo  Khâiippe,  couronne  coniitmés  par  le  patlemeni, 

«Tee  E^ie  de  la- Flèche,  556  et  suiv.  177.  Son  armée  dans  les  Pays-Bas, 

Son  inquiétude   au  retour  de  Robert  180.   $es  opérations;  ses  fautes;   il 

Goottfr-Heuse  ,  560.  Ses  négodiMions  assiège  et  prend  Namur,  181  à  18 A. 

avec  le  comte  de  Poitiers  ;  est  tué  par  Ses  embarras  en  Angleterre  ;  eom]M 

accident,  561,  363.  «outre  lui,  192  à  197.  Son  inactiott, 

GUILLAUME  III,  roi  d'Angleterre-;  199.  Il  se  lasse  de  la  guerre  ;  écoute 

saprincipauté  d'Orange  lui  est  enleyée  les  ourertuves  de  la  F>ence;  concourt 

par  Louis  Xiv;  XX1V,^93.  Sotf  âge  au  eongrèa  de  ^yswiok ,  201  k  203^ 

toodre  t'exclut  des  a&ires  ;  sa  parenté  II  ébranle  ses  armées  et  .ebtient  unk 

avec  Charles  ii  excite  la  méfiance,  des  suspeastea  d'anpes  en  Flandre  y  204 

Hollandais;  XXY,  103.  E&t  né  pest-  à  20 64  II  signe  la  paix  de  Ryswiflky 

hume ,  228.  Sa  faction,  2.^9 ,  230.  H  311  et  suiv.  Accueil  que  Louis  fait  à 

tst  nommé  capifaine.général ,  232.  Et  ses  ambassadeurs,  233.   Ouvertures 

proclamé  staûiouder  ;  a  part  au  mas^  que  lui  fait  le  roi  sur  la  successioa 

«acte  des  de  Witt,  247  à  24^.  Offres  d'Espagne;  projet  de  partage,  275, 

que  lui  fait  l'Angleterre  et  qu'il  rejette^  276.  U  le  communique  à  l'empereur  , 

251.  Aux  prises  avec  Luxembourg  ;  277.   Son    second   traité ,   283.  Som 

secondé  par  les  Espagnols  ;  échoue  à  irritation  contre  Louis^  n'est  pas  pHt 

Charleroi,   253   à   255.   Il    reprend  pour  la  guerre,  298  à  300.  ûéclim  de 

lUerden ,  264.  Sa  ionctÎDn  avec  3lon-  sa  santé,  804.  Offensé  par  le  roi,  305. 

tecaealli,267.  Aux  prises  ayee  Cosdé;  Il  signe  la  grande  alliance,  310,  31 1. 

il  livre  la  bataille  de  Seneff  ;  ses  opé-  Sa  mort;  327  à  329. 

niions  en  Flandre ,  375  à  280 ,  338 ,  GUILLAUME,  roi  de  Sicile,  protège 

840.  Ses  intrigues  en  HoUaade ,  323.  le  pape  Alexandre  lu;  V,  456.  Epou» 

Opposé  à  la  paix,  344;  363,  364,  367  une  fille  de  Henri  11  d'An^terre,  ôftt. 

^  373.  U  perd  la  bataille  de  CasseL,  Secours  quil  envoie  en  Terre-Sai«te  ; 

M7  etsniv.  Son  second  échec  à  C^r-  TI,  83.  Sa  mort,  99. 

^i,  355.  Son  mariage,  364.  Il  peid  GUILLAUME  ,  duc  de  Toulouse  ; 

Ubflttaille  de  Saint^Denis,  373  à  375.  battu  par  les  Sarrasins  •;  U,  842,  34ft. 

S'appr^  à  recommencer  la  guerre^  Père  de  Bernard,  466. 

^K.  Ne  peut  entraîner  les  Hollandais,  .  GIHLLAUME,  fils  de  Bernard^  duc 

^.  So^  inimitié  dontre  le  roi;*  ses  de  Septimanie;  Teng^  son  père;  te* 

■onpjjons  à  l'égard  de  son  beau«^ïère  ;  cueille  son  héritage^;  II] y  83.  Se  maio- 

•on  influence  sur  la  Hgue  d'Aug^urg  tient  ^st  le  secours  d'Abdérame,  93». 

^^\  ne  signe  pas ,  527  à  53<K  Intri-  Attire  les. Sarrasins  à  l'aide  ^e  Pépin, 

gnee  du  roi  contre  lui ,  559  à  561.  M.  Sa  mort,  9&u                       . 

HévolutioB  qui  le  place  sur  k  Irône,  GUUILAUMEI*',  comte  de  PérigoijJ 

^}  XXTI,  17  et  tmy.  38  à  26.  poitfquor  il  invoque. Eudes-;  IH,  »»8. 
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GinLIiAtJME   (le  tVËCX  ) ,  comte  lai  est  ofPeite  ;  se  rend  en  ce  payi  en 

4' Auvergne  ;  set  relations  avec  Endos;  pèlerin;  n'aeeepte  point  les  offres  des 

m,   295.  Les    ennemis  de   celui-ci  Italiens;  son  mépris  pour  Robert  ;8'ap- 

comptent  sur  son  appui,  307.  paie  sur  Eudes  de  Blois,  180,  tSl. 

GUILLAUME  II,  comte  d'Auvergne,  Assiste  au  couronnement  de  Henri  i"', 

éae  d'Aquitaine  ;  ne  reconnaît  point  tS8.  Le  plus  puissant,  le  plus  éclairé 

Roddlplie;III,  356.  Bâties  Normands,  des  princes  de  ce  temps  ;  sa  mort, 

S68.  195. 

GUILLAUME   (lougui-épée)  ,    duc  GUILLAUME  H,  comte  de  Provence; 

de  Normandie;  son  père  Rollon  lui  bulle  que  lui  adresse  le  pape  Benoit  vm; 

remet  le  pouvoir;  il  se  ligue  avec  Hé-  IV,  99  à  95. 

ribert  ;     III,  371.    Appuie   la  po*  GUILLAUME,  abbé  de  Sainte-Bent- 

litique  de  la  France  ;    ses  alliances,  gne  à  Dijon  ;  remords  que  lai  exprime 

393.  Ses  succès  en  Bretagne;  parti  Robert;  lY,  133.  Sa réputatioa  de sdo- 

^pi'il    prend   à   Tégard    des   princes  teté;  ses  réprimandes  au  roi,  138. 

vaincus,  394.  Reçoit  Loais  iv,  395.  GUILLAUME,  comte  d'Angoulème; 

Faitbommageà  Othon,  403.  Se  récon-  son  voyage  en  Terre-Sainte;  sa  mort; 

«ilieavec  Louis,  407.  L'accueille,  413.  lY ,  195. 

Donne  asile  à  Harald,  roi  de  Dane-  GUILLAUME  (le-gros),  comte  de 

marck;    le  rétablit,  416.  Assassiné  Poitiers,  due  d'Aquitaine  ;  est  fait pri- 

par  le  comte   de  Flandre;  son  zèle  sonnier  par  Geoffroy  d'Anjou  ;IY,SS3. 

chrétien,  417,  418.  Sa  fiUe  épouse  l'empereur  Henri  m, 

GUILLAUME,  archevêque  de  Sens,  S66. 

député  en  Angleterre   peur  rappeler  GUILLAUME  D'ARGUES,  onde  de 

Louis  iy;  IU,  394.  GnîDaume^le-Bâtard ;  ses  démSlésavec 

GUILLAUME    (  t^tb  -  d'êtoupes  ) ,  lui  ;  lY,  983,  S84. 

comte  de    Poitiers  ;    son  zèle   |>our  GUILLAUME  FITZ-OSBERNE^d'a- 

Louis  IV  ;  ni,  419.  Ce  qu'on  croit  bofd  opposé  à  la  conquête  de  l'Angle- 

qu'ilén  obtient,  443.  Dispute  à  Hugues  terre;  donne  le  signal  de  Tobéissutee 

l'Aquitaine,  459,  460.  au  duc  Guillaume;  TY,  353.  Gouverne 

GUILLAUME   (taillefer),   comte  l'Angleterre  en  l'absence  du  conqué- 

de  Toulouse,  fils  de  Raymond;  III,  443 .  rant,  365.  Est  tué,  413. 

Règne  sous  la  direction  de  sa  mère,  GUILLAUME  IY,  comte  de  Tonloose; 

479.  Auteur  présumé  d'une  des  six  vend  à  son  frère  Raymond  la  succes- 

pairies  laïques  ;  IY,  16.  Partisan  des  sion  de  son  comté;  IY,  465. 

Garlovingiens,  49.   Dispose  de  l'évê-  GUILLAUME YI,comte d'Auvergne; 

ché  de  Cahors  en  le  mettant  en  vente,  épouse  Emma  de  Sicile  ;  IY,  473. 

89.  GUILLAUME  IX,  comte  de  Poitiers; 

GUILLAUME  (piee-a-bras),  comte  ses  chansons;  IY ,  484.  Genre  de  ses 
de  Poitiers  et  duc  d'Aquitaine;  III,  compositions,  494.  Prétentions  de  sa 
471.  Sa  fîllé  épouse  Hugues-Capet,  femme  au  comté  de  Toulouse;  lon- 
475.  Auteur  présumé  d'une  des  six  gués  guerres  qui  s'ensuivent,  549. 
pairies  laïques  ;  IY,  16.  Partisan  des  Yainement  invoqué  par  le  comte  du 
Carlovingvens  ;  sa  puissance  surpasse  Maine,  557.  Se  croise;  ses  négocialionB 
celle  d'Hugues-Gapet,  49 ,  43 .  Aux  pri-  avec  Guillaume-le-Roux,  560,  561  .Ro- 
ses avec  lui  ;  invoque  son  secours  contre  tient  prisonnier  le  fils  de  Foulques^k- 
le  comte  Adalbert,  47,  48.  Son  désir  Réchin  ;  à  quelles  conditions  lui  rend 
d'éviter  toute  hostilité,  70.  Sa  guerre  la  liberté;  Y,  18.  Etendue  de  sesdo- 
nvec  sa  femme  ;  leur  réconciliation  ;  sa  maines;  y  ajoute  le  comté  de  Toulouse; 
mort,  79.  ses  qualités  briUantes,  94.  Ses  amoors; 

GUILLAUME  (le  grakd),  comte  de  concile  dans  sa  résidence,  95.  S'y  bit 

Poitiers,  duc  d'Aquitaine;  domaines  le  champion  de  l'autorité  royale;  pouv 

qu'il  ajoute  par  son  mariage  à  l'héritage  quoi;  veut  vainement  empêcher  l'ex- 

paternel;  IY,  79.  La  couronne  d'Italie  4»>mmatlication  de  Philippe,  96.  Ses 
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apprêts  de  dëpsrt  pour  U  croÎMde,  17»  dernier  le  comté-  dn  Maiae  ;  le  .pepe 

Restitue  le  eomté  de  Took^ee,  981.  s'oppose  à  son  mariage  ;  qui  il  épouse. 

Son  armée  (  guerriers  qu'il  earôie,  29.  171,   172.  Protection  coitstente  que 

Leurs  désastres;  trouve  un  refuge  à  lui  accorde  Lonis-le-Gros»  SOS.  Ligue 

Tarse ,   31.  Ses  poésies  licencieuses  \  en  sa  fayeur,  204.  Ses  droits  au  comté 

dérèglement  de  ses  mœurs  ;  ses  pr(^-  de  Flandre  à  la  mort  de  Gliarles-le* 

nations,  70.  Excommunié;  exile  Té-  Bon;  est  reconnu  par  les  élats;  méoon- 

vêque  de  Poitiers,  71.  Ses  luttes  atoo  tente  les  Flamands,  207.  Attaque  le 

Alphonse  Jourdain  de  Toillouse  ,118.  comte  de  Boulogne;  revient  en  Flandre; 

Plaintes  de  sa  femme  au.  concile  de  est  blessé;  sa  mort,  208. 

Reims,  l&é.  Fait  la  guerre  en  Espa-  GUILLAUM&ATHEUNG ,  fils  atné 

^e  ;  soulèvemens  en  son  absence  ;  se  de  Henri  i^^'  roi  d'Angleterre  ;  reçoit 

mort,168>  169.  Son  intervention  dans  le  château  de  Gisors;.  V,  105.  Son 

laguerred'Attvergne,  201.  Epoque  dO'  mariage  projeté,  109.  Réalisé,  145. 

sa  mort,  20S.  Fait  hommage  à  LouiS'.le-Gros  du  du- 

GUILLAUJhlË  X,  comte  de  Poitiers  ;  ché  de  I^ormandie,  1 56.  Son  naufrage  ; 

hérite  de  ses  prétentions  sur  le  comté  sa  m^t,  ,156. 

de  Toulouse;  V«  170.  Succède  à  son  GUILLAUME  (o'ypres)  dispute  le 

père ,  202.  Se  déclare  pour  l'antipape  comté'  de  Flandre  à  Gharles-le>Ben  ;  V, 

Anaclet ,  222.    Ligué  avec   Geoffroy*  171.  Prétend  è^sa  succession,  207. 

Plantagenet,  234.  Ses  remords;  ses  Son  zèle  pour  Etienne  d'Angleterre; 

chagrins  domestiques;  impression  que  ses  fonctions  auprès  de  lui,  272.  Effet 

produit  sur  lui  l'exemple  de  Pons  de  de  son  approche  en  Normandie ,  276. 

Laraze ,  23&.  Se  décide  au  pèlerinage  Congédié  par  Henri  Plantagenet,  388. 

de  Sednt-Jacques  de  Gompostelle  ;  o^ffre  GUILLAUME  lY  (  l's|Ifart  ) ,  comte 

u  fille  aînée  en  mariage  au  fils  atné  de  de  Bourgogne;  est  assassiné  ;  tradition 

Loois-le.'Gros,  237.  Cède  en  cette  cir-  sur  la  mort  de  son  père  Guillaume  m  ; 

constance  aux  idées  de  suzeraineté,  guerre  au  sujet  de  sa  succession  ;  V , 

S38.MeurtiiSaînt4acques,  239,240.  214,215. 

GUILLAUME  YI,  comte  d'Auvergne  GUILLAUME  II ,  comte  de  Nevers  ; 

et  de  Forez  ;  prend  la  croix  ;  IV,  533.  auxiliaire  de  Lonis^le-Gres  contre  le 

Part  afec  le  comte  de  Toulouse,  549.  comte  de  Marie;  Y,  132.  Arrêté  par 

Ses  démêlés  à  son  retour  avec  l'évèque  Thihaud  de  Blois ,  13^.  Seconde  Louis 

de  Glermont;   Louis4e-Grps  le  force  contre  le  comte  d'Auvergne,  168*  Enr 

de  se  soumettre  à  sa  juridiction;  Y ,  eore  prisonnier  de  Thihaud,  212.  Son 

163, 201.  fils.  Guillaume  m  autorise  l'établisse- 

GUILLAUME  CLITON;  son  sort  à  inent  de  la  commune  de  Yezelaf ,  428. 

la  chute  de  sou  père  Robert  Courte-  GUILLAUME   (TAiLLEffEii) ,    comte 

Heuse;  Y,  47.  Menacé  par  son  oncle;  d'Angoulème;    enlève  la   femme    du 

^evé  et  placé  sous  le  protection  de  comte  de  Poitiers;  Y,  237.  Ses  dém^ 

Lotti».le.Gros ,    100,   101.  Agite  la  lés  avec  son  évéque;  intervention  de 

lïorDMQdie,  10».  Le  roi  de  France  se  Louis  vu,   254,  255.  Ligué  contre 

déclare  pour  lui,  133,  134.  Seigneurs  Henri  ii,  462.  Prisonnier  et  gracié; 

Aonoands  qui  le  reconnaiss^t  leur  522*   - 

^uc ,  1 37.  Regardé  comme  leur  souve-  GUILLAUME,deuxième  fils  d'Etienne 

^n légitime,  144.  Perd  ses  armes  à  roi  d'Angleterre,  réduit  par  Henri  "  ; 

Y  bataille  de  Bretonyille;  son  oncle  Y,  403.  Sa  mort,  437. 

le»  hii  fait  rendre,  147.  Abandonné  GUILLAUME,  eemte  de  Clermont; 

V^  Loois^e-Gros  et  par  son  parti  nor-  fait  prisonnier  par  Louis-le-Jeune  ;  Y , 

i^^d,  l56..ConimeBt  derientl'héri-  452.  Ses  démôlés  avec  son  neveu; 

^w  présomptif  de  la  couronne,  159.  apaisés  pat  Henri  d'Ani^eterre,  457, 

«ouYean  parti  pour  lui  en  Normandie  ;  458 . 

•«û  mariage  projeté  avec  Sibylle ,  fiUe  .    GUILLAUME,  dauphin  d'Auvergne; 

« Fottlqiies ;  il  reçoit  en  fi^  de.  ce  opprimé  par  le  comte  de  Clemjoiit,; 
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fnMgê  par  fienri  d'Angleterre;  V\^  prisoMiiere,443.0pitiBpoiirleRkNr 

467,  4 5S.  en  EttM{«,  456,  46^.  Y  reriestit 

GUILLAUME,  archeTèque  de  Seis  ;  Bieurt,  4d5. 

floUicite  Vexcommumcattoii  de  Henri  <»U1LLAUME ,  comte^de  fioUni»; 

IPlantagenet  ;  T,  475.  Médiateur  entre  élu  par  le  parti  du  pape  et  eonnsil 

Hâ  et  Beeket,  476.  Lfaoeuse  du  meurtre  rei  des  Romains  ;  ascendant  de  m 

de  ce  dernier ,  489.  Frappe  d'interdit  paiti;  VU,  36$.  Comment  le  pi^li 

ses  domaines  en  France,  490.  Son  seeonde,  ST9.  Part  pour  rAHemtgM 

ambassade  auprès  de  >ui,  614.  Est  à  la  mort  de  l'empereur,  471  Art 

nommé  archevêque  de  Reims,  517.  qu'il  prend  aux  troubles  de  la  Flaidn, 

Couronne  Philippe-Augu8tey540.  Par-  495.  Son  compétiteur  Coufad  ne  d^ 

tage  avec  la  reine  sa  sœur  et  ses  trois  fend  pas  contre  lui  l'Allemagne;  TIfi, 

frères  le  soin  du  gouvernement)  VI,  9.  Il  est  universellement  reeoaBtt;ci 

14.  Offensé  par  le  jeune  roi,  15,  16.  qu'est- son  autorité,  7.  Sainort,29. 

Ligue  dont  il  fait  partie ,  90,  31.  Or*  Elle  laisse  l'empire  sans  chef,  30. 

donne  le  supplice  d*une  multitude  d'faé-  GUILLAUME    (dk  sAiXT*iMora), 

rétiques,  34.  S'interpose  entre  le  rot  champion  de  l'université  dans  ses  dé> 

«t  le  comte  de  Flandre,  44.  Rnmet  à  bats  avec  les  jacobins  ;  signski'igao* 

son  neveu  les  ornemens  des  croisés,  rance  et  les  vicfes  des  ordres  neadiav; 

91.  Est  cc^régent  avec  la  reine-mère,  «VIII,  t7. 

92.  GUILLAUME  de  Chartres;  oBite* 
GUILLAUME ,  eomte  de  Pontiiien  ;  senr  de  saint  Louis  ;  envoyé  ea  fTtae» 

épouse  Alix  de  Franee  ;  VI,  166.  à  la  mort  du  roi;  Vni,  307. 

GUILLAUME   DE   TYR;   portrait  GiJlLLAUME  de  Namur;  sa  ofti- 

quHl fait d'Eléonore  d'Aquitaine; V,949  vite;  IX,  53.  Est  mis  en  liberté,  (&S« 

850;  prêche  la  croisade  ;  Vf ,  53.Téinoi'  GUILLAUME  (  M  jVLim) ,  ^ 

gnage  qu'il  rend  à  Baudoin  V,  70.  Cir-  fils  du  comte  dé  Flandre;  tAj^* 

constance  qui  l'amène  en  Europe ,  79.  la  tète  des  Fiamands  révoltés  contre  U 

GUILLAUME,  roi  d'Ecosse;  envahit  Fradoe;  ses  succ&s;  IX,  96.  kaié^ 

l'Angleterre;   V,  503.  Secours  qu'U  Caasel;  marche  au-devant  (i«  co»^ 

Mçoit,  508*  Vaincu  et  prisonnier,  d'Arteis,  97.  Range  ses  troaiMsetbi' 

511.  Amené  en  Normandie,  514.  In-  taille  en  avant  de  Goortrai,  98'  ^ 

Totttté  par  Jean-sans-Terre  ;  VI,  143.  vtriiers  qu'ilanne,  99.  Ga^el»^^ 

GUILLAUME,  évique  d'Ely;  con-  de  Gourtrai,  100  et  suiv.  Firt r>'>^ 

Mifier  de  lean-sans-Terre ;  VI,  139.'  prendà  la  bataille  de  MoBMB4>a<lle, 

Gagné  par  Philippe-Auguste^  140.  151,  152. 

GUILLAUME ,  évèque  de  Beauvais  ;  GUILLAUME  d'Avesnes ,  «nuie  ^ 

prisonnier  de  Richard;  VI,  168.  Hainaut,  de  HollandeetdeZéitDâe; D* 

GUILLAUME    (le    brbton);   son  gi^ avec Lonisxeontre les  Fla»tf»'< 

pndme  de  la  PhiHppide;  Vi,  931.  Sa  ses  opérations;  IK,  337.  ^^ 

description  des  richesses  de  la  Flandre,  belle  d'Angleterre  ;  allianee  stipula 

937.  Part  qu'il  prend  à  la  bataille  de  tre  lui  èt-cette  reine, 460, 161.1^ 

Bouvines,   858.   Sa   relation,    369.  mande ni^^iivision de l'arméefrao^* 

Quand  finit  sa  chronique  ;  il  survit  à  X,  81-.  Contribue  àlavictoiredeCi"»' 

Hiilippe,  498.  ^8.  Ligné  avec  Edouard  ni,  109,  H^ 

GUILLAUME,  comte  de  fiollande;  118.                                       ., 

du  parti  d'Othon  ;  VI,  8^.  GUILLAUME    (lb  cMàm)  i  '^' 

GUILLAUME,  «rdiev^ue  de  Reims;  mand  révolté;  son  8oppU«e;  X)  '^ 

sSEcre  Louis  vin  ;  VI,  538.  Heurt  am  GUILLAUME  d'Aveenst,  «^^^ 

siëee  4'Avignon ,  595.  Hainaut,  ligué  «vec  Edouaid  mî» 

GUILLAUHE   de  Flandre;    eroisé  ^renté;  son  enttevueav«eeipna^i 

avec  saint  Louis  ;  VU,  348.  Part  qu'H     X,  183,  <88.  Il  fait  d'abanl  «*'r 

{wendàhkbaUiUedeMrnsourah,434,  vice  féodal  avec  lesAnf^J"^** 
êtO ,  429.  Son  dMpelain  eoniém  k»    terfcn  de  l'amplre;  fm  v^  ^^^ 


iH9  «m             trt 

sur  les  terr^B^  de  France»  1*^,.  ibU  m  rAppcacLa-^e  la  Fnocc;  eoupt.U 

Rompt  arec  ce  dernier;  le  défie,  Tat-.  «égociatioD;  XXVIU^SSS  et  saiv. 

taqufi,  puis  passe  en  Angleterre,  1^  GUUXiËLMlNË  i    ordonoanoe  foi 

i  162.  Se  met  à  la  tète  de  son  armée  ;  restreint  la  juridiction  ecclésiaati((iie) 

demande  vainemantiin «armistice  ,166*  XYll,  470. . 

lUioint  Edouard,  170.  £st  son  fdéni-  Gl^LLEM   (abodàt  ds),  UeutenMit 

potenfîaire,  176.  Envahit  la  Frise  ;  est  du  duc  d'Anjon;  punit  uneeéditionà 

tué;   débat  sur  sa  succession,,  .264»  ]}|ontpeUier ;  XI,  %66. 

265.                                         ^  -GUILLEM  (ASHAon),.  sorcier   lan« 

GUILIJLUME  d'Auzerre,  éyèque  d»  guedocien;  appelé  peur  guérir  Char* 

Cambrai^  y  reçoit  garnison  française;  las  vl;  oe  qu'il  déclare;  XII,  46. 

X,  149.  .  GqiLLEVILLE  (gcillaiwe  ds),  au» 

GUILLAUME  (se  baviècle),  deuxiè-  teur  du  Pèlerinage  ;  XUI,  590. 

me  fils  de  Tempereur  LQuis  iv.  Reçoit  GUINES  (ls  qomte  9b),  connétable 

de  lui  les  comtés  de  Hainaut,  de  Fuse,  de  France,  fait  partie  de  l'armée  royale  ; 

defloUande  et  de  Zélande;   X,  2ôô.  X,  ^3.  Est  envoyé  à  la  défense  de 

Reconnu  par  le  roi  de  France,  266.  Gaen^  277.  Est  prisonnier,  278,  i7%. 

GUILLAUME  (l'insensé), -comte  de  Sa  mise  en  liberté;  son  procès;  son 

Hainaut,  seus  la  régence  de  son  frère  supplice,  377,  378.  Son  ch^eau  é$ 

Albert  ;  XI,  ébA,  Gutnes  livré  aux  Anglais,  379. 

GUILLAUME,  comtQ  d'Ostrevaut,  GUINEGATXE  (uatailib  de)  gagniée 

puis  de  Hainaut  ;   son   nugriage  avec  par  Mazimilien  d'Autricbe  sur  le  sine 

tfarguerite  de.  Bourgogne;  XI,  454.  d'Esquerdes;  KIV^  56 1  àb64. 

Son   expédition  contre   les  «Frisons;  —  Autre  gagnée  par  le  même  et 

m,  78.  Ilmarcbecontre  les  Liégeois,  Henri  vui  sur  Lapalisse,  Bayard,  eto* 

S96.    Ses, cruautés  après  la  victoire,  (journée  des  Eperons);  XV,  6S8   et 

306.  Médiateur  entreiia  reifle  Isab^an  suiv., 

etJean-sans-Peur,  311  e.t8uiv.  A  part  GUINIGISE,  duc  d»  S^olète,  sauve 

mdépouiUes  de  Montagu,  335.  Son  Léon  m;  II,  371. 

traité  avec    la  reine  et  autres,  338,  GUIRAUÔ    (DkE  minerve),    assiégé 

Défend  les  intérêts  du  Dauphin,   son  par  Simon  4e  Montfort;   capitulatioft 

gendre;  ses  négociations  ;  sa  fuite  ;  sa  dont  les  siens  sont  victimes;  VI,  801 

mort,  &0^  à  509.  et  suiv. 

GUILLAUME  (  iw  juliers  ) ,  duc  .de  GUIRAUDE,  dame  deLavanr,  donae 

Gueldre;  ses  débats  avec  la  France  et  asile  à  son  frère  ;  professe  la  réforme 

le Brabant;  ses  rapports  avec  l'Angle*  albigeoise;   VI,  392.   Son   supplke^ 

terre;  il  défie  le  roi  de  France  et  le  397. 

duc  de  Bourgogne  ;  XJ,  516  à518.>  Sa  GUIRONDO,  messager  de  Charles; 

victoire  sur  les  QraiMLnigons,  6 19.  Le  roi  sauve  Léon  m;  II,  371. 

marche  contre  lui  ;  sa  constance  ;  satis-  GUISCÂRD  (rosbrt),  chef  d'aventn» 

iaction  qu'il    lui  donne,  528   à  534.  riers  normands  en  Italie;  bat  les  trou» 

L'empereur  est  indifférent  à  cette  que-  pes  du  pape  à  Givitella  ;  le  fait  prison» 

ïeUe,  549.    Son  aUiance  fvec  le  duc  nier;  IV,  302.  Obtient  de  luiriores^ 

d'Orléans;  XII,  i47  à  HQ.  titure  des  Deux-Sicîles  à  titre  de  ûéi 

GUILLAUME,  landgrave  de  Hesse;  du  saint^siége,  303.  Ambitionireremp' 

ses  propositions  à  Ferdinand  d'Autri»  pire  d'Orient;  ses  intriguesavec Robert 

cHe;  XVI,  457.  Ses  désastres;  XVII,  le-Frison,  410.  Son  dévouement  à  la 

376  à  280.  Sa  puissance,  287.  Il  est  cause. d'Hildebrand;  seseffiitts  infrni»- 

louiours  énormes;  sa  captivité,  319,  tueux,  460. 

320  ,  374.  Sacrifice  auxquels  il  se  GUISE  (jacques  de)  fait  fuir  l'anttée 

noutre  prât  pour  recouvrer  sa  liberté»  napolitaiiie  ;  XV,  190.    A  part  à  k 

414.    Ambassade  qtd  réclame  sa  d^  victoire- de  Fornovo,  214. 


livrante,  44  U  GUISE  (clavdb  de  lobraou  , 

GUILLAUMEDE HESSE  (LE  nuacs)    rais  doc  ]»B),tigo  de  cett^  tneisont; 
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XV,  4t^9.  Joote  au  caarDBttetmiit  an  Armée  qu'il  y  eoodait;  ses  premtires 

FrftiM^ois  1^';  XVI,  10.  Est  deTamiée  hostilités,  30,  31.  Son  conseil  opine 

dltalie,  23*  S'atta^e  au  service  de  la  pour  qu'il  s'empare  de  la  Lomltardîe; 

France,  161.  Est  gouverneur  de  Bour-  ses  plans;  ses  menées;  ri  marcke  sur 

gogne,  186.  Repousse  les  landsknechts,  Naples,  38  à  3&.  Son  entrée  à  Rome; 

193.  Prévient  une  guerre  servile;  re-  ses  opérations  de  guerre;  son  désap- 

Joint  la  régente,  S48  à  S&O.  Ordres  potntement;   ses  plaintes   c6ntre  les 

qu'il  reçoit  pour  la  défense  delà  Gham-  CarafEa;  il  insulte  Antonio,  37  à  40. 

pagne,  500.  Il  secourt  Péron ne,  526.  Sou  rappel;  congé  que  lui  donne  le 

Est  présenté  à  l'empereur;  XVII,,' 10.  pape,  41,  4S.  Sa  réclamatiott  au  duc 

Est  chargé  de  diriger  les  opérations  de  de  Fenrare  ;  son  retour  en  France,  43. 

guerre  du  duc  d'Orléans  ;  par  qui  con-  Son  arrivée  à  la  cour  ;  ses  plans  ;  il 

trarié,  121.  Places  qu'il  prend ,  ISS  ,  s'empare  de  Calais,  55  à  58.  Sa  gloire, 

193.  Troupes  que  lui  laisse  le  prince,  69.  Sa  puissance;  pouvoir  de  ses  ïrè* 

124.  Ambition  de  sa  famille,  30S.  Est  res|  ils  veulent  s'élever  à  l'aide  an 

du  conseil  de  Henri  ii  ;  son  influence,  fanatisme   catholique  ;    leur  aUianoe 

304,  305.  Il  enrichit  sa  nombreuse  avec  l'Espagne,   72  à  7'4.  II  prend 

famille,  310,  396,  397.  Leur  fana-  Thionville,  76,  77.  Temps  prédeoz 

tisme  catholique  vrai  ou  affecté,  344.  qu'il  perd  dans  le  Luxembourg,  78. 

Ce  que  fait  leur  parti,  361,  362.  Ils  11  accompagne  le  roi  an  parlement,  94. 

8*4galent  aux  princes  du  sang;  d'où  Est  son  témoin  d'armes,  97.  L'ambi- 

leur  prétention,  363.  Est  allié  à  la  fa-  tion  des  siens  se  tourne  yers  l'ioté- 

mille  royale^  sa  mort ,  396.  rieur;  leurs  appuis  :  Philippe,  h  reine- 

CUISE  (FRANÇOIS  AB  louraire,  duc  mère,  103,  104.  Part  qu'il  prend  dans 

se),  d'abord  comte  d'Aumale;  est  de  le  ministère,  108.  Il  estnonouacié  graod 

l'armée  du  duc  d'Orléans  ;  XVII,  122.  mettre;  triomphe  de  sa  famille,  110, 

Présent  à  la  protestation  du  Dauphin  1,11.  Sa  tyrannie,  125,  1967  Anime- 

contre  le  traité  de  Grepy,  216.  Accusé  site  de  la  noblesse;  il  fait  surveiller  les 

de  la  mort  du  comte  d'Enghien,  289.  Bourbons;  servi  par  leur  mollesse,  127. 

Sa  joie  à  la  mort  de  François  i^',  301.  Mémoire  qui  le  dénonce  comme  a^pi- 

Est  du  conseil  royal,  305.  Il  est  té«  rantau  trône,  128.  Repousse  la  con- 

moin  de  la  Chataigneraye ,  315.  Son  Vocation  des  Etats-généraux;  commeat 

mariage  ,  349,  362.  Pourquoi  prend  intimide  le  roi  de  Navarre,  129,  130. 

le  nom  d'Anjou  et  le  titre  de  prince;  Toute  l'autorité  lui  est  dévolue,  132. 

p]K>messes  que  lui  a  faites  le  roi,  363.  Se  dégoûte  delà  guerre  d'Eoosse,  135. 

Son  désir  d'unir  sa  nièce  à  François  de  Comme  La  Renaudie  devient  son  enne- 

France,  364.  Succède  à  sou  père,  396.  mi ,  137.  Et  trame  contre  lui  et  les 

Pourquoi  sauve  les  accusés  des. massa-  siens  le  complot  d'Amboise,  140, 14t. 

cres  de  Mérindol,  402.  S'enferme  dans  Pourquoi  transporte  la  cour  en  cette 

ttetz;  ses  apprêts;  son  activité  ;  sa  ru-  ville,  142,  143.  Ses  mesures  contre 

^esse,482,  483.  Inquiétudes  que  lui  les  conjurés,  144  à  146.  Il  se  fût 

^onne  Albert  de  Brandebourg,  485,  nommer  lieutenant  général  du  royau- 

-486.  Sa  glorieuse  défense,  487.  Son  me,  147.  Horreur  des  supplices  qoe 

humanité  envers   les  vaincus,  488,  témoigne  la  duchesse,  150.  Comment 

489.  Nature  de  l'ascendant  de  sa  fa-»  réponde  la  provocation  de  Gondé,  151. 

mille  sur  le  roi  ;  XVHI ,  5.   Ses  pré-  Successeur  qu'il  propose  à  Olivier, 

tentions  sur  Naples  ;  ses  alliances  en  154.  Parti  qu'il  tire  du  complot  d'Am- 

ItaUe;  zèle  aifecfé  des  siens  contre  boise,  155  à  157.  Inquiétudes  qne  lui 

l'hérésie  ;  leur   désir  d'introduire  en  donne  la  santé  dû  roi  ;  démarches  de 

France  l'inquisition,  6.  Leur   lutte  Gondé  etdeDàmville  dontil  estinfbr- 

«yec  les .  Montmorency  ;  appui  qu'ils  mé,  159.  Assemblée  de  notables  qu'il 

tirent  delaceur  pontificale^  7, 8.  Leurs  fait  convoquer,  160.  Y  assiste ,  161. 

menées  pobr  décider  le  roi  à  la  guerre.  Son  discours,  162.  Son  pouvoir  coo- 

'i%  Il  s'apprête  à  passer  en  Italie,  18.  trebalancé  par  la  nombreuse  «seorte  de 
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Montmoredey,  163.  H  réfute  Coligni  lieutenant  en  Dauphiné  taé,  396,  337. 

et  consent  à  la  convocation  des  Etats,  Par  qui  le  remplace,  339.  Il  dirige  le 

164,  165.  Ses  précautions  pour  do-  roi  de  Navarre,  343.  Il  prend  Rouen 

miner  cette  assemblée,  1Ô6,  173.  In-  d'assaut,  344 ,  345.  Il  décide  de  la  vie- 

trigaes  contre  sa  famille  qu'il  décou-  toire  à  Dreux  ;  ses  caresses  au  prince 

vre,  167.  Leurs  officiers  au  Midi;  l«urs  de  .Condé  prisonnier,  855  à  3G0.  Reste 

apprêts  contre  les  Bourbons,  168  à  seul  des  triumvirs;  est  nommé  gou- 

171.  Confession  catholique  qu'ils  se  verneur  de  Champagne  et  lieutenant 

proposent  d'exiger  des  membres  des  général  du  royaume,  361.  Refuse  de 

Etats;  ils  obtiennent  l'ordre  d'arrêter  suspendre  les  hostilités;  assiège  Or- 

les  Bourbons  ;  le  duc  est  présent  à  léans  ;   est  assassiné   par  Pollrot  de 

leur  réception  ,  173  à  175.  Le  roi  de  Merey;  ses  derniers  momens  ;  sa  mort, 

Navarre  récrimine  contre  lui;  il  est  363  à  366.  Passions  qu'elle  soulève, 

résola  à  faire  périr  les  prisonniers,  375.  Sa  famille  demande  vengeance , 

177, 178.  Mort  qu'il  prépare  au  roi  de  377,   404.  Souverains  qui  font  une 

Nararre,  130,  161.  Ses  vains  efforts  semblable  requête,  415.  Voy.  Aumale^ 

poar  obtenir  leur  arrêt  pendant  l'ago-  EUbaeuf,  Mayenne ,  jtfonfpenaier  (  dti- 

me  du  roi,  183,  lS3i  Sa  mort  lui  ôte  ehene  de.) 

ses  titres  au  pouvoir,  185.  Il  salue  roi  GUISE  (antoik^tte  de  bourboh  nc- 

GbarlesK,  186.  Se  montre  disposé  à  chesse  de)  ;  son  mariage;  XVII,  396. 

une  réconciliation,  189.  Sa  part  dans  Accueille  Marie  Stuart;  XVIII,  308. 

legoavemement,  190.  Il  assiste  à  l'on-  Ennemie   des  protestans,   363.   De- 

verture  des  Etats,  1^1.  Ses  disposi*-  mande  justice  des  meurtriers  de  son 

tiens  à  la  séance  de  clôture,  303.  fils,  404. 

Effort  des  princes  pour  le  faire  disgra-  GUISE  (ghables  De),  archevêque  de 
cier,  308.  Il  se  ligue  avec  le  connéta-  Rçims,    puis  cardinal   de   Lorraine, 
ble,  311.  Prend  le  pas  au  sacre  sur  le  vend  à  Lorigueval  sa  grâce  ;  fait  partie 
duc  de  Montpensier,  312. Ses  menaces  du    conseil    royal;    son    influence; 
aax  protestans,  330,  331.  Les, Etats  XVII,  304,  305.  Est  promu  cardinal, 
demandent  son  exclusion,  333.  Jus-  309.  Sa  mission  à  Rome,  331.  Com- 
qu'où  a  escorté  Marie  Stuart,  338,  plot  qu'il  encourage,  347.  Il  assiste  au 
339.  Sa  réconciliation  officielle  avec  coi^ronnement  de  la  reine,  377.  Hérite 
Gondé,  330;  Il  obtient  du  clergé  le  des  titres  de  son  oncle,  396.  Il  fait 
paiement  de  la  dette  à  condition  que  disgracier  Lizet,  897.  Ses  efforts  pour 
l'ancienne   religion    soit   maintenue,  nuire  au  cardinal  de  Tournon,  401. 
338.  Gouverneur  qu'il  a  choisi  pour  Ses  conférences  avec  le  cardinal  Pôle , 
le  roi,  339.  Saint-André  lui  propose  536.  Commissaire  pour  la  paix,  545. 
de  faire  périr  la  reinennè^e,  341.  Il  II  aspire  à  la  tiare;  XVIII,  6.  Ses 
quitte  la  co^r,  343.  Son  séjour  en  Lor-  liaisons  avec  le  cardinal  Caraffa;  son 
nine;  ses  apprêis  de  guerre;  il  revient  ambassade  à  Rome,  10.  Intrigues  dont 
*  Paris;  massacre  de  Vassy,   361  à  le  charge  son  frère,  34.  Commission 
365.  Effroi  da  royaume  ;  plaintes  por-  inquisitoriieile  dont  il  fait  partie  ;  son 
tées  contre  lui  ;  ménagemens  de  la  but ,  63,  64.  Son  discours  aux  Etats- 
Teioe-mère  ;  partialité  du  rot  de  Na-  généraux  ;  somme   qu'il  demande  au 
yftrre,  366  à 369.  Son  entrée  à  Paris;  tiers-état,  69   à  71.  Sa  puissance; 
ilse  rend  à  Fontainebleau,  370,  371.  comment  sa  famille  entend  s'élever; 
Y  prévient  Goadé  ;  pousse  le  roi  de  son  entrevue  avec  Grandvelle  ;  politi- 
Havarre  à  ramener  la  cour  à  Paris,  que  qu'il  embrasse,  73  à  74.  Il   dé- 
374  à  376.  Est  hors  d'état  d'agir;  ses  nonce  Dandëlot  comme  calviniste,  75. 
protestations,  380,  381.  Secours  qu'il  Ses  négociations  pour  la  paix,  76.  Il 
tira  de  l'étnager;  il  quitte  la  cour,  est  nommé  commissaire,  88.  Ilaceom- 
389, 996.  Il  enrêleunepertdelagar-  pagne  le  roi  au  parlement,  94.  Part 
M80D  de  Bourges,  304.  Il  ranime  le  '  qu'il  prend  dans  le  ministère,  108.  Il 
fanatisme  en  Champagne,  308.  Son  sacre  le  jeune  roi,  111.  Il  renonce 

Îa6le  aénhoU  «le  VEUioirt  de$  Fnmfait.  i8 
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an  pontificat,  U5.  Ses  mesures  contre  Ucheté  dans  le  jérU  ;  se»  garto;  soi 
les  hérétiques,  116.  Dénoncktion  ca«  dessein  d'agitv  Paris;  il  y  ap|»eU«\a 
lomnieuse  qu'il  accueille  contre  eux,  duc  d'Auoude,  499,  440.  Gomiatdes 
119.  Menace  de  la  mort  des  créanciers  çiens  afec  Montmorettcy  ;  sa  Crayeur; 
de  l'état  solliciteurs ,  125.  Le  complot  $on  frère  le  rejoint;  il  &£  relire  à  Meta, 
d'Amboise  lui  est  dénoncé,  142.  ooa  441»  442.  Guerre. qu'il  y  soutient, 
portrait  par  Brantôme,  143.  Ses  dis-  443.  £st  de  l'asBemUée  de  IfoaUns» 
positions  contre  les  cooiurés,  144.  Il  465.  Kéconcilié  avec  Coligoi  et  Blont- 
Tend  le  roi  témoin  de  leur  supplice,  morency;  confiance  que  liql  accorde  ia 
149.  n  insiste  pour  l'arrestation  de  reine,  569^  470.  Se»  iutelUgeaees  sree 
Condé,  151.  Olivier  mourant  blâme  Varie  Stuart,  494.  Rencootoe  «n  parti 
son  système  de  violence,  153.  Il  presse  de  Huguenots;  est  dëralisé,  501 ,  502. 
le  roi  d'introduire  en  France  l'inqui-  Ses  intrigues  contre  Condé  ;  XIX,  29. 
sition  d'Espagne,  157.  Témoin  caché  Puis  pour  rehausser  sa  faaûHe^  52,53. 
de  Tentretien  de  Laplanche  avec  la  U  se  ^end  à  l'armée»  5^.  Gloires  oou- 
reîne-mère,  158,  159.  Assiste  à  Tas-  velles  dont  il  est  jalpax,  73.  Rela^on 
semblée  des  notables,  164.  Y  rend  de  la  Saint-Barthélémy  pniJbliée  arec 
compte  de  l'état  des  finances,  162.  Il  son  appirohation ,  93 ,  137.  .Baos  qad 
Téfute  Coligni  et  consent  à  la  conyo-  but  consent  à  la.  paix,  101  «  Se  rend  à 
cation  des  Etats,  164,  165.  Présent  à  Rome,  114,  .137.  Sa  joie  en  y  appre- 
l'arrestation  des  Bourbons,  1 75.  Com^  nant  le  massacre  des  Huguenots,  187. 
ment  compte  perdre  Coligni,  180.  Usa-  Conseils  auxquels  il  est  appelé,  308* 
lue  roi  Ghanes  ix;  rend  à  la  reine-  Sa  mort;  sa  famille  perd  stmaseeodaot, 
mère  le  sceau  de  François ,  186.  Pré*  318  à  321.  Ses  rapports  afec  Marie 
sent  à  l'entrevue  de  cette  princesse  et  Stuart;  XX,  248* 
du  roi  de  Navarre,  187.  Se  déclare  .  GUISE  (lk  ,c4iU>mi{L  j»s)  dirige  ks 
disposé  à  une  réconciliation,  189.  Sa  cardinaux frai\çai« au iQoacl«re;XVIQ, 
part  dans  le  gouvernement,  190.  Il  as-  115.  Est  de  l'assçen^lée  dea  notables, 
siste  À  l'ouverture  des  Etats,  191.  Ré*  161.  Puis  dès  EtaUç^géDéraïuc,  191, 
fbse  d'être  orateur,  du  clergé ,  194.  Il  225.  Part  poux  Paris.,  J2^2«  Si^  att 
quitte  la  cour  et  emmène  MarieStua^t»  lit  'de  iu^tii^e  nie  Ro^ea,  &d7.  Escorte 
208.  Il  propose  une  oonférence  avec  la  reine^mère,  437.  Siégo  .aux  Etals 
Calvin  ,213.  Sort  de  l'assemblée  des.  de  Moulins,  46^.  Péroif«  ^nx  Etats  de 
Etats,  225.  Ses  idées  sur  la  présence  Blois,  431.  Se#  rapports  i%vec  Maxie 
réelle,  232.  Il  réfute  de  Bèze  aux  con-  Stuart;  XX,  24^  ,  .  : 
férences  de  Poissy,  233,  234.  Préside  ,  GUISE  .<hg«bi  i^'  le  sài-Ané,  urc 
le  colloque;  y  attire  des  théologiens  n£), -d'abord prin^e^  de  loinfiUe;  diar- 
luthériens;  dans  quel  but,  235.  Con«-.  ges  que  lui  «ssiijre  la  teine-^inière; 
fession  qu'il  i^pprouve,  237.  Requête  XYlll,  36^.  Est-ds  roymf^  du  ni, 
adressée  au  roi  d'Espagne  ;  U  passe  437^  Evite  <de  se  sécovcilier  avec  Ce- 
pour  en  être  le  rédacteur,  247.  Son  l^ni,  469.  £st  lieutenant  du  due  de 
séjour  en  Lorraine^  ses  apprêts  de  l)Io;atpeo6iez;XIX,  35.  SotaoneLeveat 
guerre;  ses  ouvertures  aux  luthé^ieiis;  lui  réserver  la  glaire  de  diriger  fe  parti, 
il  est  rappelé  à  Paris,  261,  262.  Son  52.  Ec^lgc  dont  il  est  canse,  56,11  dé- 
arrivée à  Nanteûil,  269.  ^a' présence  fend  Poitiers,  60.  Ses  amonts  avec 
au  concile  de  Trente,  378.  Alarmes  Marguerite  de  France;  le  voi  Teat  le 
qu'il  donne  à  la  cour  de  Rome;  pour-  faire  tuer;  il  épouse  Catbtftne  de 
quoi;  sa  visite  à  l'empereur,  880, 381.  Clèves,  96.  Il  quitte  la  eour,  1 14.  Est 
Ses^artisans  quittent  le  concile),  383.  rappelé  j»ar  I9  roi;  se  réoDnciUe  avec 
Sa  visite  au  pape,  384.  Son  retour  en  Coligni,  13&  Opinion  pour  laire  pé- 
France,  413.  Plan  contre  les  Hugue-.  rir  sa  famille  avec  lesfiugMaots,  152. 
nots  qu^il  concerte  avec  la  reine,  427.  Seigneurs  qui  raoco«ipagneDt  ;  le  ni. 
Bat  regardé  comme  le  chef  de  sa  fa- .  l'autorise  à  tuer  Coligoi;  asscBsîli  fu'il 
nulle;  son  orgueil;  son  ambition;, sa  c)nmit,  164  ^  167.  ^nacé  fax  les 
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Hagueoots,  159.  Part  ^u*il  preod  à  \a,  qui  reeonnaît  ce-prince  comme  héritier 

Saiat-Barthélemy  et  tux  d^ibératious  de  Valois,  127  à  129.  Ses  créatures 

qui  la  précédent,  163  à  166,  171^  174,  dans  la  Ugue,  131.  Gomment  exploite 

177.  Il  fait  poursuivre  Tévêque  Mont-  les  exécutions  des  catholiques  d'An- 

luc,  ^16.  Se  rend  au  siég^  de  la  Rç-  gletexre,.  134,  135.  Associations  que 

chelle,  225.  Folie  royale  a^  laquelle  il  sjbs  ageq^or^anisent  en  province,  136. 

prend  part,  244.  Se  charge  d'étran*  Il  soujëve  les  Ijlgueurs  de  la  Champa-^ 

gler  La  Mole  ,245.  Haï  du  roi ,  260.,  gne,  140.  S'empare  de  Toul  et  de  Ver-' 

Fait  éclater  sa  haine  contre  Montmo-  dun,  14$,  Son  armée;  ses  mouveraens; 

rency.  2i>l,  262.  Dessein  delà  reine-  lareine-mièreeùtre.en  négociation  avec 

mère  d'abaisser  sa  famille,  282  à  285.  lui,  146,  14.7.  Il  lui  remet  Tultima- 

Conseils  auxquels  il  est  appelé,  308. ,  tum  de  U ligue,  150 à  152.  Sa  réponse 

BatThoré;  sa  hTessure;  d'où  son  suf-  au  défi  duNavarrais,  154.  Ses  agens 

nom  de  Balafré ^  347,  348.  Trompé  à  Jlome;  ses  rapports  avec  Neyers, 

parle  Béarnais,  359.  Il  jpropage  U  157  à  159.  Place  de  sûreté  qu'il  ob- 

sainte  ligue,  376.  En  est  le  chef  ta-  tient  par  le  traité  de  Nemours,  167, 

cite,  379.  Mépris  qu'il  déverse  sur  le  168.  Comment   dépopularise    le  roi , 

roi;  mémoire  tendant;  à  réclamer  pour  170  à  172.  Ses  efforts  pour  faire  de 

lui  la  succession   de    Charlemagna,  la  guerre  une  affaire  de  religion,  180. 

389  à  391.  Ne-  paraît  pas  à  l'ouver-  Dans  la  guerre  des  trois  Henri,  il  di- 

ture  des  Etats-généraux,  390.  Séances  rige  le  parti  catholique  ardent,  187, 

amqu«lles  il  assiste ^  409,  428,  Siège  Son  commandement,  189.  Ses  opéra- 

au  conseil  d'état,  444 ,  445..  Troupes  tlons,  225.  Explications  que  lui  donne 

qu'il  a  rassemblées,  44 &.  Jï  n'a  garde  1*  reine-nxère ,  227,  229.  Vœux  de  sft 

de  laisser  dissoudre  la  li^uè,  4Q2.  Asf.  famille  pour   Tavénement    dq,  Afarîq, 

pire  au  trÔAc,  463, 509.  Let.  t(A  4ésire  Stuart  et  I4,  morj  d'Elisabeth,  248  4 

abaisser  sa  famille,  465.  Ses  migQQiis}.  250,2^3.  Leurs  espérances  moçtes, 

d'où  cp  140m,  472.  Ses  conférences avec^  256.  ï)ésirs  dii  r^î  de  se  vcjnger  de 

don  Juan>  488.  Ses  insultes  aux  nû-  lui,  259.  P^ans  d'opérations  que  lui 

gaons  du  ro^,  498.  H  empêche  le  roi,  envoie  ce  pfince;  ^es  apprêts  pours'op- 

de  faire  JH^^r  Balzac  Antraguet-;  il  fait,  posçr  i  l'arn^ée  allemande  ;  ^es  iai^uié- 

tuer  Saiat-Megria,  500.jfe$t  atteint  de  tndes,  26.0  à  262.  Son  entrevue  avec- 

la  coqueluche,  529.  4}lian.ce  de  ,^c^  fa-  Valois;  U  le  pépètre,  291  ,*  292*  Soa 

mille  avec  Philippe  m,  5:iJ8.  ^Ce^qu'e^  armée;  par  qui  renforcée,  291,  290". 

pourluilareligion;XX,,4.  SpjpLppuvoir,  %t  en  présence  4,es  AHeiaaadjs;   &&! 

en  Champagpe,  12.  Sa çojrrefipojKJftaoô  hipnne  Qgnteoanç^ ;  il  U  côtoie,  297» 

avec  rE^a^gpe»  22.  Ses  intpg^^es.poijr  29^8>  $e  jette  entre  eBe  et  Paj-is^^SÛI^' 

se  faire  livrer  S^tisasb^urg,  3-7 .  Sa^^^ie,;  3jû2i*  La. CQmbfrtjavec  succès  à  Vimaury ;/ 

son  éiQissaire  daas  lj{s  P^ya-^as,'  sub-  joiç  de.  la  lig.ue,  303  ». 304.  B  se  faifc 

pris;  ses  spéculatio^us  sjir.l'w^tinctibii,  livrer  le.  cWe^Ai  d'Auneau;  sa  vic- 

des  Valois  ;  ses  complot,  ^8  i  62,.  8.1 .  tbire  dans  ce  bourg,  307,  308.  Pour^.! 

Ses  intrigues  ave.c  te  4 ne  de  Savoie,'  suit  lej?  r^eitrç^;  ces oruaut;^ ;  sa  con- 

88.   H  fait  adopte^  Ç^if  ^  lig'i®  les  duite  opposée  à  celle  du  roi,  3'll    à 

doctrines  de  la  liberté  et  "dte  l'intérêt  3"l3.  Son  mécontenfemént  contré  ce 

des  peuples,  100.  Provoqué  la  haine  prince;  ses  rapports  aVec  Philippe  e\f 

<Jes  Valois,"  lOl.  Ses  accuàations  con-'  Sixte  y;  il  tient' à  Ntàcy  le«  Etats' dé 

tre  luij  son  poçtraît;  jpprtràit  de  sa  la  faction  \  reffnéte  qu'elle' tirësbutelt 

famille;  comment  doit  être  ]u|é:  désa-'  Valois  ;  effetk  4u*il  ett.  atteff*;  ses  îmi^' 

voue  ]a  prétention   dov  descetatfre    de  tellîgenrçeà  'avee  IleyèM  /  St^  àr  82<>.' 

Charlemaçne;  son  projet  de  diviser  la  S'attaque  surtout 'It-Jd^Epentàn',  396.» 

Frauce  en  plusieurs  principautés  sous  S'eà  ap^rèt^  d'insurrection, '  3>0,  33<lv 

ïa  protection  d?  Philippe  n  -,  rftle  qa*il  ft  vient*  à'  Parife  ihalgré  le  rot;  soir  -eiH» 

ûestine  au  cardinal  de  Boirhori;  120  St:  tféë'daiis  cette  Ville;    éathousiasine 

126.  J\  stipula  ah  traîté'dé  afoinViné  public;  dott  etotrwne  atec  la  reine- 
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mère;  elle  le  conduit  chez  le  roi;  ses  Agite  Paris;  XXI,  17,  34,  67.Embar- 
dangers;  accueil  que  lui  fait  ce  prince;  ras  qu'elle  donne  à  Mayenne,  1 19.  Ses 
il  voit  le  péril  et  se  retire;  ses  précau-  alarmes,  133.  Elle  défend  les  intérêts 
tions  militaires,  332  à  339.  Ses  con-  de  Pk^emours,  S33.  Dénonce  Brissac  à 
férences  avec  l'archevêque  de  Lyon  ;  son  fils ,  256.  Edit  royal  qu'elle  ol>- 
ses  visites  aux  deux  reines;  ses  expli-  tient,  407.  Surintendante  de  la  maison 
cations  avec  le  roi,  340  à  34S.  Com-  de  la  reine;  refuse  de  lui  présenter  k 
ment  soulève  les  seize;  sa  victoire  des  duchesse  de  Yerneuil;  XXII ,  60 ,  Gt. 
barricades  ;  le  roi  par  sa  fuite  le  laisse  GUISE  (Lons  de},  cardinal  de  Lor- 
maître  de  Paris,  343  à  359.  H  se  rend  raine,  frère  du  Balafré  ;  confiance  que 
maître  des  places  qui  environnent  cette  celui-ce  lui  accorde;  XX,  121 .  Son  en- 
ville,  360,  361.  S'assure  de  Troyes;  trevue  avec  le  roi,  173, 174.  S'empare 
demande  Orléans  et  Bourges,  373,  de  Troyes,  373.  Promesses  que  lui  fait 
374.  Est  nommé  lieutenant  général;,  le  roi,  378.  Président  du  clergé  aux 
a  quoi  est  dû  le  triomphe  de  la  ligue.  Etats  de  Blois,  405,  417,  421.  Ses  ef- 
378,  379.  S'attaque  d'abord  plutôt  au  forts  pour  dissuader  l'assemblée  de  se 
politiques  qu'aux  Huguenots,  391.  Son  dissoudre,  439.  Troupes  qu'il  rassem- 
entrevue  avec  Valois  qui  semble  se  fier  ble ,  455.   Conseil  auquel  il  assiste, 
entièrement  à  lui,  399,  400.  Sa  con-  461.  Son  arrestation,  463.  Il  est  tué, 
tenance   à  l'ouverture   des  Etats  de  464.  Circonstance  qui  détermine  le  roi 
Blois,  413.  Changemens  qu'il  demande  à  le  faire  périr,  469. 
au  discours  du  roi,  416.  Acte  qu'il  GUISE  (hbrri  ii,  duc  de),  fils  du 
souscrit,  421.  Ses  instances,  au  nom  Balafré,  d'abord  prince  de  Jfoionlle; 
du  roi ,  près  des  présidens  des  ordres  est  guisard  ;  XX,  454.  Sa  captivité, 
contre  leurs  résolutions  financières,  463,493,  501;  XXI, 23. Son  évasion, 
437.  Ses  efforts  pour  empêcher  les  Etats  1 19,  120.  Son  arrivée  à  l'armée,  136* 
de  se  dissoudre,  439.  Son  motàTarche-  Il  est  envoyé  près  du  duc  de  Parme  r 
vêquedeLyon,444.  Ses  rapports  avec  le  137.  Rival  de  Mayenne,  168.  Ses  pré- 
vue de  Savoie,  446.  Intrigues  que  le  roi  tentions  au  trône,  173.  Ses  rapports 
l'uiattribue;  sa  bonnefbi  aux  Etats;  pas-  avec  les  Etats-généraux,  176.  Confé- 
slons  de  l'assemblée  ;  aux  yeux  de  Va-  rence  à  laquelle  il  assiste,  190.  Ses  in- 
lois  il  les  résume;   son  parti,  450  à  trigues,  193.  La  main  de  l'inlante  loi 
454.  Ses  pages  aux  prises  avec  ceux  est  offerte;  comment  ce  projet  avorte, 
des  Bourbons;  ce  qu'en  pensent  la  195  à  19^.  Repousse  l'idée  d'assassi- 
reine-mère  et  le  roi  ;  nouveau  démêlé  ner  son  oncle;  il  se  réconcilie  avec  lai, 
avec  ce  prince;  résolution  que  prend  227  à  229.  Engagement  qu'il  signe, 
œlui-cî,  455  à  457.  n  est  assassiné ,  237.  Rend  impossible  le  soulèvement 
é58  à462.Suitedecesévénemens,  467  de  Reims,  248,  249.  Tue  Saint-Paul, 
et  suiv.  Sa  veuve  agite  Paris,  475.  Ses,  287  à  289.  Est  à  portée  de  secourir 
Iteutenans  soulèvent  la  Champagne ,  Laon,  297.  U  fait  la  paix;  est  nommé 
487,  gouverneur  de  Provence;  ce  qu'obtien- 
,  GlflSIE  (awn|  ç'fçWBj  DVÇHESSE  p%]\  nentses frères,, 315,  316.Et  sonpartT, 
son  màrlagcj  XVII,  340,  362.  Exécu-  324.  Lesdiguières  lui  est  donné  wnr 
tien  à  laquelle  eUe  assiste;  XYMI,  lieutenant  ;  comment  il  l'éloigné,  385 
150.  Accusés  pour  qui  elle  intercède,  à  387.  Il  soumet  au  roi  la  Provence  et 
152.  Témoin  du  massacre  de  Vassv,  Marseille,  390  à  398.  Sa  position  féo- 
362  et  suiv.  Pardon  que  lui  demande  dale  ;  XXII,  10.  JX  se  dévoue  à  U  reme, 
aoQ  mari  mourant,  366.  Elle  poursuit  186 ,  188 ,  190.  Servi  par  sa  sœur; 
Coligni,  877,  404.  Se  réconcilie  avec  ses  bonnes  dispositions  pour   SuUy^ 
Iw,  469.  Se  remarie  au  duc  de  Ne-  197.  Est  de  l'intimité  de  la  régente, 
mours;  sesffls;  XX,  121.  E»tdu  parti  207.  Son  gouvernement,  216.  Puis- 
■uisard,  464.  Son  arrestation,  463.  sance  de  «a  maison,  218.  Son  ma- 
Elle  récUme  les  ooips  de  ses  fila  tués  nage,  21 9.  Se  porte  avec  tous  1^  siens 
i  Wois,  470.  Est  mise  en  Uberté,  480.  au-devant  de  Condé,  226.  GratificaUon 
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qu'il  reçoit,  227.  Est  du  parti  anii-  253.  Il  tue  le  baron  de  Luz,  Î67, 
espagnol,  239.  Pourquoi  ne  se  rend  26ft.  Tue  en  duel  le  ÛU  de  ce  sel- 
pas  au  saere,2'U.  Querelles  à  son  ma-  gneur,  271,  272.  Sa  mort,  291. 
riage;  il  prend  parti  pourConti,  232.  GUISE  (db),  archevêque  de  Reims; 
Ses  exigences ,  235.  Soutient  des  der-  est  du  parti  anti-espagnol  ;  XXII,  229. 
niers  Sully,  236.  Rapports  de  sa  fa-  N'ofÛciè  point  au  sacre  de  Louis  xiu, 
mille  avec  les    princes    du  sang*^  la  230. 

reine-mère  redouble  ses  prévenances,  GUISE  (henri  m  de  lorbâiiib,  d'a- 

^5i  à  255.   Froideur  qu'elle  lui  té-  bord  archevêque  de  Reims,  puis  dÎjc 

moigne,  259.  Complice  de  la  mort  de  de);  ses  négociations  avec  Richelieu; 

Luz,  266  à  268.  Sa  faction  triomphe,  XXUI,  445.  Son  entrevue  avec  le  duc 

269  à  272.  La  reine  veut  s'en  déga-  de  Lorraine  i  est  du  complot  de  Bouil- 

ger,  974.  Jalousé  par  Concini ,  280.  Ion;  déclaration   du  roi  contre   lui, 

Proposé  pour  commander  l'armée  con-  451 ,  452.   Son  absence,  4.^4.  Il  part 

tre les  princes,  283  et  suiv.  Accompa-  pour  la  Flandre,  458.  Ses  bénéfices 

gne  Loaisxiii  au  parlement,  292.  Gou-  distribués,  495.  Son  exil;  XXIV,  33. 

verne  la  reine,  345,  353.  Epouse  par  Son  duel  avec  Goligni,  34,  161.  Yo- 

procuration  du  roi  d'Espagne  la  prin-  lontaire  à  l'armée  des  Pays-Bas ,  80. 

cesse  de  France ,  350.  Ramène  la  fu-  Est  appelé  pour  diriger  la  révolution 

tare  reine  de  France,  351.  Péril  qu'il  de  Naples;  ses  mariages;  sa  bravoure; 

court,  358.  Qui  la  régente  lui  oppose,  souvenirs  héréditaires  de  sa  famille  à 

365.  Attiré  dans  la  cabale,  368.  Trom-  Naples;  secours  que  lui  promet  Maza- 

pe  Goncini,  371.  Ne  veut  pas  seconder  rin  ;  son  départ;  ses  opérations;  des- 

Condé,  373.  Se  rend  à  Soissons,  378,  servi   par  le  ministère  français;  ses 

379.  Son  retour  à  Paris,  382,  383.  fautes;  est  prisonnier,  161  à  169.  Sa 

Gratifications    qu'il  a    reçues,    388.  paix  avec  Maza rin,  492.  Veut  se  récu- 

Commande  l'armée  royale   contre  le  ser  dans  le  procès  de  Gondé,  500,  501. 

duc  de  Nevers,  390,  391.  Retenu  à  Sa  malencontreuse  expédition  à  Naples, 

l'armée,  400.  Est  dievalier  du  Saint-  514. 

Esprit,  458.  Reste  attaché  à  Condé ,  GUISE  (le  chevalier  de],  lieutenant 

460.  Accueil  le  légat  en   Provence,  de  Gondé;  XXIV,  491,  492.  Sa  mort, 

566.  Vaisseaux  génois  qu'il  fait  saisir,  493. 

569.  Pourquoi  jalousé;  XXIII,  12  à  GUITAUT,    capitaine    des   gardes 

13.  S'oppose  en  vain  à  la  démolition  d'Anne  d'Autriche;  arrête  Beaufort; 

4es  forteresses  de  l'intérieur,  35.  Mol-  XXIV,  33.  Est  de  l'intimité  de  la  rei- 

lesse  de  ses  opérations  militaires;  resr  ne,  37.  Gonseille  de  Mettre  Broussel 

sentiment  de  Richelieu ,  108.  Il  intri-  en  liberté,  214.  Arrête  Condé  et  les 

gue  contre  lui,  1 54 .  Part  pour  l'Italie;  autres  princes,  302. 

son  gouvernement  lui  est  ôt^ ,   166.  GUITAUT  (le  comte  de)  est  de  la 

Complice  de   Montmorency,  200.  Sa  Fronde;  XXIV,  350.  Prend  part  au 

ïnort,  445.  Voy.  Chevreuse.  combat  de  B)^ncau,  428,  432.  Blessé 

GUISE  (CATHERINE  DE  CLÈvEs,  DU-  k  cclui  de  Saint-Antolno ,  454.  Gom- 

CBESSE  de),  épouse  le  duc  de  Guise;  bat  aux  Dunes,  569. 

XIX,  98.  Agite  Paris  ;  XX,  475.  De-  GUITON ,  maire  de  la  Rochelle  ; 

mande  au  parlement  une  enquête  sur  condition  qu'il  fait  aux  citoyens  assié- 

la  mort  de  son  mari,  496.  Correspond  gés  ;  XXUI,  55.  Son  énergie  sauvasse; 

avec  Nevers,  503.   Embarras  qu'elle  proposition  qu'il  fait  rejeter,  65,  66 1 

^onne  à  Mayenne  ;  XXI,  119.  Ménage  72.  Reçoit  les  troupes  royales,  78. 

la  paix  pour  ses  fils,  316.  Obti/pnt  la  GUITRY  (le  sire  de)  défend  puis 

liberté  du  prince  de  JoiaviUe;  XXII,  rend  à  Henri  v,le  château  de  Monte- 

80.                                              .  reau;  XII,  602,  603.  Se  jette  dans 

GUISE,  (le   cuevalier  de)  est  dii  Orléans  ;  Xlll,  92.  Est  blessé,  94. 

parti  au^î-cspa«nol  ;  XXII,  229.   Sa  GUITRY,  chef  huguenot  ;  commaïi- 

tentative  d'aésassinai  contre  Cœuvres:,  dément  cï^i  lu»  e'itd^^^i»  J  XIX,  1^2, 
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S'approche  en  armes  delà  cour,  563.  sa  victoire,   172  à  179.  Envie  qu'il 

Soulève  la  Normandie ,  565.  Sa  mis-  inspire  à  Ulchelieu  ;  le  cardinal  em- 

^îon  en  Allemagne ,   589.  ïl  marche  mène  le  roi  ii  l'armée,  HO  à  i 83.  Bat 

i^vec  les  levées  faites  en  ce  pays,  591.  Tilly  sur  le  Lech;  (ait  la  conquête  de 

n  se  rend  près  de  Henri  iv  ;  XXI,  11.  la  Bavière ,  195.  Emissaire  que  Gas- 

Sa  mort,  ICO.  ton  lui  envoie,  209.  H  secourt  Nuren- 

GUITRY  intcrcèdç  pour  Lauzun  ;  herg;  ses  manœuvres  après  la  levée  du 

XXV,  200.  Tué  au  passage  du  Rhin,  siège  ;  il  gagne  la  bataille  de  Lutzen; 

541.  est  tué,  218,  219. 

GUNDOLÂND ,  maire  du  palais  en  GUSTAVE  lU,  roi  de  Suède;  son 

Keustrie;  seconde  Clothaire;  II,  4.  avènement;  secondé  par  la  France; il 

GURK  (le  cardi:(AL  de),  ministre  s'empare  du  pouvoir  absolu;  XXIX, 

de  Maximilien;  son  entrevue  projetée  468  à  471  ;  XXX,  5R.  Se  propose d'i* 

avec  Georges  d'Amboise  ;   XV,   367.  miter  les  mesures  financières  de  Nec- 

Ses  conférences  avec  Louis  xii,  516  j  l^er,  113.  Son  enthousiasme  pour  les 

S51.   Puis  avec  l'ambassadeur  de  ce  insurgés  américains,    139.  Son  ei- 

prince,  553.  Offres  que  lui  fait  le  pape,  pédition  sur  Saint-Pétersbourg,  396. 

664  et  suiv.  Leur    mutuelle   irasci-  GLTENCOURT ,  député  de  la  no- 

Ibilité  ;  leur  rupture,  567,  568.  Ville  blesse  de  Paris  aux  Etats  de  Bloisjeu 

t[ui  lui  est  remise,  600.  Est  promu  a  tenu  un  journal;  XX,  403. 

cardinal,  609.  GUY-JOLT,  frondeur;  sonassassf- 

GURMHAILLON,  souverain  de  la  nat  simulé;  XXIV,  291,  300. 

"Bretagne;   soumis  par   Rollon;   III,  GUYON  (m"«)  répand  ses  opinions 

335.  mystiques  ;  XXV,  439.  Comment  corn- 

GURON  (de),  négociateur  de  Riche-  promise  ,488,  489.  Ses  voyages  ;  son 

lieu  en  Italie;  défend  Casai;  XXIII,  retour  à  Paris;  son  arrestation;  est 

90.  mise  en  liberté  ;  ses  relations;  sa  conr 

GUSMAN  (LOUISE  de),  régente  de  damnation;  elle  est  mise  à  la  Bastille; 

Portugal  ;  XXV,  37.  s'a  mort,  236  à  261 ,  385-  Incidemment 

GUSTAVE-VASA,  premier  du  nom,  nommée  ;  IX,  287. 

ïoî  de  Suède;  embrasse  la  réforme;  GUZM AN  (élko5ore de), maîtresse 

XVI,    408.  Son  alliance  avec  Fran-  d'Alphonse  ii  de  Castille;  négociations 

çoîs  i«;  XVII  ,114.  d'Edouard  i!i  avec  elle;  X,  348.  Sa 

GUSTAVE-ADOLPHE, roi deSuède;  mort,  405,  403.                           ^ 

#*offre  à  commander  les  troupes  de  la  li-  GUZMAN   (  he!çri  behriqcez  ni  f 

gue  protestante  ;  XXn ,  550.   Sauve  lieutenant  de  Ferdlnand-le-Catlioliq'ic; 

Stralsund;XXin,  127,  128.  Richelieu  ses  incursions  en    Languedoc;  XT, 

recherche  800  alliance  ;  ses  victoires  sur  549.  Ses  écîiecssuivis  d'une  trêve,  Î5w. 

Us  Danois;  sur  les  Moscovites;  trêve  GYLLENBERG  (le  comte  de);  s« 

2u*il  signe  avec  la  Pologne,  131.  Son  intrigues  en  faveur  des  Stuartsj  XXVII, 

raité  avec  la  France;  srt  opérations i  3Î7. 

ses  alliés  en  Allemagne;  il  gagne  suï  GYSIAC  (ponsard),  templier; prend 

TiUy  la  bataille  de  Leipsi^;  ^ets  de  la  défense  de  l'ordre;  IX,  ?26. 
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*  5ACC0K,  roi  4e  ïî<irwe«é,  refuse  HAGANON,  favori  de  Charlc^le- 

là  couronne  impërâalej  VU,  5o5.  Pr«n4  Simple  ;  son  insolence  ;  HI,  ^**'  f""' 

b  croix,  375,  376.  levement  qu'elle  excite;  reçoit  rw»"/® 

BAûDICK,  général  autrichien;  son  de  Chelles  ;  sa  fuite  ;  il  perd  la  cause 

entrée  à  Berlin;  XXIX,  137^  du  roi,  347  à  3M. 
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BÀGEIIBACII  fiB  «ma  nt) ,  land-  m  Catalogne;  Vlîî,  367.   Fait  brûler 

T0gtb4e€^rIe9*4e-TëmécairèeiiÀIsace;  Roses,  37  r .Sa guerreen Belgique,  413. 

plaintes  e&o^fe  kri;  XIV,  598,  407,  ftARCOURT  (godeeroi  de);  son  ar- 

40S.  Lif^&  que  sa*  tyrannie  noue-,  sa  rtstation  ordonnée  parPhilippe-le-Bel; 

mort,  4 tS  à  417.  '  sa  fuite;  X, 535,  236.  Il  fait  tommage 

HAKEM-,ea!ife,destnictenr  eu  Saint-  au  roi  d'Angleterre,  249.  Le  décide  k 

S<?paIcre;»sesvexfttions;ÏV,  120,  153.  débarquer  en  Normandie,  276.  Inter- 

HALLWILli  (hans  be),  Suisse;  son  cède  pour  les  habitants  de  Caen,  280. 

poste  à  la  bataille  de  Morat;  XIV,  479.  Culbute  les  milices  d*  Amiens,  287. 

Âmbsfsadenr  près  de  Louis  xt,  4  86.  Prend  part  à  la  victoire  de  Crécy ,  292,. 

HAMII/TON  ;  ses  prédicïrtions  dans  Complice  avec  sa  famille  de  Tassassinat 

Paris  a«w$ëgé;  XXI,  68.  Il  quitte  cette  de  Qiarîes  dTspagne,  410.  Reç|i  eu 

'wfle,  26^ .  grôce,  413.  Refuse  l'invitation  duDau- 

SAMILTON  (loud);  son  entretien  phin  funeste  aux  siens,  449.  Défie  le 

»Yee  Turenne;  XXV,  296.  roi  de  France,   453.  Passe  en  Angle- 

HAMlLTON  ;  ses  mémoires;  XXV,  terre;  feit  hommage  à  Edouard  commft 

148.  roi  de  France,  454.  Ses  opérations  mi- 

HAMILTON,  gotrvenieiir  anglais  de  litaires  enKormandie,455.  Il  est  tué, 

lâPettsyWanie  ;  ses^'débats  avec  le  gou-  50 1 . 

Teraettr  du  Canada;  XXIX,  64.  HARCOURT  (le  comte  d')  défend 

HAMON,  l'un  des  solitaires  de  Port-  Rouen;  X,  Î8t .  Sa  bravoure  îi  Crécy, 

Royal;  XXY,  78,  138.  300. 11  y  est  tué  avec  ses  deux  fils,  301. 

HAN6EST  (rehadd  dé),  grand  mat-  HARCOURT   (jean  et  locis  com- 

tre  des  arbalétriers  de  France  ;  débar-  tts  b*)  ,  complices  de  Tassassinai  de 

que  en  Angleterre;  XH,  244.  Est  du  Charles  d'Espagne  ;  X,  410.  Reçus  en 

parti  d'Orléans,  367.  Rétabli  dans  sa  grâce  par  Jean,  413.  Gagnés  par  lui, 

charge,  436.  417.  Excitent  sa  colère,  447,  448.  Ar- 

HANNO,  archevêque  de  Cologne,  en-  rêtés  par  hii  avec  leur  frère  Guillaume, 

lève  Tenipereur  Henri  iv  à  sa  mère;  449.  Supplice  du  comte  Jean,   451. 

IV,  327,  398.  Mouvement  à  Rouen  pour  sa  délivran- 

HAPLWfCOURT ,  gentilhomme  pi-  ce,  462. Louis  continuée  servir  le  roi, 

card;  fait  signer  le  premier  acte  de  la  453.  Il  est  un  de  ses  otages,  677.  Ob- 

sainte  Ligue;  XIX,  369  à' 371 .  tient  nn  congé;  XI,  41.  Sa  part  dans 

HARALD,  roi  de  Banemarck,  se  ré-  les  confiscations  de  Paris,  413. 

fogîe  en  Normandie;  est  rétabli  sur  son  HARCOURT  (tA  comtesse  d*}  ;  sa 

tïftne;  m,  4 16.  Secourt  les  Normands,  compagnie  d'aventure  en  Provence;  X  « 

^26,  427,  470.  586,  596. 

HARALD ,  haï  d*Edourd-le-Confes-  HARCOURT  f  le  vicomte  d*  )  de- 

swir;  IV,  841 .  Tombe  entre  les  mains  mande  vainement  la  grâce  de  Rouen j 

de  diillftume  de  Normandie,  comment  XI,  414. 

achète  sa  liberté;  emmené  par  lui  à  la  HARCOURT  (jACftCES  d*)  preâd 
8*we  contre  les  Bretons,  342  à  344.  parti  pour  le  IVauphin  en  Picardie  ; 
'ait  annuler  ses  ^ermens  &  Guillaume;  XII,  610,  612.  Ses  bandes;  ses  expo- 
est  porté  sur  le  trône,  346,  347.  Dou-  sitions  ;  XÎH ,  8,  ^,  17.  Sa  ihort,  22, 
blement  attaqué;  livre  la  bataille  d'Has-  23 ,  30. 

^gs;  est  tué;  son  armée  déf&ite,  355  HARCOURT  (le  comte  d^  assiste 

^  359.  aux  Etats  ;  XIH ,  91 .   Au  congrès  de 

HARAUCOUHT  (cqiUArMED*),  évê-  Névcrs ,  243.  Caution  de  Réhé  d*Anr- 

^«  de  VetêuMî  encourage  le  goût  de  jou,  297. Puis  du  duc  d'Orléans >  87 4^ 

^«8X1  peur  les  Bégociation»;  XFV,  HARCOURT    (herbi  m  uomaihïî 

*•*.  11  le  trtkit  ;  sa  captWté,  287  k  covte  »'),  gouverneur  de  Normanffie; 

W,  fn,  S0©,  581.  XXI,  142.  Commande  l'armée  dePié- 

BAIICOUHT  {nk9  »*),  gn»d  mard*  mont;  vainqueur  à  la  Rottai  X^^, 

^  d«  Pnneet  combat  qu'il  swrtîcnt  3««  h  8W.  Conquête  dont flest  châtié, 


280                   HAR  HAR 

4SS.  VictorieuiàCas*!,  436à428.  Il  455.DéfeDd  le  château  de ee  nom,  484. 

prend  Turin,  429,  430.  Traité  qu'il  HARENG  (raool  db)  outragé  par 

signe,  432.  Il  recommence  les  hostili-  Euatache  da  Breteuil;  V,  140. 

tés;  ses  succès,  471,  47S.  Ses  opéra*  HARLAY    (acbillb  de),   président 

tions  en  Picardie,  500,  à  17.  Comment  de  la  Tournelle;  indulgence  de  ce  txi- 

sauve  Mazarin;  XXIY,  31.  £st  nommé  bunal  ;  XYIII,  93.  U  est  nommé  pre- 

-vîce-roi  de  Catalogne, 7  4.  Ses  succès»  mier  président;  XX,  65.    Interpellé 

89à9l.  SonéchecàLerida,  *28, 1S9.  par  Lincester,  477.    Résume  Tespnt 

Remplacé  parCondé,  133.  Ses  travaux  du  parlement;  est  du  tiers-parti;  son 

utilisés,  134.  Commande  l'armée  de  arrestation,  481,  482.  Lettres  qu'il  a 

Flandre;    ses  opérations,  272,  273.  données  à  Jacques  Clément,  537.  Com- 

Est  gouverneur  de  Normandie ,  303.  plimenfe  Henri  iv  à  Tours;  XXI,  39. 

Marche  contre  Condé,  404.  Ses  opéra-  Investigation  dont  il  est  chargé,  408. 

tions,  405  et  suiv.,  417.  Troupes  qui  II  est  de  l'assemblée  de  Ro«eo,   443. 

le  quittent^  421.  Ses  succès,  43 1,4 37.  -  Boutade  qu'il  essuie  du  roi,  464, 485. 

Pourquoi  se  rend  en  Allemagne ,  483.  Est   du  conseil    de  régence  ;    XXII, 

Sa  soumission ,  ô  13,  514,  176.  Rassemble  le  parlement,  187. 

HARCOURT  (la  priucesse  d')  ac*  Assemblée  qu*il  préside,  198. 

compagne  la  reine  d'Espagne  ;  XXY,  HARLAY-SANGY ,    négociateur  de 

393.  Henri  iv  ;  armée  suisse  qu'il  lève  et 

HARCOURT  (hembi,  maréchal  nue  amène  en  France  ;  XX,  504, 505, 529 
D*];  ses  manœuvres  à  Neerwinde  ;  à  533  ;  XXI,  6,  10.  Ses  plaintes,  198. 
XXYI,  124.  Est  sous  les  ordres  de  II  entre  à  Paris,  209.  Administre  les 
Boufflers,  146.  Troupes  qu'il  prépare  finances,  319,  440.  Envoyé  en  Angle- 
contre  l'Angleterre,  197.  Ambassadeur  terre,  420,  424  et  suiv.,  428.  Son 
€n  Espagne  ;  il  fait  aimer  le  nom  fran-  abjuration,  483.  Sa  disgrâce;  XXII, 
^ais,  281.  Influence  qu'il  acquiert,  48.  Traité  qu'il  signe  avec. Genèye,57. 
285,  287.  Ses  mesures,  290.  Accom-  HARLAY  (de),  archevêque  de  Paris; 
pagne  Philippe  v ,  297.  Commande  propose  à  Louis  xiv  d'accepter  le  titre 
l'armée  du  Rhip  ;  contient  le  duc  de  de  protecteur  de  l'académie;  XXV, 
Hanovre;  XXVlI,  89.  Remplace  Yil-  220.  Préside  l'assemblée  du  dergé, 
lars  en  Flandre,  102.  Défend  Içs  lignes  424.  Célèbre  le  mariage  du  roi  et  de 
de  Weissembourg,  144,  IG4.  Est  du  M*"*^  de  Maintenon, 447.  Livres  hugue- 
conseil  de  régence,  231,  244.  nots  qu'il  fait  proscrire ,  513.  Sa  se- 

HARCOURT  (le  duc,  puis  habéchal  vérité  à  l'égard  de  M"«  Guyon  ;  XXVI, 

D^,    lieutenant   de  Yillars  en  Italie;  238.   Déclin  de  sa  santé;   sa  mort, 

XXVni,  108.  Son  poste  à  la  bataille  242,  245. 

de  Guastalla,  128.  Son  commandement  HARLAY,  avocat  général,  puis  pre- 

en  Bavière;  ses  fautes,  26^.  Sa  fausse  mier  président;  appel  qu'il  interjette; 

manœuvre  à  Dettingen,  28 1 .  Ses  forces  XXY,  557.  Favorable  au  maréchal  de 

sur  la  Moselle,  309.  Luxembourg  ;  XXYI,  143. 

HAaCOURT  (le  DUC  d)  a  mission  HARLESTON  (ricuard de) ;  renfort 

de  réprimer  le  parlement  de  Normandie;  d'Anglais  qu'il  amène    en  Bretagae; 

XXIX,  281  et  suiv.  Décret  de  prise  de  XIY,  367. 

corps  contre  lui,  283,  304.  HARLETTE  DE  FALAISE,  mère  de 

HARDEMBERG  (se)  ;  son  poste  à  Guillaume- le-Conqi^érant  ;    lY  ,  239. 

la  bataille  d'Hastembeck  ;  XXIX,  129.  Comment  s'empare  du  cœur  de  Robert, 

_  HARDI    (jean)  accusé  de  tentative  240.  Son  mariage;  ses  enfoiis,  443. 

d'empoisonnement  sur  Louis  xi  ;  son  HARO  (locis  de)  remplace  en  Esp*- 

supplice;  XIY,  409,  410.  gne  d'Olivarès;  XXIY,  49.  Son  obsti- 

HARDI  (Charles),  amiral  anglais;  nation  à  continuer  la  guerre,  182,188. 

déjoue  les  manœuvres  des  Fran|Cû-£s-  Son  envoyé  auprès  des|roodeurs,34/. 

p«gnol<i  ;  XXX,  183,185.                  .  R  fait  arrêter  le  duc  de  Lorraine,  609. 

HARDUIN,   tige  des  Concis;  lU,  Stipule  les  intérêts  de  Condé,  534 « 
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6g8.  BaUu  à  ElVaB  ;    prélinlûaîres  HASTm€iS(HVO0E».DB)^àkl6l«de« 

de  paix  qu'il  conclut  aTecla  France',  Flamands,  aasiége  Bétkiin»;  X,.  SSft. 

679  et  «aiv.    Sa  conférence  ayec  Ma*>  HÂSTINGS  commande  les  Àn^aig 

zarin,  ô8i  et  suiv.  Signe  le  traité  des  dans  Tlnde;  XXX,  SU. 

Pyrénées,  ^88.  Représente  le  roi  de  HASE,  bâtard  de  Flandre  ;  son  pète 

France  à  son  mariage,  59i.  Toppose  aux  Anglais  ;  sa  délaiie  ;  XI» 

HAROUN-AL-RASCHID,  calife  de  424. 

Bagdad  ;  Cbarlemagne  reçoit  ses  pré-  HAÎTON,  cornue  de  Poitiers;  tic* 

sens,  II,  875.  Ambassade  que  lui. a  time  d'une  cruelle yengeance;  II,  166* 

envoyé  Charles,  384.  Il  lui  donne  une  HATZl^ËLD  (lb  comtb  db),  général 

horloge  et  les  cWb  du  saint  sépulcre,  bavarois;  manœuvre  pour  ralUer  Lamr 

385.  Nouvelle  ambassade  de  ce  prince;  boi  ;  XXIU,  496. 

causes  de  son  estime  pour  le  roi  fravc,  HAUTBOURDIN  (  lb  mbb  db),   du 

408.  parti  de/Gharles-le-Téméraire;  XIV , 

HARPEDANE  (jban  ob)  ,  sénéchal  157.  Conseille  la  retraite  après  la  bir 

de  la  Roch^e  ;  veut. vainement  secoua  taille  de  Montibéry,  179.    Inquiétude 

rir  la   flotte    anglaise;  XI,  166.  Sa  que  le  prince  lui  donne,  190. 

mission  auprès  du  duc  de  Berry,  677,  HAUTEFORD  (m"  «  db)  ;  ses  amours 

578.  Il  amène  des  renfortoau  duc  d'Or*  avec  i.ouisxiii  ;  XXllI,  160, 3S8, 401  à 

léans  ;  XII,  235.  403.  Son  mariage,  403. 

HARRACH  (lb  comtb  d'),  ambassa-  HAUTEFORD  (lb  harquu  db)  estda 

deor  de  l'empereur  en  Espagne  ;  ses  la  Fronde;  XXIV,  323. 

négociations  relatives  à  la  succession  IIAUTEFORT  (d')  défend  Pontoise 

futuredeCharlesii;  XXVI,  S77à281,  pour  laligue;  est  tué;  XX,  634. 

287,991.  BAWKS  lamibal)  bat  les  Français 

HARRINGTON,   ministre  anglais;  près  de  l'Ue  d'Aix  ;  XX VIII,  460.  Ob- 

favorabie  à  l'empereur;  XXVIII,  139.  serve  les  côtes  de  Bretagne;  XXIX, 

HARSELLE  (le  sirb  de),  chef  gan-  206.  Remporte  la  victoire  de  Quib^ 

lois;  lève  le  siège  d'Oudenarde;  XI,  ron,  206,  207. 

397.  Le  bâtard  de  HarseUe  assassine  HAWKWOOD  (jean),  ayenturiez 

Ackermann,  467.  .  anglais;  général  des  Florentins;  XI, 

HARTFORD  (l£  co¥tb  de)  aux  prises  692. 

en  Angleterre  avecie  comte  de  Lorges  ;  HA WLEY  le  gêkébal)  battu  h  I^al- 

XVII,  267.  kirk   par   Charles -Edouard    Stnart  ; 

HARTMANN  de  Hapaburg;  son  père  XXVIII,  384. 

Uodolphe  lui  destine  le  royaume  d'Ar-  HAYM  (alexakdbe)  ,  jésuite  mis  à 

les;  Vin,  266.  U  question,  i  l'occasion  du  crime  de 

HARTRAD,    Thuringien,  conspire  Chastel;  XXI,  321. 

contre  (^arlemagne  ;  U,  301.  Mis  en  HEATU  ,  général  américain,  cum* 

jugement,  302.    Comment  lui  et  ses  mande  sur  l'Hudson;  XXX,  200. 

Mmplices  sont  punis,  303.  HEBERT  (iacqqes),  maire  de  Poi- 

HARTWELL  (jeak  de)  ;  renfort  qu'il  tiers;  son  zèle  huguenot;  neutralité 

conduit  en  Bretagne  ;  ses  opérations  ;  dont  il  convient  ;  son  supplice  ;  XVIII, 

X,  329,  323.  599,301. 

HASTENBECK (bataille de), gagnée  HECTOR,    patrice   de    Marseille; 

ptr  le  maréchal  d'Estrées  sur  le  duc  tué  par  ordre  de  Chilpéric  ;  II,  67. 

d«  Gumberland  ;  XXIX,  129.  HEDOUVILLE  (lobis  de)  , .  envoyé 

HASTINGS,<chef  de  Normands  ;  ses  par  Louis  xii  contre  les  Suisses  ;  YV, 

«xploits;   son  origine;  lU,   87,  88:.  370. 

Aux  prises  avec  Louis  m  ;  traite  avec  HEDWIGE,  femme  de  Hugues-le- 

lû,260.£vafiuerAquitaine,'262.Aux  Grand,mèredenuguesCapct;IlI,406, 

pnses  avec  Eudes;  négocie,  999.  Passe  4^7,  462  et  suiv.  Maintient  la  paix, 

«n  Angletenw,  817.  Vaincu  par  AUred,  466.   Brouillée  avec   Thibault,  468. 

'«rient  en  France,  818.  Paraît  à  la  cour  de  »n  frère,  478.  . 
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•nsnoCCK  (IK  coOTE  M)-'>  '^ort        Hfifflll  Kr,  ffoi  i%  France  ;  «sgoéi 

^il  amène  aw  <diic  d'Oiiéans  ;  'XYH ,  à  la  couronne  ;  faiit  la|^rre  à:«oii  père; 

Ift.  '  '     '  IV,  t97èl90.L6tt9uaifirde«MirigBr; 

HEINSIUS/  graiMi-penekmhaiire  ée  la  chevakrie  lui  est  «ntérieare,  197 
Hollande  ;  signe  la  grandeallianc»  oon-  et  snitr .  Cottnsmt  a  compris  sa  pmttiea , 
t^4[  Loois  XIV  ;  XXVI,  Sl^,  311.  Est  son  activité;  aMo«]HMeiMnt  ^oi  h 
un  de  ses  trois  directeurs  ;  repousse  anit;  recodnti  pav  lea  grands  vassaax  ; 
les  ouTertar  es  pacifiques  du  rt>ii  XXVII,  attanaé  par  sa  nèra;  se  réfogîe  en  IWr- 
8^  9.  Conditions  dures  qu'il  lui  fait^  Kiandie  ;  est  'seeottm  ;  •  la  force  à  U 
75  et  suiv.  Ses  conférences  avecTorcy,  paik  ;  -ses  démêlés  av«c  Eodes  ;  inertie 
78  et  Buir.  N'ose  refuser  de  négocier,  du  reste  de  «an  f &gne  ;  il  cède  le  Vecia 
93  et  suiv.  Communication  qae  lui  fait  Itttdae  de  Normandfê,  218  à  ^f&.  Si- 
la  reine  d* Angleterre,  157.  tnation  des  grands  leis,  9f0  et  soir. 

tffiLGAUD  DE  FLEURY,  panégy^  Plus  faible  et  moins  connu  que  Sei- 

ri^e  deRefeert;  IV,  78,  98, 108, 107.  H  m  d*AUettagne;  moms  illustre  qoe 

-    HÉLISACHAR,  grand  ehancêlief  dé  son  tusmI  leoemle  d'Anjeu,  930.  Les 

Louis  1^';  sa  mission  en  Espagne;  11^  ils  d'Eudes'  lui   font  4a  guerre;  son 

488 .  L'un  des  favoris  ;  tll,  3 .  Maintenu  triomphe,  Î34.  Favorable  I^GvilkaaM- 

dansces fonctions,  12.  Ia*Bitarè,  241.  S'oppose  à  l'étalklisse- 

HELLIN,  ambassadeur  français,  suit  ment  de    la  trêve  de  Diea  dans  ses 

€%arle»-Qttîiit  en  Flandre  ;  xVlI,  50,  domataes,  250.    Sous  son  règne  com> 

54.  mence  la  prééninenee  de  la  lasgne 

HELLV  (JACOUES  DG*)  apprend  au  roi  française,  253.  Premiers  vestiges  de 

le  désastrede  Mcopolis  ;  XU,  88.  Mes^  peésie  en  Provence,  283.  Obscurité  de 

tàge  que  lui  a  donné  Btijâzet,  91.  Re>  sa  vie   domestique;     ses    mariages; 

tourne  en  Turquie,  95.    Combat  les  pourquoi  éponse  Anne  de  Russie;  ses 

Liégeois ,  298.  Seconde  l'arrestation  fils;  il  fait  sacrer i'atné,  264  à  288.  R 

de  Montagu,  333.  Plie  devant  les  An-  fait  constater  ta  réalité  des  réliqaes 

glais,  397,  422.   Prisonnier  à  Axin-  de  saint  Denis,  270,  t?!-  SoUicitéde 

Court,  489.   Défait  par  Saintrailles  ;  reprendre  le nyamne de  Lorraine;  son 

Xin,  179.  inertie;  ses  représentations  à  YMBÊfé" 

HELOISE,  amante  d'Abailard  ;  V,  rear  victorieux  ;  sa  timidité  ,   273  à 

86.  Son  talent  d'écrire  en  latin ,  89.  275.  Secourt Guillaumede Normandie, 

L'un  des  ornemens  de  son  époque,  291.'  278.  Sa  guerre  avec  lui  ,  281  à  285# 

HEMERY    (d')  ;   lettres   de  cachet  Evénements  religtenx  ;   tentatives  de 

qu'il  notifie  ;  XXIX,  496.  referme  ;  peméentioBs,  286  et  sniv. 

HEMMING,  successeur  de  Godfrid,  Invoqué  contre  les  sectateurs  de  Ré- 
roi  des  Danois,  fait  la  paix;  II,  412.  ranger,  29 1 .  Vent  vainement  détonner 
Est  tué ,  4 1 5 .  Léo»  ix  d'assemblerle  cescile  de  Reiras, 

HENAULT  (le  préstoekt)  est  de  la  2^.  Ne  seconde  point  son  zUe  réfor- 

cour  de  Stanislas;  XXVIII,  472.  mateur,  301.  'Témoin  passif  des  cban- 

HENE1D  ES ,  Slaves  ;  leur  pwrt  à  l'in-!  gemens  dans  les  Etats  et  dans  l'Erse  ; 

vanion  des  Gaules;  I,  121.¥oy.   Vê-  recueille  le  fief<de  Sens,  308.  Sa  mort; 

nèdes,  309.  N'a  pas  laissé  un  seul  nouveair 

•  HENNEQUtN  (traucr)  ,  aventurier  glorieux,  3t8.  Situation  de  U&mSle 

allemand  ;  ses  ravages  dans  le  Laonnais;  capétienne  ;  «on  peu  d'édai  ;  miaorilé 

^9  &&!•  des  deux  fils  du  m,  3tl.  S««  lestt- 

HBNNEQUIN  (pikhre)  ;  commission  ment  ;  leur  donne  poiur  taleur  lanr 

judiciaire  qu'il  préside;   XIX,  288.  doin  de  lilW;  pevrqimi^  319  etsaiv. 
Promoteur  de  la  sainte  ligue' à  Paris,         HENRI  II,  roi  de  France,  d'kbsrf 

378.  dtté^d*OrléaiiB,pmftdBnpkin;  0taged» 

S£M^iEQUtN,  évêque  de  Rennes^  ton  père;  XVt,  277.  Don  ^«l«M 

•K  du  conseil  d'union T  XX,  498.  EM  le  «ol  d'Angleterre,  149.  Vis  en  II- 

envoyé  pi^  le  Merèisur,  ^90.  ^        -  berté,  351.  Fail  SuciiAlel  grand  tf 


aidtner,  35S.  Nomme  Ddnite  précep-  projet  de  marier    son  flls  el  Marie 
leur  d«  son  fils  aîâë,  S59.  Son  ma-  ^tuart,  335  à  337.  Ses  vacillations  à 
riage,  409,  410,  414,416,431,  43t.  T^feard  des  religion n aires;   il  encou- 
Son  père  Técïdtner  pour  lui  le  ducliè  de  Trage  îe  "'  pape  dans  son   opposition  à 
Ifilan;  pourquoi  fempefenr  l'exclut,  l'empereur;  son  voyage  h  Turin;  il 
47^,  483  et  sufv.  Accourt  K  l'armée  "réunit  Saluées  à  la  couronne;  ses  ia- 
éeT*rotence;  feon  impatience  de  livret  trîgues;  il  marie  le  comte  d'Àumale; 
bataille ,   59  r .   Est  '  devenu  dauphin  ;  iflsurreètion  qu'il  apprend,  34  3  à  349. 
séance  dti  parlement  à  lacfuèRe  îl  as-  Esprit  qui    mûrit   pendant    son    ré- 
siste,  538.  Est  de.  l'armée ,du' Nord,  ^tJ;  son  retour  en  France;  ses  me- 
544.  Puis  à  celle  d^talie;  son  ardeur,  sures  hostiles  contre  l'Angleterre,  361 
551  )t  553.    Il  est  présenté  à  l'empé»-  ^  364.  Comment  gagne  lé  régent  dli- 
TCTïr;XVn,  10.  Le  reçoif  à  Rayonne,  cosse;  il  envoie  une  armée  dans  ce 
44.  Son  pT^ojet  de  l'arrêter,  48.  Sa  Toyaume;   veut  y  faire  nommer  un 
maison;  sa.  maîtresse;  son  favori,  67  chancelier  français,  366  et  suiv.'  Ce 
Il  70.  Commandement  qui  lui  est  des-  "qu'il  apprend  de  don  Philippe;  cou- 
liné  ;  sa  jalousie  envers  sou  frère,  119.  bonnement  de  la  reine  ;  leur  entrée  à 
Il  échoue  au  siège  de  Perpignan,  154  Paris;  ses  tournois;  hérétique  qu'il 
i  127.   Ses  opérations  en  Hainaut,  *ait  périr;  forme  de  procédure  qu'ft 
148.  Conseil  auquel  il  assiste,  179.  étaMit;  sa  sévérité,  376  à  384.  Lit 
Ses  opérations  sur  la  Marne;  compo-  de  justice  qu'il  tient,  386.'  Aux  prL- 
sition  de  son  armée,  ?00,  204  à  206,  «es  avec  l'Angleterre,   387.  Son  in- 
508.  n  hlàme  le  traité  de  Crépy,  209.  fluence  au  conclave;  son  traité  avec  le 
H  le  ratifie,   mais  proteste  contre  cet  protecteur;  il  rachète  Boulogne;  son  xn- 
acte,  215,  S'IG.  11  "marché  contre  le  capacité;  son  goût  pour  les  exercices 
roi  d'Angleterre;  son  échee  à  Boulogne;  du  corps  ;  il  abandonne  les  affaires  aux 
ses  suites,  *219  à  228.,  Imprudence  favoris,  389  à  395.  Changement  dans 
qu'un  fou  dénonce  au  roi  ;  il  s'absente  son-  ministère,  397  à  401 .  II  évoque  la 
de  la  cour,  255  à  257.  Danger  qu'il  cause  des  massacresdeMérindol;  com- 
tourt  d'être  atteint  de  la  peste,  262.  ment  les  accoséssont  sauvés,  AOi.  Son 
Accusé  de   la  mort  du' comte  d'En-  désir  de  donner  satisfaction  aux  protes- 
ghîen  ,  289.  Son  avénert'e*t;  son  ca-  tans  d'Allemagne;  s'allie  contre l'empe- 
ractère;  son  portrait;  recommandations  reur  à  la  Suisse  ;  à  Edouard  vi,  403  A 
que  lui  fait  son  père,  298  à  303.  Il  met  406.  Ilcbnsent  Ma  nouvelle  convocation 
le  connétable  à  la  tête  des  affaires;  coni-  du  concile  de  Trente  ,'410.  H  se  glo- 
inent  compose  le  conseil  ;  pouvoir  de  sa  rlfie  de  ses  rigtieurs'  contre  les  Hugue- 
inaîkTesse;seslargesses,304à367.Ses  nots,  413.  S'occupe   de  sauver  ceux 
maréchaux  ;  cardinaux  qu'il  fait  nom-  d'Allemagne  ;    ennemis    qu'il  suscite 
mer,  308,  309.  Ses  voyages;  son  se-  contre  Charles -Quint;  son  interven- 
jour  "k  Paris  ;  obsèques  de  son  père  ;  lion   dans  les  affaires  de  Parme  ;  il 
«a  haine  contre   son  frère  réveillée;  protège  les  Farnèses;  forces  qu'il  fait 
ses  débats  avec  la  famille  de  Penthiè-  passer  en  Italie  ;  ses  hostilités  ;  il  or- 
^e>3ll  à  314.  H  autorise  le  duel  de  donne   une  attaque  générale,  417  i 
Jarnac  et  de  la  Châtaigneraye;   son  427.  Intervention  des  Turcs;  il  s'en 
sacré;  sommation  à  l'empereur  d'y  as-  justifie,  429,  430.  Ses  rapports  avec 
sistef,  315  à  317.  11  cherche  à  ranî-  le   concile;  vigueur   avec  laquelle  il 
n*er  le  zèle  des  princes  allemands;  agit  envers  le  pape;  sa  correspondance 
wnprunt  qu'il  teut  faire;  des  négo-  avec  les  protestans;  son  traité  avec  le» 
ciatioTjs  atec  Soliman,  322,  323.  Ses  princes  allemands,  432  à  437.  Il  pu- 
Vaines  promesses  aux  insurgés  italiens,  "blie  son  manifeste  contre  l'empéreui*; 
J56.  Ses  négociations  avec  Venise  et  tient  un  Ut  de  justice;   son  armée; 
Ife  pape,  327  l  33t.  Traité  avec  l'An-  régence  qu'il  institue;   son  édît  pour 
l^êterre  qu'il  refusé  de  ratifier;  poui^.  renouveler  les  persécutions;  ilassiéjps 
î«oi,  832  333.  11  secourt  TEcosse  ;  et  pwtid  Meti;  îlocccupe  la  Lorraine, 
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Toul,  Yerdoii  et  entre  en  AUicc  ;  ses  Plan  de  campAgne  qui  lui  est  sovbôs; 
mënagemens  pour  les  Suisses  ;  sa  re-  menées  secrètes  des  Guises;  il  déclare 
traite,  446  à  458.  Il  reprend  le  du-  la  guerre  à  Philippe,  34  ,  35.  Il  or- 
ché  de  Bouillon  et  liceucie  ses  trou-  donne  &  Sirozzi  de  réconcilier  les  Ca- 
pes ;  médiocre  importance  qu'il  atta-  raffa  et  Guise  ;  il  rappelle  celui<i,  40. 
che  à  la  guerre  d'Italie,  460.  Ses  cor-  Marie  Tndor  se  déclare  contre  lui;  ses 
respondances  à  Naples,  465.  Sa  trêve  moyens  de  défense,  43  à  45.  Sesres- 
ayec  le  pape;  épuisement  de  ses  finan-  sources  après  la  défaite  de  Saint- 
ces;  ses  expédieos,  467  à  470.  Sa  po-  Quentin;  il  n'écoute  que  les  Guises, 
litique  à  l'égard  de  l'Allemagne,  472.  54,  55.  Il  aspire  à  la  paix;  ses  efforts 
Invitation  que  lui  fait  la  conférence  de  pour  établir  l'inquisition;  résistance  dn 
Passau,  475.  L'alliance  d'Albert  de  parlement  ;  procédures  qu'il  commence 
Brandebourg  lui  est  précieuse,  481.  suivies  de  supplices  puis  in  terrompoes; 
n  annonce  le  dessein  de  garder  les  ses  lois  sanguinaires  ;  pourquoi  con- 
Uois  évèchés,  482.  Armée  qu'il  op-  voque  les  Etats-généraux;  son  discours; 
pose  à  celle  de  l'empereur;  ses  lient»-  sommes  qu'il  obtient;  usage  qu'il  ea 
xians,  484.  n  cherche  à  recouvrer  Na-  fait,  60  à  71.  Pourquoi  fait  arrêter 
pies,  49t,  492,  Il  fait  prendre  puis  il  Dandelot,  75,  76.  Découragé  par  la 
perd  la  Corse,  501 ,  502.  Fête  qu'il  défaite  de  Gravelines;  suspension 4'ar- 
célèbre,  504.  Attaqué  improvisément  mes  qu'il  signe;  restitutions  récipro- 
en  Artois,  505.  11  licencie  l'armée,  ques  que  Philippe  et  lui  stipulent,  80 
509.  Son  ambassadeur  disposé  à  se-  à  83.  Il  fait  la  paix  avec  Elisabeth; 
conder  Marie  Tudor,  513.  Nouvelles  puis  aveif  Philippe,  85  à  89.  Le  traité 
rigueurs  que  les  révolutions  d'Angle-  de  Cateâu-Cainbresis  est  une  ligue 
terre  lui  inspirent  contre  les  prêtes-  contre  l'hérésie  ;  Henri  dév<nle.  ses 
tans,  515,  516.  Ses  mesures  fiscales;  projets  au  prince  d'Orange;  ses  dé- 
ses  parlen^ens  sémestriers  ;  est  prêt  î  bats  avec  le  parlement  ;  discours  hardis 
rentrer  en  campagne;  espérances  qu'il  qu'il  entend  ;  sa  colère  ;  conseillers 
fonde  sur  le  dépérissement  de  Charles,  dont  il  ordonne  l'arrestation  ;  il  lait 
518  à  523.  Sa  vaine  négociation  avec  commencer  leur  procès;  sa  mort;  sa 
Pôle;  ascendant  de  ses  armes;  il  as-  famille,  91  à  99.  Fidélité  et  soumi»* 
siège  Renty;  gagne  le  combat  de  ce  sion  qu'a  montrées  la  reine,  102.  Ap- 
nom;  licencie  son  armée;  par  qui  fait  prêts  de  ses  obsèques,  108.  Ses  en- 
défendre  Sienne,  526  à  533,  5:^6.  Ses  gagemens  de  Gâteau- Gambresis  ;  dif- 
commissaires  pour  la  paix;  ses  pré-  ficultés  auxquelles  ils  donnent  lieu, 
tentions,  545,  546.  Sombre  avenir  de  386  à  392. 

son  royaume,  556.  Ses  négociations  HENRI  UI,  roi  de  France;  d'abord  duc 
avec  Maximilien  ,  560.  Dépit  qu'il  d^Orléans ,  puis  d'Anjou ,  puis  roi  de 
donne  à  l'empereur,  563.  Dissimule  Pologne;  assiste  à  Vouverture  des  Etats- 
son  4ésir  de  la  paix;  ses  communies-  généraux;  XVHI,  191.  Aux  conférences 
tions  au  pape;  trêve  de  Yaucelles;  son  dePoissy,  23l.Complot  pour  l'enlever, 
besoin  d'être  gouverné;  ses  favoris;  24^.11  accompagne  le  roi  au  lit  de  jus- 
les  Guises  l'exhortent  à  introduire  l'in-  ticede  Rouen,  396.  Reçoit  l'Anjou  pour 
quisitiouen  France;  XVIII,  2 à 6.  Son  apanage  ,  424.  Est  du  voyage  du  roi, 
traité  secret  avec  le  pape,  lO.  Lepon-  437.  Charges  que  sa  mère  annonce 
life  le  décide  à  la  guerre,  12.  Projets  devoir  lui  conférer,  476.  Il  est  appelé 
qu'il  forme  en  faveur  de  la  famille  au  commandement  général  des  ar- 
royale;  Henri  s'apprête  à  passer  en  mées  ,  513.  Ses  opérations  contre 
Italie;  il  consent  au  mariage  de  Fran-  Condé,  522  à  527.  Intrigue  contre 
sois  de  Montmorency;  sa  pénurie  fi-  ce  prince,  où  il  doit  être  employé; 
nancière  ;  comment  il  récompense  ses  XIX ,  29.  ^a  seconde  campagne  ;  set 
courtisans;  leur  cupidité;  le  fanatisme  conseillers;  sa  jonction  .avec  Mont- 
populaire  le  pousse  à  la  persécution,  jiensier,  35  à  38.  Se  met  en  canton- 
15  à  23.  Son  prétexte  de  guerre,  30.  nementi  ses.  opérations  d'hiver,  40. 
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n  force  le  passage  de  la  G|iarente  ;  compagnies  de  flagellans  ;  ses  projets 

gagne  la  bataille  de  Jarnac;  sa  foie  da   mariage,   399  à   318.  Il  épouse 

iodéceate  à  la  mort  de  Condé,  i3  à  48.  Louise   de   Yaudemont  ;    son    tfacre  ; 

Villes  dont  il  s'empare  ;  ses  mouve-  donne  l'assaut  à  Livron  ;  veut  marier 

mens  entravés  ;  sa  jonction  avec  d'Âu-  Luxembourg;  ses  pratiques  dévotes; 

maie;  iasubordisation   des  deux  ar-  reliques   qu'il  met  en  gage;  la   vraie 

mées;  pourquoi  préfère  la  guerre  au  croix  disparaît;  rumeurs  populaires; 

séjour  de  la  cour;  la  reine  met  ses  mépris  public  à  son  égard;  situatioa 

corps  en   cantonnement,   bi    à    57.  des   esprits,   331  à  327.  Réputation 

Effets  de  sa  retraite ,   59~.  Il  assiège  qu.*il  reçoit  des  Huguenots  ;  il  donne  le 

Chatelleraut;  recule  devant  Coligni,  gouvernement  de  Damville,  33 1  à  333. 

61.   Forces  qu'il   rallie;  il  poursuit  IF  fait  exécuter  Montbrun  ;   par    qui 

l'amiral;  le  bat  à  Montcontour,  63  à  remplacé  en  Pologne,  33S  à  340.  Son 

68.  Jalousie  du  roi  qui  se  met  à  la  tête  peu  d'empressement  à  mettre  en  liberté 

de  l'armée;  il  se  retire,  72  à  74.  Fils  soft  frère  et  son  beau-frère,  342.  Ses 

préféré  delà  reine-mère;  son  portrait,  mesures  militaires;  son  entrevue  avec' 

91,  92.  Son  favori  tué  ;  pourquoi,  107  sa  mère  ;  ses  favoris  ;  il  ne  venge  pa» 

à  109.  Son  mariage  négocié  avec  EU-  Du  Guast,  346  à  349.  Emprunt  qu'il 

sabeth  d'Angleterre;  il  ne  souhaite  pas  demande  à  Paris  et  qu'il  ne  peut  obte- 

cette  imion,  123,  124.  Pourquoi  au-  nir  ?  son  ressentiment  dissimule;  il 

rait  précipité  le  massacre  des  Hugue-  se  dispose  à  violer  la  trêve  signée  par 

nots,  139.  Part  qu'il  prend  à  la  Saint-  sa  mère  avec  les  mécontens,  352,353., 

Barthélémy  et  aux  délibérations  qui  la  Dope  Ûenri  de  Navarre  ;  est  trpmpc  à; 

précèdent,  151,  157,  159,  160,  162,  son  tour,  356,  359,  360.  Avantage 

164,  182.  Sa  mère,  son  frère  aspirent,  qa'il  accorde  à  son  frère  et  à  son  parti, 

a  le  faire  monter  sur  letrdne  de  Po-'  par  la  paix  de  Monsieur  ou  de  Chaste* 

logne,  191,  ^10  à  223.  Assiège   la  noy;  il  fait  enregistrer  l'édit  de  paci- 

Rochelle;  contagion;  factions  dans  son  fication,  363,  364.  Subventions  qu'il 

camp;  il  est  nommé  roi  de  Pologne,  demande;  sous  quel  prétexte,  367, 

208,  224  à  232.  Il  propose  des  condi-  368.  Places  qu'il  donne  à  Gond^  en 

tions  de  paix  qui  sont  acceptées ,  235  échange  de  celles  promises  ;  refuse  dâ 

et  sajy.  Détails  de  son  élection;  con-  rendre  au  roi  de  Navarre  sa  femme; 

ditions  qne  lui  font  les  députés  polo*  lui  renvoie  sa  soeur  »  371  à  373.  léH 

nais  et  qu'il  se  propose  d'éluder;  U  ligue  d'abord  se  cache  de  lui;  il  se 

prête  serment  ;  fait  son  entri^e  à  Paris  met  h  sa  tète^  378,  379,  436.  Sa  sœur 

comme  roi  ;  son  goût  pour  les  plaisirs;  le  réconcilie  avec  d'Alençon,  380.  Ses 

folie  qui  pense  lui  coûter  la  vie ,  237  excès  honteux  ;    son   entrée   ridicule 

i  244.  Son  chagrin  de  s'éloigner  de  la  dans  Paris  ;  ses  mignons  ;  émotions 
^^t^f  246,  247.  Son  départ;  rôle     dont  se  repaît  sa  cour;  il  ouvre  en 

lue  sa  mère  loi  destine,  250  et  suiv.  France  le  théâtre  moderne;  dans  quel 

Il  est  sacré  à  Cracovie,  258,  259.  Ap-  costume  y  parait;  attire  de  l'Italie  H 
[wend  la  mort  du  roi  ;  confirme  Gathe-     Gelati;  opposition  du  parlement  ;  repu» 
rinedanssa  régence,  287.  S'échappe    gnance  du  pays;  libelles  contre  lui; 
^e  la  Pologne  ;  sa  perfidie  envers  Dam-    mépris  dont  les  Guises  aident  à  l'acca- 
WUe;  places  qu'il  restitue  au  duc  de    bler,  382  à  389.  Mémoire  en  faveur 
^▼oie;  son  arrivée  en  France;   son    de  cette  famille  et  dont  il  a  connais- 
wcueil  à  la  régente  ;  ses  conseillers  ;     sance;  se  méfie  autant  des  ligueurs  que 
•on  penchant  pour  l'intolérance  ;    sa     des  Huguenots  ;  sa  lutte  avec  le  parle- 
nollesse  ;  dégoût  qu'il  inspire  à  la  no-    ment  ;  haine  qu'il  manifeste  contre  la 
klesse;  ses  vieux  capitaines  ont  disparu;     réforme  ;  il  convoque  à  Blois  les  Etats-» 
Moafluc  lui  conseille  la  paix  ;  ses  hos-    généraux  ;   protestations  des  Hugue- 
tilïl^  au  midi  ;  sa  colère  contre  Mont-    nots  ;  crainte  que  lui  inspire  l'assem- 
^n  ;  sa  pénnrie  ;  il  obtient  des  sub-    blée  ;  il  la  préside  ;  son  discours ,  39 1 
*(i«8  des  états  de  Langaedoc;  se»    à  402  .Proposition  fine  lui  font  les  trois 
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ordres    d*aioindre   ueat^sU  députas  cUUy  aa  fa^uy  AYeç  le  Bf «rpaû  ;  paar- 

au  conseil  aétaX;  sa  réponse;  son  des-  qfff>i  sa  mère  a  le  nême  desseia,  4d7 

sein  d'amener  l'assemblée  ^ la  question  à  505.  Sentiment  publicsor  safia  pro« 

religieuse  et  de  faire  supprimer  le  culte  chaine  ,  509.   Il  déxuHice  à  Benri  iv 

réformé;  votes  des  ordres;  remontrances  TinildéUt^  de  sa  iemme,  516,  517.  Sa 

en  sens  contraires  que  lui  adressent  mère  Tave^tit  de  se  préparer  à  la  guene, 

les  magistrats  de  Paris,  409  à  4.16.  Il,  519.  Accaeilf[u'il^Ltà90o£rère;dueû 

envoie  Biron  aux  chefs  du  parti  ;  il  oc-  entre  ses  favoris  ;  terreur  que  liû cause 

cupe  rassemblée  de  ses  finances;  ce  Saint-liuc;    sa  colère;    il  traite  avec 

qu'il  en  obtient  ;  il  hâte  la  rédaçtii.on  Condé  qui  s*est  emparé  de  La  Fère, 

des  cahiers,   418  à  434.  Préside  la  530  à  522.  Dénûment  de  ses  arnaées; 

séance  de  clôture  et  retient  les  dépu-  il  est  atteint  de  la  coqueluche^  donne 

tés;  plans  de  finances  que  l'assemblée  ordre  à  Matignon  de  reprendre  La  Fère, 

repousse  ;  le  clergé  offre  de  solder  unç  523 ,  529.  Méfiance  de  Mootmorencjr 

armée,  428  à  433.  Le  roi  refuse  de  à  »oa  %ar4,  531.  Il  publie  son  inten- 

faire  tuer  le  roi  de  Navarre  ;  comment  tion  d'observer  l'édit  de  paciflcatioa, 

élude  l'exécution  du  dernier  traité,4 36,  532*  Motifs  qui  le  décident  à  conclure 

Les  cahiers  lui  s^ont  présentés,  43  8  «  la  .paix  deFl£ix;par  quelle  médiation, 

faible  secours  que  lui  donnent  les  Etats,  537  à  542.  Ce  qu'est  devenu  le  poa- 

la  reine-mère  le  presse  de  faire  lapaix;  Toir;  ce  qu'est  pour  lui  la  religion  j 

ses  négociations  ;  U  soumet  au  conseil  sou  caractère  ;,  ses  vices  ;  sa  tendresse 

d'état  la  question  de  la  pa^x  ou  de  la  da  c(9ur$    son  attachenoieiit  pour  sa 

guerre;   ses  armemens,  440  à  446*  femme  ;,&^  amusemejpis  enfantins  ;  ses 

Tente  de  détacher  Damvijile  du  parti  ;  dévotions  pour  demaodev  des  eoCaats; 

succès  de  ses  négociations  ;  il  faij;  la  mariage  et  fojstune  dp  ses  deux  favoris 


le  Béarnais  et  Condé,  450  à  458 ,  Una-;  les  que  leparleijuentrepoifsse;  Utdejus* 
nimité  des  Ëtats  pour  lui  demander  la  tice  ;  féodalité  nouvelle  ;  puissance  pra- 
supp'ression  du  culte  huguejt^t  ;,  ,dou-  vinciale  que  sa  moUesse^relève^  grandes 
bïe  complot  pour  le  détrôner  ;  .ne  suf(U  viÙes  qui  sont  de  véritobles  répuWi- 
pas  kcette  1^  ;  son  portrait  ;  son  es-  ques;  ses  rapports  avec  Vhilippe  n  ;  XX, 
pritcuUîvé  ;  ^es  lectures  fiavorites  ;  dé-  2  à  23*  JU  accueille  ^e  prétendant  qoi 
lauts  de  son  système  politique  ;  i\  ré-  dispi^e  à  ,ce  prince  le  Portugal,  20. 
forme  les  monnaies  j  son  retour  à  Pa-,  n  r^coonajU  le  droit  àe  guerre  privée, 
ris;  il  assiste  au^j:  noces  de  la  fiUç  à,  complot  qu'ildévoilea*  sénat  de  Stras- 
Marcel;   désordres'  de  cette  fàte;  ,sa'   bourg,  .36  à  38.   Il  fait  aecoader  soa 

Aagte- 
Soft 


.  son 

Bas,  461  è  481.  Ses  prétendues  coo-  désir  de  ne  point  jrompreavecL'fspi^Sy 
férences  avec  donJ[uan,  488.  Hlaissq  aO,  51.  Grâce  qu'il  a  accordée  à  Salcède, 
son  frère  passer  en  Flandre  avec  une    58.  Comph^t?  des  Glaises  que  ce  dernier 


^       .  . 'usage  du.  calendrier 

sèques  qu'il  fait  célébrer;  veut  faire  grégorien  ;  ses  .qccuj^a^oQS  fVivoles; 

juger  Balzac;  Guise  s'y  opppsej  mal-  offense  qu'il  fait  àsasmorde  Navarrei 

lienrs  de  ses  favoris;  joie  du  public;  ses  explicaUons  avec  IL$iirii¥  ;  sujate 

haine  commune  contre  ses  conseillers;  de  brouillerie  ,pu))Uq^e  .eo^e   «vi^s 

fonctions  qu'il  distribue  hors  de  l'in-  négociation  s^as  terme,  62  à  77.  Prth 

iluencedes  Guises;  il  fonde  l'ordre  ^u  positioi^  d'alli^jice  que  lui  déyoîl^  o9 

Saiftt-Ësprit;  pourquoi  désire  jécon-  priiice,  81,  Asseiotlléç  ^'\).  tieyiV  it 
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Sàiai^niAUi, H,  ^ . .fiaiéooiicûUa-  vepréeooté ,p«r.  les prëdicataur&4ielii Uv 

Uoa  avec  smi  ùèib  ;  ootaplot  qui  lui  «st  gae  ;  ses  nëgociatiçosaveclefUvarraU; 

léfâé  ;  sessouf  ÇDB8  ;  il  lierite  d'Alea*  U  songe  à  âiire  casser  soo  mariage  ',  k 

$on;  il  déclare  ilenri  <le  Navarre  son  qui  veut  le  remarier  ;  ses  lenteurs  ;  à 

iériiier;  donne  Oambrai  à  sa  mère;  quoi  aUriboées;  ses  ezpUcations  ajH 

sas  dépérissement,  &6  il   9â.   Goifle  le  nonce  du  pape,  32^  à -320.  Compter 

excite  oontre  lui   l'opinion  publique  ;  que  lui  r^d  Nev.ers  ;  idées  de  3ixtQ  v } 

ÙDp6ts  qu'il  sapprime  ;  ménagement  applicalioQ  qu'il  en  médite,  ^30,  S;}3, 

daBéaraais-pour lui etses  favoris, iOO,  ]>oone   à  Nevers  le  gouvernement  d« 

101.  Il  lui  ûitproposer  de  ûhao^r  4q  F^c&rdie,   ^34,   23â.    Ses   embaxcai 

religion,  l'OG  e^  sitiv.  Pronostic  de  son,  financiers  le  disposa  t>  à  la  paix  ;  éditi 

nédecin,    107.  Ce- qu'il  accorde  aux  bursaux  qu'il  fait  homologuer  ;  résis- 

proteslans,!  11.  Ses  velléités  d'attaquée  taace  qu'il  éprouve;  il  cède;  ses  em- 

Philippe  et  de  s'approprier  les  Pays^  prunts.;  il  vend  des  biens  du  clergé  ; 

Bas  ;  ses  plue  se<»>els  desseins  eonuus  ses  prodigalités,  S39  à  341.    Il  iai| 

delà  ligue;  oefeomentGui^ele paralyse»  intercéder  pour  Marie  Stuart,  â^.  Sd 

11  &  à   130é  Dégo&t  qu'il  lui  inspire;  déclaration  à  la  prooes^ian  des  chevar 

le  cardinal  de  Bourbon  aspire  à  lui  SUC"  Uers   du   SaÎAt-Esprit  ;    conseils    dfl 

céder;  leur,  ttaité  secret;  ses  précan*  Villeroi;  sql  haine  pour  les  Guises  ; 

lions;  si^s  4{«araAtft<oinq  gentilsliera-  ses  désirs  de  vengeance;  ses  soucis; 

mes;  s^gnevTs engagés  dans  U  ligue;  ses  confidens;  il  ordonne  au  duc  4o 

9on«BpiAn„  L33  à  131.    Son  alliance  Guise  de  combattre  l'armée  allemande} 

avec  le .  Ni^arrais  ;.  grand   grief  dea  espérances  qu'il  fomie  sur  sa  témérité  ^ 

ligueurt  QNKtfe  lui,  l;id.  Son  eounge  ses  apprêts  contre  le  Béarnais,  £58  à 

persottBfil;  1*  hauteur  ;  sa  /Bolàre  contai  36g.  Pvése&s doAt  il  eomble  £pemon,i 

1»  ohevttli«rde  Sèvre  ;  ambassadie  qft'il  aofweiUe  mal  loyeuse  ;  lui  permet  di^ 

nyeit  4e»  Pays-Bat»  ;  .eette  ^émardie  Uvrer.bataiUe,  264»  3^.. Son  eiitre«i»t 

iiùtéeUtejîiarligue  ;  pUcès  qui  luisont  avec  Guise;  pénétré  pas  Jui  ;  eoaunann 

enlevées  >at.i*iMSM^tion  ;.  places  qu'il  dément  qu'il  se  réserve  $  aociisé  par  le« 

conserve  ;  ses  «i^Qowtioas,  'tô7  à  t4IL  Setse  ;  ses  forces,  291^'  3d6.  U 'reloiaf 

Sa  mère  reçoit  l'ultittiatum  de  la  ligoty  l'arméer;  dédamationis  de  la  lippue,  3|QQ 

1 40  è    1 43 .  Il  ''  ne  penv  plus  realer  à,  302»  Sa. convention  atee  le»  Suisses^ 

neutre,  ld4»<  Parfiqu'ilprftndh  ilaanm  puis  Avec  l«s  Allemandft;  ordres  q^lft 

B«ah>gBe,(i  il  lait  tearegÛBtrer  i«  traité  donne  à  Guise,  30  6,  3 1 1 .  hm  est  oosir 

de  Nemeurs^   «es  késitaHoas  aurhL  p»ré.;  son  «outrée  à  Paris.;  atiou^^il  qu;il 

AMiàre  de  l'^zéaatQr ;   se»  demandes  y    reçoit;  ses  reproches  4  Boucber^ 

d'argailt.peur  faire •  la    guerre    «kc  eeno^ucrsque  Philippe  attend  de  lui^ 

Bugaenets ;  illeuf  laiAéeptaâder  lews  313  à  8 1 5,  Articles  de  Nancsy  que  lui 

places ^deéOtfeté; lettre  que  luiadressd  présentent  les  Guises;  comme  il  les 

le  NavaiTais,.lGt(  à  l&O.  ▲  absous  la  accueiUe;  Irompé.par  Nerer^,  318  a 

Ugae  anz  yeux  du  pape,  183..   San  330*  Ressentimens  qu'il  a  attirés  sut 

méootteotenienticoiitiecepontifet  18.^:  d'Ëperaon,  393.    Ses  ordnes  à  U  id|»> 

Bansh-guerrBdâStfoisBenrîildiBige  cb^esse  de   Montpensier;   injuvea    dt 

^  parti  poHiique)  :Gommfent  répartit  cette  princesse  et  des  ligueurs;  oohh 

les  eominaiidemetis;  saa  édit  pour  faire  plots  des  Seize  ;  il  se  met  eu  défeosa^ 

^int  les  Hagoendtsdana  là  cathoH*  ses  envoyés  prèe  de  Guise,  335  à  $33t* 

cume,  187  à  196.  liettre  fu'il  envoie  Apprend  qu'il  est  entré  à  Paris}    s< 

an  grani-prienr  ;  remplace  oe  detonier  calère  ;  leurs  entrevues  ;  pvéoantiAiM 

pud'Epemon,  814  à -S4 6.  Pourquoi  militaires;    ses  aciitliKenoc^  avec  9* 

prend  ialérèt  à  la  goeraie  «t  aa  Tead  à  mère  ;  ses  mesurea  ;  joaraée  des  Bn^ 

l^yoa,  318^  2te.  5oB  retour  à  Paxit;  ricadas^,  sa  fuite,  886  à3&9.  Ubéai^ 

^  donna  aadienoe  à  rambassade  ûi»  l^  combattre  la  ligue  ;  ses  ooaaaUkts  (| 

piiansaUemaadf  ;laiuriudeallocutiaii;  sa  défiaice-,  il  ne  s'aune  à  p^aoaârji 

^  «dèK»  332  à  324,  ,3i»«. Comment  imité  à  Chartres  pw  «Be  pmêfwÎMt 
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de  Flagellans;  députations  qa'il  reçoit  à  Amboise;  ges  ngreCf  de  la  mort  4e 

du  ptrlement  et  des  Seize  ;  ses  répoD*  Guise  ;  il  disgracie  Longoac,  474  • 

■es  ';  il  éloigne  Epernon  ;  s*assare  des  496.  Est  abandonné,  trahi,    dénoncé 

dispositions  de  la  Normandie  ;  son  ea-  au  peuple  de  Paris   comme  idolâtre  ; 

trée  à  Rouen  ;  son  traité  de  réconcilia-  sollicité  de  se  rapprocher  du  Navarrais  ; 

tion  arec  la  ligne;  il  nomme  Guise  nnfort  que  lui  enyoïed' Epernon  ;traBs- 

lieuteuant-général;  faveurs  qu'il  dis>  férelegocvemementàTours;  sesarao- 

iribueaux  ligueurs  ;  par  quoi  influencé;  ces  au  pape  et  &  Mayenne  ;  est  rebaté; 

860  à  380.    Repousse  d'abord  ;   puis  s'adresse  au  Navarrais,   603  à   508. 

reçoit  en  grâce  le  conte  deSoissons,  Par  qui- lui  fait  déyelopper  ses  inlen- 

890.  Complot   qu'il  autorise   contre  tions,  510.  Son  entrevue  avec  Moi^ 

d'Epernon,  393,  39*1.  Ses  entrevues  nay  ;  sa  duplicité;     son   traité  arec 

avec  sa  mère,  avec  Guise  ;  il  congédie  Henriiv,  515  à  530.  Le  reçoit  à  Tours; 

fies  ministres  ;  par  qui  les  remplace;  pense  être   surpris  dans  cette  ville; 

il  qui  semble  se  confier  ;   jalousie  de  secouru  par  les  HngneBots  ;  renforts 

Catherine;  il  se  rend  à  Blois  ,  399  à  qu'il  reçoit;  il  échoue  à  Pcûtiere;  suo- 

401.  Lieux  de.  réunion  qu'il  assigne  ces  de  ses  partisans;   le    Béarnais  le 

aux  trois  ordres  ;  ses  premiers  rapports  presse  de  marcher  en  avant  ;  pourquoi; 

avec  les   Etats;  espoir  des  ligueurs  séjourne  à  Toura,  593  à  539.  Il's'e'- 

qu'ils  décèlent  ;  l'autorité  royale  mena-  branle  ;  ses  rigueurs  ;    son  armée  à 

cée  ;  projet  d'ôter  au  monarque  même  Saint-Gloud  ;  attaque  qu'il  se  réserve; 

le  veto  suspensif  ;  serment  qu'on  lai  il  est  assassiné  ;  ses  derniers  momeas; 

demande;  son  discours  d'ouverture,  il  recommande  de  reconnaître  Hearirv; 

408  à  416.   Reproches  de  tolérance  sa  mort,  533  à  545.   Effet  soudain 

que  lui  adresse  Cossé-Brissae  ;  sa  ré-  qu'elle  produit  ;  XXI,  1  et  saiv. 

ponse  ;  il  fait  jurer  l'édit  d'union  ;  HENRI  IV,  roi  de  France,  d'abord 

Tételutions  contre  le  roi   de   Navarre  roi  de  Navarre  ;  comment  ce  royaume 

qu'il  cherche  à  éluder  ;  ses  prévenances  passe  à  sa  maison  ;  XIV,  1 06.  Soa  âge 

|K>ur  les  députés  influons,  418  à  438.  à  la  mort  de  son  père;  XVIII,  340. 

Requête  qui  lui  est  présentée  pour  Accompagne  le  roi ,  896 ,  437^  Vot 

rabolition  des  tailles  ;  prédication  vio-  du  duc  d'Albe  qu'il  recueille,  411.  Se 

letite  contre  lui  ;  exigences  de  l'assem-  rend  à  la  Rochelle  ;  XIX,  30,  88.  Se 

blée;  il  lui  foit  connaître  la   détresse  retire  ii  Saintes; y  est  reconnadiefdtt 

de  ses   armées;  ce  qu'il  obtient;  ses  parti,  48  à  50.  N'assiste  point  i  la 

embarras  intérieura  et  extéhenrs;  est  bataille  de  If ontcon tour,  67 .r  Sa  valeur 

$â  guerre  avec  le  duc  de  Savoie  ;  succès  à  Arnay-le-Duc,  83.  Projet  de  loi  faire 

àé  ce  prince,  433  à  448.    Intrigues  épouser  Margueri  te  deValois^  séduit  par 

qu'il  attribue  à  Guise  ;  il  se  déterminé  les  oitresde  la  cour;  accueil  que  loi  fût 

à  le  faire  périr;  à  qui  s'ouvre  ;  qui  se  le  rei,  98, 104à  107.  Obstacles  à  celte 

charge  de  l'exécution;  il  fait  tuer  le  union; elleest célébrée,  11 3, 136 à  131, 

duc  et  le  cardinal;  son  entretien  avec  148 à  151.  Se  rend  chez  l'amiral,  167. 

sa  mère;  sa  joie;  ses  ain  de  maître;  Pourquoi  épargné  à  la  Saint-Bartbé- 

Bon  colloque  avec  le  légai;  colère  de  lemy,  151,  162,  166,  168  à  171.  Sa 

Sixte  v;  arrestations  qu'il  fait  faire;  Oonveraion  forcée;  sa  correspondance 

grâces  qu'il  accorde,  450  à  470.  Soins  avec  le  pape,  197  a  199.  Il  parait  au 

qu'il  donne  à  sa  mère  mourante/  47?.  siège  de  la  Rochelle,  335.  Son  lieate- 

Soulèvemens  dans  les  provinces;  agi-  nanten  Guienne,  334.  Son  goût  pour 

tationde  Paris  ;  la  Sorbonnele  déclare  lea  plaisirs;  folie  qui  pense  lui  coûter 

4échu;  député  qu'il  reçoit;  prisonniers  la  vie  ;   ses  amours  avec  Oorisaode  ; 

^'il  ret&che  ;  le  parlement  mutilé  sane-  son  penchant  pour  le  duc  d'Alençoa, 

lioane8adéehéance;larévolte  s'étend;  348  et  suiv.  Complot  qu'ils  forment, 

il  eherehe  à  s'appuyer  sur  les  Etats  ;  333,  34H  à  350.  Son  étoarderie;  sa 

n'obtient  rien  d'eux  ;  congédie  l'assem-  jeitiiesse,360.  Complot  des  politiqses; 

Mée  ;  conduit  ioi-m^me  ses  prisonniers  il  est  prisonnier,  363  à  364 .  La  reine- 
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mère  le  sauTe  ;.  mareke  qa*elie  Ui  io-  pernon  ,  8.  Son  pouvoir  en  Guiennei 
diqtfe,  S67<«t  9uiv.  Colère  du  roi;  ten-  IS.  Son  entrevue  avec  Condë,  IIK  H 
tattve  de  sa  femme .j>our  le  délivrer,  fait  reconnaître  Lesdiguières  comme 
370,  371.  Lecture  qu'H  entend,. 274.  chef  du  parti  en  Daùphiné,'  30;  Ses 
BieoveiUaace  ^que  lui  témoigpae  la  ré-  négociations  avec  le  Portugal,  36.  Ses 
gente,  386.  Sa^circulaire  anx  gôuver*  adieux  à  Sully;  son  jugement  surd'A- 
neurs  des  provinces,  288.  Il  se  rend  bnçen,  89,  40.  Ses  débats  avec  le  roi^ 
au-devant  du  roi,  307.  Entre  dans  une  leurs  n^ociations;  son  établissement 
compagnie  de  flagellans  ,316.  Sa  déli-  précaire  en  Guiennc  ;  Hommes  vertueux 
viaQcestipulée>parGoQdé,329.  Amouré  qui  l'entourent;  ses  qualités;  ressen- 
quL  l&retienent  en  captivité,  342.  lH"  timeos  auxquels  il  est  en  butt^;  ten- 
trigues  dont  il  est.dupe;  son  éirasion;  tative  contre  ses  jours  ^  importance 
ses  députés  à  Moulins,  356  à  362.  Son  que  lui  donne  le  dépérissement- de  d'A- 
dessein  de  s'établir  en^Guienner  366.  lençon;  alliance  que  lui  propose  Phi- 
Soa  a^uration  ;  il  réclame,sa  femme  et  lippe;  il  le  dénonce  au  roi ,  69  à  81 , 
sa  sœur;  son  entrée  à  là  Rochelle  ;  est  117.  Il  refuse  de  se  rendre  àU'assem- 
joué  par  la  cour;  «on  eiitrevue  avec,  blée  de  Saint-Germain ,  83,  84.  Gom- 
Coodéj^lacapitale de 600 gouvernement  plpt  qu'il  fait  connaître  à  la  cour; 
lui  est  fermée,  372  à  376.  OUtense  Henri  m  le  reconnaît  son  héritier,  87 
d'Aleo^on;  se  prétend  le  chef  du  pafti;  à  89.  Haine  que  portent  les  catholi- 
sa  rivalité  avec  Gondé,  380»  38 1.  Ses  qù^  à  lui  et  à  son  parti  ;  doctrines  ré- 
mandataires  aux  états  de  Bloie^  leur  public«ines  des  Huguenots  ;  doctrines 
protestation  ;  il  appelle  le  parti  aux  de  poPBVoir  absolu  que  Henri  commence 
armes  ;  ses  JioAtilitiés  ;  députés  que  lui  à  professer;  ses  ménagemens  pour  Va- 
envoie  l'assemblée,  447  à  4 19.  Accueil  lois  et  d'Epemon';  sapoli^qne  tor* 
qu'il  leur  fait;  projet  de  se  déCpiv^e  de  tueuse;  sa  rupture  avec  d'Aubigné;  ses 
ûi,  434  à  436.  Ses  négociations  tfVec  ra^^ports  avee  Gondé;  ses  amis  les  plus 
Montpensier^  44  ( ,  442.^  Biron  et  Vil-  zél^s;  son  refus  de  (changer  de  religion; 
leroi  lui  sont  envoyés  ;  sa  jalousie  à  offres  qu'il  lait  au  roi  ;  ses  places  de 
IMgacd  de  Gondé;  sa  défiance. de  Dam*  si^eté;  ses  négociations  avee  Elisabeth 
vUle  ;  état  du  parti  ;  revers  de  1a  oam-  d'Angleterre,  93  à  113-  Son  accord  se- 
pagne  ;  sa  guerre  de  partisans,  446  à  cret  avec  Valois  regardé  par  les  U- 
449.  Il  fait  la  paix  de  Bergerac,  453  gueurs  comme  une  future  persécution; 
etsuiy.  La  messe* proscrite  dans  ses  sa  réponse  à  leur  manifeste,  133, 
état^  461.  Désir  du  roi  d'abaisser  sa  135,  147  à  150.  Sa  propre  déclara- 
famille,  465.  Il  s^sit  la  correspondance  tion;  son  défi  à  Guise;  ses  efforts  pour 
de  don  Juan  et  de  Philippe  ;  il  l'envoie  Conserver  la  paix  ;  considéré  par  Phi- 
au  prince  d'Orange,  490  Lui  feitpas-  lippe  comme  son  ennemi  personnel, 
serdes  secours, 493.  Il perdl'AgéDois;  153  à  155.  Songe  à  former  uiie  ligue 
sa  belle -mère  le  réconcilie  avec,  sa  protestante  en  Europe;  ses  négocia- 
femme;  leuvs  rapports  ;  dissensions  que  tions  avec  Elisabeth  <^  1 6 1  à  166.  Va- 
Catherine  excite  entre  lui,  Turenne  et  IqIs  lui  fait  redemander  ses  places  de 
C^ndé  ;  leur  guerre  de  ruses  ;  ils  si-  sûreté  ;  ses  observatiobs  ;  son  alliaiiee 
goeot  le  traijté  de  Nérac;  ses  amours,  avec.  Montmorency;  exoommunié  par 
sa  maladie  ;  soins  que  lui  donne  Mar-  Sixte  v;  sa  réponse;  dans  Im^guerre  des 
guérite  ;  la  roi  lui  .dénonce  ses  intri-  trois  Henri  il  dirige  le  parti  huguenot, 
gués  avec  turenné,  504  à^|7.  Mé-  174  à  187. -Ses  repa^ailles  contre  l'é- 
contentement  de  Gondé  contre  lui,  52  !•  dit  de  suppression  du  culte  réformé  ;r 
Son  .entrevue  avec  Montmorency  ;  il  laisse  Gondé  ^  exposé  aux  premiers 
commence  la  guerre,  de*  Âmowrmus ,  coups,  190,  19K  Aux  prises  avec  Ma- 
^33  à  528.  Biron  lui  est  opposé,  5^.  tignon  et  Mayeniie;  s'enferme  dans  la 
Il  fait  la  paix  de  Fleix,  540  à  542.  Rochelle,  207  à  209.  Y  trouve  Gondé^ 
Ce  qu'est  pmy  lui  la  religion;  XX,  tîi.  Ses  opérations;  son  armistice, 
4.  Il  vend  au  roi  la  châtelUnie  d'E-  %iZy  226 «  227.  Ses  conférences  at«e 
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Ncven  et  trec  GttlieriBe;  il  refiue  de  malgré  m  péanrie  ;  tes  aunièrespa- 
k  &ire  prieonaière,  230  à  S3t.  Sei  poivres;  ton  aetififeé^  le  pepe  préroit 
tmonn  lai -font  aégliget  ie«  grandes  son  triomplie;  XXI,  3  à  ÎS.  Ilfîitn»> 
eflaires,  241 .  Ohstacle  à  l&pacifieatioiiy  serrer  la  eaptirité  de  son  oncle,  qui  lui 
268.  Ijh  conférences  sont  rompues;  donneletitre.de  roi;  son  désappointa 
ses  succès  ;  ses  manœuvres  à  Tappro*  ment  à  Ronen  ;  iï  invoque  le  secoui 
che  de  Joyense;  il  gagne  la  bataiUe  de  d'Elisabeth  ;  se  rapproche  de  Dieppe; 
Coutras,  260  à  277.  A  qni  remet  les  vietonens  à  Arques  ;il  marche  sur 
restes  de  Joyense ,  273.  Envoie  Mor«  Paris;  faubourgs  qu'il  enlève  et  {aitpil- 
las  à  l'armée  allemande;  marche  qu'il  1er;  sa  retraite,  24  à  37.  Son  entrée! 
lui  indique;  ne  peut  profiter  de  sa  vie*  Tours  ;  son  adresse;  sa  harangoe  la 
toire;  son  voyage  en  Gascogne;  dis-  parlement;  ses  opérations  militaires; 
corde  du  parti;  ses  levées  en  Allenui-  il  est  reconnu  pas  Venise  ;  repoussé 
gne,  280  à  291.  Les  Seine  proclament'  par  les  autres  putssniiees;  requête  qu 
son  exclusion ,  293  i  296.  Reoom-  lui  €iit  présenter  la  veuve  du  feu  roi; 
mande  èi  Dohna  de  ravager  la  Lorraine,  il  fait  piérir  le  prieur  Bourgoin;  &i- 
297.  L'appelle  en  Bourbonnais ,  304.  blesse  de  son  parti;  cherche  à  attiier 
Sos  négociations  avec  Montmenney;  le  légat;  refus  qu'il  éprouve;  eiaspén- 
atec  les  princes  du.  Nord  ;  avec  Elisa»  tion  des  bourgeois  de  Paris,  cootre 
beth ,  32 1 .  Sa^  rupture  avec  Soiseons  ;  lui  ;  dispositions  de  Mayenne  en  m  li- 
ses relations  avec  Epemon,  389  à  391 .  veur,  33  à  47.  Nouveau  caractère  qa'fl 
Troupes  qu'il  fait  marcher  sur  Angou*  a  donné  à  la  guerre  civile  ;  la  pMMf- 
léme;  pourquoi^  398.  Requêtes  de  sion  de  Paris  lui  semble  dédslre;  est 
proscription  contre  lui;  Valois  tem*  déclaré,  par  la Sorbonne,héréti^tTe- 
porise,  4S3  à  427.  Est  aux  prises  avec  laps  et  excommunié;  lait  lever  le  siéf^ 
Nevers;  Etats  qu'il  coàvoque  à  la  Ro-  de  Mèlun  ;  ses  mouvemens;  il  liTre  et 
cheUe,  449  ,  450.  Valois  sollicité  de  gagne  la  baUille  d'Ivry,  49  à  59. Tîe- 
se  rapprocher  de  lui,  504-.  Son  entre-  toire  de  son  lieutenant  en  Aarergne; 
vue  avec  Diane  d'Angoulême;  son  ma*  sa  lenteur;  villes  dont  il  s'empare;  ses 
nifeste;  il  fait  offrir  à  Valois  toutes  ses  négociations  ;  ses  ezpddiens  ;  il  amre 
forces;  sa  confiance;  ses  conventions;  sous  Paris,  62  à  66.  CS&ercbe  à ifb- 
il  établit  i  Soumur  le  siège  de  son  mer  cette  ville;  misère  ^  la  désole, 
gouvernement;  il  conseille  au  roi  de  09  à  72. 11  renferme  Mayenne  à Laon; 
prendre  l'offensive,  508  à  521.  Il  s'a-  revient  sur  Saint^Denis;  s'en  empaie; 
vance  à  son  secours;  le  presse  de  mar-  enlève  les  faubourgs  de  Paris;  résine 
cher  sur  Paris  ;  lettre  interceptée  qu'il  la  ville;  négociateurs  qu'on  lui  enrôle, 
envoie  à  Aumale;  ses  opérations  sur  75  è  80.  Aux  prises  avec  MaTeoneet 
la  Loire,  524,  527,  528.  Il  s'ébranle;  Farnèse  réunis;  il  lève  le  siège; ses 
sa  marche;  Tarmée  entière  i  Saint*  manoeuvres;  il  donne  à  Pans  l'esci- 
Glottd  ;  attaque  qu'il  se  réserve,  633  à  lade;  échoue  et  dispersé  son  armée,  h3 
536..  Il  apprend  la  blessure  de  Valois,  à  92.  Poursuit  Farnèse;  sa  vertu  dû- 
540 ,  541,  Celui-ci  recommande  de  le  litaire  propre  è  captiver  la  nation-;  si 
reconnaître;  il  arrive  à  son -camp  après  petiter  guerre  après  1&  délinlsoce  de 
sa  mort;  accueil  qu'il  y  reçoit,  543  i  Paris ,  9i  à  98.  Tente  sans  succès  de 
545.  Son  armée  lui  échappe;  comment  snrprendré  cette  viHe;  enlère Chartres; 
elle  se  composait  ;  bonnes  nouvelles  prend  Noyon;  insiiffisance  de  ces  sue- 
qu'il  reçoit;  il  prend  le  deuil  comme  cèà;  n'a  aooun  pouvoir  en  Làagoedoe; 
roi  ;  ses.  n^eciations  avec  les  catho»  perd  la  Bretagne;  succès  divers  ile  soa 
liques  qui  l'entourent;  ils  le  recon-  parti;  factions  qui  ledivisent;  intrigues 
naissent  roi  ;  défection  de  d'Epemon  ;  diverses;  ses  négociations  extérieures; 
de  Vitry  et  d'une  foule  de  soldats;  ses  son  édit  de  tolérance,  100' à  118.  Fa- 
négodatioas  secrètes  avec  Mayenne;  reurs  contre  lui  des  trois  soccesséais 
ses  dispoiitioQs  ;  son  d^rt  pour  la  de  Sixte  v  et  dés  prédieatears  étM 
Normandie;    comment  se   maintient  Paris,  124  &  U6,  128  et  snir.  Sa 


jonction  ave^  Turenne  ;  il  offre  k  bo^  zMe  du  parlement;  déeret  d'obéissance 
taille  à .  Mayenne  et  assiège  Rouen ,  que  rend  la  Sorbonne  ;  prédicateurs 
]3ô,  141  et  suiy.  H  se  porte  au-devant  convertis;  il  admet  Lineester;  sa  mé« 
de  Farnèse;  ses  escarmouchei;  ;  sa  té-  fiance;  soumission  de  Villars;  de  laNor- 
mérité;   ses  périls;  sa  blessure;  sa  mandie;  de  la  Picardie;  d'une  partie 
retraite,.!  4§  à  lôO.Il  reprend  le  siège;  de  la  Champagne,  etc.,  S69  à  )8ô.  Il 
est  abandonné  par  sa  cavalerie  ;  s'éloi-  assiège  Laon  ;  est  aux  prises  avec  l'ar- 
gne  de  nouveau  ;  renfort  qu'il  reçoit  ;  mée  ennemie  ;  force  la  place  à  se  rea« 
il  bloque  Mayenne  que  le  duc  de  Par-  dre,  386,  t96  ï  300.  Sa  méCance  en* 
me  dégage  ;    ûdèles   sjçrviteurs    qu'il  vers  Biron  »   Bouillon ,  Epernon  et  le 
perd,  lô3  à  160.  Ses  négociations  ;  sa  grand  prieur;  il  traite  avec  Balagoi; 
méfiance  de  sa  famille  ;  ses  opérations  soumission  qu'il  reçoit;  emplois  qu'il 
de  guerre,  161  à  16t).  Il  envoie  Au-  confère,  301  à  308.  Il  nomme  Mont- 
mont  en  Bretagne,  173.  Ses  rapports  morency  connétable;  son  but;  ses  né- 
avec  les  Bourbons ,  174.  intrigues  de  gociations  avec  Joyeuse;  comment  ruine 
son  conseil  secret;  son  projet  de  con-  le  pouvoir  de  d'Epernon  en  Provence, 
version;  ees  entretiens  avec  Sully;  dé-  311  à  315.  Ses  traités  avec  les  prin- 
claration  des  catholiques  de  son  parti  ces   lorrains;    par  qui  fait  adminis* 
au   gouverneur    de  Paris;    sa   mani*  trer  ses  finances,  315  à  318.  Il  est 
festation  contre  Mayenne,  179  à  185.  blessé  par  Jean  Chastel;   sévérité  du 
Sa  confiance  en  Duperron;  attention  j)arlement  à  cette  occasion,  319  à  323. 
qu'il  prête  aux  conférences  de  Surène;  Ses  rapports  avec  Rome,  avec  Turenne 
sermons   furieux   contre  lui,   188   à  et  avec  les  Huguenots;  organisation 
190.  Sa  conversion  prochaine  annon-  que  se  donnent  ees  derniers;  il  fait  oon- 
cée;  il  prend  Dreux ,  195.  Motifs  qui  vertir  et  réhabiliter  la  princesse  de 
déterminent  sa  conversion;  il  reçoit  à  Gondé  et  élever  le  jeune  prince  dans 
Saint-Denis  l'absolution;  opportunité  la  foi  catholique,  394  à  330.  Il  fait 
du  moment  ;   trêve  qu'il  signe   avec  enregistrer  par  le  parlement  de  Paris 
Mayenne,  197  i  305.  Son  art  de  ga-  l'édit  de  tolérance;  son  but;  il  déclare 
gner  les  cœurs  ;  il  rappelle  à  la  cour  la  guerre  au  roi  d'Espagne;   par  qui 
Buplessis-Mornay  ;  ses  rapports  avec  influencé;  son  fils  né  de  Gabrielle; 
lui;  sa  négociation  pour  épouser  l'in-  son  désir  de  lui  conquérir  une  phnci- 
iante  ;  son  amitié  pour  Sully;  so;i  dé-  pauté  indépendante,  331  à  333.  Gon<* 
sir  d'obtenir  l'absolution  du  pape;  ses  seil  qu'il  établit  à  Paris;  il  entre  en 
agens  secrets  à  Rome  ;  il  y  envoie  en  campagne;  remporte  l'avantage  à  Fon- 
ambassade  le   duc  de  Nevers;  refus  taine-Française;  sa  trêve  avec  Mayenne, 
qu'il  essuie;  tentative  d'assassinat  con-  334,  336  à  341.  Il  reçoit  l'absolution 
treltti,s309  À  233.  Son  portrait  par  du  pape;  aux  prises   avec  Philippe} 
d'Aubigné,  224  et  suiv.  Ecritqu'^1  sur-  leur  parallèle;  son  infériorité ,  342  à 
prend;  mauvaise  foi  de  la  ligue;  il  re-  350.  Etat  de  ses  armées;  infimité  de 
nonce  à  traiter  avec  elle;  publie  un  l'infanterie;  ses /auxiliaires  ;  l'honnear 
éàit  de  pardon  ;  nomme  Yitry   gon-  national  est  confié  à  la  cavalerie  ;  na« 
vemeurde  Meaus  ;  ligueurs  qui  se  dé-  ture  de  cette  arme  ;  qualités  brillantes 
clarentpour  lui,  237  à 24 1  etsuiv.  11  se  du,  roi  nécessaires  à  ses  généraux,  354 
&it  sacrer  à  Chartres;  arrêt  du  parle-  à  358.  Echecs  de  ses  lieutenans  dans 
ment  et  intrigues  à  Paris  en  sa  fa-  les  Pays-Bas,  361.  Gomment  pourvoit 
veur;  Brissac  lui  livre  cette  ville;  il  à  la  défense  de  la  Picardie,  366.  Et  k 
y  fait  son  entrée,  348  à  268.  Change-  celle  de  Cambrai,  .'^73,  374.  Le  résul- 
tent dans  sa -condition;  purification  tat  de  la  preinière  campagne  n'est  pas 
^  laquelle  on  procède  ;  il  reçoit  en  en  sa  faveur  ;   ses  fêtes  à  Lyon  ;   ses 
&^  le   parlement  ligueur;   faveur  amours;  il  prolonge  la  trêve  avec  Mayen- 
qu'il  accorde  à  d'O;  sa   politique  à  nej  grands  emplois  dont  il  dispose,  38 1 
l'^jSird  de  ses  «mis  ^t  de  ses  adver»  à  385.  Autorisatioa  q^'il  a  donnée  à 
*ûres;  son  mot  k  Lanoue;  ses  édits  ;  Lesdignières;  son  ingratitude  envers  ce 
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capitaine,  387.  Gaîselui  soumet  Mar-  sa  laideur;  iofidélitë  de  ses  matti-esses; 

seille  et  h  Provence;  son  traité  avec  il  songe  à  épouser  Gahrielle;  conseil 

Liberté  ;  ce  qu'il  fait  pour  d'Epernon  ;  de  Sully  ;  son  divorce  ;  son  amoar  pour 

son  traite  définitif  avec  Mayenne  ;  puis  la  demoiselle  dn^ntragues  ;  promesse 

avec  Nemours;  Joyeuse;  la  ville  de  dé   mariage  qu'il  lui  fait;  il  épouse 

Toulouse,  399à4f  1.  Comment  le  théà-  Marie  de  Médicis,  96  à  36.  Ses  rap- 

tre  de  la  guerre  se  trouve  réduit  à  la  ports  avec  la  maison  d'Autriche  ;  sa 

Picardie  et  à  l'Artois;  pourquoi  le  roi  guerre  avec  le  duc  de  Savoie;  leurs 

cherche  des  alliés,  419  à  414.  Ses  négociations  préalables   au  sujet  du 

rapports  ;   ses   négociations  avec  les  marquisat  de  Saluces;  leur  entrevue; 

Turcs  ;  ^  avec^  Elisabeth  ;  renforcé  par  tentative  d'assassinat  dont  il  est  l'objet; 

la  noblesse  ;  on  lui  propose  de  rendre  mécontentement  contre  lui  dans  tous 

lés  gouvernemens  héréditaires;  sa  co-  les  partis,  36  à  48.  Complot  de  Biron; 

1ère  ;   il  perd  Calais  et  prend  Lafère  ;  Henri  force  le  Savoyard  à  la  paiï,  49 

il  licencie  son  armé^;  son  but  ;  maladie  à  57.  Son  entrevue  avec  la  reine;  leurs 

qui  éclate  à  Paris,  415  à  427.    Son  querelles;    naissance  de  son  fils;  il 

alliance  avec  l'Angleterre  et  avec  la  pardonne  à  Biron  et  l'envoie  en  ambas- 

Hollande  ;  son  désir  de  la  paix  ;  ouver>  sade  en  Angleterre  ;  pourquoi  se  rend 

ture  qui  lui  est  faite  par  le  légat  ;  les  à  Calais  ;  ce  qu'est  sa  clSmence  ;  ma- 

hostilités    suspendues   en    Bretagne  ;  riage  de  sa  sœur  ;  pourquoi  se  rend  au 

misère  publique,   428   à   436.   Son  Midi;  son  entrevue  avec  Bouillon  et 

amitié  peur  Zamet;  sut  quoi  fondée;  d'Epernon;  dénonciation  que  lui  fait 

ses  prodigalités;    prix" des  défections  Lafln  ;  sa  résolution  de  perdre  Biron  ; 

de  ligueurs;  il  appelle  ^ully  aux  fi-  il  l'attire   à  ' Fontainebleau  ;  le  fait 

nances  ;  se  rend  à  Rouen  pour  Tassem-  arrêter  ;  le  fait  condamner  et  exécuter; 

blée  nationale  ;'  il  en  fait  l'ouverture  ;  grâce  qu'il  accorde  à  Charles  d'Angon- 

son  mot  à  Gahrielle;  proposition  des  lême;    à   quelles  conditions;    conseil 

notables  ;  ses  suites  ;  ses  négociations  que  lui  donne  d'Ossat,  58  à  77.  Ses 

avec  les  Huguenots,  437  à  458.  Il  fait  rapports  avec  le  duc  de  Bouitlon;  sa 

incarcérer    Carrel  ;   publicité   de   ses  joie  à  la  mort  de   Châtillon  ;   il  fait 

amours  avec  Gahrielle  ;   il  apprend  la  arrêter  le  prince  de  Joinville  ;  s^'inier- 

surprise  d'Amiens  et  s'apprête  à  par-  pose  entre  Genève  et  la  Savoie  ;  son 

tir,  459  à  461.  Ses  expédiens  finan-  inimitié  envers  Philippe  m;  ses  rap- 

ciers  ;  ses  boutades  ;  son  armée  ;  ses  ports  avec  La  Trémoille,  79  à  84.  Sa 

auxiliaires  ;    long  siège  qu'il  dirige  ;  belle  position  extérieure  et  intérieure; 

ses  périls  ;  il  force  l'archiduc  à  la  re-  synode  des  Huguenots  à  Gap  ;  déré- 

traite  et  fait  capituler  la  ville  ;  ce  qu'il  glemens  de  sa  cour  ;    son  voyage  en 

demande   pour  faire  la  paix,  463  à  Lorraine;  comment  s'assure  de  Metz; 

469.  Il  traite  d'abord, avec  Mercœur;  y  apprend  la.  mort  d'Elisabeth;  son 

sa  conduite  à  l'égard  de  ses  alliés  ;  ses  retour  à  Paris,  85  à  90.    ïl    envoie 

négociateurs  au  congrès  de  Vervins  ;  Sully  en  ambassade  près  du  nouveau 

la    paix   est  signée  dans   cette  nlle,  rot  anglais;  ses  instructions  secrètes; 

470   à  480.    Il  rend  l'édit  de  Nan-  son  projet  de  remaniement  de  l'Europe; 

tes,  481  à  489.   Ses  efforts  constans  traité  d'alliance  conclu  en  son  nom, 

pour  neutraliser  le  pouvoir  et  sou-  91  à  95.  Dilapidation  que  SuU^  l'em- 

mettre  la  France  à  sa  volonté  ahso-  pêche'd'autoriser;  son  ministre  l'eicite 

lue;  dispositions  du  pays;  nouveaux  à  la  guerre  contré  l'Espagne;  écono- 

grands  vassaux  nés  de  la  guerre  civile;  miès  qu'il  lui  fait  faire;  parti -espagnol 

comment  se  compose  le  conseil  du  roi  ;  à  sa  cour;  il  nomme  Sully  gouverneur 

son  aptitude;  XXn,  8  à  1 5.  Son  ordon-  du  Poitou  ;  intrigues  que  celui-ci  éé- 

nance  pour  défendre  le  port  d'armes;  couvre,  96  à  103.  Sa  maîtresse  elle- 

dans  quel  but;  Sully  rétablit  l'ordre  même    est    en    correspondance   avec 

dans  les  finances,  16  &  96.  Emploi  de  l'Espagne;  son  aversion  poar  Concioi; 

son  temps;  ses  mœurs  débauchées;  éloignement de  la  reine  pour  lui;  mé- 
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eontentemeat  que  lui  donne ia  fayorite  ;  liers  lui  donne  prétexte  d'iotenrenir  en 
elle  lui  remet  sa  promesse  de  mariage;  Allemagne  ;  mémoire  que  lui  envoie 
usage  -qu'elle  en  voulait  faire  ;  il  fait  Bongars ,  son  amliassadeur  près  de 
arrêter  ses  complices;  leur  procès;  l'union  de  Halle;  il  promet  des  secours; 
grâces  qu'il  accorde,  104  à  lOjS .  Mort  le  duc  de  Savoie  est  son  seul  allié  hors 
de  sa  sœur  ;  paix  entre  l'Angleterre  et  de  l'empire  ;  promesses  qu'il  lui  fait, 
r£spagne  ;  son  traité  de  commerce  avec  ]  63  à  1()8.  Toc^te  l'Europe  l'exhorte  à 
cette  puissance  ;  chagrin  que  lui  cause  la  paix  ;  il  pourvoit  ses  fils  naturels  ; 
la  prise  d'Ostende,.  109  à  113.  Son  sjctmdale  de  sa  passion  pour  la.prin* 
animosité  contre  ses  anciens  serviteurs  cesse  de  Condé  ;  sa  colère  à  la  fuite  de 
protestans;  sa  sécheresse  à  l'égard  de  son  mari;  sa  correspondance  avec  elle; 
Buplessis;  nouveaux  complots  qu'on  ses  tentatives  d'enlèvement;  ses  ap- 
lai  dénonce  ;  mission  qu'il  donnfe  à  prêts  de  guerre,  iQ9  à  175.  Il  nomme 
Sully,  113  à  1 17.  Ses  soupçons;  «on  la  reine  régente;  conseil  qu'il  forme} 
voyage  en  Languedoc;  arrestations  et  il  la  fait  sacrer;  ses  pressentimens , 
supplices  qu'il  ordonne  ;  les  forteresses  sa  position  intérieure  et  extérieure,  1 76 
de  Bouillon  lui  sont  ouvertes;  ses  ex-  à  180.  U  est. tué  par  Ravaillac,  181, 
plications  avec  l'ambassadeur  d'Espa-  182.  Grands  événements  que  suspend 
gne;  ses  apprêts  pour  réduire  Bouillon,  sa  mort,  183  et  suiv.  Réaction  espa- 
118àl32.Sonaccommodemeiftavecce  gnole  dentelle  est  le  signal,  192.  Ses 
dernier  '^ille  rattiène  de.  Sedan  à  Paris,  ministres  restent  à  la  tète  des  affaires, 
123  à  137.  Embarras  quelui donnent  sa  108.  Est  regretté,  20  J ,  202.  Etat  des 
femme  et  sesideuxmattr^ses;  il  institue  gouvernemens  à  sa  mort;  titulaires  > 
lapatUette;  il' rançonne  les  financiers,  ,211  à  217.  Ses  obsèques,  220.  A  quoi 
128  àl30.  Médiateur  entre  le  pape  et  ses  trésors  employés,  227. 
Venise,  1 3 1  à  1 33.  Ses  rapports  avec  les  HENRI  ou  EUDES ,  fils  de  Hugues- 
Suisses  et  les  Grisons  ;  circonstance  où  le-Grand;  entre  en  pos8essi<>n  du  du» 
il  abandonne  ees  derniers;  ses  conti-  ché  de  Bourgogne;  111,462,  473.  Au* 
Du^ls  secours  aux  Hollandais;  il  fait  teur  présumé  d'une  des  six  pairies 
reconnaître  l'indépendance  des  provin-  laïques  ;  IV,  16.  Surnommé  le  Grand; 
ces  unies,  134  à  140.  Son  ressentiment  on  ne  sait  rien  de  lui  ni  de  ses  succès- 
contre  la  maison  d'Autriche;  ses  amours  sçurs  pendant  deux  siècles ,  64 ,  6 5.  Sa 
sans  délicatesse;  délations  qu'ilac-  mort,  sans  enfans;  ses  états  partagés 
cueille;  mission  qu'il  donne  à  SuUy,  par  les  seigneurs  bourguignons,  129 
141  à  145.  Progrès  du  catholicisme  et  suiv. 

dans  son  cœur;  fermentation  contre  lui  HENRI  I***,  cono^te.  de  Champagne; 

dans  le  parti  extrême  des  vieux  li-  croisé  à  Vezelay;  V,  307.  Assiste  \ 

goenrs;  ses  avances  aux  iésuites;  il  l^asaemblée  de  Saint-Jean-d'Acre,  352. 

fonde  le  collège  de  la  Flèche;  il  presse  Quand  hérite  de  la  Champagne,  365. 

Sally  de  se  convertir;  ses  plans  d'à-  Ligué  contre  Henri  Plantagenet,  382. 

grandissement  pour  le  pays  et  ^a  fa-  Celui-ci  recherche  son  alliance,  403* 

inille;  ses  négociations  en  Lorraine;  Leur  réconciliation,  407.  5a  négocia* 

s^  projets  de  mariage  pour  ses  fils,  tion  avec  Frédéric  Barberousse,  441. 

146  à  151.  Ses  édits  contre  les  duels,  Gendre  de  Louis-le-Jeune  ;  ses  brouil* 

1^2  à  164.  Sa  passion  pour  la  prin-  leries  avec  sa  fem^e,   452.  Partage 

^**^  de  Condé  ;  requête  qu'il  signe  avec  la  reine  et  ses  fiièrés  le  gouverne- 

pour  divorcer  ;  jalousie  de  la  reine  ;  il  ment  ;  VI,  1 4.  Offensé,  par  le  jeune  roi, 

découvre  sa  correspondance  avec  l'Es-  15,  16.  Sa  mort,  20. 

P>gHe;  ses  hésitations  entre  l'ambition  HENRI,  évèque  de  Beauvais,  frèrd 

etles  plaisirs  ;  influence  de  Sully  ;  son  de  Louis-le-Jeune  ;  défend  le  domaine 

humeur,  son  envie  contre  son  minis-  royal;  V,  412.  Arclievêque  de  Reims; 

^■^;  son  trésor;  comment  grossi,  155  meurt,  à  17.    >         ,              ^ 

•Ibd.Abaodonne  les  Maures  expulsés  HENRI  11,  comte  de  Champagne; 

«^ÏS^sgne,  162w  U  succession  de  Ju-  succède  à  son  père;  VI,  20.  Prend  U 
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croix,  54.  Reçoit  la  couronne  de  Jëfu-  de  Kobert;  ^eti  démêle*  avee  le  eomte 

talem,  ISl.  Rompt  'la  trêve  avec  les  de  Blois  ;  il  vieift  à  Verdun;  il  se  fut 

Sarrasins  ;  meurt  ;  les  chrétiens  sont  moine  e€  continue  à  gouverner,  164  à 

renfermés  dans  Acre,  S04.  IQO.  H  tranche  la  querelle  entre  Eud» 

HENRI  D'ANGOULEMfi,  bâtard  de  et  Thierry,  171.  Sa  mort,  177.  Sou- 
Henri  II,  grand  prieur  de  France  ;  se  lèvement  en  Italie  à  cette  Aouvelle, 
charge  de  tuer  Guise  et*n*ose;  lepro-  178.  Secours  qu'il  a  donnés  k  Rodol- 
ches  que  lui  fait  Charles  \\  ;  XIX,  98.  phe-le-Fainéant,  232. 
Complice  dti  meurtre  de  ijgnerolles,  HENRI  111  (le  Noib),  enipeTcar; 
107.  Part  qu*il  prend  à  la  Saint-Bar-  son  père  se  l'associe;  il  lui  succède; 
Aélemy,  1B5, 16$,  171, 182. Nouveau  IV,  2Î9.  Plus  puissant;  mieux  conau 
massacre  qu'il  prépare;  par  qui  retenu,  que  le  Capétien  ,  230.  Son  influence 
223,224.11  se  rend  au  siège  delà  Ro-  sur  la  France;  son  mariage,  964 1 
chelle,  225.  Sou  guet-apens  chez  Nan-  266».  Ses  inquiétudes  sur  la  possession 
tquiilet,  344.  Consigne  au  duc  de  delà  Lorraine;  il  reçoit  la  couronae 
Savoie  les  places  qu'on  lui  remet,  306.  impériale  ;  accable  le  parti  de  6od^ 
Conseils  auxquels  11  est  admis,  308 .  Est  froi-le-Hardi  -,  donne  à  Gérard  d'Âlsaee 
gouverneur  de  Provence  ;  XX,  1 2 .  F  ait  la  Lorraine  supérieure  ;  reçoit  des  ota- 
assassiner  le  baron  de  Saint-Anselme,  ges  de  Baudoin  ;  attaque  de  nouTeiace 
37.  Conserve  Marseille  au  roi,  148,  dernier  ;  représentations  du  roi  de 
144.  Est  assassiné,  214,  215.  France,  t72  à  275.  Son  opposition  au 

HENRI  1»»  (l'Oiseleor),  roi  de  Ger-  mariage  de  Guillaume  de  Notmandie, 
manie,  d'abord  duc  de  Saxe  ;  sa  rivalité  280.  Fait  pendre  de  prétendus  mani- 
avec  Conrad  ;  ses  rapports  avec  Charles-  chéêns,  289.  Son  repentir  de  que^ues 
le-Simple  et  Haganon;  son  élection;  actes  de  simonie;  fait  déposer  BenoHix 
il  soumet  la  Lorraine  ;  ses  démêlés  en  et  ses  deux  collègues  ;  les  remplace  par 
Allemagne  avec  les  ducs  de  Souabe  et  Clément  ii,  296.  Désigne  après  ce  pape 
de  Bavière;  m,  342  à  347.  Puis  avec  Damas,  puisLéonix  ,  298.  Appuiqu'il 
les  feudataires  en  deçà  du  Rhin,  372.  donne  à  ce  dernier,  301.  Les  Romains 
Remporte  en  Thuringe  sur  les  Hongrois  lui  demandent  un  pape  allemand;  sa 
yane  victoire  qui  met  fin  à  leurs  inva-  mort  ;  '  il  a  soustrait  le  clergé  à  la  dé- 
lions, 376.  Part  qu'il  prend  à  la  guerre  pendance  des  seigneurs  ;  la  force  qu'il 
entre  Gîslebert  et  Hugues,  377.  Sa  lui  a  donnée  se  tourne  contre  se8su^ 
médiation  ;  il  rétablit  la  paix,  380.  Sa  eesseurs,  308  à  S05. 
mort  ;  promesses  qu'il  a  obtenue^  des  HENRIIV,  empereur;  comment  saint 
seigneurs  allemands  ;  elles  sont  respec-  Pierre  Damien  cherche  à  l'intimider; 
tées,  395  et  sujv.  IV,  104.    Agé  de  cinq  ans  à  son  ayé- 

HENRI  II,  empereur,   dispose   du  nement,  304,  EprouTe  combien  est «- 

duché  de  Basse-Lorraine  ;  IV,  50^.  Seul  doutabk  la  force  dont  son  père'ainTestî 

téritable  souverain  de  son  époque,  85.  le  clergé,  305.  Sous   quelle  tutelle  il 

Son  élection  ;  son  vœu  de  chasteté  ;  son  règne,  325  et  suiv.   Ses   désordres; 

compétiteur  ;  l'Italie  lui  échappe ,  1 27  prend  le  titre  de  roi  des  Français  oricn- 

]&  129.  Son  activité;  son  intervention  taux;  son  trafic  des  dignités  ecclésias- 

dans  les  démêlés  entre  les  comtes  de  tiques  ;  ses  démêlés  ;  sa  récôDciliatwn 

Jtandre  et  de  Hainaut;  son  entrevue  avec  f  impératrice  ;  il  est  sommé  de  se 

avec  Robert;  il  assiège  Valenciennes ;  rendre  à  Home,  382  à  386.  PermetU 

la  prend  ;  donne  cette  place  et  l*île  de  consécration  de  Grégoire  viï,  388.  Son 

Walcheren  au  comte  de  Flandre;,  prend  activité;   pouvoir  qu'elle  lui  donne, 

Gmà,  140  à  l'42.   Rodolphe-le-Fai-  441,442.  Soutient  seul  contre  Hil<^^ 

néant  lui  soumet  le  royaume  d'Arles  ;  brand  les  prérogatives  du  trôsej  est 

sa  puissance  ;   sa   piété  exagérée  n*a  excommunié  ;  abandonné  par  l'opinion 

point  détruit  son  énergie*^  ses  guerres;  populaire;  passe  en  Italie;   comoeot 

féunit  la  Bohême  à'I'empîre  ;  ses  expé-  achète  le  libre  transit  des  Alpe^i  ^^ 

ditSons  en  Italie;  présent  qu'il  accepte  à  453.  Ses  humiliations  à  Roo«!  ^ 


toltede  son  parti  ;  élit  an  pape  eiprend  i  45, 147.  A  emicédé  à  '  ee  prince  le  ti- 
ks  armes;  ses  nctoiresy  A^b,  4 SA.  tre  de  roi  de  ProTence,  t58.  Lai  pre- 
Eatreà  Rome;  &it  accepter  le  pape  poee  de  se  lîfpier  contre  Philippe,  165. 
Clément  m  ;  leçcnt  de  lai  la  cottrenne  don  expëditioo  dans  les  deux  Siciles  ; 
impériale,  46û.  Sa  lotte  seale  préec-     sa  mort,  167. 

cupelOccident,  496.  Force  le»  Saxons  HENRI  VII,  empereur,  d*abord 
à  se  soumettre  ;  ses  sttccès;'  troubles  comte  de  LnxenlKNirf^  :  fait  la  f&hi 
daK8afanHlle;accuntioliBmaai8trBeo-  avec  le  dac  de  Brabant;  YIH,  4H. 
ses  portées  contre  lai  ;  son  fils  ahié  le  RecbercberalliancedePhilippe-le-Bd; 
trahit;  déclarsctions  de  celui-ci  et  de  IX,  31.  Son  élection;  sapauTreté;  sa 
l'impératrice  dorant  an  concile,  498  iaiblesse,21S,Se88ttCcès«nItalie,9M. 
à  &00*  Son  influence  en  Fiance  ailai-  Ne  réclame  point  les  droits  de  l'empire, 
Uie  ;  doi»e  à  Godefroi  de  Bouillon  k  snrVancien  royaume  d'Arles,  t64.  Son 
Basse-Lorraine  qui  lui  reste  fidèle  ;  couronnement  à  Rome  ;  sa  rupture 
vicissitades  dans  les  antres  contrées  ;  ayec  la  cour  pontiflcale  ;  sa  lutte  a?ec 
laisse  la  maison  de  Sayoie  s'agrandir ,  le  roi  de  Naples;  sa  mort,  avec  seup- 
501.  Excommunié,  5)3,  598.  A  aban-  çon  d'empoisonnement,  f70  k  t79. 
donné  TitaUe;  sa  iaiblerae  en  Allema-  Long  interrègne  qui  la  suit,  331. 
gne;  Y,  38.  Associe  son  fiUHenri  Ta  HENRI,  duc  de  Frioul ,  principal 
la  couronne  de  Germanie,  51.  Attaq[né  conseiller  de  Pépin;  roi'  d'Italie;  H, 
par  lui  ;  son^cri  de  douleur;  sa  lettre  356,  357.  Sa  mort,  374. 
à  Fbitippe  i«',  52.  Ses  .malheurs  ;  sa  HENRI  de  Saxe;  conseil  qu'il  donne 
mort>  53.  à  Gharles-le-Gros  ;  HI.  359.  Marche 

HENRI  y,  empereur;  associé  par    au  secours  de  Paris;  sa  mort,  363, 
son  père  à  la  couronne  de  Germanie  ;     266,  ?67. 

lai  déclare  la  gaerre  ;  réclame  le  droit  HENRI,  frère  cadet  d'Othon  ;  sa  le- 
d'investiture  ecclésiastique  ;  son  am-  yée  de  boucliers  contre  celui-ci  ;  son 
bassade  aiï  pape;  Y,  51  et  sohr.  Son  parti  battu;  HI,  402.  Il  est  reçu  en 
mariage  ayec  MathiMe  d'Angleterre,     grâoe,  405. 

101.  Donne  le  titre  de  comte  à  Amé  ^ENRI  (le  querellecb),  duc  de  Ba- 
de Sayoie;  reçoit  son  hommage  ;  pro-  yière;  ses  démêlés  ayec  Othon  ii;  111, 
finces  de  la  France  méridionale  qui. re-  .477.  Réclame  la  tutelle  d'Othon  m, 
lèvent  de  lui;  est  couronné  empereur  486,  487.  Recouyre  son  duché;  son 
par  le  pape;  recommence  ayec  lui  la  zèlepourle  jeune  empereur,  488. S'in- 
guerre  des  investitures  ;  estexcomtnu-  terposepour  la  paix  en  France,  493. 
nié,  111  à  114.  Fayorise  l'affranchis-  HENRI,  éVèque-  d'Augsbourg,  se- 
semeot  des  bourgeois  de  Yerdun,  131.  ■  conde  Agnès,  tutrice  de  l'emperenr 
Chasse  de  Rome  le  pape  Gelase  n  ;  le  Henri  iv  ;  lY,  395.  Envie  qu'il  excite, 
remplace  par  Burdini  sous  le  nom  de    9)7. 

Grégoire  vm ,  149.  Domine  en  Italie  ;  HENRI  (le  scfbabb),  duc  de  Saxe, 
excommunié  par  le  concile  de  Reims,  dispute  l'empire  à  GonraNliii  ;  Y,  289. 
149à  1 51 .  Négocie  avec  Galixte  ii,  1 65.  La  gaerre  éclate  entre  eux,  28 1. 
Fait  la  paix  avec  l'Eghse,  166.  Armée  HENRI,  duc  de  Saxe,  gendre  de  l'em- 
qu'il  rassemble  à  la  sollicitation  du  roi  fereut  Frédéric  Barberousse;  mission 
d'Angleterre;  la  disperse,  174-.  Meurt  q^  lui  donne  ce  dernier;  Y,  466. 
sansenfans;  extinction  de  la  maison  de  HENRI,  duc  de  Brabant,  assemblée 
Pnncoqie,  1T8.  h  laquelle  il  assiste;  YI^  397.  Ligué 

HENRI  YI,  empereur;  ses  droits,    avec  Qthon,  350.  Prend  la  fuite  à  Bou- 
da chef  de  rin^ératrica  Constance,  au  •  yines,  362. 

Irène  de  Sicile;  pat  qui  dépossédé  ;         HENRI,  duc  de  Limbourg,  du  parti 
YI,  99.  Retient  Richard  Gèaurxaa-Lion    d'Otloo;  YI,  360.  Prend  la  fnite  à 
prisonnier;  en  dôme  avis  an  rot  de    Bonvines,  862* 
France,  122  et  suiy.  L'ifccnse  de^ftmt       :iIENRI,  land^ave  de  Thnrlage,  élu 
la  diète  germanique  ;  1&  met  en  Hbesté,    vai  de»  ftoueins  p«r  J«  parti  db  ^upt; 
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Vn,  358.  Sa  victoire  sur  Gonrté,  3S9.  trances  de  l'érèque  deSéet:  sa dociUti 

Ses  échecs  ;  sa  défaite;  sa  mort,  361.  à  s'y  conformer  ;  remporte  sur  son  frèie 

HENRI,  fils  de  Frédéric  ti  ;  sa  pa-  la  victoire  de  Tinckebray  ;  le  fait  |nv 

rente  avec  les  Plantagenet  ;  VUI,  4.  Sa  sonnier  ;  s'empare  de  la  Normandiij 

mort,  5.  4t  à  48.  Inquiétudes  que  lui  donne 

HENRI  lU,  duc  de  Brabant  ;  ma-  son  neyeu,  qui  se  place  sous  la  proteo- 

riagedesa  filfeavec  Philippe-le-Hardi;  tion  de  Louis-le-Gros  ;  mariage  de  n 

Vni,  355.  Fait  partie  de  son  armée,  fille;  il  perd  l'alliance  du  comte  de 

275 .  Est  l'un  des  juges  qui  condamnent  Flandre;  sa  malveillance  pour  le  comte 

La  Brosse,  290.  Sollicite  vainement  d'Anjou;  sa  guerre  avec  Louis;  leur  eo- 

du  pape  la  punition  de  l'évèque  de  trevue;  leur  défi;  paix  bientôt  rompse; 

Bayeux,  295.  ses  alliés  ;  désordre  dans  le  domaioe 

HENRI  de  Namur,  part  qu'il  prend  royal;  ses  voyages  en  Angleterre;  dis- 

à  la  bataille  de  Mons^eii-Puelle  ;  IX,  positions  de  la  Normandie;  il  fait  em- 

151.  prisonner  Bellesme  ;  gagne  à  son  al- 

HENRI,  duc  de  Carintbie,  défend  liance Foulques  d'Anjou;  force Loais i 

contre  la  maison  d'^AutricheTindépen-  la  paix  ;  cessions  qu'il  obtient,  101 1 

dancedela  Bohême;  IX,  174.  110.    Le  provoque;  mécontentemeos 

HENRI  d'Autriche»  prisonnier  à  la  contre  lui;  est* attaqué;  ses  pertes;  dé> 

bataille  de  Mulldorf;  Ia,  43^.  fectioos  des  seigneurs  normands;  ses 

HENRI,  duc  de  Brunswick  ;  ses  hos-  alliés  ;  désastres  d'une  première  eam- 

tilités  contre  la  ligue  de  Smalkade  ;  pagne  ;  déloyauté  de  son  gen4re  Bn» 

sa  défaite  ;  XVII,  276.  teuil;  quelle  vengeance  il  en  tire;  ré^ 

HENRI,  duc  de  Lorraine,  d'abord  volte  de  celui-ci;  il  assiège  et  fait  capi- 

duc  de  Bar;  épouse  la  sœur  de  Henri  iv;  tuler  sa  fille  Juliane,  133  à  l41.Ma- 

XXII,  66  à  68.  Viske  que  lui  fait  ce  riage  de  son  fils;  continue  la  guerre; 

^irince,  89.11  perd  sa  femme,  109.  Se  gagne  la  bataille  de  Brenneville;  aux 

remarie;  n'a  que  des  fiHes  ;  le  roi  veut  prises  avec  la  milice  des  villes,  144  à 

faire  épouser  l'atnée  par  le  Dauphin,  148.  Sa  conférence  avec  le  pape;  sa 

150.  paix  avec  Louis;  il  perd  tous  ses  en- 

HENRI,  prince  de  Prusse,  frère  de  fans  dans  un  naufrage;  parti  que  sa 

Frédéric;    ses   opérations    en  Saxe;  politique  tire  de  ce  désastrîe;  son  se- 

XXIX,  162  et  suiv.  Puis  en  Silésie,  cond  mariage;  ses  démêlés  avec  Foui- 

200,  203.  Admiration   des  Français  ques,  155  à  160.  Entraves  qu'il  met ao 

pour  lui,  204.  Il  délivre  Breslaw,  212.  mariage  de  son  neveu,  172.  Prévient 

Défend  la  Saxe,  245.  Gagne  la  bataille  par  son  attaque  les  partisans  de  ce  der- 

de  Freiberg,  262^  Sa  mission  à  Saint-  nier;  à  qui  il  destine  son  double  héri- 

pétersbourg,  480.  tage;  inquiétudes  à  ce  sujet,  173.  Bé- 

HENRI  Fc,  roi  d'Angleterre,  troi-  duit  ses  vassaux  normands,  177.  Pro- 

«iàme  fils  du  conquérant;  comment  ir-  jets  d'élévation   de  -Mathilde  au  trôoe, 

rite  son  frère  atné;  IV,  447.  Son  père  179  à  184.  Fait  prêter  serment  pour 

ne  lui  laisse  qu'une  somme  d'argent,  elle  à  ses  barons;  la  marie  à  GedCroi 

478.  Achète  des  fiefs  i  Robert;  s'y  dis-  Plantagenet  ;  chagrins   que  lui  cause 

tingue  par  ;aon  habileté,  503.  Ester-  cette  union,  192  i   196.  Prétend  an 

r^té,'i505.  Sauve  Rouen;  sa  cruauté;  -  coiùtéde  Flandre; seconde Thierrid'Al» 

dépossédé^iar^ses  deux  frères;  se  retire  saee  ;    sourde  hostilité  centre  Loois , 

en  France  ,512  à  513.  Couronné  roi  207  à  209.  Se  déclare  pour  Inooceatn; 

d'Angleterre  ;  sa  loyauté  à  l'égard  de  tient  en  Champagne  lui  rendre  boD- 

Louis-le-Gros ;  V,  13.  Commencement  mage,  222  et  suiv.  Son  ardeur  gner*- 

de  son  long  règne;  son  habileté,  34.  rière  refroidie  par  l'âge;  InquiétudesgilP 

Attaqué  par  Robert;  leur  paix;  il  écrase  lui  donnent  les  Gallois  et  son  gendre; 

son  parti;  s'engage  dans  la  querelle  des  .ses  trésors;  sa  maladie;  H  recommanda 

invettîtitres,  Mà89*De8cendenNor-  MathiMe  comme  aoa    héritière;    il 

atandit;  comiiieBts'yagcaDdit;  lemon-  areart,  i%b  k  229. 
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HENRI  II  (PUMTA6EMET),  roi  d'An-  itii,ce  e$t  aiCftiblie;  embarras  que  lui 

gteterre  ;  sa  naissaoce  ;  V,  1 96.  D'obonl  donnent  les  afiaires  ecclésiastiques  ;  il 

comte  d'Aojoa,  364.  Mis  en  possession  fait  poursuivre  Becket;  le  signale  à 

delà  Normandie;  se  dispose  i  tenter  Louis  comme  traître  et  lui  enjoint  4b 

la  fortune  en  Angleterre,  375  à  377;  le  chasser  de  ses  états,  443  à  451 . 

Son  mariage  avec  Eléonore  d'Aquitaine;  Dissimule  ses  méeontentemens -contre 

éteoduedifsA  domination; ligue  contre  lui;  ses  négociations  contre  le  pape; 

ki  ;  est  reconnu  successeur  d'Etienne  son  séjour  eç  Angleterre  ;  pacifie  TAu- 

d'Angleterre  ;  fait  raser  en  Normandie  vergne  ;  soumet  la  Bretagne  ;  attaqua 

les  châteaux  forts  des  particuliers;  £e|r-  le  comte  de  Toulouse;  son  entrevue 

metli  de  son  administration;  il  fait  le  avec  ^uis,  4â3  à  4ô9.  Leurs  ruptu» 

paix  avec  Louis;  prend  possession  de  res;  hostilités  entre  eux;  leurs  trai« 

son  royauii^;  congédie  les  Bra6aiifOtw;  tés  ou  trâves;  il  repousse  le  secours 

réduit  les  nobles  à  Tobéissance  ;  démo-  que  lui  offre  l'empereur  ;  ses  incursions 

lit  les  châteaux  forts  ;  ses  rapports  avec  en  Gascogne,  en  Bretagne  ;  il  lait  coib> 

le  roi  de  France;  sentimens  qui  réta-  rouner  son  fila  atnë  en  An|^leterre;  sa 

Uissent  l'équilibre  entre  eux  ;  récla-  maladie  ;  sa  récenciliation  avec  Tho* 

mations  de  son  frère  Geoffroi  ;  les  élu-  mas  Becket  ;  provocations  et  meurtre 

de;  il  transige  avec  lui;  il  parcourt  de  ce  prélat,  401  à  48Û.  Démonstra- 

le  Midi*; .  met  fin  aux  hrigandages  et  ti<^s  de  désespoir  de  Henri  ;  sa  lettre 

aux  guerres  privées  ;  favorise  l'établis-  au  pape  ;  poursuit  ses  projets  d'agran» 

sèment  de  son  frère  enBreti^gne,  381  à  dissement;  prend  possession  de  toute 

399. Réclame  le  comté  de  Nantes;  fait  la  Bretagne;  fait  la  conquête  de  l'ir* 

valoir  son  titre  de  duc  de  Normandie  et  lande  ;  sa  réconciliation  avec  l'Église; 

de  sénéchal  de  France;  la  garde  de  la  satisfaction  qu'il  donne  à  Louis  ;  il  re* 

Flandre  lui  est  confiée  ;  il  réduit  le  se-  çoit  l'hommage  du  comte  de  Toulouse; 

cond  fils  d'Etienne  ;  il  négocie  avec  les  fait  alliance  avec  Alphonse  d'Aragon  et 

fils  de  Thibaud-le-Grand ;  il  captive  Humhert  de  Savoie;  mariage  projeté 

Louis;  leurs  visites  réciproques  ;  son  de  son  quatrième  fils;  mécontentemens 

alliance  avec  la  maison  de  Champagne;  dans;  ses  états;  complot  dans  sa  fa- 

il  fait  revivre  les  prétentions  de  sa  mille  ;    il  réconcilie  le  roi  d'Aragon 

femme  sur  le  comté,4e  Toulouse,  400  Pt  le  comte  de  Toulouse;  est  attaqué 

à  4  07.  Ses  alliés  ;  assemblée  qu'il  tient  de  tous  points  ;  lève  des  Brabanfonê; 

à  Poitiers  ;  ses  feintes  négociations  avec  trompé  par  Louis  ;  le  met  en  déroute  ; 

Louis  ;   ses  hostilités   dans  le  comté  ses  avances  pour  la  paix  ;  victoires  de 

de  Toulouse  ;  fait  attaquer  le  domaine  son  oncle  en  Angleterre ,  438  à  507» 

royal;  son  lieutenant  au  midi;  châ-  3a  pénitence  sur  la  tombe  de  Thomas; 

teaùx  qu'il  te  fait  livrer  près  de  Paris;  ses  succès  au  nord,  &09  à  511 .  Soa 

M  trêve  avec  Raymond  ;  sa  marche  as-  retour  à  Rouen  ;  il  fait  la  paix,  61 4  et 

cendante;  sa  puissattce;  comment  elle  suiv.  Fait  grâce  aux  révoltés  d'Aqui» 

s'anéantit,  409  à  418.  Son  clergé  se  taine;  alliances  de  famille  avec  Louis; 

âéelarepour  lepapeAlexandreiu,439.  discussions  qui  s'ensuivent;  il  continue 

Sa  rqpture  avec  Louis  ;  ses  hostiliiés;  à  s'agrandir  ;  soumet  le  Berry  ;  achète 

dispose  du  comté  de  Boulogne  ;  fait  une  la  Blarche  ;  ses  conventions  avec  Louis; 

trêve;  son  jroyage  en  Aquitaine;  il  as*  il  passe  en  Angleterre;  ses  dévotions 

•i8teatteoiiciledeToulouse,436à439.  au  tombeau  de  Thomas,  621  à  629. 

$00  entrevue  avec  le  pape  etLouis;  est  Accueil  qu'ail  fait  auroi  de  France,  639» 

au  comble  de  la  puissance  ;  ses  projets  Son  ascendant  constant  sur  ce  prince» 

•ar  la  France  ;  le-pape  est  dans  ses  tu-  64S.  Enumération  de  ces  domaines;  VI« 

térêts  ;  obstacle  que  lui  fait  son  clergé;  4.  Convention  avec  Philippe-Auguste, 

il  lui  donne  poubchef  Thomas  Becket;  1 7  à  1 9.  Pacifie  la  France  ;  inquiétudes 

cel«i<t  devient  son  ennemi;  sa  présence  qiie  lui  donnent  i^s  fils;  aes  plans; 

au  concile  de  Tours  ;  faitattaquer  Ray-  leurs  caprices/,  leur  révolte  ;  violente 

«wnd  et  seeeoffir  Conan.iv ;  sa  peis-  guerre  civile;  pourquoi  refuse  de  voir 


Tiânë  m««n«t  ;  soa  désespoir loirt»^*il  Uvcnent  4111  Y»  réMià  rinfiiîunGe, 
i*a  ferâa;  il  règle  le  douaire  desa  revre;  tS .  Protégé  psr  la  eovr  de  ieme  ;  i^ 
•a  jalovsie  earers  le  cemle  de  Ton-  Mm^eUe  lestrètes  aVec  la  France,  13 
iBuse,  Iti  k  30.  11  refuse  d'élever  des  t  S&.  Intervient  dans  Ug«erredeBi«- 
Mkehers  contre  les  hérétiques;  réduk  tagoe,  69.  Prelongeeneorek  trêve, 61. 
•t  gracie  de  Bon  de  Hanteford  ;  dîe«  Mlicilatiens  qui  rappettent  sur  le  eofr- 
cordes  de  iamille  ;  cour  plénière  ;  ae*  tiuent;  armée  qu'il  rassemble;  trahisoe 
commodément  ;  négociaCions  pour  ces-  ffài  fait  avorter  l'eiKpepvtse  ;  si  eolère; 
«Sîer  le  rot  de  France  et  le  comte  de  safintblesse^  64t  <^'  Son  «tttievue  tTtc 
Plandre,  35  à  40.  Son  entrevue  avec  le  roi  d'Ecosse  ;  il  débwqoo  en  Bieb- 
le  premier  ;  nouveaux  sujets  de  dilfê-  gne;  refuse  de  tesMV  de  reeouvrer  11 
tewis  ;  trêve  employée  en  apprêts  de  Normandie  ;  ses  opéralieas  de  g««m; 
guerre;  mesures  défensives;  trahison  sesaHiés;  97  à  190.  Soa  retour  en 
éeliieharé  ;  négociations  des  deux  rois;  Angleterre ,  lOf . .  Trêve  à  la^aeHe  0 
tems  deux  prennent  la  croix,  '47  à  &4.  consent ,  f04.  Se»,  rapports  «ne  le 
Cbniment  attaqué  brusquement  ;'ses  né-  pape;  il  disgracie  son  favori  du  Bonig; 
gociatioas  interrompues  par  des  hostî»  chevaliers  français  c^ui  inondent  m 
lilës  ;  circonstances  qui  le  fok*ceat  à  la  cour;  leur  faveur;  guerre  civile  qa'elie 
paix;  trahison  de  son  fils  Jean-saas-  excite,  116  à  121.  Est  hors  d'état âe 
terre  ;  sa  mort,  56  à  63.  La  couronne  soutenir  le  duc  de  Bretagne,  133.  Sm 
et  Jérusalem'ltti  a  été  offerte,  73.  Diète  mariage,  1 89,  1 40.  Chef  de  la  ligne 
qfa'il  a  présidée  ;  établissement  d'une  des  seigneurs  de  France;  veaeurclMJi 
dtme  Saktâine,  89.  Sa  mort  retarde  trêve,  t65.  MissioB  qu'il  doBBcâsoa 
le  départ  du  roi  de  France  et  de  Ri-  frèr^  Richard,  ljB4.  L'emperenr  le 
^ard,  88.  charge- de  modérer  le  xèle  des  croisés; 

HENRI  III,  roi  d'Angleterre;  son  in-  don  qu'il  fait  à  rentperevr  de  (VmsUi- 
firioritéàl'êgdrd  des  princes  capétiens  tinoiàe,  187  k  189.  Protège  le  conte 
coatemporaios;  YI,  1 8 ^.Son avènement',  de  Provence,  if  9.  S«s  préteattoas  sv 
son  parti;  le  cardinal  légat,  le  pape,  se  le  Poitou ,  Î36.  Victoire  qae  loi  ta- 
déclarent  pour  lui;  barons  qui  embras-  aance  l'empet^ur  ,244.  Ligné  omtre 
sent  sa«ause;  sa  victoire  à  Lincoln,  saint  Louis,  S48.-  Sa  caaqMgM  ^ 
êêf  à  469.  Sa  victoire  maritime;  son  Saintonge;  son  effroi  au  poot  de  Tafl- 
tratté  avec  Louis  de  France,  471 ,  472.  lebourg;  obtient  ua  armisticr,  fait  re- 
Ses  régens  ;  trêve  qu'ils  font  en  son  <  traite;  désordre  de  ma  armée;  il  f«i 
nom,  496.  N'assiste  point  an  sacre  de  la  bataille  de  Sainte»;  irrite  les  beor- 
Louis  vm ,  538.  Attaqué  par  lui  mal-  geofs  de  cette  ville;  sa  fuite;  nmçoaaé 
gré  la  preteefion  du  pape,  553  et  suiv.  et  abandonné  par  les  barons  poitevias; 
£st  aux  prises  avec  ses  barons;  ne  peut  rejoint  par  Raymond  de  Toaîfwse;  fut 
défendre  ses  provinces  en  France,  &56.  un  traité  avec  lui  ;.  seigneat*  goMoas 
Fidélité  de  l'archevi^que  de  Bordeaux;  qu'il  soudoie  ;  épaisement  desoatré- 
pertes  des  provinces  entre  Loire  et  Ga-  sor;  fidélité  du  sire  de  Ifiianbea*; 
tonne,  5&9.  Se  déclare  pour  le  pré-  signeune  toéve  dedaqans,  S5tàS66* 
tendu  Baudoin  ;  son  peu  de  pouvoir  ;  Son  iDconséquenee  ruîae  l'artstoende 
ses  vices  ;  'sa  fausseté,  563  à  564 .  Sub-  française,  97 4. ^Encouragé  parla noé^ 
mdes  qu'on  lui  accorde  ;  secours  qii*il  ration  de  saint  Louis;  rompt  les  vf^ 
envoie  en  Fraace  ;  hostilités  ea  Tour-  ciations  ;  sa  lettre  k  l'emptfear;  aeUte 
mine;  il  sollicite  l'ailiance  de  Ray-  diirement  une  trêve;  savieéiiaip^* 
noad  de  Toulouse ,  571  à  b7«.  La  me-  Bardeaux,  ir77  à  !^8I..  Ses  fii¥«iSf  » 
«Soe  d'exeofflmutticatioa  le  force  à  l'a-  magaifioence;  son  apprebatios  du  aa- 
ftamloimer  ;  il  renouvelle  k  trêva  avec  riage  de  Rid^aad ,  98S.  Ses  déflâlis 
liouis, 58 1  .Ligne qu'il fermeenFrance;  avec Laais  et  avec Xlnbaud, S9ôr S^* 
préleatioas  qull  veut  faire  revivre;  par  SonSient  centra  ssm  defgé  le  f"^*^ 
qui  il  est  dominé;  VII,  «6^,  t7,  Révo-  pape,  M7.ilelilsele  ctottaaBïSiMi'Ai- 
^ae les  dmrtesaiBglaisQB;  exeite  un  son-    glâterre  h  la-  amistè» d»  saist  U^* 
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8A  couronne  offerte  parle  pape-li  ce  le  parti  des  barons,  t67.  ITassiste 
4«rnier  ;  leur  trêre  ;  le  pape  veut  se  point  au  sacre  de  Pbilippe-le-Hardi , 
fëeoncilier  ayec  lui;  subsides  quMllui  i'29.  PfoTinces  du  midi  qu'il  réclame 
fournît,  350  à  355.  Conférence  que  le  de  4ui;  comment  ce  différend  est  réglé, 
pape  lui  refuse,  47!!.  Louis  veut  Tat-  295.  Ses  derniers  débats  avec  le  prince; 
tirer  enTeri^-Sainte;  àquelprix,  481,  sa  mort;  calamités  de  son  long  règne, 
483.  Opprime  la  Guienne;  doléances  999, '230.  Conséquences  de  son  traité 
qu'il  reçoit;  enquête  qu'il  fait  faire;  de  paix  avec  saint  Louis,  467. 
révolte  des  Gascons;  qui  il  oppose  aux  HENRI  IV,  roi  d'Angleterre  ;  son 
insurgés;  reçoit  de  nouTelles  plaintes;  avènement  ;  colère  qu'il  excite  à  la  cour 
envoie  son  fils  sur  le  continent;  y  passe  de  Charles  \i  ;  XII,  131,  i^t-  La 
lui-m6me,  486  à  499.  Pour  qui  de-  Guienne  le  reconnaît;  conspiration 
mande  la  couronne  de^  Beuxoiciles;  qu'il  punit;  mort  du  roi  détrèné,  134. 
VIlI,  6.  Soumet  les  Gascons;  traite  Les  princes  français  le  reconnaissent; 
avec  le  roi  de  C&stille;  ses  dissensions  il  renouvelle  les  précédentes  trêves  , 
perpétuelles  avec  ses  sujets,  8,  9.  Ses  135.  Ses  plaintes  contre  eux;  pour- 
réclamations  à  saint  Louis;  leur  trêve;  quoi  se  soumet  à  un  arbitrage  ;  son 
leurs  négociations,  99,  93,  99.  Son  mariage  avec  la  duchesse  de  Bretagne; 
fils  Edouard  obtient  du  pape  la  cou-  il  est  défié  par  le  duc  d'Orléans  ;  sa 
Tonne  des  Deux-Siciles  ;  ses  rapports  correspondance  avec  lui,  154  à  159. 
avec  le  pontife,  31  ,  39.  Réclame^de-  Hospitalité  qu'il  donne  à  l'empereur 
redhef  la  Normandie,  35.  Ce  qu'il  ob-  de  Constantinople,  l68.  Troubles  de 
tient  de  saint  Louis,  38,  39.  Lui  prête  son  règne,  176.  D'Orléans  hii  déclare 
Hommage  comme  duc  d'Aquitaine;  son  la  guerre  en  son  nom  ;  il  fait  surveiller 
séjour  à  Paris;  honneurs  funèbres  qu'il  les  côtes  de  France  ;  ses  succès  contre 
Tend  au  fils  aîné  du  roi,  49  à  44.  Sou-  les  rebelles  ;  sa  flotte  attaquée  par  les 
lèvement  contre  lui;  il  signe  les  statuts  Bretons;  ses  représailles,  185  à  188. 
d'Oxford;  est  relevé  par  le  pape  de  son  Subsides  lev^s  en  France  |)our  l'atta- 
serment;  s'empare  de  la  Tour  de  Lon-  quer,  197.  Fait  appel  h  Fopinion  pu- 
ares;  difficultés  de  sa  situation;  il  in-  blique;  ses  flottes  ravagent  le  littoral, 
Toque  le  secours  de  saîi^t  Louis;  il  en-  199  à  909.  Pourquoi  ne  rompt  pas  la 
voie  son  trésor  en  France;  il  s'y  rend  trêve;  son  armistice  avec  l'Ecosse; 
lai-même,  54  à  57.  Puissance  exté-  ses  ouvertures  à  la  France,  907,  908. 
vieure  de  sa  maison;  troubles  intérieurs;  Complot  qu'il  réprime  par  les  sup- 
ses  luttes  avec  l'aristocratie  anglaise;  <  plices,  943.  Traité  qu'il  propose  à  la 
son  habitude  de  violer  ses  sermens;  ga-  France;  négociations,  948,  949.  Est 
ranties  que  les  barons  exigent  de  lui  ;  attaque  ;  a  laissé  la  Guienne  sans  dé- 
réduit à  la  Tour  de  Londres;  vaincu  fense,'t55.  Ses  trêves  avec  la  Bretagne, 
par  Montfort;  se  soumet  à  l'arbitrage  la  Flandre,  laFrance,  906, 967,  390-. 
de  saint  Louis,  191  à  199.  Louis  pro-  Il  triomphe  de  Percy,  319.  Il  enjoint 
nonce  en  sa  faveur;  les  hostilités  re-  ^ses  prélats  de  se  rendre  au  concile  de 
commencent;  ses  succès;  il  perd  laba-  Pise,  399.,  Ses  négociations  avec  les 
taille  de  Lewes  ;  est  prisonnier  ;  sa  deux  partis  en  France  ;  renfort  qull 
captivité,  1.39  à  134.  Le  pape  Ten-  envoie  au  Bourguignon,  379,  373. 
^ge  à  renoncer  pour' son  fils  Edmond  Traité  qu'il  fait  avec  les  ArmagnaeSf 
aux  Oeux-Siciles,  138.  Légat  envoyé  381  à  384.  Ses  hostilités  contre  la 
anprès  de  hii,  140.  Embarras  que  France,  396,  397.  Sa  mort,  398. 
cherche  à  lui  susciter  Charles  d'Anjou,  HENRI  V,  roi  d'Angleterre;  son 
144.  Espérances  qui  relèvent  son  par-  avènement  ;  il  signe  une  trêve  avec  la 
tî,  146.  Ses  cruelles  vengeances  après  France  ;  XII,  398,  399.  Charles  vi  lui 
V  victoire  d'Evesham;  il  abolit  toutes  dénonce  les  cabochien?,  485.  Ses  dou» 
les  libertés  et  dépouille  Londres  de  Mes  négociations  avec  la  France  ;  ses 
«es  privilèges,  148.  Réconcilié  avec  le  apprêts  de  guerre,  46 1  à  4§3.  Ambas- 
lei  de  Ihivarre,  155.  Guerroie  contre  sade  qu'il  reçoit  et  qu'il  congMie;  son 
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armée,  467  à  4  69 .  Régealqu* il  noipoie ;  commeni  les  explique  ;  départ  de  ¥ii- 
oomplot  qui  le  retarde;  il  débarque  à  chester,  146.  Mesurçs  de  son  onde 
Harfleur;  prend  cette  ville;  souffraDces  pour  le  raffermir  en  France,  155.  Soo 
de  son  armée  ;  il  marche  sur  Calaiv  ses  séjour  k  Rouen,  176.  LaPacelleU* 
iDpérattons  pénibles  ;  il  gagne  la  bataille  vrôe  à  ses  juges  ;  le  procès  est  soin 
d*Azincourt;  retourne  en  Àogleterre,  en  so^  nom,  181  et  suiv.  Prétendu 
479  à  490.  Sollicité  contre  les  Lollards,  inspiré  qui  est  emmené  à  sasttite,19t. 
497.  Ses  négociations  :  ses  propositions  Son  entrée  et  son  couronnement  à  P*- 
ÀJean-sans-Peur;  pourparlers  avec  les  ris;  son  retour  en  Normandie,  SMà 
princes  prisonniers  ;  pourquoi  disposé  209.  Son  retour  en  Angleterre,  S30. 
h  traiter;  succès  qui  change  sa  politi-  Offres  que  le  congrès  de  Nerers  se 
que,  502  à  &0ô.  Il  négocie  avec  Char-  propose  de  lui  faire  ;  déclarations  de 
ie^  VI  et  Jean-sans-Peur  ;  pourvoit  au  Philippe  à  ses  conseillers;  inquiétudes 
gouvernement  de  l'Angleterre  ;  descend  de  son  conseil  à  Paris  ;  par  q«i  repr^ 
enFrance;  ses  conquêtes  en  Normandie,  «enté  au  eongrès  d'Arras,  245  à  252. 
624  à  527,  533, 534.  Est  peu  porté  à  Le  duc  de  Bourgogne  fait  notifiera  son 
négocier,  525.  Le  comte  d'Armagnac  conseil  son  traité  de  réconeiliationiTee 
traite  avec  lui  ;  prend  Rouen ,  555  à  la  France,  262.  Le  pays  de  Caux  k> 
566.  Son  épuisement,  .569.  Son  entre-  .  tombe  en  son  pouvoir,  264.  Abindooil 
vue  i  Meolan  avec  la  reine ,  sa  fiUe  et  à  Paris  par  les  Bourguignons,  269.  Si 
Jean-sanft-Peur  ;  son  arrogance  ;  ses  cause  perdue  en  France  ;  son  peuple 
exigences;  rupture  des  négociations;  il  désire  la  paixi  son  iacapadtë  ;  eoo- 
le8foitreprendre,571à  574.  Ses  troupes  paré  à  son  aïeul  Charles  vi;  tniteeii 
surprennent  Pontoise  ;  leurs  courses  ;  frères  les  fils  de  sa  mère,  279  à  l%\. 
villes  qu'elles  prennent,  577  à  579.  Inquiétude  que  lui  donne  l'Ecosse; 
Ses  dispositions  après  le  meurtre  de  comment  dissipée,  292.  Echange  fie 
Jean-sans-Peur ;  ses  trêves;  Philippe-  son  conseil  permet,  SI 7.  Vaines  né* 
le-Bon  le  reconnaît  roi  de  France,  587  gociations  de  Gravelkies,  336  à  341| 
a  589.  Valeur  de  ses  droits  à  la  cou-  342  à  344.  Saufs-conduits  qu'il  doone 
ronue  ;  motifs  politiques  pour  la  lui  aux  ambassadeurs  français  ;  condilions 
décerner  ;  il  signe  le  traité  de  Troyes  qu'il  agrée  ;  ses  députés  récusés  pu 
qui  le  reconnaît  régent  et  héritier  de  ceux  de  Charles,  369, 3*70.  Ilcongéfo 
Charles  vi  ;  ses  opérations  de  guerre  ;  le  duc  d'Orléans,  376.  Son  iocapicité 
sa  cruauté;  son  entrée  à  Paris;  il^se  croissante,  89 1<  D'Armagnac  loi oSie 
rend  en  Angleterre')  princes  qui  le  re-  sa  fille  en  mariage,  403.  Il  recompose 
connaissent;  il  alière  les  monnaies;  Talbot,  404.  Sa.  méfiance  fait  échouer 
son  retour  en  France  ;  il  fait  lever  Je  les  opérations  de  ses  capitaines,  407« 
siège  de  Chartres,  59G  à  G]  1.  Villes  408.Négociateurqu'ilenvoieeo France; 
qu'il  prend;  il  assiège  Meaux;  y  est  pleins  pouvoirs  qu'il  lui  donne;  trêve; 
r^oint  par  Philippe-le-Bon  ;  met  en  il  épouse  Marguerite  d'Anjou,  4161 
liberté  Arthur  de  Bretagne  ;  s'empare  4  f  5.  Convient  d'une  entrevae  avec 
de  la  place  ;  officiers  et  soldats  qu'il  Charles  vu  ;  prolonge  la.  trêve,  448» 
lait  peindre  ;  ne  songe  point  à  adoucir  449.  Dominé  par  sa  femme  ;  perd  Gil- 
les maux  de  la  France,  614  à  620.  Sa  .  cester;  valeur  de  ses  droits  au  tztee; 
mort  ,622.  comment  donne  à  l'Angleterre  oct»> 
HENRI  VI ,  roi  d'Angleterre  ;  sa  sion  de  les  examiner,  455  à  459.  K'en- 
naissance  ;  son  avènement  ;  XH,  620,  voie  en  France  ni  troupes  ni  subsides» 
622,  623.  Par  qui  reconnu  roi  de  480.  Réclamations  qu'il  reçoit,  481  • 
France  ;  répulsion  du  peuf^e  ;  XIII,  5.  Est  cause  des  fiuccès  de  son  rival,494. 
Composition  de  ses  armées»  9»  Dispo-  Troubles  croissans  4e  son  gouvera^ 
sitions  de  Paris  à  son  égard  ;  sur  quoi  ment,  503,  607.  S'enfuit,  aq  cbàteil 
son  oocl^  veut  l'appuyer,  12  à  15.  de  Kenilworth,  50S.  Ce  qu'il  a  perdt 
Reconnu  par  le  duc  de  Brelignje,  76.  en  deux  campagnes  ;  il  ne  lui  rtsu 
Bedford  lui   annonce  ses  désastre^;  que  Calais ,  520  à  522.  U  a  lotj«urs 
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regarfl^  l6Miuc  de  Bretagne  comme  son  rise  Maiimilién,  500.  Sa  mort;  socr 

allié,  595,  526.  Faveurs  soHicitées  de  dernier  projet  de  mariage;  ses  ir^sors, 

lui  par  des^prélats  gascons,  547, 548 «  596,  59.7. 

Sa  maladie,  572.  Prisonnier  du  Ffo-  HENRI  Vïlï,  roi  d'Angleterre;  son 

tecteur  ;  il  l'exile,  635.  Piège  qn'il  lui  mariage  avec  Catherine  d'Aragon;  son 

tend;  XIV,  15.  Tour  à  tonr  roi  et  avènement;  son  immense  trésor;  XY, 

prisonnier,  50 à  55.  Livréà Edouard  iv,  597.  Ses  traités  avec  Louis  xii  et  Fer^ 

191.  Délivré  de  prison  et  proclamé  de  dinand  ;  marque  d'amitié  qu'il  reçoit 

nouveau,  307,   309.  Louis  xi  publie  de  Jules  ii,  598.  H  seconde  la  Ligue 

son  alliance  avec  lui;  ambassade  qu'il  sainte,  àTA  ,  576.  Y  accède;  obticfnt 

reçoit,  318,  Désir  de  Gharles-le-Té-  des  subsides  du  parlement;  transporte 

méraire  de  se  réconcilier  aveclui,  393.  des  troupes  en  Espagne ,  585.  Déclare 

Emprisonné   de   nouveau,    336.   Est  la  guerre  à  Louis  xir;  rassemble  de^r 

égorgé,  340.  troupes  en  Picardie,  601.  Force  le  roi. 

HENRI  VII  ,  roi  d'Angleterre;  fils  d'Ecosse  à  rester  neutre,  618.  Ferdî- 

d'Edmond  Tudor,  comte  de  Richmond;  nahd  stipule  pour  lui;  le  pousse  à  Iv 

XIII,  981.   Se  réfugie  en  Bretagne;  guerre;  ses  dispositions;  coalition  que 

XIV,  340.  Edouard  espère  se  le  faire  l'Aragonais  lui  propose;  trompé  par  lui; 
livrer,  438.  Son  mariage  à  Elisabeth  693  à  696.  Sa  flotte  le  transporte  à  Ca- 
d'York  ;  il  détrône  Richard  m  ;  sesvi-  lais;  il  est  rejoint  par  Maïimilied;  ga- 
ces;  il  fait  périr  le  dernier  des  Plan-  gne la  bataille  deGûinegatte;  fait  raser 
tagenets  ;  son  traité  avec  Charles  viii;  Térouanne;  assiège  Tournai;  ses  suc- 

XV,  19  à  21.  Invité  à  défendre l'indé-  ces   encouragent  Marguerite,   637  à 
pendance  de  la  Bretagne,  49.  Refuse  645.  Son  lieutenant  bat  les  Ecossais; 
son  secours,  43.  Offre  en  vain  sa  mé-  il  fait  capituler  Tournai;  son  entrevue 
diation,  53.  S'engage  enfin  à  envoyer  avec  Marguerite  et  Charles  (Quint); 
des  troupes  aux  Bretons,  75.  Ses  idées  ses  projets;  son  retour  en  Angleterre^ 
de  politique  générale,  80.  S'oppose  à  653  à  655.    Trompé  par  ses   alliés; 
la  paix  de  la  Bretagne,  90.  Ne  retire  trêve  dans  laquelle   il  est   compris, 
point  ses  troupes,  94.  A  quoi  utilise  658,  65*9.   Mariage  de  «a  fille  avec 
dans  son  intérêt  les  troubles  de  Bre-  Louis  xii;  traité  de  paix  d'Etaples,  664 
tagne,  99,    100.  Ses   démonstrations  à  667.   Il  consent  au  mariage  de  la 
belliqueuses  contr^  la   France;  leur  jeune  reine  avec  Brandon;  XVI, 9.  Re- 
bat;  ses  obligations  envers  Charles  VIII  ;  nouvelle  la  paix  avec  François  i*'-,  91. 
ses  luttes  avec  le  paKt  d'York;  son  ap-  Ses  subsides  à  MaximiHen  ,  48.  Se$ 
préciation  des  forces  militaires  du  roi  ;  mécontentemens  contre  la  France;  il 
obtient  des  subsides  pour  la  guerre  ;  signe  le  traité  de  Londres;  54  à  56. 
veut  en   dégoûter  le  peuple   anglais;  Restitue  Tournai ,  78,  89.  Son  entre- 
ses  hostilités  ;  secours insignifians qu'il  vue  du  champ  du  drap  d'or  avecFrau* 
reçoit  de  MaximiHen  ;  annonce  fausse-  çois   i^'  ;  ses  entrevues  avec  Charles 
ment  la  coopération  de  l'Espagne;  pu-  (Quint),  110  à  117.  S'interpose  pont- 
blie  le  trioo^he  de  Ferdinand  sur  les  la  paix,  196,  130*.  Promesse  que  son 
Maures;  le  roi  renonce  à  son  alliance  ;  ministre  fait  à^l'empereur  en  son  nom; 
il  signe  avec  Charles  le  traité  d'Eta-  133,  134.  Ses  explications  avec  Fran-^ 
pies;  son  retour  en  Angleterre,  116  à  çois;  il  lui  déclare  la  guerre;  son  al* 
198.  Autres  traités,  954.  Sa  victoire  liance  avec  Charles-Quint;  il  lut  pro* 
sur  Perkin  Vaerl>ek  ;  il  renouvelle  avec  met  sa  fille,  148  à  151.  Pleins  poa^ 
Louis  XII  les  conventions   faites  avec  voirs  qu'il  donne  pour  traiter  avec  le 
son  prédécesseur,  984,  985.  Pourquoi  connétable,  176,  177.  Subsides  qu'il 
retient   comme   prisonnier    Philippe  fournit  à  l'empereur ,  919.   Cesse  de 
d'Autriche;  ses  extorsions,  450,  451.  Tenvover  et  ne  fait  aucun  mouvement, 
U  veut  épouser  Marguerite  d'Autriche,  995.  iLui  devient  hostile  aprte  la  ba* 
461,  469.  Invité  à  envoyer  ses  am-  taille  de  Pavie;  traita  avec  la  régente 
Vassadeurs  à  Cambrai,  499.  Il  favo-  de  France,  9&5  à  959.  Ne  la  seconde 


q«e  par  des  Hibsidei,  S96,  S97.  An-  qu'il  donne  an  Dauphin*  tOV  & 
très  traités,  305,  30$.  Il  recommanda  che  sur  Paris,  207.  Ses  négoôation 
de  mettre  Lautrec  à  la  tête  de  Tarmëe,.  avec  François;  il  prend  Boulogne  et  la 
312.  Fait  déclarer  la  gnerre  à  Ghar^  retire  en  Angleterre,  217  à '220.  Coin* 
les  ;  ses  projeU  de  divorce,  3t9,  320.  ment  scandalise  le  pape ,  220.  Projets 
Veut  en  vain  attaquer  la  Flandre;  trêve  de  François  de  Tattaquer,  267.  Sa 
qu'il  signe ,  328 ,  329.  Difiiciiltés  de  lassitude  de  la  guerre  ;  traité  qu'il  sk 
ses  rapports  avec  François  et  Charles;  goe  ;  avances  que  lui  {û%  François  ;  il 
passion  qui  le  détourne  des  affaires;  il  est  parrain  de  la  fille  du  Dauphin,  367 
vent  épouser  Anne  de  Boleyn  et  faire  i  270.  Ses  cm.autés;  sa  mort,  290,291. 
prononcer  son  divorce  avec  Catherine  Conseil  de  régence  qu'il  a  institué,  293. 
d'Aragon;  hésitation  du  pape;  sonem-  HENRI,  évêque  de  Winchester,  &• 
pressement  à  transiger  avec  la  France,  vorise  l'usurpation  de  son  fràre  Etienae, 
345  à  349.  Son  influence  religieuse  roi  d'Angleterre;  Y,  230.  Prend  poir 
sur  François)  386.  Il  seconde  la  ligne  quelque  temps  parti  contre  loi ,  275. 
de  Smalkade,  392.  Ses  rappqtrlts  avec  Son  habileté;  son  audace;  nhandoue 
François;  avec  le  pape;  avec  Luther;  Mathilde,  277. 
avec  la  réforme;  il  disgracie  Wolsey;  HENRI  (au  coort  martel)»  priaes 
ses  projets  de  divorce,  403  à  406.  In-  d'Angleterre;  son  mariage  projeté  avec 
quiétudes  que  loi  donne  l'entrevue  pro-  Marguerite  de  France  ;  Y,  405.  On  les 
jetée  de  l'empereur  et  du  pape;  il  prend  mane  encore  en&ns,  436.  Hommage 
congé  de  François,  410,  412.  Son  di-  qu'il  fait  à  Louis-le-Jeone  ;  resipiitles 
voroe  entravé  par  l'empereur,  416.  Il  fonctions  de  sénéchal  de  France,  469» 
épouse  Anne  de  Boleyn  ;  sépare  l'Angle-  Est  couronné  en  Angleterre,  473, 47  4. 
terre  de  l'jlgUse;  estfrappé  d'anathëme;  Rétablit  Beoket  dans  sa  dignité,  477* 
élude  la  médiation  de  la  France,  430  Couronné  de  nouveau  avec  an  femme, 
à  433.  Sa  haine  pour  Charles-Quint;  494.  Son  désir  de  régner  ;  son  voyage 
François  compte  sur  son  alliance,  436 .  à  Paris  ;  conseil  que  lui  donne  LoDis» 
L'empereur  lui  offire  de  renouer  leur  498.  Ses  premières  démarehes,  499. 
ancienne  amitié,  487 ,  532.  Son  des-  Sa  révolte,  500.  Ligue  qui  le  soutient, 
potisme  ;  il  fait  périr  Anne  4e  Boleyn  ;  50 1 .  Se  prépare  à  diescendre  en  An^ 
épouse  Jeanne .  Seymour  ;  recherche  terre;  son  armée  battue,  507.  Ses 
^al^ance  du  roi  d'Ecosse,  531  à  533.  nouveaux  apprêts,  509.  Appelé  en  Ror- 
Ressentimentque  lui  inspire  le  mariage  mendie;  assiège  Rouen,  512.  Sa  son- 
de ce  prince,  535.  Eloignement  du  mission,  515  i  517.  Ses  nenveaox 
connétable  pour  lui;  ses  exactions;  son  désirs  de  révoltes,  519  à  52i.  Porto 
despotisme;  subsides  qu'il  reçoit  de  la  les  armes  de  son  père  en  Beiry;  ses 
France;  il  perd  sa  femme;  ses  négocia-  progrès,  527.  Assiste  au  couronnemeil 
tioDs  pour  un  nouveau  mariage;  son  de  Philippe-Auguste,  53$,  540.  Accoia- 
mécontentameut  contre  François;  l'em-  pagne  son  père  en  Fi;uice  ;  YI,  17. 
pereur  renonce  à  s'allier  avec  lui;  Secourt  Philippe-Auguste,  21.  Sa  bia- 
XVII,  1 6  à  21 .  Intrigues  pour  le  préci-  voure  ;  sa  bonne  mine  ;  pouniuoi  son 
piter  du  trône;  ses  mesures;  ses  ar-  impatience  de  r^neiv  24.  Son  aSectioa 
memens,  26  à  31.  Avances  que  lui  fait  pour  Philippe;  son  échnuffoiirée;  son 
François  i<^';  pourquoi  les  repousse,  père  l'apaise  à  prix  d'or,  25.  Est  l'idole 
114.  Ses  hostilités  contre  Jacques  d'E-  des  eonteniporains,  26.  Sa  révolte; 
cosse;  sa  victoire;  son  projet  de  ma-  ses  caprices,  27,  28.  Sa. mort,  29. 
rier  son  fils  à  Marie  Stuart;  pourquoi  HENRI»  fils  de  Richard,  comte  dtf 
accepte  ralliance- de  Charles -Qnint,  Comonailles;  prisonnier  de  MontCoit; 
143  à  145.  Renfort  qu'il  Ini  envoie,  YIII,  t-34.  Prend  la  croix ,  170.  Est 
154.  Attaquei^u'il projette,  195.  Géoé-  assassiné  en  Italie  par  Gui  de  Ment* 
Taux  de  l'empereur  qui  doivent  le  rallier,  fort,  219. 

197,  Ses  dissentimens  avec  ce  prince;        HENRI  DE  TRANSTAHARK,  mi 

son  désir  de  traitei;,  203.  Inquiétudes  de  Gastille;  sert  eoui  les 
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fraogais;  X,  ^67.  Vit  eu  Gk4  d'iT«»>  QEIÇRl  Y,  roi  de  GutiUe.;  d'tboid 
turiers;  passe  en  Es]>égiie  pouf  atta*  prioce  deSrAsturies;  son  mariage  sU- 
foef  Pierre*le-Gruel^  60S.<  A  poui  al-  pulé  avec  Catherine  de  Iiaocdstre  ;  XI, 
Ués  les. rois  de  Navaire  et  d'Aragon;  626,  527.  Son  avènement;  raiiparta 
XI,  8.  Prend  à  son  service  les  com-  dans  lesquels  son  mariage  Ta  mis  avee 
pagaies,  37„  3&,  39.  Est  rejoint  à  l'Angleterre;  XII,  U,  is.  Repouyeile 
Barcelone  par.  Daguesclin,  41.  Sur  son  alliance  avec  la  Fsançe.  54.  Prend 
quoi  il  fonde  son  droit  à  la  conronne;  le  même  parti  qu'elle  pouri  faire  cesser  le 
composition  de  sion  armée ,  44;.  Il  en-  schkme,  1 1 3.  Inaction  de  son  royaumet 
ire  en  Castille;  est  proclame  roi;  ses  176.  Négociateur  frangais  auprès  de  lui, 
progrès  rapides; .  embarras  .que  lui  SOl.Epoquedesamort,  320. 
donnest  les  compagnies;  récompenses  HEI^RI  de  €astille  ,  frère  d'Aï- 
qu'il  accorde;  Caible  trciupe  qu'il  garde  pbonse  x;  forcé  par  lui  de  quitter 
avec  loi  ;  il  convoque  les  Gortès  ;  ses  l'Espagne  ;  son  alliance  avec  Charles 
alliances  ;  ses  mespres  eontre  son  ri-  d'Anjou  ;  devient  son  ennemi  ;  VIII, 
val,  46 A  50.  Traités  qu'il  signe  pour  166.  Est  sénateur  romain  ;  se  déclara 
lui  fermer  l'entrée  de  l'Espagne^  il  pour  Conradin,  172.  Est  prisonnier 
renvoie  Buguesclin  en  France  pour  le-  avec  lui  ;  est  condamné  à  une  prison 
ver  des  troupes ,  55 ,  56.  Efforts  de  perpétuelle,  173,  174.  Hospitalité 
Gharies  pour  le  maintenir  ;  d'Edouard  qu'il  a  reçue  à  Tunis,  186.  Le  pape 
ppar  le  nenverser,  67.  Ses  pourparlers  promet  de  s'interposer  pour  sa  miaê 
avec  ce  dernier;  il  perd  la  bataille  de  en  liberté,  261. 
Ibq'arra,  79  à  75.  Se  réfugie  en  France;  JU)NR1  I«%  roi  de  Navarre;  suc- 
est  secondé  parle  duc  d'Anjou;  guer-  cède  à  son  frère  Thibaud  u;  VIII, 
loie  en  Aquitaine;  rentre  en  Espagne,  217.  N'assiste  point  au  sacre  de  Phi- 
79  à  8t«  Renfort  qu'il  reçoit;  ses  pro«  lippe-le-Hardi,  222.  Son  traité  avee 
grès  ;  son  traité  d'alliance  avec  Char*  Edouard  d'Angleterre  ;  alliance  qu'il 
les  V,  90,  91.  Il  gagne  la  bataille  de  projette  pour  son  unique  héritière» 
Montiel;  il  poigaarde  son  frère;  em*-  242.  Sa  mort,  256.  Qui  épouse  sa 
barraa.que  lui  donnent  les  rois  ses  veuve,  323. 

voisins;  il  récompense. Daguèsclin;  il  H£NRI  II,  roi  de  Navarre;  épousa 

bat  les   Portugais  ;  il  forme  une  al«  Marguerite  d'Angouléme  ;   XV,   520. 

bance  étnite  av0C  le  roi  de  France,  Son  avénem^ent;  XVI,   106.   Il   n'est 

102  à  106.' Il  reprend  ses  villes  dont  en   réalité   qu'un  seigneur  français» 

leNavarrais  s'est  emparé,  147.  Son  141.    Est  prisonnier  à   Pavie,  2dff^ 

tfdeur  à  seconder  Charles  v;  il  envoie  Son   évasion,  26 1,  262.   Rien   n'est 

sa  ilotte  contre  la  flotte  anglaise,  164,  stipulé  pour  lui  par  le  traité  de  Cam- 

165,  226.  Délitre-  don  Jayme  de  Ma-  brai,  341,  345.  Date  de  son  mariage, 

iorqae;luipréteaide;  son  alliance  avec  386.  Lève  des  Basques;    ks  opposa 

le  dac  d'Anjou,  219  ,  220.  Il  faitat-  aux  Espagnols,  507.  Séance  du  parle» 

taquet  la  Navari«,  236.  Ses  conces-  ment  à  laquelle  il  ipsiste,  588.  11  est 

sioas  au  peuple  ;  quelquefois  trop  libé-  présenté  i  l'empereur  ;  XVII,  10.  Son 

nies;  sa  mort,  S4 4»  projet  de  l'arrêter,  48.  Cause  l'arres- 

HENRI  lY,  roi  de  Castille;  donne  tationdePoyet,  130.  Fait  partie  du  con* 

asile  au  prince  de  Yiane;  XIV,  104.  seilroyal;  n'y  siège  pas,  304 ,  305.  In* 

Attaque  le  roi  d'Aragon  ,107.  Accepte  surreetion  qu'il  punit  en  Guienne,  350, 

l'arbitragedeLouisxi,  108, 109.  Leur  HENRI,  comte  de  Portugal,  de  la 

eatcevue  ;  de  qui  accompagné  ;  pour-  maison  capétienne  de  Bourgogne  ;  gen- 

^i  sa  fille  ne  hii  succède  pas  ;  son  dre  d'Alphonse  vi  ;  fondateur  delà  mai^ 

hue;  mécontentement  mutuel  des  deux  son  de  Portugal;  IV,  469. 

n>is,  Ud,  1 14.  U  perd  son  frère  ;  mot  HENRI,  archevêque  de  Braga  ;  pnk 

de  Louis  XI,  293.   Ce  roi  lecherdia  damé  roi  de  Portugal;  préiendans à  sa 

ion  alliance,  îé5.   Sa  lutte  avec,  ses  succession  ;  XX,  25*  26.  Sa  mort,  t7* 

Si4tU,341.Sa]iuNrt,430«  HENRI  II,    os  ldsigiak»  roi  de 
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Chypre  et  de  Jérusalem  ;  secourt  Acre  lors  du  prononcé  de  la  sentence  de  In 

assiégée;  VIII,  440.  Sa  fuite,  450.  Pucelle;  XIII,  189. 

HENRI,  chef  de  la  secte  des  Henri-'        HERBERT,  abbé  de  Satnt-Piemle 

eien«,  condamné  à  un  emprisonnement  Vif;  prend  la  croix;  V,  307.  Sa  mort, 

perpétuel  ;  V,  37 1  ,îJ7î.  Voy.  Albigeois.  3 1  S. 

HENRI ,  abbé  de  Glairvaux  ;   légat        HERBERT,  négociateur  d*Elisabetb 

du  pape  en  Languedoc;  VI,  31.  d'Angleterre  pour  la  paix   générale; 

HENRI  (J£AN) ,  député  aux  Etats^é-  XXI,  477. 
néraux  ;  répond  au  discours  du  cban-        HERBE  VILLE  ,   poursuit  Vilkn  ; 

celier;  XIV,  648.  XXVI,  369. 

HENRI  (jACoiEs),  maire  de  la  Ro-        HËRKFORD  (ccxte  b')  ;  son  eon- 

chelle;  son  pouvoir  dans  cette  ville;  plot  contre  Guillaume-le-Conqnéraot ; 

ses  rapports  avecLanoue;  XIX.  Î07.  IV,  40  ^  Comment  puni,  445. 

HENRIETTE    de    France;   épouse        HERIBERT ,  frète  du  duc  de  Septi- 

Charles  \^^  d'Angleterre;  XXII,  545  manie;  son  sûppHce;  III,  7. 
etsuiv.,  557  à  559.    Ses   serviteurs        HERIBERT  I^^,  comte  de  Verman- 

catholiques éloignés,  579.  A  étéaccom-  dois  ;  III,  995.  Reconnaît  Eudes,  996. 

pagnée   par  Brienne;  XXIII,   3.   Ses  Conjuré  contre   lui;  fait  reconnaître 

imprudentes  démonstrations  papistes;  Charles4e*Simple,  306,  307.  Forcé! 

son  pèlerinage  à  Tyburn  ;  ses  brouille-  Tobéissance,  3t3.  Charles-le-Simple 

ries  avec  le  roi,  37  à  41.   Décision  invoque  son  secours,  353.11  le  Ait 

que  Richelieu  lui  abandonne,  111.  Sa  prisonnier,  355.  A  part  au  goureroe- 

mère  se  met  sous  sa  protection,  3ê3.  ment,  357.  Bat  les  Normaods,  ^^59. 

Ses  malheurs  commencent,  434.  Elle  Mécontentement  que  lui  donne  RodoI« 

se  réfugie  enTrance;  XXIV,  61.  Con<  phe  de  France;  ses  exigences;  ligne 

seil  qu'elle  donne  à  la  régente,  991.  qu'il  forme;  il  remet  Charles  en  1£- 

A  qui  veut  marier  son  fils,  597.  Traité  berté;  recourt  au  pape;  obtient  satis- 

dont  elle  est  dépositaire;  XXV,  190.  faction;  renferme  Charles;  ligué  arec 

Sa  mort,  186,  187.  Hugues  contre  Boson;  se  brouille  avec 

HENRIETTE  d'Angleterre;  épouse  lui,  370  à  374.  Ligué  avec  Gislebert; 

Monsieur;  XXIV,  598.  Inclinatten  de  leur  guerre  contre  Hugues  de  France; 

Louis  XIV  pour  elle;  XXV,  16, 17,  33,  ses  revers;  sa  constance)  affection  des 

59.  Qui  elle  lui  préfère,  18,  34.  Le  roi  bourgeois  ;  reprend  Château-Thierry; 

lui  recommande  La  Vallière,  61.  Elle  pacification,  377  à  380.  Reçoit  à  Bra- 

l'admet  à  sa  table  de  jeo,  63.  Son  dé-  logne  Louis  iv,  395.  Hugues  se  rap- 

mêlé  avec  la  comtesse  de  Soissôns,  89,  proche  de  lui ,  398.  Leur  guerre  avec 

83 .  Soins  qu'elle  donne  à  la  reine-mère,  Louis  w,  400.  Fait  hommage  à  Odion, 

90.  Elle  quitte  la  cour,  174,  175.  Sa  403.  Rétablit  son  fils  à  Reims;  pro- 

mission  près  de  son  frère  ;  bouderies  clame  Othon  roi  ;  assiège  Laon  ;  bat 

de  son  mari;  sa  mort,  187  à  196.  A  Louis  sur  l'Aisne,  407  à  409.  Lui  dit 

causé  la  disgrâce  de  Villeroi;  XXVI,  enfin  hommage;  pacification,  414.  Sa 

117.  mort,  490. 

HENRIQUEZ    (  ieanne  ) ,    épouse        HERIBERT  H,  fils  du  précédeat, 

Jean  ii,  roi  de  Navarre  ;  naissance  de  épouse  Odgive;  III,  444.  Douaire  qu'il 

leur  fils  ;  XIV ,  103.  Assiégée  par  des  lui  donne,  445. 
insurgés,  107.  Secours  qu'elle  reçoit,         HERIBERT  UI ,  fils  du  précédent, 

lOH.  auteur  présumé  d'une  des  six  pairies 

HENTIUS,  roi  de  Sardngne,  fils  de  laïques;  d'où  vient  cette  supposition; 

Temperenr  Frédéric   ii;    capture   en  IV,  16.  Partisan  des  Carlovingiens,  49. 

mer  les  prélats  qui  vont  juger  son  Seconde  son  gendre  Charles  de  Lorrai- 

père;  VII,  943.  ^  ne,  45.  Se  rend  à  Rome  et  gagne  à  son 

HERACLIUS ,  empereur  ;  ses  vio-  parti  le  pape  Jean  xv ,  55  «  56.  Loi 

toires  en  Orient;  II,  13.  dénonce  les  actes  du  concile  deSaint- 

HÉRARD  (GUILLAUME);  son  sermon  BasIe,  61.  -Sa   mort,   63.  Afiûite- 
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ment  da  eomté  de.  Vennandois,  64.  HERMÂN»  «rdieYèqiie  de  Cologne; 

HERBBERT,  comte  du  Maine;  mal-  pourquoi  blâme  par  Charles-Quint; 

traité  par  Fpulquea-Nerra  ;  IV,  531.  XVII,  533. 

Fait  prisonnier  par  Geoffroi,  533.  Lui  HERMANN  de  He8se->Cassel ,   ^lu 

fait  homma^  ;  pourquoi  appelé  éveilla  archevêque  de   Cologne  ;  XIY ,  i^, 

ehiera,  339.  Assiégé  dans  Neuss  par  Charles-le-Té- 

HERIBERT-LE- JEUNE  ;  fait  hom-  méraire,  418. 

mage  à  Guillaume  de  Normandie;  lui  HERMÂNFROI  ,  roi  des   Thurin- 

laisseson  comté;  IV,  339.  Sa  famille,  giens;  I,  248.  Fait  périr  ses  frères  ; 

404.  s'associe  à  Thierry,  549.  Sa  mort,  550. 

HERIBERT ,  archeréque  de  Kilan  ;  HERMANGARDE,  épouse  Lothaire  ; 

arrêté  par  ordre  de  Gonrad-le-Salique  ;  II,  4M . 

déUvré  par  une  insurrection  ;  IV,  555.  HERMANT ,   Tun  des  solitaires  de 

Se  réfugie  chez  Eudes  de  Blois,  256.  Port-Royal;  XXV,  139. 

Réconcilié  avec  Henri  m,  559.  HERMENTRUDE,  épouse  Gharles- 

HERIOLD  ET   REGINFRED  suc-  le-Ghauve;  III,  78.  Samort,  187. 

cèdent  en  Banemarck  à.Hemming;  HERMOISES(roberti>es), prétendu 

traitent  avec  Charlema^e;  II,  415.  époux  de  la  Pucelle;  XIII,  194. 

Invoque  la  protection  de  Louis,  433.  HERPIN,  vicomte  de  Bourges,  vend 

Secouru  par  ses  troupes,  435.  Partage  au  roi  de  France  sa  vicomte   et  part 

la  royauté   avec  les  fils  de  Godfrid ,  pour  la  croisade  ;  V,  59. 

449,^456.  Se  &it  chrétien;  reçoit  un  HÉRULES  au  service  de  V  empereur; 

comté  dans  la  Frise,  464.  I,  34.  Etablis  vers  les  Palus-Méotides, 

HERISIÇOE ,  reconnu  roi  des  Bre-  150.  Entraînent  des  Quades  dans  les 

tons  par  Charles-le-Chauve  ;  luf  rend  Gaules,  153.  Donnent  leur  nom  aux 

hommage  ;  m,  106.  Son  gouvernement  fëdérés  d'Odoacre  ;  disparaissent  avec 

est  augmenté  de  trois  villes,,  107.  Sa  lui,  537. 

mort,  130.  HERVERSEM,  amiral  hollandais; 

HERISSON   (thierri  de),   évêque  ses  pertes  i  la  bataille  de  Sainte-Hé- 

d'Arras;  comment  mêlé  au  procès  de  lène;  XXVI,  55. 

Robert  d'Artois;  X,  45,  43.  HERVEY,  comte  de  Nevers,  croisé 

HERISSON,  aventurier;  son  atroce  coiitré  les  Albigeois;  V,  578.    Refusé 

pillage  de  la  grotte  de  Massano  ;  XV,  la  vicomte  de  Béziers,  596.  Son   mé- 

535.    -  .  contentement   contre  Philippe,   355. 

HERIVÉE,  comte  français  ;  vaincu  Diète  à  laquelle  il  assiste,  857.  Aecuaé 

par  les  Normands  ;  III,  175.  d'être  entré  dans  l'alliance  de  Jean- 

HERIVÉE,  archevêque  de  Reims;  sanS'-Terre,  366.  Prête  à  Philippe  un 

forteresses  qu'il  fait  bâtir;  III^  316.  nouveau  serment,  430.  Passe  en  Terre- 

Apaise  le  mécontentement  du  duo  de  Sainte,  499. 

Saxe,  344.    Secours   qu'il  aanène   à  H£SSE-CASSEL(LBPRniCBDB)batttt 

Charles  contre  les  Hongrois  ;  lui  donne  sur  le  Speyerback  ;  XXVI,  37 1 .  Prend 

asile  k  Reims ,  347 .  Disgracié ,  349.  Trauerbach,  413.  Vaincu  àCastiglione; 

Couronne  Robert;  meurt,  351.  XXVH,  10. 

HERLUIN,  comte  de  Hontreuil;  est  .  HESTRE  (du  j  ;  renfort  qu'il  amène 

cause  de  l'assassinat  de  Guillaume  à  Henri  iv  ;  XXI,  156. 

Longue-Epée  ;  m,  417.  Est  tué,  457.  HEU  (gaspard  de),  exécuté  par  or- 

HËRLUIN  DE  CONTAVILLE,  mari  drë  dulduc  deGuise  ;  XVIII,  137. 

delamèredeGuillaume-le-Conquérant;  HEYLLE  (jban  db],  négociateur  du 

IV,  443.                   V  <luc  de  Bourgogne  près  des  Gantois  ; 

HERMAN,  duc  deSauabe;  victo-  XI,*464. 

rieux  à  Àndernach  ;  IH,  404.  HIJAR  (Vrançois  de)  étrangle  Piétro 

HERMAN,  duc  de  Souabe;  prétend  Navarro  ;  XVI,  317. 

à  l'empire;  IV,  157.  Brûle  Strasbourg  ;  HILDBURGHAUSEN  (le  prince  d') 

est  défait;  se  soumet  à  Henri  11,  158.  commande   l'armée  des   Cercles;    sa 

TnhU  généraU  de  VHiitoire  des  Français.                             ^ 
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joBction  «T«c  teiibi8«t  XXIX,  tl8,  chÉtead  Stlflfr^Liige;  ééli¥K  t»é!ir  (Ml* 

136.  n  perd  la  btttilk  4»  RMba«h,  caHi;  fêh^  à  ftâl«M«;  ftaeiiH,  4èO. 

137  à  1 40.  Sertnens  que  Itti  pfètêllllèl  fiMdàtei- 

HILDEBAAND,    duc  de  Spotke,  rM  qu'il  déU<sk«  de  leaftf  ftoÉêttûii, 

complice  de  lUdgefideê;  II,  ffdf .  A(s  46t  et  suit.  P<mH|tt(it  a  «KfiMUflttuiié 

ousé  par  le  pape;  apaise  Gherleina-  le  comte  de  Toulouse,  466.  QaiêlH 

gne,  S84.  Est  chargé   de  repousser  son  parti,  4^7,  49^.  ^projèlide 

Adalgise,  tSO.  croisade.  6f  5.  ^s  pHSIentiotol  en  ptN 

HILDEBRAND,  depuis  Grégoire  tti,  tie  abatdonoées  par  Calixte tt  ;  T,  IM. 
pape,  ftiTorable  à  Bérinnr;  lY,  t9t.  À  condamné  l'usage  des  guerres  pri- 
SoD  intrépidité;  ses  Idens;  son  in-  vées  et  des  Mittbatsjïldieiaites*,  Tul, 
fluence  sur  le  clergé;  s'instruit  des  1»-  78.  9a  canonieatfon  ;  XXVlII,  48. 
çons  d'Odilon  de  Glony;  son  cèle  pour  HILDEGARDB,  têtbM»  dé  CËàrlé- 
l'indépendance  de  l'Eglise,  297  k  S99.  magne  ;  II,  980.  AppeMê  ftu  Aié($b  di 
En  Bous-diaere  à  Rome;  mission  que  Payie,  248.  8a  mort,  299. 
lui  donnent  les  Romains  auprès  de  HILDft6ARt>É,  femme  de  OeilliB- 
l'empereur,  808.  Gomme  il  la  rem-  me  ix  de  Poitiers  ;  ftMnee  sodiuâfllit 
plit,  304.  Combat  le  clergé  marié,  307.  ooneile  de  Reims  *  Y»  164. 
Fait  élire  Alexandre  tt ,  826.  Elu  à  la  HtLDERlG,  abbé  de  9iinl4^tftkifi 
mort  de  ce  dernier;  parti  contre  luit  d'Auxerre  ;  sommation  <{ue  lai  ftitle 
désarme  l'empereur  ;  obtient  son  eon^  roi  Robert;  lY»  182. 
sentement  et  est  consacré  ;  ses  plans  HILDUITC  ,    dn    pàHi   des  ili  ^ 
de  réforme;  veut  détaCber  le  elergé  des  Louis  1»^  ;  m^  6.  Enfreint  see  ofjfes, 
plaisirs  du  monde;  l'opposer  attx  prin*  f  1 .  En  est  puni,  12.  Se  ^an^  éspirti 
oes;  opposition  deeévêques  de  Fratfee;  de  Lolhaire,  56. 
son  inflexibilité  i  l'égard  da  roi  Pbi-  HIMBERGOURt   (bB  smÈ  ■')  de- 
lippe;  sa  lettre  à  Tévèque  de  (%Alodê,  mande  la  liberté  dès  6tages  liégeois; 
888  et  suiT.  8a  lettre  aux  pi^ats  de  XIY,  237.    Sa  prudence  an  siège  de 
France;  son  appréeiatioti  de  la  situa*  Liège, 23diEnleVé par le^rétoltés;nis 
tion  du  royaume ,  des  maux  qui  le  4é*  en  liberté,  270, 271 .  Né^ie  lapide 
soient;  réparations  qu'il  eiSge  d^  toi,  Saint-Pol,  410,  41 1 .  Est  son  i^ien, 
892  et  suiy.  Sa  lettre,  dans  le  même  457.  Conseiller  de  la  jenne  doehesse, 
sens,  au  due  d*Aqttltaine,  896  et  suif*  497.  Sen  ambassade  près  de  Lotiiisii 
Elttge  qn'il  fait  de  GttilUume4e^Gdtt-  504  à  506.  Son  supplice,  509. 
qnérant;  ses  projets ,  402 ,  403.  Pré*  HIIfGMAR,  àrdieTêque  de  IleiBs, 
tend  exclure  les  prineei  séeuliete  de  domine   son   époque;   111^   lOS.  Se 
tente  part  aux  nominations  eeelésiài»  querelles  Àéol(%iques  iiyeeClétêMsle; 
tiques;  ses  légats  sontiemient  «ettë  sa  victoire,  lOS.  Ben  ettiretne  iifee 
prétention;  expulse  un  évêqtte  de  Cba^  Louis-le'Oei^ilfiiqîie,  1 84 i  Put  ^'^ 
très  désigné  par  Philippe  ;  dispute  le  frreUd  éa  procès  de  Tbêutbe^,  14&? 
droit  d'investiture  aux  gratids  fhida^  147.  Soii  àmMiiéfi  ;  Soft  imfhtt 
tnires;  eite  h  Rome  l'empereur  Henri  IV,  Cbarles-ïë-Oianve  ;  Ses  démêlés  1^ 
seul  souverain  qui  lui  résiste;  l*ex-  le  pape,  148.  96é  humiliàtiélWj  Idf. 
eommunie;  proclame  son  prétendu  droit  Récit  de  la  mort  dé  Lofhatre  I  lu  «t- 
de  déposer  les  empereurs,  de  oôndamM  tfibtt^,  166,>  15^.  8s  ftotttrovWse  ilfdt 
ner  les  rois,  de  faire  seul  les  lois;  le  pape  au  sujet  de  l'hérita^  d»  » 
humiliations  qn'il  fait  sobir  à  remftè»  ttAy  160.   Psttt  qn'il  predd  cepnc^ 
feur;  fait*  élire  roi  de  Germanie  Ro-  de  Gsrléman,    194.    EnAemi  dtf  « 
dolphe  de  Souabe;  là  guerre  éclate;  prince  et   de  son  propre  neveu  qui^ 
défaites  de  son  parti;  ses  dangers  per-  embrassé  sa  éftuse,  196.  Sedéebreeo 
sonnels;  sa  partialité  pour  Guillaume;  faveur  de  Lonis*le-D^è  ;  conseil &*•* 
ses  lettres  hautaines  aux  souverains  ;  tain  qu'il  Idi  Aohte ,  22&.  ^  ^"' 
son  ton  méprisant  avec  Philippe,  4ôl  tonne,  226.  S'oppose  vaiileméM  d  Hv 
à  458f  Ses  désastres;   enfermé   àtt  gués  de  Lorrame,  226.  8e  rêlifs  pdf 


tïûlhïèiih  Ifdi^liiàiiâSi  sli  mbH,  95S;  HÔL^TEHV  (lé  ^riiIcè  »é),  piisoht* 

HINCHAA,  éveqûe  delaott,  neteii  fiiër  I  Denàin;  XXVII,  163. 

du  précèdent;  dét>oëépér  Itii  ;  tll^  196.  HOMPECi!  (le  Ékiiorn  Dk)  foiàé  U8 

Jeté  fen  ptison  *  phurquol,  197;  lignes  de  TlUetoi  ;  XXVI,  44t. 

HINOIOSA  (LÉ  MAhQCls  t*) ,  gbuf  eN  HONGROIS  ;  leurs  commeticefalfené; 

neutdaMilàhais;  ititemèfatdaiisrflfTai-  IIl,  211.  Leui-s  inclirsioti^.  ttT,  3t0. 

re  dei!la  éttccéssioii  de  MeliltoUë  ;  XXII,  N'oAt  d'autre  dothicile  que  leurs  èliars; 

f1%y  Tt%.  Rotapt  avec  le  duc  de  Savoie,  passent  en  cruauté  lès  Ncrt-manfis,  550; 

415  à  417.  Est  aux  prises  atee  lUi;  seà  3^1.  Théâtres  de  leurs  rdvagCs,  341. 

succès  arrêtés  pai'  un  armistice,  413i  Réprimés  par  Hénrl-l'Oîseleur,  34S. 

Estrappeléj  419.  Leur  incursion  en  France,  347.  AHû 

HIRTENSTEIN,  Stilô^è  ;  stifl  poite  rés  en  Italie,  366.  Leur  origine  ;  leur 

à  la  bataille  de  Mofët  \  XIV.  479.  migration  ;  leur  ^tàblissemei^t  en  Eti- 

HOCHSTÉTt  Ou  BLENÉEiM  (sa»,  tope;  détruisent  Pdyie,  866.  Inondent 

tAiLLë  tE)  gagiiéé  par  Eugène  et  Mai^l«  là  Provence  ;  fbnt  de  la  Gothie  un  dé^ 

borough  sur  Tallalrd  et  Harsih  *  XXVf ,  seH;  défaits  par  le  comte  de  Toulouâë; 

409.  leur  ftrméé  est  détruite,  367.  Vaincus 

HOCQUINOOtJRT    (lÈ    iAftéCHAL)  déflhitivëtneht  par  Èenri-l'Olseleur , 

Wtttt  )jar    Turennè  ;    XXIV,    337.  376.  Entreht  en  Bourgogne;  vaincu» 

Gonsfiire  cohtte  GOiidé,  âSÔ,  831.  Ât-  par  Rodolphe,  380.  Envahissent  eh- 

taqué  dans  le  parletneiit;  il  escorte  Corela  France,  399.  Attirés  eh  Lor- 

Mazarlhj  416  et  stuiv.  Aux  prises  avec  faine  ;  étendent  leurs  ravages  en  Fratt* 

les  frondeurs,  455»  Son  poste  au  coti}-  Ce,   447.    Vaincus   par    Othon  près 

6iit  de  liléneau,  456  et  suit.,  483.  d'Augsbourg  et   désormais  contenue. 

Ses   opérations   ëh   CMalo^ne,    497.  461. 

Prend  part  au  secoure  d'Ari-ài,  515,  HONORtUS,  empereur  d*Ôcctdent; 

dis.  Sa  défbctloti  ;  âa  fin,  353,  554.  \,  45.  Ordonne  la  convocation  d'une 

HOEL  II,  comte  dé  Ilahtéè;  lies  dé-  diète  annuelle  des  Gaules,  55.  Loi  de 

taêlés  nVec  Geoffroi*Màrtel  \  IV,  335.  lUl  sur  la  culture,  87.  Les  Gaules  en- 

AveC  ses  folsinS,  83t,  446.  tièremeiit  chrétiennes  souS  son  régné, 

HOEL,  fils  putatif  dé  Conah  lit,  diiè  105.  Gouverné  par  Stilichon,  155.  Sort 

de  Bretagne  ;  renié  par  celdi-ci  ;  est  règne  signalé  par  Tinvasion  générale 

reconnu  par  les    KantAis  \   V,   3^9.  de^  Barbares ,  par  l'établissement  des 

Abandonné  par  eui,  400.  Bourguignons    et  des  Viëigoths  dans 

H0GD8I>N,  complice  de  Babingtoh  ;  les  Gaules,  156.  I^^oppose  a  l'élévation 

Xk,  5.M  et  suiv.  de  Constantin,  13i.  Tente  vainement 

HOHENLOHE  (Lé  txyÈiik  dé)  ,  lieu-  de  dégager  les  Gaules;  confirme  l'éta- 

tenant du  îeuneprinté  d'Orange;  XX,  bllssemerit  dés  Bourguignons  et  deô 

118.                               •  Vlsigoths,  135.  Fait  assassiner  Stili- 

HOHENSTAUFFÉN  (FttÈbÊftlti  de)  ,  chon,  136.  Se  rapproche  des  Visigothè 

du  paHl  ita]^éHal:    s'empare  de  la  aprè^  la  mort  d'Alaric,   l37.  Leé  id- 

SonaBè:  IV,  498.  Prétend  a  la  COU-  stalle  ftU  midi  de  la  Gaule,  133.  Ih- 

tonne  impéHale  ;  V,  51 5.  Pourquoi  stalle  à  l*eët  leè  Bourguignons ,  141. 

écarté,  513.   Déclaré  ennemi  de  Tent-  Fin  de  son  règne,  145,  146. 

iJlte  ,514.  HOl!tORÏUS  1",  pape,  élu  par  IHm- 

HOJO  (LOtiis  dël),  straticd  de  Meir-  |)ératrice  AgnéS;  tV,  356.  Abandonné 

«iîie;  querelles  qu'il  ëntettimé;  il  eàt  par  la  nouvelle  fêgeftce  dé  l'empire, 

destitué;  XXV)  830,  831.  858.  0«t&)i<l  se  termine  le  schiâme, 

ROLLAND  (JEAN),  connétable  du  359. 

duc  de  Lancftsirë  ',  ées  négociations  avec  HONO AlUS  1),  pa^eî  reproche^  (|u6 

le  iDi  dé  Gèittînë;  XI,  497,  498.  Coii-  lui  adffes^e  Saint-Bfemttd ;  Y,  SOO.  Sa 

seiUerde  Richard  ii;  XII,  101.  ibort,  550. 

HGLllES  (t'JkUtRÀL);  flottiî  anglaise  HONORiUS  t!! ,  pftpe  ;  fembt&sse  U 

Itt'll  ebihluitliu  0an*dfe;  XXIX,  180.  ieftuâe  de  Henri  itt,  toi  d' Aôgletetrè ', 
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VI,  466.  Invoqué  par  Simon  de  Mont*  perlement  les  ordonnances  d'Oiléans 
fort,  493.  Impôt  qu'il  autorise  en  et  de  Romorantin  ;  ses  luttes  avec  ce 
France,  499.  Comment  il  en  affecte  la  corps;  sa  tolérance»  HOA  à  906.  H  dé- 
répartition, 5Q0.  Prend  sous  sa  pro-  clare  innocent  le  prince  de  Condé, 
tection  Amaury  de  Montfort,  504.  908.  Il  réunit  le  conseil  priTé  et  le 
Son  légat  dans  l'Albigeois ,  508.  Ses  parlement;  ses  idées  de  tolérance  sont 
efforts  contre  les  hérétiques,  519  à  repoussées;  ce  qu'il  obtient  de  l'asBem- 
516.  Conditions  que  lui  fait  Louis  viii,  blée,  218  à  290.  Comment  dispose  la 
546.  Espoir  que  lui  donne  l'empe-  procbaine  réunion  des  Etats,  991.  Sos^ 
reur  Frédéric  d'une  croisade  en  Terre-  pend  de  ses  fonctions  le  premier  pré- 
Sainte,  546.  Accepte  puis  refuse  les  sident  du  parlement,  999.  Est  alûmé 
offres 'de  Louis,  548,  549,  559.  Il  de  l'esprit  noTateur  de  l'assemblée, 
élude  les  propositions  de  Raymond,  994.  Assiste  à  la  conférence  de  Poissy, 

553.  Il  recommande  vainement  à  Louis  98  t.  Sa  lutte  avec  la  Sorbonne;  le 
de  renouveler  la  trêve  avec  Henri  m ,  général  des  jésuites  l'accuse  d'hérésie, 

554.  Sa  protection  à  l'égard  de  ce  roi,  943.  Conférences  qu'il  préside,  951, 

555.  Consent  ï  ajourner  le  départ  de  959.  Sa  discussion  avec  une  députa- 
Frédéric,  566.  Poursuit  les  hérétiques  tion  du  parlement,  956.  Ses  embtr- 
en  Italie,  570.  S'interpose  entre  les  ras;  il  persiste  dans  son  système  de 
rois  de  France  et  d'Angleterre ,  573.  tolérance,  960.  Sa  délibération  avec  la 
Favorise  ce  dernier;  VII,  33.  S'efforce  reine,  976,  Il  est  écarté  du  conseil, 
de  retenir  le  comte  de  la  Marche  dans  977.  Amnistie  qu'il  obtient  pour  Ton- 
son  alliance;  sa  mort,  34.  Son  inimi-  louse,  393.  Puis  pour  Rouen,  345. 
tié  pour  l'empereur  Frédéric  n ,  43.  Négociations  qu'il  conseille,  369.  Son 
A  négocié  son  mariage,  44.  désir  sincère  de  la  paix,  370.  Fait  dé- 

HONORIUS  IV,  pape;  son  élection;  clarer leroi  majeur,  396, 396.  Son dis- 

VIII,  374.  Faveurs  spéciales  qu'il  ao-  cours  au  Ut  de  justice  de  Rouen,  399. 

corde  à  Philippe-le-Bel ,  384.  Empé-  S'est  défié  avec  raison  de  TobéÊssance 

che  la  paix  entre  la  famille  de  France  du  parlement  de  Paris,  400.  Le  force  à 

et  celle  d'Aragon,  394,  395.  Sa  mort,  la  soumission,  409,  403.  La  reiae  n'a 

397.  Ses  vains  efforts  pour  attirer  en  confiance  qu'en  lui  ;  intrigues  defem- 

Italie  Rdldolphe  de  Hapsburg,  411.  me  qu'elle  mêle  à  ses  grandes  vues, 

HOOD,  vice-amiral  anghis,  battu  409.  A  quelle  condition  fait  délivrer 

par  de  Grasse;  XXX,  1 97,  909.  Son  Du  Moulin,  414,  416.  Complots  aux- 

habile  manœuvre,  903,  991.  quels  il  est  étranger;  le  pape  est  tenté 

HOPITAL  (michsl  de  l'),  chance-  de  le  traduire  à  l'inquisition;  saft- 
lier;  son  amitié  pour  Olivier;  XVII,  mille  est  protestante;  sa  bonne  foi 
385,  399.  Sa  nomination;  XVIII,  1 64,  dans  ses  efforts  de  neutralité  ;  sa  capt- 
156.  Ses  efforts  pour  empêcher  l'in-  cité  pour  le  travail;  sa  vie  simple  ;  ses 
troduction  en  France  de  l'inquisition  réformes  conune  législateur;  le  paile- 
d'Espagne,  157.  Conseille  l'assemblée  ment  repousse  celle  relatera  an  calen- 
des notables,  160.  T  assiste,  161 .  Son  drier,  499  k  436.  Son  discours  an  par- 
discours,  169.  H  signe  l'ordre  d'arrè-  lement  de  Toulouse,  438.  Réfoinie 
ter  les  Bourbons,  174.  Se  rend  dans  qu'il  opère  par  l'ordonnanee  de  Moa- 
la  prison  de  Condé  ,178.  Confirme  la  lins,  466  à  469.  Ses  explications  avec 
reine-mère  dans  sa  répugnance  à  livrer  la  reine  d'Angleterre,  490.  Il  n^^'e 
les  Bourbons  aux  Guises,  189.  Lui  avec  les  Huguenots,  603.  Est  âoigaé 
conseille  de  s'emparer  de  Tantorité ,  par  la  reine  ;  XIX ,  96,  96 ,  101.  St 
186.  U  préside  le  conseil,  190.  Assiste  mort,  396. 

à  l'ouverture  des  Etats,  191.  Son  dis-        HOPITAL  (us  VAROins  de  l*)  est 

cours,   199.  n  donne  la  parole  aux  gouverneur  de  la  Champagne;  XXIT, 

orateurs,  199.  Subsides  qu'il  deman-  303. 

de,  901.  Ses  propositions  k  la  séance        HORIC,  roi  de  Danemarck,  laine- 

de  clôture,  909,  903.  H  présente  an  ment  menacé  par  les  fils  da  DâMS- 
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naire;  III,  91.  Lance  ses  neveux  sur  HOWE  (lord)  renforce  le  général 

les  côtes  de  France  et  d'Angleterre,  anglais  Gage  en  Amérique;  XXX,  13&. 

104.  Guerre  civile  avec  un  de  ses  ne-  Combat  à'Boston,  136.  Ses  opérations 

yeux;  bataille  sanglante,  114.  dans  la  Delawarre,  153.  Sa  retraite; 

HORN  (jEAif  D^,  sénéchal  du  Bra-  il  est  remplacé,  175.  Il  combat  d'Es- 

bant;  flotte  qu'il  commande;  XIII,  301.  taing,  176,  177,  Ravitaille  Gibraltar, 

Est  tué ,  303 .  Sa  veuve  arrêtée ,  304 .  2 11 . 

HORN  (je AN  de),  évèque  de  Liège;  HUBERT,  beau-frère  de  Lothaire  ii, 

soulèvement  contre  lui;  XV,  115.  accusé  d'inceste;  ni,  144.  Accueilli 

HORN  (le  comte  de);  ses  représen-  par  Gharles-le-Chauve,  145.  Sa  mort, 

tations  hardies  à  Philippe  n  sur  les  ri-  151.  Par  qui  tué,  989. 

gueurs  exercées   contre   les  religion-  HUBERT,  vicomte  du  Mans,  force 

naiTes;XVin,  449.  Pacifications  qu'il  Guillaume-le-Conquérant  à  lui  accor- 

négocie,  480.  Refuse  de  se  rejoindre  der  la  paix;  lY,  475. 

à  là  confédération  des  Gueux,  483,  HUBERT,   archevêque  de   Gantor- 

484.  Son  supplice;  XIX,  12.  béry,  prend    parti    pour    Jean-sans- 

HORN  (GUILLAUME  d^e)  accopte  le  Terre;  YI,  184.  Le  couronne  pour  la 

commandement  de  l'armée  nationale  quatrième  fois,  217.  Le  seconde  dans 

des  Pays-Bas;  XIX,  486.  ses  exactions,  227. 

HORN  (GUSTAVE  de)  signe  avec  hi  HUE  DE  MIROMESNIL  est  nommé 

France,  au  nom  de  la  Suède ,  le  traité  garde  des  sceaux;  XXX ,  27.  Favora- 

de  Bernwald;  XXIH,   172.  Seconde  Me  au  rappel  du  parlement,  38.  Ligué 

Gustave -Adolphe,  179,  192.  Bat  le  contre  Turgot,  86.  Puis  contre  Nec- 

secours  espagnol,  196.  Se  range  au-  ker,  126.  Choisit  le  successeur  de  ce 

tour  de  Weymar,  220.  Ne  peut  sau-  dernier,  235,  236,  237,  241.  Est  du 

ver  Ratisbonne;  est  prisonnier,  246,  conseil  des  finances,  239.  Brouillé  avee 

247.  Yergennes,    245.   Fermentation  qu'il 

HORN  (le  comte  de)  assassine  un  entretient  contre  Galonné,  344.'  Son 

agent  de  change  ;  meurt  sur  la  roue  ;  renvoi,  345. 

XXYH,  418,  419,  425.                 ^  HUESGAR  (le  duc  d')  ,  ministre 

HOTLAND  (le  comte  de);  son  am-  d'Es|Mgoe;  XXIX,  236. 

bassade  en  France;  XXII,  545.  HUGONET  (Guillaume),  chancelier 

HOTTMAN  (François);  sa  publica-  de  Bourgogne;  accuse  Louis  xi  d'em- 

tion  intitulée   Franco- Gallia;  XIX,  poisonnement  ;  XIY,  406.  Est  le  gar- 

256.  Sa  réponse  à  la  buUe  d'excom-  dien  de  Saint-Pol,  457.  Gonseiller  de 

monication  du  Navarrais;  XX,  185.  la  jeune  duchesse,  497.  Son  ambas- 

HOTTBfAN  (CHARLES) ,  trésorier  de  sade  près  de  Louis  xi,  504  à  506.  Son 

la  Ligue;  XX,  133, 136.  Soulevé  par  supplice,  509. 

Guise,  343.  HUGUENOTS,  nom  des  libéraux  de 

HOUDETOT  (ROBERT de), Ueuteûant  Genève;  adopté  par  les  religionnaires 

du  roi  Jean;   ses  opérations  en  Nor-  de  France;  XYIII,  117. 

mandie;  X,  455.  HUGUES-CAPET,  roi  de  France  ; 

HOULAGOU,  khan   des  Mogols;  son  âge  à  la  mort  de  son  père;  HI,  462. 

détruit  le   califat   et  ruine  Bagdad;  Est  gouverné  par  sa  mère;  jalousie 

Vm,  49.  Envahit  la  Terre-Sainte,  50.  qu'il  excite  chez  Lothaire  ,  473.  Son 

HOWARD  (Edouard);  sa  flotte  an-  mariage;  sa  médiocrité,  475.  Sa  part 

glaise  ravage  les  côtes  de  Bretagne;  dans  la   querelle    entre   Lothaire  et 

XV,  601 .  Est  tué  ainsi  que  son  frère  Othon  ii  j    obscurité  de   son  histoire 

Thomas )  637.  avant    son    usurpation;    accompagne 

HOWARD   EFFINGHAM,    amiral  l'empereur  en  Italie,  483  à  485»  In- 

anglflâs;   destructeur   de    l'invincible  ttigues  qui  précèdent  son  avènement; 

Armada;  XX,  384  à  388.  son  habileté  à  se  tenir  dans  l'ombre, 

HOWE  (lord),  tué  à  Ticonderoga  ;  492,  495.  Proclamé  roi  par  son  ar- 

XXIX  ,177.  mée  et  sacré  à  Reims,  498 .  Evénement 
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fû  oommsnca  )k  pénp49  où  l^fiulorité  tributs  4e  Ift  royftut^ ,  7S,  7^.  Vm- 
royale  e«t  aaéaDtie  \  u*n  point  lo  droit  ^Hoi  %  t^it  eouroimer  «oq  fils  4e  soi 
io  Iiir«  4^8  loi9  ;  oe  se  distingue  4^9  vivant  i  96.  Insubordination  même 
autres  princes  que  par  des  prérogati*  dans  ses  4ppaines,  97.  It'a  pas  laissé 
ifes  honorifiques  \  le  régime  féodal  l'a  j^n  seul  souvenir  glorieux ,  ^10- 
précédé  \  coutumes  des  temps  de  Clo->  ^UGUES ,  ûls  de  progon  ;  9t  nais- 
-vis  accréditées  encore  de  son  temps;  Sfinoe;  \l,  lûO,  Son  l^ritagS)  1Û7. 
ly,  1  à  4.  Prétendue  prééminence  de  sa  HUGUES,  bâtard  de  GbarieD^gDe; 
principauté  sur  d'autres  seigneurs*,  II,  417.  Tonsuré, 446. Coounaqdfiane 
seigaeuis  égaux  en  puissance  à  ceux  arn^ée  neu^trienne;  est  tné;  11|,  84. 
qu'on  a  regardés  comme  ses  pairs  et  HUGUES ,  beau-pè^  de  rempe^evi 
comme  auteurs  des  pairies  laïques,  I^otbaire;  II,  451.  L'anime  cooU^ son 
i^  à  17.  Est  le  complément  de  la  ré-  père,  467.  Trahit  Bernard,  4^S,  Cos- 
volution  féodale  ;  la  médiocrité  de  son  damné  à  n^ort,  puis  gracié,  469.  Opi- 
génio  souvient  pour  le  régime  qui  com-  nion  publique  en  s«^  faveur,  47  i'^ 
mence;  indifférence  des  contemporainf  mort;  III,  ^7. 
sur  sfîs  actions  antérieures  k  son  avé<-  HUG^piS,  Qls  de  ^jotbaire-lss^eune; 
n^l^ent;  sur  les  motifs  de  ses  parti-  s'en^pare  de  la  Lorraine;  III,  iti- 
sans  ;  sur  son  origioa  et  ses  fiqcètres^;  Résiste  aux  armées  de  ses  ûodes, 
opinion  de  son  temps  qui  le  fait  sortir  ^^1*  ^^  ravages,  2^4.  Li^éivec 
des  rangs  inférieurs  de  ^a  société;  Godfrid,  258.  Trahi;  aveuglé;  ewprt- 
comme  il  forme  l'assemblée  qui  l'élàvf  çonné,  S59. 
sur  le  trône;  sanction  qu'elle  reçoit;  ^U^U¥S>  abbé,  iift^tage  st^Gaih 
il  fait  sacrer  son  fils;  sa  pron^ptitude  |  zelin  le  gouvernement  de  la  ^easuie; 
s'emparer  de  la  couronne  ^  ses  adver-  lU }  S2Q.  ^  faction  fait  couTooner 
saires;  leur  inertie  le  maintient;  il  Louis  lu  et  Carlom^ui,  236,  237. Dé- 
s'appuie  sur  le  clergé;  laisse  Arpolphe  fend  Paris  assiégé  par  les  Normands, 
prendre  possession  de  l'archevêché  de  262.  S4  mort,  265.  Gomment  le  fua- 
Reims;  sermeus  qu'il  en  reçoit;  trahi  Ufient  les  historiens  du  temps,  380- 
par  lui;  sa  longue  inertie  pour  chasser  HUGUES  -  LE  -  BLANC ,  comte  de 
de  Laon  et  de  lieims  son  rival;  sa  corre^  France  ;  sa.  puissance  ;  |Il ,  349.  R^' 
pondaqce  avec  ses  vassa^  lointains  ;  yendique  l'abbaye  de  CheUes ,  3âû. 
iltt^que  ^uiU^ume-BrasHie-Fer;  assié'  Poursuit  Charles  en  Lorraine;  le  met 
gQ  en  vain  Poitiern  ;  sa  victoire  in-  ^n  déroute  ;  sa  conférence  avec  Heori- 
Iruçtneuae;  invoqué  parce  seigneur,  t^  l'Oiseleur;  maître  de  la  couronoe;  la 
Î47.  Sa  SQpmation  au  comte  Adalbert;  donne  ^  son  beau-frère  Rodolphe  ou 
^éponfte  de  celui-ci  ;  assiège  Laon  ;  est  Raoul,  352  à  355,  Gouverne  sovs  son 
vaincu;  comment  répare  sa 'défaite;  nom,  357.  L'appelle  à  son  secoon 
les  piinoes  çarlovingiens  lui  sont  li-  contre  les  Normands  ,359.  Médiateor 
Vfé%  par  trahison  ;  ç>es  luttes  avec  Us  ^U^  Rodolphe  et  Hériberl;  ligaé  «yec 
grands  feudataires;  .^vec  Robert,  son  ce  dernier:  contre  Ro^on;  ae  hrouiUe 
âU,  H^  ^  &2.  Veut  faire  dépêcher  Var-  avec  lui  ;  sa  guerre  ^vec  Giislçbert  et 
oMvêqtte  Âraolpibe;  l'accusée  devant  le  Héribort;  ^^i^e  lleims;  faitlaRfi^! 
pape  ;  le ,  traduit  devant  ui|  conf^l^  s'approprie  ui^e  pi^rt  de  la  Rourgogaet 
pMviftoial;  ch«fche  vainement  à  ap«i-  9? 3  à  %Ht*  ^  plus  puissant  dessel- 
ler le  pape  ;  son  pro^4  Qerbert  coq-  gnevus  de  la  France  {  états  q^'il  go»* 
damné  par  un  eoncUe;  guerre  obscure  verne;  §fs  ^hay^;  appelé  U  Gxoid: 
de  feudataires  pendant  «a  lutte  avac  pourquoi  ^e  pçen^  point  la  ceuroope; 
riigUse;  élat  des  grands  fiefp,  55  à  ^3  la  donne  au  jeune  Louis  d'Outr^er, 
et  suiv.  Impossibilité  de  se  formor  une  ^|  f^  39 1|.  Sur  quoi  il  Conçue  ses  pr^ 
idé«  de  son  caractère,  76.  Sa  pnort;  tentioivs  à  la  Bourgogne;  prend  Un- 
dtttaiàres  paroles  que  lui  attribue  le  grès;  traite  aveo  ses  çompétitei^iU"' 
ptnégyriate  de  son  fils;  sa  dévotion  {^^-  n^i^é  dnj^tinç  roi  co^trç  lui;  i^  ^'^' 
pttrttitinusei  il  n'a  jamais  po4;té  ies^t-  lie  avec  Héribert,  397,  ^9^  ^^^^ 
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giMrre  k  Loum  iv,  400.  Ftit  honunac^  BlAttgon,  43t.  £çlat  4e  sas  démêlés 
à  Othon ,  403.  Son  succès  à  Reiua  ;  avec  Artaud  )  copcilc  convoqué  i^  Ver- 
prodame  Oibon  roi  ;  assiège  I^aon;  bat  duo  pour  iuger  entre  eux;  il  le  réouse, 
Louis  sur  l'Aisne,  40?  à  409.  Jalousie  433.  Condamné  par  le  conaile  de  Mou- 
contre  lui  au  midi,  411.  Fait  de  non-  son,  433.  Son  représentant  au  concile 
Yeau  hommage  à  I^ouis  *,  pacification ,  d'Ingelshfiim;  cenvainon  de  faux  ;  il 
414.  Ses  combats  en  Normandie;  pro-  est  anathématisé ,  436.  Continue  la 
tége  le  fils  d'H4ribe|rt«  se  fait  confirmer  guerre ,  439<  Réclame  vainement  son 
dans  «es  titres;  accueille Louia  à  Paris;  archevêché  à  la  mort  d'Artaud,  464. 
nouvelle  guerre  entre  eux;  son  ambaa-  HUGUliS,  évftque  d'Auxerre,  invite 
sada  à  OÛioo  ;  obtient  son  amitié;- pro-  le  roi  Robert  à  se  mettre  en  possassion 
peae  à  Louis  de  partager  avec  lui  la  de  la  Bourgogne;  est  chassé  de  sa  ville; 
Normandie,  420  à  423.  Trompé  par  IV,  130.  Encourage  les  efforts  du  roi 
ce  prince;  son  ressentiment,  426.  Le  au  siège  d'Auxerre,  132,  Cçatinue  la 

retient  eaptif;iqu«lle  condition  il  lad4-  guerre,  163. 

livre;  Jn  guerre  aussitôt  recommene^;  HUGU^ ,  favori  du  roi  Robert  il  ; 

aan  alliauGQ  étroite  «Teo  lat  Noimwds;  oonaeils  qu'il  lui  donna;  IV,  135.  A»- 

au^  prises  avec  Arnolpbe,  4?é  k  4^1.  aassiné  sous  ses  yeux,  136, 

Prend  et  brûle  poissons  ;  est  axcom«-  miGU^,  dtapelain  du  oomte  de  U 

munie  con4itû>nnQlleme0ti  497  à  439.  Rocheehouart;  soufflet  qu'il  donne  à 

Défend  U  ciladeile  de  liaon;  SKQWA-  un  juif  à  Toulouse;  IV,  1&8. 

munie  par  le  pape;  se  xéconôilie  «vec  HU<|UES,  comte  de  Châlons,  fait 

ses  e^ntmia»  44 i,  442.  |9ouveam  d^  prisonnier  Renaud;  puni  par  le  due  de 

mêlés»  445.  Promat  son  appui  ^  îa  {Normandie;  IV,  191. 

veuve  de  Louis  ;  reconnaît  Lothair^;  HUGUËSa  ^Is  atné  de  Robert  ii,  as- 

obtient  U  concewi^m  dft  l'Aquitaine  ;  sooié  à  la  ooureI^le;  IV,  |72.  Nommé 

assiépft  T«iuemeut  Poitiers ,   459.  Sa  k  Graund  par  ses  ieunea  compagnons  ; 

retraite  ;  s«  victoire  infructueupe  \  s|i  réclame  à  quatorze  ans  aa  part  danï  la 

mort;  sa  famille,  457  à  46^.  royauté;  se^  pillages;  se  réfugie  chcc 

0UGU£S  d»  Provence,  rfi  dltalie;  Kude^  ;  réconcilié  avec  son  père,  173. 

M  généalogie  r  de9ceqd  de  Charlema^  Pemandé  par  les  Italien^  pour  roi , 

gBe;III,  361.  Son  usurpation;  fait  179.  Sa  mort»  187. 

hnmmaga.  de  U  Proveict  k  Rodolphe  HUGUES ,  fils   du  roi  de  France 

de  Frimco»  362,  S'eppuao  aux  U&or  Henri  i«r,   oomte  de  Vermandois;  sa 

grois»  366.  ^lève  l'IuUe  à  Rodolpl)e  naissance;  IV,  267. 

de  Bourgogne,  $63.  Lui  oède  ses  Euts  HUGUES,  duo  de  Bourgogne;  se  fait 

«B  deçà  des  Alpes.,  369,  Epouse  sa  moine)  IV,  466,  467. 

veuve,  397.  Pourquoi  no  détruit  point  HUGUES,   archevêque  de    Lyon, 

1«4  Si^aaina  du  Valais,  41^.  chargé  par  le  pape  de  ,  dissoudre  le 

HUGU£S-1*&>M01R,  premier  «)uve^  mariage  do  Philippe  i®'  avec  Bertrade; 

rain  de  la  Franche-Comté;  lÛ,  361.  IV>  522.  Concile  qu'il  convoque,  523. 

BUpute  l'héritage  de  fon  frère  Rodol-  HUGUES^   oomte   de  Saint-Paul , 

1^0  >  W  %  397.  Perd  Langrea;  traita  prend  U  cioû^;  IV,   533.  Part  avec 

ATecaesGompétitfurs,  997,  Ligué  avec  Robert,  545. 

Unis  ïH ,  400.  Lui  donne  i^ile ,  403.  QUGU£S«LE-GRAND  »  fràre  du  roi 

Sa  médiation,  442.  Philippe;  prend  la   croix;  IV,  532. 

RUGUES»  fiU  du  oon^  de  Vomum^  Part  avec  Robert-Courte-Heuse,  546. 
dois,  nrohev^uo)  de  Rein^  à  eipq  anif;  Passe  «onl  on  Grèce  ayee  quelques 
m,  371.  Long  siégo  que  aoutiennent  chevaliers,  547.  Est  retenu  prison- 
^>  habitans  pour  le  défendre;  dépoa*  nier;  délivré  par  Godefroi  de  BoviUon, 
sédé,  379.  RétabU»  4Q7,  409*  ÎU«ûit  54$.  Son  Retour  en  France,  559.  Eten- 
de le  cour  do  flomn  In  paBii^m,  414.  due  de  son  comté  de  Vevmandois^  V» 
^Wtégé  M  Ruguef  ée  |»¥aPQ«,  i%U  ^^   P^Jrt  do  nnuwau  P«»r  la  Teire- 
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HUGUES   n,   duc  de  Bourgogne,  chêTalier,  974  ,  275.  Prend  U  croix, 

prince  fainéant;  Y,  22.  Cherche  à  ré-  276. 

primer  les  vexations  de  ses  officiers;  HUGUES  d'Angers;  libéralité  envc^ 

noms  de  ces  avanies,  23.  Pourquoi  loi  révoquée;  IX,  369. 

nommé  le  Pacifique,  99.  HUGUES,  grand  inquisiteur  de  Toa- 

HUGUES  l***,  comte  de  Champagne;  louse  ;  le  pape  invoque  ses  rigueurs 

ses  expéditions  en  Terre-Sainte  ;  vend  contre  les  Turlupins;  XI>  161. 

sa  souveraineté  à  son  neveu  Thibaud  HUGUES  ( Besançon),  négociateur 

de  Blois;  V,  99.  entre   Genève  et  les  Suisses;  XYin, 

HUGUES  il,  comte  de  Rhodez;  li-  117. 

gué  avec  le  roi  d'Angleterre;  V,  459.  HUGUES  (sm  edwabd),  amiral  au- 

HUGUES  ni ,  duc  de  Bourgogne  ;  glais  ;  aux  prises  avec  Soifren  ;  XXX, 

ligué  contre  Philippe -Auguste;  VI,  216,219,  221. 

21 .  Reçu  en  grâce ,  23.  Son  mariage  HUMBAULD ,    seigneur  de  Saint- 

avec  la  veuve  d'Albéric  de  Toulouse  t  Sévère ,  forcé  par  Louis -le -Gros;  Y, 

il  acquiert  le  Dauphiné ,  35.  Ses  ex-  57. 

ploits  en  Terre-Sainte,  45.  Aux  prises  HUMBERGOURT  (le  sire  b'),  offi- 

avec  Philippe;  se  soumet,  40,    47.  cier  du  duc  de  Bourgogne;  mission 

Prend  la  croix  ,  54.  Son  entrée  à  Gé-  qu'il  remplit;  XII,  517. 

nés  avec  Philippe,  96.  Ses  prétendues  HUMBERGOURT  (le  sibb  d')  fait 

propositions  au   roi  de  Sicile,  102.  prisonnier;  XY,  387.  Racheté,  398. 

Largesse  qu'il  reçoit  ,^  104.  Massacre  Esta  l'armée  de  Picardie,  639.  A  celle 

auquel  il  préside,  112.  Partisan  fi-  d'Italie  ;  XYi ,  23.  Surprend  Golonna, 

dèle  de  Philippe;   notifie  à  Richard  25.  Son  poste  è  Marignan;  y  est.taé; 

l'intention  du  roi  de  France  départir,  3t,  35. 

113.  Reçoit  le  commandement  de  Var-  HUMBERT  I«'  (aux  blanches  mains), 

mée,  115.La  quitte,  119.  Meurt,  130.  etGerold,tige  de  la  maison  de  Savoie; 

HUGUES  IV,  duc  de  Bourgogne  ;  lY,  75.  Paraissent  à  la  cour  de  Goo- 
n'est  point    convoqué   au    sacre   de  rad-le-Saliqne,  224. 
Louis  VIII  ;  YI,  538;  Assiste  à  cdui  HUMBERT  H  de  Savoie  agrandit  sa 
de  Louis  ix;  YH,  23.  Son  mariage;  il  maison;  lY,  501.  Beau-père  de  Louis- 
attaque  le  comte  de  Champagne,  60,  le-Gros;  Y,  lit. 
61,  101.  Est  croisé;  le  pape  vent  le  HUMBERT  IH  de  Savoie  fait  hom- 
diriger  sur  Constantinople,  204.  Com-  mage  à  Frédéric  Barberonsse;  Y,  4S5. 
ment  obligé  de  s'embarquer  à  Mar-  Attaque  le  comte  dé  Toulouse;  son 
seille,  207,  208.  ËohaujSburée  de  Ga-  peu  de  succès",  459.  Son  alliance  avec 
za,  d'où  il  s'échappe  parla  fuite,  910.  Henri  d'Angleterre,  495  ,   496.  Son 
Son  départ  pour  l'Europe,  21  S.  Il  sem-  entrevve  avec  lui,  499. 
ble  disparaître  de  la  scène ,  227.  Sa  HUMBERT,  évèque  du  Pay-en-Ya- 
noUité ,  275.  Croisé  avec  saint  Louis,  lay;  Louis-le-Gros  lui  accorde  la  sei- 
348.  Où  le  rejoint,  397.  La  garde  du  gneurie  de  cette  ville;  Y«  255,  256. 
camp  lui  est  confiée ,  421 .  Ses  machi-  HUMBERT  II,  dernier  dauphin  vien- 
nes secourent  Braccion  à  la  bataille  nois;  son  avènement;  comment  s'est 
de  Mansourah,    428.   Le  roi  se  re-  rendu  mémorable;  X,  79.  Louis  de 
met  en  communication  avec  lui ,  429.  Bavière  lui  offre  le  titre  de  roi ,  94. 
Assiste  au  sacre  de  Philippe-le-Hardi;  Est  sollicité  à  la  fois  par  les  rois  de 
Vni,  222.  France  et  d'Angleterre  de  les  secoa- 

HUGUES,  comte  de  Saint -Paul,  der,   129.  Fait  partie  de  l'armée  de 

prend  la  croix;  YI,   205.    S'engage  Philippe  de  Yalois ,  149.  Ses  disposi- 

dans  la  croisade  contre  les  Albigeois,  tions  à  vendre  sa  succession  éventuelle; 

273.  Refuse  les  dépouilles  du  vicomte  ses  ouvertures  au  duc  de  Normandie, 

de  Beziers,  296.  221.  Son  traité  avec  Philippe,  222. 

HUGUES  Y,  duc  de  Bourgogne;  son  Cessions  qu'il  fait  en  Auvergne;  ses 

avènement;  IX,  171 ,172.  Est  armé  négociations  avec  la  cour  de  Naples, 
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993.  Ses  projets  ;  sa  croisade ,  966  à  par  sa  retraite,  il  met  fin  à  la  guerre, 
968.  Mort  de  sa  femme;  son  retour  en  156,  157.  Sort  du  cloître  après  95 
Europe;  ses  projets  de  mariage;  sa  ans  de  retraite  ;  soulève  les  Aquitains, 
cession  définitive  de  ses  Etats;  prend  993.  A  l'approche  de  Charlemagne 
l'habit  de  saint  Dominique  ;  est  pa-  disperse  ses  troupes  et  se  réfugie 
triarche  d'Alexandrie, 366 à 359.  chez  les  Gascons;  livré  au  vainqueur; 
HUMBERT  (guillaohe),  grand  in-  emmené  en  France;  s'échappe  et  se 
quisiteur;  confesseur  de  Philippe-le-  réfugie  chéries  Lombards,  994. 
Bel;  convoqué  à  Rome;  IX,  191  et  suiv.  HUNS ,  barbares  scythes  ;  leur  ir- 
Gommis  au  jugement  des  templiers,  ruption  ;  1,  118.  Quelques-uns  sui- 
199.  Quelle  preuve  il  imagine  de  don-  vent  les  Vandales ,  193.  Leur  expédi- 
ner  de  son  impartialité,  902.  tion  sous  Attila,  151  et  suiv.  Empire 
HUMBEîiT,  chimiste;  ses  travaux  éphémère,  159.  Asservis,  160.  Leurs 
avec  le  dnc  d'Orléans;  XXVII,  153  révolutions  rapides;  II,  19.  Leurs  ar- 
et  suiv.  mées  attirées  en  Bavière  et  en  Frioul 
HUMIÈRES  (lb  sire  d*)  prend  le  par  les  intrigues  de  Tassilon  ;  sont  vain- 
commandement  en  Piémont;  par  quoi  eues,  396. Nouvelle  irruption, nouvelle 
réduit  à  l'impuissance;  les  lands-  défaite,  397.  En  discussion  sur  les  limi- 
knechts  l'emmènent  avec  eux  ;  XVI ,  tes  avec  l'empire  franc  ;  sont  envahis 
546  à  648.  Est  du  conseil  de  Henri  ii;  et  vaincus,  335,  336.  Ligués  avec  les 
XVU,  305.  Saxons,  341.  En  proie  à  une  guerre 
HUMIÈRES  (JACQUES  d')  commence  civile;  abattus  par  Pépin,  357.  Bat- 
la  sainte  ligue;  acte  qu'il  fait  signer  tent  Gérhold,  374.  Prédications  dans 
en  Picardie  ;  XIX,  369  à  371.  Secourt  leurs  contrées,  409. 
Ham  et  est  tué;  XXI,  363,  381.  HUNTINGDON,  négociateur  de 
HUMIÈRES  (d');  son  poste  à  Ivry;  Edouard  m  dans  les  Pays-Bas;  X, 
XXI,  53.  H  rejoint  le  roi,  156.  H  109.  Puis  de  Richard  ii  avec  Ghar- 
entre  à  Paris  avec  lui,  969.  les  v;  XI,  930. 

HUMIÈRES  (le  maréchal  d');  sa  HUNTINGDON  (le  comte  de);  son 

disgrâce;  XXV,  935.  Ses  menaces  à  poster  au  siège  de  Rouen;  XII,  559. 

Utrecht ,    969.  Il  seconde  le  roi   en  11  viole  la  capitulation  de  Roye,  60 1 . 

Flandre ,  338 ,  339,  346.  Prend  part  Sa  présence  à  la  cour  de  Henri  vi  ; 

^  la  victoire  de  Gassel,  348.  S'empare  XIII,  175.  Est  au  siège  de  Gompiè- 

de Saint-Gvillain ,  350.  De  Gourtrai,  gne;  sa  retraite,  178,  179. 

459.  Bombarde  Oudenarde,  459.  Aux  HUON,  seigneur  du  Puiset;  assiégé 

prises  avec  le  prince  de  Waldeck;  son  par  Philippe  i^i*,  roi  de  France  ;  voit 

échec  à  V^alcourt  ;  XXVI,  38.  Sa  en  fuite  l'armée  royale;  IV,  471. 

mort,  180.  HURAULT  DE  GHIVERNY,  chan- 

HUNANDAIE  (le  sire  de  la),  l'un  celier  d'Anjou  ;  donne  avis  à  Henri  m 

des  chefs  de  la  confédération  bretonne;  de  son  avènement;  XIX,  987.  Se  rend 

^t  983.  au-devant  de  lui ,  304.   Est  admis  à 

HUNANDAIE  (la)  part  pour  le  Pié-  ses  conférences  avec  la  reine  -  mère , 

mont;  XVII,  184.  308.  L'argent  qu'il  procure  au  roi  dis- 

HUNBOURG  (le BARON  d');  ses  me-  sipé,  314.  Sa  mission  en  Lorraine, 

naces  au  duc  de  Guise  ;  XVHI ,  78.  391 .  Siège  au  conseil  d'état,  445.  Est 

HUNIADES  (jeam);  ses  victoires  sur  nommé  chancelier,  501.  Dénoncé  par 

\es  Turcs;  sa  mort;  XIV,  11.  Son  fils  Salcède;  XX,  69.  Edits  bursauz  qu'il 

*ltt  roi,  19.  prépare,  939.  Son  conseil  aux  journées 

HUNOLD,  succède  à  Eudes,  duc  des  barricades ,  336,  354.  Réception 

^'Aquitaine;  II,  135.  Battu  par  les  fils  qu'il  fait  faire  au  roi  à  Ghartres,  358. 

de  Charles-Martel ,   159.  Ses  mouve-  Il  traverse  les  desseins  de  ce  prhice, 

"ïens  concertés  avec  ceux  d'Odilon;  365.  Est  congédié,  399.  Il  faitmodi- 

^^Qit  à  la  paix;  se  venge  sur  son  frère  fier  l'édit  de  tolérance;  XXI,    118. 

flatton;  abdique  en  foveitr  de  soa  fils  ;  Embarras  qu'il  donne  à  Biron,  151. 
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IMtamiae  U  coatenioa  au  roi»  19%.  Haari  n  à  GaaituitiMpItrXVfl,  Ut. 

VintfoduU  dans  l'égliM  de  Saint^De-  HYDE«PARK£R,i]BAruu9liM;ion 

•U,  109.  Se  rend  à  Orléans,  910.  eombai  contre  len  |lol)aBéai8;XU, 

Knire  avec  le  roi  à  Paria;  eal  envoyé  tO&. 

aux  prinoesses  lorraines,  S66,  967.  HYDER*ALY,  soltan  de  Hjnn; 

Pvrifieles  rtgiatres  du parlemenl,  970.  ses  lattes  contre  rAngleUne ;  UX, 

Porte  à  cette  eour  le  traité  avee  Bria-  9t4  et  suiv.  Sa  mort,  990. 

sac,  978.  Son  diaooura  à  l'assemblée  HYNDFORD  {um»)  estmMialiir 

de  Rouen ,  445.  Est  à  la  tète  du  ton-  antre  Frédéric  et  Marie-Tkéièw  d'Aï- 

scil  dtt  roi;  époqqe  de  sa  inort;XXU,  tricliC}XXVin,938,941et8iiiT.,ll». 

U.  HYONS  (jBan) ,  iMoigecit  éi  Gui, 

HUSS  (iiiii);  relation  entre  sa  ré-  d'abord  confident  dn  comte  lamèt 

formaticn  et  celle  des  Albigeoic)  Yl,  Haie,  puis  son  cwacmi;  insoirMliog 

69t.  Prédications  de  son  préeurseur  ;  qu'il  dirige;  sa  mcrt;  XI,  9i4  à  tri. 

XI,  tu,  441.  Sa  réforme  )Xni,  810,  Sa  politique  suivie  par  ses  sowm- 

890,  800.  aeura,  979.  Constance  de  icipirti, 

HUYSON  ( tn  suim  n') ,  enwyé  par  S40. 
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IBELIN  (g01  h')  ;  sa  bdlc contenance  I]||PlIMERIE;dctedcioniBi«itiM; 

à  la  bataille  de  Manaonrah  ;  YU,  490.  XIV,  609. 

Prisonnier;   se  confesse  à  JoinviUe,  INGHI  (lb  siu  »')  défend  Cm- 

443,444.   Fait  la  remise  d'Acre  à  brai;  Monsieur,  duo  d*Alenç0O,lBi«- 

Gbarlea  d'Anjou,  986.  lève  cette  place  ;  XX,  49,  44. 

IBERYIUiË,  ministre  de  LonUxiv  INFANTADO  (le  doc  dk  L«)nfiit 

à  Mayencc  ;  ce  prince  le  preaae  de  com-  la  reine  d'Eapagne  ;  XYIII,  Ul* 

mencer  la  gueri«;  XXYI,  810.  INGEBURGS  de  Danemarek;  w 

IBr^-AI^'ARABI,  émir  de  SaragoBse,  mariage  a?ec  Pbilippe-Aoguste;  '^à  k 

Recherche  Talliance  de  Cbarlemagne  ;  répudie  ;  aa  retmite  dana  an  ceimt; 

n,  949.  Vient  au«  comices  de  Pader-  YI,  163,  164.  La  pape  piead  n^ 

\tatn  demander  sa  protection,  967.  Est  pour  cUc,  101 ,  lOi.  EstcmprisMaéa, 

partisan  du  calife  de  Bagdad,  950.  Char-  f  03  .Son  époux  la  reprend,  naisk  tnik 

iea  le  ramène  en  France,  960.  en  captive,  199.  Dans  quelle  cinN- 

IPIAQUEZ  (ALFfinao)  est  auxiliaire  stance  Ummcnoe  une  entière  tkaor 

de  Mayenne  ;  XXI,  05.  lUtion,  890.  Lega  que  lai  lut  le  m. 

ILLESGAS,  émissaire  espagnol  près  596.  Elle  n'a  pomt  d'en&nt,  bît. 

de  la  Fronde  ;  XXIY,  965  et  «uiv.  INGELTRUBE,  femme  de  PépiisU. 

IMMAD  EDDIN,  sultan  de  Damas  ;  455. 

se  réunit  aux  chrétien»  pour  arrêter  INGELTRCQE»  femme  de  Bnoo: 

les  Corasmiens ;  est  écrasé  à  Gasab;  son  divorce;  m,  143. 

YU.  803.  lNGÛ,miasionnaire<^eclMlhB>' 

IMUOF  (li  «Iwéiial)  repousse  les  ans  moyens  deprédication;  II,  401 

Français  à  Rees  ;  XXIX,  156.  INNOCENT II,  pape, sacreLoeisW 

IMMAGUUe  CONCEPTION  ;  on-  Y,  1 90,  109.  Beeoinqu'il  a  de  U  pn^ 

gine   de  cette  querelle  tbéologique;  tcction  du  roi,  900.  Quand  élar«P^ 

X(,-540,  560.  991.  Seréfugicen  France  ;  ehifféfir 

IMPERIAU  (le  CiwiKAi.);  son  rôle  la  fuUon  d'Anaidet;  le  éagi  ^,^ 

dans  1q déliaientrc W pape etLnnis w ;  ckne pmur  lui,  t99,  ScavsniB* 4"*7 

XXY,  4A  «I  «uiv«»  68  et  »uii.  nmMiiieaM  iMn  de  aûiUllia»^ 


teurd'Apgleterre^tiei^nf,  ^33,Ffappe  ppse  du   tiége  da  Cantorjiéry,  31é' 
d'interdit  LouÎ84e^euQ0 }  4 quel  sujet,  Frappe  rAngfeferre  d'iqlerdit  î  excoi^- 
3Q1,  S62.  Siûte  de  c^  démêlés;  mort  ipuqie  Jeaa,  316.  Couronne  Othon  iv; 
du  pape,  ^65  a  369.  ^oiqpé  pi^r  li)i,  Texcommunie  ;  protège 
mriûCËIVT  m,  pape,  aon  ^véne-  Frédéric  m,  at 9  à  431.  8^8  légats  ep 
ment;    son  fiml>ition  *,  son   inflexible  Angleterre;  il  reçoit  en  don  les  états 
énergie }  son  fanatisme  ;  se  déclare  çoni-  de  Jean,  330.  Adonné  le  signal  des 
tre  la  maison   de  Souabe;  recherche  persécutions  du  Midi  1  370.  D'où  l'ac- 
Tappui  d^  (lic)^ard  Cogur^de-Lion }  of-  cueil  qu'il  fait  au  comte  de  Toulouse? 
fre  la  couronne  impériale  à  ûthoB,ne-  37^,  376.  Ketard  qu'il  met  à  confir- 
veu  du  roi  «nglaif^;  YI,  170  à  17^*  mer  l'excommunication  de  ce  seigneur, 
Fait  gentir  sa   m^i^  vjgoureu^e  aux  387*  Fait  prêcher  une  croisade  pour 
Bouveraiiis»  tik-  Ordopno  à  Philippe  seçourirrËspagne740^.  Intercédé  pour 
ei  à  Richard  do.  cesser  la  guerre  et  de  Raymond  par  lo  roi  d'Aragon  \  ses  or- 
partir  pour  la  Terro^Sainte,  ^76.  Ses  dres  humains  à  ses  légats  et  ^  Mont- 
démêléa  avec  Philippe  au  sujet  de  s(m  fort  ;  leurs  représentations  ;  il  revient 
mariage,  191,  1  és.  Consent  à  faire  jv-  ^^r  ce  mouvement  de  pitié,  41 1  à 417. 
ger  la  {question  de  divorpe,  iB4.  Gon-  P^égocie  avecles  vaincus  de  Muret;  fait 
ditions  secrètes  qu'il  fait  au  roi,  |98.  rendre  aux  Aragonais  Jayme  leur  xo\\ 
Plaintes  que  lui  adresse  Ingeburgei  il  ^dmet  les  comtes  de  Toulouse,  de  Foix 
légitime  les  enfants  de  Mans  de  A|érv  de  Comminges  à  se  réconcilier  avec  l'u- 
nie,  199.   3on  bref  pour  la  croisade,  gliso,  A^t  4H2.  Tient  le  concile  mou- 
SOâ.   $08   injonctions  relative  À  la  ménique  de  Saint-Jean  de  Latran  ;  ac- 
guerre   de  Philippe  contre  Jean-sai^ih  tos    de   ce  eoqcile,  4^2  et  suiv.  Il 
Terre,  ^$4,  St^à.  Il  délaisse  OthQi\iv  confirme  les  chartes  anglaises;   puis 
et  se  réconcilie  avec  Philippe  de  Souabe,  les  casse  et  relève  Jean  de  son  serment, 
244.  Favorise  de  nouveau  Othon  ma)-  449  à  451.  Son  intervention  en  faveur 
gré  les  instance^  de  Philippe  dq  France,  de  ce   roi,  454,  455.  Entend  le  dé- 
246.   Son  despotisme;   sa  résolution  bat  de  sa  cause  à  Kome,  461.  Sa  mort» 
d'exteirminerlarac^desdissidens;sup-  462.  Assentiment  qu'il  a  donné  anx 
plices  qu'il  provoque ,   257  à   259.  projets  du  comte  Raymond,  4S0.  Son 
Cherche^  intimider  ou  à  séduire  les  inimitié  pour  l'empereur  Frédéric .11; 
barons  partisans  des  sectaires;  ses  lé-  YII>  43. 

gats  à  riarbonne,  260  et  suiv.  Leurs        INNOCENT  IV,  pape;  son  inimitié 

prédications  contre  les  routiers,  263.  pour  l'empereur  Frédéric  11;  VU,  43. 

Approuve  l'excommunication  de  Ray-  Son  élection  ;  joie  qu'elle  cause  ^n 

mond  de  Toulouse  ;  sa  lettre  à  ce  prince;  France  ;   sa  famille  ;  comment  l'empe- 

songe  à  préciser  une  croisade  contre  les  reur  appi'écie  son  élévation  ;  ses  pre- 

AlhigeQis;sesle|tresàPhilippoetàdi-  mi  ères  démarches  toutes  pacifiques; 

vers  feudatuires  ;  sa  fureur  à  la  mort  il  éclate  contre  ce  prince,  236,  S39  à 

de  l'un  de  ses  légats;  accuse  Raymond;  292.  Médiation  de  Raymond,  2^4.  De 

engage  Philippe  à  le  déposséder;  in-  Ûaudoin  de  Constantiçople,  30^.  Pro- 

dulgence  qu'il  accorde  au](  croisés  du  jet  d'accommodement  entro  }ui  et  l'em- 

Midi,  267   à  271.  11  institue  l'ordre  pereur;  piège  qu'il  lui  tend  et  que 

des  inquisiteurs,  274.  P^^et  le  par-  {'çmp^^^eur  évite;  il  s'échappe  de  sa 

don  à  Raymond  de  Toulouse  ;  à  quelles  cour;  son  dessein  de  passer  en  Frfinoe 

conditions,  277,  273.  Pourquoi  envoie  et  d'enflammer  saintLouis  pou  fia  cause 

unnottvea^u  légat;  ce  qu'il  lui  prescrit,  de  l'Eglise;  son  espoir  déçu»  306  ^ 

2&Û.  Arnaud  lui  eacho  le  nombre  des  3^0.  11  convoqua  un  concile  osoumé- 

vietimes  du  massacre  de  Bézier^,  2Hd.  nique  à  Lyon  ;  son  ordre  d'exçommu- 

II  ïeoonnaît  que  la  mort  <le  Raymond  nier    de   nouveau    Vemperou»;  mur- 

ftoger  a  été  violente,  301 .  ^on  çejïpect  umre^  en  franco  ;  mot  d'i*n   au?4  de 

pour  Philqppe.Aug\is|e,  3Q8 .  Çomn^ç^  fam  ;  il  I9.  dç^rtituç;  Ftil  «WftJff?  4» 
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prélats  qui  se  rendent  au  concile;  ter-  passe  en  Italie;  refase  de  conférer  avec 
rible  excommunication  qu'il  fulmine  ;  Blanche  et  Henri  m  ;  fait  prêcher  li 
il  se  hâte  de  congédier  l'assemblée;  rè-  croisade  contre  Conrad  iv  ;  opposition 
glemens  relatifs  à  la  croisade  et  aux  de  la  reine  Blanche,  470  à  473.  Sod 
subsides  du  clergé;  il  s'aperçoit  que  activité;  à  qui  fait  offrir  la  coaronne 
l'opinion  publique  se  prononce  contre  des  Deux-Siciies;  ses  négociations  vm 
lui  ;  ses   efforts  pour  la  ramener  et  Charles  d'Anjou  ;  il  veut   réunir  les 
pour  persuader  saint  Louis,  316  à  Siciles  aux  domaines  du  saint^iége; 
324,  327.  Favorise  d'abord  le  mariage  son  entrée  à  Naples;  victoires  de  Man- 
de Raymond  de  Toulouse  avec  Béatrix  fred  sur  ses  troupes  ;  il  meurt;  YID, 
de  Provence,   330.  Joue   ensuite   ce  3  à  6.  Ses  projets  sur  l'Italie;  la coo- 
prince,   332  à   334.    Saint  Louis  le  cède  à  Edmond  d'Angleterre,  31. 
presse  de  faire  prêcher  la  croisade  ;        INNOCENT  V,  pape  ;  d'abord  ar- 
légat  qu'il  envois  en  France,   348.  chevêque  de  Lyon;  ses  prétentions  à 
Veut  déposséder  Is  roi  d'Angleterre  ;  une  part  de  la  souveraineté  de  cette 
songe  à  se  réconcilier  avec  lui  ;  il  le  ville  ;  VIII,  238.  Brièveté  de  son  règne, 
gagne  en  révoquant  les  libertés  an-  209.   Prêche  la    croisade  contre  les 
glaises  ;  son  inimitié  avec  l'empereur;  Maures  d'Espagne  ;  sans  effet,  270. 
désastreuse  pour  saint  Louis  ;  accusé        INNOCENT  VI,  pape  ;  son  élection; 
d'avoir  armé  des  assassins  ;  redouble  X,  397.  Son  zèle  pour  la  paix  et  pour 
de  fureur;  fait  nommer  nu  roi  des  Ro-  Ihinion  de  l'Eglise  ;  supplices  qu'il  or- 
mains;  fait  prêcher  une  croisade  pour  donne,  407,  408.  S'interpose  entre  le 
le  soutenir;  comment  accueille  la  mé-  roi  de  France  et  le  roi  de  Navarre,  4 18. 
diation  de   saint  Louis,  350  à  360.  N'ose  prononcer  comme  médiatenr«ntre 
L'empereur  marche  sur  Lyon,  dans  le  Edouard  m  et  Jean,  419.  Ses  repré- 
dessein  de  l'y  surprendre,  362.  Il  ne  sentations   contre  les  exactions  de  ce 
se  laisse  point  abattre;  à  qui  offre  la  dernier,    446.  Lettre  que  lui  adresse 
couronne  impériale;  elle  est  acceptée  Edouard,  452.   Invoque   Jean  contre 
par  le  comte  de  Hollande  ;  son  ascen-  Cervoles  ;   conunent  détourne  ce  chef 
dant  en  Allemagne;  comment  il  retient  d'aventuriers,   507,  508.  S'interpose 
l'empereur  en  Italie  :    il  dispose  du  entre  Edouard  et  le  régent  de  France, 
royaume  de  Jérusalem;  il  ordonne  d'ex-  570.  Sermons  dont  il  délie  les  deux 
communier  en  France  les  confédérés  rois,  576.  Sa   cour  terrifiée  par  U 
contre  le  clergé;  contraste  de  son  or-  peste,  585.  Est   aux  prises  avec  la 
gueil  avec  l'humilité  de  saint  Louis ,  grande  compagnie  d'aventuriers  ;  oom- 
364  à  370.  Comment  le  roi  de  Nor-  ment  en  estdélivré,  595.  Il  donne  aux 
wége  pense  se  le  rendre  favorable  ,  brigands  l'absolution  et  une  forte  som- 
375.  Il  le  relève  de  son  vœu  de  croi-  me;  sa  mort,  596. 
sade;  à  quel  prix,  376.  Déclare  l'em-        INNO CENT  VII,  pape  schismatiqne; 
pereur  suspect  d'hérésie;  libère  les  son  élection;  XII,  211.  Prend l'enga- 
débiteurs  de  ses  partisans  ;  relève  dn  gement  d'abdiquer,   pourvu  que  son 
vœu  de  croisade  ceux  qui   veulent  le  compétiteur  l'imite  ;  celui-ci  se  rend 
combattre;  rend  l'inquisition  plus  ter-  en  Italie,  213,  214.  Mort  d'Innocent, 
rible  encore;  transforme  les  sentences  257.    Empressement  du    coU^  ^^ 
du  saint  tribunal  en  amendes  pécu-  Rome  à  le  remplacer,  259. 
niaires,  378  à  380.  Son  entrevue  avec  ,      INNOCENT  VIII,  pape  ;  étrange  re- 
Louis,  385.  Comment  ses  émissaires  mède  qui  lui  est  appliqué;  XIV,  604* 
agissent   sur  les  croisés,  390.  Pour-  Conclave  qui  l'élit  ;  XV,  8.  Confère  à 
quoi  Louis   lui   recommande   encore  Ferdinand  et  Isabelle  le  titre  de  rois 
l'empereur,  396.  Comment  envisage  catholiques,  125.  Reconnaît  le  titre  de 
l'hérésie  en  Albigeois,  465.  Sa  joie  à  René  de  Lorraine  comme  roi  de  Na- 
la  mort  de  Frédéric  ii;  sa  résolution  pies  ,140.  Gènes  lui  est  cédé,  M 
d'abattre  la  maison  de  Hohenstauffen;        INNOCENT    IX  ,  pape;  son  <fleC' 
privilèges  qu'il  accorde  à   Lyon;  il  tion;   son   court  règne;  XXI)  IS^* 
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INNOCENT  X  (pAMFiLi),  pape;  son  IPERIUS,  chroniqueur  ;  son  opinion 
élection  ;  son  mauTÛs  Touloir  pour  la  sur  Torigine  de  Hugues  Capet;  IV,  40. 
France;  sa  réaction  contre  les  Barba-  IR£N£,  impératrice  d'Orient;  veuve 
rini;  XXIV,  78,  79.  Médiateur  pour  de  Léon    iv;   ses    négociations   avec 
la  paix,  101.  Sa  querelle  avec  Maza-  Gharlemagne ; II,  S84, 285. Persécutée 
rin;  bulle  qu'il folinine  contre  les  cardi-  par  son  mari,  987.    Fait  couronner 
nauxabsens  de  Rome,  et  contre  laquelle  son  jeune  fils  Constantin  y  ;  recherche 
le  parlement  admet  l'appel  comme  d'à-  l'appui  et  l'alliance  de  Charlemagne, 
bus,  106  à  110.  Intimidé  par  les  ar-  388. Change cettepolitique, 327.  Cher* 
mées  françaises,  propose  de  s'accom-  che  à  troubler  les  possessions  de  Cnarles 
moder,  126,  127.    Il  transige,  143,  en  Italie,  328.  Fait  condamner  par  le 
144.  Se hâtede nommer Gondi cardinal,  concile  de  Nicée  les  iconoclastes,  349. 
420,  421.  N'accepte  pas  sa  démission  ;  Exilée  par  son  fils,  362.  Le  détrôoe  ; 
l'accueille  à  Rome,  505, 507.  Sa  mort  ;  le  fait  périr  ;  le  remplace,  363.    Le 
il  a  soulevé  la  querelle  du  jansénisme,  monde  romain  gouverné  pour  la  pre- 
517  à  520.  Empoisonnemens  à  Rome  mière  fois  par  une  femme;  circonstance 
pendant  son  pontificat,  401.  qui  inspire  à  la  cour  de  Rome  le  des- 
INNOCENT  XI  (oDESGALGBi),  pape;  sein  de  relever  l'empire  d'Occident, 
son  élection  ;  son  opposition  à  Louis  xiv  ;  364.  Ambassade  qu'elle  envoie  |à  Char- 
XXV,  311,342.  Ses  débats  avec  lui  ;  lemagne,  365.    Est  très-éloignée   de 
son  mécontentement  desquatreproposi-  l'accepter  pour  époux,  384.  Le  recon- 
tions formulées  par  le  clergé  de  France ,  naît  empereur  ;  détrônée,  400. 
421  à  430,  485,  486.  Ses  nouveaux  ISAAC,   comte    de  Cambrai;   fait 
démêlés  et  hostilités  contre  lui,  550  à  hommage  à  Louis  iv;  III,  402. 
565.  S'oppose  à  ce  que  Furstenberg  ISAAC  COMNÈNE,    souverain  de 
soit  électeur  de  Cologne,  562;  XXVI,  Chypre  ;  vaincu  et  fait  prisonnier  par 
12.  Menaces  que  lui  fait  Louis  xnr;  sa  Richard  Cœur-de-Lion  ;  VI,  105. 
mort,  43.  *  ISABEAU de Bavière,reine de  France; 
INNOCENT  Xli  (ANTONIO  PiGNATEL-  SOU  mariage  avec  Charles  vi;  XI,  454 
Li), pape;  son  élection; XXVI,  69.  Né-  à  457.    Son  premier  accouchement, 
gociationqueLouisxiventaraeaveclui,  535.  Son  entrée  À  Paris,   558,  559. 
96.  Concessions  qu'il  obtient  sur  les  N'accompagne  point  le  roi  au  Midi;  ses 
quatre  articles,  114  à  116.  Favorise  galanteries,  567.  Sa  frayeur  pendant 
la  paix  en  Italie,  187.  Fénélon  se  sou-  sa  grossesse,  595.  Naissance  de  son 
met  à  son  jugement  ;  son  bref  contre  fils  ;  XII,  6.  Est  mise  sous  la  garde  de 
lui,  250  à  260.  Consulté  par  Charles  la  duchesse  de  Bourgogne,  27  et  suiv. 
d'Espagne  ;   meurt   avant  lui ,  287 ,  Fêtes  auxquelles  elle  assiste ,  36.  Est 
288.  nommée  tutrice  du  dauphin,  40.  S'in- 
INNOCENT   Xin  (coNTi) ,   pape  ;  terpose  entre  les  ducs  de  Bourgogne  et 
wnélectîon  ;  il  trompe  Dubois  ;  XXVII,  d'Orléans,  150.  Fortifie  le  parti  de  ce 
442.  Le  nomme  cardinal,  444.  dernier;  ses  rapports  avec  son  mari; 
INQUISITION  établie  dans  l'Albi-  conseil    qu'elle    organise  ;    pouvoirs 
geois;  Vil,  75.  Maniée  de  procéder  qu'elle  se  fait  attribuer,   182  à  184. 
contre  les  hérétiques,  76  et  suiv.  Ren-  Elle  préside  le  conseil*  comment  envi- 
due  indépendante  de  tous  l'is pouvoirs,  sage  la  royauté,  218.  Ne  paye  point 
150.  Ses  rigueurs,  378  et  suiv.  les  dépenses  publiques,  224.  Répri- 
INTERIM  ;  transaction  imposée  aux  mandes  que  lui  adresse  un  prédica- 
pTotestaas  par  la  diète  d'Augsbourg;  teur,  227.  Sa  fuite,  231.  Sa  colère  à 
XVII,  340  et  suiv.  l'enlèvement  du  Dauphin,  283.  Elle 
INTERVENTION  (DRorr    »')  ;   ce  chasse  ses  femmes  ;  elle  désire  la  ba- 
qu'on  doit  entendre  par  ce  droit;  VU,  toille  contre  Jean-sans-Peur  ;  ordon- 
Jîletsuiv.  nance  qu'elle    signe;    elle   rentre  à 
lOCSOUF,  empereur  de  Maroc^;  ses  Paris,  238  à  240.  Sollicite  le  roi  con- 
conquêtes  en  Espagne  ;  V,  1 1 5.  tre  le  droit  de  prise,  268.  Ses  couches. 


8ii  lêA  lêÀ 

271 .  feffrtfi  i|ii£  lui  e«tt!i«  te  mêttrtf e  de        ISABELLE  9)Mdie    t*)liUp^-Âii- 

d'Orlëana ,  tTS.  Hàssemblë  A^i  trou-  gUste  ;  VI,  1 6.  Coiit>tfBfléë  fttec  lui,  16. 

pftft;  Mppelée  par  le  toi  )  obéit ,  t9{ ,  Sa  mon  retaHê  le  dépan  potir  la  chi- 

993.  S'eMptiro  dtt  pouvoir:  défiotés  stide,  90,  91.  HS  laissé  qu'un  fil»,  517. 

qu'elle  envoie  à  Jean-sans-Peur,  297  à  Yoy.  é(ïM»6«tA  de  FlaHdre. 
309.  Enlève  le  roi  k  Tour!<:  non  parti-         ISABELLE     d'Angoùieme     époole 

Bftns{  elle  fait  la  ptiix  de  Ghartfes,  30ft  Jean-sftiis-Terre  î  YI,  tOT.  Sou   pre- 

à  816.  Soti  Héjour  à  Mëtun;  comment  mier  mari  le  cotiite  de  La  Hàrelûli 

apaiséç  après  la  mort  de   Montagu  ;  reprend  ;  vient  avec  lui  à  la  cour  plé* 

son  traité  avec  Jean,  888,  836  à  338,  nière  de  Poitiers;  YII,   347   I  )49. 

464.  Attttfritëqiinul  reste,  840^  341,  Accusée  de  tentatives  d'empoi8onD^ 

491  i    498.  Neutre  entre  \ei  Arina-  ment  sur  stfint  Louiti,  956.  Pourquoi 

gnacft  et  les  Bourguignons,  356.  Mis-  se  réfugie  à  FontevfAttlt,  286; 
sion  que  lui  donîie  le  roi,  857.  Sa  mé-        ISABELLE  d'Angleterre  épouse  V«É- 

diatiofi  entre  les  deut  partis,  860.  Sofi  perenr  Ffédéric  II  ;  YII,  i40,  141. 
incapacité,  454.  Ses  trésors  enlevés        ISABELLE,  fille  de    saint  Louis, 

par  son  fils ,  465  ,  466.   Marche  au-  épouse  le  roi  de  IfMvatre  ;  YIUj  8.  8ft 

devant  du  Dauphin  ;  ne  le  voit  point;  mOH»  ?17. 

négocié  atec  le  comte  de  Hainaut,  507,        ISABELLE  d'Ai^agoft   ëpoUse  Phi- 

508.  fi«t  exilée,  510  à  5l2.  Ses  éptlN  lippe-lë'Hardi ;  Vlll,  60,  61 .  Accenelie 

gfles  pillées  ,516.  Délivrée  pal*  Jean-  en  Gulabfé  M  inédit,  tlT.  Sëêëliftiis, 

sans-Peur  *  embrasse  son  partit  ^es  ac*  S87. 

tes  de  pouvoir  ;  cour  de  justice  qu'elle         ISABELLE  DE  YALDIS  \  wi  ma- 

établit,  5^1  à  523.  Oi^donnaniiës  (to^  rlage  stipulé  avec  le  fol  d'Eed^e'.tlU, 

pulaires  que  Jean  lui  fait  rendre^  èon-  498.  Elle  épouM  te  duc  d«  Bretagfle; 

rtétable  qu'elle  nomme;  ses  accusations  IX,  it. 

contre  Armagnac,  5f8  à  630.  Elle  né-         ISABELLE  de  Fllindr«;  ^nmariag» 

gocie,  ^84  à  536.  Est  absente  de  Pa-  stipulé   avec  Edouard   d'Angleterre; 

ris,  543.  Projet  de  traité  ou'elle  ii^  IX,  14. 

gne,  650.  Elle  suit  l'hfmée,  562,  563.  ISABELLE  de  FHmelï,  fkWé  dé  Phi- 
Son  entrevue  atec  iteriH  v,  571,  5t2i  lippe  -  le  -  Bel  *  son  maHag«  avec 
Son  tetfiur  à  Saint-Denis,  676.  Est  Edouird  n\  source  dé  «Uëmités  poar 
émmenéo  à  Troyes,  .^78.  Fait  signer  la  Frdnce;  IX,  ^7,  30,  41,  182,211 
au  roi  le  tMité  de  ce  nom;  stipulerons  Ses  plaintes  Contre  son  ëpottt ,  271. 
qui  lé  coflr-ernent,  59é  à  600.  Snit  Son  voyage  m  France,  274.  Ne  s'est 
l'iimiéë  anglaise ,  608 ,  605.  Elle  ré^  signalée  que  par  l'infamie ,  299(  Elle 
side  à  Yincennes,  615.  N'est  préoc-  aigrit  Charles-le-Bel  contrs  Edouard; 
cupé(*  que  de  fêlèS,  620.  Yit  isolée  et  ses  amours  avec  Mortimer,  448.  Ri- 
ignorée)  XllI,  62.  Est  témoin  de  l'en-  gneurs  de  son  mari,  AS^,  Chargée  de 
trée  de  Henri  VI  $  ses  larmes,  207.  SA  négocier  la  paix,  453,  454  «  Refuse  de 
mort;  comment  doit  être  ju^e;  pard-  retourner  en  Angleterre,  456.  Ses 
flionie  apportée  à  ses  obsèques,  259  ft  apprêts  de  guerre ,  469  et  suif.  Elle 
261.  débarque  à  Otewell;  détrdne  et  Mt 

ISABEAU  de  Bretagne;  son  mariage  périr  le  roi ,  402  et  suiv.  Son  droit  à 

àtec  le  cointé  de  Laval;  XIII,  169.  la  Couronne  de  France;  la  réclame poor 

ISABEAU,  mère  de  Ui  Puoelle*  an-  son  fils;  X,  8 ,  0.  Odieuse  è  l'Angle- 
mdne qu'elle réj^oitde la villed'Orlésns;  terre;  son  traité  avec  Bruce;  elle  re- 
XIII,  198,  194.  èonn.att  l'indépendance    de  rEeoise; 

ISABEAU  d'Ecosse,  dttehesftê  dé  fermentation  contre  elle;  comment  fiilt 
Bretagne;  son  favori;  Xllt,  526.  taloir  ses  prétentions  sur  la  France, 

ISABEAU  dé  Bretagne;  ses  t«k  14  à  16.  Ses  embarras,  26,  49.  Con- 
teurs ;  XY,  65.  Eténemens  qui  lui  cession  qu'elle  fait  à  Philippe  tf,  50, 
sont  communs  aveé  sa  sfiBttr  Anne,  66.  51.  Sa  grossesse;  son  fils  la  fiil  em- 
8a  nert,  9À.  prisonne^,  5d. 
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Itâ  ISA                   3lf 

iSABBLiA  d«  FfiBtt  i  wii  mAHi|e  de  Gliarl^i  Vti  9  oonduit  à  m  eour  Agnès 

ayec  Jean  Gâlèls  tisdpnlii  X,  tH^  Serél,  908.  Se  met  en  poeeeeëion  de 

575.  la  Provenoe  ;  débarque  1  Naplee }  eon 

ISABELLE  DE  VALOIS  9  dvehesBe  peu  de  sucoèft  dahs  ce  rdyaame,!  !(954 

douairière  4e  Bourbon  t   pHsdfiliiète  396.  Offensée  pa»  les  Messins^  4IS<  Sa 

d'une  compagnie   d'hyenturiers  ;  KI«  mort  ;  XIV9  28. 

118.  Est  échangée  et  mise  en  liberté,  ISABELLE   DE   BOURBON;   sdn 

184.  mariage   a?eo  Gharles-le-Téméraire  ) 

ISABELLE  DE  BOURBON  ;  son  ma-  XIII,  579.  Accueil  qu'elle  fait  au  Dttt- 

ritige  arec  lé  sire  d'Albrét}  XIj  86.  phin,  641. 

ISABELLE  d'Aragdn,  marquise  de  ISABELLE  de  Glermoni;,  fetointo  4e 

Montfertat,  dède  au  duc  d'Anjou  se»  Ferdinand  d'Aragon»  roi  de  Naplés  \ 

droits  à  la  saocession  patëhlelîe  ;  XI^  sa  constance  ;   eUe  ranime  le  parti  de 

S90.  son  mari;  Xiy,  47,  48. 

ISABELLE  de  Gastttle,  épouse  le  ISABELLE,  reine  de  Gastillè,  fiin- 

centedeGâmbridge{  XI,  163.  cée  au  prince  de  Yiane;  XIV,  107. 

ISABELLE  de  France  ;  son  mariage  PcTurquoi  succède  à  son  frère,  118.  Re- 

a?eo  Richard  n  stipulé  \  XII,  72.  Il  cherchée  par  le  duc  de  Guienne,  tB5. 

est  célébré,  79.  Sa  destitution  et  celle  Epouse  Ferdinand-le-Gatholique,  898. 

de  sa  dot  sont  réglées^  186*  SttA  irè-  En  guerre  aree  sa  nièce,  480.  Triom- 

touren  France,  146i  EU4  épouse  Gliar«  phe  de  son  parti,  512  à  514.  Sa  pAii 

les  d'Angoulême,  247.  Accompagne.à  avec  la  France,  552,  553,  583.  Enga- 

Paris   sa  belle-mère,  281,    298.    Sa  gée  dans  la  guerre  «vec  les  Maures, 

mort,  346.  613.  Rigueursdeson  inquisition, 614. 

ISABELLE  DE    FOIX    hérite  du  Prise  de  Grenade;  titre  que  lui  donne 

comté  dece  nom;  XII,  143,  144.  le  pape  ;  XY,  124,  125.  Ses  ambassa- 

ISABELLE  de  Bourgogne  ;  son  ma-  deurs  à  Venise,  200.   Eyénemens  qui 

riâge  ayeto  lé  tebmtede  Penthièffè  \  XII,  lui  sont  communs  ayeo  son  mari  >  f  1 1 , 

948,  346.  224,  249  ft  253,  286,  332,  884,  836, 

lSABELLEdePort«gaI;8ôBmariage  387,  874,  406,    426.  Sa  moH;  son 

aVecPhilippè>'le'BoD)  duc  dé  B6u^(|o-  testament,  439,  444^ 

gne;  XIII,  175.  Son  entfée  à  Paris  $  ISABELLE  d'Aragoh,  duebeasè  de 

946.  Arrêtée  à  Bruges»  304^  Intei-cède  Milan}   ses   efforts  pour  gouYerner$ 

pour  cette  vfUé,  807»  Son  eiitteruè  XY,  142.  Son  aïeul  offre  delà  np^ 

aree  Wineheotet^  384 .  Médiatrice  en-  1er ,  1 88 .  Son  entretue  ayec  (Siaries  vin , 

tre  la  France  et  l'Angleterre;  se  rend  16T.  Le  Maure  lui  remet  son  fils,  294. 

ati congrès  deGrAyelihes;  fces  conseil*  ISABELLE  de  Portugal;  recherches 

1ers,  336,  337.  Séft  tÔlë  dans  les  né»  par   Gharles^Quint  {    XYI,   256.    Sa 

gociations)  841.  Prop6iition8  de    la  moH;  XYII,  26. 

France;  elles  Sont  tëlUsées  ;  trèyemaN  ISABELLE  d'Espagne,  fille  de  Phl'^ 

chaude  que  sigh6  la  dudleéèë  ^ou^  la  lippe  il  ;  soh  père  aspire  à  la  plaeei^ 

Flandre  et  le  Brtibant,  34i  à  844;  Né<  sur  le  trène  de  France 4  XXI,  45,  T8, 

gocie  l'aUianCe  intime  de  d'OHéans  ëi  Itl,  145»   178.    Projet  de  mariage 

de  son  mari,  8t2.  Attèhd  le  premier  pour  elle,  168,  174,  180,  192,  228. 

^  GraveUneS;  375.  Ses  enttëfueaateé  Son  élection  ])^oposée,  190  et  suiy.  Sa 

Charles  yn,  880»  445.  Importé  à  la  main  offerte  au  duc  de  Guise  ;  ptotes^i 

cour  de  Bourgogne  les  romans  etfê*  tatidn  du  parlement  contre  son  atéd«- 

gnoU,  685.AcctteiUèledàuphin|641i  mènt^  198  à  197.   Yaine  négociatioa 

Elle  8'interpose  entre  soà  fili  et  son  ^r  lui  faire  épouser  Henri  ly,  214, 

mtri;  XIY,  8i  Rentré  en  fateur  au^  2f6i  Parti  qui  s'obstine  è  la  youloit 

près  de  ce  demies,  122.  faire  proclamât  en  France»  291.  Soi 

ISABELLE  de  Lortamè  hérite  de  mariage  ayec  Tarchidafe  Albert,  869, 

^^  proviflce;  est   épouse  de  René  469 (  XXII^  88«  89»  Son  désir  de  ta 

<l'Ai4oiiXUI>  197.  Implore  ta  seooorÉ  paii^  137.   Elta  tècwuiatt  Vladé^»» 


8t0  ITT  ITR 

dance  des  provinces  unies,  1S8  à  140.        lUSIF,  tientenani  des  Âlnssiiesen 

Proposition  qu'elle  leur  Csit,  533.  Ses  Espagne;  sa  mort;  II,  S&8. 
rapports  avec  l'empereur,  &41.    Epo-         IVAN  BÂSILOWITZ  prétend  i  li 

que  de  sa  mort  ;  XXIII,  239.  couronne  de  Pologne  ;  XIX,  21S. 

ISAMBÂRT,  l'un  des  jages  de    la         IVAN  VI,  empereur  de  Russie;  son 

Pucelle;  sa  compassion;  XIII,  1A6.  avènement;  est  détrôné  ;  sa  mort; 

ISENBUR6   (LE  COMTE),  ambassa-  XXVIII,  S65,  266. 
deur   des  princes  protestans  pr^s  de        IVARRA  (don  diégo  d'),  envoyé  de 

Henri  m  ;  son  audience  ;  XX,  222  à  Philippe  ii  h  Paris  ;  son  poavoir  sur 

224.  les  Seize;  XXI,  122,    123.  Conseils 

ISENBURG  (le  PRIHCE  d')  vaincu  par  qu'il   donne  à   Mayenne,  13S,  144, 

SoubisekSangersHausen;  XXIX,  166.  145.  Gomment  apprécie  les  Etats^ 

Tuéà  Berghen,  195.  néraux  ,    177.   Veut  faire  assassiner 

ISOARD,   comte  de  Die,  prend  la  Mayenne,  227,  228.  Ses  dipositions 

croix  ;  IV,  533.  pour  défendre  Paris,  261,  262.  Encae 

ISSEM,  calife  de  Gordoue;  fait  at-  cette  ville,  265,  260.  S'obstine  à  m- 

taquer  l'Aquitaine;  butin  qu'il  enlève;  loir  faire  proclamer  l'infante  reine  de 

II,  345.  Sa  mort,  346,  366.  France,  291.  Préventions  qu'il  inspire 

ITTHIER,  évèquedeGlanower,con-  contre  Mayenne,  292. 
tribue  à  pacifier  la  Guienne  ;   XXIV,        IVRY   (bataille  d*)  ,    gagn^  F 

484,  485.  Henri  nrsur  Mayenne;  XXI, 54. 


JAG  JAC 


JAGOBINS ,  ordre  de  prédicateurs  ;        JAGQUES  (lbb)  ou  la  JACQUERIE; 

par  qui  fondé;  pouvoir  qu'il  reçoit;  son   explosion;   X,   530,   531.  ^ 

VU,  150.  D'où  leur  nom;  ils  ouvrent  écrasée,  532,  533. 
des  écoles  indépendantes  de  t'univer-        JAGQUES,  évêque  de  Prénesie; légat 

site;  leurs  querelles  avec  ce  corps;  VIII,  du  pape  en  France  ;  sa  mission;  Vn» 

27.  Leur  disgrâce  au  sujet  de  l'immor  201.  Lettre  qu'il  lit  appelant  i  l'ein- 

culée  conception  ;  XI,  549,  550,  595.  pire  Robert  d'Artois,  202  et  sniT. 

JAGONNELLE  (thomas  ) ,  inquisi-        JAGQUES  I«%  roi  d'Ecosse;  prison- 

teur  ;  Vaudois  qu'il  envoie  au  supplice  ;  nier  en  Angleterre  ;  XH ,  621.  Sa  Sk 

armée  qu'il  accompagne;  XVIU,  216.  épouse  le  Dauphin   Louis  xi;  il  ^ 

JAGQUELINE  de  Bavière ,  de  Hai-  assassiné  ;  XUI,  29 1  ^  292. 
naut  ;  épouse  Jean  de  France  ;   XII ,         JAGQUES  II ,  roi  d'Ecosse  ;  eari- 

247,    492.    Se    remarie   au   duc   de  hit  l'Angleterre;  XIV,  14. 
Brabant  ;  ses  démêlés  avec  lui  ;  elle  fait        JAGQUES  IH,  roi  d'Ecosse;  sa  ni- 

casser  son  mariage  ;  elle  épouse  le  duc  norité  favorable  au  parti  de  Laacastre; 

de  Glocester;  riche   dot  qu'elle    lui  XIV,  119.  Avertissement  qu'il  doue 

apporte  ;  XIII,  25,  26.  Son  retour  sur  à  Louis  xi,  424.  Son  frère  réfogi^  en 

le  continent,  H8,  39, 48. Prise  à  Mons  ;  France,  583. 
sa  fuite  en  Hollande,  49,  51.  Vaincue        JAGQUES  IV,  roi  d'Ecosse;  neutre 

par  Philippe  de  Bourgogne;  son  der-  entre  la  France  et  l'Angleterre;  XV, 

nier  mariage  cassé  par  le  pape,  65, 66.  618.  Trêve  dans  laquelle  il  est  ood- 

Gomment  le  duc  de  Bourgogne  devient  pris ,  624.  Il  déclare  la  gnerre,  est 

possesseur  de  ses  fiefs  ;   son  dernier  vaincu  et  tué  à  Flowden,  653,  6àk. 
mariage;  sa  mort,  83,  84,  304.  JAGQUES  V,  roi  d'Ecosse;  son  r^ 

JAGQUES  BONHOMME,  nom  que  gent;  XVI, '54, 148,  149.SoDimpais' 

les  seigneurs  donnent  aux  paysans;  sance  à  servir  François  i*',  141.  Ai- 

souffrances  de  ces  derniers  ;  X,  488.  liance  que  lui  propose  Henri  viii,%&&- 
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Son  voyage  en  France;  f&ble  à  ce  su^et;  474.  Insufreclion  contre  lai  ;  il  la  ré- 

ses  luttes  dans  son  royaume ,  530 ,  prime  ;  ses  rigueurs  judiciaires,  593. 

581.   Son    alliance   recherchée    par  Soupçons  qu'il  inspire  à  son  gendre, 

l'empereur  et  par  les  deux  rois;  ma-  528.  Louis  excite  son  zèle  persécuteur, 

riage  qu'on  lui  propose,  539  ,  633.  Il  538  à  540.  Prétentions  d'étiquette  du 

épouse   Madeleine  de   France  ,   puis  pape  auxquelles  il  se  soumet,  553.  Ses 

Marie  de  Guise,  534,  535.  Séance  du  rapports  avec  son  gendre;  grossesse 

parlement  à  laquelle  il  assiste,  538.  de  sa  seconde  femme,  559,  501.  Il  est 

Comment  offense  Henri  viii  ;  XYII,  le  seul  allié  de  Louis;  XXVI,  13.  Son 

114.  Ses  hostilités  avec  ce  prinoe  ;  sa  despotisme;  ses  débats  avec  son  clergé; 

défaite  ;  sa  mort,.  1 49,  t43.  naissance  de  son  fils  ;  explosion  qu'elle 

JACQUES  Je'  d'Angleterre  et  VI  d'E-  détermine  ;  attaqué  par  le  prince  d'O- 
cosse;sa  naitisancc;  XVIII,  491.  Est  range;  il  a  négligé  les  avertissemena 
proclamé  en  Ecosse ,  493.  Mariage  né-  de  la  cour  de  France,  14  à  90.  Aban- 
gocié  pour  lui;  XX,  169.  Son  avéne-  donné  par  sa  fille;  il  se  réfugie  en 
ment  en  Angleterre;  XXII,  84.  Am-  France,  93,  94.  Le  trône  est  donné  à 
bassade  que  lui  envoie  Henri  iv  ;  leur  sa  fille  et  à  son  gendre,  95.  Hospitalité 
traité  d'alliance,  91  à  05.  Son  traité  qu'il  reçoit;  impression  qu'il  fait  à  la 
de  paix  avec  l'Espagne,  109.  Estgarant  cour  de  Louis,  30  et  suiv.  Son  expé- 
de  l'indépendance  des  provinces  unies,  dition  .  en  Irlande  ;  il  perd  la  batailla 
146.  Refuse  d'intervenir  dans  les  af-*  de  la  Boyne;  son  retour  en  France,  49, 
faires  d'Allemagne,  166.  Sa  timidité  ;  43 ,  49  à  51.  Désastres  de  son  parti, 
il  recherche  l'alliance  de  l'Espagne  ;  99  à  101.  Ses  apprêts  à  la  Hogue,  102 
ambassade  que  lui  envoie  la  France,  et  suiv.  Louis  est  disposé  à  l'aban- 
957.  Ambassade  qu'il  envoie  à  Paris  ;  donner,  17G.  Espérances  de  ses  par- 
dans  quel  but,  370.  Négociateur  de  tisans  ;  nouveaux  efforis  de  Louis  ;  son 
Richelieu  auprès  de  lui,  387.  Sa  poli^  départ,  199  à  198.  Son  compétiteur  re- 
tique ,   417.  Son  gendre  prend  parti  connu,  914.  Sa  mort,  305.  Voy.5(iMirt. 
pour  les  Bohémiens,  447.  Compte  sur        JACQUES-PIERRE,  conspire  contre 
son  appai,  47 f.  Faible  secours  qu'il  Venise;  XXH,  494. 
lai  donne,    474.  Son  culte  pour  la        JACQUEVILLE  (helvon  de)  se  met 
puissance  royale;  considère  son  gendre  à  la  tètë  des  insurgés  de  Paris  ;  XII , 
comme  un  rebelle,  496.  Conseils  qu'il  408  ,  413.  Arrestations  qu'il  fait  au 
lui  donne;  négocie  avec  l'Espagne  le  nom  da  roi,  418.  Soupçonné  d'avoir 
mariage  de  son  fils,  507.  Rupture  que  tué  Jacques  de  la  Rivière  ,491.  Ré- 
cause  Buckingham;  le  roi  se  rapproche  primande  qu'il  fait  au  Dauphin ,  425. 
de  la  France  ;   le  prince   de   Galles  II  accompagne  JeaA-sans-Peur,  458. 
épouse  la  sœur  de  Louis  xiii  ;  disposé         JAGELLON.  Voy.  Uladisîas  V, 
à  combattre  la  maison  d'Autriche,  543        JAFFA  (le  comte  de)  opine  pour 
à  548.  Sa  mort,  557.  que  saint  Louis  demeure  en  Terre- 

JACQUES II,  roi  d'Angleterre;  d'à-  Sainte  ;  Vil,  458. 
bord  duc  d'York  ;  effet  de  sa  prépon-        JAFFIER  (autojne)  dévoile  le  com- 

dérance  sur  la  religion  du  pays  ;  XX ,  plot  contre  Venise  ;  XXII,  494. 
947,  248.  Quitte  l'armée  française;        JALIGNY  (gcichard  DAurajN,  sirb 

XXIV,  599.  Son  posté  à  la  bataille  des  de)  ,  député  à  Jean-sans-Peur;  XU,  303. 
Dunes,  569.  Bat  la  flotte  hollandaise  ;  Prend  part  à  la  victoire  de  Hasbain , 

XXV ,  109.  Livre  la  bataille  de  Sol-  304.  En  rend  compte  à  Paris,  308.  SoB 
bay,  239.  Acte  du  Test  dirigé  contre  posteàAzincourt,489.£sttué;XIII,40. 
loi,  958.  Le  prince  d'Orange  épouse  JAMETZ  (le  sirb  de)  est  de  l'armée 
sa  fille,  364.  La  chambre  des  com-  du  Milanais;  XV,  697.  Blessé  à  No 
munes  cherche  à  l'exclure  du  trône ,  varre ,  639.  Est  de  l'armée  du  duc 
413.  Efforts  de  sort  frère  pour  le  lui     d'Orléans;  XVII,  !99. 

assurer,   457.  Son  avènement;    ses        JANSÉNISME;  origine  de  cette  s^C- 
projets;  appui quHI  attend  de  Louis  xiv,     te;  XXIV,  5t7  à  590. 
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JANSÉMUS;   sa  doctrine   sar  la  ses  droiU  à  soa  héritage,  130.  Epo- 

grâce  condamnée  à  Rome  ;  XXIV,  ôl7  que  de  son  entrée  à  Valence,  184.  Son 

à  530.  Ses  cinq  propositions;  XXV,  traité  avec  le  comte  de  Toulouse,  233. 

79,  87,  88.  Se  pr^te  au  divorce  de  ce  prince,  241. 

ifA?(SON  (le  cardj^iâ].]  ;  sa  mission  Ligué  contre  saint  Louis ,  343.  Ne 

à  Rome  ;  XXVI  ,115.  prête  aucune  aide  aux  confédérés,  267. 

JÂNSSON  (zEvnER)  commande  les  Veut  donner  en  mariage  à  l'un  de  ses 

Flamands  soulevés  ;  X,  21.  Son  sup-  fils  l'hér  itière  de  Provence,  331.  Trooi- 

plice,  25.  pe   Raymond   de  Toulouse;  est  loi- 

JARENTE ,  évèquc  d'Orléans  ;  a  la  même  prévenu  et  se  retire ,  333.  Son 

feuille  des    bénéûce:^;   XXIX,    87;  séjour  à  Montpellier  qui  lui  appar- 

XXX,  351.  tient,   373.   Reconnaît   Alphonse  de 

JARNAC  (  CHARLES  DE  CHABOT ,  siRB  CastiUe  comme  roi  des  Romains;  TOI, 

de)  est  de  la   maison  du  duc  d'Or-  35.  Fixe  ses  limites  avec  la  France; 

léans;  XVII,   68.  Insurrection  qu'il  garde  la  Catalogne,  le  Roussillon  et 

excite  à  la  Rochelle  et   qu'il  punit,  Montpellier;  renonce  à  ses  autres  fieb 

133  à  135.  Se  rend  en  Piémont,  184.  en  deçà  des  monts;  Etats  qu'il  tient  à 

Son  duel  avec  la  Chataîgneraye  ;    sa  Montpellier,  40  à  42.  Sea  alliances  de 

victoire,  314  à  316.  Prisonnier  dans  famille  avec  saint  Louis  et  Manired, 

Saint-Quentin;  XVIII,  54.  Quitte  le  60,  61.   Son  démêlé  avec  le  roi  de 

parti  des  Bourbons    pour  celui    des  France;  il  lui  cède,  143,  144.  Ûéter^ 

Guises,   127.  Est  envoyé  à  la  Ro-  miné  par  lui  à  prendre  la  croix; s'em- 

chelle  ;  XIX ,25.  barque  malgré  l'opposi tion  du  pape;  est 

JARS  (le  chevalier  de),  condamné  repoussé  par  des  tempêtes,   169.  Be^ 

à  mort  ;  gracié  au  pied  de  l'échafaud  ;  nonce  à  son  entreprise;  part  qu'y  preih 

XXIII  ,215.  nent  ses  ûls,  170.  Son  intervention  es 

JARS  (le  cûHMAKDBnR  db)  est  de  faveur  du  oomte  de  Foix,  233,  234. 

l'intimité  d'Anne  d'Autriche;  XXIV,  Troubles  dans  sa  famille,  235.  Assiste 

37.  au  concile  de  Lyon,  249.  Menace  la 

JARZAY  (le  marquis  db),  provoqué  Navarre ,  297.  Aux  prises  avec  les 

par  les  Frondeurs  ;  XXIV,  277.  Gagné  Maures  de  Maroc;  sa  défaite;  sa  re- 

par  Condé,  281.  Son  amour  pour  la  traite;  sa  mort,  271. 

reine,  277,  282.  Sa  déconvenue,  296,  JAYME  U,  roi  d'Aragon;  d'aboid 

297.  Prisonnier  à  Rhétel,  359.  roi  de  Sicile;  ses  sentimeps  à  Tégaid 

JASSENIS  (JACQUES  de),   notaire,  de  Philippe-le-Bel;   VIU,   384.  Soa 

donne  acte  à  Nogaret  de  son  discours  étroite  union  avec  son  frère  Alphonse; 

contre  Boniface  viii;  IX,  120.  opérations  qu'ils  concertent,  391.  Son 

JAUCOURT  (le  siRB  de)  représente  désir  de  faire  la  paix,  394.  U  assiège 

au  sacre  l'un  des  pairs  laïques;  XIU,  Agosta;  victoire  navale  de  son  amiral; 

144.  Trêve  qu'il  négocie,  205.  prisonniers  qu'il  délivre  à  prix  d'or; 

JATJCOURT  (le  marquis  de)  apaise  un  seul  excepté,  396.  1}  fait  capitokr 

les  troubles  de  Genève;  XXX,  231.  la  place,  397.  Echec  de  ses  troupes  en 

JAURÉGUI  (jEAN  de)  assassine  le  Galabre,  405.  Trêve  qu'il  signe  avec 

prince  d'Orange;  XX,  48.  le  roi  de  Naples,  406.  Abandonné  par 

JAYME  Icr,  roi  d'Aragon,  fiancé  à  son  frère,  443.  Lui  succède;  est  «u- 

une  fille  de  Simon  de  Montfort;  remis  ronné  à.  Saragosse;  épouse  la  fiUede 

entre  ses  mains;  VI,  388.  Rendu  aux  Sanche  de  Castille,  445.  Ne  peut  se 

Aragonais,  432.  N'est  point  reconnu  liguer  contre    Philippe-le>Bel,  485. 

à  Montpellier,  436.  Abandonne  Ray-  Par  qui  représenté  au  congrès  d'Ana- 

mond  VII,  58  t.  Fait  la  conquête  des  Ues  gni;  son  mariage,  501.  Articles  se- 

Baléares  et  du  royajume  de  Valence  ;  crets  qu'ils   souscrit ,  502.  Le  pape 

chevaliers  français,  qui  le  secondent;  l'attire  à  Roque;  le  nomme  gonfalonier 

VII,  124  ,  125.  Est  adopté  par  le  rpi  de  l'Eglise;  dans  quel  but;  IX,  U. 

de  Navarre,  126.  Ne  peut  faire  valoir  En  cette  qualité  fait  la  guerre  à  sog 


frère,  &9.  ,Le  réduit  ailx  abois  ;  9e  re^  Son  eommandemen^  en  Espagne  à  Tar- 

tire,  60.  Est  invité  aa  couronnement  mée  du  prince  de   Galles;  ses  espé- 

de  Clément  v,  165.  Le  reçoit  à  Mont»  raaces  »  71.  Sa  maladie»  78.  Est  fait 

pellier;  lui  fait  hommage  de  la  Corse  prisonnier,  90.   Son  ^fort  pour  con- 

et  de  la  Sardaigne,  1 66.  Ses  conquêtes  quérir  Tliéritage  de  son  père;  sa  mort; 

sur  les  Maures,  S73.  Est  oublié  des  sa  prétendue  donation  à  Louis,  duc 

Français,  aSS.  Il  fait  la  conquête  de  d'Anjou,  SI  9,  !I20. 
la  Sardaigne;  sa  mort,  429.  JEAN  I«^  fils  de    Louis -Hutin, 

JÂYME  (non)  d'Aragon,  fils  du  roi  meurt  en  naissant;  IX,  344,  345. 
Jayme  II  ;  abdique  ses  droits  au  trône;        JEAN  II,   roi  de  France,  d'abord 

IX,  S33.  duc  de  Normandie;  son  mariage;  il 

JAYME  l^l  d'Aragon,  roi  de  Ma-  est  armé  chevalier;  serment  que  lui 
jorque;  ses  fiefs;  YIII,  S71,  S73.  Ses  prêtent  les  princes;  X,  66,  67.  Son 
démêlés  avec  son  frère ,  308.  Son  en-  père  veut  rétablir  pour  lui  le  royaume 
treyue  avec  le  roi  de  France,  316.  Ne  d'Arles,  69.  Robert  d'Artois  fait  un 
peut  pénétrer  le  but  des  armemens  de  voult  contre  lui,  76,  77.  Sa  maladie, 
son  frère  ,330.  Fait  hommage  au  roi  9&.  Il  comnmnde  l'armée  royale  de 
de  France,  348.  Attaque  le  royaume  Flandre,  162.  Ses  opérations  en  fiai- 
d'Aragon,  353.  Se  réfugie  dans  le  naut,  164  à  166.  Assiste  Charles  de 
camp  français,  362.  Conduit  l'armée  Blois  contre  Montfort,  191  à  193.  In- 
contre son  frère,  365.  Accompagne  le  fluence  l'élection  du  pape  Clément  vi, 
roi  dans  sa  retraite,  372.  Considéré  198.  Retourne  en  Bretagne,  199.  Son 
comme  traître  à  sa  patrie,  373.  Est  armée;  ses  opérations;  trêve  qui  j 
chargé  de  soutenir  la  guerre  au  midi,  met  fin,  216  à  218.  Ses  n^ociations 
383.  Attaqué  par  ses  deux  neveux,  aveo le  dauphin  viennois,  221  à  223, 
391.  Envahit  puis  évacue  le  Lam-  266.  Se^  apprêts  contre  les  Anglais, 
pourdan,  3^.  Entre  encore  dans  cette  251.  Sa  retraite,  256,  257.  H  préside 
province  et  échoue,  400.  Philippe-le-  les  Etats  de  Languedoc,  269,  271.  Il 
Bel  lui  fait  passer  des  subsides ,  404.  rentre  en  campagne;  ses  succès;  il  lève 
Il  attaque  de  nouveau  le  Lampourdan,  le  siège  d'Aiguillon  ;   fioiit  mettre  de 

408.  Forcée  qui  sont  à  sa  disposition,  Mauny  en  liberté ,  273  à  275 ,  310  à 

409.  Seul  chargé  de  la  guerre,  437.  312.  Est  présent  à  la  prise  de  posses- 
Négocie  vainement  peur  obtenir  la  paix;  sion  du  Dauphiné  par  son  fils  aîné, 
défie  son  neveu  d'Aragon ,  438.  Son  358.  Épouse  Jeanne  d'Auvergne,  365. 
immobilité,  441.  Son  traité  avec  Al-  Succède  à  son  père,  367.  Son  Êarac- 
phonse,  444.  Philippe  lui  enlève  la  tère;  sa  règle  de  conduite;  pourquoi 
possession  de  Montpellier,  464.  Ses  nommé  fe  Bon;  prend  possession  de  la 
conflits  avec  le  roi;  IX,  143.  Hon-  couronne;  est  sacré  à  Reims;  cheva- 
iieurs  qu'il  rend  à  Clément  v  ;  assiste  liers  qu'il  arme  ;  il  Mt  périr  le  comte 
à  son  couronnement,  166.  de  Gmnes;  donne  son  comté  d'Eu  et  sa 

JAYME  11,  roi  de  Majorque;  fait  hom-  charge  de  connétable;  aon  voyage  en 

mageà Philippe VI ;  X,  58,  59.  Son  en-  Bourgogne;  il  rachète  la  fiancée  dit 

trevaeaveclui,96.  Refuse  l'hommage  duc  de  Savoie;  accueil  que  lui  fait  le 

aux  rois  ses  suzerains,  219.  Sa  rup-  pape  à  Avignon,  370  à  381.  Il  tient 

ture  avec  eux  ;  il  fait  sa  paix  avec  les  Etats  du  Languedoc;  puis  les  Etats» 

Philippe,^20 .  Est  dépouillé  par  le  roi  généraux  à  Paris  ;  son  faste ^  ses  tour^ 

d'Aragon, 224, 225.  Sa  captivité,  228.  nois;   ses  dépenses;  il  altère  les  mon- 

Son  séjour  à  la  cour  d'Avignon  ;   il  naies  ;  ses  avanies  et  confiscations  ; 

vend  ses  seigneuries  à  Philippe  ;  son  sommes  qu'il  obtient  des  communes  et 

dernier  armement  contre  l'Aragon  ;  sa  des  députés  des  provinces;  il  recom- 

>ioTt,  854,  355.  mence   les  hostilités  avec  Edouard; 

JAYME  d'Aragon,  fils  du  roi  de  Ma-  signe  une  trêve  d'un  an ,  382  à  393. 

iorque;  fait    prisonnier  ;    X  ,    355.  Accueil  qu'il  fait  au  duc  de  Lancastre; 

£poase  Jeanne,  reine  de  Naples,  598.  ses  exactions;   il  institue  l'ordre  de 
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l'Etoile;  »es  fêtes;  ses  négociations  en  vite  resserrée,  534  et  suiv.  Sa  liberté  sti- 
Espagae,  398  à  400.  Il  cherche  k  s'aU*  pulée  par  le  traité  de  Brétigoy ,  571.  Son 
tacher  les  rois  de  Navarre  et  de  Cas-  retour  en  France,  573.  Il  ratifie  le 
tille;  ses  déceptions;  dégoûts  dont  il  traité;  sermens  dont  le  pape  le  délie; 
abreuve  son  gendre  de  Navarre;  fa-  otages  qu*il  livre;  il  se  rend  à  Boulo- 
Tcurs  dont  il  comble  Charles  d*£spa-  gne;  puis  à  Paris,  576  à  578.  Privi* 
gne;  il  proroge  la  trêve;  ses  mesures  léges  qu'il  confirme;  sa  tâche  difUcile; 
fiscales,  403  à  409.  Sa  colère  à  la  mort  désordre  du  roj'aume;  ravages  de  la 
de  son  connétable;  son  traité  avec  l'as-  peste  et  des  compagnies  d'aventure; 
sassin;  il  le  reçoit  en  Ht  de  justice;  ses  faiblesse  de  son  autorité;  il  recueilla 
projets  de  vengeance;    il  gagne  les  l'héritage  de  la  Bourgogne;  réunit  à  la 
d'Ilarcourt;  fuite  de  ceux  qu'il  veut  pu-  couronne  la  Champagne  et  la  Bourgo- 
nir;  attaque  Qiarles  ;  reçoit  de  lui  un  gne;  laisse  au  Dauphin  le  gouverne- 
envoyé  recommandé  par  le  pape;  élude  ment,  580  à  59).  Son  séjour  à  Âvi- 
le  traité  projeté  avec  Edouard;  change  gnon  ;  ses  projets  de  mariage  avec  la 
les  monnaies  ;  demande  des  subsides  reine  de  Naples  ;  son  entrevue  avec  le 
de  guerre  à  ses  sujets;  fait  la  paix  avec  roi  de  Chypre;  il  prend  la  croix;  re- 
le   Navarrais  ;  '  SOS    hostilités  contre  vient  à  Paris;  subsides  qu'il  obtient  du 
Edouard,  411  à  424.  Ses  embarras;  Midi;  nouvelle  activité  de  la  peste; 
SOS  expédions  financiers;  il  convoque  traité  qu'il  ratifie;  ses  scrupules  sor 
les  Etats-généraux  de  la  langue  d'oil;  le  manque  de  foi  du  duc  d'Anjou;  il  se 
réformes  auxquelles  il  consent;  conces-  détermine  à  passer  en  Angleterre  ;  ses 
sions  qu'il  obtient  ;  il   reconnaît  le  avances  à  la  famille  de  Navarre  ;  il  as- 
partage  de  la  souveraineté  entre  lui  et  sure  la  Bourgogne  à  son  fils  PhiUppe; 
les  trois  ordres  de  l'Etat,  496  à  431 .  il  convoque  les  Etats  à  Amiens;  son 
Il  leur  fait  voter  la  gabelle  et  le  droit  arrivée  à  Londres  ;  son  entrevue  avec 
de  vente  sur  les  marchandises  ;  résistan-  Edouard  ;  son  projet  de  former  ^un  con> 
ces  qui  l'engagent  à  remplacer  ces  taxes  grès  de  rois  ;  méfiance  qu'il  inspire  au 
par  un  impôt  sur  le  revenu  ;  sa  colère  peuple  anglais;  sa  mort>.  596  à  613.  D 
contre  le  roi  de  Navarre  et  les  d'Har-  est  inhumé  à  Saint-Denis  ;  XI ,  5,  6. 
court;  il  les  arrête  en  trahison  ;  exécn-        JEAN  de  France,  comte  de  Poitiers, 
lions  qu'il  fait  faire  sous  ses  yeux;  pri-  puis  duc  de  Berry.;  part  qu'il  prend  à 
«onniers  qu'il  retient  ;  rumeur  qu'il  la  bataille  de  Poitiers  ;  X ,  469.  Est 
apaise  à  Rouen  ;  prétendu  pardon  qu'il  gouverneur  du  Languedoc,  509  ,  510. 
accorde  à  son  fils;  provocation  qu'il  Ses  exactions,  548,  569.  Est  otage  de 
reçoit;  ajourne  le  supplice  de  Charles;  son  père,  577.  Rachète  sa  liberté,  604 
s'empare  de  ses  fiefs  ;  ses  opérations  et  suiv.  Son  retour  à  Londres,  610.  Il 
militaires  en  Normandie,  445  à  457.  annonce  au  Dauphin  la  mort  du  r«, 
Il  se  porte  sur  la  Loire  contre  le  prince  619.  Congé  que  lui  accorde  Edouvd; 
de  Galles;  il  perd  la  bataille  de  Poitiers  XI ,  57.  Il  reste  en  France,  100.  Ai- 
et  est  prisonnier,  458  à  475.  Sa  cap-  mée  qu'il  rassemble ,  107,  108  ,  ilCi, 
tivité  hâte  la  réunion  des  Etats  ,>  477.  196.  Sa  première  campagno;  secondé 
Prodigalités  que  cette  assemblée  dé-  par  DuguescUn  ;  il  prend  Limoges,  134 
couvre,  480.  Son  séjour  à  Bordeaux;  à  137.  Ses  cpnqnêtes  en  Aquitaine, 
respect  que  lui  témoigne  Edouard  ;  sa  169  et  suiv.  Députa tion  qu'il  reçoit  de 
dignité  chevaleresque;   il  se  recom-  la  Rochelle  ;  il  entre  en  Poitou,  174, 
mande  aux  seigneurs  gascons  pour  n'è-  175.  Est  exclu  de  la  régence  et  de  la 
tre  point  emmené  en  Angleterre ,  41)8  tutelle  des  en&ns  du  roi ,  905  ,  307. 
à  500.  Signe  une  trêve  de  deux  ans|  Sa  jonction  avec  le  duc  d'Anjou,  938. 
est  conduit  à  Londres;  sa  rencontre  avec  Est  à  l'armée  de  Normandie,  940.  Son 
Edouard  III,  509  à  504.  Invoqué  par  le  frère  l'éloigné  des  affaires,  988.  Est 
pape  contre  Cervoles,  507, 508  .Signe  le  appelé  à  la  cour  par  la  maladie  du  roi; 
traité  de  Londres  ;  l'envoie  au  Dauphin;  assiste  à  ses  obsèques,  996  à  998.  As- 
son  chagrin  lorsqu'il  est  rejeté  ;  sa  capti*  siste  au  sacre  de  Charles  vi,  314.  Con- 
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tribue  à  apaiser  le  mëconientemcnt  de  opposition  à  rexpédition  de  Bretagne, 

Paris ,  317.  Obtient  le  gouvernement  19  à  SI .  Reprend  le  pooToir;  fait  chas- 

du  Languedoc,  330  et  suiv.  Ses  liosti'  ser  les  marmousett  ;  ses  actes  de  gon* 

lités  avec  le  comte  de  Foix  ;  ses  yen-  vernement,  96  et  suiv.  Son  gendre  est 

geances,  327à  331.  Soulèvemensqu'il  connétable,    35.    Protecteur  de  Clé- 

excite;  guerre  des  Tinehins,  337.  Son  ment  vu ,  38.  Nommé  tuteur  du  Dau- 

entrevne  avec  le  duc  d'Anjou,  370*  pbin,  40.  Reprend  les  conférences  avec 

Gomment  son  absence  influe  sur  le  con-  TAngleterre;  résultat  des  négociations; 

seil  de  régence,  379.  Se  prononce  pour  ses  calomnies  contre  Valentine  Vis- 

l'expédition  de  Flandre;  en  fait  partie,  conti,  4S  à  46.  11  renouvelle  la  trêve 

383  à  392  et  suiv.  Son  séjouc  à  Arras,  avec  l'Angleterre;  scandale  de  ses  rap- 

405.  Ses  rigueurs  à  Paris  ;  exactions  ports  d'intérêts  avee  Clément  vu  ;  Te- 

par  lesquelles  il  reniplace  les  supplices;  pousse  un  moyen  de  faire  cesser  le 

sa  part  dans  le  produit;  villes  dans  les-  schisme,  53  à  57.  Sa  vaine  ambassade 

quelles  les  mêmes,  scènes  se  reprodui-  à  Avignon,  68  à  70.  Apprend  le  désas- 

sent;  effet  de  sa  rapacité  au  Midi  ;  im-  tre  du  comte  de  Nevers ,  86.  Sa  non* 

pots  qu'il  fait  voter  par  les  Etats  du  chalance  dans  le  conseil,  95.  Accueille 

Languedoc,  410  à  416.  Se  lasse  de  la  le  roi  de  Navarre,  99.  Puis  le  comte 

guerre  de  Flandre,  429.  Négocie  la  Derby;  ses  brouilleries  à  la  cour;  ac- 

paix  ;    poignarde  le  comte    Louis  de  tes  communs  à  lui  et  au  duc  de  Bour- 

Male;  signe  une  tiêve  générale,  431  gogne,  108  à  111.  Accueille  les  pro- 

à  433.  Effets  de  sa  méprisable  ineptie,  }ets  d'alliance  de  Derby,  123.  Sa  co» 

435,  445.  Il  ne  peut  prêter  secours  à  1ère  à  la  chute  de  Richard  ii ,  131 , 

sa  belle-sœur  d'Anjou;  ses  préoccupa-  132.  Il  reconnaît  Henri  iv,  135,  Fait 

tions  en  Languedoc,  450,  451.  Ma-  reconnaître  l'empereur  élu,  138.  Sage 

riage  de  sa  fille,  457.  Le  comte  d'Ar-  ordonnance    signée  en  son  absence , 

magnac  commande  ses  troupes,  458.  140.  11  est  nommé  de  nouveau  gon- 

Négociations  qu'il  rompt,  470.  Il  laisse  verneur  du  Languedoc  ;  par  qui  se  fait 

ravager  le  Midi,  471.  Fait  avorter  le  remplacer,  146.  Réconcilie  les  ducs  de 

projet  de  descente  en  Angleterre,  477  Bourgogne  et  d*Orlcans,  150.  Ses  dé» 

et  suiv.  N'est  point  disposé  à  venger  bats  avec  ce  dernier,  153.  Signature 

Glisson;  accord  qu'il  ménage  entre  lui  qu'il  désavoue  ,  162.  Son  discrédit, 

et  le  duc  de  Bretagne,  509  à  511.  181,  182.  Sa  maladie ,    197.  Dédtn 

Attire  ce  dernier  à  Paris;  trêve  qu'il  de  ses   facultés,   219.  Convoqué  par 

signe  avec  Lancastre;  est  trompé,  521  Jean-sans-Peur,  233.  Nommé  capitaine 

à  627.  Indignation  du  royaume  contre  général  des  Parisiens  ;  négocie  avee 

lui;   son   bouffon;   ses   prodigalités;  d'Orléans;  médiateur  entre  lui  et  Jeanr 

«on  renvoi;  son   ressentiment;  crime  sans-Peur,  236  et  suiv.  Il  accueille  les 

dont  ilr  est  soupçonné;   ses  créotures  propositions  de  Henri  iv,  2 i 8.  Récon- 

expulsées,  534  à  544.  Accueille  le  roi  cilié  encore   en    apparence  les  deux 

en  Berry;  son  mariage;  jusqu'où  ac-  ducs  rivaux,  270.  Conseils  auxquels 

compagne  son  neveu  ;  par  qui  le  fait  il  assiste  après  la  mort  de  d'Orléans, 

escorter;  supplice  de  son  trésorier;  il  273  à  275.  Ses  conférences  avec  Jean, 

est  destitué;  sa  fureur;  ses  crimes,  283,  284.  Il  entend  le  sermdn  de  Jean 

562,  563 ,  567  à  571 ,  577  et  suiv.  Petit,  286.  Il  prend  parti  pour  la  reine,^ 

Veut  déposséder  Visconti,  589  à  593.  293 ,  298,  307,  310,  313.  Pourquoi 

Ménage  la  réconciliation  entre  le  duc  réside  k  Paris ,  330.  Sa  faiblesse  dans 

de  Bretagne  et  le  roi  ;  obtient  de  ce  l'affiaire  de  Montagu,  332  et  suiv.  Est 

prince  le  règlement  delà  Succession  de  dupé  aux  Etats  du  royaume,    340, 

Foix,  597  à60 1.  Son  entrée  à  Amiens;  sa  34 1 .  Entre  dans  la  ligue  de  Gien ,  347. 

magnificence;  XII,  10.  Accompagne  le  Rappelé  à  Paris  par  le  roi  ;  ses  coodi- 

roi, 13.  Appui  que  Jean  attend  de  lui,  15.  tions;  n'est   point  d'abord  remplacé 

Informé  des  projets  de  Craon;  envieux  comme  capitaine-général  des  bourgeois; 

de  Clisson;  le  pape  lui  est  dévoué;  son  il  signe  le  traité  de  Bicêtre  et  s'éloigne 


de  la  coar,  349  à  353.  Se  détache  des  Son  avènement;  il  mérite  son  sarBom; 
Orléans  ;  est  neutre  entre  les  deux  par-  il  fait  hommage  à  Charles  vi  ;  son  an- 
tis,  35ô|  356.  Son  r61e  de  médiateur  ;  torité  à  la  cour  de  France,  195  et  suit. 
il  se  déclare  contre  Jean-sans-Peur;  les  Son  rang  au  conseil  d'état  ;  son  oppo- 
Parisiens  le  remplacent ,  360.  Exilent  sition  au^  duc  d'Orléans  ;  il  s'annonce 
les  adhérens,  362.  Incendient  son  pa-  comme  le  protecteur  du  peuple;  il  re- 
lais de  Bicètre,  372.  Il  est  destitué  cueille  la  succession  de  sa  mère,  2S1  à 
du  gouvernement  de  Languedoc ,  377.  223 .  Confirme,  en  Flandre  et  en  Artois, 
Ses  stipulations  avec  Henri  iv,  381  à  les  libertés  et  les  privilèges;  attaqué  par 
384.  Armée  qui  marche  contre  lui;  il  le  comte  de  Pembroke;  veutassi^er 
est  assiégé  dans  Bourges,  386  à  388.  Calais;  4emande  vainement  des  se* 
Il  négocie;  paix  qu'il  signe,  390  à  393.  cours  à  d'Orléans  ;  marche  sur  Paris; 
U  n'assiste  poiot  aux  Etats,  400.  11  enlève  le  Dauphin;  convoque  le  con> 
porte  le  chaperon  blanc  des  Cabochiens,  seil  ;  accuse  l'administration  ;  ses  pa^• 
416.  Il  conseille  de  céder  au  peuple  ,  tisans;  il  arme  les  bourgeois  ;  se  ré* 
419.  Son  entrevue  avec  le  négociateur  concilie  avec  son  rival;  mariages  des 
des  princes;  il  rapporte  à  Paris  leurs  princes,  229  à  240,  246,  247.  Com> 
conditions,  426,  427.  Escorte  le  Dan-  ment  accueille  les  ouvertures  de  fiea- 
phin,  430.  Reprend  ses  fonctions  de  ri  iv  pour  la  paix,  249«  Son  commao- 
capitaine-général,  431.  Serment  que  dément;  ses  apprêts;  ses  prodigalités; 
les  princes  prêtent  entre  ses  mains ,  9on  expédition  échoue  ;  il  s'en  prend 
434.  Est  chargé  de  garder  Paris,  443.  au  duc  d'Orléans,  252,  253.  Sa  tr^ve 
Son  incapacité,  454.  Comment  ac-  avec  Henri,  266.  Nouveau  svjet  de 
cu^Ue  les  observations  des  Parisiens  querelle  avec  d'Orléans;  leur  apparente 
sur  la  paix  d'Arras,  457.  Il  assiste  an  réconciliation  ;  il  le  fait  assassiner;  st 
service  du  duc  d'Orléans ,  459.  Son  contenance  après  le  meurtre  ;  set 
exil ,  464  ,  465.  Son  rappel;  le  pou-  aveux  ;  sa  fuite  ;  causes  de  son  crime; 
voir  lui  est  remis  ;  son  ambassade  il  récompense  les  assassins  ;  approba* 
)i  Henri  v,  467.  Ses  mesures  contre  teurs  qu'il  trouve  ;  sentimens  du  pea- 
ce  prince,  470  à 472.  Ne  suit  pas  l'ar-  pie  de  Paris;  terreur  et  inertie  des 
mée  ;  empêche  le  roi  et  ses  fils  de  la  princes,  270  à  280.  U  publie  sonapo* 
suivre,  479.  Son  retour  à  Paris,  491.  ïogie  ;  ses  conférences  avec  le  roi  de 
Son  imbécillité,  493.  Sa  mort,  502.  Sicile  et  le  duc  deBerry  ;  il  rentre  à 

JEAN,  quatrième  fils  de  Charles  vi,  Paris  à  la  tète  d'une  armée,  aux  acc]a> 

reçoit  le  duché  de  Tourainè;  XII,  142.  mations  du  peuple;  il  fait  justifier  soa 

Son  mariage,  247.  Il  devient  Dauphin;  crime  par  le  docteur  Jean  Petit,  2^2 1 

se  déclare  pour  Jean-sans-Peur,   492,  285  et  suiv.  Obtient  des  lettres  de  r^ 

493.  Dépossédé  de  la  succession  du  mission  et  le  souverain  pouvoir;  A» 

duc  de  Berry ,  502.  Pourquoi  reste  en  sont  le  parti  de  la  reine  ;  attiré  es 

Hainaut;  promesses  que  lui  font  Jean  Flandre  ;  secourt  le  comte  de  Hainaot; 

et  le  comte  son  beau-père;  marche  au-  marche  contrôles  Liégeois;  réactioni 

devant  de  sa  mère  ;  les  deux  cours  né-  contre  lui  à   Paris  ;   députés  qui  k 

gocient,  505  à  507.  Sa  mort;  soupçons  somment  de  se  justifier  en  personne; 

d'empoisonnement,  508,  509.  il  gagne  la  bataille  de  Hasbain;sei 

JEAN-SANS-PEUR,  duc  de  Bour-  cruautés;  terreur  du  parti  d'Orléans, 

gogne,  d'abord  comte  de  Nevers;  sa  ^1   à  307.  Il  rentre  en  vainqueur  1 

naissance  ;  XI ,  151.  Son  mariage  avec  Paris  ;  ses  négociations;  ses  excases  aa 

Marguerite  de  Hainaut,  454 .  U  conduit  roi  et  aux  fils  d'Oriéans;  leur  paix  sans 

le  deuil  aux  obsèques  de  Duguesclin,  garantie,  312  à  315.  Se  fait  un  parti 

556.  Part  pour  combattre  Bajazet;  XII,  dans  le  conseil  des  princes;  traiîé  el 

76,  77.  Son  désastre  à  Nicopolis;  il  alliances  par  lesquels  il  se  fortifie;  sa 

•st  prisonnier,  86  à  89 ,  91.  Sa  déli-  réooneiliation  avec  les  Bourbons ,  317 

▼twkce;  son  retour,  95,  96.  Alliances  à  319.  Pourquoi  réside  à  Paris,  530. 

ds  sa  famille  avec  celle  d'Oriéans,  1 84.  11  fait  exécuter  Montagu;  est  maître  ab« 
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sok  du  Conseil;  ses  exactions;  son  rassemble;  médiateurs  quMl  envoie  au 
traité  avec  la  reine;  il  fait  convoquer  camp  royal;  il  fait  la  paix  d'Arras,  42^ 
les  Etats;  s'y  fait  déléguer  le  pouvoir  îi  452.  Ses  mœurs  rudes  et  cruelles, 
royal,  333  à  34 1 .  Son  alliance  aVec  le  454.  S'entoure  de  proscirits  ;  ravage  le 
«)i  de  Sicile,  344.  La  ligue  de  Gien  se  comté  de  Tonnerre;  réaction  nouvelle 
forme  contre  lui  ;  ses  mesures;  est  se-  contre  lui;  la  paix  est  néanmoins  rati- 
condé  par  ie  roi  ;  rameur  contre  lui  îi  lÎ€e;  ses  négociations  avec  Henri  v, 
Paris;  il  signe  le  traité  de  Bicètre  et  458  à  461.  Récriminations  du  Dau- 
s^éloigne  de  la  cour,  347  à  353.  Dé-  pliin  contre  lui;  son  absence;  ambas- 
tache  le  duc  deBerry  du  parti  d'Or-  sade  qu'il  envoie  à  ce  prince;  ses  con- 
léanfe;  ses  rapports  avec  le  conseil,  355,  ditions  refusées;  il  rompt  la  paix,  464 
356.  Sa  réponse  au  cartel  des   Or-  à  467.  La  renoue,  470.  Troupes  que  le 
léans  ;  Berry  se  tourne  contre  lui  ;  un  Dauphin  lui  demande,  471 .  Il  ne  paraît 
de  ses  affidés  est  capitaine-général  de  pas  à  l'armée  royale;  empêche  son  fils 
Paris,  359  à  361.  Son  armée  de  Fia-  et  d'autres  princes  de  s'y  rendre,  477, 
manda;  villes  qu'ils  prennent  ;  leur  re-  479.  Fortifié  par  la  défaite  d'Azincourt; 
traite;  il  les  suit,  364  à  369.  "Secondé  marche  sur  Paris;  pourquoi  s'arrête, 
par  Henri  iv,  il  se  rend  maître  de  Pa-  490,  491.  Sa  mollesse;  injonction  de 
ris; 'il  ôte  le  gouvernement  du  Langue-  d'Armagnac;  sa  retraite;  son  discrédit, 
doc  au  duc  de  Berry;  ses  Vengeances;  494,  495.  Il  défend  Jean  Petit  au  con- 
grands  emplois  dont  il  dispose  ;  privi-  cile  de  Constance;  son  succès,  498, 
iéges  qu'il  accorde  aux  Parisiens ,  37$  499.  Rigueurs  contre  ses  partisans  à 
à  380.  Le  roi  implore  son  secours;  il  Paris,  501.  Propositions  que  lui  fait 
rassemble  l'armée  royale,  385,'  386.  Henri  v,  503.  Promesses  qu'il  fait  au 
Assiège  Bourges,  puis  fait  la  paix;  pro-  Dauphin;  par  qui  ses  intérêts  défendus, 
met  une  de  ses  filles  à  Philippe  d'Or-  505  à  508.  Ses  partisans  dans  le  par- 
léans;  ses  luttes  de  cour  avec  ce  parti;  lement  expulsés  ;  ses  circulaires  pour 
son  empire  sur  le  Dauphin,  388  à  395.  soulever  les  villes  ;  il  investit  Paris  ; 
Trêve  qu'il  signe  avec  Henri  v;  sa  s'en  éloigne  ;  places  qu'il  prend  ;  il  dé- 
présence aux  Etats;  soupçons  mutuels  livre  la  reine,  517  à  522.  Négocie  avec 
que  lui  et  d'Orléans  s'inspirent,  398  Henri  v,  524.  Complot  avorté  pour  lui 
à  401.  Entend  les  doléances  de  l'Uni-  ouvrir  Paris;  il  licencie  ses  troupes;  est 
Tcrsité;  ordonnance  qu'il  fait  rendre  renforcé  par  le  duc  de  Lorraine;  popu- 
dans  le  sens  des  réformes  proposées,  larité  qu'il  recherche,  528,  529.  Le 
403,  404.  Ihsurrection  qu'il  excite;  il  Languedoc  prend  parti  pour  lui,  531. 
engage  le  Dauphin  à  entendre  les  in  sur-  Pouvoirs  qu'il  donne  pour  la  paix;  pro- 
gés;  reproches  de  ce  prince  ;  prison-  jet  de  traite  rompu  ;  les   siens  iutro- 
niers  qu'il  prend  sous  sa  garde,  407  à  duits  dans  Paris,  534  à  538.  Son  ab- 
413.  Il  porte  le  chaperon  blanc  des  Ca-  sence,  541.  Son  entrevue  avec  l'empe- 
bochiens,  416.  Sur  quelles  passions  il  reur,  543.  Son  retour;  son  entrée îi 
«'appuie,  421  ,  422.  Il  laisse  exécuter  Paris  ;  il  se  nonime  capitaine-général; 
BesEssarts,  424.  Réaction  contre  les  emplois  dont    il  dispose;  franchises 
Cabochiens  qui  l'entraîne;  ses  hésita-  qu'il  rend  aux  bourgeois;  épidémie  qui 
tiens;  il  quitte  Paris;  ses  partisans  moissonne  les  siens;  ne  peut  empêcher 
proscrits;  le  roi  de  Sicile  lui  renvoie  un  massacre  de  prisonniers;  fait  sortir 
sa  fille  ;  il  dévore  cet  affront;  ses  né-  de  Paris  les  égorgeurs  et  exécuter  Cape- 
goeiations  ;  il  feint  de  marcher  au  se-  luche;  étranges  soins  qui  l'occupent;  sa 
cours  du  Dauphin;  l'entrée  de  Paris  lui  lenteur  contre  les  ennemis,  547  à  553. 
est  refnsée;  il  est  déclaré  rebelle;  le  roi  Ses  ouvertures  au  Dauphin;  médiateurs 
convoque  le  ban  et  l'arrière-ban,  puis  qu'il  emploie;  projet  de  traité  qu'il  si- 
narche    contre   lui  ;    difficulté  qu'il  gne  et  qui  est  rompu;  ses  négociations 
éprouve  à  lever  ses  feudataires;  de  qui  avec  Henri  v;  secours^  qu'il  envoie  à 
abandonné;  ses  ouvertures  ad  toi;  le  Rouen,  555  à  558.  Est  imploré  parles 
conseil  veut  le  déposséder  ;  armée  qu'il  assiégés  ;  promesse  qu'il  leur  fait;  ses 
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offres  à  Henri  ;  marche  contre  les  An-  ronne  impériale  à  Cliarles-le-Gros, 
gUîs;  fajt  retraite  sans  les  attaquer,  )45.  Meurt,  253. 
660  à  563.  Suspension  d'armes  qu'il        JEAN  XII,  pape,  couronne  Vempt- 
lîgce  avec  Henri;  trêve  avec  le  Dau-  reur  Othon-le-Grand;  III,  467. 
phin,  565.  Son  entrevue  avec  le  roi        JEAN  XV,  pape;  sollicité  par  Hugues 
anglais;  exigences  de  ce  prince;  con-  Capet  contre  le  parti carlovingien ;  IV, 
cessions  qu'il  lui  fait;  offres  de  récon-  55.  Séduit  par  Héribert,    chef  de  et 
ciliation  du  parti  du  Dauphin;  il  rompt  parti,  56.  Ses  luttes  à  Rome,  60.  Sa 
les  conférences  ;  son  entrevue  avec  le  colère  contre  Hugues  ;  légat  qu'il  en- 
Dauphin  ;  paix  incomplète  de  Pouilly,  voie  en  France,  61 .  Etat  d'oppression 
571  à  576.  Il  abandonne  Paris  ;  à  qui  de  la  puissance  pontificale  dont  sa  mort 
confie  sa  défense;  ses  motifs  ;  le  Dau-  marque  le  terme,  90,  91 . 
phin  lui  demande  une  nouvelle  confé-        JEAN  XIX,  pape,  couronne  à  Romt 
rence;  ses  hésitations;  il  l'accepte;  il  l'empereur Conrad-le-Salique; IV,  186. 
est  assassiné  sur  le  pont  de  Montereau,  A  succédé  à  son  frère  Benoît  vin,  994. 
579  à  583.  JEAN  XXI,  pape,  supprime  laooa- 

JEAN  D'ANJOU,  due  de  Galabre,  stitution  de  son  prédécesseur,  tendant 
épouse  Marie  de  Bourbon  ;  XIII,  S98.  à  prévenir  les  interrègnes  du  saint- 
Conseil  auquel  il  assiste,  431,  440.  siège;  VIII,  954.  Brièveté  de  son  rè- 
Escorte  le  roi  à  Caen,  504.  Son  père  gne,  S69.  S'interpose  entre  les  rois  de 
lui  cède  la  Lorraine;  XIV,  38.  Son  France  et  de  Castille,  976.  Arrête  en- 
expédition  en  Italie,  40  à  43.  Forces  core  les  armes  françaises  ;  meurt  ;  soop- 
du  parti  de  son  père;  victoire  qu'il  çonné  de  sciences  occultes,  281. 
remporte  ;  pourquoi  n'en  retire  pas  de  JEAN  XXII,  pape^  son  élection  ;  IX, 
fruit,  47.  Ruine  de  son  parti  en  Italie,  342. IlreconnaitPhilippev; entreprend 
115  à  119.  Engagé  dans  la  ligue  du  delerégenter,  354,355.  Veut  réformer 
bien  public,  1G8.  Ses  demandes,  169.  l'éducation  duroyaume,  356.  Archefè- 
Fait  sa  jonction  avec  Charolais,  181.  ché,évâchés  qu'il  institue;  sa  croyance 
Négociateur  du  parti,  185.  Ce  qu'il  aux  sorciers  ;  ses  craintes  superstitiea- 
obtient  par  le  traité  de  Conflans,  199.  ses;  il  fait  périr  l'évêque  de  Cahors, 
Sa  famille  suspecte  à  Louis,  900.  Pro~  357.  Nouveaux  supplices  ;  persécuUoa 
messes  que  lui  fait  ce  prince,  903.  Àx'  religieuse  jenvcrs  les  Regards,  358  t 
bitre  entre  lui  et  son  frère,  909,  955.  361,  414,  415.  Rigueurs  de  l'inquisi- 
Sa  mission  auprès  de  Charles,  917,  tion;  sacrifices  humains  sous  le  nom 
218.  Son  expédition  en  Aragon,  284.  de  sermons  publics,  3G9  et  suiv.  Ses 
Sa  mort,  330,  340,  397.  efforts  pour  faire  la  paix  entre  la  Flao- 

JEAN  VllI,  pape,  partisan  de  Char-  dre  et  la  France;  ses  légats,  S73,  374. 

les-le-Chauve  ;  III,  197.  Pose  sur  sa  SecondeEdouardii  contre  les  Ecossais; 

tète  la  couronne  impériale,  900.  Mo-  menace  Bruce  d'excommunication  ;  eé- 

tifs  pour  lesquels  il  le  préfère  aux  prin-  rémonie  ridicule  à  laquelle   il  refuse 

cesdesamaison,  901. L'invoque  contre  de  se  prêter,  379,  3S0.  11  reconnaît 

lesSarrasins,  904.  Vientàsa  rencontre,  Bruce,  381 .  Attire  les  Françaisen  Ita- 

910.  Chassé   de  Rome  ;  débarque  en  lie,  385.  Armée  de  son  légat  qui  passe 

Provence,  931.  Tous  les  opprimés  s'a-  pour  son  fils,  386.  Ilanathématise  les 

dressent  à  lui;  il   convoque  l'assem-  Pastoureaux,  399.  Il  lance  de  nouvelles 

blée  du  royaume  ;  il  couronne  Louis-  bulles  contre  les  Juifs,  393.  Il  excite 

le-Bègue  ;   refuse  de  couronner  Âdé-  le  peuple  à  la  cruauté,  au  fanatisme, 

laïde,  femme   de  ce  roi;  pour  quel  394.  Il  casse  le  mariage  de  Charles  ir, 

motif,  937.  Dispose  de  fiefs;  promul-  406.  L'autorise  à  épouser  Marie  de 

gae  des  lois;  gouverne  en  souverain,  Luxembourg,    407.  Lui  accorde  àei 

933.  Retourne  en  Italie,  935.  Adopte  subsides  sur  le  clergé  pour  une  croi- 

Boson  et  favorise  son  élévation,  938'.  sade,  4 1 1 .  Protège  le  sire  de  Casauboa 

Veut  le  faire  nommer  roi  d'Italie;  sa  et  son  frère,  413.  Emploie  l'autorité 

tentative  échoue,  939.  Donne  la  cou-  de  l'Eglise  pour  inculquer  la  croyance 
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aux  sortilèges;  sVchame  contre   les  331.  Sa  sceur  épouse  CliarlesiT;  c^ 

ordres  mendians,  414  et  suiv.  Se  pré-  mariage  l'attache  à  la  France,  407.  1^ 

tend  juge   entre  Louis  de  Bavière  et  accompagneCharles  dans  le  Midi,  419. 

Frédéric  d'Autriche,  4*^3  et  suiy.  Se-  Son  ils  épouse  Blanche  de  Valois,  4SI. 

coude Léopold,  438.  Stimule  le  zèle  du  Est  allié  de  l'empereur  Louis  de  Ba- 

loi  de  France,  44].  Il  reconnaît  Pki-  Yière;  contribue  à  la  victoire  deMuIh- 

lippevi;  X,  S8.  Ses  querelles  théolo-  dorf,  43S.    Echange  qu'il  projette  et 

giqaes;  par  qui  accusé  d'hérésie,  34  auquel  il  renonce,  433.  Ses  intrigues 

et  suiv.  Ses  idées  sur  la  vision  béa*  pour  faire  monter  Charles-le-Bel  sur  le 

tifique,  36.  L'héritier  de  Savoie  à  sa  trône  impérial  ;   son  inconstance;    il 

cour,  39.  Ses  négociations,  47.  Son  met  lui-même  obstacle  à  ce  desseia, 

entrevue  avec  Valois,    48.   Bulle  de  434,  435,  437,439.  Il  commande  une 

croisade  qu'il  publie;  son  autorité  ébran-  division  de  l'armée  française  ;  X,  21. 

lée,  61,  6).  Demandes  que  lui  fait  le  Pourquoi  réside  à  Paris,  30.  Se  rend 

roi  de  France  ;  il  veut  passer  en  Italie,  en  Italie;  domination  qu'il  y  établit, 

69,  70, 79.  S'interpose  entre  ce  prince  49.  Ne  peut  se  résigner  à  vivre  loin  de 

etEdouard d'Angleterre, 72. Sa croyan-  la   cour   de    Philippe;   il  y  revient 

ce  à  l'intervention  des  puissances  in-  après  avoir  paru  dans  son  royaume , 

fernales,  74.  Ses  débats  avec  la  Sor-  60.  Mariage  de  sa  fiUe  avec  Jean  de 

bonne;  sa  mort|  8t  à  84.  Son  trésor,  France;  cour  plénière  à  laquelle  il  as- 

99,  93.  siste;  serment  qu'il  prête,  66,   67. 

JEAN XXIII(iulthasar-cossa), pape;  Son  zèle  pour  la  maison  de  France; 

son  élection;  sa  réputation  suspecte;  il  sesnégociationsauprèsdupape,  70.  Il 

affaiblit  son  parti;  Xll,  345,  346.  Est  prend  la  croix,  96.  Forme  en  Allema- 

emprisonné,  49G.  gne  une  ligue  en  faveur  de  son  fils,  99* 

JEAN  usurpe  l'empire  à   la  mort  Est  seul  opposé  à  l'empereur,  136.  Est 

d'Honorius;  est  tué;  I,  148.  lieutenant  de  Philippe  de  Languedoc; 

JEAN  VI,  Paléologue,  empereur  de  prend  le  château  de  Penne,  140.   Ses 

Gonstantinople  ;  prélats  qu'il  afnène  au  négociations  auprès  de  l'empereur  ;  leur 

concile  de  Ferrare;  XIU,  334.  succès,  144,  145.  Il  fait  partie  de  l'ar- 

JEAN  DE  BRIENNE  prend  le  titre  mée  royale,  H9.    Il  demande  la  ha- 

deroideJérusalem;  débarque  en  Terre-  taille  à  Edouard  au  nom  de  Philippe, 

Sainte;  VI,  498.  Y  commande,  500.  151.  Marche  au  secours  de  Tournai, 

Attaque  l'Egypte  ;  désastres  de  la  croi-  172.  Est  plénipotentiaire  du  roi    de 

sade;  clievaliers  pris  par  les  Musul-  France,  176.  Il  attaque   l'empereur, 

mans,    501.     Prend    Damiette;    est  265.  Son  secours  invoqué  par  Philippe, 

excommunié,   502.   Forcé  de  rejoin-  282.  Il  est  devenu  aveugle;  il  estappelé 

dre  l'armée  qui  capitule,  503.  Sa  prc*  par  le  pape  à  Avignon  ;  son  fils  est  élu 

sence  au  concile  de  Sens,  527.  Au  roi  des  Romains,  284.  Désastres  de  ce 

sacre  de  Louis  vin,  538.  Demande  à  prince;  il  trouve  avec  lui  un  refuge  à 

retarder  la  croisade  projetée  par  Fré-  l'armée  de  Philippe  ;  ordre  de  ce  roi 

déric  H,  55G.  Assiste  au  sacre  de  saint  qu'il  fait  révoquer,  286.  Ses  coureurs 

Louis  ;  VU,  23.  N'est-qu'usufruitier  du  sont  près  d'atteindre  les  Anglais^  291. 

royaume  de  Judée,  44.  Se  rend  en  Ita-  Est  tué  à  Crécy,  299.   A  été  le  plus 

liC}  46.  Mission  que  lui  donne  le  pape,  brillant  chevalier  de  son  siècle,  374. 

48.11  entre  dans  les  Abruzzes;  ses  JEAN-IIENRI,  comte  de  Tyrol,  f<er- 

progrès;  sa  retraite,  49,  109.  La  cou-  me  le  passage  de  l'Italie  à  l'empereur 

ronnede  Gonstantinople  lui  est  oJBTerte,  Louis  iv  ;  X,  145. 

109.  Il  est  couronné  à  Sainte-Sophie  ;  JEAN  (saks-terab  ),  roi   d' Angle- 
époque  de  sa  mort;  nulUtéde  son  règne,  terre;  son  imprudence;  ce  qu'elle  lui 

110,  Ul,  184.  a  coûté;  V,  247.  Son  mariage,  496, 
1£AN  de  Luxembourg,  roi  de  Bo-  593.  Pourquoi  son  surnom;  ses  dé- 

l^ème;  aon  avènement;  IX,  269.  Son  faute;  VI,  24.  L'Aquitaine  lui  est  des- 

iafloencc  sur  les  électeurs  de  l'empire,  tinée  ;  il  attaque  Richard ,  37.  Gom- 


mandement  que  lui  confie  son  père,  tyrannie,  3^t  k  8S6.  Se  réeoneSie 
52.  Son  projet  de  départ  poar  la  Terre-  avec  l'Eglise  en  lui  faisant  don  de  ses 
Sainte,  59.  Sa  trahison  à  l'égard  du  états  qu'il  reçoit  en  fief,  330  à  334. 
loi,  62.  Richard  cherche  à  gagner  son  Sa  flotte  secourt  les  Flamands ,  339. 
amitié,  90.  Il  partage  le  pouvoir  av^  Se  dispose  à  envahir  le  Poitou;  il«ap> 
sa  mère  ;  ses  conseillers  ;  ses  complots;  pelle  les  prélats  et  se  soamet  à  rabsô> 
•a  négociation  avec  Philippe,  130,  îution;  son  armée  dispersée;  ligue  des 
140,  14S.  Il  échoue  en  Angleterre,  seigneurs  contre  lui,  34S  à  345.  Com- 
148.  S'eiSorcede  retenir  son  frère  en  ment  termine  les  affaires  d'Angleterre; 
captivité  ;  se  réfugie  en  Normandie  ;  débarque  à  la  Rochelle;  partâsans  qui 
ses  terreurs  à  la  délivrance  de  Ri-  l'attendent,  347  à  350.  Est  d'abord 
chard;  ses  désirs  de  réconciliation;  il  mattre  de  la  campagne;  sa  retraite, 
trahit  Philippe;  est  reçu  en  grâce,  352,  353.  Nature  de  cette  guerre;  ses 
147  à  149.  Son  infériorité  à  l'égard  scrupules  à  l'égard  des  kérétiques, 
des  princes  capétiens;  ses  prétentions  424  à  426.  Trêve  que  loi  accorde 
à  la  succession  de  Richard;  est  cou-  Philippe,  429.  Ce  qu'il  Ini  reste  ea 
^Tonné  en  Angleterre;  sa  conférence  France,  430.  Recommande  an  pape  le 
avec  Philippe;  il  rejette  les  propositions  comte  de  Toulouse,  4  4S.  H  signe  la 
du  roi;  est  attaqué;  se  réconcilie  avec  grande  charte;  se  dispose  à  feusser 
son  neveu  qui  lui  est  encore  enlevé  ;  (ait  son  serment  ;  arme  ses  rontiers  ;  fait 
la  paix;  conserve  l'Angleterre  et  la  Nor-  appuyer  son  droit  de  l'autorité  de  l'E- 
mandie,  183  à  189.  Son  divorce;  il  en-  glise  ;  ses  ravages;  ses  exëcuti<»8  saa- 
lève  la  femme  du  comte  de  la  Marche  glantes;  il  pousse  à  bout  TAngleterre; 
et  l'épouse;  soulèvement  qu'il  excite  et  sa  couronne  est  offerte  à  Louis  de 
combat,  207,  208.  Sa  victoire  sur  France;  il  est  protégé  par  le  pape 
Arthur  ;  il  le  traîne  de  prison  en  pri-  comme  feudataire  du  saint-si^e;  vaine 
son  ;  le  tue  ;  horreur  universelle  con-  mission  du  cardinal  Gualo  ;  il  se  retire 
tre  lui;  il  se  fait  couronner  une  qua-  devant  Louis;  est  abandonné;  corn- 
trième  fois  ;  sa  vie  dissipée  ;  sa  feinte  ment  se  défend  au  nord  ;  sa  cause  dé- 
sécurité; il  ne  fait  rien  pour  défendre  battue  à  Rome;  sa  mort,  44  5  à  462. 
la  Normandie,  213  à  224.  Il  part  JEAN  I«^  roi  d'Aragon;  son  aré- 
pour  l'Angleterre  ;  ses  apprêts  ;  ses  nement  ;  poursuit  sa  belle-mère  et  les 
exactions,  226,  227.  Ne  défend  point  favoris  de  son  père;  «e  déclare  poar 
Rouen,  230.  Son  étrange  conduite;  Clément  vn  ;  XI ,  491.  Mariage  de  si 
SI  s'embarque  et  revient  à  terre  aus-  fille,  566.  Aux  prises  avec  un  chef  de 
sitôt;  cité  à  la  cour  des  pairs  comme  bandes;  ne  peut  se  rendre  en  France, 
meurtrier;  ne  comparaît  pas;  jugement  576. 

qui  le  dépossède  de  ses  domaines  en  JEAN  II  d'Aragon,  roi  de  Navarre; 
France;  ses  hostilités;  sa  trêve  avec  son  inertie  dans  le  Bordelais;  XIII, 
Philippe;  il  revient  à  Portsmouth;  493.  Son  frère  lui  laisse  rÀragoa; 
son  traité  avec  Othon,  232  à  245.  Ses  XIV,  41,  103.  Ses  mariages;  ses 
vassaux  à  la  croisade  du  Midi ,  280.  Etats;  sa  haine  envers  ses  fils  dupr^ 
S'engage  dans  une  querelle  avec  le  pape;  mier  lit;  révolte,  proscription  et  en- 
son  emportement;  frappé  d'interdit;  prisonnement  de  son  fils  atné,104, 
sa  résistance;  est  excommunié;  sa  105.  Insurrection  contre  lui;  attaqué 
craauté  à  l'égard  d'un  archidiacre;  ses  par  le  roi  de  Castille  ;  il  fait  affiance 
subsides  à  Othon  ;  ses  richesses  ;  il  avec  Louis  xi  ;  secours  qu'il  reçoit, 
dépouille  les  juifs ,  314  à  318.  Le  lé-  106  à  108.  Aux  prises  arec  la  maison 
gat  du  pape  délie  èes  sujets  du  ser-  d'Anjou  etavecLoms,  984,  285.  Son 
ment  de  fidélité;  son  parti  en  France;  ressentiment  contre  le  roi ,  341.  Lt 
ses  mercenaires';  son  aversion  pour  vue  lui  est  rendue;  il  recouvre  le 
l'indépendance  des  nobles  ;  il  reçoit  Roussillon  ;  défend  Perpignan  avec  rtr 
l'hommage  du  comte  de  Boulogne;  leur,  392,393.  Son  traité  avec  Louis, 
à  l'Angleterre;  ses  terreurs;  sa  394.  Veut  Télader,  423 ,  421.  Trêve 
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BOnyeUe, 431  «Abandonné par C&aifoi-  Caslille,  491.  Epoose  Pliiii]^iiK  es 

le-Téméraire,  463.  Soaerefut  de  trn-  Lancastre,  493. 

ter  avec  Lonis;  sa  mort»  559,  553«  JEAN  III,  roi  de  Portugal;  fiançailles 

JEAN  I^',  roi  de  Gastille  (  encore  de  sa  fille  avee  Philippe  d'ËspagÀe 

infant  envaliit  la  Navarre;  accorde  la  (Philippe  ii)  ;  XVII,  142. 

paix  à  Charles-le-MaaTais;  XI,  337,  JEAN  lY,  roi  4e  Portugal,  d'ahoid 

239.  Son  avènement;  son  respect  pour  duc  de  Bragance  ;  révolution  qui  le 

les  droits  des  peuples,  344.  Il  recon-  porte  au  tr6ne;  XXIH,  418  à  430.  Sén 

naît  Clëment  vn,  250,  334.  Sajea-  alliance  avec  Richelieu,  481.  Sa  mort; 

nesse,  303.  Il  renouvelle  son  alliance  XXIV,  548. 

avec  la  France,  334.  Son  traité  avec  JEAN  V,  roi  de  Portugal  ;  Philippe^ 

le  Portugal;  mariage  de  son  fils,  430.  recherche  son  alliance;  XXVII,  581. 

Fait  envahir  le  Portugal;  sa  défaite;  Sa  vie  désordonnée;  sa  superstition; 

il  reçoit  des  seooars  de  la  France,  468,  XXVUI,  17,  18,  83;  XXIX,  ifti. 

469.   Dévaste   lui-même    ses    états,  JEAN,  duc  de  Bragance,  d*oà  ses 

473.  Obtient  la  liberté  du  prince  de  prétentions  k  là  couronne  de  Portugal; 

Navarre,  487.  Continue  la  gnerre,  XX,  36,36.  Reconnaît  Philippe  il, 

491.  Renforcé  par  les  Français;  ne  39. 

peut  tenir  la  campagne  ;  invoque  en-  JEAN  CASIMIR ,   prince  palatin , 

core  Charles  vi,  493.  Il  négocie  avec  roi  de  Pologne;  XXV,  113.  Son  ab»- 

Lancastre,  puis  ooDgédie  les  Français,  dication,  179. 

497,  498.  Son  traité  avec  Lancastre;  JEAN  CASIMIR ,  frère  de  l'électeor 

pacification  de  la  Castille;  mariage  de  palatin;  son  père  Tenvoie  en  France  à 

son  fils  avec  la  fille  unique  de  son  ri-  la  tdte  d'une  armée;  XVIII,  514.  Son 

val,  525  à  587.  Ses  bons   rapports  entrevue  avec  Condé;  il  lui  demande 

avec  la   France  continuent,  549.  Sa  de  l'argent;  somme  dont  il  se  contente, 

mort  ;  XII,  11.  533, 534.  S'enrôle  au  service  du  prinoe 

JEAN  II,  roi  de  Castille;  sonavéne-  d'Orange,  530,  631;  XIX,  16.  Lève 

ment;  son  alliance  avec  la  France;  XII,  des  troupes  pour  les  Huguenots  fran- 

330.  çais,   346.  Il  se  met  en  campagne, 

JEAN ,   prince  de  CastiUe ,  fils  de  864  ,  355.  Forces  du  parti ,  363.  H 

Ferdinand  et  d'Isabelle;  sa  mort;  XV,  cantonne  son  armée  en  Champagne, 

353.  367.  Ses  troupes  en  Flandre;  cdles  se 

JEAN,   prince  de    Biscaye,  rival  dissipent,  496,  496.  Inimitié  de  d'A- 

d'Alphoose  xi  de  Castille;  assassiné  lençon  pour  lui,  497.  Sa  négociation 

par  son  ordre;  X,  39.  sans  succès  avec  les  Etats  de  Flandre; 

JEAN  111  (d'albabt)  ,  roi  de  Na-  XX,  85.  Troupes  qu'il  envoie  à  Henri 

varre  par  sa   femme  Catherine;  ses  de  Navarre,  389,  390. 

fiançaiUes  ;  XV,  78.  Accueil  qu'U  &tt  JEAN  SOBIESKI,  roi  de  Pologne  ; 

è  Philippe  d'Autriche,  376.  Son  al-  ses  rapports  avec  Louis  xiv;  XX V^ 

liance  avec  Louis  xii,  380.  Ce  roi  veut  449.  Il  sauve  Vienne  assiégé  par  lei 

le  déposséder,  500.  Son  alliance  avec  Turcs  ^  450.  Son  expédition  en  Valff> 

lui;  menacé  par  le  pape  et  l'Aragonais,  chie,  636,  537.  Prétentions  d'étiquette 

686.  Est-  expulsé ,  603,  603.  Rejoint  du  pape  auxquelles  il  se  soumet,  66S* 

l'armée  française,  605.    Son  procès  Sa  mort;  XX YI,  839. 

«vec  Lautrec;   XVL,  63.    Sa  mort,  JEAN  I^^,   duc  de  Bretagne;  son 

106.  mariage;  VU,  137,  141.  Est  mis  en 

JEAN  P'  (le  cràiid),  roi  de  Portu»  possession  de  son  duché;  en  fait  hom» 

8^,  d'abord   grand  maître  de  l'or*  mage  à  saint  Louis,  186.  Assiste  à 

dre  d'Avis  ;  sauve  le  Portugal  de  l'in-  la  cour  plénière  de  Sanrnvr,  336.  Son 

vasien  des  Castillans;   est  proclamé  courses  en  mer,  381.  Croisé  avec  saint 

^;  remporte  la  victoire  d'Aljubarotla;  Louis,  348.  Ligué  contre  le  clergé^ 

demande  des  secours  à  l'An^terre;  363.  Propose  de  prendre  Alexandrie^ 

^I ,  468,  469.  Continue  la  guerre  en  4 10.  Se  désiste  de  ses  prétea^ions  en» 
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U  NaTarre;  VIII,  8.  Epoque  de  aa  avae  Edouard,  153à  1&5,  16!!,  1S3. 

mort,  409.  H  est  paralysé  par  ses  barons;  le  toi 

JEAN  II,  comte  de  Richemont,  puis  de  France  médite  sa  perte,  17S.  At- 
duc  de  Bretagne  ;  gendre  dit  roi  d*An-  taqué  par  Dugucsclin,  il  passe  en  An- 
gleterre; prend  la  croix;  VIII,  103.  gleterre,  fSO,  ISI.  Il  délMin|iie à Ca- 
Sttccède  à  son  père  ;  se  considère  lais  ;  se  déclare  l'ennemi  de  son  suie- 
comme  un  pair  d'Angleterre,  400,  raiD,185.  Ses  débats  avec  Lancastre, 
410.  Ligué  avec  Edouard;  prend  le  138.  U  retourne  en  Bretagne,  puiseï 
commandement  de  son  armée,  485.  Angleterre,  197,  199.  Son  séjour  ea 
Evacue  la  Réole,  494.  Son  système  de  Flandre,  9S3,  961 .  U  est  ajourné  n 
défense,  509.  Il  change  de  parti;  pour  parlement;  ses  flefs  sont  confisqaés, 
quels  motifs;  ses  négociations  avec  S81.  Son  traité  avec  T  An  gleterre  ;ic- 
Philippe;  son  mariage;  il  est  créé  pair  cueil  et  renforts  qu*il  reçoit  en  Breta- 
de  France;  IX,  12,  13.  Suit  l'armée  gne;  propose  de  faire  juger  sa  que* 
royale  en  Flandre ,  25.  Conduit  en  relie  par  des  arbitres;  teDnpèt«  qui  ar- 
Angleterre  Marguerite,  sœur  du  roi ,  rète  la  flotte  envoyée  à  son  aide ,  Î84 
40.  Sa  mort  au  couronnement  de  Clé-  à  287.  Ses  négociations;  son  allitaoe 
ment  v,  1U8.  avec  Richard  u ,  291.  Ne  peut  secon- 

JEAN  III,  duc  de  Bretagne;  son  se-  der  les  Anglais  en  Bretagne;  sa  récon- 

cours  invoqué  par  Edouard  ii;  IX,  ciliation  avec  Charles  yi,  ZiAk  326. 

452.  Ses  tribunaux  sont  affranchis  de  Lui  fait  hommage  ;  se  réconcib'e  avec 

la  juridiction  du  parlement  do  -Paris  ;  Clisson  ;  excite  le  mécontentemeat  de 

X,  17.  Droits  de  sa  femme  à  la  suc-  Richard  vi,  362.  Invoqué  par  le  comte 

cession  do  Savoie,  37.  Cour  plénière  à  dé  Flandre  ,  426.  Prend  part  à  la 

laquelle  il  assiste;  serment  qu'il  prête,  guerre  en  ce  pays;  capitulation  qu'il 

66,  67.  Ses  mariages  sans  enfants;  obtient  pour  les  Anglais,  429,  4S0. 

aa  famille;  sa  haine  contre  son  frère  ;  Clisson  lui  cherche  ua  compétiteur; 

ion  projet  d'échange  avec  Philippe  vi;  il  le  pénètre;  il  le  fait  prisonnier  par 

recueille  en  Angleterre  le  comté  de  trahison;  il  le  délivre;  à  quelles  coodi* 

Kichemont    et   en    fait   hommage    à  tions;  négociations;  hostilités  et ac- 

Edouard  III,  87  è  89.  Ses  négociations  commodément  à  ce  sujet;  désappoin- 

avec  Philippe  pour  garantir  sa  succès-  tement  du  duc  sur  l'appui  qu^l  atlea- 

sion  à  Jeanne  de  Penthièvrc,   108,  dait  de  l'Angleterre,  500  à  513.  Ses 

t09.  Fait  partie  de  l'armée  royale ,  efforts  pour  disposer  son  duché  à  l'ai- 

172.  Sa  mort;  débats  sur  sa  succès-  lioncè  anglaise;  inquiétude  qu'ils  don» 

aion,  184,  185.  Ses  scrupules  au  su-  nent  au  roi;  est  attiré  à  Paris;  issue 

jet  de  ses  dispositions  en  faveur  de  sa  de  ses  débats  avec  Clisson,  519  à  523- 

nièce,  186.  Ce  qu'il  pense  d'un  projet  de  Charles, 

JEAN  V,  duc  de  Bretagne ,  d'abord  586*.  Renouvelle  les  hostilités  contre 
comte  de  Montfort;  efibrts  de  son  parti;  Clisson  ;  son  rendez-vous  avec  le  roi, 
est  secouru  par  les  Anglais;  X,  456.  597, 598.Aigrcttr  de  leurs  conférences; 
Ascendant  qu'il  prend ,  501,  505.  Il  leur  traité,  600  à  602.  Son  complot 
continue  la  guerre,  563.  Ce  que  le  contre- Clisson;  appui  qu'il  attend  des 
traité  de  Brétigny  stipule  pour  lui»  princes;  XII,  14  à  17.  Le  roi  demande 
572,  577.  Il  suspend  puis  recom-  que  Craon  lui  soit  livré;  il  le  cache, 
mence  les  hostilités;  est  renforcé  par  19.  Le  roi  marche  contre  lui,  21  à  55. 
Chandos;  gagne  la  bataille  d'Auray;  Il  reprend  les  hostilités,  35.  Acharoe- 
ses  progrès;  il  signe  le  traité  de  Gué-^  ment  des  deux  partis;  par  qui'  est  se- 
rande  qui  lui  assure  son  duché;  son  eondé,  41,  42.  Par  qui  pacifié,  49, 60, 
alliance  avec  le  prince  de  Galles;  il  63  à  65.  Mariage  de  son  fils;  grâce 
fih  hommage  à  Charles  v  ;  XI ,  1 8  à  qu'il  obtient,  80.  Sa  présence  è  la  cour, 
26.  N'ose  embrasser  ouvertement  le  les  noces  de  son  fils  célébrées  de  non- 
parti  de  l'Anghïterre ,  108.  Méfiance  veau,  98.  Seconde  Dcfby,  129.  Sa 
que  lui  inspire  Charles;  son  alliance  mort,  136. 
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JEAN  VI,  duc  de  Bretagne,  d'alrard  dans  Ziriksée  ek  dégage,  f60,  ISl. 

comte  de  Montfort;  son  mariage  avec  JEAN  de  Haînaut,   sire  de  Beau- 

Jeanne  ,  fille  de  Charles  vi  ;  XII ,  7S,  mont;  commande  les  troupes  d'Isabelle 

79,  dD.  Par  qui  sa  gar^e  réclamée  à  d'Angleterre;     IX,     461.    Renforce 

la  mort  de  son  père ,   1 36.  Il  est  con-  Edouard  m  ;  X,  148.  Seconde  son  ne- 

fîé  au  duc  de  Bourgogne,  156,  157.  veu  contre  Philippe  vi ,  161.  Estplé- 

II  prend  possession  de  son  duché;  lait  nipotentiaire  d'Edouard,  176.   Prend 

hommage  au  roi,  193,  194.  Sou  rôle  parti  pour  la  France,  S66.  Son  secours 

dans  le  conseil  d'état  de  France ,  S21 ,  invoqué  par  Philippe ,  !î89.  Survit  an 

S23.  Sa  trêve  avec  Henri  iv,  S66.  Ses  désastre  de  Grécy,  301.  Sauve  le  roi , 

hostilités  contre   Clisson,   S69.  Ses  303.  Marche  au  secours  de  Calais, 

conférences  avec  Jean-sans-Peur,  SS4.  335. 

Il  assiste  au  sermon  de  Jean  Petit,  S86.  JEAN,  comte  de  Flandre ,  prend  It 
11  rejoint  la  reine,  293,  298  ,  «307,  croix;  YIII,  163.  Assiste  au  sacre  de 
310,  313.  Ne  parait  point  aux  Etats,  Philippc-le-Iiardi ,  S29. 
339.  Pourquoi  hostile  au  parti  botfr-  JEAN  de  Namur,  fils  de  Gui,  comte 
guigaoa  ;  il  déclare  la  guerre  au  comte  de  Flandre;  chargé  de  défendre  Gour- 
de Penthiàvre,  346.  Entre  dans  la  li-  trai;  IX,  19.  Se  meta  la  tête  des 
gue  de  Gien ,  347.  Le  Dauphin  lui  de-  Flamands  soulevés,  110.  Cède  le  com- 
mande secours,  417.  Sa  présence  à  mandement  en  chef  à  son  frère  Phi- 
l'armée  royale;  il  ne  la  suit  pas^  479.  lippe,  137.  Défait  avec  lui  à  Mons-en* 
Kégociateur  à  Paris;  en  est  exclus,  Puelle,  161  ,  15S.  Marche  au  secourt 
494.  Accompagne  la  reine,  507.  Passe  de  Lille,  154.  Son  petit-neveu  Louis 
ca  Angleterre,  535.  Sa  convention  de  lui  donne  la  seigneurie  de  l'Ecluse^ 
neutralité  avec  lienri  v,  5SG  ,  557.  423.  Révolte  contre  lui;  il  est  fait  pri- 
Hédiateur  entre  le  DaAphin  et  les  sonnier,  puis  relâché,  424. 
Bourguignons,  555, 556.  Son  entrevue  JEAN  de*  Namur,  fils  de  Robert^ 
avec  ce  prince,  569.  Sa  neutralité  en-  comte  de  Flandre;  sa  présence  à  la 
tre  les  deux  partie;  il  est  arrêté  en  cour  de  Louis  x.;  IX^  320,  321. 
trahison  par  Olivier  de  Penthièvre;  sa  JEAN,  duc  de  Brabant,  épouse  Mar* 
femme  le  délivre ,  591  à  693.  Ses  al-  guente  de  France;  VIII,  179.  Ses  dé- 
liances  avec  Bedfort  et  Philippé-le-  bats  avec  le  comte  de  Luxembourg  au 
Bon;  XUl,  24,  25.  Il  se  rapproche  de  sujet  de  la  possession  du  Limbouig; 
Charles  vu,  44.  Les  Anglais  lui  décla-  secours  qu'il  reçoit  de  la  Fxance  j  san- 
rent  la  guerre  sans  l'attaquer,  68.  glante  victoire  ;  sa  réconciliation  avee 
11  rappelle  son  frère;  traite,  avec  le  fils  du  vaincu,  412  à  414.  Ligué 
les  Anglais;  achète  et  se  fait  payer  la  avec  Edouard  d'Angleterre  contre  Phi- 
liberté  du  ducd'AlençoUr  74  à  76.  Ma-  lippe-le-Bel ,  495.  Ses  ambassadeurs 
riagede  ses  enfans,  169.  Ligué  contre  auprès  du  comte  de  Flandre;  IX,  13. 
La  Trémoilk  ;  ses  débats  avec  le  duc  Nouveaux  efforts  qu'il  promet  contre  la 
d'Alençon,  222,  223.  Représenté  au  France,  15.  A  le  commandement  de 
congrès  d'Arras ,  250.  Est  caution  du  Gand,  19.  Conseil  qu'il  donne  à  Phi- 
duc  d'Orléans,  374 .  Son  entrevue  avec-  lippe  -  le  -  Bel  ;  médiation  qu'il  offire , 
le  roi;  mort  de  sa  femme,  888.  Epoque  155. 
<le  sa  mort,  4S]  et  suiv.  JEAN  III,  duc  de  Brabant;  son  fils 

JEAN  d'Avesnes^   comte  de  Hai-  épouse  Marie  de  France;  X,  66.  Ss 

^aat;  ses  démêlés  avec  la  ville  de  Va-  ligue  avec  Edouard  m ,  1 10 ,  1 18.  Sa 

lenciennesi  VUI,  453.  Sa  soumission  parenté  avec  ce  prince,  132.  Son  en- 

«  Philippe-le-Bel ,  463.  Ligué  contre  trevue  avec  lui,  133.  Ses  négociations 

lui  avec  Edouard  d'Angleterre;  IX,  secrètes  avec  Philippe  de  Valois,  146. 

1&.  Recherche  son  alliance,  35.  Un  Commande  une  divisiçn  de  l'armée 

^eset  fils  tué  à  la  bataille  de  Cour-  anglo-impériale,  152.  Prend  part  au 

^^«^  101.  Est  allié  à  la  France  con«  si^  de  Tournai,  170.  Avertissemeal 

In  les  Danpierres,  137.  Est  assiégé  qu'il  donne  à  Edouard,  174.  Est  son 


334                   JIA  JEA 

pl^nipotoBtiaira  »  176.  Doose  asiU  •  JEAIX  (bb  la  cul&b),  évè({tte  de 

Godefroi  de  Haroourt ,  S36.  Intercède  Saint-Malo  ;    d'où  lui  vient  son  m- 

iPftUiement  pour  l«i,  949.  Sec<Mide  1*11»-  oora  ;  V ,  373. 

aftrrection  de  Dendermonde,  S60.  Fo-^  JEAri^NE  d'Angleterre»  veave  dani 

mente  celle  de  Gand,  S63.  AlliaiMe  de  Sicile;   emprisonnée  ;  mise  en  li* 

qu'il  projette  avec  le  jeune  comte  de  berté  ;  YI,  99.  Tempête  qu'elle  essaie, 

Flandre,  319.  105.  Epouse  Raymond  vi  de  Toulouse, 

JEAN ,  duc  de  Brabant  ;  ses  démêlés  163. 

arec  sa  femme  ;  leur  mariage  est  cassé;  JEANNE  de  Flandre  ;  son  mariage; 

XIU,  25 ,  26.  Ses  débats  avec  Gloces-  VI ,  328.  Son  peu  d'empressement  i 

ter,  38  >  39.  Secouru  par  Philippe-le-  délivrer  son  mari  prisonnier  ;  oUieot 

Bon,  48.  Sa  mort,  83.  mainlevée  de   la   confiscation  de  h 

JEAN  de    Hapsburg  assassine  son  Flandre ,  428.  Retient  toujours'  soi 

oacle  Albert  d'Autriche;  IX,  214.  mari  en  prison,  536.  MéconaaU  le 

JEAN  de  Bavière,  évèque  de  Liège;  prétendu  Baudoin ,   561 .   S'enfuit  à 

accompagne  le  duc  de  Bourgogne;  Xn,  Paris;  6hassée  par  un  soulèvement, 

9dl.   Troupes  qu'il  lui  amène,  235.  562.  Déclare  que  son  prétendu  père  est 

IHe  veut  point  prendre  les  ordres;  gou-  un  ermite  nomlné  Rays ,  564.  Le  foit 

Terne  Liège  en  soldat  ;  ées  excès  ;  les  arrêter  et  exécuter;  murmures  qu'elle 

ckeyens  le  remplacent,  295.  Guerre  excite;  comment  les  apaise,  56S,&fiS. 

tttioce  à  ce  sujet,  296.  Ses  fureurs  Assiste  au  sacre  de  saint  Louis;  YD, 

après  la  victoire;  son  surnom  de  5afis»  23.    Se  remarie,    132.   Restitations 

Éitié,  306«  A  qui  laisse  sa  succession;  qu'elle  fait  à  Baudoin  .ii  de  Constanti- 

XIII,  48.  nople,  186.  Comment  a  laissé  grandir 

iRXN,  évâque  de  Barenth;  9«s  ri-  l'autorité  royale,  275.  Sa  mort  sans 

gueurs  contre  de  prétondus  hérétiques;  en£ans  ;   suivie  d'une  guene  ciTik, 

Xin,  610,  616,  622.  296. 

JEAN-ALBERT,  duc  de  Blecklem-  JEANNE  de  Saint-GiUes,  fille  de 

bourg;  traité  signé  en  son  nom;  XYII,  Raymond  vu  ;  son  mariage  ;  VQ,  71 , 

435.  2^3.  Indiiférence  de  son  père  povrette, 

JEAN-GUILLAUME,  duc  de  Saxe;  240.  Son  départ  de  Damiette,445.Si 

ifloours  qu'il  amène  au  parti  royal  d«  dernière  entrevue  avec  son  père,  4M- 

Ffance  ;  XYIII,  515.  Son  retour  en  Europe ,  468 ,  469.  Si 

JEAN-GEORGES,  électeur  de  Bran-  mort  éteint  la  famille  des  comtes  de 

driMurg;  est  de  l'assemblée  de  Luné-  Toulouse;  VIII,  2^3. 

bourg;  XX,  288.  JEANNE  de  Ponthieu,  reine-Dèie 

JEAN-GUILLAUME ,  duc  de  Clèves  de  Gastilld  ;  ftefis  que  sa  mort  laisse  «i 

el  dé  Jttliers;  meuit  sans  postérité  ;  dé-  roi  d'Angleterre  ;  YDi,  306.   ' 

bâte  sur  sa  succession;  XXII,  163  et  JEANNE  de  Navarre,  héritière  de 

8«iv.  ceroyaume;  alliance  projetée  pour  ellt; 

JEAN-GEORGES,  électeur  de  Saxe;  YIII ,  242v  Son  âge  à  là  mort  de  soo 

son  rôle  dans  la  guerre  de  trente  ans;  père ,   256.   Efitervescence  dans  M 

XXni',  175  et  suiv.,  179 ,  194,  220,  royaume  ;  sa  mère  l'enlève  et  la  ««- 

247,  258.  duit  à  la  cour  de  France ,  257 ,  ^' 

JEAN  d'Asnières;  sa  harange  contre  Epouse   Philippe^le-^Bel ,  353,  3^^* 

Karigny  ;  IX,  305,  306.  Son  nom  n'est  jamais  mêlé  aux  a&ifes 

JEAN  (frèrs)  de  Beaune,  inquisi-  publiques,  383.  Naissance  desoaiUs 

tour  ;   supplices  auxquels  il  préside  ;  aàné ,  425.    Offre  sa  inédiakion  entre 

IX,  36 1 .  FhUippe  et  Edouard  d'Angletene,  476, 

JEAN  de  Gand  ;  ses  écrite  en  faveur  477.  Engagement  que  le  roi  preud  m 

d»  l'autorité  impériale  contre  l'autorité  son  nom,   506.  Sa  mort;  IX,  169, 

•eclésiastique;  IX,  436.  170.    Soupçons    d'empoisonnemeat, 

JEAN,  seigneur  de  la  Flèche  ;  pré»  ^,  266. 

twd  à  la  possessi<inatt  Maine;  IV,  404.  JE.iNN£  d'Angleterre  ;  soff  mariage 
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stipulé  avec  Amédée  v  de  Savoie  ;  IX >         J£ANN£  de  Valois,   comtesse  de 

15.  Hainaut  ;  combat  qu'elle  empêche;  X, 

JEANNE   de   Savoie.,  duchesse  de  175. 
Bretagne  ;   veut  réclamer  puis  aban-         JEANNE  P°,  reine  de  Naples,  femme 

donne  la  succession  de  Savoie;   X,  d'André  de   Hongrie;  son  avènement 

37,38.  au  trône  de  Sicile;  ses  négociations 

JEANNE  de  France,  fiUe  de  Louis-  avec  le  Dauphin  viennois  ;  X ,   223« 

le-Hatin  et  de   Marguerite  de  Bour-  Fait  qu  laisse  étrangler  son  mari,983» 

gogoe  ;  enCEmt  à  la  mort  de  son  père  ;  Est  expulsée  de  l'Italie  ;  débarque  à 

par  qui  protégée  ;  IX ,  337 ,  339.  Ses  Nice  avec  son  nouvel  époux,  337.  Vend 

intérêts  stipulés ,  339,  340.  Elle   est  Avignon  au  pape,  338.  Est  déclarée 

confiée  à  la  famille  de  Bourgogne,  341 .  innocente  du  meurtre  d'André  ;^  rentre 

Personne  ne  défend  ses  droits  au  trône,  à  Naples  avec  le  secours  du  pontife, 

349,  360.  Vaine  protestation  de  son  339.  Seconde  le  roi  de  Majorque,  355. 

oncle  Eudes  au  sacre  de  Philippe  v ,  Invoquée  par  le  pape  contre  les  Vau« 

351.  Son  mariage  a,vec  Philippe  d'E-  dois,  395.  Ses  possessions  çn  Provence 

Treuz,  354.  Ses  droits  à  la  couroAue  ;  dévastées ,  507.  Est  veuve  et  rechep- 

X,  8.  Apporte  à  son  mari  la  couronne  chée  par  la  famille  de  France  ;   elle 

de  Navarre,  13.  Est  couronnée  à  Pam-  épouse   Jayme   d'Aragon,   598.    Ses 

pelune,  27.  Son  retour  à  Paris,  S8.  Sa  démêlés  et  sa  réconciliation  avec  le 

mort,  354.  duc  d'Anjou;  XI,  83.  Protectrice  du 

JEANNE  d'Evreux,  épouse  Charles-  pape  Clément  vu,  247,  S48.  Apprêts 

le-Bel;  IV,  421.  Est  veuve  et  enceinte;  de  Louis  de  Hongrie  et  de  Charles  de 

accouche  d'une  fille,  468,  469;  X,  1,  Duras  contre  elle;  le  pape  Urbain  vi 

10,  11.  Médiatrice  entre  Jean  11  et  la  déclare  déchue  du  trône;  le  pape 

Gharles-le-Mauvais ,  412,  415.  Entre  Clément  vu  lui  fait  adopter  le  duc 

ce  dernier  et  le, Dauphin,  552,  553.  d'Anjou,  249,  250,  258,  309.  Anar-' 

Sou  aversion  pour  ce  prince  ;  XI,  2.  chie  dans  ses  états,  303.  Sa  dmte;  sa 

lifgocie  la  paix   définitive  entre  les  mort,  358,  359.  Sort  de  ses  états  de 

deux  beaux-frères,  27.  Provence,  37Q,  371.  Invalidité  de  sa. 

JEANNE  de  Bourgogne,  épouse  de  donatipn;  parti  fidèle  à  sa  mémoire, 

Philippe-le-Long;  accusée  d'adultère;  440,447. 

IX }  290.  Déclarée  innocente,  292,         JEANNE  de  Bourgogne,  femme  de 

293.  Epoque  de  sa  mort;  X,  40,  43.  Philippe  de  Valois;  sa  mort;  X,  3&3. 

JEANNE  de  Valois,  femme  deRo^        J^NNE  de  Bourbon;  son  mariage 

bert  d'Artois  ;  partage   sa  disgrâce  ;  projeté  avec  Humbert  11  ;  elle  épouse 

^9  44,  45.   Gonplice  de  ses  opéra-  Charles,  depuis  roi  de  France  ;X, 357, 

tions  magiques,  74.  Est  emprisonnée,  368,  365.  Est  sacrée  à  Reims;  XI,  18. 

77,  78.  Est  nommée  par  le  roi  tutrice  de  ses 

JEANNE  d'Artois,  coratesse  douai-  enfans,  205.  Sa  mort,  231,  233. 
rière  de  Foix  ;  sa  captivité  ;  X,  55, 56.         JEANNE  d'Auvergne,  veuve  de  Phi- 

£st  mise  en  liberté,  226.  lippe  de  Bourgogne;  épouse  Jean, depuis. 

JËÂNNEdePenthièvrei  fille  de  Gui,  roi  de  France;  X,  365.  Dans  quelles, 

nièce  de  Jean  m  9  duc  de  Bretagne.;  X,  circonstances  quitte  Paris  et  marie  son 

8B%  Son  oncle  veut  lui  assurer  sa  suc-  fils  du  premier  lit,  486.  S'interpose 

cession  ;  son  mariage  avec  Charles  de  entre  le  roi  de  Navarre  et  le  Dauphin  y 

Bbis,  109,  109,  185.  Est  à  la  tête  de  515.  Se  retire  k  la  cour  de  son  fils, 

son  parti,  324.  S'oppose  à  Ifi  pacifica-  567.  Négocie  un.  traité  entre  la  Bonr- 

tion  signée  à  Angrand;  XI  «  18.  Est  gogneetEdouardiii,568.Samort,589. 

réduite,  par  le  traité  de  Guérande,  au  Sen  aversion  pour  Charles  v  ;  Xi,  2. 
fomté  de  Pentiiièvre,  24,  2^.  S'oppose        J£AI<N£  de  Bour^gne ,  fiancée  du 

^  la  réunion  de   la   Bretagne  à.  la,  due  ée   Savoie;   cédée  par  lui  à  la« 

frajuse,  ?82,  285t.  Meurt  sans  rache-  France;  dans  quel  intérôt;  X,  380| 

^r  Hs  fils  captifs,  501 .  a81.  Sa  mort,  &87. 
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JEANNE  de  France,  ëpoase  Charles-  qu'elle  inspire  à  rarchevfique  die  Reims; 

le-Mauvais;  X,  403.   Assiégée  dans  épreuve  qu'elle  subit;  sa  virginité  est 

Melun  ;   fait  faire  la  paix   entre  son  reconnue  ;  on  admet  dès  lors  que  son 

frère  et  son  mari,  559,  553.  6a  mort;  pouvoir   surnaturel  vient  de  Dieu  ;  se 

Xly  931.  déclare  appelée  à  délivrer  Orléans, 

JEANNE, duchesse  de  Brabant;  son  1S9,  193.  Est  armée  de  toutes  pièces; 

zèle  pour  la  maison  de  Bourgogne;  se  jette  dans  cette  ville;  effet  qu'elle  j 

XI,  453.  Ses  débats  avec  la  maison  de  produit;  terreur  des  Anglais;  sa 
Juliers,  516.  Ses  troupes  défaites  par  beauté;  sa  pureté;  combattans  qu'elle 
le  duc  de  Gaeldre,  519.  attire;  sortie  victorieuse,  194  à  i^t. 

JEANNEdeBoulogne, éponsele  duc  Ses  succès;  ses    blessures;  sa  con- 

de  Berry  ;  XI,  569.  Sauve  la  vie  de  La  stance;  elle  fait  lever  le  siège;  retonroe 

Rivière;  XH,  34.  Fêtes  auxquelles  elle  à  la  cour;  honneurs  qu'elle  reçoit,        ', 

assiste;  fatale  mascarade,  36,  37.  Se  199  à  133.  S'ipterpose  entre  le  roi  et       , 

remarie  à  La  Trcmoillc,  519.  Richemont,  134,  135.  Décide  la  vi» 

JEANNE  de  France;  snn  mariage  toire  à  Patay,  136.  Elle  supplie  le  roi 

avec  l'héritier  de  Bretagne;   XII,  79,  de  marcher  sur  Reims  et  le  détermine, 

79.'Ses  noces  célébrées  de  nouveau,  137  ,  138.  Elle  fait  prendre  Trojes; 

98.  S'installe  en  Bretagne,   194.  Sa  son  entrée  à  Reims;  elle  assiste  an       ; 

guerre  aux  Penthièvres  ;  elle  délivre  sacre;  demande  à  se  retirer;  est  retenue       j 

soft  mari  prisonnier,  591  à  593.  à  l'armée,  141  à  145.  Lettres  qu'elle 

JEANNE  de  Navarre,  duchesse  de  fait  écrire  an  duc  de  Bourgogne,  t47, 
Bretagne,  puis  reine  d'Angleterre;  la  Soulève  Château-Thierry,  148.  En- 
garde  de  son  fils  lui  est  remise  ;  Xlf ,  traîne  le  roi  sur  Paris  ;  attaque  cette 
136.  EUe  épouse  Henri  iv,  156,  157.  ville  sans  succès;  est  blessée,  149 à 
Médiatrice  entre  son  fils  et  âoa  mari,  159.  Ses  derniers  faits  d'armes;  die 
266.  est  prisonnière,  157  à  161.  Terrenr 

JEANNE  de  Lnxembourg;  son  ma-  que  son  nom  4nspire  en  Angleterre; 

ziage  avec   Antoine   de   Bourgogne;  difficulté  du  recrutement,  174.  L'in- 

XII,  160.  quisition  demande  qu'il  soit  procédé 
JEANNE  n ,  reine  de  Naples  ;  aux  contre  elle  ;   l'évêque  de  Beauvais  It 

prises  avec  Louis  m  d'Anjou;  XII,  réclame;  elle  est  vendue  ;  poursairie 

607.  Son  mariage  avec  Jacques  de  la  comme  sorcière;  ses  interrogatoires; 

Marche  ;    elle  le   fait  emprisonner  ;  son  appeV  au  pape  et  au  concile  ;  sa 

XUI,  70.  Adopte  Louiâ,  169.  Appelle  rétractation  ;  elle  est  condamnée  à  on 

an  trône  René,  frèr» de  ce  prince;  elle  emprisonnement  perpétuel,  1 89  à  189. 

meurt,  994.  Déclarée  relapse;  condamnée  à  mort; 

JEANNE  D'ARC, pucelle d'Orléans;  brûlée  vive;  ce  que  font  pour  elle  et 
sa  mission  interprétée  par  l'annaliste  .  pour  sa  famille  Charles  et  le  peuple, 

de  l'Église  ;  XIII,  86,  147.  Explosion  190  à  1 94 .  Regrettée  par  les  capitaines; 

qu'elle  détermine,  109.  Elle  donne  à  comment  tentent  de  la  remplacer,  195. 
la   multitude  le  pouvoir  d'accomplir        JEANNE  II  de  Navarre,  d'Albret; 

une   grande  révolution  ;   lieu   de   sa  porte  le  royaume  de  Navarre  dans  la 

naissance;  son  éducation  ;  passion  po-  maison  de  Bourbon;  XIV,  106.  Projet 

litique  de  sa  famille;  sa  constitution  de  la  marier  à  Philippe  ii;  XVII,  51, 

physique;  ses  extases;  se  croit  appelée  89.  Son  mariage  avec  le  duc  de  Clèves, 

à  conduire  le  Dauphin  à  Reims;  refuse  83,  84.  Cette  union  est  déclarée  nolle; 

de  se  marier;  parle  de  sa  mission  à  Tun  èÛe  épouse  le  duc  de  Vendôme ,  159 , 

de  ses  oncles,  115  à  118.  Repoussée  153,    369.   Professe  le   calvinisme; 

par  Beaudricourt ,  elle  insista;  eheva-  XVUI,  75.  Son  zèle  pour  sa  croyance, 

liers  qui  t'offrent  à  l'accompagner;  107.  Elle  assiste  à  la  conférence  de 

son  départ;  ses  dangers;  son  arrivée  Poissy ,  231 .  Son  mari  la  reavoie  en 

à  Chinon;  son  entrevue  avec  le  roi;  Béarn,  95r.  Complots  pour  l'eaJever, 

récits  merveilleux,  11 9à  191.  Méflaoca  318,  499.  Citée  à  l'inquisiftioB,  383, 
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384.  Mot  du  duc  d'Âlbe  que  son  fils    la  déposséder;  XYI,  95,  96.  Sa  mort; 
lai  répète,  447 .  Catherine  fait  célébrer    XVIT,  564 . 

la  messe  à  sa  cour,  453.  Elle  quitte  la  JEANKE  de  Saroie ,  jjirente  pour 
cour  de  Charles  ix ,  47 1 .  Kejoin t  Condé  Yictor-Amédée  ii  ;  à  qui  vemmarier  sop 
à  la  Rochelle;  XIX,  30  à  33.  Présente  fils;  XXY,  433.  Passage  qu'elle  ac- 
son  fils  et  le  jeune  Condé  aux  prêtes-  corde  aux  troupes  françaises,  436. 
tans  ;  les  fait  reconnaître  chefs  du  JEANNIN  (le  préside^^t)  est  de  la 
parti,  49,  50.  Son  dévouement;  sa  ligue  ;  XX,  131.  Du  conseil  de  l'unioir, 
constance,  70,  71.  Ses  envoyés  à  Pa-  498  ;  XXI,  47.  Confident  de  Mayenne; 
ris,  103.  Elle  est  séduite  par  les  offres  sa  politique,  33.  Son  ambassade  en 
de  la  cour,  104  à  106.  Accueil  que  lui  Espagne,  133.  Il  accompagne  Guise 
fait  le  roi,  107.  Sa  lettre  à  son  fils;  près  du  duc  de  Parme,  137.  Il  fait 
^es  rapports  avec  Catherine  ;  elle  signe  connaître  les  conditions  auxquelles  trai* 
les  articles  du  mariage  de  Henri,  136  terait  Mayenne,  163.  A  ordre  de  pro- 
à  131.  Caresses  que  lui  fait  le  roi;  elle  poser  aux  Etats  des  conférences  avec 
'  meart  empoisonnée ,  139  à  141.  les  royalistes,  )87.  Ses  négociations, 

JEANNE  de  Castille  ,  fille  du  roi  237,  341.  Est  à  Laon  ;  liberté  que  la 
Henri  iv  ;  pourquoi  ne  lui  succède  pas;  capitulation  de  cette  ville  lui  donne, 
XIV,  113  ,  395.  En  guerre  avec  sa  300.  Blénage  le  traité  entre  le  roi  et 
tantelsabelle,  430.  Epouse  Alphonse  V  Mayenne,  399  et  suiv.  Mémoire  qu*tl 
de  Portugal  ;  défaite  de  son  parti,  513  arédigé,  474.  Est  le  négociateur  habi- 
à  514.  tuel  du  roi  ;  XXII,  13.  Envoyé  près  de 

JEANNE  de  France,  duchesse  de  Biron,  69,  71.  Décline  les  instructions 
Bourbon,  né^cie  ^u  nom  de  la  ligue  dofiiNfis  à  Sully,  93.  Est  du  parti  espa- 
du  bien  public;  XIY,  169.  Est  sœur  .  gttol,03'.  Opposé  à  Sully  dans  le  con- 
dé Louis  xi,  %01.  seil,  136.   Sa  mission  en  Hollande, 

JEANNE  HACHETTE  repousse  139,  140.  Il  accourt  chez  la  reine  à  la 
l'assaut  des  Bourguignons  à  Beauvais;  mort  du  roi,  185.  Reçoit  ses  ordres  , 
XIV,  361 .  195.  Travaille  avec  elle,  306.  Son  âge; 

JEANNE  DE  FOIX,  comtesse  d'Ar-  son  austérité;  a  besoin  de  recevoir 
magnac,  est  empoisonnée;  XIV,  388,  Timpulsion,  310,  311.  Penche  pour 
389.  l'alliance  avec  l'Espagne,  337.  La  reine 

JEANNE  de  Vendôme  épouse  le  duc  lui  confie  les  finances,  336.  Ses  conseils 
de  Bourbon  ;  XV,  39.  Est  veuve,  51.     à  la  levée  de  boucliers  des  princes,  383 

JEANNE  de  France,  fiancée  à  Louis  et  suiv.  Sa  communication  à  l'assem- 
d'Orléans  (Louis  xu)  ;  XIV,  160.  Son  blée  du  tiers,  333.  Présente  le  compte 
mariage,  4  03.  Eloignement  de  son  père  des  finances ,  334  et  suiv.  Favorable 
pour  elle,  633.  Elle  sollicite  la  mise  à  Condé,  340,  353.  Ses  rapports  avec 
enlibertédeson  mari;XV,  96.  Rup-  Galigaï,  346,  347.  Accident  qu'il 
ture  de  leur  mariage,  371  à  373, 376  éprouve,  358.  Est  remplacé,  361. 
à  378.  Sa  retraite;  sa  mort,  278.  Rentre  au  ministère,  413.   Son  mé- 

JEANNE  (la  folle),  reine  de  Cas-  moire  sur  les  affaires  d'Allemagne, 
tille,  femme  de  Philippe  d'Autriche;  473.  Rentre  au  conseil;  y  fait  appeler 
héritage  qui  lui  est  destiné;  XV, 353.  la  reine-^mère,  500.  Sa  mort,  513. 
Naissance  de  son  fils,  365,  366.  Se  JEFFERSON  ,  l'un  des  rédacteurs 
rend  en  Espagne,  374  et  suiv.  Comment  de  la  déclaration  d'indépendance  des 
sa  raison  troublée,  405.  Mort  et  dis-  Américains;  XXX,  138. 
positions  testamentaires  de  sa  mère,  JEFFREYS,  instrument  des  rigueuiai 
439.  Elle  est  proclamée  reine  de  Cas-  judiciaires  de  Jacques  :i  ;  XXV,  583, 
tille,  443.  S'embarque  avec  son  mari,     539,  540. 

450. Sa  folie  complète,  463,  463.  Son  JENKINS,  capitaine  anglais  ;  mutilé 
père  stipule  pour  elle,  633,  659.  Les  par  les  Espagnols;  ses  paroles  au  par- 
Castillans  pensent  que  son  fils  a  hé-  lement  ;  elles  décident  la  guerre  ; 
rite  de  son  incapacité  ;  ils  répugnent  à    XXVUI,  318.  i 
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JEANNEde  France,  épouse  Cliarles-  qo«i' 

le-Mauvais;  X ,  403.  Assiégée  dans  épr*  •--**'         * 

Melun  ;  fait  (aire  la  paix  entre  «on  recou  w        ^^        -         •, 

ùère  et  son  mari,  552, 553.  Sa  mort;  po^v  —         .^       '         * 

XI,  Î3l.  *®  ^ 

JEANNEjduchessedeBrabant;  son     tt'»  J  ^  ^ 

z^le  pour  la  maison  de  Bourgogne;     *®  l*!   '  -      ^ 

XI,  453.  Se«  débats  avec  la  maison  de     pro<*"'  ^ 

Juliers,  516.  Ses  troupes  défaites  par     beau  •  '  ^         > 

leduc  de  Gucldre,  519.  ****^'  --  -       ^ 

JEANNEde  Boulogne,  épouse  le  duc    S^"^  *- 

de  Berry  ;  XI,  582.  Sauve  la  vie  de  La     sia-  ^ 

Rivière;  XH,  34.  Fêtes  auxquelles  elle     ^  ^  ^ 

assiste;  fatale  mascarade,  38,' 37.  Se     1"-  ^^      ^' 

remarie  à  La  Trémoillc,  519.  ^'' 

JEANr^E  de  France;  son  mariage     ^  ^ 

avec  l'héritier  de  Bretogne;   XII,  72,  -' 

79. 'Ses  noces  célébrées  de  nouveau  ,  ^ 

98.  S'installe  en  Bretagne,    194.  Sa  ^ 

guerre  aux  Pentbièvres  ;  elle   délivr-  ^'         * 

80Û  mari  prisonnier,  591  à  593.  ^ 

JEANNE  de  Navarre ,  duchesso  -"  "  ^ 

Bretagne ,  puis  reine  d'AngIeterr«  ^ 

garde  de  son  fils  lui  est  remiso  : 
136.  EUe  épouse  Henri  iv,  15r. 
Médiatrice  entre  son  fils  et  s... 
266.  » 
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xn,  160. 
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«TfeQ  loi»  1 06, 9 f 9.  Commande  pour  la 
ligua  au  midi ,  501  •  Son  indëpendanea  ; 
secours  qu'il  tire  des  f^pagnola  ;  épo- 
que de  sa  mortt  XXI,  10&,  106. 

J0Y£Ù6£  (arnb  d'arqués,  ùanng 
DUC  de)  est  appelé  à  la  faveur  de  Heit- 
ri  m  ;  XIX,  &02.  Soo  attaque  contre 
Bussy,  474.  Il  perd  Saint-Luc,  ô9f. 
Devient  le  beau-frère  du  roi  ;  fêtes  de 
son  mariage;  XX,  6,  7,  Le  pouvoir 
M>;     exercé  par  lui  etd'Ëpemoa,  8,  9.  Se 

I  de     rend  au-devant  d'Anteinede  Grato,  f  9. 

II  sa     Dénoncé   par  Salcàde,  63.  Surprend 
Alciès,  74.  Est  amiral;  ses  voyages; 

fonfi-     ses  intrigues  contre  MouUaorencj,  81 

iiome;     à  83.  Est  secrètement  associé  à  la  li- 

la  ligue     gue,  lt9.  Propose  au  roi  de  s'allier 

succès;     aux  Guises;  combat  le  duc  d'Elbeuf, 

deRatiS"     146,  147.  Son  commandement,  190. 

'urage  du     Ses  opérations  en  Languedoc  ;  son  ro- 

iilre  lui  à     tour  k  Paris,  218  à  S21.  Il  attaque  le 

Pourquoi    roi  de  Navarre  ;  régimen s  qu'il  tai Ue  en 

ortrait  ;  sa     pièce»;  il  revient  à  la  cour,  361  à  264. 

Y  est  mal  accueilli  ;  obtient  la  permis- 

SoisBoas,     sion  de  livrer  bataille,  265.  Il  côtoie 

me;  V,  2â9.     le  Navarrais  pour  gagner  Goutras  et  y 

'2(i7.  rejoindre  Matignon.  268.  Il  perd  la  ba- 

du  Jean-sans-    taille  de  Contras;  est  tué,  269  à  27f . 

vue  de  Monte-     Son-  corps  remis  à  Turenoe,  278» 

protection  du        JOYEUSE    (le  cardinal)    envoyé 

^  'i.  par  Henri IV  à  Sixte-Quint;  XX,  â06. 

lî£NGS, combat     Offre    sa  médiation    aux  Vénitiens; 

iiglais   au  siège     XXII,  133.  Fait  partie  du  conseil  de 

à  99.  régence,  176.  Gouronne  la  reine,  189. 

ur  de  Julien  ;  né-     Mariage  pour  lequel  son  consentement 

.icurt;  I,  33.  est  nécessaire,  219.  Est  du  parti  es- 

1  le  l'empire  à  Hono-     pagnol,  227.  Sacre  Louis  xiii,  231. 

138,  141,  142,146.     Dispute  la  préséance  aux  princes  du 

.  MARÉCHAL  de),  lieute-    sang,  232,233.   Sa  mésintelligence 

Languedoc;  ses  com-     avec  le  comte  de  Soissons,  £37.   Li- 

lotestans^  XYIII,  325.     berté  que  son  départ  donne  à  la  reina- 

lû  à   leur  égard,  420.     mère,  249.  Préside  le  clergé  aux  Etats- 

alioUque  qu'il  signe,  452.     généraux,  300. 

contre  lui;  Etats  provin-         JOYEUSE  (hemm,  MARÉCBAt  de), 

préside;  leur  demande  au    .comte  du  Bouchage,  reprend  Angera; 

à  18.  Est  aux  prises  avec    .XX,  197,  199.  Marche  contre  Gondé, 

Acier,  519,   520.    Ne  peut     201.  Se  fait  capucin  sous  le  nom  de 

urnes;  XIX,  195.  Lieutenant    frère  Ange,  264.  Sa  procession  A  Gfaar- 

uia  d'Auvergne,  299.   A  été    très;  comment  accueilli  par  Grillon, 

330.  Ses  combats  ;  ses  cruau-     366,  367.  Reprend  les  armes  et  suc- 

1.  Aux  prises  avec  Tureune,    .cède  à  son  frère  en  Languedoc;  XXI, 

.>âO.  Réception   qu'il  fait  à  la     171.   D  repousse  la  paix  et  continue 

mère,  507.  Devient  l'ennemi  de    les  hostilités,  311  à  313.  Sa  réeonai- 

UBorency  ;  XX,  82.  Est  aux  prises    liation  avec  La  roi;  il  rentre  a«  ca»- 
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Tent,  406  à  409,  41t.  Sa  position  f^  d'enfuis,  450.  Plrésente  an  baptême  là 

dale  ;  XXIi,  f  0.  Sa  maison  élevée  par  reine  desDanois,  465.  Ses  mœars  pts- 

leiaToritisme,  918.  sent  pour  dissolues;  son  bronBer- 

JOYEUSE  (benm  BCiPioif ,  doc  db)  nard,  466.    Donne  le  jour  à  Cbarles- 

succèdeàsonpère  en  Languedoc!  XXI,  le-ChanTe,  467.    Ses  artifices  ftonr 

106.  Est  tué,  171.  diviser  les  fils  de  Louis,  473.  A  \m 

JOYEUSE  (le  ddcde)  veut  se  reçu-    révolte  s'enferme  dans  un  cooTeot; 

ser  dans  le  proo^s  de  Condé;  XXIV,  tombe  entre  leurs  mains;  H!,  6.  Praiil 

500,  501.  le  voile,  7.  Mise  en  liberté,  14.  Dé- 

JO  YEUSE  (le  MARÉCHAL  de)  ;contri-  clarée  innocente,  15.  Domine  l'empe- 

bution  qu'il  lève  en  Allemagne;  XXVI,  reur,  90.  Emprisonnée,  23.  DéliTrâ 

98.  Sa  promotion,  117.  Est  mis  sous  encore;  excite  le  ressentiment  desoo 

les  ordres  de  Luiembourg,  120.  Puis  époux,  34.  Ses  avances  à  Lothaire,  37. 

deLorges,  146  et  suiv.  Son  ambition,  38.   Réussit  dans  ses 

JUAN  (do?i)  d'Autriche  fait  la  guerre  projets  ;  recherche  l'appui  de  Lolbaire, 

aux  Maures  de  Grenade  insurgés;  XIX,  49.  Son  succès,  44.  Son  fils  craint  ^e 

18,  19.  Félieité  parle  pape,  90.  Rem-  ne  la  pouvoir  placer  en  unlieudesA- 

porte  la  victoire  deLépante,  116.  Est  reté,  60.  Elle  meurt,  89. 

nommé  gouverneur  des  Pays-Bas;  ses  JUDITH,  fille  de  Charles-le-Ghaure; 

conférences  en  France;  il  accède  à  la  son  mariage;  III,  121-.  Ses  incestes  ; 

pacification  de   Gand,  488,    489.    Il  épouse  le  fils   de  son  premier  man, 

surprend  Namur  ;  sa  correspondance  puis  le  comte  de  Flandre,  143. 

saisie  et  communiquée  aux  Etats  ;  la  JUHEL  BÉRENGER,  comtede  Ren- 

guerre  recommence  ;  il  est  victorieux  ;  nés,  vaincu    par  Guillaume  Loogne- 

ses  projets  à  l'égard  de  l'Angleterre,  Ëpée;  m  ,    394.    Fait   Hommage  î 

490,  491.  Manœuvres  pour  le  forcer  Louis    iv,   413.  Aux  prises  avec  les 

d'accepter  la  bataille  ;  sa  mort  ;  succès-  Iformands;  vaincu,  494. 

tenr  qu'il  désigne,  49ô,  496.  JUI6NË  (de),  archevêque  de  Ptris; 

JUAN  (non),  d'Autriche  fils  naturel  sa  bienfaisance  ;  ses  libéralités  peaiiaot 

de  Philippe  iv  ;  son  arrivée  à  Naples  in-  Thi ver  de  1 78  8  ;  XXX,  43  ( . 

surgé;  ses  rigueurs  raniment  la  révolu-  JULES  H  (julibn   de  la  kovoe)) 

tion;  XXIV,  157,  158.  Remplace  Ar-  pape,  cardinal,  légat  de  son  onde  en 

cos  et  est  remplacé,  167,  168.  Réduit  France;  XIV,   475,  478.  S'interpose 

la  Gatelogne,  489.  Assiège  Roses,  497.  entre  Louis  xi  et  Maximilien  ;  se  &it 

Aux  prisesavecGonti,  514.  Commande  livrer  Balne  et  d'Haranconrt,  579î 

l'armée  des  Pays-Bas,  534.  Sauve  Va-  581.  Sa  haine  pour  Alexandre  ti;  il 

lenciennes,  535,  536.  Prend  Saint-  vient  en  France;  hâte  les  résolutions 

Guillain,  551.  Sa  lenteur  entrave  Oon-  de  Charles  viii;  XV,  183.  Presse  k 

dé,  554.  Aux  prises  avec  Turenne;  roi  de  déposer  le  pape,  185.  Son  âec- 

perd  la  bataille  des  Dunes,  566  à  570.  tion  ;  il  fait  anrèter  Borgia,  416, 417- 

Ses  succès  en  Portugal  suivis  de  défai-  Sa  préoccupation,  435.  Son  ambitioBi 

tes;  XXV,  56.  Ses  débats  avec  Ni-  sa  fougue;  ses  plans;  circonsUnces 

thard;  sa  cour  de  Saragosse,  177  à  pendant   lesquelles   il  commence  » 

179.  Ses  efforts  pour  dominer  le  roi,  guerre;  villes  qu'il  soumet,  465  i^^' 

321,  323.  Safaveur ,  333,  334,  353.  Favorable  aux  Génois,473.  Eludent 

Abandon  où  il  laisse  les  Pays-Bas,  368.  entrevue  avec  Louis  xii  ;  ne  peut  lu* 

Sa  mort,  413.  même  voir  Ferdinand,  4 80,  m^^'^ 

JUDICAEL  I«'  (saint),  roi  des  Br».  boise  stipule  pour  lui  lors  de  la  lig« 

Ions;  vient  à  la  cour  de  Dagobert;  II ,  36 .  de  Cambrai .;  part  qui  lui  est  faite  ;  sa  ré- 

JUDICAEL  II,  dispute  la  couronne  pugnance;  il  communique  le  traité  i>i 

de  Bretagne  à  Alain  ;  est  tué;  III ,  399.  .Vénitiens  ;  ses  demandes;  sesreprésej- 

JUDITH  de  Bavière  épouse  Louis-le-  dations  à  Maximilien,  SOSi^p^j^ 

Débonnaire;  U,  446.  Jalousie  des  fils  exconununie  Venise ,  506.  Laf»'*^' 

-d«   l'cmperenr  ; /ells  Ji'a  point  alors  quer,  513.  Sa  résolution  de  ctoss»*^ 
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Français;  son  traité  aTec  Louis  ;  il  ré-        JULIÀNE,  fille  naturelle  de  Henri  icc, 

concilie  l'Eglisa  et  les  Vénitiens  ;  ses  roi  d'Angleterre ,  épouse  d'EustachA 

poursuites  contre  le  due  de  Ferrare  ;  ses  de  Breteuil  ;  V,  1 39.  Assiégée  par  son 

intrigues  pour  dissoudre  la  ligne;  ses  ca-  pète;  à  quelles  conditions  elle  capi* 

resses  au  roi  d'Angleterre;  coalition  tule,  141. 

qu'il  inédite  ;  ses  rapports  aTecréyftqoe      .  JULIEN  reçoit  de  Constance  la  mis* 

deSion  ;  ille  nomme  son  légat  ;  secours  sion  de  reconquérir  les  Gaules  ;  bat  les 

que  lui  promet  la  Suisse,  538  à  531.  Allemands  à  Strasbourg  et  les  repousse 

Louis  se  met  en  garde  contre  lui,  533.  au.  delà  du  Rhin;  I,  S8.  Chasse  aussi 

Il  éclate  ;  donne  à  Ferdinand  l'investi-  les  Francs;  s'allie  aux  Francs  saliens  de 

tnrede Naples;  fulmine  unebulle  contre  la  Toxandrie,  S9.  Passe  le  Rhin  ;  force 

le  duc  de  Ferrare  ;  Hait  attaquer  les  les  Allemands  à  demander  la  paix,  30. 

Français,  538  à  543.  Généraux  qu'il  Etablit  des  quartiers  d'hiver  à  Paris, 

pxoonununie;  ses  inquiétudes;  sa  ma-  31.  Passe  trois  Ibis  le  Rhin  ;  est  pro* 

ladie  ;  ses  négociations  avec  Chaumont;  clamé  Auguste  jiar  son  armée  et  mar* 

renfort  qu'il  reçoit;  ses  exigenees;  che  avec  elle  sur  l'Orient,  39.  11  ne 

places  qu'il  investit;  son   audace  au  regardeplusl'Occident;  son  expédition 

siège  de  la  Mirandole  ;  il  y  entre  par  en  Perse  et  sa  mort,  33.  Adoucit  la  ca* 

U  brèche,  645  à  550.  Sesoifres  à  Gurk  pitation  dans  les  Gaules,  69. 
et  à   Maximilien  ;    cardinaux     qu'il        JULIERS  (  cdillauiib,  doc  dk  )   ae- 

nomme ;,excommunioations  qu'il  fui-  compagne  le  roi  de  France;  VIII,  S75. 

mine;  il  désigne  Louis;  sa  rupture  Le  combat;  est  fait  prisonnier;  IX, 

avec  Gurk  ;  son  armée  défaite  à  Casa-  21.  H  assiège  Cassel,  96, 97.  Son  poste 

iecchio;  convoque  le  concile  de  Saint-  à  la  bataille  de  Courtrai,  93,  100.  A 

Jean  deLatran  ;  forme  la  ligue  sainte;  celle  de  Mens  en  Puelle,  151  et  sniv. 

anathématise  le  concile  de  Pise,  564  Evénemens  auxquels  sa  maison,  a  une 

à  577.  Sa  bulle  pour  donner   la  Na-  part  accessoire  ;  X,    110,   133,.  143, 

varre  à  l'Aragonais  ;  son  soin  d'exciter  170,  176  ;  XI,  1 1 1. 
les  Suisses  ;  obéissance  qu'il  obtient  du        JULIERS  (LE  marqdis  de)  ;  ses  dé- 

dergé  italien  ;  sa  trêve  avec  Maximi-  bats  avec  la  maison  de  Bourgogne  ;  XI, 

lien,  586  &  590.   Sa  terreur  à  la  ba-  516  et  suiv.  Réconcilié  avec  le  roi  de 

taille  de  Ravenne  ;  rassuré  par  l'atti-  France,  531  et  suiv. 
tude  du  concile  de  Saint-Jean  ;  repousse        JUMONT  (jeau  de),  grand  bailli  du 

les  avances  de   Louis  ;    Suisses  qu'il  duc  de  Bourgogne  en  Flandre  ;    ses 

soudoie  ;  cherche  vainement  à  entrât-  cruautés  ;  XI,  460, 461.  Guerre  atroce 

ner  Maximilien  dans  la  ligne,  595  à  qu'il  £ait  aux  Liégeois;  XII,  296. 
598.  Effet  présumable  deson  anathèrae        JUMONVILLE  (de),  officier  français, 

contre  Louis;  favorable  à  Sforza;  il  tué  par   les    Anglais  en   Amérique; 

transige  avec  Maximilien  aux  dépens  de  XXIX ,  65. 

Venise  ;  ses  projets  d'affranchir  l'Italie,        JUST1NIEN  ;  sa  novelle  sur  les  élee- 

606  à  6 1 1 .  Sa  mort,  6 1 5 , 6 1 7  et  suiv.  tiens  ecclésiastiques  ;  I,  98 .  Ses  efforts 

Suites  de  l'impulsion  qu'il  a  donnée  à  pour  reconquérir  l'empire  d'Occident, 

la  Suisse,  645.  272.  Se  résout  à  attaquer  les  Ostro- 

JULES  111  (jBAK-HARiE  DEL  mohte)  ,  goths  ;  sollicito  l'alliance  des  Francs, 

pApe  ;  son  élection  ;  XVII,  389.  Il  con-  273.  Leur  abandonne  les  droitsde  l'em- 

voque  à   Trente  le  concile  œcuméni-  pire  dans  les  Gaules,  279.  Effrayé  de, 

que,  410,  411.   Il  veut  conserver  la  l'esprit  entreprenant  de  Théodebert, 

suzeraineté  de  TEgUse  sur  Parme,  421.  281.  Reçoit  une  ambassade  des  Avares, 

Il  rompt  avec  les  Farnèses;  s'allie  à  316.  Maître  de  l'Italie,  322.  Introduc- 

l'empereur  et   ébranle   ses.  troupes  ,  tion  de  ses  Pandectes  dans  les  codes  du 

422,  423.  Il  suspend  le  concile,  443.  moyen  âge;  VIII,  79. 
Trêve  qu'il  signe,  467,  468.  Ses  ef-        JUVIN  (ualthasar)  dévoile  le  cçm- 

foïts  pour  la  paix  générale,  545.  Sa  plot  contre  Venise;  XXII,  424. 
nwrt,  547. 
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KALIL-ÀSCR  AF,  toudan  d'Egypte  ;  mde  impériale  en  Italie  ;  XXVm,  198. 

MB  père  lui  prescrit  de  prendre  Acre;  Impose  &  HoAtemar,  148.  Sommé  le 

VIII,  416,  446.  Il  inve&tit  cette  ville,  rendre  'Yiemie  aine  Français,  939. 

446.  Sa  nombreuse  armée  ;  ses  soc-  Troupes  qu'il  met  en  campagne,  )33. 

ces,  449.  Prend  la  place;  nuissacre  des  II  bloque  Lintz,  240.  Entre  àHunicli, 

habitans;   terreur  des  chrétiens  qni  S69.  Ses  conseils  au  prince  Chirks, 

éTacuent  la  Terre-Sainte,  450,  451.  275.  Sa  mort,  31  f. 

lARA-MUSTAPHA  assiège  Tienne;  KlRfEL  (tbomas)  ,  capitaine  anglut; 

ztpousaa  par  Sobieski;  XXV,  450.  se»  succès  en  Normandie;  XHI,  308, 

KATT,  ami  de  Frédéric  de  Prusse;  S16,  499. 11  perd  la  bataille  de  fm- 

8on  supplice;  XXVIii,  920.  nigny  ;  est  fait  prisonnier,  499 1 50f. 

KAUNITZ  (li  paircc  db),  ministre  KLEiST ,  lieutenant  de  Frëdérie, 

de  l'empereur;  négociateur  à  Aix-la-  envahit  la  Franoonie;  XXIX,  969. 

Chapelle  ;  XXVilf ,  4  57 .  Bevient  chan-  KLESEL  (ls  cianmiL  m]  ,  mioistn 

celier;   se»  talens;  son  système  poH-  de  l'empereur  Matthias,  lui  eonseine 

tique,  XXiX,  54  à  58.  Ses  traités  arec  la  modération  ;  XXII,  44^. 

France,  77  et  suiv.,  63.  Gouverne  In  KNIPHAUSEn,  lieutenant  de  Wey- 

cewr  de  Vienne,  819,  S98.  Appuie  mar;  XXIII,  990. 

Ghofseul,  406.  Son  influence  sur  ce  KNOLLES  (roseut),  chef  depirti- 

ministre;  XXX ,  13.  Comparé  è  Mau-  Mns  ;  ses  ravages  en  Normandie;  X, 

xepas,  93.  Ses  idées  compromises,  156  &06.  Il  sauve  le  comte  de  Longoenlle, 

et  suiv.  Projeta  de  l'empereur  qu'il  ne  550.  Prend  part  à  la  bataille  d'Anny; 

contrarie  pas,  996.  XI ,  91 .  Il  débauche  Perdaccas  d'Al- 

KEENE,  résident  anglais  à  Lis-  bret,  117.  Il  commande  rarmée  m- 

bonne,  s'interpose  pour  la  paix  avee  glaise  de  Picardie,   140.  Sa  marée 

TEspagne;  XXVIITr432.  Son  influence  jasque  sous  Paris  ;  sa  retraite  vers  le 

à  la  cour  de  Madrid;  XXIX,  986.  Maine    et   l'Anjou  ;     insabordinatios 

KBITB  (Lon») ,  maréchal  d'Ecosse  ;  parmi  les  siens  :  échec  qui  l'empiée 

insurge  les  jaoobitas  :  sa  fuite  ;  XXVIT,  de  livrer  bataille*  il  congâie  son  année 

380.  Lieutenant  de  Frédéric  ;  ses  opé-  en  Bretagne,   141  à  143.  Soutient  fe 

rations  en  Moravie,  1 60, 1 6 1 .  Est  tué,  ptrti  anglais  dans  cette  provinee,  181. 

164.  Péfend  Brest;    prisonniers  qu'il  fait 

KEITH ,    ambassadeur    anglais   à  périr,  183. 

Vienne;  mécontentement  que  lui  té-  KNOX,    ministre   protestant  a 

moigne  l'impératrice  ;  XXVIII,  4  59.  Ecosse  ;  propose  d'enlever  la  régenee  k 

KENNEDY,  Écossais  au  service  de  la  reine-mère;  XVIIT,  134. 

Charles  vu  ;  défend  Lagny  ;  XIII,  911,  KONIO  (  pierre  ) ,  consul  des  tisse- 

913.           f  rands  à  Bruges;  son  arrestation; mb 

KENT  (THOMAS,  COHTB  db), Conseiller  crédit  parmi  les  Flamands  ;  ils  se  son* 

de  Richard  ii  ;  XJI,  100.  lèvent  pour  le  délivrer;  IX,  93.  lotm- 

KEPPEL  (le  COMMODORE  de)  s'em-  duit  des   troupes  dans '  Bmges ;  ftil 

pare  de  Belle-Isle  ;  XXIX,  953  et  suiv.  massacrer  tons  les  Français,  95.  Pnnce 

Combat  à  Ouessant  ;  est  mis  en  aocu-  qu'il  place  à  la  tête  du  parti  popnlaii^» 

8ation;XXX,166à  169,  171.  leur  succès,    96.  Est   armé  chen- 

KERKELEVANT,commandantd'AT^-  lier,  99. 

ns  pour  la  France;  perd  cette  ville  KOIflGSECK  (lb  comtb  db)»  ">' 

par  surprise  ;  XV,  131.  nistre  impérial  k  Madrid  ;  ses  qnerelj» 

KERSAINT,  capitaine  de  vaisseau  avec  Riperda;  XXVHI,  11.  Son  itr 

français;  ses  brillante  combats;  XXX,  fluence  sur  la  reine,  15.  Comment  en 

178.   Ses    conquêtes    en   Amérique,  use,  39,  40.  Préliminaires  qu'il  signât 

909.  49.  Le  traité  de  Sévillan  conrfu  «M 

KEVENHULLER    commande  l'ar-  lui,  67,  68.  Il  commande  l'armée  in- 
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ttUe;  tietorienz  h  la  Seccitia  ;  ilperdla  44.  H  renforce  Tnrenne,  84,  175.  8e 

bataille  de  Guastalla,  1^  à'  1 30.  Part  rend  en  Bohême.,  1 76. 

pour  y iemie  ,131.  Fait  retraite  jusqu'au  KOPROLI  '  ( aBmét)  ,  vi  sir  de  Halio- 

Tyrol,  134,  13ô.  Vaincu  &  Ghotuaitz  met  it;  ses  talens;  ses  victoires;  est 

par  Frédéric ,  949,  Son  entrerue  avec  vaincu  à  Saint-Gothard  ;  XXV,  6ft,  09^ 

Bellisle,  9^46  et  suiv.  Commande  les  Ses  démêlés  avec  l'ambassadeur   de 

Antrichiens  àFonten0i,'d63  et  suiv.  France,  180.  Sa  mort,  595. 

KONIGSM ARK  ;  ses  amours  avee  fat  KYMES  (le  comte  de),  lieutenant  de 

reine  d'Angleterre  ;  XXVHI,  9t.  Henri  v  en  Normandie  ;  XII,  533.  Au 

KONIGSMARK ,  général  suédois;  siégié  de  Rouen,  559.  Est  tué  à  la  bc« 

ses  opérations  en  Franeome;  XXIT,  taille  deBaugé,  610. 


LAB  £AC 


LA  BARRE  {vr  cnEVâi.iER  ut)  ;  non  LA  BOURGADE,  ministre  protes- 

suppUce;  XXIX,  997  à  999.  tant;  sa  mort;  XIX,  937. 

LA  BARELLE,  ministre  protestant;  LA    BOURLIE  ;   ses  intrigues  en 

s'empare   du  Capitole  de  Toulouse;  Hollande;  XXVI,  415,  416. 

XVni,  32t).  LA  BROSSE  conduit  des  troupes 

LA  BAUME  (piEftRE  toi] ,  évêque  de  fhinçaises  en  Ecosse  ;  XVIT,  958.  A 

Genève  ;  eliassé  de  cette  ville  ;  lui  ftiit  part  au  massacre  de  Vassy;  XVIU,  963. 

la  guerre;  XVI,  475,  ^T6.  LA  BRUYÈRE  (père  et  fils)  ,  pro- 

LA  BAU?(E  (de),  hégociateur  frvn-  moteurs  delà  ligue  à  Paris;  XIX,  377. 

çais  à  Vienne;  XXVIIl,  149.  Le  fils  y  représente  le  Châtelet  ;  XX , 

LABERLOTTÉbatenbrèclieGam-  139.  Assemblée  qui  se  tient  chez  le 

brai;  XXI,  361,  375.  père;  XXI,  130. 

LA  BERTE,  espitaine  huguenot,  LA  CARRIÈRE  (kASSACRE  de)  ;XVII„ 

olfre  de  faire  prisonnière  Catherine  de  241. 

Hédicis;  XX,  238.  LA  CAROWÈRE,  chef  protestant 

LA  BLACHE  (le  coims  ss);  son  dans  le  Poitou;  aux  prises   avec  l6 

procès  avee  Beaumarchais;  XXIX ,  4  56 .  comte  de  Lude;  ses  échecs;  XVIII ,  590. 

LA  BOÉTIE  (ÉTIE1VNE  de)  de  Sarlat;  LA  CASE  bloque  Épemon  dans  An- 
son  Traité  de  fe  Servitude  volontaire  ;  goulême  ;  XX,  398. 
circonstances  qui  rinspircnt;  XVIÏ,  LA  CHAISE  (le  père),  confesseur 
857  et  suiv.  de  Louis  x,iv;  ses  complaisances  ;  XXV, 

LA    BORDE ,    capitaine  huguenot  173.  Passe  pour  avoir  béni  son  second 

prisonnier,  tué  de  sang-froid;  XIX,  37.  mariage,  447.  Son  opinion  sur  la  ré- 

LABORDE,  banquier;   sa  faillite;  Vocation  de  l'édit  de  Nantes,  518.  Son 

^^XIX,  46  f .  crédit;  maison  de  campagne  que  le  roi 

LABORBE,   valet  de  chambre  de  lui  doiine;  il  signale  le  pape  comme 

ï^«  xv;  soins  quMlui  donne;  XXIX,  janséniste ,  549  à  551 .  Il  assiste  à  le 

{>03etsuiv.  représentation    d*Esther;  XXVI,  J3. 

LA  BOULATE  accompagne  Cond'é;  PnWentions  qu'il  inspire  au  roi  contre 

XX,  198.  Ses  opérations,  îOf,  906.  les  dévots,  383;  XXVH,  185, 187.  Ce 

^*  gardien  du  cardinal  de  Bourbon  ;  qu^  pense  du  livre  de  Quesnel;  XXlW, 

*XI,  Î4.  3«5.  Epoque  de  sa  mort;  XXVII,  91. 

La  BOULAYE  (le  harqois  de),  fron-  A  reproché  au  roi  sa  dureté ,  97. 

w»;  émeute  qu'il  excite  ;  XXIV,  991 .  LA  CRALOTAIS ,  procureur  g^n^ 

«*  excepté  de  Pamnistie,  473.  rai  à  Rennes;  XXIX,  931.  Comment 

ÏA  BWRDONHAIS;   ses   succès  excite  la  haine  de  tfAiguiUon,  3t0. 

«ns  llnde;  son  arrestation;  sa  mort;  Son  arrestation ,  391  et  suiv.,  $61 , 

^^in,  45!,4M,  36S.   Sofl  innoeence  reconnue;   son 
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exil  condamné  comme  arbitraire,  416  phee  £lisabet]&  de  Russie  sur  le  Irtee; 

et  suiT.  XXVni,  965,  266. 

LA  CHAPELLE -MARTEAU;   son  LACLIELLE,  ageni  de  Henri  nr  à 

râle  dans  la  ligne;  XX,  13S.  Seule-  Rome;  XXI, 219,  343. 

vement  qu'il  prépare,  328,  33  f.  Corn-  LA  GLOCBETERIE ,   commandant 

ment  excité  par  Guise,  343.  Est  nom-  de  laBelU-Pouh;  son  brillant  combat 

mé  prévôt  des  marchands ,  350.  Pré-  naval;  XXX,  163,  166,   167,  169. 

side  le  tiers  aux  Etats  de  Blois,  405,  Sa  mort,  209. 

412.  Son  discours,  417.  Requête  qu'il  LA  GLUE  (L'iiinAi.  ns)  pod  contre 

présente  au  roi,  433.  Députés  qu*il  les  Anglais  la  bataille  da  cap  Lagos; 

réunit,  437.  Sa  proposition  pour  la  est  tué;  XXIX,  204  à  206. 

solde  des  armées,  444.  Son  arresta-  LAGMAN,  roi  de  Suède,  envole  des 

tion ,  464 .  Par  qui  substitué  à  Paris,  auxiliaires  à  Ricbard  n  de  Normandie; 

476.  Reste  prisonnier,  493.  Assemblée  lY,  171 . 

à  laquelle  il  assiste;  XXI,   190.  Sa  LA  GOCHE,  chef  huguenot,  défend 

mission  près  de  Villars-Brancas,  244.  Grenoble;  XYIII,  348. 

Renvoyé  par  lui  sous  escorte,  283.  LA  GOMBE  (le  père)  reprend  les 

Comment  impliqué  dans  la  procédure  opinions  mystiques  de  îf**   Guyon; 

sur  la  mort  de  Henri  m ,  403.  XXV,  439;  XXYI,  238.  Sa  démener, 

LA   GHATAIGNERAYE,    ligueur,  sa  mort,  253,  254. 

quitte  Tarmée  royale;  XXI,  509.  LA  GROTE  forme  des  compagnies 

LA  GHATRE  (piebrb  de)  ,  archevè-  d'infanterie  française  ;  XV,  505. 

que  de  Bourges;  ses  luttes  avec  Louis-  LAGTANCE,  récoUet,  met  le  feu  au 

le-Jeune  ;  Y,  260.  bûcher  d'Urbain  Grandier; XXm,  238. 

LA  GHATRE  (cuLCDE  de)  commande  LA  GUE  VA  (melchior  de)  bloque 

la  garde  de  Louis xi;  XIV,  594.  Messine;  est  vaincu  par  Duqnesne; 

LA   CILVTRE    (claude,  maréchal  XXV,  332., 

de),   gouverneur  du   Berry;  assiège  LA  GUREE  contribue  à  l'arrestalioa 

Sancerre;  XIX,  232,  233.  Est  arrêté,  de  Condé  ;  XXU,  376. 

473,  475.  Mis  en  liberté,  478.  Est  de  LAGY  (henri  de),  comte  de  Lincoln, 

la  ligue;  XX,  1 30.  Garde  les  passages  guerroie  en  Gascogne;  YHI,  509.  Be- 

de  la  Loire,  202.  Gonûance  que  lui  t^-  çoit  le  commandement  en  chef  de  l'ar- 

moigne  le  roi,  400.  Se  déclare  pour  la  mé;  jalousie  qu'il  excite;  IX,  12. 

ligue,  492.   Commande  pour  elle  en  LADEYÈZE,  remplaçant  de  Riche- 

Berry,  501.  Quand  a  quitté  l'armée  lieu  en  Languedoc;  rigueurs  qui  lui 

royale,  509.  Défend   Orléans,  533.  sont  prescrites  contre  les  Huguenots  ; 

Rejoint  Mayenne  ;  XXI,  8 1 .  Fait  éva-  XXIX,  4 1 . 

der  Guise,  120.  Conférence  à  laquelle  LADISLAS  nonmié  duc  de  Dalma- 

il  assiste,  190.  Il  s'entend  avec  l'ar-  tie;II,  455. 

chevêque  de  Bourges,  209.  Engage-  LADISLAS,  duc  de  Bohême;  sè- 
ment qu'il  signe,  237.  Il  se  déclare  cours  qu'il  amène  aux  croisés;  Y,  337. 
pour  Henri  iv.  241 .  Ses  stipulations ,  LADISLAS  ill ,  roi  de  Hongrie;  sa 
243.  Ménage  la  paix  avec  les  Guises,  mort;  par  qui  sa  succession  réclamée; 
316.  Commande  l'armée  de  Cbampa-  YHI,  407. 

gne;  XXII,  222.  Accompagne  Louis  xiii  LADISLAS,  roi  de  Pologne,  ligué 

au  parlement,  293.  avec  Léopold  d'Autriche  ;  IX,  41 1. 

LA  CHATRE  (le  dlc  de)  ;  pourquoi  LADISLAS,  roi  de  Naples,  d'abord 

8*éloignedes  ministres;  XXIII,  538.  sous  la  tutelle  de  sa  mère;  XI,  487. 

Ordres  que  lui  donne  la  reine,  343.  Saiuite;  Naples  proclame   son  oom- 

Est  de  la  cabale  des  importans;  XXIY,  pétiteur,   565 ,   566.  Luttes   de  son 

20.  Sa  disgrâce,  33.  parti  ;  il  perd  les  forts  de  Kaples,  587, 

La  CHESNAYE  est  de  la  conjura-  588.  Reprend  l'avantage  en  Provence; 

Uon  d'Amboise;  XYIH,  141,  XH,  62.-Rentre  à  Naples,  144.  Illr»- 

LA  CHETARDIE  (le  marqcis  de)  vaille  à  s'emparer  des  états  de  !'£- 
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glise,  919.  Est  mattre  de  Rome ,  392.  LA.  FAYETTE  ;  son  départ  pour 
Défend  le  pape  Grégoire  xiii;  est  atta-  l'Amérique;  XXX,  146,  148.  11  s^ 
que  par  Louis^d'ABJou ,  349,  343.  Sa  conde  Sulli?aD,  176.  Sa  mission  près 
défaite  de  Roccasecca,  386.  de  d'Estaing;  son  dévouement  à  la  di» 
LADISLAS,  roi  de  Bohème  et  de  gnité  nationde  j   178.  Envoyé  contre 
Hongrie;  en  guerre  arvec  Philippe-k-  Arnold,  199.  Sa  valeur  au  siège  d'York- 
Bon;  XUI,  446.  Liberté  de  conscien(^e  Town,  901.  Il  demande  la  convocation 
dans  ses  états,  610.  Réclame  la  pos-  des  Etats^néraux,  341,  355.  Assista 
session  du  Luxembourg  ;  demande  en  aux  assemblées  des  Bretons  ;  sa  dis- 
mariage une  fille  de  Charles  vu;  pri-  grâce,  389,  383.  Commandement  qui 
sonnier  de  l'empereur  ;   délivré  par  lui  a  été  confié,  398. 
Hnniades;  le  fait  périr;  meurt;  par-  LA    FERRIERE  organise   l'EgUs* 
tage  de  ses  ëuts;  XIV,  10  à  19.  calviniste  à  Paris;  XVllI,  95.            ^ 
LADISLAS  YI,  roi  de  Bohême ,  est  LA  FERTÉ-SENNETERRE  (lb  ka- 
proclamé  roi  de  Hongrie;  XV,  99.  Son  rbchal);  son  poste  à  la  bataille  de  Ro- 
mariagp  avec  Anne  de  Foix,  376.  Sa  croy;  XXI Y,  41.  Contient  les  Esp»- 
succession  convoitée,  464,  489.  Est  gnols dans TArgonne,  407.  Manœuvre 
invité  à  entrer  dans  la  ligue  de  Yenise,  contre  le  duc  de  Lorraine,  448.  Re- 
^03.  joint  Turenne ,  450.  Combat  au  fau- 
.  LADRIESCHE,  trésorier  de  Louis  xi;  bourg  Saint-Antoine,  453.  Ses  opéra- 
négociation  dont  il  est  chargé;  XIY,  lions  au  Nord  et  devant  Arras ,  510  à 
?41.  513.  H  seconde  Turenne,  590.  Ses  dé- 
LADURANT  (cÉROimET  de),  chÂte-  sastres  à  Yalenciennes ,   535,   536. 
lain  de  Montferrant;  ses  brigandages  ;  Assiège  Montmédy,  553.  Suite  de  ses 
XI,  516.  opérations,    579.   Il  assiège  Marsal; 
LAD  VENU  (mautim),  confesseur  de  XXV,  54.  Sa  femme  compromise  par 
la  Pucelle;  assiste  à  son  supplice;  un-  la  Voisin,  405. 
patience  des  soldats  anglais;   XIII,  LA  FERTÉ  (la  duchesse  de)  croit 
199,  193.  Louis  xv  empoisonné;  XXYII,  454. 
LA  FARE;  ses  relations  avec  Vol-  LAFEUILLADE  (fbamçois  d'aubus- 
taire  ;  XXVU  ,  995.   Arrête  Villeroi ,  80if,VARÉGHAL  de);  troupes  qu'il  conduit 
467,  468.  en  Italie;  XXV,  55.  Puis  en  AUema- 
LA  FAYETTE  ( le  sire  de)  bat  les  goe,  68.   Est  gouverneur  de  Sicile; 
Anglais  à  Baugé;  XU  ,  610.  Est  l'un  évacue  Messine,  376  et  suiv.  Statue 
des  conseillers  du  Dauphin,  616.  Pri-  qu'il  élève  au  roi,  547.    Sa  mort; 
sonnier  à  Verneuil;  Xffl,   33,   36.  XXVI,  81. 

Prend  part  à  la  journée  des  Harengs ,  LAFEUILLADE  (le  maréchal  db)« 

77  et  suiv.  Se  rend  au  congrès  de  Ne-  chargé  de  conquérir  la  Savoie;  XXVI, 

vers ,943.  Puis  à  celui  d'Arras ,  951 .  4 1 3.  Ses  succès ,  494 ,  444.  Il  assiège 
Caution  de  René  d'Anjou,  997.  Plaide  •  Turin,  468,  469.  Ses  fautes;  sa  part  à 

pourlaguerreauxEtatsd'Oriéans,359.  la  défaite  sous  cette  ville,  470  à  474. 

LA  FAYETTE ,  gouverneur  du  Ni-  Son  ambassade  à  Rome  ;  XXVII,  998. 

vernais  ;  réaction  catholique  qu*il  di-  Pourquoi    siège   comme  juge  de  Le 

rige;  XVIII,  309.  Blanc,  534. 

LA  FAYETTE  (le  sire  de)  ,  grand  LAFFÉMAS,  maître  des  requêtes; 

inattre  de  l'artillerie  ;   son   poste  au  son  habileté  à  obtenir  des  condamna** 

siège  et  à  la  bataille  de  Novarre  ;  XV,  tiens;  il  informe  contre  Marillac;  XXIII, 

630  à  639.  Est  à  l'armée  de  Picardie,  189.Dirigelepré8idialdeTroyes,998. 

639.  Est  prisonnier,  64  3.  LAFIN  est  surpris  dans  Lagny  ;  XXI, 

LA  FAYETTE,   amiral  de  Fran-  89,  90.  Agent  de  Henri  iv  en  Pro- 

Sois  le';  XVI,  965.  vence;  sa  double  mission,  314  et  suiv. 

LA  FAYETTE  (la  demoiselle  LOUISE  Comment   compromet  Biron;    XXII, 

*p)  ;  ses  *amours   avec   Louis   xiii  ;  63,  64.  Il  le  dénonce  et  cause  sa  perle, 

XXm,  398  et  suiv.  69  et  suiv. 
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LAFITAV,  tfrêqae  4e  Sisteroa  ;  sa  LA  GATTA  (mm  ernot  bé)  àëaà 

minioii  à  Rome;  XXVII,  43f .  Set  el^  1m  Piéndi;  XXIY,  H«. 

Ibrii  poar  ftiire  nommer  Dubois  ctrdi-  LA  GRANGE ,  capitale  n  Gttekl; 

B«l,  4a8  et  SUIT.  XXI,  365. 

LA  FONTAINE  (jemi  i»)  ;  son  élë-  LA  GRANGE-CHANGELpeMiek 

gîe  pour  la  grâce  de  Fonqvet;  XXV,  98 .  Pbilippiqnes  ;  XXVII ,  34  9 ,  344.  A«* 

LA  FORGE  (lb  noc  db)  s'interpose  cueil  ^'il  reçok  à  le  eonr  d'EspigM, 

entre  le»  dues  d'Orléans  et  dn  Maine;  450. 

XXVII,  238.  Ses  agiotages  ;  poursuivi  LA  GUERRE  (raymoiiiibt  w),9- 

pour  eavte  de  monopole,  417.  magnae;  ses  hosttlilés  ;  XB,  506, 507. 

LA  FORÊT  (piBRRE  ra),  arcbev^  Projet   de  traité  qu'il  désapprom; 

qoe  de  Rouen,  porte  la  parole  aux  586.  Est  arrêté,  538. 

Etats-généraux;  X, 428.  Ouyre  encore  LA   GUESLE,  procvrenr  d«  ni; 

Fassemblée  en  qualité  de  chancelier  du  projet  de  loi  erimhielle  qa'fl  prémte 

Toyanme,  478.  Sa  mise  en  jugemenl  aux  Etats  de  Blois;  XX,  489, 4110. C» 

demandée,  480.  doit  an  roi  Jacques  Glément,  5SS.  M 

LA  FORÊT,  aégqcMtetir  entre Pran*  dn  parti  politique  ;  XXI,  HO.  hmàt- 

çoh  I»  et  Soliman;  XVI,  48 f.  Enga*  gation  dont  il  est;  cbergé,  402,401. 

gement  qu*il  prend  ayec  le   sultan  ,  LA  GUIGHE  refuse  de  faire  nom' 

542.  Ville  d'Italie  qu'il  fait  livrer  aux  crer  les  Huguenots  de  Ghâloos;  XK, 

Tures  ;  sa  mort,  550.  176.  Est  nommé  gouverneur  de  Kir^ 

LA  FURGUE  livre  Hesdin  aux  Es-  senal,   502.  Envoyé  à   Guise;  XX, 

pagnols;  XXIV,  564.  833.  Député  de  la  noblesse  inxElitB 

LA   GAUSSONNIÈRE  (L'AHmAL)  deBlois,  412. 

ODVtribue  à  la  prise  de  Port^Mabon;  LAGYENS   (les)  envabisfleit  1» 

se  mort;  XXIX,  72  à  75.  Gaules;  sont  détmiU  par  l'enperfor 

LA  GARAYE,  chef  de  conjurés  pro-  Probus  :  1 ,  15. 

tMtans  en  Bretagne;  XVIII,  139.  LA  HAIE  -  VAUTELET ,  ambott- 

LA  GARDE  (pACLm,  barcwde)  est  deur  de  France  àConstantinople;** 

envoyé  en  ambassade  à  Constantinople;  démêlés  avec  le  grand  visir;  ^Xf,  tSO. 

XVII,  100.  Ses  précédons,  111.  Plan  LA  HIRE,  du  parti  du  DaspUi; 

qu'il  concerte  avec  Soliman,  112,  113.  guerroie  en  Picardie;  XII,  810.  S« 

Succès  de  ses   négociations,  140.  Il  bandes;  ses  expéditions;  Xlfl,  8»  ^«^ 

accompagne  Barbereusse,  1 58 .  Se  rend  capitulation  en  Champagne,  37.  Piw 

auprès  du  roi,   160.  Est  emmené  à  part  à  k  victoire  de  Hontargis»  ^* 

Constantinople  par  l'amiral  turc,  196.  Se  jette  dans  Orléans  ,92.  Se  rei^i 

Son  armée  contre  les  Vaudois;  massa-  Blois,  127.  Poursuit  les  An^atai 

cres  qu'il  fait  faire,  239  à  244.  Flotta  retraite,  132.  Victorieux  i  Patay,  135. 

qu'il  amène  de  Marseille  au   Havre,  Ses  succès  en  Nonnaadie,  ibi.(^^ 
959.  Traité  qu'il  signe  en  Angleterre,  '  de  son  nom  ;  son  étrange  prière,  tTt. 

332.  Ses  opérations  sur  mer,  431.  Il  délivre  Barbosan,  180.  H  seeoiR 

Est  chargé  d'une  expédition  sur  lia-  Dunois,  213.  Ses  escarmouches aswr 

pies;  se  retire  à  Scio,  492,  493.  Son  de  Beauvais,  227.  Secouru  par  le c«- 

retour,  499.    Son   expédition  sur  la  néteble,  240.  Bat  Arundel,  248.  M^- 

Corse,  501,  502.  Il  débarque  en  Tos-  nace  Paris,  249.   Ses  faostiltlés  p» 

cane  Léon  Strozzi,   536.    Echoue  à  dant  le  congrès  d'Anus;  il  reodi* 

Galvi,  563.  Rentre  en  Provence,  554.  butin,  258.  Il  se  regarde  eomnf  •■ 

Est  nommé  général  des  galères;  XVIH,  aouverain  indépendant;  sabaiaecoirt^ 

476.  Troupes  qu'il  rassemble;  dans  Jean  de  Luxembourg;  il  kd  ^* 

quel  but  ;  XIX,  122.  Inquiétudes  qu'il  guerre  ;  prend  d'Auffemont;  est  à«« 

donne  aux  Rochellois,  141, 142,  196.  tour  son  prisonnier;   PhilipHjJJ 

^  LA  GARDIE  (le  comte  de],  chance»  le  réoonciKe  avee  aes  emieoiiSf  It^ 

lier  de  Suède -,  favorable  à  la  France;  987.  Il  pousse  jusqu'kax  fvH»  * 

XXV,  206.  Rouen,  308.  Il  marche  coatt» te  ^" 
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cile  d«  Bâie;  sa  retraite,  331 ,  83t.  LA  LUZERNE,  évéque  de  Langres; 
Estda  secours  d*H«rfletir,'  371. 1)  ré-  son  esprit  philosophique;  XXX,  67. 
duit  le  comte  de  Saint-Pol,  379.  Prend  LA  MARCHE  (jacqubs  de  bourbor,' 
part  au  siège  de  Ponteise,  383.  Sa  comte  de),  eoonétable  de  France;  as- 
mort,  391.  siste  Charles  de  Blois  contre  Ifont- 
LA  HOUSSA YE  (alain  ds);  Pierre-  fort  ;  X ,  1 9 1 ,  S 1 7 .  Fait  partie  de  Far- 
le-Crtiel  est  tué  sous  sa  tente;  XI,  104.  mée  royale,  97^.  Négociation  à   hr 
LA  HUGUERIE  (micbel  de),  secré-  quelle  il  s'emploie,  419,  4H,  415, 
taire  de  Dohna;  soupçonné  d'être  vendu  493.  Offre  sa  démission;  pourquoi, 
à  la  ligue;  XX  ,991.  Ses  conseils  à  496.  Sédition  à  Arras  qu'il  réprime, 
sonmdtre,  997.  447.  Par  qui  remplacé  comme  conné* 
LAlNË  (jbaune).  Yoy.  Jvanna  Ba^  table,  466.   Est  prisonnier  à  la  ba- 
ehHU,  Uille  de  Poitiers,  469,  474.  Harciie 
IMNEZ  (lACQUEs),  général  des  je*'  contre  la  grande  compagnie  d'aventu- 
suites;  son  discours  aux  conférences  de  riers  ;  la  ait  reconnaître ,  593.  Perd 
Poissy;  XVIII,  936.  Il  veut  déférer  le  contre  elle  la  bataille  de  Brignals  ; 
chancelier  à  l'inquisition ,  943.  meurt  de  ses  blessures,  594. 

LA  JONCHÈRE,  trésorier  de   la  LA  MARCHE  (jean  se   BomiBOir, 
guerre;  sa  faillite;  XXYII,  47 1,  479.  comte  de),  chef  nominal  de  l'expédi- 
Est  mis  à  la  Bastille,  474.  Rentre  aux  tion  contre  Pierre-le-Cruel  ;  XI,  39  et 
a&ires;  XXYIII,  98.  suiy.,  46.  Son  retour  en  France,  50. 
LA  JONQUIÈRE ,   ehef  d'escadre  Fait  partie  de  l'armée  de  Normandie, 
français;  sa  défaite;  XXYIII,  450.  940.  Assiste  au  sacre  de  Charles  ti, 
LALA1N6  (les)  ,  fiâvoris  de  Philippe-  3 1 4 .  Sa  part  dans  les  confiscations  de 
le-Boa;  XIY,  7.  Paris,413.  Rassemble  des  troupes con" 
LALANDE   commande    à  Landre-  tre  la  Guienne,  457.  Partpourla  Bre* 
des;   XYII,    148.   Sa   belle  défense  tagne;  XII,  91. 
contre  Charles^uint,  154.  Il  défend  LA  MARCHE  (jACQCESiiMBOimBOir, 
Saint^izier,  900.  Est  tué,  90t.  comte  de)    fait  partie  de  l'armée  du 
LA  LANE,  de  Port-Royal;  son  mé-  comte  de  Nevers;  est  prisonnier  à  W- 
moire  au  roi;  XXY,  139,  140.  copolis  ;  XII,  77,  89.  S'apprête  à  se- 
LALLIER  (MICHEL  de)  conspire  pour  courir  les  Gallois,  186,901.  Son  expé^ 
livrer  Paris  à  Charles  Vii;  sa  fuite;  ditîon  échoue,  903,  904.  Fait  partie  du 
XIII,  13.  Député  au  connétable,  lui  conseil  d'état,  999., Est  chargé  de  re- 
porte les  Tœux  des  bourgeois,  979.  Le  veir  les  comptes,  337.  Ses  réformes 
seconde;  est  uommé  prévôt  des  mar-  approuvées,  340.  Est  prisonnier  des 
Aands,  975.  Complimente  le  roi ,  313.  Armagnacs,  378.  Le  roi  implore  soit 
LALLY  (de);  ses  succès;  ses  désas-  secours,  385.  Il  assiste  au  service  du 
tws  dans  les  Indes-,  XXIX,  954,  955.  duc  d'Orléans,  459.  Epoux  de  Jeanne 
Son  supplice  ;  ses  ennemis;   son  pro-  de  Naples;  emprisonné  par  elle  ;  s'^ 
^\  défendu  par  Yoltaire;  sa  réhabili-  chappe  ;  ses  rapports  avec  Charles  vii; 
nation ,  300  à  305.  Xllï,  69  à  71 .  Ses  luttes  avec  La  Tré- 
LALLY-TOLLENDAL  (thomas-ar-  moille,  78, 79,  90.  Sommation  que  Ittf 
noR)  obtient  la  réhabilitation  de  son  adressent  les  Etats,  99.  Demande  à  faire 
P*re;  XXIX,  305.  partie  de  l'expédition  sur  Reims,  139. 
LA  LOUE,  chef  protestant,  prison-  LA  MARCHE  (oliviek  de)  ;  ses  poé- 
nier  à  Jarnac;  danger   qu'il  court;  sies   lyriques;  XHÏ,  594.    Apprécié. 
^X,  45.  S'empare  de  Montcontour,  comme  historien,  599.  Louis  xr  de« 
•8.  Sa  mort,  79.                                ,  mande  qu'il  lui  soit  livré;  XIY,  150", 
LA  LOUYIÈRE,  fils  de  Broussél,  151.  Envoyé  auprès  de  ce  roi,  919. 
••*  gouverneur  de  la  Bastille;  il  fait  Enlève  la  duchesse  de  Savoie,  48t. 
^rw  sur  les  troupes  royales  ;  XXIV,  Prisonnier  à  la  bataille  de  Nancy,  4M. 
^*,  457.  Rend  la  forteresse  au  roi  ,  LA  MARCHE  (bourbon-corti,  comte 
♦78.  m);  seul  des  princes  du  saffg  aecma- 
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LAFITAU,  tfrêqoe  ie  Sisleroa  ;  sa 
fliiition  à  Rone;  XXVII,  431f.  Set  ef- 
Ibrii  poar  ftiire  nommer  Dubois  cardi- 
B«l,  4Hê  et  SOIT. 

LA  FONTAINE  (iemi  i»)  ;  son  élé- 
gie pour  It  grâce  de  Fooqoet;  XXV,  98 . 

LA  FOR€E  (lb  doc  db)  s'interpose 
entre  les  dues  d*Orléans  et  dn  Maine; 
XX?II,  298.  Ses  agiotages  ;  poursuivi 
pour  eanse  de  monopole,  417. 

LA  FORÊT  (piBRRE  m),  arche>'ê- 
qoe  de  Ronen,  porte  la  parole  aux 
Êtats-généranz  ;  X,  4 28.  Ouvre  encore 
Faasemblée  en  qualité  de  chancelier  du 
loytnme,  478.  Sa  mise  en  jugement 
demandée,  48^. 

LA  FORÊT,  négociateur  eetre  Fmii- 
^  i«  et  Soliman  ;  XVI,  48 1 .  En-  ' 
gement  qii*il  prend  avec  le   suit.*" 
542.  Ville  d'ItaUe  qn'il  fait  livr<  r 
Tnves  ;  sa  mort,  &50. 

LA  FURGUE  livre  Hesdin  mn 
pagnols;  XXIV,  564. 

LA  GAUS50NNIÈRE  fi\ 
oovtribne  à  la  prise  de  Port-'^^ 
8«  mort;  XXIX,  72  à  75. 

LA  GARAYE,  chef  de  cop 
testans  en  Bretagne;  XVIII.  > 

LA  GARDE  (paclin,  D.\n<>- 
enfveyé en  ambassade  à  (^h'  ^i 
XVn,  100.  Ses  précédeii>, 
qu'il  concerte  avec  Sol  iiiioi.. 
Succès  de  ses   n^godaii 
accompagne  Bart)ero Ils >.i  . 

auprès  du  roi,   160.    1 
Constantinople  par  Tuii  < 
Son  armée  contre  les  \ 
CRS  qu'il  fiit  faire,  2:V.> 
qu'il  amène  de  Marseill 
*59.  Traité  qu'il  signe  ei. 
332.  Ses  opérations  sur 
Sst  cbargé  d'une  expédition 
jfkesi  se  retire  à  Scio,  492,   V 
retour,  499.    Son   expéditu: 
Corse,  SOI,  502.  n  débarque  < 
cme  Léon  Strozzi,   538.    Ech 
Galvî,  563.  Rentre  en  Provence,  . 
Est  nommé  général  des  galères;  XV  i 
4T6.  Troupes  qu'il  rassemble;  dan 
qvel  but;  XIX,  122.  Inquiétudes  qu'il 
donne  aui  Rochellois,  141,  142,  196. 
LA  GARDIE  (ii  comte  de),  chance- 
lier de  Suède;  favorable  à  la  France  ; 
XXV,  206. 
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LA  MOTHE  ;  troupes  françaises  qu'il 

.V.     commande  en  Flandre;  ses  désastres: 

XXVII,  69,  60. 

il  ,        LA  MOTTE-GONDRIN,  lieutenant 

du  duc  de  Gaise  en  Daupkiné,  est  tué  ; 

XVIII,  327. 

LA  MOTTE  conduit  un  renfort  à 
Mayenne;   XXI,    39.  Lieutenant  du 
duc  de  Panne,  81.  Avis  qu'il  donne 
sur  ses  apprêts  pour  sauver  Mayenne, 
158.  Est  lieutenant  de  Fuentès;  ses 
opérations  contre  Nassau,  360,   361. 
'  ot  rappeler  Ma-     11  est  tué,  365. 
.  36*2.  Projet  de        LA  MOTTE-D'ARGENCOURT  (la 
'•*  (Vaille,  370.  Con-    demoiselle)  ;  passion  qu'elle  inspire  à 
■  "nt  honorer  sa  mé-     Louis  xiv;  XXIV,  560. 
n-.  Son  fils ,  son  gen-        LA  MOTTE  commande  les  Français 
>î  mesures,  379.  Sa    envoyés  en  Pologne  ;  XXVIIl,  90. 
inmmagemens  ,   410,         LAMOTTE-PICQUET   (l'amiral) 

commande  l'arrière-garde  à  Ouessant  ; 

■  !..  iavori  duducd'Alençon;     XXX,   168   et    suiv.,  171.  Renforce 

■^     ordonne  de  l'étrangler;     d'Estaing,   184.  Capture  le  butin  fait 

'>.  11  dénonce  le  complot  des    par  Rodney,  195.  Ne  peut  s'opposer 

-^  ;  aes  précédens,  S63,  264,     au  ravitaillement  de  Gibraltar,  911. 

■ti>;;  son  supplice,  268  à  270,        LAMOTTE-VALOIS   (la  comtesse 

•  4  l ,  ^  1 2 .  de)  ;  son  rôle  dans  l'affaire  du  collier  ; 

.UO  l  HE  DES  NOYERS  ;  étran-     XXX,  303  et  suiv.  Fuite  de  son  mari» 

,  I  il  introduit  en  France;  XVI,     311.  Est  incarcérée  ;  son  évasion,  31% 

!iiv.  L'un  descapteurs  de  Fran>     et  s^iv. 

,  -J  38 .  LANCASTRE  (le  comte  de) ,  cousin 

MOTHE;  ducomplotd'Amboise;     d'Edouard  ii;  révolte  contre  lui;  IX, 

>   tte  place;  XTIII,  147, 148.     273,  277.  Sa  popularité,  333.  Rap- 

;  -  u<^e;  XX,  276.  pelé  à  la  cour,  378.  Est  à  la  tête  du 

MOTHE-HOUDANCOURT  (  le    parti  des  barons  ;  sa  défaite  ;  son  sup- 

MM.)  prend  part  à  la  victoire  de  /plice,  445. 

:  \XiiI,  428.  Est  lieutenant  de        LANCASTRE  (he^vri  au  col  tort, 

■tb(Tg  aux  Pyrénées,  464.  Ses    premier  duc  de)  venge  le  comte   son 

en  Catalogne,  460,   470.    Ses    frère  ;  seigneurs  de  son  parti;  IX,  463. 

en  Roussillon  ;  sa  promotion ,    Fait  prisonnier  Edouard  ii,  465.  De- 

.)J.  DatLeganez;  est  vice-roi  de    mande  le  champ  clos  en  France;  ac- 

.  520.  Confirmé   dans    son     cueil  qu'il  y  reçoit;  X,  398,  399. 

innt,  535.  Ses  échecs  en        LANCASTRE  (le  duc  de)  pacifie  la 

av,   49,  50.  Est  battu  à    Flandre;  X,  352.  Ses  opérations  mi- 

•rs  ;  sa  disgrâce ,  72  à    litaires  en  Normandie,  454  à 457, 501 . 

'  ')  Fronde,  239,  246.     Quand  observe  la  trêve  que  lui  annonce 

voc  3Iazarin,270.     le  roi,  505.   Amène  un  corps  d'auxi- 

^'^.  Sa  mort,    liaires  en  Bretagne,  563.  Il  rejoint  le 

roi  à  Calais,  564,  565.  Négociateur  à 

Ne-    Brétigny,  570.   Il  conduit    Jean   en 

-  con-    France,  573. 

I  :> .  LANCASTRE  (jeaîï  dk  oahd,  comte 

'  )l  HT  (m'*»    de  richehond,  puis  dcc  de),  fils  puîné 

..>MV  pour  elle;     d'Edouard  m;   renfort  qu'il  amène  à 

sonfrère;  XI, 70.  Son  commandement. 
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pagne  le  roi  au  Ut  de  juatice  Maopeou  ;  cilié  PliiUppe  i^  avec  l'Eglise  r  V,  iS. 

XXIX,  449.  Portelesordresdecema-  LAHfiEftT,  polier  d'étainde  Parîft; 

giatrat,  454.   S'enferme  avec   le  roi  inaiirrection    qu'il  excite;  XII,  S4&. 

mourant,  504.  Massacre  des  prisons,  &4$,  547. 

LA  MARK  (GUILLAUME  db)    livré  LAMBESG  (le  comte  be)  au sernee 

comme  otege  à  Maples ;  XV,  S30.  de  François  i«;  XVI,  161.  Est  toé  i 

LA  MARK  (ROBERT MB )  se  met  au  Pavie,  3S6. 

service  de  Philippe  de  GastiUe  ;  rentre  LAMBOI,  général  de  Temperear, 

dans  TalUance  de  Louis  xii  ;  XV,  458,  amène  des  troupes  au  due  de  Bouilloo  ; 

460.  Trêve  qui  le  comprend,  498.  Est  XXIH,  450,  454.  Son  départ  après  la 

de  l'armée    du  MUanais,  627.  Son  baUiUe  de  U  Marfée,  458.    Perd  la 

parc  mobile;  ses  vaillantes  charges  à  bataille  de  Kempten;  est  prisonnier, 

Novarre,  631 ,  63S .  Sa  rupture  avec  la  496.  Aux  prises  avec  le  duc  d'Oriéans  ; 

France;  XVI,  90  à  92.  Offensé  par  ses   succès  divers;  XXIV,  79  à  81. 

Charles-Quint;  se  réconcilie  avec  Fran-  Lieutenant  du  duc  de  Lorraine ,  115. 

çoisi»;  défie  l'empereur,  125,  126.  LA  MEILLEAAYE»  jwotestant  toé  à 

Aux  prises  avec  Seckingen  et  Nassau,  Jamac  ;  XIX,  48. 

130,  131.  Abandonné  par  la  France,  LA  MEILl iKB A YE  (le MaBÉCMALw), 

332.  capitaine  des  gardes  de  Marie  de  Mé- 

LA  MARK  (EVRARD  BS),  évèque  de  dicis;  sa  disgrâce;  XXIII,  158.  Est 

Liège;  trompé  par  François  i***;  s'at-  grand-maître  de  l'artillerie;  lieutenant 

tache   à  la  maison  d'Autriche;  XVI,  de  Gondé,  286.    Commande  Tannés 

90,  91.  d'Artois  ;  assiège  Hesdin  ;  entre  dans 

LA  MARSAILLE  (bataille  de)  ga-  la  place  ;  sa  promotion,  390  à  392. 

gnée  par  Catinat  sur  le  duc  de  Savoie  ;  Marche  sur  l'Artois  sous  les  ordres  du 

XXVI,  133.  roi;  ses  opérations;  contribue  à  la 

LA   MARSILUÈRE,  secrétaire  de  prise  d'Arras,  421,  423  è  426.  Tient 

Henri iv; négociateur è Paris; XXI,  18.  en   échec  les  Espagnols,  451.  Ses 

LA  MARimiÉRE,  chirurgien  de  opérations  en  Artois,  461  à  464.  Ses 

Louis  xv;  soins  qu'il  lui  donne  dans  conquêtes  en  Roussillon,  497  à  499, 

sa  dernière  maladie;   XXIX,   499,  519,  520.  Ses  débats  avec  les  Vmdè- 

500.  .  mes,  542,  54  3.*  Lieutenant   du  due 

LAMBALLE  (la  princesse  de)    fa-  d'Orléans;  XXIV,  64,  115. Son  expé- 

vorite  de  la  reine  ;  XXX,  259.  dition  en  Italie,  126.    Il  est  nommé 

LAMBALLE  (de  bourbon,  pbiiice  surintendant  des  finances,  209.  Chargé 

de)  ;   querelle  d'étiquette  è  son  sujet  ;  d'apaiser  une  sédition  ;  ses  dangers, 

XX VIII,  475.  214.  Ses  conférences  avec  les  parle- 

LAMBERT  (saint)  reprochée  Pépin  mentaires,  228,  260.  Aux  prises  avec 

sa  bigamie  ;  démêlés  qui  s'ensuivent;  les  frondeurs  du  Midi,  344.  Suppfice 

sa  mort;  11,  102.  qu'il   ordonne,  345.   Ses    opérations 

LAMBERT,  du  parti  des  mécontens;  autour  de  Bordeaux,  347,  348.  Atta- 

exilé  par  Louis-le-Débonnaire;  III,  12.  que  dans  le  parlement,  41G.  Estgar* 

Dirige  le   parti;  dispute  le  pouvoir  à  dien  de  Gondi,  505.    Mariage  de  soa 

Manfred,   31.  Résiste  aux  armes  de  fils,  601.  Voy.  Due  de  Maxartn. 

l'empereur,  34.  Sa  mort,  37.  LAMETH  (le  vicomte  de),   prison- 

LAMBERT,  duc  de  Spolète,   s'em-  nier  à    Marienthal;  XXIV,  83.  Soa 

pare  de  Rome;  III,  231.  attitude  après  la  paix,  504. 

LAMBERT,  fils  de  Guido  ;  ses  guer-  LAMOIGNON,  premier  présidentdu 

res  en  Italie;  III,  309.    A    le  titre  parlement;  fait  partie  delà  chamhre  de 

d'empereur  ;  sa  mort,  321.  justice  ;  XXV,  29. 

LAMBERT  de  Hainaut  recouvre  l'hé-  .  LAMOIGNON  DE  BASVILLE,  ia- 

ritage  paternel  ;  son  mariage  ;  sa  des-  tendant  du  Languedoc  ;  son  mémoiie 

cendance  ;  III,  476,  477.  sur  les  persécutions  contre  les  Hugue- 

LAMBERT,  légat  du  pape;  récon-  nots;  XXV,  522.  Ses  rigueurs  à  leur 
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égird  ;  XXYI,  390  et  suiv.  Effet  qu'«l-  LA  MOTHE  ;  troupes  françaises  qu'il 

les  produisent  en  Europe,  414  et  suiv.  commancle  en  Flandre  ;  ses  désastres; 

Se  concerte  avec  Villars,  418.  XXYII,  59,  60. 

LAMOIGNON   (gcillàumb    ii    ne),  LÀ  MOTTE-GONDRIN,  lieutenant 

chancelier  de  France;   sa  disgrâce;  dudnc  de  GuiseenDauphiné,  est  tué; 

XXIX,  87.  Epoque  de  sa  mort,  88.  XYIII,  3S7. 

Présent  à  la  torture  de  Damions,  110.  LÀ  MOTTE  conduit  un  renfort  à 

Edits  dont  il  donne  lecture,  275.  Son  Mayenne;    XXI,    3?.   Lieutenant  du 

exil,  }83.  Sa  démission,  403.  duc  de  Parme,  81.  Avis  qu'il  donne 

LAMOIGNON  est  nommé  garde  des  sur  ses  apprêts  pour  sauver  Mayenne, 

sceaui;  XXX,  345,  346.  Son  insistance  158.  Est  lieutenant  de  F uentès  ;   ses 

pour  le  rappel  de  Necker,  348.  Portée  opérations  contre  Nassau,  360,   361. 

de  son  esprit,  358.  Fait  rappeler  Ma-  11  est  tué,  365. 

lesherbes  au  copseil,  362.  Projet  de  LA  MOTTE-D'ARGENCOURT  (la 

réforme  auquel  il  travaille,  870.  Con-  demoiselle)  ;  passion  qu'elle  inspire  à 

sidérations  qui  doivent  honorer  sa  mé-  Louis  xiv;  XXIV,  5C0. 

moire,  377  et  suiv.  Son  fils ,  son  gen-  LA  MOTTE  commande  les  Français 

dre  opposés  à  ses  mesures,  379.  Sa  envoyés  en  Pologne  ;  XX VIII,  90. 

chute;   ses    dédommagemens ,   410,  LAAIOTTE-PICQUET   (l'amiral) 

41 1 .  commande  rarrière<-gaTde  à  0  nessant  ; 

LAMOLE,  favori  du  duc d'Alençon;  XXX,   168   et    suiv.,  171.  Renforce 

Charles   ix    ordonne  de  l'étrangler;  d'Estaing,   184.  Capture  le  butin  fait 

XIX,  S45.  Il  dénonce  le  complot  des  par  Rodney,  195.  Ne  peut  s'opposer 

politiques;  ses  précédons,  263,  264,  au  ravitaillement  de  Gibraltar,  311. 

Son  procès;  soÀ  supplice,  268  à  270,  LAMOTTE-VALOIS   (la  comtesse 

335, 34 1 ,  342.  de)  ;  son  rôle  dans  l'affaire  du  collier  ; 

LA  MOTHE  DES  NOYERS  ;  étran-  XXX,  303  et  suiv.  Fuite  de  son  mari» 

gers  qu'il  introduit  en  France;  XYI,  311.  Est  incarcérée  ;  son  évasion,  312 

191  et  suiv.  L'un  des  capteurs  de  Fran-  et  s^iv. 

çois  i«^  933.  LANCASTRE  (le  comte  de),  cousin 

LA  MOTHE;  du  complot  d'Amboise;  d'Edouard'  ii;  révolte  contre  lui;  IX, 

atUque  cette  place;  XYIII,  147, 148.  273,  277.  Sa  popularité,  333.  Rap- 

Tue  Joyeuse;  XX,  276.  pelé  à  la  cour,  378.  Est  à  la  tête  du 

LA  MOTHE-HOUDANCOURT  (le  parti  des  barons;  sa  défaite  ;  sonsup- 

■arbcbal)  prend  part  à  la  victoire  de  /pUce,  445. 

Casai;  XXIII,  428.  Est  lieutenant  de  LANCASTRE  (hetvri  au  col  tort, 

Schomberg  aux  Pyrénées  ,464.  Ses  premier  dcc  de)  venge  le  comte   son 

échecs  en  Catalogne,  469,   470.    Ses  frère  ;  seigneurs  de  son  parti;  IX,  463. 

succès  en  Roussillon;  sa  promotion,  Fait  prisonnier  Edouard  ii,  465.  De* 

498,  499.  Bat  Leganez;  est  vice-roi  de  mande  le  champ  clos  en  France;  ac- 

Catalogne,  520.  Confirmé   dans   son  cueil  qu'il  y  reçoit;  X,  398,  399. 

commandement,  53S.  Ses  échecs  en  LANCASTRE  (le  duc  de)  pacifie  la 

Aragon;  XXI Y,   49,  50.  Est  battu  à  Flandre;  X,  352.  Ses  opérations  mi- 

Lérida  ;  ses  revers  ;  sa  disgrâce ,  72  à  litaires  en  Normandie,  454  à  457, 501 . 

74.  Engagé  dans  la  Fronde,  239,  246.  Quand  observe  la  trêve  que  lui  annonce 

Ne  se  réconcilie  pas  avec  Mazarin,  270.  le  roi,  505.   Amène  un  corps  d*auxi- 

Capitule  à  Barcelone,  489.  Sa  mort,  liaires  en  Bretagne,  563.  Il  rejoint  le 

548.  roi  à  Calais,  564,  565.  Négociateur  i 

LAMOTHE-HOUDANCOURT,  évè-  Brétigny,  570.   Il  conduit   Jean  en 

que  de  Rennes  ;  est  du  conseil  de  con-  France,  573. 

sdence  de  Louis  xiv  ;  XXY,  15 .  LANCASTRE  (jbaiï  de  oahd,  comte 

LA  MOTHE-HOUDANCOURT  {u^  de  richemond,  puis  duc  de),  fils  puîné 

»«);  inclination  de  Louis  XIV  pour  elle;  d'Edouard  m;    renfort  qu'il  amène  à 

XXV,  33,  53.  sonfrère;  XI, 70.  Son  commandement, 
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71 .  Part  qu'il  prend  à  la  Tietoire  de  loi  «bandenne  i* Aquitaine  à  la 

lûjarra,  74.   Est  opposé  aa  duo  de  de    rhoarauge  -  lige  ;   Bëgociatear  à 

Bourgogne;  ses  opérations,  121,  122.  Amiens;  aecueil  qu'il  reçoit;  iniiite 

Renforce  le  prinoe  de  Galles,  136.  Il  pour  consenrer  G^is;  XII,  9  à  lî. 

eamhat  corps  à  corps,  139.  Son  frère  Ses  négociationa  aboutiaaent    à  aae 

lui  laisse  le  commandement,  140.  Pe-  trêve,  43  à  45, 53»  54.  Présent àl'ea- 

titeguerrequ'iUoutient,  150.  Il  épouse  trevue  des  deni  roia,  79.   GoaHaeitt 

Constance  de  CasttUe  ;  prend  en   son  aon  neveu  se  l'attache  ;  il  s'éloiçie  de 

aom  le  titre  de  roi;  passe  en  Angle-  Londres,  102,  103.  Ses  craintes  àh 

terre,  106,   163,    164.  Conséquences  mort  de  Glooester,  105.  Sa  nort,  131 

funestes  de  son  absence,  168.  Û  s'em-  LANCELOT,  l'un  dea  solitaires  dt 

liarque  avec  le  roi,    175,   176.  Son  Port-Royal;  ses  ouvrages  ;  XX?,  7t, 

père  le  charge  d'attaquer  la  France;  139. 

échec  d'une  de  ses  divisions  ;  ses  souf-  LANCIA  (cckkad)^  anairal  des  g^ 

frances  ;  son  dénùment  à   son  arri-  1ères  en  Catalogne;  VlIIy  ^11.  Aasi^ 

Tée  en  Aquitaine  ;  vaine  médiation  des  Malte,  857. 

légats  du  pape  ;  sa  détresse  extrême  ;  ,    LANDAIS,  favori  du  due  de  Brela- 

8on  aigreur  envers  le  duc  de  Bretagne;  gne  ;  ses  intrigues  ;  XIV»  396,  435. 

son  impuissance,  185è  188, 195.  Con-  Correspondance  que  Louis  zisurpread; 

vient  avec  le  duc  d'Anjou  de  tenir  luia  mort  de  son  secrétaire,  541 .  Il  faitpé- 

joumie;  ne  se  trouve  point  au  rendez-  rir  Chauvin,  598,  599.     ligne  des 

vous;  retourne  en  Angleterre  ;  négocia-  grands  seigneurs  bretons  oonCre  iof; 

teur  à  Bruges;  trêves  qu'il  signe,  195  ses  appuis;  sa  ehnte  ;  sa  mort;  X7, 

et  suîv. ,  218,  219.    Protecteur   de  5,6,  19etsuiv. 

Wickleff,  215,  246.  Survit  à  son  frère  LANDE  ;   troupes  françaises  quH 

aîné,  221.  Accusé   au  parlement  de  commande  dans  la  Valteline;  XXBI, 

malversation  ;  ne  retourne  plus  à  Bru-  275. 

ces,  223.  Accompagne  à  Londreâ  Ri-  LANDEREAU ,    chef    cathoUqae  ; 

chard  ii  ;  est  chargé  de  l'administration  troupes  qu'il raaaemble  ;  XIX,  1 4 1 .  Ses 

du  royaume,  226.  Jalousie  qa'il  excite,  expéditions  aux  Açores;  XX,  30,  34. 

228.  Son  expédition  en  France,  237  LANDERIG  soupçonné  de  la  mort 

et  suiv.  Eprouve  le  pouvoir  du  parle-  de  Chilpéric';  I,  371 .  Bat  rannéeaafr- 

ment,  245.    Ses  nouveaux  plans   de  trasienne,  410.Sonpouvoir,414.Balta 

campagne,  292.  Se  dispose  à  conque-  par  les  Bourguignons,  491,  422. 

Tir  la  Castille;  son  traité  avec  le  roi  LANDERIG,  comte  de  Nevers;  op- 

de  Portugal  ;  il  ne  renforce  pas  son  posé  au  roi  Robert;  s'em  pare  d'Auierre; 

frère  en  Bretagne,  322  et  suiv.  Laisse  IV,  IHO.  Gendre  d'Othe-Guillaame, 

échapper  l'occasion  de  reconquérir  la  131.  Sa  mort,  165. 

Gttienne,  331.  Trêve  qu'il  fait  avec  le  LANDRIANI,  nonce  du  pape  prie 

Toi  d'Ecosse,  335,  3  t6.  Sa  disgrâce;  de  la  ligue;   fsourd  aux    conseils  et 

il  se  réfugie  à  Edimbourg,  339.   Né-  Mayenne  ;  XXI,  125. 

gocie  la  paix  ;  signe  une  trêve  gêné-  LANFRED  ,    architecte  ;    pourquoi 

lale,  4.^1  à  433.   Méfiance  que  le  roi  aveuglé;  IV,  516. 

conçoit  de  lai,  460.  Porte  des  secours  LANFRID,  duc  des  Allemands  ;  nia 

en  Portugal,  469.  Envahit  la  Gallice;  secours  qu'il  amène  aux  Bavarois;  Q, 

se  fait  couronner  roi  ;  mariage  de   sa  163. 

fille  avec  le  roi  de  Portugal  ;  ses  luttes  LANGALLERIE  (lb  MAJoa)  farce  le 

avec  le  roi  de  Castille;   ses  progrès  ;  passage  du  Rhin;  XXV,  241. 

#es  dé^tres,  420,  472,  491   à  499.  LANGARA  (no»  jcam  se)  ,  amiral 

Troubles  en  Angleterre  qui  le  paraly-  espagnol  ,    croiae  devant  Gibraltar  ; 

sent,  515.  Ses  conventions  avec  le  roi  XXX,  187.  Sa  défaite;  il  se  rend, 

de  Castille  et  le  duc  de  Berry,  .524  à  188. 

527.    Inquiétude  que  cette  transac-  LANGE  (jeak),  orateur dniiers-état; 

tiondonne  à  laFrance,  549.  Soanevea  son  discours  ;  XVIII,  199. 


LANGE.  Voy.  Dtêbarry.  parle  le  romtn  wallon;  contrée  régie 

LAJNGERON  (l'abbé),  quiétiste  dis-  par  le  droit  coutamier;  X^  4)7. 

gracié  à  la  suite  deFénëloa;  XXVI,  LANGUlLLI£R,chefprotesUnt,pri- 

264.  Sa  mort;  XXVU,  296.  sonnier  à  Jamac;  XIX,  46. 

LANGERON    (ps)  ,    commandant  LANNOY  (hugurs  de)  commande  in 

extraordinaire   à  Marseille  pestiféré;  garnison  de  Compiègne;XU,  443.  De» 

XX VII y  432*  meure  au  camp  bourguignon;  XIH, 

LANGE  Y  (goillaume  db  dbllay,  sire  178.  Il  craint  la  guerre  avec  TAngle- 

sb),  négociatenr  de  François  i«'  près  terre,  S67. 

de  Henri  vni;  ce  qu'il  obtient;  XVI,  LANNOY  (jean  de),  ambassadeur  de 

346,  348»  349.  Sa  fortune  et  celle  de  Louis  xi  en  Angleterre;  XIV,  l:i7.Dé- 

aes  iràrea  due  aux  lettres,  366.  £n-  nonce  comme    ennemi  de  l'état  par 

Toyé  près  de  la  ligue    de  Smalkade,  Cliarles-le-Téméraire.  157. 

392.    Règle    l'entrevue   des  rois    de  LANNOY(BAOULDE),ses  missions  à 

France  et  d'Angleterre ,  406 .  S'emploie  Naples  :  XV,  :\bZ. 

au  rétablissemedl  d'Uliic  de  Wirtem-  LANNOY  (Charles  de),  yiee-roi  de 

berg,    426,    427.   Ses.  rapports  avec  Naples  ;  nommé  général  en  chef  è  la 

Mélanchtony  458.  Ses  intrigues  en  Al-  place  de  Colonna;  XVI,  200.  Entre  à 

lemagne,  487.  Pourquoi  n'y  peut  faire  Milan,  203.  Doit  soutenir  l'armée  de 

de  levées,  506.  Rend  compte  au  roi  de  Provence,  SIS.  Disperse  des  troupes 

la  situation  du  Piémont,  548.  Son  re-  dans  les  places;  où  prend  position; 

tour  à  Turin,  561.  Enquête  qu'il  fait  pourquoi  n'est  pas  poursuivi;  sa  fai- 

sur  les  Yaudois;  XVII,  89,  235.  Est  blesse;  son  dénûment,  220 à 226.  Réua- 

oommandant    de  Turin,   92.    Places  sit  à  entraîner  ses  soldats  sur  Pavie, 

qu'il  fait  fortifier,  94.    Surprend  Ma-  2S8,S29.11gagnelabatailledecenom; 

rano    en   Frioul,    95.   Conseil   qu'il  fait  prisonnier  le  roi,  233  à  238.  Il 

donne  à  Rincon  ;  il  accuse  Guasto  de  conduit  ce  prince  dans  sa  tente  ;  le  €ut 

l'assassinat  de  cet  ambassadeur,  97  à  transférer  à  Pizzighitone,  240.  Négo- 

99.  Successeur  qu'il  lui  fiit  donner,  ciation  où  il  trompe  le  pape,  260.  En 

100,  111.  Troupes  qu'il  lève,  118.  Il  désaccord  avec  Bourbon  et  Pescara, 
Ueni  tète  à  Guasto;  sa  mort,  128.  261.  Il  veut  faire  passer  François  en 

LANGLADE  conspire   contre  Ve-  Espagne,  262.  Lui  insinue  le  désir  de 

nise;  XXII^  424.  se  rendre  auprès  de  l'empereur,  263. 

LANGLOIS,  échevin  de  Paris;  s'en-  Le  conduit  à  Madrid,  264,  265.  PuUà 

tend  avec  Henri  iv;   sa  récompense;  la  frontière,  277.  Réclame  en  vain  du 

XXL  257.  Contribue  à  introduire  le  roi  l'exécution  du  traité  de  Madrid,282. 

roi  dans  Paris,  J60,  262.  Prévient  à  Naples  le  comte  de  Vaude- 

LANGLOIS,  capucin;  son  projet  de  mont,  292. 

tuer  Henri  IV  ;  son  supplice;  XXII,  47.  LA    NOCLE  échappe  à  la  Saint- 

LANGOYRAN,  chef  huguenot;  avis  Barthélémy;  XIX,  173.  Député  près 

qu'il  donne  à  Coligni  ;  XIX,  142.  Ses  de  Henriiii,  332.  Marche  avec  l'armée 

hostilités,  418.  allemande;  XX,  291.  Négociateur  en 

LANGTON(étibniie),  nommé  arche-  Angleterre;  XXI,  114. 

vèque  de  Cantorbéry  ;  V,  315.  Sa  lutte  LA  NOUE  est  de  la  maison  du  Daa- 

avec  Jean-sans-Terre  qui  aboutit  à  la  phin  ;  XVII,  67.  Brevet  qui  lui  alloue 

grande  charte,  330,  343  à  .345.  Ses  des  biens  confisqués,  380,381.  Ilsur- 

démèlésavec  le  légat  du  pape,  847.  Est  prend  Orléans  pour  le  parti  huguenot; 

chancelier  de  Louis  de  France,  469.  XVIII,  506,  507.  Son  échec  sur  la  U- 

SoB  influence  à  Londres  ;  effet  qu'elle  vée  de  la  Loire  ;  XIX,  31 ,  32.  Prison- 

V'odait,  464.  nier  à  Jamac  ;  danger  qu'il  court,  45. 

LANGUE  D'OC,  ou  France  où  l'on  H  secourt  Chatcllerault,  61.  S'empare 

pwle  le  roman  provençal  ;  contrée  ré-  de  Montcontour,  6  i  .Estprisonnier,  6il. 

8»  par  Va  droit  écrit;  X,  427.  Est  échangé  ;  chargé  de  défendre  la  lU- 

UNGUE  D'OÏL,  ou  Franc»  où  l'on  chellc,  75.  Ses  succès  ;  sa  blessure;  fl 
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perd  un  bns,  SI .  St  misBion  àPsrU,  Tempèche  ëe  d^;tger  d'An ,  386.  Il 
102.  Gommandement  qai  Itti  est  des-  est  opposé  à  Gonsalve,  399.  Est  (ait 
tiné,  129.  Il  assiège  la  citadelle  de  prisoDiiier,  40i ,  40î.  Est  détadié 
Valenciennes,  136.  Marche  au  secours  comme  auxiliaire  de  MaximilieD,517. 
de  Mons,  145.  Oapitule;  sou  entrevue  518.  Commande  Tannée  d'Italie;  aor- 
avec  Charles  i\  ;  il  est  envoyé  à  la  Ro-  dre  d'entrer  en  Romagne,  577.  Repreod 
chelle  ;  dans  qnel  but;  comment  s'y  le  commandement  après  la  mort  de  Ga&- 
installe,  203  à  210.  S'y  défend  et  en  ton  ;  son  retour  à  Milan,  594, 595.  Sa 
sort  selon  sa  convention  avec  le  roi;  faiblesse;  il  évacue  l'Italie,  598,599. 
insulté  par  un  fanatique,  224  à  227.  Envahit  la  Navarre  ;  sa  retraite ,  604, 
Complot  des  mécontens  qu'il  empêche  605.  Accourt  à  l'armée  de  Picardie, 
d'éclater,  232,  240.  Est  du  parti  des  630.  Prisonnier,  643.  Est  nommé  ma- 
politiques,260,26l.Sechargedesou-  réchal;  XVI,  12.  Est  de  l'armée  dn 
lever  le  Poitou,  262.  Ses  succès,  2C5.  Milanais,  23.  Surprend  Colonna,  25. 
Avances  que  lui  fait  la  régente;  dépu-  Son  poste  à  Marignan,  31.  Se  rend  i 
tés  qu'il  envoie  aux  Etats  de  la  religion ,  la  conférence  de  Calais  ,133.  Presse  le 
289  à  291.  Ses  rapports  avec  d'Alen-  roi  d'attaquer  les  Impériaux,  134.  En- 
çon;  ses  opérations  de  guerre,  336,  voyé  en  Suisse,  151.  Fait  lever  le 
337.  Il  rejoint  d'Alençon,  344.  Leur  siège  de  Fontarabie,  163.  Retenu  près 
belle  armée,  363.  Attaqué  dans  Paris  de  François,  192.  Se  rend  en  Provence: 
par  des  assassins,  385.  Recommence  se  retire  devant  Bourbon  ;  le  poursuit 
les  hostilités,  418.  Annonce  aux  siens  pendant  sa  retraite,  216,  2/7,  219. 
la  paix  de  Bergerac,  452.  Se  rend  en  Conseille  en  vain  au  roi  de  ne  point  pas- 
Flandre,  492.  Est  prisonnier,  537  ;  ser  en  Italie,  220.  Opine  pour  lever  U 

XX,  40,  113.  Tuteur  de  l'héritière  de  siège  de  Pavie,  230.  Est  tué,  236. 
Bouillon;  défend  Sedan,  320.  Secourt  LA  PAZ  (le  marquis  de);  préUmi- 
Senlis,  526.  Sa  jonction  avec  Sancy,  naires  qu'il  signe;  XXV1II,41.  Ilcon- 
533.  Egardsdu  ducdeLonguevillepour  dut  le  traité  de  Séville,  67,  68. 

lui;  XXI,  7.  Il  se  rend  près  de  Henri  iv;  LA  PERSONNE,  chargé  de  défendra 
conseil  qu'il  lui  aurait  donné,  1 1 .  Trou-  La  Fère  ;  XIX,  529. 
pes  qu'il  conduit  en  Picardie,  19.  Il  LA  PEYROUSE;  ses  succès  sur 
secourt  le  camp  d'Arqués,  32.  Enlève  rHudson;XXX,209.  Son  départ  pou- 
le faubourg  Saint-Germain,  35.  Est  en-  un  voyage  autour  du  monde,  316  et 
voyé  en  Brie,  92.  Sa  mort,  106,  107.  suiv. 

LA  NOUE(odetde)  rejoint  Henri  iv;  LA  PIERRE  (albertdb)  disposeles 

XXI,  156.  Son  équipage  saisi;  mot  du  Suisses  à  traiter  avec  François  i"; 
roi,  272,  273.  Négociateur  avec  lui  XVI,  26.  Son  départ,  28.  Troupes  qu'il 
pour  les  Huguenots,  455  et  suiv.  Dé-  a  levées  pour  les  Français,  48. 
nonce  parLafin  ;  XXII,  7t.  Médiateur  LA  PLACE,  historien,  victime  dek 
entrele  roi  etBooillon,  123, 124, 126.  Saint-Barthélémy  ;  XIX,  174. 
Envoyé  par  Richelieu  en  Hollande ,  LA  PLACE ,  ministre  protestant  ; 
387.  iùsulte  Lanoue ;  XIX,  226. 

LANSAC ,  attaché  à  l'ambassade  LA  PLANCHE  (rbykier  de);  son  en- 
française  à  Rome;  son  entrevue  avec  trevue  avec  Catherine  de  Bfédicis: 
le  pape;  XVllI,  15  à  18.  Envoyé  par  trahi  par  elle;  son  arrestation; XYQl. 
la  reine  au  camp  des  Huguenots,  529.  158,  159. 

Troupes  qu'il  rassemble;  XIX,  141.  LA  POPELINIÈRE,  député  par  1» 

Est  aux  conférences  d'Epernay;  XX,  Rochellois  aux  Etats  de  la  religion: 

150.  Envoyé  par  le  roi  près  de  Guise,  XIX,  291 .  Reprend  l'île  de  Rhé,  337. 

189.  Accompagne  la  reine-mère,  229.  Député  de  Condé  à  Blois,  417.  PU» 

LA  PALISSE  (JACQUES  de  crabannes,  devant  Mayenne,  449. 

siRE  de)  est  de  l'expédition  de  Naples;  LA  PORTE,  (jbam  de),  capitaine an- 

XV,  339.  Gouverne  les  Abruzzes,  352.  glais  ;  battu  par  d'Aumale;  XH,  17, 13. 

Lieutenant  du  vice-roi,  383.  Celui-ci  LA  PORTE  (ecstachedb),  conseiller 
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au  parlement  ;  son  arrestation  ;  XVni,  averti;  se  résout^  payer  d*audace  ,145. 

96.  Confident  de  la  faite  de  Heiïti  iv;  Il  est  tué,  147.  Protestation  de  res- 

XIX,  809.  pect  pour  le  roi  qa'on  trouve  dans  ses 

LA  PORTE,    domestique  d'Anne  papiers,  148. 

d'Autriche;  son  arrestation  ;  XXIII,  LA  REYNIE  instruit  le  procès  de  la 

333  à  335.    Valet   de  chambre   de  Voisin;  XXV,  400." 

Louisiiv;  renvoyé  par Mâzarin;  XXIV,  LA  RIVIÈRE  est , élu  ministre  cal- 

499.  viniste  à  Paris  ;  XVIII,  55. 

LAPORTE,  chef   des  Camisards;  LA  RIVIÈRE-PUY-T AILLÉ ,  capi- 

XXVI,  396.  tàine catholique;  ses  défaites; XIX, 81. 

LA PRIMAUDAYË,  négociaterur  des  LA  RIVIÈRE  ( lovis  barbier  de),' 

Huguenots  avec  Henri  iv  ;   XXI,  455  abbé,  favori  de  Gaston  ;   est  mis  h  la 

et  suiv.  BastUle;  X^III,  284,  285.  Trahison 

LA  PROUSTIÈRE;  mission  qu^  lui  dont  il  est  soupçonné,  504.  Révèle  au 

donne  Charles  IX  ;  XIX,  102.  nom   du  prince   le  complot  de  Cinq- 

LA   PUEBLA.^  vice-roi  de  Tarchi-  Mars,  506,  507.  Gagné  par  la  reine; 

ducen  Aragon;  sa  retraite; XX VII,  28.  XXIV,  14.  Repoussé  par  les  amis  du 

LARA-NARBOXNE  (pierre,  puis  AI-  prince,  20,  21.  Empire  qu'il  exerce 

MERT  de),  héritiers  de  la  vicomte  de  sur  lui,  64.  Ses  terreurs  à  Tarmée  des 

Narbonne;  fondent  la  maison  de  ce  nom;  Pays-Bas,  116,  118.  Gagné  à  Maza- 

VI,  161.  rin,  231.  Celui-ci  lui  manque  de  pa- 

LARA  (ncgnez  de),  perd  le  combat  rôle,  232.  N%oc1q  à  Ruel,  260.  Ga- 

d'Ecija  contre  les  Maures  ;    est  tué  ;  gîté   par    Condé,   SS"! .  Sa   disgrâce , 

VIII,  262.  298  à  300,  409.  Son  entreve  avec  le 
LARA  (jeanbe),  le  prince  Ferdinand  prince,  302. 

de  Castille  lui  recommande  ses 'fils;  LA  RIVIÈRE  (l'abbé  de) ;^ ses  écrits 

Vm,  262.   Allié  d'Alphonse  dans  la  économiques;  XXVIII,  483. 

guerre  civile  de  Castille,  354.  Guerres  LAROCHE  ^(heitri  de).  Voy.  Faur$ 

de  cette  maison  contre  Ferdinand  iv  ;  de  Die, 

IX,  174.                                          '  LAROCHE,  intendant  de  Marie  de 
LA  RAMIÈ-RE ,  chef  huguenot;  sa  Médicîs  ;  de  quoi  accusé  ;  XXIH,  227; 

bravoure  au ^iége  de  Saint-Jean-d'An-  LA  ROCHE,  secrétaire  du  cabinet 

gely  ;  sa  mort;  XIX,  74.  en  Espagne?  ses  menées  Contre  Albé- 

LARAZE  (pohs  de) ;  ses  brigandages;  roni  ;  XX VII,  S  f  8 . 

V,  235.   Son  repentir;  sa  pénitence;  LA  ROCHE-ÀYMON  (le  cardinal 

fonde  un  monastère,  236.  de),  grand  aumônier  de  France;  soins 

LARCHANT  accompagna  Henri   m  religieux  qu'il  donne  à  Louis  xv  mou- 

borsde  la  Pologne;  XIX,  302.  Arres-  *ait;  XXIX,  502,  506  fet  suiv. 

lations  qu'il  foit;  XX,   70.   Sépare  LA  ROCHE-CHEMERAULT  porte 

Guise  de  sa  suite,  460,  461.  à  Henri  m  la  nouvelle  de  son  avéne- 

L ARCHER  (Claude),  conseiller  au  ment;    XIX,  287.'  Lui   prépare    uu 

parlement;  son  supplice;  XX,  132.  guide,  802.                                         ', 

LA  RENAUDIE  (jean  de);  causé  LA  ROCHE  DU  MAINE  (le  sirç 

indirecte  de  la  disgrâce  dePoyet;  XVII,  de)  est  de  l'armé©  du  duc  d'Orléans  ;' 

130.  XVÏI,   122.   Tué  à  Saint  -  Quentin ,' 

LA  RENAUDIE  (GODEFRt)! DE  BARRI,  XVIH,  52. 

seichecrde),  emprisonné;  délivré  par  LA  ROCHEFOUCAULD  (le  sirè; 
le  duc  de  Guise  ;  devient  son  ennemi;  de)  part  pour  l'Italie;  XVII,  428.  Se 
XVin,  137.  Ses  menées  pour  lever  en  jette  dans  Metz,  483.  Prisonnier  àr 
France  l'étendard  du  protestantisme;  Saint-Quentin;  XVIH,  53*  Signe  Tas- 
ses,, plans;  comment  organise  la  conju-  sociaCionprotestaçte,  282.  Escorte  qu'il' 
ration  d'Amboise,  138  à  141 .  Son  en-  commande,  287.  Son  entrevue  avec  la 
trevue  avec  Condé;  il  S^ouvre  à  Ave-  reine-mère,  291.  Est  envoyé  en  Sai»- 
nelle;  «st  dlénoncé  par  lui,  142.  En  est  tonge,  294.  Agitation  qu*il  entretint 

ra6Ie  générale  de  Vllietoire  det  FraneaÎB,  ^ 


à  Poitiers,  999.  Il  part  pour  Orléans»  mbIm  le  ptrleioeiii»  437  eUoiv.  Bksié 

S04 ,  34 8 .  Benfort  «u'il  yMnéne,  36 1 .  au  laiibo»i|{  Sûnt-Antoine,  <Ui,  éas. 

prend  part  à  la  bataille  4e  Dreux,  Est  excepté  de  ramoistie,  472. 6a  Mt- 

S58.  Se  résout  &  reprendre  les  armes,  nûsaioD,  481  y  482.  Est  pèse  du  dne  de 

496.  Est  enwyé  en  P«U»u»  607.  Il  Lengn^viOe  ;  XXY,  241. 

se  reUre  en  Angoumois  ;  XIX,  4.  1^  LA  ROCHEFOUCAULD  (lb  vdc  m) 

courage  les  prétentions 4e  la  Rochelle,  acoosipagne  Condé,;  XXIV,  432,  Con* 

26.  Son  cheval  blesse  Condé,  45.  Se  bat  au  faubourg  Saint-Antoine,  464. 

retire  à  Saintes,  49.  Commande  à  la  Retient  W^^  de  MaiiLten^n  à  laooar; 

Rochelle,  76.  Affection  que  lui  témoi«  XXV,  443.  Intrigue  contre  elle,  496b 

gne  le  roi,  139,  162.  Assiste  au  ma-  S'oppose  aux  prétenlions  de  ioixeg^- 

tiage  du  Béarnais,  160.  Victime  4e  la  bourg;  XXVI«  142. 

Saint-Barthéleroy,  172.  LAROCHEFOUCAULTinsiste^v 

LA  ROCUEFOUCAULT  (le  covrg  être  admis  près  de  Lonis  zv  malade; 

de)  amène  du  secours  à  Henri  iv;  XIX,  XXVIII,  31 6.  La  lavorite  demande  m 

528.  Comment  délivre  Epemon;  XX,  exil,  344. 

898 .  Est  de  l'intimité  de  la  reine-mère;  LA  AOCHEFOUCAULT  (  u  CAni- 

XXII,  207.  A  ordre  de  s'éloigner  de  hal  m)  intercède  auprès  de  lioais  xt 

la  cour,  209.  Est  rappelé,  270,  271.  peur  rarchev4(}«e  de  Paris;  XXJX, 

Est  lieutenant  de  roi  en  Poitou,  289.  33»  34.  Conciliation  qu'il  ménage,  37. 

Massacre  de  Huguenots  que  (ont  ses  H  a  la  feuille  des  bénéfices,  39.  Épo* 

troupes,  603.  que  de  sa  mor^  87. 

LA  ROCHEFOUCAULD  (lb  camH'.  LA  ROCHEFQUCAUU)  (u  Cism- 

MAL  de]  accompagne  Louis  xiu  an  parle-  mal   de);  .requête    qu'il  présente  \ 

ment;  XXII,  293.  Médiateur  entre  lai  Louis  xvi  contre  les  Urr«s  andreli- 

et  sa  mère«  463.  Est  président  du  cen-  gieox  ;  XXX,  247. 

seil,  637.  LAROCHEFOUCAULT  (liwc nj; 

LA  ROCHEFOUCAULD  (lbdocms),  principes  libéraux  auxquels  il  adhère; 

d'abord\prince  de  Marsillac  ;  pourquoi  XXX,  .372.                                 • 

s'éloigne  des  ministres  ;  XXHI ,  638.  LA  ROCHE-GUYON  (le  coxbi  d^}; 

Cherche  à  gagner  M'°^  de  Chevreuse  à  son  mot  à  Lonis  xiii  ;  lÙLOl,  76. 

Maîarin,  22,  23.  Ce  qu'elle  demande  LA  ROCHE-POSAY  part  pour  11- 

pour  lui,  24.  Leti^es  qu'il  Hait  brûler,  talie  ;  XVIII  ,31..  Est  prisonnier,  40. 

28 .  Engagé  dans  la  Fronde,  239.  Cher-  LASAGUE,  émissaire  4a  prince  de 

che  à  soulever  la  {iormandie,    802.  Cqndé;   son  arrestaiioa;   ses  avcaz; 

Part  pour  l'Angoumo^,  308,   310.  XVm,  167. 

Sauve  la  duchesse   de  Longueville ,  LA  SALE  se  montre  prêt  à  Iner  Ri- 

308  à  310.  Son  aUitude  dens  le  P^i-  chelieu;  XXQI,  621. 

ton,  316,  319.  Vient  au-devant  de  la  LA  SAULSAYE,  syndic  du  dsq^; 

princesse  cle  CoiuLé,  322,  323.  Com-  plaintes  de  l'ordre  contre  lui;  XU, 

menée  la  guer;re  civile,  324  et  soiv.  421. 

Est  déclaré  rebelle,  332.  Son  rôle  dans  LASCARI,  vice-légat  A  Avigneo; 

U  guerre,  340  et  sui^.  il  ^t  la  paix,  soulèvement  contre  lui  ;  XXV,  67/ 

348  à  361.  H  rompt  avec  Maxarin;  LASCARIB  (jBAH-AVDas) ,  énigré 

traite  avec  l'ancienne  Fronde,  360,  grec ^ . enseigne  la  langue  grecque  h 

861.  Son  entrevue  avec  Condé,  370.  Paris;  XVI,  366. 

n    l'accompagne,   382,  402.  Prepd  LASCY  (aocEft  se)  défend  Andelfi 

Gondi  entre  deux  portes;  veut  le  poi*  VI,  220  et  saiv. 

gnarder,  387  à  389.  Se  résout  a  la  LASCY  (jxaii  w)  présent  à  l'entre- 

guerre  civile,  399  et  fuiy.  Aux  prises  vue  entre  Philippe-le-Bel  et  Edmond 

avec  son  oncle,  403.  Son  éf^tac  à  Co-.  d'Angleterre  ;  VUI,  479. 

gnac,  406 .  Déclaré  rebelle,  407.  P^end  LASCY,  général  écossais  an  service 

part  au  combat  de  Rleneaa,  427, 432.  des  Russes  ;  ses  victoires  sur  lesSué- 

Se  r^nd  à  Pa<:ia ,  433 ,  4d4.  iQen^ire.  dois  -,  KXVUI,  264.  Sa  dii«râoe,  266. 
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JAS  MINAS'fLft  ■ARQoit),  fWBseil*  99.  Fuît  Me&dre  au  c«fin)^Ue  de  le» 

tarde  risfant  don  Philip^;  XXVIIi,  jaindré  l'araiëe royale,  134,  135.  Son 

i73,  330  et  suir.  0>mmaiide  Tarmée;  oppesiïioB  %  rexpëdition  sur  Rfnms  ; 

•ni»ane  la  retraite ,  4021  404.  Ga-  il  écarie  le  cennétkble,   137  à  199. 

goe  laSâroie,  410.  Ordres  qu'il  re-  Goaditions  qu'il  fait  aux  Auxerroîs., 

çoit  d'Espagne,  431,  439.  S'ébranle  140.   Il  représente  au  sacre  l'un  des 

pour  refiirer  en  Italie,  446,  447.  pairs  laïques,  144.-  Détermine  le  roi  % 

MSNIER,  résident  de  France  dans  se  retirer  au  delà  de  la  Loire;  ses  mp- 

les  Grisons;  aigrit  ce  peuple;  XXUI,  tifs;  ses  prétextes,  162,  153,  154. 

M>          ^  S'oppose  à  ce  que  la  Pueelle  guerroie 

I4ASNY,  génétulrautriehien;  occupe  en  Normandie,  158.  Sa  domination 

Berlin  ;  XXIX  ,919.  désastreuse  sur  le  roi  ;  sa  méfiance  en- 

LASSIGNY  part  pour  le  Piémont  ;  vers  Richemont;  soupçonné  d'être  d'in- 

X VIT,  184.  telligence  avec  les  Bourguignons,  165. 

LAS  TOHRES  ;  ses  menées  contre  Sa  trahison  envers  les  envoyés  du  con- 

Albéroni;  XXVII,  318.  Assiège  Gi-  nétable,  167.'  Rivalité  que  les  reines 

irakar;  XXVHIj  35.  lui  suscitent,  ÎÛ8.  Intrigues  contrelui; 

LATQjLI  (pibrre  ds),   évéque  de  il  est  blessé  et  prisonnier;  sa  dis- 

CSiâloBs;  garde  des  sceaux  de  PbiUppe-  grâce,   991  à  995.  Il  entre  dans  le 

le-Bel;  i«gé  puis  acquitté  après  la  mort  cjmplot  de  la  Pragnerie,  359,  361? 

de  ce  roi  ;  IX,  303.  965.  Le  roi  refuse  de  lui  faire  gr&ce 

LATOPIE  (jEAN  de);  son  hérésie  sur  com^ète,  367,  368.  Est  forcé  de  cour 

l'Eucharistie;  XI,  157.  gédier  ses  aventuriers,  389. 

LA  TOUR  assiste  aux  derniers  mo-  LA  TRÉMOILLE  (jeaiv  de),  attaché 

aens  de  Charles  ix;  XIX,  979.  à  Philippe-le-Bon  ;  XIII,  165,  Trêve 

XA  TOUR,  commandant  français  de  qu'il  négocie,  905. 

Casai  ;  secours  qu'il  demande  ;  XXUI,  LA  TRÉMOILLE    (lôms  de),  du 

^97'.  parti   d'Anne  de  Beai^eu;  XV,   37. 

LA  TOUR  envoyé  par  Richelieu  en  Commande  l'armée  royale,  38  à  40. 

Angleterre;  XXII,  387.  Expédition  qu'il  doit  commander  en 

LA  TODRNHJLE;  sa  mort;  sa  chef;  ses  lieutenans,  50,  51.  Ses  suc- 
veuve  devient  maîtresse  de  Louis  xv;  ces,  59,  53.  Il  gagne  la  bataille  de 
XXVIII ,  953  et  suiv.  Voy.  ÇAdteau-  Saint-Aubin  du  Cormier,  54  à  56. 
roux  (éudinsB  de).  Fait  exécuter  les  partisans  des  princes 

LA  TRÉMOILLE  (le  siée  be);  mis-  prisonniers;  fait  conduire  ceux-ci  en 
sion  que  lui  donne  le  duc  de  Bourgo-  France  ,  59  à  61.  Sentence  qu'il  si- 
gne; XI,  294.  Reconnaît  la  bourgeoi-  gne,  89.  Il  soumet  la  Bretagne,  100. 
siede  Paris,  497.  Est  chargé  de  porter  Ambassadeur  près  du  pape;  arrêté  et 
l'oriflamme,  496.  Expédition  en  Afri-  remis  en  liberté,  184.  A  part  à  la 
que  dont  il  fait  partie,  583'.  S'inter-  victoire  de  Fornovo ,  915.  Conduit  les 
pose  entre  le  roi  et  le  duc  de  Bretagne,  obsèques  de  Charles  viii;  bienveillance 
601.          ^  que  lui  témoigne  Louis  xii,  966, 367. 

LA  TRÉMOILLE  (georgbs  de),  fa-  Armées  qu'il  conduit  en  Italie,  308. 

Yori  du  Dauphin  ;  danger  qu'il  court  ;  Arrive  en  présence  de  Sforza;  reçoit  an 

U,  495 .  Epouse  la  duchesse  de  Berry  ;  renfort  de  Suissesr  ces  auxiliaires  ainsi 

est  réduit  par  Jean  -  sans  -  Peur,  5 1 9.  que  ceux  de  Sforza  reçoivent  de  la  diète 

Rend  au  dernier  Dauphin  le  château  défense  de  se  combattre;  il  élbr&nle  sa 

deMonter^au,  584.  gendarmerie;  désordres  dans  le  camp 

LA  TRÉMOILLE  (le  sire  de)  arrête  ennemi  ;  capitulation  de  Novarre;  Sfor- 

Giac;  épouse  sa  veuve;  XIlï,  79,  73.  za  lui  est  livré,  311  à  317.  f?'a  point 

Devient  le  favori  de  Charles  vu,  77.  l'honneur  de  la  victoire,  891.  Exécution 

S'ap^iq«e  à  perdre  Richemont;  résiste  qu'il  fait  faire  à  Milan,  399.  Rentre  en 

•BX  princes  du  sang,  78,  79.  Que-  France,  324.  Escorte  le  comte  de  Flan- 

reUw  dftas  lesquelles  il  engage  k  poi ,  dre,  875.  Marche  «u  secours  des  Flo- 
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rentins»  389.  Conduit  une  forte  «rmë«  socié  de  ïiokan  et  de  Soubise  dans  les 

dans  le  royaume  de  Naples,  410,41t.  guerres  religieuses  ;  XXII ,  34 1 ,  356, 

Parqttisecondë,412.Sainaladie,4U.  46},  430;  XXIH,  67. 

Son  armée  détruite  ,434.  Cachet  de  LÀ  TRÉMOILLE  (lb  dug  de)  ptenè 

ses  mémoires,  490.  Sa  négociation  en  parti  pour  la  Fronde;  XXIV,  S60, 

Suisse,  614.  Chargé  d'envahir  le  Mi-  261,  316,^319,  341,  348. 

lanais ,  627.  Espère  se  faire  livrer  le  LÀ  TRËMOILLE  (lb  CARsniAL  de), 

jeune  Sforza,  629.  Perd  la  bataille  de  archevêque    de    Cambrai;    sa  mort; 

Novarre,  C30  à  633.  Est  envoyé  en  XXVII,  4)0. 

Bourgogne ,  63ô.  Comment  sauve  Di-  LÀ  TROUSSE  (le  marquis)  combit 

)on;  son  traité  avec  les  Suisses,  648  à  les   Huguenots   dans   les    Céveooesj 

650.  Sc.4  explications  avec  le  roi,  6ât  XXV,  537. 

à  653.   Est  de  l'armée  du  Milanais;  LÀ  TRUEÀUMONT;  son  cOm|kt 

XVI,  23.   Force  l'enregistrement  du  contre  Louis  xiv;  XXV,  Î8Î. 

concordat,  G3,  64.  Presse  le  roi  d'at-  LÀTYMER  (le  sire  de),  lieutenant 

taquer  les  Impériaux  ,134.  Est  appelé  du  duc.de  Buckingham  ;  XI ,  292. 

en  Picardie,  161  ,  186.  Défend  cette  LÀUBÀNIE  (de);  sa  belle  défense  à 

province,  194,  195.  Conseille  en  vain  Landau;  XXVI,  413. 

au  roi  de  ne  point  entrer  en  Italie,  LÀUBÀRDEMONT ,   intendant  de 

220.  Occupe  Milan,  223.  Rappelé  au  justice  ;    dirige   le    procès  d'Uibain 

camp  de  Pavie,  opine  pour  la  levée  Grandier;  XXIII,  237,  538.  Rappor- 

du    siège  ,    230.    Propose  d'attaquer  teur  du  procès  de  Cinq-Mars,  614. 

l'ennemi ,  231.  Est  tué,  236-  LAUDERDÀLE  (lord)  gagné  par 

LÀ  TRÉ2^I0ILLE  (françoisde),  sire  Louis  xiv;  XXV,  196. 

de  Mauléon;  est  de  Texpédition  de  Na-  LAUDON  (le  comte)  ,  général  au- 

ples;  XV,  339.  trichien  ;  ses  opérations  en  Lusace; 

LÀ  TRÉMOILLE  (lodis  de),  duc  de  XXIX,  1 63.  Sa  jonction  avec  les  Rus- 

Thouars  ;  propage  la  sainte  ligue  en  ses;  il  décide  de  la  victoire  à  Runers- 

Poitou;  XIX,  371.  Prend  parti  pour  dorff  ;  son  inaction,  200  à  203.  D  lut 

Henri  iv;   arrive   à   l'armée  royale;  les    Prussiens    à    Landshut;  prend 

XXI,  78.  Ses  succès   contre  Cossé-  Glatz,  210.  Assiège  en  vain  Breslavr, 
Brissac,   236.    Sa  position   féodale;  211.  Perd  la  bataille  de  Leignitz,  212. 

XXII,  11.  Son  mécontentement,  48.  Prend  Schweidnitz,  245. 
Dénoncé  par  Lafin,  71.  Par  qui  re-  LAUNÀY  (  Philippe  et  gactisrde), 
commandé^ au  roi,  84.  accusés  d'adultère,  de  complicité  avec 

LÀ  TRËMOILLE  (gharles,  duc  de),  deux  brus  de  Philippe-le-Bel  ;  leur  af- 

beau-frère  et  compagnon  d'armes  de  freux  supplice;  IX,  290, 1191. 

Condé;  XX,  198,  204,  211,  212.  À  LÀUNOY  ;    assemblée    des    Seize 

part  à  la  victoire  de  Coutras,  ^69,  qu'il  préside;  XXI,  130. 

274.    Jalousie    qu'il  fomente,    283.  LÀUNOY  (jean  de),  Kun  des  chefs 

Troupes  qu'il  a  amenées  au  Béarnais;  du  parti  populaire  en  Flandre;  guerre 

XXI,  5.  Son  poste  à  Ivry,  53.  Sujet  qu'il   fait  aux  nobles;  XI,   279.  Sa 
de  mécontentement  que  lui  donne  le  constance,  340.  Il  perd  la  bataille  de 
roi,  45S.  Le  parti  obtient  l'édit  de  Nivelles;  sa  mort,  344,  345. 
Nantes,  481  et  suiv.  Sa  mort;  XXII,  LÀURÀGUÀIS  (de  nesle,  duchesse 
113.^  de)  ,  maîtresse  de  Louis  xv;  XXYIIÏ, 

LÀ  TRÉMOILLE  (cnARL0TTE-C4TnE-  168, 169, 255,293, 310,  315  etsoiv., 

RiKE  de)  épouse  le  prince  de  Condé.;  346.  Gommandemens  qu'elle  fait  don- 

XX,  211.  Est  veuve;  accusée  d'empoi-  ner  à  Richelieu;  XXIX,  7Î,  129. 

sonnement;  condamnée,  puis  rébabi-  LÀURENS,  colonel  américain;  sa 

Utée,  322,  323;'"XXI,  329,  330.  Se  mission  en  France;  XXX,  194,  195. 

rend  aux    conférences    de    Loudun;  LÀUTREC  (le  vicomte  de);  poste  aa- 

XXII,  356.'  Agite  Paris,  378.  queU*appelIe  le  Daupbin  (Charles  vn); 
LÀ  TRÉMOILLE  {hznvfi  de),  as-  XH,  603.  Assiège  Mauléon  ;  XIU,  493. 
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LAUTREG(oBctDBFon,  siin  be)^  LàUZUN  (le  due  db]  (aît  la  eon- 

trAve  qa'ti  signe' avec  Ferdinand-te*  qnêteda  S<^négal;   XXX,   187.   Ses 

Catholique  ;   XV,    62S%   Est   nomme  succès  en  Amérique,  900  et  suîy. 

gDQTerneur  de  Guienoe;  XVI,  11.  Est  LA  VAGQtERIE,  premier  président 

d» l'amée  du  Milanais-,  23.  Négoeio  du  parlement  de  Paris;  négociateur 

avec  les  Suisses,  ^7.  Est  gouverneur  du  traité  d'Arras;  XIV,  élO.  Sa  noble 

du  Milanais,  50.  Son  procès  avec  le  résistanoe  à  Louis  xi,  618, 619.  Com- 

roi  de  Navarre,  62.  Méeontentemens  ment  accueille   les   remontrances  du 

qu'il  excite  en  Italie;  par  qui  soute-  duc  d'Orléans  ;  XV,  11  et  suiv. 

au;    sa  rivalité  avec  Trivulzio;  sa  LAVAL   (lb  sire  m);  injonction 

confiance  en    Visoonti;  desservi  par  qu'ilfait  au^uc  de  Bretagne;  XI,  177, 

lui,  82  k  85.  Seconlde  son  frère  de  Na-  178»  Sentiment  qui  Ta  tittiré  dans  les 

varre,  123.  Sa  méfiance  du  pape,  129.  armées  françaises ,  280.  Ne  témoigne 

n.  retoome  à  Milan ,    131.  Désordre  pas  d'opposiâon  à  la  réunion  de  la  Bre* 

de  son  armée;  somme  qu'il  demande  tagneau  domaine  de  la  couronne,  282. 

pour  la  recruter;  promesses  et  sermens  Se  déclare  pour  le  duc,  285.  Son  hos- 

gu'il  reçoit;  on  y  manqite;  comment  tilité  envers  les  Anglais;  ses  négocia* 

J  supplée;  sa  tyrannie; il  perd  le  Mi-  tiens  à  la  cour  de  France,  324,  325. 

lanais;  se  retire  dans  les  états  véni-  Sauvé  la  vie  de  Glisson,  502  à  508.  A 

tiens,   185  à  139.  Renforcé  par  les  la  garde  des  places  qu'il  a  remises  au 

Suisses;  se  rapproche  de  Milan';  rallie  duc  de  Bretagne,  511.      -                  ** 

Jean  de  Médicis  ;  ne  peut  solder  ses  LAVAL  (le  comte  de)  fait  partie  de 

auxiliaires;  Iprcé  par  eux  d'engager  le  l'armée  royale;  XIII,  134.  Représente 

combat;  perd  la  bataille  de  la  Bicoo-  au  sacre  l'un  des  pairs  laïques,  144. 

que;  se  rend  en  France,  153  à  158.  Epouse  Isabeau  de  Bretagne,  169. 

Ses  explications  avec  le  roi,  167.  L'ini-  '  LAVAL  (jeanne  pb)  épouse  le  roi 

Bûtié  de  la  mère  du  roi  à  son  égard  René;  XIV,  38. 

est  découverte  ;  parti  de  sa  sœur  à  la  LAVAL  (le  comte  de)  ;  ligne  dans 

eaur,  168  à  170.  Est  gouverneur  de  laquelle  il  entre;  XV,  40.  Il  siège  au 

Guienne,- 186.  Ses  opérations,  193 ,  lit  de  justice,  49. 

194.  Rejoint  la  régente  à  Lyon,  251.  LAVAL  (charlotte  de)  ,  femme  de 

Opposé   aux    guerres   d'Italie,    289.  Goligni;  sa  mort;  XIX«  106. 

Commande  l'armée  qu'y  envoie  le  roi;  LAVAL  (le  gomtb  de)  prend  part  & 

ta  marche;  il  ne  reçoit  point  d'argent;  la  surprise  d'Anvers;  XX,  55.  AÂcom- 

sesretards;  quand  arrive  devant  Naples;  pagne  Gondé,   198.  Ses  opérations, 

son  armée  minée  par  la  contagion  ;  il  202,  206.  Sa  mort;  il  est  enseveli  avec 

meurt,  312  à  317.  Démarche  à  la-  ses  trois  frères,  fils  deDandelot,  21!^, 

quelle  ses- premiers' succès  entraînent  213.     - 

le  roi,  3t8 ,  319.  Efforts  languissans  LAVAL  (urbaih  de),  ligueur  ;  rôle 

de  la  France  après  sa  mort,  324.  que  lui  destine  Guise;  XX,  331 . 

LAUTREG  (le  comte  de)  ;  sa  mis-  LAVAL  (le  comte  de)  monte  sur  la 

sion  en  Suisse  ;  XXVli! ,  199.  flotte  anglaise  ;  XXIH ,  72,  74 . 

'     LAUZUN  (poTGCiLUEM,  comte  de),  LAVAL  (le  comte  de),  confident  de 

aimé  de  Mademoiselle;  faveur  dont  il  la  duchesse  du  Maine  ;  XXVII,  363  et 

jouit  près  depuis  XIV  ;  leur  rupture;  suiv.   ' 

sa  captivité;  sa  rentrée  à  la  cour;  son  LAVAL-MONTMORENGY(LECOMTe 

limage  projeté  et  rompu;  XXV,  198  de)  est  nommé  colonel;  XXX,  271. 

è  206.  Est  enfermé  à  Pignerol  ,217,  LA  VALLÉE  ov  VALLIER  (  locis  ), 

218.  Est  mis  en  liberté;  à  quel  prix;  gouverneur  français  à  Gènes;  son  ta- 

•on ingratitude ,  440,  441 .  n  ramène  bileté ;  XIV,  48 ,  49.  Ghassé  dfe  cette 

^  StuarU  en   France;  XXVÏ,  24.  ville,  ^,  57.  Se  retire  à  Savonne,  59. 

infuse    de    commander  l'expédition  LA  VALETTE  (jbaw  farisot  de)  , 

d'irlAQde,48:.  Secours  qutil y  conduit,  grand  maître   de   Malte;    siège  glo-' 

*9.                             ^  rieux  qu'il  soutient;  XVm,  459, 460. 


B«tta  k  Hovdan   p«r   Oliga»,    518.  l'aînée,  264.  Séi  «ptetîMs  iewflbli 

LA  VALETTE  (koaahbt  di),  frira  Béanak ,  266  ,  S67.  Prend  partait 

de  d'Épemon  ;  ton  comnMBdefliaBt  an  baUiUe  de  Coulraa,  270.  A  OHMBnJi 

BanphiflÂ;  XX,  ai  a.  Sa  baiaa  dea  hé-  à  Saiat-Denh  ;  XXI ,  99.  Eai  daai  II 

xétifueay  34 1 .  Sob  frère  unge  à  aa  ro*  earroaae  du  roi  à  aa  mort;  XXH,  tfU. 

tirer  aoprèa  de  lai*  371*  San  alliance  Entrakn  l'année  en  inanr  de  lai^ 

avec  Leadigttièrea  ,391,  449.  Dé|wlé  génie,  195.  Aacampagna  Lonia  maa 

delanobleaaaaiizEtats-généraili,  413.  parlement,  29S. 

Ses  luttea  avec  le  parlement  d'Aiz,  LAVARDiN(BUBM3unis»HBi» 

4&$*  IL  défend  la  rive  gauche    du  hauow,  mibqo»  bb),  Bonamé  tmhta^ 

Rh^ae  ;  XXI,  104, 105.  Son  r^  daaa  danr  k  Robm;  dékata  à  ce  anjet;  XX?, 

le  parU  da  Béaraaia  ,111.  Btata  qu'il  564  et  aaiv«;  XXYI,  44. 

convoque,  131.  11  est  tué,  169.  LA  YARENNE  (jbaii  bb  bbbbb,  m 

LA  VALETTE  (va  cjahbal  m)  a»*  bb),  sénéchal  de  NMrmandie;  oonHAai 

akla  à  rassemblée  des  aotaUes  ;  XXHI^  à  la  chnte  de  la  TréatkoiMn  ;  est  avoaé 

29.  Déveué  à  Richelieu;  conseils  qn'tt  par  Ghariea  vii;   XUI,  2t4,  1». 

lui  doane  dans  la  jearnée  dea  dupes  y  Mar^e  avec  lui  centra  la  Fvagnvia, 

156.  Eat  chevalier  du  Sain^Esprity  362.  Son  influence  sur  ce  pEaee,4l#w 

217.  Son  comaaandement  ;   sa  hra-  Assiège  Metz,  447.  Sesproj^àBi 

'YQUsa;  troupes  <|u'il  conduit  eu  AV-  Infavenr  du  roi,  4  46^.  Ses  déhals  ami 

sace,  271.  Sa  retraite,  272^  273.11  le  Daupèôn;  su  disgrâce,  4704  47f. 

noritaille  CfOlmar    et,  autres  places  ,  Aasiég»  le  Mans,  479.  Surprend  ^w 

265.  n  fait  lever  le  siège  de  Saint-  neuil,  464.  Fail  capiti^er  Gbeis;  a» 

Jean  de  Losne,  296.  Ses  succès  en  corte  le  roi  à  Rouen  »  4i6 ,  492.  San 

Hainaut,  321.  Commande  en  Italie;  expédition  en  Angleterre?  XFf,  14l 

sas  embarras,  347,  348.  H  iuteicdde  Louis  xi  lait  informer  contre  lui,  82. 

pour  son  frère  ,   365.   Attaque  qu'il  R  débarque  encore  en  Angkterre;  e»* 

doit  diriger,  369.  Ses  échecs  en  Pié-  pitale,  120,  121.  Son  poste  à  k  ha* 

moDt^  sa  mort,  378  à  385.  Voy.  d'E-  taille  de  Moatlhéry  ;  il  est  toé,  f 74. 

pemon.  LA  VARRMNE,  envoyé  pac  Ben» it 

LA  VALETTE  (u  CBBVALiEa  )  ;  non  i  Madrid;  négociation  qu'ilfiMAécèone^ 

xdle  dans  la  Fronde;  XXIV»  253.  Op-  XXI,  215.  Serties aoMmrsda ce priaci; 

posé  aux  nouveaux  frondeurs;  battu  XXII^  81.  Fait  Ibudea  fe^  eoUige  4M 

par  eux,  324.  jésuites  à  La  Flèche,  146.  Sa 

LA  VALETTE,  jésuite  français  ;  sa  en  Savoie,  239. 

iaiUite  ;  XXIX,  229  et  suiv.  LAVAUGUYON  >  eoefidenft 

LA  VALUÉRfi.(LA  BBCBESSX  bb);  nalable  de  Bourbon,  arrêté;  XVI,Ua 

passion  qu'elle  inspire  à  Louis  xiv;  LAVAUGUYON  (u  bbc  bb);  kail 

XXV,  17,  16,  20.  Aiméede  Fouquet,  d'empoisonnement     qu'ail    acerééite; 

25.  Ses  amours  dévoilées  à  la  reine,  XXIX,  336,  337,  342»  46d.  Gaaie»' 

33,  34,  52 ,  bZ>,  Publicité  que  le  roi  nenr  de  Louis  xvi;  sa  frivofiCé  ;  lUQ, 

leur  donne,  60  et  suiv.,  82,  89,  126.  14. 

H  la  délaissa,  170  et  suiv.,  173v  Elle  LAVAYSSE,  oomprumis:   daas  la 

fait  aux  carmélites  de  Chaillot;  est  ra.-  procès  de  Calas  ;  XXIX,  293. 

menée  à  Versailles  ,  217.  Son  entré»  LA  VEGA  (aABCiLaaao.]>i^,  poète» 

définitive  au  couvent,  a07.  Marftge  de  pagnol  tué  an  Provence  ;  XYI,  522. 

sa  fille ,  394 .  Mort  de  son  fils,  44 1 .  LA  YE6A  (  cakcilass»  Bar>,  eovqé 

LAYARMN  (ua  marAchai.  bb)  sou-  d'Espagne  près  du  pape; arrâlë par  sm 

leva  les  Huguenots  à»  Picardie;  XIX,  ordre;  XVIII,  14. 

ai.  Confident  de  la  fuite  de  Henri  de  LAVERDY  est  nommé  coirtf4Ia« 

Navarre,  369.  Sou  empira  sur  kû,  général  des fioanees;  XXIX,95,28#« 

504.  Suit  la  retOMuàiâ,  516.  Chaîné  Ses  auccessaurs,  464. 

^récoBcikerlertaiet  lareânadeNa»  LA  VIE,. paucnreor  générale  BV" 

^Kana;XX,73.B<igagKJlD3paBaeè(fuiltcr  deaux;  ne  peut  maintenir  cette  vil^ 


dms^  Té  parti' Tdyal;  XKff,  9fS,  tftff  séfénteff;  pttis  coîifrôTajrdês  ffaah^Sf 

339.  dovp'fovetite'  que  Cpoti  porte  &  sa  ban- 

LATICTf  TIC,  lîgireiir,  ^Mlencf  Brème;  ^e*;  «Hscrétfit  de  son  papier^  mesni^Sf 

XXI,  51.  qui  l'angmenteiit,  4U  à  417.  Il  àfi-' 

lA  TIGNË  (bt),  ainbassdrear  de  mandte  le  supplice  de  Rom  ,  4r9:  $a 

François  i««"à  Constantînople  ;  ses  ef-'  cbtfte,  4'ÎS,  4tf8.  ïl  sort  dli  royanmef 

f^fs-  pour  r^concilrer  SQKman   «ve\r  époque  de  sir  ittoH,  42$,  4Î7.  te  sys* 

Charîes-Onint;  XVÏÏi  Î54,  25&.  té  f&ne  s'écroule  après  Son  départ,  444 

apfHctte  ds  mettre  sa  flotte  eil'nier;  «t  snir.  Incidemment  nommé  ;  XXX'^ 

XfHI,  99,  77,  tW,  t15, 

LA  TRILtTÈRE;  secrétaire  d'état;  .  LAWFELD  (bataille  diç).  ga|;nlâr 

éilit  de  Louis  xin-  d^imt  if  donne^  lec^  parle  maréchal'  de  Skié  sur  le  dac'd% 

tnre;  XXHÎ,  58^.  Ses  fonçfrdns  soua*  CumberTand;  XXVÏÎI,  4«f; 

Iffazarin;  XXIV,  544.  LAWRENCE;  ses  succès  ^AS  le»' 

LA  YRILLIÈRE,  conrtè' de  Saint-  Indes  contre  les  IPrançafs;  X]klX,'<^7^ 

Florentin;  est  secrétaire  du  conseiTdei  LAXAKT  (durand-andrI:),  oncle  dé 

agence;  XXVIï,  5'45.  Recfemande  les  ïa  PUceïîè;  reçoit  les  contfdfences  de* sa. 

sceaux  à  d'Agtresseau,  841 .  Répand  lie  nièce;  )en  parle  tfu  sire  de  Bàudricourt;; 

wmTeîlè  de  la  mort  du  duc  d^Orléans,  est  rebuté;  XIH,  IIS,  lt9.  Assiste  anr 

4fl0.   Succès   de    sa  politique,   481.  sacTe,  t4'4. 

Lettres  de  cachet  qu'il  expédie;  XXVm,  LAYET  (olivier)  ,  l'un  des  assfts- 

59".  Son  portrait;  époque  de  sa  mort,  sîns  de  Jeafl-sans-Peur;  XII,  588. 

H9.  Est  chargé  des  affaires  du  clergé,  LAYNÉ,  conseiller  au  parlement  v 

477.  Prélats  qn*il  veut  empêcher  de  se  son  arrestation;  XXIV,  2*13. 

présenter  au  roi  ;  XXIX ,  33.  Ses  H-  LEADRAG,  nommé  roi  des  Abocfri- 

gueur»  contre  les  Huguenots,  41  et  tes;  H,  448. 

suiv.,  47.  Son  zèle  réprimé  par  le  roi,  LEARE  (L'AifiBAt)  bat  les  Français 

48  et  suiv.  Conseil  secret  auquel  il  est  sous  Gibraltar;  XXVI;  449.  Secoort 

admis ,  78.  Son  inamovibilité,  89,  90.  Barcelone ,  4^7. 

n  perd  La  Chalotais,  321 .  D'Aiguillon  LE  BAILLY  JOATmEAU,  maire, d'tf 

est  son  gendre,  33T.  Il  accompagne  le  Sancerre  ;    sa   constance  ;   sa   mort  S 

roi  an    parleihont,    380.    Excite  ce  XIX.  233,  237. 

prince  contre  Choiseul ,  385.  Porte  à  LE  BARROTS  D1ÎS  BARRES  ;  ren- 

cc  dernier  un  ordre  d'exil,  427.  IVi-  forts  qu*il  conduit  en  Castille;  pillagtf 

jonction  qu'il  fait  au  parlement,  428.  dont  il  profite;  XI,  472,  473".  Vkiue- 

Leministère  dont  il  fait  partie  est  rem-  ment  provoqué  par  les  Anglais,  490. 

placé  ;  XXX ,  24  et  suiv.  Se  prononce  Est  envoyé  à  la  poursuite  de  Clisson;» 

contre  le  rappel  du  parlement,  38.  Sa  XII,  33,  34. 

retraite,  54,  55.  LE*BEL,    valet    de  .  chambré    de 

LAVOfSïER; ses  découvertes; XXX,  Louis  xv;  à  quoi  employé;  XXfïfl,, 

31J-  165;  XXIX,  8. 

Yv    ^*  ses  conceptions  financières;  LE  BLANC  (guillauue)  plaide  devant 

^Vn,  260  et  suiv.  Extension  de  son  François  i«'  pour  la  Rochelle;  XVtf, 

système,  31t.   Obstacles  nés  de  sa  137." 

^aliié  d'^étranger  et  de  sa  religion,  LEBLANC  est  nommé  ministre  dé 

342,  359.  Ordonnance  qu'il  fàh  agréer  la  guerre;  XXVII,  358,  367.  Con- 

^  régent;  ses  idées;  ses  projets,  390  fiance  que  Dubois  lui  accorde,  46T.. 

«  394.  Opposition  qu'y  met  le  parle-  Fait  arrêter  Villeroi ,    468.  Intrigue 

!yent,  395.  Son  arrestation  projetée;  contre  lui,  471,  47î.  Disgracié,  474.. 

|l  crée  la  compagnie  d'Occident;  ses  Son  piiDcès;  son  acquittement,  bZ$^ 

^ns  de  colonisation;   ses   marchés  53.S.   Reprend  son  ministère,   549;, 

«jwmmesen  Allemagne;  agiotage  qu'il  XXYUI,   28,  Epoque  de   sa    morl» 

?»«  »Mtre,  396  l  403.  Sa  conversion;  193. 

^  est  mmbre  de  l'académie    des  LE BOtRSlER'tJïAfi),  général  de» 


galères  de  France;  entre  dans  la  Gi-  inspire  aox  Sobe;  XX,  3M.  $mit  le 

ronde  arec  sa  flotte;  XI0,  512.  Ifëgo-.  roi,  359. 

ciateur  ayec  les  feudataires  gascons ,  .  LE  COMTE ,  eonseiller  an  parie- 

315.  ment;  son  exil;  XXIV,  96. 

LE  BOUTEILLER  (coi)  défend  Rouen        LE  DAIM  ou  LE  DIABLE  (outib), 

assiégé  par  Henri  v  ;  XII ,  558.  Soup-  confident  de  Louis  xi  ;  enroyé  en  An- 

5;ons  sur  sa  conduite»  565.  gleterre  ;  XIV ,  S29.  Son  agent  dans 

LE  BOUTEILLER,  Ton  des    as*  les  Pays-Bas;  projet  de  s^aratioo. 

sassins    de    Jean -sans -Peur;  XII  y  qu'il  suggère  aux  diverses  promces , 

683.  Prend  la  place  du  Crotoy;Xin,  504,  507.  Audience  que  lui  donne 

31.  Marie   de  Bourgogne;  sa    fuite;   il 

LE  BRET,  procureur  général  ;  sol-  met  garnison  dans  Tournai  ;  les  Fla- 

Hcité  de  requérir  la  mort  de  GaUgaï;'  manda  battus  sous  cette  viÛe,  519  à 

XXU,  409.  5S1.   Prédicateur   qu'il    veut    inter- 

LEBRETON  (iucHAiio].Voy. Traq^;  rompre,  547.  Accueille  le  légat  du 

T»  479.  pnpc,  580.  Le  roi  le  recommande  à  son 

LE  BROUSART(piERR£), inquisiteur  fils,  616.  Il  annonce  à  Louis  sa  mort 

à  Arras;  prétendus  hérétiques  qu'il  prochaine,  625.  Est  pendu,  641. 
lait  brûler  ;  XIU,  613,  615,  617,  618         LÉE,  évèque  de  Litcfield;  célèbre 

et  suiv.  Réhabilitation  de  ses  victimes,  le  mariage  de  fleuri  viu  et  d'Anne  de 

623.  Boleyn  ;  XVI,  432,  43^. 

LE  CAMUS  DE  BEAULIEU ,  favori        LEE  ,   général  américain  ;  défend 

de  Charles  vu  ;  sa  puissance  ;  sa  mort  ;  victorieusement  Charles-Toim;  XXX, 

Xm,  74,  76,  77.  137.  Sa  désobéissance  à  Montmouth, 

LE  CAMUS  (le  gaadiual);  sa  pro-  175., 
motion  ;  XXV,  b52.  LEE  (ARTHoa) ,  négociateur  améri- 

LÉCHELLE ,  tué  à  la  bataille  de  cain  ;  signe  le  traité  avec  la  France; 

Fribourg;  XXIV,  68.  XXX,  150. 

LE  CLERC  (perrikbt)  ,  marchand.       LE  FEBVRE,  prévôt  des  marchants 

de  Paris  ;  livre  aux  Bourguignons  une  de  Paris;   insulté   par  la  popuUçe; 

porte  de  la  ville;  les  renforce;  XU,  XXIV,  438.  Ses  mesures  pendant  le 

537,  538.  combat  de  SaintrAntoine,  455.  Desti- 

LE  CLERC  (jeah)  brise  les  images  tué  par  Condé,  462. 
par  zèle  contre  TidolÂtri^  ;  est  brûlé         LE  FÉRON  (le  président)  ,  prévôt 

Tif;  XVI,  379.  des  marchands;  ordres  qnil  reçoit  du 

XECLERC  (pierre)  ,  ministre  pro-  parlement  et  de  la  reine  ;  est  dévoué  à 

testant  à  Meauz;  son  supplice;  XVII,  la  cour;  XXIV,  225,  242  à  244. 
282  à  284.  LE  FÊVRE  (jeak), auteur  du  Respit 

LE  COCQ(RORERT),évèquedeLaoii;  de  la  mort;  XIII,  590. 
champion  des  libertés  publiques  aux        LE  FLAMAND  (nicolas),  bourgeois 

Etats-généraux;  fait  lecture  des  do-  de  Paris;  son  supplice;  XI,  411. 
léances  des  commissaires  de  Tassem^        LE  FRESNE ,  surprend  Angers  ;  sa 

bIée;X,  482. Son  talent;  son  influence,  mort;  XX,  195. 
490.  Ses  précédeos,  491.  Demandes         LEGANEZ  (lb  marquis  de),  gouver- 

qu'il  fait  au  Dauphin  au  nom  de  l'as-  neur  du  Milanais  ;  aux  prises  avec  le 

semblée,  493,  494.  Son  véritable  ca-  duc  de  Savoie  et  Créqui;  XXIIl,  297 

ractère,  497.  Il  fait  révoquer  la  disse-  à  300.  Puis  avec  ce  dernier  et  Lava- 

lution  des  États,  510.  Se  retire  à  Laon,  lette,  346  à  348.  Son  traité  avec  le 

512.  Est,  avec  Marcel,  dépositaire  de  prince  de  Savoie,  379.  Ses  opérations, 

Fautorité;  usage  qu'il  en  fait,  522.  381 ,  382.  Vaincu  à  la  Rolta,  389, 

Médiateur  entre  le  roi  de  Navarre  et  le  390.  Puis  à  Casai  ;    ne  peut  sauve^ 

Dauphin,  524.  Se  réfugie  en  Espagne;  Turin,  427  à  430.  Sa  malveillance  i 

estévèque  de  Calahorra,  546.  l'égard  du  prince  Thomas,  431.  Ses 

LE  COMTE  (jeam)  ;  soupçons  qu'il  opérations  en  Catalogne ,  469.  Battu  à 


Leridt,  6^0.  U  (ait  iey«r  le  si^  de  LE  MAITRE  (gubs)   est  nommé 

eette  YÏUe  ;  XXIV,  i98,  129.  premier  président  du  parlement  de  Pa- 

LÉGER  (sawt),  complice  de  Gri-  ris;  XVÛ,  398.  Il  dénonce  au  roi  les 

noald;  II»  60*  L'un  des  chefs  de  l'a»  conseillers  opposans;  XYIII,  93.  In-' 

vistocralUe  ;  ses  luttes  avec  Ebroin;  sa  voque  la  persécution  contre  les  prêtes- 

captivité;  ses  vicissitudes,  63,  66  à  tans,  96.  Sa  sortie  contre  le  roi' dé 

70.  Son  supplice;  vénéré  comme  mar-  Navarre;  il  est  suspendu  de  ses  fono* 

tjr,  73,  76  et  aniv.  tiens,  929.  Sa  mort,  352. 

LEGISTES  (les);  leur  apparition  LEMÂITRE,  Tun  des  solitaires  de 

1008  saint  Louis;   ont  constitué  en  Port-Royal;  XXY,  7B. 

France  la  monarchie  absolue;  Yll,  6  LE  MAS,  piège  qu'il  tend  à  d'An* 

à  10.  bignë  ;  XIX,  525. 

LEGOIX,  boucher  de  Paris;  in-  LE  MA SSON  (robert),  chancelier 

finence  de  ses  fik  dans  cette  ville;  du  Dauphin;  s'enferme  à  la  Bastille; 

XII,  361  4  363.  Us  pressent  les  déci-  XII,  539.  Son  influence  sur  le  jeune 

fiions  du.  eon8eil,364.Brûlent  le  palais  prince,  554  ;  XIII,  6. 

de  Bicôtre,  372.  Font  armer  la  bour-  LE  MERCIER  (dénis)  ,  chancelier 

geoisie,   407.  Emprunt   forcé  qu'ils  du  duc  d'Orléans  (Looié  xii;)  porte 

lèvent,  492.  Leur  exclusion,  498.  Ac-  pour  lui  la  parole  au  parlement;  XY,. 

Qompagnent  Jean-sans-Peur ,  458.  Ils  10,  U. 

reparaissent,  550.  LEMOINE  (  ecstache  )   commande 

LEGOIX  du  comité  des  Dix  nommé  la  flotte  de  Louis  viii;  est  battu  et  pris; 

par  les  ligueurs;  XXI,  131.  YI,  471. 

LEGRAND  (jacques),  moine  prédi-  LE  MOINE  (jean),  cardinal  légat  en 
nateur  ;  ses  réprimandes  à  la  reine  France;  chargé   d'excommunier  Phi- 
Isabeau;  approbation  de  Charles  vi;  lippe-le-Bel  ;  IX,  121,  122. 
XII ,  997  ,  928.  Négociateur  de  d'Oiw  LENCLOS  (niNON  de); amitiéquelai 
léans;  ses  papiers  saisis,  385.  témoigne  Christine  de  Suède;  XXIY, 
LEHWALD,  lieutenant  de  Frédéric;  547.  Ses  rapports  avec  M»«  de  Main- 
vaincu  à  Jagerndorf  ;  ses  succès  contre  tenon  ;  XXY,  397. 
les  Suédois;  XXIX,  143.  LENET  (pierre),  procureur  général 
LEICESTER  (comte,  ROBERT  de)  ,  à  Dijon;   son  rôle  dans  la  Fronde; 
vaincu  à  Fremingham;  Y,  507.  Est  XXIY,  314  à  316.  Gomment  se  djLs- 
prisonnier  et  emmené  en  Angleterre ,  pose  à  commencer  la  guerre  civile  ;  il 
S09.   Ramené  en   Normandie,  514.  veut  s* appuyer  sur  le  parlement  de 
Sauve  Ronen   assiégé  par  Philippe-  Bordeaux,  317  à  391.  Entre  en  cette 
Auguste;  YI,  144.  Prisonnier,  150.  ville,  395.  Emissaire  de  Mazarin  qu'il 
LEICESTER ,    favori    d'Elisabeth  sauve,  396  et  suiv.  Ce  qu'il  attend  de 
d'Angleterre  ;  sa  jalousie  contre  d'A-  l'Espagne ,  34 1 .  Ses  mesures  contre 
lençon  ;  XX,   47.  Envoyé  au  secours  les  parlementaires,  343.  Trêve  qu'il 
des  Flamands;  ses  revers,  942,943.  fait   conqktre;   son  influence  sur  la 
LEJAY ,  pvemier  président  du  par-  princesse,  348,  349.  Sa  retraite,  351. 
lement  de   Paris  ;   son   enlèvement  ;  Envoyé  en  Espagne,  385,  409.  Dirige 
XXH,  344;  XXIII,    157.  Privilège  le  parti,  439.  Jalousé  par  Gonti,  484. 
qu'il  réclame  pour  Lavalette,  366.  Rejoint  son  pè*i},:486. 

LE  MAISTRE  (le  présidekt);  son  LEP^OIR,  lieutenant  de  police;  pour- 
voie dans  la  ligue;  XX,  139.  Soulevé  quoi  congédié  par  Turgot;  XXX,  48. 
par  Guise,  343.  Envoyé  près  du  roi,  LENONCOURT  (rwert  de);  son 
480.  Député  aux  États  de  Paris  ;  XXI,  poste  à  l'armée  de  Charles  viii  ;  XY  , 
178.  H  fait  déclarer  par  le  parlement  07. 

»«»e  protesUtion  contre  l'élection  au  LENONCOURT  (le  cardinal  de), 

trône  d'un  prince  ou  d'une  princesse  évoque  de  Metz;  s'emploie  à  livrer  cette". 

Jwngère,  196,  197.  S'entend  avec  ville  à  Henri  ii;  XYU,  452. 

Henri  w ;  sa  récompense,  957.  LENONCOURT  (philwpb,  ca^dwal 


BB)y  év^M  d'Auxtrre;  f«t«rf  du  voi  çilse,  A',  99.  S<m  Irtité  «tgcFimu 

dsHavaiTv;  Teiiéaaux  GatsM;  XVIR,  çois,   39  >    4(k   Lear  entreToe  ;   ilr 

156.  Entoyé  prèvde  lui  M-  anbtfsftaJe;  moMént  Ift  ptagnatiqtte  sanetrâB ,  4î 

XM,  175,  f M.  Attt  ^atû  MVMiit,  à-  44.  Grande  préesat!<m  q«e  1»  fia 

491.  Aocneille  Henri  iv  à  Tonrt  ;  pnnên  son  maître  des  cétéiaoBies; 

XXI,   39.  Loi  dévoile  1m  iatrigiwt'  il  détoame  PraD^is  de  marcfaer  str 

da  tâe»  parti,  ItS.  Son  attLetene,  Ifapks,  45.  Son  concordat  atee  ce* 

194.  prince  ;  il  le  fait  approuver  par  le  eea^ 

-  LENONGOURT  (ce  miiQiia  de)  Vaé  elle  de  Saint-Jean*  de  Latraa,  bT  k  50. 

à  Thionyille;  XXIV,  43^.  H  fait  rendre  des  indulgences; 


LE  MOlllf  AND  lyÉTIOLBS  ;   sa  meneement  èe  tnûnr,  9b  à  67.  O^bC 

femme  est  mattresse  de  Lanis  rv;  des  flatteries  du  roi  et  de  Louise,  TT. 

jaj,  Fompaiimr;   XXVHI,   347   et  9es  négociations  avec  François  et  Ihxi- 

sm«.  Elle  dierche  à  se  réconeilâer  avec  milieu  sur  Fâection  dix  ftitur  emp^ 

lai;  sa  réponse  ;  XXIX ,  4  à  7.  Il  ré*  revr ,  79  à  81 .  Sacrifiées  qvo  ftit 

pudie  sa  riche  saacessi4m,'  331 .  François  pour  se  rattacher ,  BIT.  Sosr 

LfiNOX  (lb  coaTB  m),  chef  du  parti  candidat  à*  Fempire  ;  ses  négocîatioi» 

tolëmt  en  Ecosse;  se  réfogie^en  An*'  secrëtes  arec  Charles,  94.  Son  li%it 

^eterre  ;  X¥I1I,  953 .  à  Francfort ,  99.  Sa  légèreté;  son  îa- 

LENOX  (le  duc  de)  est  beait-frère  sonciance   an  sti}^  de  LuAer  ;  ses- 

de  la  duchesse  de  Yemeail  ;  XXII ,  usurpations  en  Italie  ;  son  aSisBee  t- 

tèb*  la  fois  ayec  François  et  Charles  ;  eom- 

LENS  ('BATAILLE  de)    gagnée   par  ment  accuse  les  Françafs  delà  rvptnre 

Gonéé  sur  l'archidnc  Léopokl  ;  XXIV ,  de  la  paix ,  t^  à  t3<h  Son  général , 

171,  tS6.  Sa  mort,  133,  139':. 

LEOLYNN,  prince  de  Galles;  ses  LÉOFf  ïïl  (l'isacrikh),  empereur 

lottes  ayec  Edouard  d'Angleterre;  sa  d'Orient;  ses  démâtés  ayec  lies  papes; 

soumission;  Vlli,  983.  Sa  rérotte,  II,  146,  147.  Sa  mort,  t49. 

336.  Sa  défaite;  sa  mort,  337.  LÉOW IV,  empereur  d'Orient;  ses 

LÉON  m ,  élu  pape  ;  oifre  le  ser-  persécutions  iconoclastes  ;  se  prépare 

ment  des   Romains;    II,    354.    Ses  à  faire  périr  l'impératrice  Irèira;  meurt; 

luttes  avec  eux;  il  a  recours  à  Char-  II,  Î37.  ' 

leuagne  ^  369  à  374.  H  le  reçoit  à  LÉOFI  (b'AïuiiÉmEit),  empereur  d^ 

Borne  et  le  proclame  empereur,  »!77  et  rient;  son  traité  arec  Louis  i^;  H, 

si^v.  Son  projet  de  l'unir  à  Irène,  ^34,  4:i6.  Légation  qu'il  hti  envoie» 

^4.  Fait  un  toyage  en  France,  409.  440.  Détrôné,  445. 

nouveau  soutèvement  contre  lui  A  la  LÉON  (pierre),  cardinal  d'orîg^e 

mort  de  Charles  ;  sa  mort,  4*3^,  437:  juive;   est  élu  pape;  sa  faction 7  Vj, 

LÉON  IX ,  pape.  Voy.  Bfima.  9«(H,?91. 

LÉOtK  X  (JEAN  DE  MÈMCts  ) ,  pape; '  LÉON ,  l^t  du  pape  en  France; 

san  élection;  XV,  619;  Ses  piécédens^  préside  deux  eoncties;  IV,  61.  Sesitf* 

ses  premiers  actes;   cardinaux  ^'H  jonctions  au  roi  Robert,  190. 

admet  à  se  réconciHer  avec  le  saint*  LÉON  (henri  ,  sire  de)  prend  potf 

siège,  619  à  6fl.  Ses  ménagemens  pour  Montfort;  X,  13T.  Son  édnei 

pour  la  France,  «93.  tt  ne  conCrme-  Nantes,  199.  Reproches  «ra'il  s'attire; 

pas  la  sainte  figue,  645.  Réconcilie  il  change  de  parti,  199.  It  négocie  U 

Leuis-XH  avec  l'EgUse;  enjoint  an  duc  capitulation  d'Hennebon ,  905.  Com- 

d» Milan  eta»degedte  Gènes  de  livrer  mande  à  Vannes  qm  est  pris,  919» 

passage  aux  pvélats  francs,  66^,  913.  Repren<i  cette  piMe,  9t4.  Si 

667.  Ses  efforts  pour  réconcilifr  V^  captivité,   534.  Danger  qu'iî  court, 

mseetlïemperemr,  658.  Ses  promesses  940.  It  est  mis  en  Ifl^erté;  messags* 

i  France  i«  ;  engagemens  contraires  qu^î  porte  au  roi  de  France,  94 1.  Sea*- 

qu'il  prend  aiHears;  XVf ,  91.  Son-  tnnent  q[ui  Fr  attiré  I  son  serviee;; 

»«<*«•*»'  e»  pvésenee  de  l'armée  fiwi-  XI,  239. 
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LÉ09I  t  n)i  #ÀméÉÎ9^  -mmea  pav  jm»,  $16^,  917, 499.  ^!m  armée  deteeni 

Amurat  i«';  impl«ie  le  fl«Qo«rs  ëe  là  ea  IUlie,  S 19,  9S0.  fit  dédwatio»  ^« 

Fmoe;  XII,  7.  gMm,  3S9  ft  38.1.  8«ii  traité  arvee  la 

LÉON  (lis  GiUMD  comiAKOBCR  De),  due  de  Savoie,  S^9,  4t4.  Sa  rene»^ 

aégdciataT  peuy  la  paix  ;  XVI,  656.  eialiaii  à  la  coaroBse  d'Espaigiie  etf 

LÉOKAHD  DR  VINCI;  me«rt  es  tiTeur  de  so»  deuBÔèiM  ille,  427.  Si 

France;  XYI,  355.  *  BaM>rt,  435.  Son  iMVtrait;  il  a  dA  ses 

LEONARil  (wriBS)  censpin  oen-  peuveir  ài'la  eraiiite  ^'inepiraitLoiiiev 

fin  ks  Pnsçais  à  MeU;  sa  moff;  433. 
XVn,  648  à  &4&.  LEOPOLB  ,  mar^  d*Atttriebe; 

LiOPOLD  I*S  empetetfr;  vaiseu  h  prélend  à  la  couTonne  impériale;  ▼« 

BmteBCeld;  XXUl,  613.  Son  électien  212.  Assiste  k  l^asseaiAlée  de  Samt^ 

lÛMaMMt  evtiavéê^  par  Louis  xit  ;  ^n  d'Acre,  352. 
XXIV,  549.  Me  songe  qu'il  flatter  ee        LEOPOU) ,   duc  d'AWtricbe;    a# 

proKe;  XX¥,  50.  Son*  mariage;  se  haine enTers  Richard  Cœur-de-lzon; il 

latte  arec  les  Tûtes,  56, 63,  69.  Cède  k  foit  prisonnier;  VI,  t2},  123.  Ga^ 

à  l'ioflucBee  de  Lotns  iir,  212,  913.  lamitës  de  son  peuple  regardées  eomiB« 

L%aé  centre  lui,  253,  260,  266.  Ses  une  punition  céleste;  sa  blessure;  se 

porséautions  en  Hongrie',  S65,  296,  mert,  157,  153. 
891.  Comnent  rompt  le^  àMigris  éë        LEOPOLD,  dac  d'Autriche  ;  croisé 

Cologne,  271  et  saiv.  Rejette  la  neu*  contre  les  Albigeois;  VI,  391.  Battu 

tialîté  de  la  Francke-Gomté ,  274.  Ses  par  le  comte  de  Poix ,  394.  Passe-  eif 

forces  sur  le  Rhin,  237.  Ses  conditions  Terre-^inte ,  499. 
peur  la  paix ,  344 ,  358.  AlKés  qui        LÉOPOLD  d'Aotriche  ;  eherehe'  1 

traitent  sans  lui  ;  désastres  de  ses  ar^  faire  élire  empereur  son-  frère  Frédé- 

Biées  ;  il  souscrit  le  traité  de  Nimègue,  rie  ;  IX ,  33 1 .  Perd  centre  les  Soisse» 

375  i  336.  Son  indigaatien  contre  le  la  bataille  de  Morgarten;  ruine  le  part? 

due  de  Manioae,  436.  Assiégé  par  les  autrichien  dans  remptre\  334.  Ses  dé* 

Turcs  ;  sauYé  par  Sobie^i  ;   suite  de  marches  pofur  mettre  son  frère  en  It-* 

«ttte  gnerre,  449,  456,  473,  W5  à  berté  et  donner  la  couronne  impériale 

597.  Sai  faiblesse ,  457.  Sa  trêve  avee  à  Charles-Ie-Bel ,  4a7.  Avantage  qu'il 

la  France,  468.  IHspose  du  Palatinat;  remporte  sur  Louis  de  Barière,  43S< 

est  de  la  Hgue  d'Augsboarg,  529.  Op-  Secours  en  aii^nt  que  Charles  lui  fait 

peséà  FursteaJierg;  XXVI,  12.  Me-  passer  ;  forces  qu'il  rassemble;  dépas» 

aacé  et  attaqaé  par  Louis  xiv,  14,  20  les  armes,  441,  442.  Sa  mort,  443. 
et  sttiv.  Ennemis  que  ce  prince  lui        LÉOPOLD,  doc  d'Autriche;  tué  V 

svcite,  51.  Il  envoie  des  secours  aa  la  bataille  de  Sempach  livrée  centrei 

dnc  de  Savoie  ;  ses  débats  avec  lui  ;  il  les  Suisses;  XI ,  485. 
l'abaadonne,  60,  164,  166,  170  et        LÉOPOLD  d'Autriche,  évéque  fr 

^▼..«   183.  Son   ooatingent  dans  la  Strasbourg;    s*emp«re    de    Juliers^ 

%ie,  67.  II  signe  la  paix  de  Ryswick,  XXII,  164. 

H3,  211  à  216.  Ses  rapports  avec        LEOPOLD,  arthid'ue  d'Autrit^e; 

^'Espagne  ;  ses  pfélentians  svr  la  suc-  sa  guerre  dans  les  Grisons  ;  XXH  » 

ceseien  de  Charles  h;  ses  négociations  526,  527.  Ses  gamisons  chassées  par 

^  transactions  à  ce  sujet,  263,  268  à  les  Français,  552.  Sa  querelle  oubliée 

279.  Sea  traaté  de  paix  avee  les  Turcs,  dans,le  traité  de  Bionçon,  581. 
278.  Son  mécontentement  ;  opposé  à        LÉOPOLD ,  archiduc   d'Autriche» 

IVéasasent  du  due  d'Anjou,  288, 299  commande  les^,  troupes  de  remperen* 

^  saiv.  Il  donne  à  Télecteur  de  Bran-  son  frère;  XXIV,    t2t.  Est  nonatté^ 

^•kourgle  titra  de  roi;  mécontente  les  gouverneur  des  Pays-Bas;  prend  Tof»- 

puces  aHemaads  ;  crée  un  neuvième  fensive  ;  villes  dont  il  s'empare,  137  ^ 

^ÎJtorat,  307.  n  entre  dans  la  grande  139,  171  à  173.  Il  perd  la  bataiUade 

"^ee,  311.  Rédame  loule  la  sac-  Lens,  173  à  175.  Repousse  lesowvw- 

«^wn  4a  Charies  11,312.  Ses  embar-  tnres  de  Maxaria  ;  ses  néf         ^ 
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«ree  Bouillon,  354.  Son  ÀiitMaire  pri»  mieot  au  Etats  de  Uoift  ;  XX ,  413. 

de  U  Fronde,  355  et  tuÎY.  Son  treité»  Son  arrestation,  464. 

362.  Entre  en  Champagne;  sa  déeon»        LES  AGE,  complice  de  la  Teisia; 

venue  ;  sa  retraite,  366.  Ses  opérations  XXV,  404. 

•a  Flandre;  négociations  qu'il  repousse        LESCARES,  envoyé  par  Henri  nr  à 

par  ses  prétentions ,  273 ,  373.  Son  Biron  ;  XXII,  71.  Puis  an  oomted'Ao* 

Uaité  avec  la  Fronde;  ses  hostilités,  vergne,  107. 

931 ,  333.  Ses  progrès  en  Picardie;        LESGUNS  <u  mibécdâi.);  pearfaoî 

•es  propositions  de  paix ,  337 ,  338.  nurche  sur  Reggio  et  y  demande  ank; 

Ses  succès  en  Flandre,  433.  Condé  lui  XYI ,  1 39 .  Rend  compte  au  roi  de  Fétit 

est  donné    pour  collègue,  490.  Set  du  Milanais,  151.  Son  poste  4 la  ba- 

désastres  à  Arras,  513.  Sa  retraite,  taille  de  U  Bioocque,  156,  168.  Gsa- 

533.  Appelle  à  Bruxelles  le  duc  de  vieutd^évacuer  l'Italie;  ses  gendarmes 

Iiorraine,  630.  Est  rappelé,  634.  passent  en  Picardie,  169.  Est  du  parti 

LÉOPOLD,  duc  de  Lorraine;  recou-  de  sa  sœur,  169.  Conseilla  vaiaemeit 

TTO  ses  états  par  le  traité  de  Ryswick  ;  an  roi  de  ne  point  passer  en  Itriie,  930. 

XXVI,  316 ,  316.  Son  mariage ,  832.  Rappelé  au  camp  de  Pavie  ;  opine  poor 

Projet  de  lui  donner  le  Milanais,  232.  la  levée  du  siégie,  230.  Est  tué,  336. 
Se  retire  à  Lunéville,  364.  Epoque  de        LESDIGUIÈRES  (iilviiqois  m  booie 

aa  mort;  XXVIII,  144.  ni),  connétable;  ses  débute;  XIX,  S. 

LÉOTALD ,  comte  de  Màcon  ;  ae»  U  relève  le  parti  huguenot  en  l>iB> 

•oeille  Louis  iv  ;  III,  443.  phiné,  234. Le  commande,  339;  XX, 

LE  PASSAGE,  général  français;  30.  Son  attitude  hostUe;  XIX,  619. 

prisonnier  è  Marienthal  ;  XXIV,  83.  Il  est  réduit,  634,  636.  Ce  qn'estpour 

LE  PELLETIER,  curé  de  Saint-  lui  la  religion;  XX,  4.  Ses  succès, 

Jacques-la-^ucherie  ;   réforme   qu'il  308 .  U  bat  les  Provençaux,  217,318. 

demande  à  Mayenne  «u  nom  des  Seise;  Son  traité  avec  Lavalette,  39 1 .  Ses  re- 

XXI ,   133.   Excommunie    ceux   qui  lations  au^lelà  des  monte  dénoncées 

parlent  de  paix,  164.  Sort  de  Paris,  au  roi,  446.  Aux  prises  avec  Majease? 

367.    .  448 ,  449.  Paralyse  U  ligue,  488.  R 

LE  PELLETIER  est  nommé  minis-  défend  la  rive  gauche  du  RhftoeiXXl, 

tn  des  finances  de  Louis  xiv  ;  XXV,  104, 106, 170.  IlpasseU»  Alpes,170. 

466.  Ses  expédiens;  sa   démission;  Il  force  le  duo  de  Savoie  àaccq^terla 

XXVI,  38,  39,  331 .  uéve,  337.  Sa  lutte  contre  d'Epemoo, 

LE  PELLETIER  DESFORTS ,  du  346,  313,  314.  Est  nommé  tieutenaat 

Qonseil  de  régence  ;  opposé  à  la  quadru-  de  Guise  en  ProveDco  ;  seshumiliations; 

pie  alliance  ;  XXVII,  33!^.  Est  nommé  sa  retraite,  384  à  387, 390,  393.  Ses 

contrôleur  général,  649.  Sesopérations  succès  contre  le  duc  de  Savoie,  47i, 

financières;  XXVIII,  28  et  suiv.  Lo-  473.  Sa  position  féodale;  XXII,  11. 

terie  qu'il  établit,  183.  Jalousé  par  SuUy,  18.  H  prend  Mont- 

LE  PLESSIS  favorise  l'évasion  de  mélian,  66.  $es  députés  de  l'assemblée 

Marie  de  Médicis,  XXII,  450.  des  Huguenots,  116,  343,  347.  Tzwt- 

LË  PREUX,  leurs  supplices    sous  pes  qu'il  met  en  mownment,  174, 339) 

Philippe-le^LoDg  ;  IX,  394  et  suiv.  377.  Est  Ueuteoaot  général  de  Daa- 

LERME  (le  duc  de)  est  nommé  pre-  phiné,  316.  Est  appelé  à  la  cour,  355. 

mier  ministre  de  Philippe  m;  XXII,  La  duché-pairie  lui  est  refusée,  359. 

38.  Son  désir  de  pacifier  les  Pays-Ras,  N'est  point  zélé  protestent,  36,4.  Em- 

137.  Romptavec  le  ducde  Savoie,  417.  pèche  le  parti  de  se  soulever,  390.  Ses 

Remplace  en  Milanais  Hinijosa,  419.  relations  avec  le  duc  de  Savoie;  est  ga- 

£st  promu  cardinal ,  puis  disgracié ,  rant  du  traité  d^Asti  ;  contre  les  Espa- 

466,467.  Son  exil,  636.  gnols  ;  rappelé  en  France,  416  et  suiv. 

LE  ROUX  (olivier)  ,  sa  demande  Gréé  duc  ;  son  influence  sur  les  reli- 

aux  Etats-généraux;  XIV,  683.  gionnaires,  469.  .Ses intelligences «tec. 

.  LERiOY  (vikgemt}  ,  est  député  d'A-  Ossuna,  468.  Se  prononce  contre  Tts- 


LET  LEv             aes 

semblée  de  la  Rochelle;  est  nommé  ma-  Sauye  Loavois  4e  la  disgrâce  qui  le 

léchai  général;  conduit Tarrnée  royale  menace,  293.  Est  nommé  chancelier, 

contre  les  Huguenots,  480  et  suiv.Com-  3^56.  Fait  nommé  Pelletier  ministre  des 

prime  ceux  du  Midi»  4S7.  Intercède >  finances,  465.  Son  oraison  funèbre, 

pour  eux  ;  est  opposé  à  la  guerre,  501 ,  484,  51  ô.  Il  demande  au  roi  de  révo- 

503, 56).  Son  abjuration;  ilestnommé  quer  Tédit  de  Naqtes,  514,  5  f  7.  S'est 

connétable,  ^05.  Comment  éloigné  de  opposé  à  la  nomination  de  Lepelletier; 

l'armée,  509.  Ilnégocielà  paix,  511.  XXVI,  38. 

Effet  de  sa  défection  en  Dauphiné,  516»  LE  TELLIER  (maurice) ,  archevêque 

Son  expédition  contre  la  Ligurie,  Ô54  de  Reims;  ne  regrette  point-  Turenne  ; 

à  55r>,  573.  Sa  mort;  XXIII,  S7.  XXV,  301 .  Examine  le  livre  de  Ger- 

LÉSIGNY,  munitionnaire  général  bois,  423.  Commission  de  prélats  dont 

de  Henri  ii  ;  tente  de  surprendre  Stras-  il  est  rapporteur,  424  et  suiv.  Il  raille 

bourg;  il estécondnit;  XVII,  456,457.  Jacques  Stuart  sur  sa  dévotion  ;  XX VI« 

LESLY  (!«ormat}  assassine  le  cardi-  30.  Libelles  des  jésuites  contrelui,  386. 

nalBeatoun  en  Ecosse;  XVII,  334.  L'ÉTENDEUR  (be),  chef  d'escadr« 

LESLY  (le  comte  de),  général  de  française;  sa  défaite;  XXVIII,  450. 

l'empereur;  vaincu  par  Tékély; XXV,  LEUDEGISILLE ,  général  de  Gon- 

379.  tran,réduitGondowald;  1,383  et  suiv. 

LESPARRE  (ANDRÉ  be),  envahit  la  LEUDESIUS,  maire  du  palais  de 

Navarre;  ses  succès  ;.  ses  revers;  il  Neustrie;  11,69.  Sa  fuite;  se  soumet  à 

perd  la  vue;  XVI,  123  à  125.  Ebroin ;  sa  mort,  73. 

L'ESPINE  (de),  l'un  des  chefs  pro-  LEUTARD,  curé  des  Vertus,  prêche 

testans;  confession  qu'il  signe  à  Poissy;  le  premier  une  réforme  religieuse;  il 

XVni,  237.  disparaît;  IV,  146. 

LEST  ANC  (ANToraE  de)  poursuit  le  LEUTHARIS.  Voy.  Bucôelinus. 

divorce  de  Louis  xn  ;  XV,  277.  LEUTHERIC,  archevêque  de  Sens  ; 

LESTOCK,  amiral  anglais;  son  com-  reliques  qu'il  prétend  avoir  trouvées; 

bal  dans  la  rade  de  Toulon,  XXVIII,  pèlerins  qu'il  attire?  IVj  145.  Accusé 

^23.                                      ^  d'hérésie,  147.  Sa  présence  au  concile 

LïlSTOCQ  conspire  pour  Elisabeth  d'Orléans,  1 50.  Livre  Sens  à  Robert, 

de  Russie  i  XXVIU,  265.  156.  Sa  mort,  213. 

LESTRAUGE,  du  parti  huguenot;  LEUTRON  (le  baron  De),  général 

console  Coligni;  XIX,  71.  piémontais  ,    prend  Asti;  dégage    la' 

LE  TELLIER  (michbl),  chancelier,  citadelle  d'Alexandrie  ;  XXVIII ,  397, 

est  nommé  secrétaire  d'état;  XXlIl,  398. 

537;  XXIV,  25,  72.  Négocie  à  Ruel,  LEUWIGILDE,  roi   visigbth;   ses 

260. Emploie  des  agens  provocateurs,  alliances  avec  la  famille  austrasienne; 

292.  Mission  que  lui  donne  Gasten,  I,  268. 

364.  Son  renvoi,  382,  383.  Contribue  LE  VEAU  DE  RAR, bailU  d'Auxois; 

opacifier  la  Guienne,  484,485.  Somme  Bourguignon ,  est  introduit  dans  Paris; 

le  chapitre  de  Paris  d'administrer  l'ar-  est  nommé  prévôt  de  ^tte  ville  ;  y  cbm- 

cbevêché,504.  Son  habileté,  443,603.  bat;  XII,  538,  540,*41.  Ses  exlor- 

Ses  travaux  avec  le  roi;  XXV, 7,  Son  sions,  544. 

portrait;  ordre  qu'il  a  établi  au  minis-  LEVIEUX,  échevin  de  Paris  ;  insulté 

^rede  la  guerre,  13.  Ses  fonctions,  par  la  populace;  XXIV,  438. 

59.SesordresàM«nedeNavailles,33.  LEVINGSTON   (le  barow  de)  ac- 

R  centralise  l'administration  ;  réforme  compagne  en  France  Marie  Stuart  et 

l'armée,  41 ,  42.  Son  acharnement  con-  son  frère  ;  XVII,  368. 

tfe  Fouquet,  70.  Prospérité  publique  LEVIS    (gCy  de)  reçoil  le  comté  de 

^tt«  à  son  activité,  95.  Devient  l'en-  Mitepoix  ;  VI,  300.  Amène  desrenforts 

Demi  de  Turenne,  li^2.  Apaiselaque-  à  Simon  de  Mbntfort,  401.  Lés  frères 

^h  du  jansénisme,  140.  Négocie  la  de  Termes  lui  rendent  leur  château; 

P*»«  A'Aix-la-ChapeUe,  163  et  suiv.  VII,  69.  Fief  qui  lui  est  accordé,  73. 
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4m,  90.  «owpin  «Mitie  lu;  le  tee;  «•  aMI; 

LEVIS  (iKMi  Ds),  ûre  de  Mire-  XXI,  394  à  191. 

^z  ;  ses  aÛMÎoiit  m  Espagne;  XV ,  UBUIN(iAWT);MiT«ins«ffoTtefMr 

427.  amwetMr  les  SeiMs;  H,  2^. 

LEVIS  DB  BOREPOTX  (niH  m),  UCflTENST£lN(uiPBiilCKM)^ai. 

5ille  Limonz  k  la  tète  des  cstludiqttes;  basBadeur  4e  l'eMperenr  i  Paris;  uaa* 

LVIII,  3S4.  veiUion  qu'il  signe  pour  la  facificilân 

LEVIS  (lb  €IBTauer  se);  ses  opéra-  de  la  Corse  ;  XXViO,  910.  A  k  eaB- 

lioBs  au  Canada;  XXIX,  134.  mandenent  de  Taraiée  d'Italie;  so 

l£YD£(LBaABQDi8DK),  gonvemeur  promesses  ao  roi  4e  Sardaigne,  396. 

40  Dunkerque;  est  taë;  XXIV ,  570.  Gagne  la  bataiUe  4e  Plaiaaee,  399  « 

l£YOE  (lk  mabqois  as)  iait  la  eon-  401.  ^ 

pâte  de  la  Sardaigne;  XXVU ,  287.  UE  (de),  «inspire  eoiitre  Hanm; 

Puis  ceUe  de  la  Sicile,  330,  331.  XXIV,  30. 

LEYVA   (aktohk)  db),   prend  la  UETHEK,  lieutenant  de  Fi>M&ic; 

fuite  k  la  bataille  de  EaveaBe;  XV,  décidedela  victoire  à  Tergaa^XIlX, 

M2 .  OmuMode  PaTieassiëgé  par  f  ran-  213. 

$ois  j*'  ;  sa  constance,  223, 224, 228*  LIGNAC  (Guillaume  de)  conduit  des 

Sa  sortie  pendant  la  bataille;  ses  sol-  renforts  en  Castille;XI,  493.  H^^Mâ- 

4ato  tuent  les  prisonniers,  2^7.  Lieu-  tion  dont  le  cbarge  le  dne  defiany, 

tenant  de  Bourbon,  284.  Défend  le  Mi*  525. 

Unais;  aux  prises  avec  Saiat-Pol;  le  LIGNE  (uBPawcE  db),  pnsianiflri 
bat  à  Landriane  et  le  fait  prisonnier ,  Lens  ;  XXIV,  1 74.  Batte  par  TafKBBy 
325  à  327.  Sa  férocité;  ses  exactions,  572.  Vice-roi  de  Sicile  ;  XXV,  331. 
328.  Continue  à  commander  les  forces  LIGNE^G,  agent  de  Mayenne  an- 
espagnoles  du  Milanais,  339.  Général  près  de  Henri  i?;  XXI,  34  f. 
de  la  ligue  italienne,  415.  Oppression  liGNEROLLÉS ,  écuyer  du  èm  de 
fu'il  exerce  sur  Sforza,  420.  H  prend  Nemours;    son    airestaiion  ;   XTID* 
possession  du  ducbé  de  Hilan,  469.  242.  Est  assassiné;  pour  quelle indis- 
Armée  qu'il  rassemble  pour  le  défen-  crétioni  XIX,  107  à  109. 
dre,  490.  Position  qu'il  prend,  498.  Sa  LIGNONVILLE  prend  porta  la TÎc- 
fiUe  demandée  en  mariage  par  le  mar-  toire  de  Goutras  ;  XX,  272. 
qnis  de  Salucea,  503,  504.  Reioint  LIGONDE,  cbef  caAoliqae;  safé- 
par  Vemperenr,  504.  Le  conjure  à  ge-  recité  ;  XVIII,  309. 
noux  de  ne  poiot  entrer  en  Proyence,  LIGONIER ,  prisonnier  à  LawieU; 
508.  Sa  mort;  ses  derniers  conseils  à  XXVIII,  443.  Louis  xv  le  renveiesir 
Gbarles,  519,  521.  Par  qui  remplacé,  parole;  mémoire  dont  il  est  porteur, 
523.  Accusé  d'empoisonnement,  528.  453. 

L'HOSTE  (hicolas),  commis  des  af-  LIGUORI,    évèque;    accorde  jrk 

Sûres  étrangères  ;  sa  trahison  ;  sa  mort;  princes  le  drqit  de  vie  et  de  mert  sor 

XXII,  103.  les  antres  hommes  ;  XX,  114. 

L'HUILLIER,^rév6tdesmarchands  LILLE-ADAM  (le  sire  db),  A«- 

de  Paris  ;  préside  le  tiers  aux  États  de  gnac,  passé  aux  Bourguignons  ;  Uit 

BloU;  XIX,  405.  Signe  le  cahier  de  519.  Une  porte  de  Parts  lui  esilinée; 

Tordre  et  le  présente  au  roi,  438.  Est  il  entre  dans  cette  ville,  538.  Saisit 

gagné  à  Henri  iv  ;  XXI,  256.  Ce  qu'il  lapersonnedu  roi,  539.  Renforts  qa^ 

obtient,  257.  Où  attend  le  roi,  260.  reçoit  ;  ses  extorsions  ;  laisse  maB» 

Il  lui  présente  les  clefs  de  Paris,  263.  crer  d'Armagnac,  544,  545.  Est  nom- 

LiANCOURJ  (de),  assiste  à  la  mort  mé  maréchal,  548.  Perd  Poaloasepar 
de  Henri  m  ;  XX,  543.  Epouse  GabridOe  surprise,  676 ,  577 .  Mission  que  bn 
d'Eatrées;  XXI,  832.  Est  du  conseil  donne  Jean-sana-Peur,  S73.  Sour- 
de régence;  XXII,  176.  Est  dans  la  restation,  609.  Troupes  qn'H  rasst^ 
vnitute  de  Henri  iv  à  aa  mort,  131.  ble  ;  XIH,  48,  àO,  U  coaunande  dans 


Paris  pi^ur  le  duc  de  Bpuriiegne,  14a.  UONCY  fidt  mettre  eu  fwUijte  le 

Il  marche    sur  Lagny^    î II ,   2li.  jjésuite  Lavalette;  XXIX,  2281. 

Demande  des  secours  pour  Paris,  249.  ,     LIONEL,    duc  de  Clarence,  |ik 

Chassé  de  cette  ville  par  les  Anglais  ;  *  d'Edouard ui  ;  sou  mariage  ;  sonTjoynge 

&Usa  jiaix  avec  Charles  vu,    262.  en  Fiance  ;  XI,  82.  Sa  mort,  99,  ISft^ 

Tilles  ^u'il  lui  ramène,  263.  H  hat  un  LISBONNE  ;  tremblement  de  teia» 

coips  anglais,  271.  Rentre  le,  premier  qui  dévaste  cette  ville  ;  XXIX,  69- 

dansPaois,  273.    Surpris  à  Pontoise,  LISET,  président  du  parlement  de 

.3<M.  Il  est  tuédand  Bruges,  305^  306.  Paris;  sa  querelle  avec  les  Guises; 

LILLE-ÀDAM    (  PHiLiPPB    vuxiisas  XVII,   363.   Se   concerte  avec  le  vi 

oe},  grand-maître  des  chevaliers   de  pourle  jugement  du  maréchal  deviez, 

Saint-Jean   de  Jérusalem;  capitule  à  383.  Ses  discours  àun  lit  de  justice, 

Rhodes  ;  XVI,  180,  181.  386.  Ses  débats  avec  les  Guises;  sa 

LILLE-JOURDAIN  (nsaNiao  se),  disgrâce,  397,  398. 

frère  de  Jourdain  de   Lille,  sire  de  L'ISLE  (jeas  de),  bourgeois  de -Pa- 

Casanbon  ;  obtient  la  restitution  des  ris  ;    son  zèle    pour   la  liberté^  X  » 

biens  confisqués  sur  ce  dernier  ;  IX,  512. 

413,  414.   Commande  Tannée  royale  LISOIS  Voy.  Étiienrie,  prêtre  d'Or- 

du  Midi;    X,  162.  Ses  succès,    171.  léans. 

Est  opposé  au  comte  de  Derby,  250.  XISOLA  (le  barûs  de)  combat  dans 

Sesichecs,  251  à  254.  Revanche  qu'il  un  écrit  les  prétentions  de  Louis  xiv 

Teut  prendre,  255.  Sa  défaite  à  Aube-  sur  les  Pays-Bas  ;  XXY,  129. 

roche  ;  U  est  prisonnier,  256 .  Position  LIUDBERGE,  fille  de  Didier  ;  femme 

gue  lui  fait  le  traité  de  Brétigny,  573.  de  Tassilon,  excite  Tinimitié  de  soa 

LILLIEROOT,  ambassadeur  de  Suè>  mari  contre  Charlemagae;  II,  809. 

de;  sa  médiation  pour  la  paix  générale;  LIUDWIT,  duc  de  Pannonie;  sas 

XXVJ,  202.  députés  àLouis-le-Débonnaire;  II,  417. 

LILLIERS  (le  chevalier  de)  ;    sa  Résiste  aux  lieutenans  de  rempepeur^ 

mission  relative  à  la  régence  ;  XXVU,  448.  Son  pays  dévasté,   449.  €onk- 

228,365.  ment  augmente  sa  puissance;  est  asaas- 

UMEUIL  (la  demoiselle  de)  ;  ses  sine,  456. 

amours  «^«cle  prince  de  Condé  ;  XVIH,  LIUTBERT,   évêque  de  Mayenee  ; 

l'  sa  conduite  à  la  chute  de  Charle^-le'* 

LINANGES    (le    priucis   »r)  ;   son  Gros;  III,  272. , 

poste  à  la  baUille  de  Cassano;  XXVI,  LIUTDOLF,  ambassadeur  d'Othon- 

^^^«  le-Grand  au  concile  de  ^Trêves;  III, 

UNGESTER   (jear),  Tun  des  ora-  438.            . 

teurs  de  la  ligue  ;  XX,  1 36 .  Comment  LIUTGARDE,  fille  d'Othon  ;  épouw 

annonce  la  mort  de  Catherine  de  Mé-  Conrad  de  Worms;  III,  405. 

^is,  473.  Déclare  dans  un  sermon  LIUTPRAND,  roi   des  Lombards;, 

^  Vou  ne  doit  plus  obéir  à  Henri  de  seconde  Charles-Martel  contre  les  gar- 

Taloia,  477.   Le  dénonce  au  peuple  rasins;  II,  140.  Ses  démêlés  avec  If 

comnie  idolâtre,  503.  Son  zèle  pour  pape,  147.  Effet  de  l'intervention  do 

Henri  iv  après  sa  conversion  ;  est  ad-  Charles,  148.  Mort  deLiutprand,  149. 

niisprès  de  lui;    mot  du  roi;  XXÏ,  LIUTWARD ,    évêque  de  VerceU; 

276,  277.  accusé  d'adultère  par  Charles-le-Gros; 

LINCOLN,  généralaméricain  ;  battu  III,  270.  Part  qu'il  prend  à  sa  déposiU 

ParCornwams;XXX,  190.  tion,  271. 

LINDSEY  (lb  comte  de);;  flotte  an-  LIVAROT»  second  de  Quélus  ;  sur- 
glaise qu'il  conduit  à  la  Rochelle;  vit  à  ses  blessures;  XIX,  498,  499. 
^  peut  forcer  rentrée  du  port;  XXIII,  Est  tué  en  duel,  501. 
'2  à  74.  LIVIA  (le  duc  de)  ,  lieutenant  de 
,  I4NIÈRES  (li  rBUi)f  We^^wr  <^e  don  Carlos  en  luUe;  XXYIII,  1 IS. 
*^^\v',  XXYft  492.  LIWY   (l'brwtï  he)  hrOlé  vif  à 
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Pans  comme  luthérien;  XVI,  254. 

LIVRY  (l'abbé  de)  ;  sa  mission  en 
Espagne;  XXVH,  594  et  suiv. 

L1ZET  (pierre),  a^Yocat-général,  re- 
vendique au  nom  de  François  i^  une 
partie  des  fiefs  du  connétable  de  Bour- 
bon; XVI,   173,  174. 

LOBKOWITZ  (le  coxtb  de),  mi- 
nistre de  l'empereur  ;  gagné  par 
Louis  XIV  ;  XXV,  51  î,  553,  256.  Ses 
négociations  sur  la  future  succession 
d'Espagne;  XXVI.  571. 

LOBKOWITZ  (le  rRn«CE  de);  sa 
belle  défenseà  Messine  ;  XXVII!,  1 19. 
*Aux  prises  avec  de  Broglie  ;  d'abord 
vaincu  à  Saicé  ;  reste  maître  de  la  cam- 
pagne, 543  et  suiv.  Marche  sur  Na- 
ples  ;  livre  le  combat  nocturne  de  Vel- 
letri  ;  bat  en  retraite,  394  à  359.  Ne 
défend  pas  le  passage  des  Apennins  ; 
est  remplacé,  387  et  suiv. 

LODÈVE  (GUILLAUME  de),  amiral 
français  ;  vaincu  et  fait  prisonnier  sur 
les  cdtes  de  Catalogne  ;  VIII,  369. 

LODON,  gentilhomme  de  la  reine 
de  Navarre;  son  arrestation;  XX,  70. 

LODRONE  (le  comte  de)  ;  troupes 
qu'il  lève  en  Italie  pour  Philippe  ii  ; 
XVin,484. 

LOGKART  (lord);  son  entrevue 
avec  Mazarin  ;  XXIV,  587. 

LOCKE  ;  son  voyage  en  France  ; 
ses  observations;  XXV,  309   [note). 

LOEVtl^DALH  (le MARÉCHAL,  COMTE 

de)  ;  ses  victoires  en  Russie  ;  XXVIII, 
564.  Ses  services  en  France,  406, 407. 
Places  hollandaises  qu'il  prend,  44 1 . 
11  enlève  d'assaut  Berg-op-Zoom,443, 
444.  Il  investit  Maëstricht,  455,  456. 
¥  entre,  458. 

LOHÀING  (le  SIRE  de],  avocat  de 
Jean-sans-Peur  à  Chartres;  XII,  313, 
814. 

LOHEAG  (le MARÉCHAL  de),  l'un  des 
^éhéraux  et  conseillers  de  Charles  vu; 
opérations  de  guerre  et  événemens  po- 
litiques auxquels  il  prend  parti  XIII, 
374, 380,  386,  479,556,  627,  641; 
XIV,  3,  58,  34.  Est  destitué,  81.  En- 
gagé dans  la  ligue  du  bien  public,  164. 
Est  réintégré  dans  ses  fonctions,  195. 
Son  peu  de  scrupule  comme  homme  de 
parti,  198.'  Reçu  en  grâce  par  le  roi, 
207,  Attaque  le  duc  d'Âlençon;  ses 
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svceès,  534 .  il  dissuade  le  roi  de  se 
rendre  à  Péronne,  567.  Attaque  d'Az- 
magnac,  591.  Est  de  l'assenâbléé  des 
notables,  350. 

LOIR  (ROBERT  de),  l'on  des  assas- 
sins de  Jean-sans-Peur;  XII,  583. 

LOISEÀU  DE  MAULEON  plaide 
pour  la  famille  de  Calas;  XXIX,  594. 

LOISEL  purifie  les  registres  des  tri- 
bunaux ;  XXI,  570. 

LOISEL,  conseiller  aa  parlement; 
son  arrestation  ordonnée  ;  il  s'éviàe; 
XXIV,  513. 

LOISELEUR  (kicolas)  chargé  d'es- 
pionner Jeanne  d'Arc  ;  XIII,  184. 
Conclut  à  ce  qu'elle  soit  mise  à  la  tor- 
ture, 186,  187. 

LOLLARDS,  sectateurs  anglais; XI, 
514. 

LOMBARDS,  éloignés  des  frontières 
de  l'empire  jusqu'au  sixième  siècle;  1, 
150.  S'allient  aux  Avares;  anéantis- 
sent les  Gépides,  318.  Cèdent  leor 
territoire  aux  Avares  et  passent  en 
Italie  avec  des  Bulgares  et  des  Saxons, 
353.  Leurs  irruptions  en  Provence, 
353  à  355.  Suppriment  l'aatorïté 
royale,  325.  Mis  à  contribution  par 
les  Austrasiens,  367.  Exemptés  par 
Clothaire  d'un  tribut;  II,  8.  Entourent 
et  menacent  le  duché  de  Rome,  183. 
Voy.  Astolphe,  puis  Didû*^- 

LOMENIE,  secrétaire  d'état;  victiffle 
de  la  Saint-Barthélémy  ;  XIX,  174. 

LOMÉNIE,  ambassadeur  de  Hen- 
ri IV  en  Angleterre;  ses  reproches  l 
Elisabeth;  XXI,  419.  Est  secrétaire 
d'état;  XXII,  13.  Voy.  Brienne. 

LONGNAC  (honpesat  ,  baron  de) 
propose  de  tuer  le  Béarnais  ;  XIX, 
435.  Devient  favori  de  Henri  m;  XX, 
371,  400.  Se  charge  de  tuer  Guise, 
459,  460.  Coup  qu'il  lui  porte,  461 
Poste  qu'il  fait  donner  à  Du  Goast, 
494.  Sa  disgr&ce;  sa  mort,  495. 

LONGNY  (louis  de),  maréchal  de 
France  ;  sa  nomination  ;  XII,  380. 

LONGUEVAL  (  Nicolas  de  rassi, 
SIRE  de)  ;  forces  françaises  qu'il  con- 
duit en  Gueldre;  XVII,  118.  Est 
chargé  de  couvrir  la  Picardie,  154.  Sa 
disgrâce,  304. 

LONGUEVILLE  (charles  d'arto^» 
comte  de)  est  reçu  en  grâce  »*  'nn^ 
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cheTalier  par  lé  rdf  lèan;  X,  376.  qai  lot  est  promise ,  278.  Il  convoite 

Présent  à  Uezëotttion  du  c^mtc  d*Har-  le  Havre,  295.  Son  arrestation,  299, 

ooart,  461.  Prisonnier  à  la  bataille  80B.  Efforts  pour  soulever  la  Normal^> 

de  Poitiers,  470.  die  en  sa  faveur,  3Û2  »  308 ,  315.  Sa 

LONGUEVILLE  (clavde^^,  dcg  de)  Kberté  demandée,  346,  349.  Promise, 

entre  en  Italie;  sa  retraite;  XVi,  159.  863.  Et  accordée,  369,  370.  Prend 

Passe  le  mont  Genèvre,  204.  parti  pour  la  cour,  401 . 

LONGUEVILLE  (léomorb,  dUc  de),  LONGUEVILLE  (akne-gsneviève  JOt 

prisonnier  à  Saint^uentin ;    XVIII,  doorbok-coudé ,  doghbssb  de);  com- 

53.  Siège  au  lit  de  justice  de  Rouen ,  ment  sa  réputation  attaquée  ;  XXIV, 

397.  Escorte  la  reine-mère,  437.  Siège  27.  Démarche  de  Gondé  pour  l'entrat- 

i  l'assemblée  de  Moulins,  465.  Il  fait  ner  dans  la  Fronde,  238 ,  239 ,  245* 

inbumerCondé  ;  XIX,  47.  Dunne  asile  Agite  Paris ,  247  à  249.  Son  mobile , 

à  Lanoué  ;  le   coudait  à  la  cour,  203,  258 .  Son  entrevue  avec  son  frère,  270. 

204.  Est  au  siège  de  la  Rochelle ,  225.  Son  caractère  hautain,  2K3.  Elle  tente 

Incidemment  nommé,  369.  de  soulever  la  Normandie  ;  s'enfuît  en 

LONGUEVILLE  (herri  i«,  duc  de).  Hollande ,  302 ,  303 ,  808.  Revient  à 

alUé  des  Bourbons  ;  XX,  456.  Sauve  Stenay;  gagne  Turenne  au  parti  des 

Senlts ,  526  et^suiv.  Rejoint  Vannée  princes,  310,  31 1 .  Traité  qu'elle  signe 

suisse,  533.  Epanchemén»  qu'il  ar-  avec  lui  et  1* archiduc  Léopold:  elle  est 

T^te;  sa  réserve  à  l^égard  de  Henri  iv;  déclarée   coupable  de   lèse -majesté, 

XXI,  7. Part  pour  la  Picardie,  19,  37,  331,  332,  407,  475.  Dévouement  de 

92.  Secourt  le  roi  k  Arques,  32.  Gom-  la  princesse  palatine  pour  elle ,  353. 

bat  à  la  journée  âe$  farinée,  101 .  Son  Amitié  que  lui  porte  La  RochefoncauU, 

rôle  dans  le  parti,  111.  Convoi  qu'il  361.  Conditions  que  lui   propose  la 

intercepte,  298.  cour,  363.  Son  retour  à  Paris,  370. 

LONGUEVILLE  (hbrri  n ,  duc  de),  Suit  son  frère  à  Saint-Maur,  382.  Elle 

gonverneur  de  Picardie;  XXII,  216,  veut  rallumer  la  guerre,  399,  401, 

282.  Sa  position  à  la  cour,  218.  Il  la  404.  Elle  agite  Bordeaux,  430  etsuiv. 

quitte,  838.  Sa  rivalité  avec  Concini ,  Brouillée  avec  La  Rochefoucault,  482. 

341.  A  quelles  conditions  fait  la  paix.  Offres  que  lui  fait  le  roi  d'Espagne; 

355  à  843.  Places  dont  il  prend  pos-  elle  négocie  avecVendôme;  fait  la  paix; 

session,  ^66.  Réconcilié  avec  la  reine-  se  jeté  dann  la  dévotion,  483  à  486.  Sa 

mère,  388*  Largesses   qu'il   reçoit,  retraite,  500.  Son  zèle   janséniste ç 

389.  Son  rétour  à  Paris;  son  mariage,  XXV,  139,  140.. 

406.  il  agite  la  Picardie,  462.  Succès  LONGUEVILLE  (  Charles  -  parw, 

dn  roi  contre  lut,  464.  Jaloux  do  duc  dvc  de),  tué  au  passage  du  Rhin;  XXT» 

^^  Gaise;  XXIII ^  18.  R  commande  241. 

Vannée  de  Bourgogne;  puis  celle  de  LONGVIG(iACQfiBLniE ne), duchesse 

'Weymar ,  ^20 ,  872.  Il  doit  passer  le  de  Montpensier;  avis  qu'elle  donne  aa 

Rhin;  sa  maladie  ^  par  qui  remplacé,  prince  de  Gondé;  XVIII,  171.  Média- 

422.  Ses  opérations  en  Piémont,  519.  trice  entre  les  Bourbons  et  la  reine- 

Ses  amours  avec  M»"  de  Montbazon;  mère,  183.  Sa  mort,  297. 

XXIV,  27.  Négociateur  du  traité  de  LORÊ  (ambroisb  de)  secourt  Of» 

Westfèalie,  179/ll(2.  Mépris  qu'il  léans;  poursuit  les  Anglais  en  retraite; 

^tda  soul^ement  de  Paris,  214.  XUI,  124,  127,  132.  Victorieux  à  Pa- 

Récessions  ^'il  exhorte  la  reine-mère  tay,  136.  Gloire  de  son  nom,  17$. 

^  &Âre,  220.  Coiiféreoee  à  laquelle  il  Livre  la  bataille  indécise  de  SainW 

**n<to,  !|t7.  GoBdi  cempte  l'entraîner  Gelérin ,  196.  PiUe  la  ïotre  de  Gaen, 


f«>i«Mnt  de  Nonbniie,  269.  Réeon-        LORIA  (âoGninB},  amti^  gâjélM; 
«tt4  mémCtmêé^  2t6.  Pkêe  de  sAreté    ses  aneoès  contre  lOharl^  '  d* AbJou  ; 


yVÊi  316,  SftTietoiMMi  la  flotte firo»  LORRIS  (HDMwr  9E),^1iMAcHn 

jSf^le  à  M%lto,  3fr7.  Sa  victoire  sur  du  .roi  de  France  Jean  ;  sa  fibite;  1» 

la  flotte  MpolitaiiBe,  368.-  £el  appelle  417.  taigeeee  du  loi  en  sa  favear, 

90  Caldogae,  367.  Sa  victoire  sur  h  480. 

flotte  fmgaise,  369.  Sec^ode  victoire,  ,  LORRIS  (ogiuabbib  inr),  a«taiir  de 

171.  Rvnragelee  côtes  du  Langsedoe,  la  première  partie  du  Rooia»  d»h 

39 1 ,  392 .  Sa  noeveUe  victoire  dans  la  Rose  ;  XIII,  589. 

lade  de  Neples,  396.  Batta  par  le  LOS  VELEZ  (ui  iCdiQinK  M)  est 

eorate  d'Artois,. 406,  407.  Positioa  nomiDë  vice-roi  de  Gatalogae;  viflei 

^^il  occupe  peadant  le  congrès  d'A-  qu'il  prend  ;  ses  atrocités;  il  édieue  i 

nagni,  SOI.  Scrupules  que  le  pape  fait  Barcelone;  est  envoyé  en  ilalie;XX]n, 

naître  chez  lai;  IX,  11.  Il  seconde  465  à  467.  Vice-joi  de  Sicile ;asolè- 

les  Français,  60.  Etranges  oooftdencee  vement  qu'excite  sa  tyrannie ,  148 1 

<|«e  lui   aurait  .faites   Boniface  viii,  14ft.  Gomment  perd  Alesaio;  sa  mert, 

f4bi  246.  XM,  151. 

LORGES  (acgcES    HonrçeHvmv,  LOTHAIRE,  fils  de    Hagnes,Ni 

tiRB  as)  dé^nd  le  oours  de  la  Marne;  d'Italie;  son  mariage;  III,  997. 

XYII,  205.  Conduit  des  troupes  ea  LOTHAIRE,  roi  de  France;  sa  saSs- 

Ecosse ,  S58 ,  25 9*  Ses  escarmoucbas,  sanee;  III,  4 1 0 .  Son  avènement;  aoa  sa^ 

267.  ore  ;  ilafcompegne  Hoguen  au  siège  de 

LORGES^ lieutenant  de  Gondé;XX,  Poitiers,  448,4^7 à 459.Assié9e]ecii&> 

192<  ,  teau  de  Gouei  ;  se  rend  anprèeie  5aio(- 

LORGES  { ui  MAftâcH^L  ncc  db  )  est  founo,  463  à  465.  ReçoitilwBiiaagede 

de  la  Fronde  ;  XXIV,  350.  Sa  retraite  Thibault  et  ses  conseils;  tend  des  «n- 

après  la  mort  de  Turenne;  XXV,  297,  ])iloh68èRioli8fd-san»*Peurt  gaetreipn 

296.  Est  envoyé  en  Guienne;  XXYIi  s'eusuit;  forcé  à  la  paix;  son  impais» 

27.  Puis  sur  le  Rhin ,  52.  Ses  opéra-  sanoe  è  profiter  de  lài  losnoritd  des 

tions,  71,  72,  96,  100,  120,  126  et  jirinces  du  Midi;  sa  iidonaie  earns 

tMiiv.«  146, 148  e^  eoiv.,,  184.  JI«gues4^apel  ;  se  présenoa  à  h  eoar 

.  LORRAINE  (jsâii  .na).,  cardinal;  .de. son  onde;  son  mariage;  voile qai 

cemn««at  influence  Télefitien  après  k  cOuTre:  aexk  hist(âre;   sa   médàHanlé} 

inort  de  aément  vu;  XYI,  443-  Abt  468  è  476;  Sa  lutte  atCQ  Ô&so  U, 

aiste  au  supplice  4e»  protestans  de  .47dè482.  Il  ekitre  enLQmdnr,pnad 

^aris,  462.  Empêche  Brioo  d'attaqner  Verdun  ;.  le  rend  et^iai«  la  paix  ;  Htrie 

Verceil,  489.  Ses  pouvoifs  pour  .né-  .son  fils,  en   Aqoilaiiie;  mépris  qaH 

Meier  avec  Temi^erevr^  49t.  Suspend  inspire  ;  galanterie»  de  sa  femms;  sa 

^»  Itostilités ,  puis  jr^o»9t./ee.pi»nisei,  autrt,  487  h  489.  iqijMttvri  par  sfes 

498.  Obtient  du  pape  une  promesse  à»  -effort  peur  se  faire  des  créainres;IT, 

.nentaraliié  ;  anaence  k  la  conr  la  gnerre  15  -  , 

eomme  imminente ,  500,  M^ociatenr  ;  |«OTHAIRE>I«^  emperenT,0)avsne 

^O^r.la  p^^,  41/56/  Présent  aax  e»^  .la  Bavière  ;  est  predamé  easp^reur;  n, 

Jtiens,  de  l'empereur,  et  dn  xei^  XVni,  éia,.433«  442.  Reçoit  l'Italie;  épeaie 

10.  Assista -è  J'expédition  de  Rpueeil-  ;Hesmang||'de,  449,   45l.  Passe  ks 

ion,  127.  Accompagne  le  roi  à  UiRo-  monts «•  4i^..  Comonn^  par  lef«p«^; 

elielle,,  137.  Bst  an  de.  ses  pcjncipena:  i  revienir  «nrFrenee  ;  apprend,  le  ftifflitte 

«epseillers»  S69v  Est  du  eenseÛj^e  .4e  dejux.d^  sen  effimmj.reteaineai 

.^pri  fi;,,8on  ina^ence,.a04,,305.  Sa  Italie;  ave0  fneà^  nii9aiiMi;  saoMtt 

mort,  3^6.          (        .    ..«               i  iqu'Uft^t  prètor.a|a:Rô|n«iB^,.4&7à 

i,  lORRA^NE  (uB.  ç^Ey^1^K  »eJ  ,  *»-  .  460.  fixité  <witreiflen  pètf  £  46ir-  «en 

.y.ou  dp  Monsieur;  son;arreetatien3  pm  n^pententepie^l;.  ji  nMybnisar  MEe- 

.exi^SlX^V,  174,  .;17&.  Aeensé  déjà  ..pagp^,  46»,  42a«4iH*4«.Mewbftde 

.9¥^^  d9i,M^4aaa ,, ,193,  et  ^uiv.  Ifégo-  feane . CbMrlei , ^7^3»  M».  {(«ismWe 

:«>»rl^  iê  familki.^J^^uellf  ^'^ag|loie  .jdee^oj^ie»  enfttiiftt  Ml,i5».i4i|gti»e 

;l«'f»Aîi?P^>i*T«t|8WY. ■>  vUiré7elt&4e.«nMr|«èM.w^]^tfie 

$£                              «Si  j.noVi  t^b  n'oir'vi    ib  vut-m.»  Mi't 
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dtt  parti;  ses  teiigeiftn««s;  ^ùppOM'lc  la  tfréaemeBt;  il  t«utr  défMmilfer  son  tthe 

dtfpoBÎtio&dë^soâpèn;  demeure  cfbargé  Ûharlee*; -Til ,   tl&  Ir  tiT.  Seeend» 

dv  gDttferaemefft;   feiblesse   de  soa  Gharlès^e-Ohâuve,  1  $?.  S<m  eittrerae 

{NOli;  de  ses  lamières  ;  de  son  rttrac-^  avec  ses  oneles,  tyT,  Soir  double  m»-» 

tèra;  il  se  réconcilie  atec  Loms;  Im'  nage;  procès  aeandaletix,  tikeistày, 

li^re  ses  propres  partisans;  signe  le  Ses'  lutte»  à  ce  sujet  atee  l'aalerité' 

premier  leur  sentence,  7  à  15.  liigné  ecclé8Îasti([ue*,  ses  voyages  en  Italie; 

&e  Bonveaa  ;  amène  arec  lui  le  pape  ;,  ses  succès  contre  les  Musulmans  ;  rë» 

flon  succès;  il  eti)e  Judith  et  Charles;  ception  qu'on  lui  fait  à  Rome  ;  il  est* 

eal  chargé  de  la  garde  de  Fempereur,  invité  à  une  communion  solennelle; 

19  à  ?3.  Ses  actes  pnhlics  ;  il  fait  ren*'  adjuration  que  prononce  le  pape  quand 

fermer  Louis  ;  est  présent  à  la  confes->-  lui  et  ses  compagnons  reçoivent  la 

sion  publique  de  ce  prince;  estsom--  communion;  leur  mort,  1*5 1  à  157. 

mé  par  ses  frères  de  le  traiter  avec  LOTHAIRE,  troisième  fils  de  €har^ 

pias  d'égards;  voit  son  pflfrtt  se  dissi*-  les-le-Chauve  ;  moine,  pfiis  abbé;  sa* 

per;   laisse  son  père  «n  liberté;  sa  mort;  Ifl,  t'S9. 

ftnte;  sa'  victoire  ;  ses  troupes  Taban-  LOUGHART;  son  rMe  dans  la  Ugue  ;- 

donnent;  il  obtient  son. pardon;  est  ré*  XX,  133: 

dtiit  à  ntalfe;  s'y  fortifie;  le  titre*  LOUGHART,  du  conseil  des  IHx, 
d'empereur  lui  est  enlevé;  sa  maladie;  nommé  pïr  les  ligueurs  ;  exécutions 
pT«nd  les  armes;  quand  ajourne  les  qu^il  fait  faire;  XXI,  135.  Son  arrcs- 
Îi6stilités,55  ,  98,  31  à  40;  Avances  tation;  son  snpplice;  189. 
que  lui  fait  ^dttb;  il  partage  les  ^ro-  LOUIS  I^  (LKlyteonnAïAE) ,  roi  de 
vinces  de  l'empire  Kttc  Charles;  son'  France'  et  empereur  ;  sacré  à  trois  ans 
lot,  412  à  45.  A  la  mort  de  son  père  y  roi  d'Aquitaine;  If,  tHd.  Etendue  dei 
rëclnme  Vempîre;  demande  le  serment  son  ro;^aune;  ses  états  attaqués  par 
de  fid^Kté'à'  toutes  les  provinces;  !son'  lès  Sarrasins,  945.  Assiéj^e  Huesca, 
message  à  Charles  ;  veut  arrêter  les  3éO.  Apparaît  à  la  cour  de  son  père , 
bMtilitës  contre  Pépin  ;  sësluttes  avec  36 1 .  Seconde  le  roi  des  AstnrieS,  365. 
Louis;  avec  Charles^  5S  à  56,  60,  61.  Prend  'Barcelone /  394.  Lot  que  son 
H  TaHie  Pdpin;  perd  la  fiataflle  dèi  père  lai' destine ,  405.  Gbntiimé  la- 
Pontenay;  sa    retraite,    65   k"B7.  guerre  contre  les  Musulntens,  407.  Ses* 
Abandonné  d'âne  partie  dé  son  artnéé;"  éehecs,  41*0.  Ses  tiilêns  militaires  ;  sft 
pourquoi;  dévasté  son  palais  d'Ai3f-{a-  faiblesse  administrative;  ses  largesses; 
Ghatpelle;  se  retire  èr-I/fott;  Sa  i^oliti-'  Gharleteagne  l'investit  de  ton^   ses' 
que  en  Saxe  Tcoiftraire  à  celle  dte  Char*  titres;  il  pfend  Ini-mêmè  1»  eouronne 
temagne  ;  ses  effets  ;  îl  signe  le  traité  sur  Tautel;  part  pour  l'AquHaine;  416, 
de  Ttrdun^  sa  part  est  appelée  de  soni  41  T.  Son  âge  à  la  mort 'de  son  pètef 
û6m  ta  Lorraine,  T3  ï  77.  lF«dncè4a'  sa  feim«4le;  sesprécédtos;:  sa  brttohre;' 
nn  comté  anr  Normands;  ses  cOnven-'  S(jn  àmiour  de  la  jttstice';  sa  piété' en- 
tions av^  Louis ,  104 ,105.  TëmOin  thousiaste  ;  son  hontUe  dëflSrèncê  pintr 
inerte  des  ravages  des  Normands,  1^06.'  l'opinion  des  prêtres  ;  Jugé'plus  propre 
Sa  «onférenee  avec  Charles^,  sa  lài'ala-  an  content  qu'au  trône;  ses  profêts  de 
die;  partage  deises-  EUité^;  i!  ^retett*  vie   monastiqtiet  et  db  :  réforme'  des 
nmbAr  de  moine'  et  meurt,  f  1 3  à  1  f  5 .'  nttfiurs  ;*  ses  maisons  Toyèfles  ;  s6a  ¥cb^ 
LOl*HAIRE  ir,  empereur;  soil  (HeiB-  notoîev  son  z8fc  '^àtr  Yé  -peuple -ji? 
tion;  met  Aihàn  de  l^inpiereur'  Td  f«fçoit  le  serment  dli^grtinas; 'Chasse 
comté  de  Souabe;  investit  du  coihtff  tes,  femmes  de  «on-  plre^  'pitHife.  W 
de  Bofurgogne  le  dite  dte  ZeSriflghen  i  atfiaÂs  de  seif  siceenrr  èir^uio  l#s  lie^-' 
T,  M3  à  *16.  Sè-dédare  pourlnno-  nlèrei  votentésdé  Chafte^t'sèè^witW 
cent  H,  ^9.  Le-  dondhi^  -ed^  ItOLkf,'  de  internement  f  îl  -rekvMe  9er^m 
Vt4 ,  M*.  8»mort;  rWtfiM^' boùr  8«  en  Ifalfc;  pàrUqn'ilîlWt'l  ^s'fW^* 

«ttcoceslw,  1W).  •'       -     '    ^'  il»ÎT«n<««^«<5lie^«^TT«52ï 

liOTMlRC ,  M  ae-^UftOët  i  84Mf  tien  ;  VtS&Okf»  <tetJ Y«nilP««^  '^ 
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rient  renouvelée;  inqttUia4e  4e  la  conionner  Cliajrlee4e-ClianTe  roi  d'Aï- 
famille  d*A4heUrd;  ses  disgrâces;  il  lamagne;  fermentation  générale,  U4 
seeeuri  Uériold  ;  déclare  la  guerre  à  à  476.  Révolte  des  fila  atnés  de  rem- 
l'émir  de  Cordoue;  son  mécontente*  pereor;  son  armée  l'abandonne;  sa 
ment  contre  Léon  ui  ;  mission  dont  il  faiblesse  ;  il  refose  de  se  £sire  moiae: 
charge  Bernard  ;  réception  qu'il  fiait  à  est  mis  sous  la  tutelle  de  Lothaire;  a 
Etienne  iv  ;  sacré  par  lui  ;  réforme  la  jalousie  ;  son  adresse  ;  sa  persistaaee 
règle  des  chanoines;  fait  réprimer  les  pour  ressaisir  le  pouToir;  sa  récond- 
Sorabes  et  les  Gascons  ;  ne  conteste,  liation  ayec  son  fils  atné;  il  liait  mettre 
pas  aux  Romains  le  droit  d'élire  le  en  liberté  Judith;  exile  les  complices 
pape  ;  de  souverain  s'apprête  à  devenir  de  ses  fils  ;  renvoie  ces  derniers  daas 
sujet  de  ce  pontife;  nouveau  partage  leurs  royaumes;  gouverne  seul;  son 
de  ses  états;  s'associe  Lothaire;  lots  incapacité;  excite  de  nouveaux  méooa- 
de  ses  autres  fils;  fait  marcher  des  tentemens;  III,  b  à  16.  Par  quigoa> 
troupes  contre  sou  neveu  ;  le  fait  juger  vemé  ;  prononce  la  déchéance  de 
et  condamner;  soumet  les  Bretons;  Pépin  et  de  Qernard;  sa  guerre  en 
perd  sa  femme  flermengarde;  sa  dé-  Aquitaine  ;  son  despotisaae  ;  ligue  de 
fiance  contre  ses  parens  ;  il  fait  tonsn-  ses  fUs  ;  il  est  prisonnier  et  remis  en 
rer  les  bitards  deÇharlemagne;.veut  tutelle;  est  renfermé  au  couvent  de 
se  faire  .moine;  épouse  Judith  de  Ba»  Saint-Médard;  vicissitudes  de  l'opinion 
vière  ;  son  empire  dégradé  à  l'intérieur  à  son  égard  ;  mesure  que  prennent  les 
s'étend  au  dehors;  députés  qu'il  reçoit;  chefs  des  mécontens  ;  eonfessitfo  fu'iis 
guerres  insignifiantes  sur  toutes  les  lui  lent  réciter  publiquement;  il  prend 
frontières  ;  pirateries  des  Normands  ;  l'habit  de  pénitent  ;  fausses  consé- 
partage  de  l'empire  ;  mariage  de  Lo-  qnances  que  ses  ennemis  tirent  de  cet 
thaire  ;  grâces  accordées  en  cette  oc-  acte  ;  association  pour  sa  délivrance i 
casion  ;  fréquence  des  assemblées;  IS  à  31.  Est  en  liberté;  se  réoencilie 
Louis  y  fait  pénitence  de  la  mort  de  avec  l'ÉgUse;  reprend  les  armes;  res- 
Bernard  et  de  ses  rigueurs  envers  saisit  le  pouvoir  ;  est  rejoint  par 
AdheUrd  et  Wala,  4S3  â  459.  Ses  ef-  Judith» fait  poursuivra  le  parti  vaincu; 
forts  pour  réformer  TEgUse  et  l'Etat  ;  pardonne  à  Lothaire  ;  partage  eneore 
il  nomme  Lsdlslas  duc  de  Dalmatie  ;  l'empire;  lots  de  ses  fils;  son  sAaibiis- 
son  influence  au  dehors  ;  il  reçoit  une  sèment;  son  projet  de  voyage  en  Italie; 
ambassade  des  Bulgares;  agit  eneore  comment  bronille  tout  l'enqiire,  l^  à 
en  souvera^l  avec  le  pape  ;  ses  expédt-  89.  Het  la  couronne  royale  sur  la  tè» 
tiens  contre  les  Bretons;  ses  troupes  de  Charles;  ses  frontières  attaquées, 
échouent  en  Kavarre  ;  sa  passion  pour  41.  Ses  luttes  avec  la  famille  de  Pe- 
la chasse;  son  clergé  repousse  le  culte  pin  et  avec  Louis  de  .Bavière;  parts 
des  images  ;  présente  a»  baptême  Hé-  qu'il  fait  à  Lothaire  et  Charles  ;  sa 
riold;  lui  donne  un  comté  dans  k  mort,  43  è47.  IlaoommenodraviUs- 
Frise  ;  provinces  qui  lui  échappent;  sèment  de  sa  race  et  prépaie  la  guene 
son  caractère  personnel;  l'état  de  sa  civile,  59. 

famille  ajoute  aux  causes  d'aiUiblisse-  LOUIS  U  (le  ùgok),  roi  de  Fiance 

ment  de  Tempire  ;  a  pour  favori  Bei^  et  empeceur;  se  marie  sans  le  osasen- 

nard  ;  naissance  de  Charles-le-Chauve;  tement  de  son.  père;  sa  révolte;  sa  so«- 

enquête  qu'il  fait  faire  en  Espagne  ;  misMoa  ;  il  reçoit  le  royaume  d'Âqai- 

condamnation  d'Hugues  et  de  Matt>  taine;  lU,  16t  et  suiv.,  1S3.  Lieute- 

frid;  fnécontentemant  de  Lothaive  et  nant  de  :  son  père  en  France,   210* 

de  Pépin;  factions  è  l'intérieur;  les  Objet.de  sa- méfiance;  s^  largeMCs  à 

annenus  extérieurs  encouragés  par  la  son  avènement;  inimitiés  qu'elles  ex* 

faiblesse  ^e  Louis;  agitations  inté-  citent;  U  est  reconnu  pa»  k»  méeen- 

rieurea;   réprobation  qu'excite  l'édit  tens;  .c<inreii^é  par  .Hineôar;   lu» 

aux  le  baptême  des  esclaves  des  juifs  |  blesâe  de  sa  santé  ;  de  son  esprit;  de 

Lônis  comblç  jBeraard  de  faveuis  ;  fait  fw  ponvoir;  jnmnoes ,  qj^i  \ai  édî^ 
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pent;  anarchie  de,  celles  qui  lai  res-  Déclaration  qu'il  obtient  du  ooncile  ; 

tent,  993  à  280.  Son  double  mariage;  iecours  qu'il  obtient  d'Othon  ;    ses 

il  est  couronné  par  le  pape;  le  laisse  opérations  de  guerre;  son  courage;  son 

gouTemer  ;  alliances  qu'il  recherche  ;  habileté  ;  invoque  le  médiation  pacifi- 

mariage  de  son  fils;  sa  conférence  arec  que  d'Othon  ;  réconciliation  générale; 

Louis  de  Saxe  ;  rendez-vous  pris  avec  est  aussitôt  provoqué;  motif  qui  àssou- 

les  princes  Carlovingiensr  sa  mort,  pissent  son  ressentiment;  se  rend  en 

938  à  235.   Brièveté  de  son  règne,  Aquitaine  par  la  Bourgogne;  son  séjour 

948.  Son   influence  sur  rétablisse-  à  Micon;  seigneurs  qu'il  y  reçoit;  son 

ment  du  système  féodal;  IV,  7,  8.  retour  ;  guerre  obscure  de  chftteanr, 

LOUIS  III  BT  CARLOMAN,  rois  de  487  à  44 &.  Confusion  universelle;  les 

France;  âge  de  Louis  à  la  mort  de  son  Hongrois  en  France;  mort  de  Louis;  sa 

père;  JU,  935.  Leur  couronnement,  limille,  447,  448.  Appauvri  par  ses 

937.  Leur  lutte  «tec  Boson;  leur  en-  eiforts  pour  se  faire  des  créatures;  IV, 

'    trevue;  leurs  rapports  avec  Charles-le-  15. 

>    Gros;  attaqués  par  Louis  de  Saxe;'ob-  LOUIS  Y,  roi  de  France  ;  son  èn- 

i    tiennent  la  paix;  partagent  le  royaume;  trevue  avec  Othon  ;  IIl ,  489.  Associé 

i    Louis  bat  les  Normands;  brièveté  de  è  la  couronne,  484.  Epouse  Blanche; 

leur  règne  ;  Louis  envoie  des  troupes  qui  l'abandonne  ;  coniectnres  sur  sa 

^    on  Allemagne;  aux  prises  avec  Has-  mémoire',  488  à  490.  Safmort,  495. 

'i    tiogs;  sa  mort,  949  à  950.  Appauvri  par  ses  efforts  pour  se  faire 

s        LOUIS    lY  (n'ouTRS-MBA) ,  roi  de  des  créatures;  IV,  15.                        ' 

fi    France  ;  emmené  en  Angleterre  ;  III,  LOUIS  VI  (lb  gros),  roi  de  France. 

356.  Appelé  au  tr^ne,  393  et  suiv.  a  compris  ses  devoirs  chevaleresques; 

L    SacréàLaon;  son  inimitié  centre  Hu-  a  relevé  la  famille  royale;  IV,  909. 

,    gués;  ses  luttes  pour  s'agrandir;  ses  L'effort  des  communes  pour  s'affranchir 

t    appuis;  ses  succès;  est  forcé  de  pren-  lui   est  antérieur,  418.   Il  hérite  de 

'    <be  part  aux  guerres  civiles  de  Germa-  l'embonpoint  de  son  père,  470.  Corn- 

<    nie  ;  confusion  qui  s'ensuit  ;  nullité  des  mence  la  progression  du  pouvoir  de 

]:    opérations  de  Louis;  son  mariage;  ses  la  couronne  ;  son  père  se  l'associe;  son 

i    désastres;  sa  fuite  en  Bourgogne;  il  surnom;  V,  4  à  7.  Son  éduxsation  ; 

r     feit  trêve  avec  Othon  ;  marche  au  se-  ses  premières  armes;  ses  petites  trou- 

-4    cours  de  Làon;  est  vaincu  sur  l'Aisne;  pes  ;  il  entreprend  de  réprimer  le  bri- 

^    s'enfuit  de  nouveau  ;  son  désir  de  re-  gandagedes  châtelains  ;  seigneurs  qu'il 

«    lever  l'autorité  royale;  il  va  chercher  réduit;  ses  échecs;    il  prend  le  titre 

f.    *•»  ressources  au  Midi;  accueil  qu'il  de  défenteur  de  l'Eglise;  estime  qu'il 

j;    >«çoit;  naissance  de  sonâls;  ses  négo-  acquiert;  jalousé  par  Bertrade  ;  il  veut 

l'    ciations;   sentimens  dont  il  profite,  la  faire  poignarder;  est  empoisonné; 

,.     398  à  411.  Ses  partisans;  interven-  se  réconcilie  avec  elle  ;  chargé  seul  du 

f    tion  du  pape  et  d'Othon  ;  rétablisse-  gouvernement,  9  à  14.  Se  rend  mettre 

i    ttent  de  la  paix,  413.  414.  11  est  tu-  de  la  tour  de  Montlhéry  ;  son  premier 

^nr  de  Richard  de  Normandie  ;  ses  mariage  rompu  ;  son  influence ,    son 


combats;  son  séjour  à  Paris;  ressouroes  autorité  ne  s'exercent  qu'autour  de  Pa- 

«{e'il  tire  de  l'Aquitaine;  veut  usurper  ris,  18  à  99.  Ne  s'oppose  point  è  la 

l'héritage  de  son  pupille;  sa  conférence  conquête  de  la  Normandie  par  le  roi 

*veeHarald;  il  est  prisonnier  à  Rouen;  d'Angleterre,  48.  Où  s'étendent   ses 

Céline  par  l'intervention  de  Hugues  vues;  son  humilité  devant  le   pape; 

Jb  France;  captif  de  celui-ci;  lui  livre  son  mariage  cassé;  sa   guerre  ^son 

J^on;  est  remis  en  liberté;  secours  qui  beau-père  ;  ses  luttes  ;  sa  valeur,  54  à 

Itt»  arrive;  guerre  confuse  qu'il  engage  57 .  Etranger  aux  progrès  de  la  science  ; 

^^  divers  points;  ses  rapports  avec  sa  hftte  de  se  faire  sacrer;  ce  qui  en 

Othon,  419  à  439.  Sa  présence  au  résulte;    importance  de  son   règne; 

«••cils  d'Ingelheim  ;  grie&  qu'il  ex-  extension  qu'il  a  donnée  à  l'action  cen- 

POM  contre  Hugues  de  France,  434.  traie;  il  bataiUe  sans  cesse  pendant 
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haU  êm  ;  cooin  fur;  à  i|nelle  poe»^  àâUi  :U  quenUe  «otra  loi  «oaite  <• 

■iim;  vîUm,  «faileiiix  qu'il  fofce,  7.1  Paitiem  et 4e  Tovlouae;   ni  daas  ki 

It  SI,  8t.  Sei  luttes  avec  Thibainl  àe  guerres  civiles  de  Flandre;  est  ëmn- 

B^MS,  le  sire  du  Puiset,  les  Rocbe**  geranx  uMiTeiuHx trouilles  4e  fiiemnr 

ferts  ;, proled&OB  ^u'il  accorde  tua  coin-  die  ;  amée  féodale  -f  u'il  oppoeeÀ  Te»* 

meree  des  ailles  de  sou  donâiae;  se  pereur  fieari  x,  170«t  siûv.  S'asseôe 

leur  permet  peint, -coouBM  aux  aulrei  son£ls.  alué;   k  perd  par  accident  ; 

?iUes,  de  se  eonstitaer  en  •cmnmunVf  lait  sacrer  X.oois4e-Jeime  ;  eos  ddni^ 

Gompiègae    euoepté;   sa  politique  à  lés  avec  TEgUse  ;  s'interpose  cntiele 

Vé§ard  des  villes  épiseopaks,  83  à  dS»  comte  d'Auveigne  etsoii  évéqne;  acte 

n  tonftnne  la  coutume  de  Nojr^n  ;  sea  de  cruauté  qu'il  commet;  een  lUt  pour 

kittes  à  t*oceasion..de  k.  oommune  4f  Qiten  ;  noavcdk  ligue  qu'il  fome  en 

Léon;  il  défend  ceUe d'Amiens,  »1  à  s^  kveur,  196  à  204.  Le  fait  reeee- 

9%,  U  règk  l'héritage  de  la  maison  de  nattie  eomAe  de  Flandre,  SOJ.  &f 

Bourbon;  quels  sont  ses  voisins  ;  mo-  nsttThkrry  d'Alsace; ses: 

tili  de  ^isseneian  entre  lui  .«t  :le  iroi  peur  k  lei  d'Angleterre  apsès  k 

d'Aegkterre.;  leur  guêtre  ;  lews  défis,  do  Qiton  ;  il  kit  k  guene  «us  Gw- 

foittWits  iBt  limitas;  son  voyogeen  Fkn*  landes  ) .  réduit  les  -Coucys  ;  aux  prises 

dre;  son  narisge;  qudles  peovinoes  avecTbibaud,  209  à  212.  Sa  ceednite 

wfridianale»  selèvoitde  lui,  9%  à  1 12.  à  l'^^ard  d'innocent  s,  222.  Contina» 

Btt  invoqué  par  le  comte  de  Barcelone  sa  guerre  de  châteaux  ;  sa  maladie; 

contre  les  Musulmans;  lui  promet  des  kibksse  qa'eUe  lui  laisse;  serécMci- 

saeoura,  1 16.  N'a  point  été  le  ciumi-  lie  avec  Thihaud;  récoeeilie  eeka  et 

pion  des  Uhertés  popnlairss  ;  l'inféoda-  avec   le  comte    de  Venaaadois,  225 

tîoe  des  campagnes  ne  lui  a  lakséide  à  227.  Eecommaede  au  pape  EtieDoe 

sufets  immédktsque  des  .bourgeois  ;  d'Angkteire,  23A.    Monage  de  sob 

il  ieaa  protégés  centre  les  geutikhoi»-  fik  ;    il  rofoit  l'honnege  d'Etienne 

nues  ;  'OU  'il.  a  institué  des  communes  ;  peur  k  Narmaodie  ;  meurt,  2î^7à  2441. 

i*!iais  dans  ks  domaines  des  grands  Dans  quel  état  laisse  le  domaineroTal» 

lessaux;   énumération  de  celles  qu'il  248.   Son  mérite  naédiocre,  2M.  Se 

a  sanctionnées,  12i)  à  127.  /Portée  de  charte  en  kTeur  de  l'ëvêque  dnPay 

ses  vues  et  de  son  interventiott  dans  en  Yeky,  .265. 
eesétéhUssemens;  son  oarentèrfe;  ses        LOUISVlI(LBJBimB),ToideFi«ioe, 

tèkns;  lil  recommence  la  guette  «oeAre  mattiise  k  régimeféedal  en  l'edoptsat; 

k  vei  ii' Angleterre  ;  se  déclare  k  pro-  lY,  24;  Chartes  qu'U  aiaeei4e  à  Or- 

Iceteur  de  Guilkume  Cliton  ;  ses  expé-  kans  ;  V,  86.  A  Reims,  §9.  Saeié  ptr 

dations  en  Nermandie;  il  réduit  le  sire  k  pape  Inoocent  h,  1M,  199.  Sas 

du  tPoiset  ;  ses. négociations  avec  Foui*  mariage  ;'Son avènement  ;  son  âge  -,  son 

«•es,  129  à  136  6t  suiv.  Il  surprend  éduoaUon,  237  à  242.  Idées  àes  lek- 

Andeigr  ;  son  respect  peur  les  franchises  tioas  réciproques  'ontre  ses  ééudaiaires 

eedésiaetiques;  il  perd  ses  deux  allies^  et  lui,  244.  Ses  lattes  pénibles  avec 

eoBtinuek  guerre  avec  vnkur;  perd  k  k  roi  d'Ao^terre;  situatiim  du  de- 

hatailk  de:BreaneviUe  ;  Cait  ratager  k  maine  de  lacouronne;  son  mérite  mé* 

Mormandie  par   k  milice  des  villes,  diocre;  ses  qualités;  se  rend  à  Paria.; 

1A2  è  148.  Porte  ses  griefs  devant  k  réprime  les  désûrsdeliberté  d'OrUans; 

pepe  au  concile  dorReims,  161  è  154.  se  (ait  couronner  à  Bourges;  obscurité 

H  ebsndonne  Cliton  ;  reçoit  llhommage  des  premières  années  de  son  admieiB- 

de  «Guilkume  Atheling;  kit  k   paix  tration;  ses  opératiogas  de  guêtre  as 

«vec  Heoai,  156,  .157.   Progrès  de  sa  midi  ;  froideur  des  vasaem  ;  il  asaiégi 

pniasaace;   il  «est  devenu  k  Traî  roi  en  vain  Toulouse;  dteed een mtlMité-i 

féodal;  fait  reconnaître  sa  juridiction;  juge  ks  vicomtes  de  Limoges,  247  è 

soutient  «on  droit  d'imvestitare  ecclé-  268.  Ses  démêlés  avec  le  pape;  est 

siastiqae;   Suger  emprisonné,  pnk  frappé  d'interdit;  aes  lm>QiilerieS.aMB 

giAoié,  162  è  466.  n  n'ose  intervenir  Thihaud;  il  entn  en 
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cêfldie'Vftry  ;  sesrem^r^s,  960  à  9d4.  ^teatagenêt;  Uwat  ^ii 'forme  tto«tiie 
llo«T«ll«s  hoêttKlés  et  Rome  ;  ses  n^  lui  :  l^urs  KoêtilîtéiB  ;  lear  |Miz,  374*1 
0vefl  vigottveases,  t66 .  •  Est  abtoos  ;  <i364 ,  SS 7 .  Parallèle  entre  '  lut  et  '  s^ 
fIftit'Ui  paix  «avee  Thibaùd ,  270rff'e#t  .rival;  «en  mariage  avec ^Soiiftancé  es 
^int  fmtràvë  fur  les  sDuveraihs  étftM-  Casiille;  wn  pèlerinage  è  8afiitniae* 
gen,  471.  'Quand  eéssé  «^e  seeoiitét  fii^s;  j|>erd  sa  femme  et:tt*a  pasjdtefib'; 
Stienne  en  Angleteirre;  entre  en  Nor-  son  eniance  avec  Hàymesd  de  Txm»- 
mandie  ;  reçoit  rhommàge-déGeoifrei  ;  'louse  ;  réduit  le  comte  *de  Mftcon  ;  sas 
traite- avec4ttt  ;  prête  'peu  ^'attention  'rapports  arec  Geoffroi  d*ÀË}ea,')88  ft 
«ux  aftaires  d'Allemagne, 'S7g'è96d.  ~896.  Tombe  dans  la  nollifét  traees 
Etat  prospfèré  des  jprOtinees  ^ui  rdè-  'cfu^ll   laisse  -de   son '«dministra.tio»^ 
iFent  de  lui  ;'elUi*tee  de  communies  qnfll  laisse  Tascettdattt  à  son  rival  ;olie^ 
accorde  ou  confirmé,  tS6.  Assiste «u  che  des  alliés  oovtre  lui;  leur  coiifé- 
-concile  de  Sens,  281.  Ses  sentlmens  rence;  projet  d'union  do  leurs  enfansi, 
«heral^^resques  ;  idées  qai  rentratnént  40»!  à  405.  Médiateur  entre  Benri  #t 
à  preridFela  Croix  ;  il  se  rend  à  la  eour  la  inaisondo  deampagne  ;  ne  peut  niar 
plénièrede  Bourges  ;  à  faseenlblée  de  les  droits  de  la  maison  de  Poitiers  9«r 
Vézeky,301  à  304,  907.  Exhortations  le  comté  de  Toulouse,  407  et  suit. 
que  Itâ   adresae  Fierre*le-Yénérable,  -S'interpose  entre  Henri  et  Raymond*; 
810.  Souverains  avec  qui  il  se  con-  -se  jette  dans  Toulouse  ;   âOn  domaine 
eerte  comme  chef  des  croisés  des  Gau-  attaqué  par  Thibaut  ;  se  fait  honneur 
ks,  315.  Comment  se  procure  de  Far-  dans  cette  guerre,  410  à  413.  Lon- 
gent ;  insurrection  qu*il   provoque  et  gueur  et  médiocrité  de  son  règne  ;  ^ 
punit  à  Sens,  317,  318.  Tient  les  as-  parait  pas  pouvoir  balancer  la  fortutfe 
semblées  de  Ghftlons  et  d'fitampes*,  'à  de  Henri  ;  comment  la  «cAne  change, 
qui  confie  le  royaume;  son  entrevue  415  à  417.  Menacé  par  Frédéric  Baf- 
avec  le  pape  ;  soh  départ  ;  sa  marche  ;  bérousse  ;  écrase  la  commune  de  Vézt- 
soii  arrivée  à  Gon&Untino]Jle,  3S1  \  lay,  426  à  439.  Son  clergé  se  pro- 
828.  Sa  bonne  discipline;  barons  qui  nonce  pour  le  pape  Alexandre  tif,  439. 
le  suivent  ;  sa  conlérence  aVec  Manuel;  Son  troisième  mariage  avec  Alix  de 
il  passe!  *«  Bosphore  ;  apprend  les  dé-  'Champagne,  436.   Sa  eoirférenoc  avec 
«astres  de  Conrad,  332,  333.  Lerâl-  Henri;  motifs  d'irritation  entre  eux; 
•lie  ;  sa    noble  conduite  ;    Conrad   le  hostilités  et  trêve  ;  il  assiste  au  coA- 
quitte;  il  poursuit  sa  marche;   forte  cile  de  Toulouse;  ses  négociations  pour 
le  passage  du  Méandre;  est  battu  à  mettre  fin  au  séisme;  il  semble  se 
lisodicée  ;  perd  la  moitié  de  son  armée,  prêter  aux  plans  ambitieux  de  son  rl- 
887  &  843.  S'embarque  à  Satalie  pour  val,  436  à  443.  Il  assiste  au  «enoile 
Antioche  avec  les   chevaliers,    845.  de  Tours;  sa  bonne  inteltigenoe  avec 
I^'infanterie  abandonnée  périt  à  Satalie;  Henri;   il  protège  Raymond,  446  A 
pourquoi  refuse  de  combattre;  part  pour  448.  Accueille  Thomas  Becket  ;  «à- 
^éittsalem  ;  sabrooillerie  avec  Eléono-  riage  de  ses  filles  ;  il  interrient  en  Au- 
'c  ;  ses  actes  de  dévotion  au  Saint-Sé-  vergne  ;  fait  prisonnier  trois  vassaux 
palcre;  Il  se  rend  àSaint- Jean  d'Acre,  de  Henri;  ménagemens  de  ce  deruier 
847  k  851 .  Echoue  ausiége  de  Damas  ;  pour  lui  ;  il  est  fidèle  au  iwpe  Alexan- 
aon  retour  en  France  ;  ses  dettes  ;  in-  dre  ;  naissance  de   son  nls  Philippe, 
stances  de  Suger  pour  hâter  son   re-  451  à  455.  Son  entrevue  avec  Plenla- 
tour;  conspiration  contre  lui  déjouée  ;  genêt i  leur  rupture  ;  paix  qui  la  suit; 
Y^ogement    dans  son  caractère;  sa  il  reçoit  l'hommage  des  fils  de  son rii- 
aévotion  monacale  ;  sa  perpétuelle  jeu-  val  ;  son  intervention  duns  les  néga- 
aeste,  853  à  864  et  suiv.    Ne  prend  dations  avec  Thomas  Becket  ;  réduit 
^>int  part  aux  poursuites  contre   les  encorePolignac,459  à  47i.  floatilités 
hérétiques  ;  semble  éviter  les  regards  nouvelles   et   ««comroodetneot  •  avec 
««  >es  sujets;  son  divorce  ;  domaines  'Henri  ;  il  lui  recoimnande  Becket,  At4 
^  lui  relent  ;  sa  jalousie  envers  à  476.  Se  «olère  à  1»  moH  de  «^  dmr- 
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aier  ;  il  invoque  U  Tengeuice  do  ptpe,  Sonpçoiii  qu'il  iaapira  «vx  ktroiu  m- 

488.  Sfttû&ciion  que  loi  donne  Henri  y  gUis;  conunent  confirmés;  déclin  de 

494.  Soulève  «es  fils  contre- lui,  .498t  son  pajrti;  .il  n'a   pins  pour  loi  qie 

AOl.  Son  expédition  en  Normandie;  Londres;   ses  exactions;   munparas 

non  obstination  inaeeoutumée ;  tréfe  contre  loi;  apprend  que  le  pnpe  se 

•nmployéeen  apprêts;  il  envoie  des  troa-  dispose  à  confirmer  l'excommonication; 

r«  en  Angleterre,  503  à  509.  Echoue  jrevient  en  France,  puis  retourne  en 

Rouen  ;  sa  retraite  devant  Henri  ;  il  Angleterre;  écbec qu'essuient  les  siens 

lait  la  paix  ;  dispose  de  l'archevèclié  de  .i  I^incoln  ;  ses  renforts  battus  en  mer  ; 

Keims  ;  accorde,  pois  révoque  des  pri-  il  renonce  4  la  couronne  d'Angleteire  ; 

viléges  de  comnMine  à  Auxerre,   513  reçoit,  l'absolution,  463   à    472.  Se 

3l  518.  Nouveaux  démêlés  au  sujet  du  croise  contre  les  Albigeois  ;  rejoint  le 

jnariage  des  sesenCsns;  il  recourt  au  comte  Amaury,  504.  Son  humanité; 

pape  ;  ses  conventions  avec  Henri  ;  il  il  assiège  sans  succès  Toulouse,  S0€  à 

protège  la  commune  de  Laon,  5S4  à  509.  Invoqué  parle  pape;  marche snr 

680.    n  s'associe    son  fils;  maladie  le  Poitou  et  l'Aquitaine,  513.  Son  âge 

de  celui-ci  ;  son  pèlerinage  en  Angle-  à  son  avènement,  527.  Son  règne  est 

terre  ;  sa  maladie  ;  son  caractère  ;  sa  le  complément  de  celui  de  PJhiilippe, 

jnort,  535  à  544.  Valeur  de  sa  svze-  531.  Sa  descendance  de  Qiarlemagne; 

raineté  sur  les  domaines  de  son  rival  ;  en  quoi  diffère  de  son  père;  d'où  sou 

TI,  5.  Appui  qu'il  a  trouvé  diez  les  surnom  de  lûm;  son  sacre;  son  entrée 

grands  vassanx,  6.  L'histoire  contem-  à  Paris;  son  ordonnance   d'abo/itian 

poraine  l'a  laissé    dans  l'ombre,  7.  des  intérêts  et  dettes  des  seigneurs; 

Epuisement  de  son  épargne,  9.  A  qui  ses  recommandations  à  Amaury,  53^ 

n  abandonné,  wrant  sa  mort,  le  gon-  à  541.  Invoqué  parles  prélats  de  l'Al- 

vernement,  14.   N'est  point  consulté  bigeois  ;  fiefs  qu'il  se  &it  céder;  il 

pour  le  mariage  de  son  fils,   15.  Ses  prépare  la  croisade;  conditions  qu'il 

dernières  aumône^  ;  époque  de  sa  mort;  fait  au  pape,  et  que  celui-ci  refuse;  sa 

M  vieillesse  précoce,  19.  colère,  544  à  549.  S'en  prend  an  roi 

LOUIS  VUI,  roi  de  France  ;  sa  mort  d'4n£^eterre  ;  son  heureuse  campagne 

termine  l'interrègne  qui  commence  à  contre  ce  prince  ;  son  entrevue  avec 

l'événement  de  Hugues  Capet  ;  IV,  3.  Henri,  roi  des  Romains,  553  à  560.  Se 

Le  régime  féodal  lui  survit,  3.    H  le  déclare  contre  le  prétendu  Baudoin, 

maîtrise  en  l'adoptant,  34  ;   sa  nais-  563.  Le  fait  comparaître  devant  lui  ; 

sauce;  VI,  80.  Sa  supériorité  sur  les  le  fait  sortir  du  royaume,  565.  SoUi- 

Plantagftnets  contemporains,  183.  Son  cité  de  nouveau  par  la  cour  de  Rome 

mariage,  189,  190.  Son  prétendu  droit  contre  les  Albigeois,  566.  Retenu  par 

sur  la  couronne  d'Angleterre,  338.  Est  la  guerre  avec  l'Angleterre,  570  à  573. 

armé  chevalier,  310.  Ck>nvention  qu'il  Ce  qu'il  obtient  du  concile  deBooises; 

.lût  avec  Frédéric  ii,   331.    Le  comte  son  testament;  il  règle  la  succession 

de  Boulogne  lui  remet  ses  fiefs,  334.  du  comte  de  Boulogne  ;  porlemens  qu'il 

Assiste   à  l'assemblée    de   Soissons,  convoque;  subsides   que  le  légat  loi 

337.  Son  expédition  en  Flandre,  338,  accorde;  cession  que  renouvelle  Amau- 

-339.  Combat  Jean  en  Poitou  ;  ses  suc-  ry  ;  effet  de  ses  sommations  aux  gnads 

ces,  351  è  363.  Part  contre  les  Albi-  vassaux  ;  force  de  son  armement  ;  sa 

geois;  son  arrivée  à  Lyon  ;  son  armée  ;  marche  par  Avignon,  576  à  584.  H 

i  quoi  il  se  borne,  414,  440,   443.  assiège  cette  ville  ;   souffrances  de  son 

■La  couronne  d'Angleterre  lui  est  of-  armée  ;  maladies  qui  la  minent  ;  sou- 

.ferte  ;  ses  secours  aux  barons;   op-  missions  d'autres  cités,  587  a  589. 

]N>sition  du  pape;  il  la  décline  et  dé-  Vassaux  qui  l'abandonnent;  sa  rupture 

barque  en  l'Ile  Britannique;  ses  succès;  avec  le  comte  de  Champagne;  il  entre 

ses  opérations  de   guerre  ;   comment  dans  la  place  ;  suite  de  ses  opérations; 

^appuie  son  droit  à  la  cour  de  Rome  ;  il  ne  trouve  qu'un  hérétique  à  brdler  ; 

est  excommunié  parle  légat,  354  à  46 1 .  son  retour  ;   sa   maladie  ;   seigneurs 
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qu'il  rassemble  ;  recomm^nilAtioiis  189*  Il  acquiert  la  couronne  d'épines 
qu'il  leur  fait  ;  sa  mort,  591  à  596.  du  Gbrist  et  fonde  la  Sainte-Chapelle, 
LOUIS  IX  (saint)  9  roi  de  France  ;  19:t  à  194.  Gomment  accueille  la  nou- 
son  avéneme.nt  termine  l'interrègne  qui  yelle  de  rinvasion  des  MogoU,  199. 
commence  à  celui  de  Hugues-Capet;  lY,  Vains  efforts  du  pape  pour  l'exciter  con- 
2T  Est  sous  la  tutelle  de  sa  mère  ;  YI,  tre  l'empereur  ;  prêt  qu'il  fait  à  Bau« 
596.  Pourquoi  les  l^istoriens  le  font  doin,  SOI  à  305.  Ce  qu'il  faut  con- 
le  quarante-troisième  roi  de  France  ;  dure  de  son  zèle  pour  les  croisades, 
YIl,  4.  Il  commence  la  période  pendant  216.  Effets  de  son  activité  pour  préye- 
laquelle  les  légistes  subordonnent  le  nir  le  soulèvement  du  midi  ;  mariage 
système  féodal  au  principe  monarcbi-  de  son  frère;  courplénière  de  Saumur; 
que  ;  son  but,  6  à  8.  Les  faits  depuis  ses  démêlés  avec  Henri  m  au  sujet  de 
ses  temps  montrent  un  enchaînement  la  possession  du  Poitou,  230  à  239. 
nécessaire ,  13.  Est  armé  chevalier ,  Réclame  ses  prélats  captifs  de  Temp^- 
puis  couronné,  23.  Tient  l'assemblée  reur.  Sa  position  délicate  à  l'intérieur^ 
de  Tours;  reçoit  l'hommage  de  Thibaud,  ligue  formidable  contre  lui;  comment 
29.  Son  enlèvement  projeté  ;  sa  recon-  provoqué  ;  armée  qu'il  rassemble,  244 
naissance  pour  les  bourgeois  de  Paris  ;  à  250.  Il  gagne  les  batailles  de  Taille- 
réstitutipns  que  le  pape  lui  enjoint  de  bourg  et  de  Saintes  ;  ses  négociations; 
iaire  à  l'Angleterre,  32  à  34.  Sa  mère  il  fait  son  entrée  en  cette  ville;  par- 
règne  en  son  nom,  50  et  suiv.  Paraît  à  donne  à  Lusignan, 252  à261 .  Ses pro- 
Texpédition  contre  le  duc  de  Bretagne,  jets  sur  la  Guienne  ;  maladies  qui  attei- 
59.  A  celle  pour  défendre  Thibaud;  gnent  son  armée;  lui-même  attaqué;  sa 
sommationsfiute  en  son  nom  aux  barons  trêve,  265,  266.  Reçoit  en. grâce  Ray- 
confédérés,  61.  La  trêve  entre  lui  et  mond  de  Toulouse;  conséquence  de  cette 
Henri  d'Angleterre  est  prolongée,  63.  campagne  ;  elle  détruit  l'indépendance 
Conciles  auxquels  il  assiste,  7 1 .  Fiefs  des  grands  vassaux  ;  caractère  du  rpi  ; 
qu'il  réunit  à  la  couronne,  72.  Etablit  considérations  qui  le  dirigent  dans  ses 
l'inquisition  dans  l'Albigeois,  75.  Re-  négociations;  sa  bravoure;  sa^santé 
çoit  l'hommage  de  Raymond  vu;  fiefs  délicate,  269  à  278.  Ses  actions  après  la 
qu'il  donne  dans  le  Languedoc,  88  à  guerre;  il  reçoit  l'hommage  du  comte 
90.  Marche  sur  la  Bretagne,  98.  Sa  paix  deFoiz  ;  sesménagemenspour  lecomte 
avec  les  barons,  102  à  lOO.Ses  rigueurs  de  la  Marche,  281  à  283.  S'interpose 
à  Beauvais,  113.  Entre  en  Bretagne;  entre  lui  et  son  frère  Alphonse,  286. 
échec  qu'il  essuie  ;  paix  définitive  qu'il  Naissance  desonpremier  fils,  287.  Ses 
signe,  133.  Son  mariage;  despotisme  instances  au  sacré  collège  pourl'élec- 
de  sa  mère,  136, 137.  Est  sollicité  par  d'un  pape,  289.  Grâce  que  lui  accorde 
le  pape  de  favoriser  les  inquisiteurs,  Innocent,  291.  Sommation  qu'il  fait  à 
15 1 .  Sa  conférence  avec  Raymond,  1 53 .  ses  feudataires  qui  relèvent  de  Henri  ; 
Sa  majorité;  menacé  par  les  émissai-  démêlés  qui  s'ensuivent,  295.  Estarbi- 
res  du  Yieux  de  la  Montagne,  163.  Re-  tre  entre  la  comtesse  de  Flandre  et  ses 
nouvelle  la  trêve  avec  l'Angleterre  ;  n'a  enfans,  298.  Sa  promesse  aux  moines 
point  encore  de  caractère  propre  ;  est  de  Giteaux  ;  sa  longue  maladie,  il  prend 
souvent  gouverné  par  la  noblesse,  165  la  croix;  alarmes  des  deux  reines  ;  leurs 
a  167.  Facilité  avec  laquelle  il  dénoue  instances  pour  qu'il  diffère;  son  opi- 
les  ligues  des  baron9,-169.  Paraît  niâtreté;  sa  santé  revient  plus  forte 
a'être  peu  préoccupé  de  l'esprit  repu-  que  naguère  ;  naissance  de  son  second 
blicain  des  villes,  171,  173.  Appui  fils  ;  ses  lettres  en  Terre-Sainte,  308  à 
qu'il  donne  au  jacobin  Robert,  179.  Se  313.  Ses  rapports  avec  le  pape  et  Tem- 
dispose  à  une  conférence  avec  Tempe-  pereur;  il  achète  le  comté  de  Mâcon; 
reur;  à  qui  il  marie  son  frère;  comment  union  qu'il  négocie  pour  son  frère 
«pparatt  à  sa  cour,  181  à  183.  Le  pape  Charles,  323  à  328,  332,  333.  Fiefs 
l'exhorte  â  se  croiser,  186.  Don  qu'il  qu'il  lui  donne  ;  ses  motifs  pour  pren- 
Wt  à  l'empereur  de  Constantinople,  dre.la  croix;  son  sentiment  du  devoir 
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•Mittnt  peu  éetetré  ;  ses  MMessés;  sei  eMiat Humis  €test  tnréhifpi  ;  Aétnwe 

yrtIiqoM  mtnniieBses  ;  comment  en-  de  Taimëe  ;  sa  belle  défense  ;  il  TeTÎeai 

tendait  discuter  avec  les'  incrédules,  fndeçà  dn  cand;  la  contagion  édate 

8^  à  640.  Anecdotes  ;  sa  sobriété;  ses  dans  son  camp;  son  ioumoblltté,  490 1 

iBOrtiScations  ;   sa  conTietion  que  la  431.  Il  ordonne  la  retraite  et  négode; 

croisade  était  rcBuYre.la  pins  méritoire;  ses  désastres;  son   épuisement;   ses 

ses  effoHs  pour  entraîner  le  pape;  sa  èbevaliçrs  se  rendent;  il  eftt  prisonnier; 

fraude  pieuse  pour. augmenter  le  nom-  traite  de  sa  rançon  ;  péril  que  Ini  UU 

bre  des  croisés;  vaine  prédication  qu'il  courir  le  meurtre  du  Soudan,  4 S3  à 

Ibit  ftiire  en  Angleterre;  son  refus  de  444.  Est  mis  en  liberté;  sa  loyauté  en 

s'emparer  de  ce  ro^raume  ;  trêve  qu'il  comptant  sa  rançon  ;  sa  joie  à  la  déZî- 

renouvelle,  348  i  S53.  -Médiateur  en-  vrance  du  comte  de  Poitiers;  rejoiaC 

tre  Tempereuff  et  le  pape  ;  son  indigna-  la  reine  ;  son  séjour  en  Terre-Sainte; 

lion  de  ropittiètreté  du  pontife,  359,  accueil  qu'il  y  reçoit;  détrese   amt- 

860.  Ligue  de  ses  vassaux  contre  le  mune;   il  annonce  sa  détemdnat^ov 

eiiergé,363.  Leur  dévouement  à  l'église;  de  rester  en  Iodée;'  petit  nombre  d^ 

leur  obéissance  au  roi,  304.  'Contraste  tiievaliers  qu'il  recrute  ;  ne  renouveUe 

de  son  bumilitéavec  l'orgueil  dn  pape;  il  point  les  hostilités  ;  ses  soins  a/hmnis- 

règle  les  aiEatres  de  Flandre;  seigneurs  tratifs;  ses  négociations;  il  obtient  la 

qu'il  engage  dans  la  croisade;  il  se  fait  délivrance  des  captifs  ;  ascendant  qu'il 

confirmer  la  souveraineté  des  ports  du  prend  sur  les  Egyptiens;  fortiftcatims 

Languedoc;  fonde  Aignes^Mortes ;  ses  qu'il  élève;  départ   successif  de  ses 

Aisposttions  avant  de  partir;  ses  pour-  barons,  440  à  403.  Ses  plaintes  sur 

paliers  avec Ricbardd' Angleterre,  370  l'abandon  où  le  laisse   la  cbrétienté  ; 

h  874,  480.  Il  offre  le  commandement  amour  du  peuple  pour  lui  ;  croisade  de 

4e  sa  floCte  au  roi  de  Norwège;  il  re-  pastoureaux  pour  le  délivrer,  473  I 

pousse  les  instances  de  sa  mère  pour  475.  Sa  faiblesse  en  Terre-Saiâte  ;  1 

le  retenir,-  370,  877.  A  qui  laisse  le  quel  prix  veut  y  attirer  Qenri  m,  430 

gouvernement;  sa  marche  à  travers  la  à  489.  Sa  déférence  pour  sa  isëre  ; 

Vnaot  ;  il  se  sépare  de  sa  mère  ;  en  ordre  qu'il  envoie  de  dépom&er  les 

quelle  qualité  il  part  ;  il  n'a  point  d'ar-  Suifs  ;  apprend  la  mort  de  Blandie  ;  sa 

née;  rendez^ous  qu'il  donne  aux  autres  douleur;    son    départ;    accident  ea 

èhampions  de  la  croix;  son  entrevue  mer  ;  son  humanité  ;  son  retour  à  T^ 

avec  le  pape  ;  il  prend  le  château  de  cennes  ;  sa  tristesse  ;  son  entrée  à  Pa- 

Gluy;  il  refuse  do  châtier  Avignon,  ris,  433  à  501  et  suiv.  Il  troirvel'Ea- 

360  à  335.  S'embarque;  sa  flotte;  ses  vope  renouvelée  ;  lui-m6me.  est  nodi- 

magasins;  séjour  à  Chypre,  350,  387  fié;  cahne  du  reste  de   son   règne; 

it  389.  Son  dessein  de  conquérir  d'à-  situation  réciproque  de  l'empereur  et 

bord  rEjgypte,  390.  Ses  négociations;  du  pape  à  son  départ  ;  TIII,    t  i  $» 

son  espoir  de  convertir  le  khan  des  Tar-  Ignore  la  mort  de   Conrad  foafid  il 

tares  ;  secours  que  lui  demande  Bau-  c6toie  ses  états,  5.    N'a  pas  le  temps 

dotn  de  Constantioople;  maladies  dans  de  «onger  à   réleddon  du  suceessoff 

son  armée;  recommande  encore  l'em-  d'Innocent.;  mariage  de  sa  fille  ;  il  est 

pereur  au  pape;   son  arrivée  devant  le  premier  des  monarques  de  VEurope; 

pamiette  ;    sa  victoire  ;  terreur  qu'il  s'abstient  d'agir  sur  les  peuples  voi- 

inspire'-amx  vaincus  ;  il  prend  posses-  sins  ;  parti  qu'il  tire    de   la  sécuiifé 

Aion  de  la  ville  ;  ne  profite  point  de  qu'ils  lui  donnent  ;  il  songe  à  ftéffr 

ee  succès,   39!i  à  405.   Ordre  qu'il  rér  une  seconde  croisade;  sa  dévotion; 

donne  relativement  au  butin  de  Da-  comparé  à  Cbatlemagne  ;  rapports  sas 

aiîette  ;  son  fatal  séjour  en  celte  ville,  devoirs  non  à  ses  peuples,  mais  â  Dieu; 

407  à  409.  Il  marche  sur  le  Caire;  ar-  sa  douleur  à  la  perte  d'une  vdique; 

fêté  à  Mansourah  ;  est  assiégé  dans  son  se  propose  de  réformer  la  l^islation  ; 

c^mp;  ses  machines  incendiées  par  des  de  réparer  les  iqjusfîces  des  préqi- 

fmL  grégeois,  411  à  417.  Il  passe  le  dens  règnes oa'du  sien;  sa  première 


orAomaiiM  ;  :iL  éHmA  i|iM  M  .préidlé  ««MfinWfws  eilentkMi^eft  cm  m^wu  s 
4aP«m  mU  vendue  ;  .à  qvûU  Wàmutt  (  il«é jrayude  iMnaie  Jb  ]ir6niior«}ug»iA 
siagalier  eonikl^  4e  i0riiU«ti«9y  7  à  «>trm«e;<e«s  jiigenw— — sle  eMiM>> 
90.  J8k»iMli0  q«e  lui Àfne  Vutakttàit»  <VâioeinMe;s8ôn|»ârl«iiKiil;«e  JfufeMii 
r«Btiliiliofis  i  lil  mot  êkài%im  iH  pi«n-  livra  ^eg  gtoWÂwiHint  tfe 'j«iMéXd«ii^ 
ér^riialiit  d&<io«ûmkitu  ;jaef«giMiiMr6  .^81^  à  99.  €amo^ères  gëa^iiuia  étt-  m 
0o«M)e  Im  .h6ffélM|i)e«.;.  »v«ifid  fU'H  ié0i^lie&;  il  se>fiiit  uâ  devoir,  iil4lH 
faitAHK  lMHiqjANtft'lo«ri)«vd8';  M>eottlr  figo<»i«nz;  veut  fMrt  p«ndn  fin^giie» 
trouvée  .par  Wa  iéhêtâ  ieiTitnivemèliS  «nié -de  'Goucyi;  réforiietes  jtigès  fn^ 
et  lies  jaeobiM;;  t^mn^e  qu'il  do»oe  flriacifivx  ;  sa  résistMMv  à  F>as*Mnti 
de  B«  Dti  ov  de  eda  -Mi»  dtoit  ;•  les  né»  CBMaiqu*  ;  oonceseioits .  qw^l  ok^iei^ 
goeiationa  avae  tet  raia  -û'Anife/inn  du  pape  sur  les  iasBiinittés  acelësiasti» 
6t  de  GaitiUe;  époque  eu  ilpacilie  k  qaes,  e3  à  108.  Il  public  la  tZ^a^fm»- 
Ckndse,  J  1< à  dd.  JWtt^aiMtl lAlphonae  Oquê  tanetion,  d'aà  «Ut  l^appel«oiiM« 
da  Ca9tiUe  «MBve'^Mi  dés  Romaii»;  4V*6aia  ;  réImBeles monnaies  ;  proawlt 
ae  détinnÂne  .à  jp^ioMaar  les  iiéelaiiMh-  la  banque  ;  imitanse  la  -publication!  é^ 
lions  d^  PlanUgenat»;  oe  qa'il  le«r  VitablimÊmerti  d»  méttsKt  d^  Paria; 
4»iu)àde  ;  ao»  r traite  -définilif  avée  «wr;  iait  intaeveniff  dans  la  législation  ém 
aâeentent^naBtqttfilenite;  nesiraaa-  députés  du  <Mii»*étirt/ 1 04  à  UT.  Sna 
«ftiena  avec  le  t oi  d*ii«Égeni  il  pefd  «ppouts  «piesqna  nuls  avec  FEspaipa 
son  m>  atné;  «onioUons  qutil  m-  «t  r Attemagne,  1 19. «w:  quels évén»* 
Soitr;  «rbitn»  enire  Gbatles  d'Asiou  «t  xtens  est  reaspUela'fia  de  son  tigB^ 
aabalkt-iaère;  le»  paiBifte,a4  à  46.  iSO.  GhQisipaurarbit»e«ntrerlleBviili 
Prend  pattiipoitr  Riobard,  oenne  roi  «t  le  parti  des  barons  ;  il  caste  leS' sta- 
des ,Romaiiis,«47.  $es  Cavoi^s  ou  «îr  tnts  d'OiSovd,  128  à  Idl,  06.  Se» 
Oistoea  pttoiDV  ameardinalat,  ôS.  In-  âiéméléaverla  roid'Arogon ;  ses  dvsilt 
«Qqué  par  ifenriiu:;  rie  pape  oi&e  ^  sa  4t«bUfr  et  reconous,  1143,  '444.  0i»> 
fHRilie  la  eoui-otioe  ides  Dem-^Sieilesi  «eiUer<qu'il  donne  an  obef .  ées  csaisfe 
sas  eonipvlea;  il  kinse carrière  à  Tarn-  ieenlrè  Manired,  161.  Oomtnent  «ppv^ 
bition  de  son  frère  Gbarles,  66  À  âS.  oie  la^Dnqùôt&deNaplea;  ilréeoncilib 
Mariage  de  son .  fils  ;  correspondance  lea  fbisd'Angtetefreet  de  Navarre;  'Il 
ainec  le  -pape  ;  sa  législation  ;  a^  kk  restitue  un  fief  à  Hetkiea  de  Trie,  i66. 
paaser  la  Franoe^  régime  féQdnl'an  Aatae  ^question  de  'fief  qu'il  souaaet  à 
tégimeabaoln.)  ni  lui,  aises  miniatrea,  4a  déaision  do  pape;  préoccopAtkn 
mlo'paynn'^Dt'aueoiiseienoedecette  que  Ini  donnent  'les  ■dkires  de  k 
HMMforoMLtion;  dntedeiesordonnan-  Terr^^Sainte  ;  lettre  qu'il  reçoit  4n 
Ms  ;  .il  a  .canmaiMé  l'onvre  terminée  fape,  l&b  à  167.  il  se  décide  à  mm 
parXiOiiis  xiv4  prospérité  du  payasona  nouTella  croisade  ;  son  affaiblissemam 
son  i^ègnet  asaenlimenl  du  penpk  A  pbysique  ;  ntnnnuraa  de  son  cki|^^ 
k  réyàhMion  qn*il  opène  ;<ses  mobiles  ;  lien  de  son  embarquement ,  160  à  I66f. 
eesnoyena  ;  àa  soumission  à  IHSéliw  ;  Jl  aeeanrt  le  roi  d'Angletenre  ;  ses  ni> 
■t tfoi^  -dansiea  raffaires  de  la  guerre,  â  goaiattans  ;  seigaeuite  qu'il réeondtlk; 
l'intsmanlionde  la  IVovfdence;  «a  lé-  princes  et  souverains  qu*il  sollicite  de 
giskiioB  Ini  est  inspivée  par  les  sanir  prendre  part  à  Texpédition,  167 'A 
paleade:aa  consoiende;  son  but  est  de  {t7!t..8on  frère  lui  annonce  la  rniae 
tnppnoMr  le  nalmoml;  il 'établit  k  jdu  parti  de  Ganradin;  la  mort  dt 
VÊKméamÊdurmi  ;  puis  l'msiinewiinl.  ysfA  ne  cbaage  point  sa  résolution  •; 
<*  supprime  «nfin  les  guerres  'privéea;  ses  différends  avec  ce  pontife  ;  aipana^e 
•MflMBUMa  centre  les  duels, -60  à  76.  de  sas  lÛls  ;  mariage  de  sa  fiUe  Qkiir 
Son  «adonnanoe  4e  peupkiueiit  em-  die;>iBqinélodas  dieiaafuniUe;  mo^ 
iBDatie  an  droit  romain  ;  il  iostitae  k  de  sa  sftur  ;  mamage  <de  sa  filk  Ha»- 
Pteatfnsaéarik;  parles  appek  il»,  guérite;  régcnoe  qd'U  format  il  ■« 
»beies  {natas  ttadaka  aoua  kdd»  laiaae  à  la  reine  aueone  autorité  ;  «« 
»«i4anfedekjuftiM?i^a;  élablk-  pilannn8es;ilpt«udaougédokTeiMi; 


Imnlto  %«*U  fnm%  ;  sm  iiégMittfoBs  ms  eosMMMms  m  peuple  et  à  le  m- 
avoc  Michel  Paléolog«e;  il  touche  à  hlesee;  Me  ligvean  isTiNittées  eoatre 
Gai^iari  ;  proeneiee  qn'U  fait  eu  Pi-  les  inmrgée  de  Seas  ;  ees  oHob- 
MBS  ;  il  cia^  vert  Tuaie  ;  eesmotifi  ;  seoeee  peur  établir  les  droits  dÎTecs 
lethésitetietts  ;  dJiBcuHésqn'il  épronve  des  ordres  de  royanme  pour  dÎTerses 
à  débarquer;  il  s'empare  de  Caitbege;  provinces  et  pour  Paris ,  803,  300  a 
•es  mesares défeasif  es  ;  la  peste  éclate  ;  S 1 0.  Il  détroit  le  système  d'osiirpatioii 
M  maladie  ;  sa  mort  ;  réflexions  sur  judiciaire  saivi  depuis  «b  siiftele  ; 
«on  règae,  174  à  199.  Que  derient  poarquoi  la  noblesse  ne  reconvre  pas 
Vanité  de  pouToir qu'il  a  établie;  son  tonte  son  indépendance;  il  désira  la 
paaégyrique  ;  désaMre  de  sa  lanûlle  gnerre  ;  il  iiit  citer  le  comte  de  Fiaii- 
au  camp  de  Garthage  ;  ses  obsèques  ;  dre  k  lai  readre  hommage  ;  ses  eapé- 
•a  mort  regardée  par  les  croisés  comme  diens  pour  se  procurer  de  Taff^Bt  ;  il 
une  expiation  de  la  fausse  direction  Tend  la  libekié  aux  serfe  de  ses  diAnai- 
doaaée  à  la  croisade,  202  à  209.  Le  nés  ;  noble  langage  de  son  ëdit  ;  pour- 
pape  s'occupe  de  sa  canonisation,  ifaoicettofessoureeestpeupredaetîfe; 
S45,  519.  Le  parlement  institué  par  û  taxe  les  marchand  italiens  ;  il 
haùL  est  derenu  presque  absolument  ju-  mppelle  les  luiCi  et  leur  pemet  de 
diaiaire,  248.  Ordonnances  de  lui  que  poursuivre  leurs  débiteurs;  à  qneDes 
son  ftls  renouvelle,  290.  A  quoi  sous  conditions;  il  convoque  ses  vassaux; 
aoB  règae  a  fait  place  le  sentiment  il  publie  son  manifeste  contre  les  Fia- 
d'indépendance  des  seigneurs,  375.  mands;  les  expulse  du  royaume;  les 
Conséquences  de  son  traité  de  paix  fait  expulser  d'Angleterre;  manvais 
avec  Henri  m,  467.  Sa  canonisation  succès  de  sa  campagne;  déoensiâératioii 
prononcée;  IX,  28.  Bon  ordre  de  ses  qu'il  en  recueille;  il  réforme  les  vkon- 
ilnances ,  47.  Classe  d'hommes  que  sa  naies;  désorganisation  de  l'Europe;  il 
confiance  aux  légistes  a  formée,  78.  veut  mettre  fin  à  la  vacance  du  saint- 
Prétendue  prédiction  de  lui,  74.  Phi-  siège;  mission  qu'il  donne  i  son 
lippe-le-Bei,,  à  son  exemple,  défend  frère  auprès  du  conclave;  il  meort, 
les  guerres  privées,  142.  Sa  législa-  819  à  336. 

tien  réteblie    ou  modifiée  par  Louis  LOUIS  XI,  roi  de  Fiance;  caracfti^ 

le  Hutin,  814  etsoiv.  de  son  règne;  XIII,  3,4.  Sa  nais- 

LOUIS  X(lx  Bcrm);  sa  naissance;  sance,  27.  Son  mariage,  291.  Son 

Tni,  425.  Porte  le  titre  de  roi  de  Na-  entrée  à  Paris,  313.  ConspiratioD  poar 

liane  ;  se  rend  à  l'assemblée  de  Poi-  la  mettre  à  la  tète  du  gouvernement, 

tiers  ;  IX,  187,  1 88.  D'oii  son  surnom  ;  359  è  368.  Il  accompagne  son  père  , 

son  entrée  à  Pampelnne ,  1 93.  Signalé  378.  Son  commandeinent  à  Tassant  de 

par  Clément  v  comme  accusateur  de  Pontoise,  386.  Se  rend  klà)ouniée  de 

Boniiace ,  236.  Sa  présence  à  la  son-  Tartes,  389^  890.  Est  mis  à  la  técedn 

tence d'abolition  des  Templiers,  269.  secours  de  Dieppe;  son  portrait;  soo 

S'engage  à  passer  en  Terre-Sainte ,  succès  ;  prisonnier  qu'il  fait  pendre, 

il62.  Commande  l'armée  de  Lyon,  266.  40&  à  407.  Son  expédition  contre  Ar- 

Est  armée  chevalier;  prend  la  croix,  magnae,  409,  410.  Puis  contre  les 

^74 ,  275.  Qui  il  a  épousé ,  289.  Sa  Suisses;  bateille  que  gagne  son  armée; 

femme  accusée  d'adultère ,  290.  Il  la  impression  qu'il   en  reçoit  ;   ravage 

fait  étrangler,  292,  309.  Ses  droits  à  l'Alsace  et  la  Souabe;  ses  expîicatioas 

la  couronne  confirmés  par  le  testament  avec  l'empereur  ;   ses  négociattons  ; 

de  son  père  ;  son  avènement  ;  joie  du  traité  qu'il  signe;  il  r^int  son  père  en 

peuple ,  295  à  297.  Son  goût  ponr  les  Lorraine,  428  à  437.  Refroidissaient 

plaisirs ,  299.  Il  abandonne  la  direc-  du  roi  pour  lui  ;  mort  de  sa  femme, 

tion  des  affaires  à  son  oncle  Charles,  448.  Accusé  de  complot;  se  retire  en 

300.  Il  éloigne  les  ministres  de  son  Dauphiné,  470,  471.  Seconde  Sfoma, 

père,  302.  Persécute  Latilli,  Harigny  ;  477.  Sa  haine  pour  Agnès  Sorel,  4«6, 

aon  mariage  ;  ses  désordres  ;  son  sacre  ;  497.  Puis  pour  sa  vemplaçanto  et  ses 


favoris;  sa  défiance  de  son  père;  il  ftanee  amyerseUes qu'il  inspire; Ghar- 

reste  en  Daaphiné  ;  son  mariage  avec  les-le-Témératre  est  le  plus  ardent  de 

Charlotte  de  Savoie;  son  rçfus  de  se  ren-  ses  ennemis  ;  intrigues  qu'il  pénètre  ; 

dre  à  la  cour;  mécontentement  mutuel  son  entrevue  avec  le  duc  de  Bourgo* 

du  père  et  du  fils,  543  à  645.  Fait  gne  et  l'ambassadeur  anglais;  ouver- 

reeueillir  les  Cent  N<mvellei  noiweUe$;  tures  qu'il  fait  à  ce  dernier;  ses  pré« 

en  est  l'auteur  présumé,  588.  Célébré  cautions  contre  le  Téméraire  et  le  duc 

comme  religieux  par  les  chroniqueurs  Breton  ;  ses  débats  avec  ce  dernier;  sa 

comtemporains,  COO.  Victimes  de  l'in-  trêve   avec  Edouard;  projet  dont  il 

qoisitiongue  son  parlement  rehabilite,  cherche  à  dissuader  Philippe ,  1!I3  à 

6S3.  Ses  débats  avec  son  beau-père  et  138.  Son  voyage  en  Flandre;  le  due 

son  père;  armée  que  rassemble  contre  Bourguignon  cède  à  ses  instances  \  ïk 

lui  Dammartin  ;  sa  terreur;  sa  fuite  à  perd  sa  mère;  son  retour  à  Paris;  ses 

Bruxelles,  6S7  à  639  et  suiv.  Accueil  rapports  avec  la  famille  de  Savoie;  ir- 

qu'il  y  reçoit;  ses  négociations  avec  ritation  des  princes  contre  lui;  al» 

le  roi  ;  la  Dauphine  le  rejoint  ;   ses  liances  dont  il  s'assure  au  dehors  ;  il 

ennemis  veulent  la  guerre;  XIV,  3  à  reçoit  l'hommage  de  Saint-Pol;  ses  né- 

9.  Ses  intelligences  avec  York ,   15.  gociations  avec  Philippe;  il  se  justifie 

Comment  impliqué  dans  le  procès  du  du  projet  d'enlever  Gharolais;  assem* 

duc  d'Alençon ,  2S.  Efforts  des  oon-  blée  qu'il  convoque  à  Rouen  ;  ambas- 

seillers  de  son  père  pour  le  perdre,  sade  qu'il  envoie  à  Lille;  harangues 

28 ,  S9.  Son  entrevue  avec  d'Arma-  de  son  chancelier  ;  promesse  de  vei^ 

gnac ,  36.  Soupçons  qu'il  inspire  au  geance  de   Charles  ;   ses  griefs  ;  son 

roi;  résolution  que  prennent  ses  enne-  arqaement  contre  le  duc  de  Bretagne, 

mis,  62  à  64.  Son  avènement;  est  pro-  140  à  155.  Révolution  de  palais   en 

clamé  à  Saint-Denis;  comment  accueille  Bourgogne  fatale  pour  lui;  ses  repro- 

l'envoyé  de  Dammartin  ;  son  sacre;  il  ches  au  duc  d'Orléans;  mort  de  ce 

reçoit  l'hommage  lige  du  duc  de  Bour-  prince;  conjuration  contre  le  roi  sous 

gogne  et  des  autres  feudataires;  le  duc  prétexte  du  bien  pubHe;  ambassade 

le  conjure  de  pardonner  à  ses  ennemis;  qu'il  reçoit  dur  duc  de  Bretagne  ;  fuite 

son  portrait,  ft9  à  79.  Son  entrée  à  et  manifeste  de  son  frère;  forces  de 

Paris  ;  ses  premiers  actes  de  gouver-  son  parti;  ses  mesures  militaires;  set 

nement;  ses.  rapports  avec.  Philippe ,  succès;  ses  négociations;  confédérés 

avec  sa  mère, ses  oncles,  Gharolais, le  qu'il  force  à   signer  un  armistice; 

comte  de  Foix  et  le-  duc  de  Bourgo^  bonne  discipline  de  son  armée,  1^8  à 

gne;  ses  exactions;  insurrection  qu'il  171.  Sa  marche;  il  perd  la  bataille  dja 

punit  sévèrement;  il  abolit  la  prag-  Montlhéry,  173  à  178.  Sa  retraite;  m 

laatique  sanction;  comment  cet  acte  pertes; ^ sa  prudente  politique;  soo^é- 

est  remis  en  vigueur  ;  don  que  le  rot  jour  à  Paris  ;  pourquoi  en  sort;  rem» 

iait  à  son  frère  ;  il  tente  d'enlever  la  fort  qu'il  y  amène  ;  secours'  qu'il  re» 

duchesse  douairière  de  Bretagne;  son  çoit;  il  signe  le  traité  de  Gonflaas;  se 

voyage  au  Midi,  80  à  103.  Son  traité  politique  extérieure  et  intérieure  avant 

avec  le  roi  d'Aragon;  médiateur  entre  cette  transaction  ;  il  considère  l'évé» 

lui  et  le  rot  de  Castille;  sa  sentence  iiement  comme  une  leçoih de  politique; 

arbitrale;  een  entreyae.  avec  ce  der-  reçoit  l'hommage  des  nouveaux  fende- 

nier  priace;  actes  de  son  administra-  laires  ;  il  disgracie  lesd'Anjous;  com- 

lion;  ses  négociations  en  faveur  de  ses  ment  s'assure  du  duc  de  Bourbon;  eee 

coosmt  d'Anjou f  107  à  117.  Faible  conseils;  privilèges  4e  Paris  qu'il  eon» 
8eG0Bnqu.'il  donné  à  Haiguerite,  120.  firme;  ses  promesses  au  duc  de  Cala* 
Ses  débats  avec  Philippe  ;  il  gagne  bre  ;  il  gagne  le  due  de  Bretagne^  et 
^CEcgp;Caitie  traité  d'flesdin;  son  enlève  à  son  frère  la  Nomasdie; 
ectivUé  ;  sa  .  p^Utifue  ;.  il  enferme  ses  efforts  pour  prévenir  une  seconde 
I^ammaniB  k  la.Bastille;  «omnenta^  ligue  des  princes  ;  «emment  neenaiHe 
yréciépai  de  Copmîii^  ;  haine  el.dé-    les  rédaiitations  de  «en  Irève;  ses  »•* 
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«mtt  à  Vépuà  àt  GImtoIri,  MO  &  frMké0«rgMii%f«;fliii4^i(|i^iié' 

tl9.  I^aiét^et  qu'il  hû  émnë,  f  14.  gMfo  four  liû ,  184  à  )W.  fi  M 

f  iëg*  ^ii'j&  tené  à  mb  frèrt  ;  Mt-rap»  F«rdrtt  è»  Snirt-VifllKt^  bM  freaim 

foilB  9H9t  les  duos  ë«  Galibr»  «t  é«  dwVilieM;  kr  tfiM  dé  B^ttgie  rrfiR 

ftmtgoe;  ptr  qur feit  présider  U  cm»*  d'en  fair»  partie;  il*  disBinuIf  Mv  ni* 

ttasien  des  réjwmaimÊm;  aeacitW'  oeitoMMiést;  puis  fane  ee  ftiami 

Ms;  persomMiges  ifa'il  s'est  attatMia  y  b  pali;  «a  bonne  fei  à  obiemrfe 

M  met  «n  lib^té  Philippe  de  Bresse^  trvifd  de  Péroane;  poanpUH  a'ieeepte 

U  7  à  t9 1 .  U  favorise  les  soutèreiiieiM  point  en  g^nge  TÂlaaee  et  le  Brisgn; 

éaâ»  les  Pafa-Bas;  il  iarite  les  priB««  son  allianee  at«e  le»  Sûsset;  le»  dé» 

•as  à  signaler  les  abus;  anrét  ^a1l  mêlés  avee  le  pape  as  su^  dehSi- 

«btient  contre  le  duo  de  Bonrgegne  ?  ttie  ;  aes  rapports    avec  Mirgmile 

tes  eflbrtft  pour  prévenir  raUiaace de  #^ioi> etlParwick;  saiMneedesM 

aea  ennemis    et  d'Bdouard  it;   sae  Ils }  il  évite  de  se  eommettre  me  le 

•ranees  à  Wtarwiek;  aen  ambasaade  Téméraire,  f96  à  308.  Poai^i)^ 

A  Angleterre;    il  se  dispose  à  la  aira  ta  ehutcf  dat  roi  d'Anghtem;  (foi 

gnerra;  missions  qu'il  donne  auoemM  sa  réputation  o^nse;  lataTii»  U 

dé  Feti  et  au  dne  de  Bourbon  ;  il  orga-  dea  prinoes  qni  rentomeat;  B  reekr' 

nise  la  milice  de  Paris;  drait  d'aail*  ahe  l'afliMioti  du  peuple ctae-FoMorf 

q»'ilnecorde  à  cette  ville  ;  il  ratardtf  p«ç  pourquoi;  aa  l^alaiiM  liMnfc; 

la»  hoalilités,  9t4  à  980.  Est  attaqué;  kaawut  effiHs  de  rmaaMtikililtf  ^ 

aea  héailatiena;   aea   aueeès  eontr*  oilliMsraytuir*  ans-manif<sliti«Mbrf 

Menton;  aea  négociationa  avae  le  Té*  èm  tffottplle  de  Warwiek;  îl  MTOfn 

méaaira;  leur  traité;  eflbta  de  son  in-  las  notables;  expose  ses  pUb notre 

décision;  il  deararide  la  pais  mot  coa<*  le  due  dé  Bourgogne;  est  Ugi^  ^ 

fédérée  ;  aes  eoneeaaiona>;  ses  motifs  f  «atte  aaaemblée   des  obfigiédBi  i» 

M  cenveqn»  les  Euts»générau<;  com^  traité  de  Pérotme,  8f  f  à  3S1.  Û«' 

ment  entend  es  servir  du  peupla  ;  il  menée  les'  hostilitéf;  acaasaliotflMB' 

OttVM  Vaaaemblée;  comment  pose  1«  teuaes  qu'il  éabunge  avec  Gtob'î'^ 

fteatioftde  l'apanage  de  aon  frète;  oom*'  armée  ;  9s  méfinnce  ;  il  signe  1i  trlie 

meni  k  fait  résoudre  ;  il  établit  rin^  d'Amiens,    39B    à    dSS.  >M  to 

amovibilité  des  fonctions  judieiairat,  traupea  s<m»  le»  ordres  de  Wês^ob^ 

1»9  à  95 1.  Il  réduit  le  ducdeBretagn«f  d'Anjou,  637, 839.  Gomnfft» ^ 

signe  le  traité  d'Aneenis;  sea  ekancet  faolé  en  Europe  ;  ftiit  déltner  et  fn* 

de^BiicQès  contra  le  Téméraire^  Dnm**  sofl  «a  «but  de  Savoie;  ses  easoiii 

BlaTtln  l'excite  k  la  guerre;  il  préftre  iàtériêiarra  se  multiplienf  ;  iaeowtK^ 

légoeier^  d'où  la  fiaveur  de  Baltte^v  di'Mb  firèraet  dsrBrator.lseimitt^ 

suppliées  qu'il  commande;  est  prieoiiH  Fttit  gagné  par*  «e  deraisr;  le  die  40 

nâer  à  la  suite  de  l'entrevue  de  94*  Gélabre  gagnd  pn  €karl«r;  én^ 

renne,  9&3  à  979 .  Traité  que  lui  im^  qu'il  met  eu  marfege  de  ce  t'^*^ 

pesa  €h«Tle6;  il  l'accompagne  à  Liège;  BMDiore  de  l^ot«;  sa  dapUeilt  1  r«- 

«xigenee  qu'il  éluda  ;  promesse  qu'il  gbvd  de  celte  Aimtlle;  ma  VtéXir^ 

aurprend  au  sujet  de  son  ft^M;  son  le  Téméraire;  sa  ssavraiss  fei;B¥' 

impatience  de  rentrar  en  rranee;  s«  eMeii  incidente;  trompas  qa'il  «"^ 

cnrrespottdanee  avec  0ammarfin;  fil  dans  la  Midi,  841  à  3ét.  Véip; 

fait  entériner  le  traité  de  Péranne  ;  il  tioélières*  qui!  fMt  tyttf  W^  ^ 

Adtdésanttek*  la  f»oil%ère  dû  Nbrd^  Bresse,  afvee  DuUnvprHresfB^ii^ 

99%  1 908.  Entreprise  dans laqucH»  il  lionne  ;  eSjMrânci  '  qufl  '<Mi9>^^  * 

aaoeide  la  maieen  d* Anjo* ;  sa  rnpttvl  mtflàdie'de^Mii  ftèrê^  wnfç«^'^ 

«van  le  re9  d'Aragon^  il  dévotftner  «à  )ieifiaiiAèrfien«,'  n'en  IMoigif  t>?^ 

trdklson  de  dllarauiMurt  et  la  Balu«$  «blè#0  f  'pA^nge*  le»  négbehtîHft  p^ 

lès»  liit  empriabiHiMi^  )  il  donne   Ik  *i(0%  IsrnUrt  dtt  fitacet  loMI'' *t 

€uieiifk«  h  nm  Mfe,  et  liIttedwAfb  »  fltfWgtftetéÉ'  { iMifià'Oiâ»^ 


trdret  ^*il  aecord«  au  àa^  Breton  ;  il  ai»;  «mi  huttUilë  «reo  le  Jttl  raglait; 

BVttacfas  Aydie  «i  Commiiies;  sa  trêve  sa  UbéraliU  à  l'égard  de»  soUaAt  0t 

arec  le  Téméraire»  3&2  à  â76«  Ori*-  ies.seigiiean  aoglHis;  «onfideMee qlM 

gine  et  nature  4e  la  féodalité  contre  lui  tout  cea  derniers*)  sa  oenvenation 

laquelle  il  lutte;  ses  moyeas  déprava  avee  rëoûnaire  de  SaiDt-Pol;  tnHfc 

oomme  ceux  de  ses  rivaux]  le  pïua  re-  de  paix  et,  tfève  qu'il  si^è-,  441- à 

doutaUe  lui  laisse  le  champ  libre;. ii  4d4;  Abeodeiiiie  le  duo  de  Lerraioe; 

écrase  les  moins  puissans;  ses  infir«  fait  exécutât»  Saiat*PDl,  Abê  k  440i 

mités  arrêtent  son  actinie,  377  à  384<.  Sdb  alliance  avec  Vempereur  et  les 

n  iait  juger  d'AIençon;  fait  périr  d*Ap-  Suisses;  il  se  rend  k  Lyon,  469, 4ft8i 

laagnac;  épargne  Nemours;  est  maître  S'assure  de  lasaocessibn  de  la  maison 

du  comté  de  Foix  et  de  tout  le  Midi;  ses  d'Anjou;  fait  vàatntt  dans  son  alliance 

revers  en  Roussillon;  ses  ménagemens  le  Milanais  ;  la  Sfeivoie  ;  fait  arrêter  le 

pour  le  duc  Breton  ;  soucis  que  lui  a  duc  de  Nemours   et  le  marédial  de 

donnés  la  famille  d'Anjou;  soupçonné  Rouhault;  reçoit  un  envoyé  de  Charles^ 

de  la  mort  du  duc  de  Galabre;,pr9nd  son  débat  avec  le  pape ,  469  à  4716s. 

possession  du  duché  de  Bar;  fait  re'»  Prend  possession  de  la  Savoie;  y  fait 

lâcher  la  duo  de  Lorraine  ;  hérite  du  reconduire  sa  sotur  ;  donne  astle  ait 

comté   d'Eu;   ses  relations  avec  les  jeune  duc;  ses  caresses  aux  Suisses; 

Bourbons  et  les  d'Orléans^  mariages  secours  et  subsides  qu'il  leur  promet, 

de  ses  filles;  8$s  ennemis  iatérieurs  483  à  466.  Dénonce  i  Charles,  CanÉpo»* 

morts  ou  fandns  impuissansile  Témé*  Basse,  490.  Institution  des  poatss;.il 

nire  seul  encore  à  craindre;  «il  le  sur-  apprend  ainsi  la  bataille  de  Nancy;  sa 

Teille;   pourquoi  négocie  avec  Saint*  joie;  ses  mesures;  ses  prétextes;  il 

Pol;  propose  au  Téméraire  de  se  dé*  saisit  les  deux  Bourgognes;,  tsésofs 

faire  de  lui ,  3B3  à  404.  Encore  ac*  dont  il  s-empafe;  coaeussions  de  sea 

cusë  à  la  cour  de  Bourgogne  au  sujet  lieutenans;  ses  succès  en  Picardie;  sor 

de  la  moii  de  son  frère ,  406.  Tent»-  dessein  d'agiter  l'Artois  et  la  Flandrof; 

tive  d'empeisonnamant  qu'il  punit;  il  aur  <^i  véul  stappuyer  ;  pourquoi  em^ 

suspend  sa  vengeance  contre   Saint»  voie  Gommines  en  Poitou;  agens  qu'il 

Pol;  pourquoi  n'éclate  point  jcontre  le  lui  substitue  au  Nord;  adibassade  qa'3 

Bourguigaon;.8es  auxiliaires;  projet  i^goit  de  Mari»;  il  réclame  la  gardé 

de  ligue  contre  lui  ;  comment  accueille  4oble  de  sa:  vassale  mûieurè;  il  obtient 

l'intervention  du  papa^  d'où  son  désir  la  reniiae  de  la  ûité  d'AntâS',.  497  à 

d'éviter    la  guerre;:  insiinrection    à  606.    Ambassade    qu'il     reçoit   den 

Bourges;  ses  rigueurs;   néf^oiadon  Etats. de  Flandre;  il  ekcite  la=  fiireur 

contre  René  d'Anjou  et  le  Bourgui-  des  j&antois,  506  ,  509.  Succès,  dé  sa 

gnon  qu'il  décoavic;  il  occnpn  Angora;  politique;  s»  sécurité  àxt  cêté  derl'Ad*- 

^t  ravager  le  Roussillon  ;  apprend  gleterre ,  de  l'empire  ;  ses  rapports 

V^  la  ligua-  est  formée  ;  sommation  avec  les  princes  d'Espagne  ;  il  fait  la 

^lui  fait  faire  Edouard;  se»  dispo-  conquête  de  l'ArtoiS';  ses   cruadtlfo^' 

utions;  il  négocie  avec  le  duc  ^reton^,  éloignement  de  Marie  de  Bourjgogoa 

409ii  436.  Son  allianea avec  René  II;  pour  lui;  comme  elle  aeeu«ilte  sas 

îlr  vemt    jMTOlon^Br    la  .  trêve  ;    ses  envoyé,  &11: à  519.  Sas  conquêtes  en 

lieutenana  prenait  Perpignan  ;•  il  Iti  Hainauteten  Flandre |  réaction  oonlte 

kkt  .dépeupler  (  signe  une  snspeqsioui  lui  en  FranehérGomté  ;  il  laibse  époii*- 

i'iimea.aveO'VA/agonaia;  envahit  la  jier    l'héritière   de   Bourgogne    pakr 

Picardie;  comment aecneiUe  le  héraut  MaximiUen;    son  armittioa   a^tf  ce 

<i'£doaaid.;.  oe.  quiil  lui  sf^rend^  49B  pvinee;  il  perd  l'allianee  de  la  Sutase; 

1 433.  P.aa#Fqnor;M|doiite  d^  livret bsh  ;aéS' •  terreurs  ;.  son  ettur  hnaéux;  H 

^«  ;.  sa  jsant  Wi  pawiatf  tsujonns  Mt  exécuter  le  due  de  Nemouts?  sas 

l^to  k  l^aeaabV^;  sMeèa  de  «es  lieiK  aignenra;  son  «ordonnance  bw  1»  tfoé. 

tenans,  434  .èt.4eî.  Ilêy^  «u!il  afgife  spiMtàfns*;  se»  ménsigerten»  p««r  tan 

«Tea  Edawf*^  san  forMt  «MiClmi.  rpei»ajknHg«  dénanoés  par  Kaiiwu»; 
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intrigue  dn  Breton  qu'il  surprend;  lemme;  mn  tts;  ses  gardes*,  sestou- 

sermens  mutuels  qu'ils  se  prêtent  ;  il  relies  ;  ses  intrigues  ;  u  passion  pour 

dénottoe  les  hostilités  aux  Bourgui-  la  chasse;  il  est  attaqué  d'apoplexie; 

gnons;    son    général;  ses  alliances;  son  actirité;  ses  ennemis  se  lévêillent, 

d'Amboise    reprend    U    Bourgogne)  Maxinûlien  rompt  la  trère,  pots  lare* 

pourquoi  s'arrête,  519  à  S4 4.  Il  signe  nouTelle;  le  mi  passe  en  rcTae,  pià 

une  trêre  d'un  an  ;  prof  inees  qui  lui  licencie  son  armée  ;  ligue  clifâieone 

restent;  sa  dévotion  ;  prédicateur  qu^il  qu'il  propose  contre  les  Tores,  59/  i 

fait  chasser;  pourquoi  rompt  STee  le  597.  Il  accueille  l'appel  deChiuTin; 

pape  ;  sa  médiation  offerte  entre  le  sa  justice  préyêtale  ;  erreur  de  Tris» 

pontife  et  les  Florentins;  son  inter-  tan;  nouvelles  atteintes  de  son  mal; 

▼ention  dans  le  Milanais  et  en  Savoie  ;  ses  confidens  le  vouent  à  saint  Citnde; 

il  fait  la  paix  avec  l' Aragon,  6&9.  Son  calamités  publiques;  famine  ;  cooti' 

influence  sur  Edouard  ;  conseil  qu'il  gion;  son  pèlerinage  ;  il  bénit  le  Dtn* 

lui  donne;  il  prolonge  leur   trêve,  phin;  son  lieutenant  ;  ses  libénfatÀ, 

645  à  555.  Il  recommence  la  guerre  surtout  enrers  son  médecin;  remèdes 

avec  Maximilien  ;  solde  des  Suisses  ;  étranges  qu'il  emploie,  5t)9  à  604.  St 

fiait  la  conquête  de  la  Frandie-Gomté;  joie  à  la  mort  de  Marie  deBoaiigogne;  ses 

institue  un  pariement  de  Bourgogne;  démonstrations  militaires;  ses oé^* 

il  chasse  la  population  d'Arras,  556  à  tiras  flonr  la  paix;  il  signe  le  tnitéd'Â^ 

661.  Ses  mesures  après  la  bataille  de  ras; laisse  en  paix  le  dac  ieBnUgte', 

Guinegatto;  U   ne  veut  plus  de  pri-  son  ascendant  en  Savoie,  eoifiranv; 

sonniers;  son  dégoût  de  la  guerre;  il  sa  sécurité  du  côté  de  hùÈfAk  et  de 

se  tient  sur  la  défensive;  caractère  que  l'Aragon;  étnt  de  la  uaisen  royale;  ses 

prennent  les  hostilités;  ses  négocia»  instructions  à  son  fils;  serritennT^'^, 

ttMis;parqui  entravées;  traité  que  lui  recommande;  il  compose poor là 

signe  son  ambassadeauprès  d'Edouard;  le  Rtmier  àe$  GuAref;  sonresseoti- 

ce  qu'il  évite  de  ratifier;  sa  trêve  avec  ment  contre  l'archevêqne  de  Toors; 

Maximilien;  son  désir  de  paix;  son  dé-  ses  mesures  contre  la  disette;  ranoa- 

périssement;  sa  méfiance  universelle;  trances  du  parlement;  counge^^ 

ses  armées  de  mercenaires;  sa  mé-  vacquerie;  il  lui  cède  ;  sa  solitaie  la 

fiance  de  ses   négociateurs;  inquié-  Plessis-lès-Tours;  sa  chasse  au «),<^' 

tudes  que  lui  donne  la  duchesse  douai-  ris  ;  son  luxe  de  toilette  ;  kw  ""'r'^ 

rière  de  Bourgogne;  il  emploie  Tin-  TrisUn;  ses  ermites;  reliquwÇi'f 

tervention  du  pape;  réception  qu'il  fiait  reçoit;  sa  négociation  avec  Bajaiet  n; 

à  son  légat;  il  lui  remet  la  Balue  et  il  se  fait  sacrer  de  nouveau;  oepAi 

d'Haraucourt,  565  à  58t.   Son  in-  recevoir  la  princesse  d'Aatridie;f"^ 

fluence  en  Savoie;  il  refuse  la  sei-  sion  qu'il  donne  à  Beasjett;oa  lu»- 

fleurie  de  Gênes;  ses  rapports  avec  nonce  sa  mort  prochaine;  ses dei«^ 

l'Espagne ,  l'Ecosse  ;  droits  successifs  memens  ;  appréciation  de  S0>  i^ 

qu'il  achète  en  Bretagne;  ses  rapporto  sa  longévité  ;  ses  mœors  ;  ses  rappor» 

avec  la  Gueldre;  ses  lottes  avee  le  due  avec  sa  femme  ;  sa  famille;  soa  t^ 

dn  Bourbon;  il  recueille  les  sucée»-  sion  pour  sa  fille  Jeanne;  sa ceofiiif 

nions  du  roi  René  et  de  Charles  du  en  U  dame  de  Beaujeu,  ^êTH^j*^ 

Maine  ;  réduit  la  Provence;  faitoon»  laisse  point  de  tesUment,  ^^'^'t, 

damner  le  comte  du  Perd»;  a  mal-  de  lui  révoqués  par  sa  ^^^'^^ 

trtsé  tontes  les  résistances  intérieures,  faiblissement  du  gottveni(»i«B<>  ^ 

582  i  590.  U  kvorisn  le  commerce;  Etats^néraox  sous  sofl  i^g>^>  *^' 

introdua  U  culture  des  mûriers  ;  pro-  Kéaetion  eovtre  ses  or^0t^^ 

tége  l'université;  se  décinre  peur  les  4tt  chasse;  666,  667.  ^>^^1, 

réalistes;  proscrit  les  nominaux;  attire  'ménagé  l'entrée  de  l'Italie  «t  *fy^ 

à  Paris  trois  tni|anMMirs  attemands  ;  paré  à  faire  Valoir  ses  prétea^oB'"' 

«es Isvces railitaifes;  nivenus publias;  NajAcs -XV,  117 à  13».        ^^ 

su  nombre  moBoflHune  ;  il  ébigM  Si  -    LOinS  Xil ,  tt>i  ^  ^^t*"^ 
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tère  général iie  son  règne;  XIII,  3,  4.  miaes,  S04.  Surprend  Noyarre ;  y  est 
par  qui  tenu  sur  ïtB  fonts  de  baptême;  renfermé,  S 10,  il  f.  Presse  le  roi  de 
XIV,  .lîO.  P«rd  son  père  à  l^e  de  le  délivrer  ;  est  d^àgé  par  le  traité  de 
deux  ans;  est  déjà  fiancé 'à  Jeanne  de  Yerceil,  320  à  9S9.  Sa  j6ie  à  la  mort 
France,  lô9y  160.  Son  mariage,  402.  du  fils  du  roi  ;  ressentiment  de  la  reine, 
Son  serment  à  l'égftTd  du  Dauphin;  242.  Inquiétudes  qu'il  donne  à  Sforza, 
614,  615.  ■  Exclu  des  affaires  par  sa  246.  Pou)*quoi  ne  rentre  pas  en  Italie, 
jeunesse,  635 .  Grâce  qu*il  obtient  pour  '  248.  Son  entrevue  avec  Bourbon  ;  peur- 
sa  famille,  636.  I^a  confiscation  de  quoi  renvoyé  à Âmboise,  256.  Son  avé- 
Ledaim  lui  est  donnée,  641.  Assiste  nement;  il  s'occupe  des  obsèques  de 
aux  Etats-généraux  ,645.  Son  parti  Charles;  son  sacre;  son  économie  pri- 
dans.  cette  assemblée  ,646.  Ministère  vée ;  sa  bienveillance  pour  les  serviteurs 
quilfait  désigner;  son  parti  battu,  652  du  feu  roi;  son  principal  confident; 
à  665.  Discussions  auxquelles  il  prend  charges  dont  il  dispoëe;  création  du 
part,  675.  Bureaux  dont  il  est  exclu,  grand  conseil  ;  sa  lutte  avec  TuDiver- 
678.  Gomment  donne  prisé  à  la.  dame  site  ;'S0n  divorce;  il  épouse  la  veuve  de 
de  Beaujeu;  son  voyage  en  Bretagne;  Charles, 261  et suiv.,  265  à  279.  Ses 
à  quoi  excité  par  Landots  ;  il  assiste  mesures  financières  ;  son  entrée  à  Pa- 
au  s&<3re\  ascendant  qu'il  prend  sur  le  ris  ;  il  réforme  la  justice  ;^'emet  en  vi- 
roi;  la  princesse  .les  sépare  ;  il  intrigue  gueur  la  pragmatique  sanction:  accorde 
pour  ressaisir  le  pouvoir;  il  s'adresse  au  due  de  Bourbon  l'hérédité  de  ses 
au  parlement,  à  Tuniversité  ;  Anne  veut  fiefs  pour  sa  fiUe;  fait  examiner  les 
le  faire  enlever  ;  sa  fuite  ;  sa  soumis-  droits  du  duc  de  Lorraine  sur  Naples 
sion  ;  son  retour  ;  il  assiste  au  lit  de  et  la  Provence  ;  hostilités  de  Maximi- 
justice  de  Rouen  ;  se  dispose  à  la  guerre  lien  en  Bourgogne  ;  il  renouvelle  avec  ^ 
civile  ;  cherche  des  appuis  à  l'étran-  lui  la  pair  î  reçoit  l'hommage  de  Phi-  ^ 
ger;  XV,  2  à  16,  19.  Ses  ligues;  ses  lippe,  son  fils  ;  confirme  les  traités  avec 
échecs;  seB  partisans  ;  sa  fuite  en  Breta-  l'Angleterre  ;  ses  plaisirs  ;  ordre  et  ôco- 
gne;  désir  du  roi  de  le  rejoindre,  22,  nomie  qu'il  y  apporte  ;  sa  résolution  de 
25,  28  à  36.  La  noblesse  de  Bretagne  conquérir  le  Milanais  ;'  ses  conventions 
veut  le  faire  expulser  ;  son  embarras,  avec  les  rois  d'Espagne;  il  se  ligue 
40, 41.  Sa  prétendue  passion  pour  Anne  contre  le  Maure  avec  les  Vénitiens  et 
de  Bretagne;  lit  de  justice  où  il  est  les  Suisses;  son  épargne;  offices  qu'il 
sommé  à  comparaître ,  47  à  50.  Ses  vend  ;  maladie  contagieuse  qui  l'in- 
débatsavecd'Albret;il  perd  la  bataiUe  quiète;  il  rejoint  à  Lyon  son  armée  ; 
ae  Saint-Aubin  du  Cormier  ;  est  pri-  ses  lieutenans  ;  il  leur  fait  passer  les 
sonnier,  54  à  66.  Sa  terreur;  sa  cap-  Alpes;  son  traité  avec  Philibert  ii  de 
tiTité,  60,  61.  D'Angoulême  intercède  Savoie,  280  à  291.  Ses  rapides  con- 
pour  lui,  76,  96.  Ce  que  le  traité  de  quêtes;  naissance  de  sa  fille;  son  re- 
Francfort stipule  en  sa  faveur  ;  délivré  tour  en  France  ;  Vtertus  de  ses  minis- 
parleroi;  réconcilié  avec  les  Bourbons;  très;  son  désir  du  bien  du  royaume; 
dénoûment  qu'il  prépare  à  ces  trou-  il  ambitionne  le  titre  de  père  du  peu- 
Wes  ,100  à  103  et  suiv.  Présent  aux  pie  ;  il  ne  réalise  pas  les  espérances  des 
fiançailles  du  roi,  106.  Partage  ses  Milanais;  ses  exactions  ;  sa  dureté  en- 
plaisirs  chevaleresques,  112.  Il  ga-  vers  Florence;  son  alliance  avec  les 
ïantitlapair  de  Senlis,  134.  Proprié-  Borgia,  295  à  305,  331,  832.  Il  ap- 
*awe  d'Asti,  a  l'entrée  de  l'Italie,  138,  prend  le  soulèvement  du  duché  de  Mi- 
139.  Part  pour  Gênes,  155. Remporte  lan;  lieutenans  qu'il  y  envoie,  308. 
la  victoire  de  Rapallo;  sa  maladie;  il  Lui-même  se  porte  à  Lyon,  312.  Ses 
«joint  le  roi  à  Asti,  159  à  163.  Reste  rigueurs  envers  les  Sforza  et  Louis-le- 
en  cette  ville  ;  ses  partisans  l'engagent  Maure,  321 ,  322.  Ses  engagemens  en- 
J  s'emparer  du  Milanais,  167,  168  ,  vers  les  Florentins  è  l'égard  d^  Pise, 
18t.Se8hostiUté8contreleMaure,199,  3^5.  Ses  négociations  ;  sa  confiance  en 
SOO.  Avertissemens  que  lui  donne  Gom-  Georges  d'AmjïoisQ  ;  son  voyage  ;  son 
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«■MSdant  en  Itali»;  offres  <|ae  lui  de  pttser  an  Es|MigBe ;  m  véselutioo 

Ittt  le  r*i  de  Neflet;  il  Mseemble  sou  marier  Gbude  à  François;  son 

•niée,  33f  à  U3.  Ses  troupes  pcen-  ment,  44&  à  éH,  Fait  desuoiâer  eelte 

nSBlfieeflession  des  étals  de  Frédéric;  union  par  les  Etats -«gteénuis;   ûêa~ 

sovaiissiso  de  ee  prinee,  8il0  à  346.  cailles  des  futurs  époux,  4&1  à  457. 

AMMil  q«'il  lui  fiit  en  Frfenee,  348.  Princes  des  Pays-Bas  qu'il  rattnefce 

Yifi»»n>i  qu'il  envoie  à  Naples»  366.  U  à  son  aliianee;  il  seeonrt  le  èae  âm 

n'«u|iniettte  point  les  taffles  ;  caraetàre  Owldrl  ;  sa  générosité  à  la  mort  de 

de  ses  ordonnances  ;  il  institue  les  parw  Philippe ,  430  à  4dt.  Su  sanlé  €^90-^ 

Iwiens  de  Rouen  et  de  Prorence  ;  sa  celante,  365.  H  tarorise  à  contre-coor 

toléiunee  religieuse  ;  projet  de  mariage  les  plaées  de  Jules  ii  ;  ses  rapports  aves 

dn  sa  Mk  avec  Gharles-Quint  ;  son  dé«  Gènes»  469  à  473.  Il  réduit  eette  ville; 

sir  d'obtenir  de  Maximitien  rinyesti*  la  punit;  Cpiit  son  entrée  à  Htlnn;  <lé- 

ture  du  Milanais,  86 1  à  367.  lacop-  joue  les  plans  bdliqneux  de    Man* 

siMdeSuisses  qu'il  combat;  son  traité  milieu;  ne  peut  avoir  une  «itrevnn 

aven  eux;  il  leur  cède  Bellinxona  ;  son  avec  lûles;  est  complimenté  par  imii 

traité  avec  Maximiliea  ;  il  accueille  sa  conférence  à  'Savonne  avec  Fodi- 

nûiippe  d'Autriche  ;   leur  serment  ;  nund  ;  admiration  qu'il  témoigne   à 

ses  fêtas  ;  son  luxe  ;  il  favorise  le  ma-  Qonsalve,  A7b\  481 .  Il  lut  atta^uer 

riage  de  Ladislasde  Hongrie;  son  vo-  lès  Payses;  ses  projets  sur  Venise^ 

yige  k  Paris;  son  ministre  réforme  trêve  qu'il  signe; ses traBsacbomeKtë- 

les  ordres  religieux  ;  son  aibbilité  ;  sa  rteures  ;  sesidUcnoeslepréeenteatsoatf 

vnugeance  à  l'égard  de  Jean  StandQne*  un  Jour  désaAntageux;  sa  politâjqiie 

son  alliance  avec  le  roi  d«  Havarre  ;  naturelle  à  l'égard  des  empereavs  al- 

samptur^avec  le  duc  de  Savoie;  il  en*  lemands  et  des  Espagnols;  par  qœfla 

trê  en  Italie  \  pâf  ilttl  fteeaeilli  ;  pour^  aberration  11  les  introduit  en  Italie  ; 

quoi  td^^é  ;  la  guerre  éclate  entre  les  proposition  qu'il  fait  à  la  goaremaafd 

Bapagnols  et  If  vice-wl  de  Naples;  des  Pays-Bas  pour  arriver  à  la  pta; 

renfolt  «utt  fût  passer  à  ce  dernier,  son  entrevue  à  Rouen  avec  son  mià5es- 

3<70:è  ^9^'.  Son  indignation  contre  les  tre  ;  son  dessein  de  remplacer  les  d'Air- 

Borgia;  leur  traité;   leurs  rapports;  brets  en  Navarre  par  Gaston  de  Foix; 

son  entrée  à  Gênes;  son  attachement  questions  qu'il  néglige;  différends  ré- 

pourTommasina^inola;  il  protège  les  glés  avec  Maximilietf;  ligue  de  Gam- 
Floreuliiifr  338  à  398.  Sa  convention  '  brai  contre  Venise,  433  à  50^.  H  passe 

avec  !Pliii^pftê  ;  pourquoi  éludée  par  en  Italie  ;  gagne  la  bataille  d'Agnadel  ; 

FerdinandDç:  «a  colère;    ses   apprêta  ses  conquêtes;  ses  cruautés;  sa  loyauté 

d'une  attaqufe  générale,  406  à  410.  Sa  à  l'égard  de  Maximilien  ;  secours  qu'a 

honteuse  négociation  avec  Borgîa,  4 1  î .  lui  laisse  ;  son  retour,  507  \hi7.  Coii- 
Ses  mesures  pour  l'approvisionnement  seiUere  qu'il  a  laissés  à  la  reine  ;  prin- 
de  l'armée,  419.  Sa  situation  précaire  ces  qui  l'ont  suivi  ;  sa  résidence  à  Blois* 
en  Italie,  425.  Sa  trêve  avec  Ferdi-  ses  voyages;  ses  ordonnances  ;  il  pres- 
nand  ;  il  lui  abandonne  les  Deux-Sici-  crit  de  rédiger  les  coutumes  ;  fruits 
les  ;  est  dégoûté  des  guerres  dltalie  ;  qu'il  recueille  de  la  ligue  de  Cambrai; 
son  projet  de  rétablir  Frédéric  ;  mort  ressi^timent  du  pape  contre  lui  ;  lent 
de  ce  prince  ;  il  signe  les  traités  de  traité  de  Biagrasso  ;  il  apprend  la  ve- 
Blois  ;  affaiblissement  d  e  sa  santé;  don-  conciliation  de  l'Eglise  et  des  Vénitiens, 
leur  publique;  précautions  inverses  519  à  585.  Son  traité  avec  Henri  vai; 
que  prennent  la  reine  et  Gié  ;  il  fait  sa  haine  envers  les  peuples  libres;  s'est 
poursuivre  et  condamner  le  maréchal  ;  fait  un  ennemi  de  Schisnner ,  évêque  de 
reçoit  l'investiture  du  Milanais;  con-  Sion;  manque  Vaillance  des  Suisses; 
firîne  le  traité  avec  l'empereur  ;  ses  la  remplace  par  celle  des  Valaisans  et 
rapporte  avec  Phil^pe,  4S7  à  443.     Grisons;  perd  son  premier  mimstre; 


I       tcat  ftmciiiBi  pu*  In^néiM  ;  «on  ia*  4  l^mllëe  éè  Hcanfie  4e  Ihrrtr  kctailte, 
i       OfteiSë;  sa  méfiaUee  de  Jolês  k;  fl  640.  Ses  mesures  aptes  la  déCnte  4e 
i       nsseiiefloaalliiiKe  ivecMaxinifieii,  •fiuinegaCte;  remeatiiBeiit  des  Suisses 
I       5M  à  593,  èS7,  5S1.  Surprise  tfoe  eontrelui,  ^44,  (M5.  Ses  indigHAtten 
I       Ini'ctwe  Faudaee  de  Mes  h,  559. 1»-  en  recevant  le  tnkté  de  tHjon  ;  ses  es- 
I       «nnetion  tfttb  le  pontife  prépare  à  6è-  plieations  avec  La  TrémoiUë  ;  il  ne  ra- 
I       Aes;  éDe  échcme,  541.  La  roi  se  tûti  ^fie  pas- ses  eonven^^ons;  fidélité  ée 
«Btoriser  par  rassemblée  da  clergé  à  Tournai  à  son  égard  ;  sa  réconciliatioti 
lai  laize  la  gueire,  543  à  545.  Or-  tree  l'Eglise  ;trèTes  qu'il  signe;  il  peid 
jdottBe  à  Chanmont  de  l'attaquer,  551 .  ses  derniers  postes  en  Italie  ;  mort  de 
i       Gmgrès  qu'il  convient  d'ouvrir  à  Man-  la  reine  ;  empire  qu'elle  à  eu  sur  lui  ; 
i       4oae,553,  555.  Ses  Etats  provinciaux;  il  feit  célébrer  le  mariage  de  sa  ftUe  ; 
I       BUk  parlement;  son  diengé;  la retnele  partis  qu'on  lui  propose;  ses  démons- 
presse  de  faire  la  paix  ;  ses  concessions;  trations  contre  TAnglais  ;  ses  négoda- 
I       nûBHttent  s'apprête  à  combatto'e  Jvles  ;  tiens  ;  son  mariage  avec  Marie  d*Àn- 
conejleiqu'ilconfoqne  à  Lyon;  méfiance  gleterre  ;  sa  mort,  65 1  à  670  ;  X¥I,  f . 
iqae  lui  insère  Marguerite,  557 à  569.  Sa  parcimonie,  9.  Education  qu'il  a 
Arrête  Trivnizio  vainqueur;  licencie  donnée  à  son  successeur,  11. 
non  armée;  embarras  que  Ità  donne        LOUISXIH,  roi  de  France;  sa  nais- 
Maximilien  ;  ils  convoquent  le  concile  sance  ;  XXII ,  69.  Projet  de  lui  frire 
Âé  Piee  ;  le  pape  leur  oppose  le  concile  épouser  une  princesse  de  Lorraine,  1 50. 
de  Saint-Jean  de  Latran,  et  proclame  Son  avènement,  185.  Son  entrevue  avec 
contre  eux  la  ligue  sainte;  mesures  Sully;  il  confirme  sa  mère  dans  la  rë- 
^■e  prend  Louis;  invasion  des  Suis-  gence,  197,  198.  Intrigues  de  la  cour 
«es  qu'il  détourne,  571  à  579.  Trompé  d'Espagne  pour  lui  sutetitner  Gondé, 
par  Henri  viii;  son  traité  avec  le  roi  294.  Mariage  que  l'ambassadeur  de  eeCte 
de  Navarre  ;  vaines  promesses  que  lui  cour  propose  pour  lui,  S30.  Son  sacre, 
ftût  Maximilten  qui  l'abandonne;  presse  93 1 .  Première  assemblée  de  Huguenots 
Gaston  de  livrer  bataille,  585  à  590.  sons  son  règne,  941.  H  monte  à  cheval 
£oustniit  le  royaume  à  l'obédience  de  contre  la  faction  des  princes  ;  préside 
Mes  ;  lui  fait  de  vaines  avances  ;  mé-  les  Etats  de  Bretagne  ;  son  retour  II  Pa< 
oinitentementdes  Suisses  contre  lui;  il  ris;  sa  déclaration  de  majorité  ;  il  an- 
perd  l'RaUe  ;  est  abandonné  par  ses  al-  nonce  l'assemblée  prochaine  des  Etats- 
liés;  attaqué  sur  toutes  leiï  frontières;  généraux;  son  caractère;  son  besoin 
qui  envoie  au  niidi,  595  à  604.  Ses  d'être  dominé;  sa  prédilection  pour  le 
levers  ;  situation  de  l'intérieur  ;  son  grand  prieur  ;  Luynes  lui  est  présenté, 
salut  vient  de  la  division  de  ses  enne-  979,  988  à  996.  Il  fait  l'ouverture  des 
mis,  606  et  suiv.  Ouvertures  secrètes  Etats,  800.  Vœux  de  la  noblesse  et  du 
que  lui  font  Ferdinand  et  les  Vénitiens  ;  clergé  sur  la  vénalité  des  charges  ;  sur 
na  répugnance  pour  s'allier  à  ces  der-  les  impôts  ;  demandes  du  tiers  sur  les 
niers;  négociations  diverses;  neutralité  tailles  et  pensions,  302  à  804.  Députa- 
de  l'Ecosse  entre  Henri  vin  et  lui;  ini-  tion  ^u'il  reçoit  entiers,  307.  Chambre 
initié  dont  la  mort  de  Jules  le  délivre,  que  les  trois  ordres  lui  proposent  d'instî- 
611  à618.  Son  désir  àese  réconcilier  tuer  pour  poursuivre  les  financiers,  813. 
avec   le  saint^iége;   sa  prédilection  et  suiv.  Le  tiers  veut  déclarer  la  puis- 
pour  Maximilien  ;  son  traité  avec  les  sauce  royale  indépendante  de  tout  autre 
Vénitiens  ;  sa  trêve  avec  Ferdinand;  pouvdir,  317.  Différend  dont  il  évoque 
perfidie  de   ce  prince  ;  par  qui  Louis  ie  jugement,  899.  Les  cahiers  des  Etats 
feit  envahir  le  Milanais,  690  à  697  et  lui  sont  remis  en  séance  royale,  359. 
^iv.    Pourquoi  rappelle  son    armée  Son  départ  pour  la  frontière  d'Espagne, 
nineae  è  Novarre  ;  inquiété  sur  toutes  343,  344 .  Il  déclare  Condé  et  sesadhé- 
ïesfrontières  ;  se  met  en  défense  ;  épui-  rens  criminels  de  lèse-majesté  ;  maladie 
wmentde  son  trésor;  ses  expédions;  de  sa  mère,  846.  Son  mariage,  955. 
«accès  de  ëa flotte,  66^4  à  688.  Défend  969,  851.  Par  qui  représenté  auxcon- 
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férenoes  de  LoiiduB,  365.  Son  entrée  à  tourë  à  la  mort  de  Laynes  ;  ordonne  à 
Paris;  sésgoftte  enfantins;  il  laisse  le  sa  veuve  de  quitter  la  coor  ;  rappelle 
gouvernement  à  sa  mère,  363,  364.  Jeaiinin  etSillery  ;  Cait  entrer  sa  raàe 
Conseils  que  lui  donne  Sully,  373.  Ez-  au  conseil;  recommence  Iil  guerre  ; 
plique,en  un  lit  de  justice,  rarrestatioo  cruautés  de  cette  campagne  ;  dévotiei 
de  Coudé  ;  reçoit  en  grâce  les  princes  de  ses  courtisans  ;  ses  opérations;  gra- 
de la  cabale  ;  changemeos  qu'il  fait  dans  ces  et  emplois  qu'il  distribue  ;  il  Uit  h 
le  ministère, '381  à  384.  Fait  réduire  paix;  son  ministère;  il  s^opposesecrv- 
les  chefs  de  la  cabale  ;  fait  tuer  Gon-  tement  k  la  promotion  de  Richeliai  an 
cini;  est  surnommé  le  Juste;  son  acte  cardinalat;  son  voyage  en  Danpbiiié; 
de  pardon,  390  à  401.  Son  entrevue  ses  violations  du  traité  de  Montpellîer  ; 
avec  sa  mère  qu'il  exile  ;  sa  dureté  pour  sa  rentrée  à  Paris;  son  attention  itâ- 
elle,  402  à  404.  Comment  dispose  des  rée  par  l'occupation  de  la  ValteUne. 
biens  de  Concini;  sa  méfiance  de  sa  496  à  ôl8etsuiv.  Son  traité  à  ce  sujet 
mère;  ses  amuscmens  frivoles;  son  mi-  avec  Venise  et  la  Savoie,  527  à  bî9. 
nistère  ;  marche  facile  des  aftaires;  bon  Richelieu  est  appelé  par  lui  an  conseil  ,- 
accueil  qu'il  fait  aux  Huguenots;  il  ré-  il  disgracie  la  Vieuville,  a34  et  soir, 
tablit  en  Béarn  le  culte  catholique,  410  Son  nouveau  ministre  lui  expose  ses 
à  4 15.  Intervient  dans  l'affaire  de  Sa-  vues  à  l'égard  de  la  maison  d'Aathdie: 
voie,  4 1 8  et  suiv.  Vanité  qu'il  en  tire  ;  sa  sœur  épouse  le  prince  de  Galles,  542 
il  convoque  les  notables  à  Rouen  ;  tra-  à  548.  Son.  éloignement  pour  la  rénef 
vaux  de  cette  assemblée  ;  Luynescraint  558.  11  renvoie  les  plaintes  du  ptpe  i 
qu'il  ne  se  rapproche  de  sa  mère;  ses  Richelieu,  566.  Interdit  le  conunerce 
remontrances  à  d'Epernon  ;  sa  froideur  avec  l'Espagne,  569.  Saisie  qu'il  or- 
pour  la  reine  ;  agaceries  que  lui  fait  la  donne  contre  les  Génois,  571 .  Sa  froi- 
dame  de  Luynes  ;  lettres  que  lui  écrit  deur  avec  Charles  i^^,  573.  L'Espagne 
sa  mère  ;  son  peu  d'égards  pour  elle  ;  veut  l'engager  contre  les  Hagueiote, 
comment  humilie  LaForce;  difficultés  577.  Son  ministre  complique  les  aiEii- 
de  l'affaire  de  Béarn,  425  à  435,  448.  res  pour  les  lui  rendre  insopporUbJes; 
Attention  qu'il  porte  à  la  guerre  de  son  portrait  ;   son   aversion  pour  sa 
trente  ans;  seigneurs  qui  s'emploient  femme;    comment   choisit  ses  ts^o- 
à  le  réconcilier  avec  sa  mère  ;  rigueurs  ris  ;   sa  lâcheté  de  -  cœur  ;   ses  trots 
de  Luynes,  447  à  449.  Ses  hostilités;  nouveaux  amis;  leur  complot  contre 
sa  paix  avec  d'Epernon  ;  gouvernement  Richelieu  ;   il    entrave    d'abord  pois 
qu'il  donne  k  Marie,  451  à  454.  Fa-  résout  le  mariage  de  son  frère;  fait 
veurs  qu'il  distribue  ;  il  délivre  Gondé  ;  arrêter  Ornano  ;  met  la  maison  da  car- 
Ses  discussions  avec  l'assemblée  des  dinal  en  état  de  défense  ;  punit  les 
Huguenots,  456  à  459.  Comment  of-  conspirateurs;  humilie  la  reine;  XXQl, 
fense  le  parlement,  461.  Prend  les  ar-  1  à  33.  Fait  l'ouverture  derassem^yée 
mes  contre  le  parti  de  sa  mère;  sa  passion  des  notables,  39 .  Ses  débats  aivc  I'Ab- 
pour  la  guerre  ;  ses  succès  ;  il  renour  gleterre  ;  pourquoi  refuse  de  recevoir 
velle  la  paix,  4C3à465.   L'empereur  Buckiogham  ;   traité    avec   l'Espagne 
.  demande  son  secours  ;  il  engage  les  qu'il  ratifie ,  37  à  43.  Il  sévit  cootie 
princes  allemands  à  rester  neutres  en-  les  duellistes  et  raille  ceux  qui  ne  se 
'  tre  lui  et  l'électeur  palatin  ;  traitéd'Ulm  battent  pas,  45, 46.  Marche  coitre  les 
que  font  signer  ses  ambassadeurs,  471  Rochellois;  sa  maladie;  sa  bravoure, 
A  473.   Rappelle  ceHx-ci  ;  soumet  le  49  et  suiv*  Son  ennui;  son  retooràla 
Béarn;  ses  hostilités  contre  les  Hugue>  cour;  brouilleries  qu'il  y  excite;  il  re* 
nots;  ses  succès;  il  se  fatigue  de  Luyo»s;  vient  au  camp,  58  à  61.  Se  loge  ^vl 
résistance   qu'il  éprouve  au  siège  de  quartier  de  Bassompierre,  73.  Sa  da- 
Montauban;  sa  retraite;  sa  jalousie  à  reté,  75,76.  Ses  troupes  entrent  dans 
l'égard  de  la  dame  de  Luynes;  ;  il  ne  la  place,  78.  Son  retour  à  Paris;  poa- 
regrette  pas  le  connétable,  475  à  494.  tion  que  lui  donne  la  prise  de  ia  Ro- 
Ses  idées  d'absolutisme  ;  comment  en-  chelle  ;  Richelieu  le  subjugue  en  faisant 
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k  guerre,  SOIi  82.  Soutient  les  prëten-  yal  ,314.  Ses  amours  avec  les  demoi-* 
tioas  du  duc  de  Nevers  sur  Mantoue,  selles  d'Hauteford  et  de   Lafayette  ; 
87.  Le  cardinal  le  décide  à  passer  en  intrigues  de  jésuites  auxquelles  cette  ' 
Italie  ;~il  donne  la  régence  à  sa  mère;  dernière  passion  donne  lieu,  160, 328  à' 
pourquoi  prend  la  route  de  CSiampagne;  330.    Il  pardonne  à  la  reine;  met  le 
son  entrevue  a\ec  Gondé  ;  il  force  le  royaume  sous  la  protection  île  la  yierge 
pas  de  Sase  ;  traite  avec  le  duc  de  8a-  Marie;  la  grossesse  de  sa  femme  estan- 
Toie,  93  à  107.  Le  cardinal  le  ramène  noncée,333à336.  Se  rend  à  la  frontière 
en  France  ;  il  se  charge  de  poursuivre  de  Picardie  ;  fait  emprisonner  Jean  de 
Kolian  ;  il  détruit  Privas  ;  entre  dans  Wertb,  338  à  340.  Sa  santé  chance- 
les  Cévennes  ;  reçoit  en  grâce  les  chefs  lante  ;  naissance  de  son  fils,  349  à  351 . 
du  parti,  110  à  116.  Son  départ  pour  Sa  haine  des  Espagnols;  empire  absolu 
Paris;  est  rejoint  par  le  cardinal,!  18.  que  son  ministre  exerce  sur  lui;  son 
n  réconcilie  ce  dernier  avec  da  mère,  peu  de  scrupule  à  l'égard  de  Venise,' 
120.  La  peste  Tempéche  de  se  mettre  356  à  358.  Sa  participation  au  congrès 
à  la  tète  de  l'armée,  133.  Il  entre  en  de  Cologne,  360.  Offres  d'amitié  que 
Savoie ,  1 39 ,  142.  Son  alliance  avec  lui  fait  sa  mère,  sa  réponse,  362,  368 # 
Tictor-Âmédée,  1 50 .  Sa  maladie  ;  soins  Par  qui  fait  juger  Lavalette,  366 .  Corn* 
dont  il  est  entouré  ;  il  promet  la  dis-  mandement  que  le  cardinal  lui  destine, 
grâce  du  cardinal;  lui  laisse  le  pouvoir,  369,390.  Son  entrevue  avec  sa  sœur 
152  à  157.  Richelieu  l'emmèneàCom-  de  Savoie,  386,  387.  Ses  opérations; 
piègne  ;  faiblesse  de  sa  santé;  il  sépare  il  entre  à  Hesdin  par  la  brèche,  391, 
la  reine  de  sa  mère;  marche  contre  son  399.  Soulèvement  qu*il  fait  réprimer 
frère,  161,   162.  Arrêt  du  parlement  et  punir  en  Normandie,  395  à  398.' 
qu'il  déchire,  165.  Son  activité  sans  Cinq-Mars  devient  son  favori  ;  il  le  fait 
fruit;  mémoires  que  lui  présente  Ri-  grand  écuyer;  disgracie  M^^*  d'Haute- 
chelieu;    sa  mailadio  habituelle  ;  son  ford,  401  à  404.  Traité  avec  les  Cata- 
traitéaVec  l'empereur,  167à  170,172.  lans  qu'il  accepte,  417,  467.  Marche 
Pourquoi  le  cardinal  l'emmène  à  l'ar-  sur  l'Artois;  prend  Arras,  421  à  426. 
mée  de  Champagne  ;  ses  opérations  ;  Tristesse  de  sa  famille  ;  ses  fêtes  for- 
son  entrevue  et  son  traité  avec  le  duc  cées;  son  joujcu;  lit  de  justice  qu'il 
de  Lorraine,  179  à  182.  Ses  rigueurs  tient;  il  réclahie  le  pouvoir  absolu  ; 
à  l'égard  du  parlement,  185,  186.  Il  discoure  que  lui  adresse  Talon;  il  est 
entre  en  Lorraine;  réduit  le  duc,  195  comparé  à  la  divinité,  433  à  440.  Son 
M 97.  Fait  déclarer  rebelles  les  par-  traité  avec  le  duc  de  Lorraine;  sa  ri- 
tisans  de  son  frère  ;  marche  contre  lui,  gneur  à  l'égard  de  Vendôme,  442  à  444. 
204, 295.  Son  traité,  ses  rapports  avec  aa  déclaration  contre  les  conspirateurs 
Gaston;  il  fait  exécuter  Montmorency;  de  Sedan,  452.  Apprend  la  mort  du 
il  raffermit  le  pouvoir  de  son  ministre,  comte  de  Soissons  ;  reçoit  Bouillon  en 
210  à  217,  241,  250  et  suiv.,  307,  grâce;  sa  détermination  de  ne  jamais 
311,312.  Il  prend  possession  de  Nancy;  se   séparer  du  cardinal  ;   opérations 
Ricbelieu  l'excite  contre  les  deux  rei-  qu'il  surveille,  4  57  à  460  et  suiv.  Donne 
nés  ;  ordre  qu'il  donneàd'Epernon  ;  lit  au  prince  de  Monaco  le  duché  de  Va- 
de  justice  qu'il  tient,  226  à  230  et  suiv.  lentinois,  473.  Sa  tristesse  ;  Cinq-Mars 
Kompt  avec  l'Espagne,  263.  Oxenstiern  seul  l'en  distrait,  480  à  482.  Conspi- 
lui  est  présenté,  266.  Il  reprend  Saint-  ration  de  ce  dernier,  484  à  494.  Ma- 
Mihiel  ;  donne  l'Alsace  à  Weymar,27 3,  ladie  de  sa  mère  ;  lui-même  est  en  dan- 
274.  On  lui  reproche  de  n'employer  ger  de  mort;  grâces  qu'il  distribue;  il 
<iue  des  Huguenots  ;  il  repousse  les  ins-  part  pour  le  Midi  ;  il  nomme  Guébriant 
tances  de  sa  mère  pour  rentrer  en  Fran-  maréchal  ;  ne  voyage  pas  avec  le  car- 
ce  ;  ses  fêtes ,  282  à  284.  R  disgracie  dinal  ;  n'écoute  que  Cinq-Mars  ;  fut  U 
Saint-Simon ,  288.  Son  injonction  au  conquête  du  RoussiUoo;  son  m^n- 
P»lement, 292. Rreprend Corbie, 294,  lentement  contre  le  fcvori,  494 a &0l . 
296.  RifiheUeu  lui  donne  le  PaUis-Ro-  Sa  rechute  ;  le  complot  lui  est  aevotié, 
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aOS  «(  SUT.  Son  MfeottT  ;  tt  se  met  «a    qtt*i&  décUfe  lebellci,  407.  H 
c^mnuiMatioa  avec  Rickalka;  Umi    avec  Tafenne,  4M  et  soir.  Sa  œ 
eatoevoe  ;  aveax  de  son  frère  ;  ten  arri*    iteadenee  avec  le  parlenent,  443,  445, 
v4e  à  Fentainebleaa  ;  il  preai  le  deuil    449»  Esl  ténoia  da  oonbai  da  faobo^ 
da  ia  nère;  dépeee  coalre  Ciai^-MarB  ;    Saiat^Aaloiae,  4&S.  Est  TépaXé  cifftii 
8aiiiiioipâidaatVezéctt«bon,ô05à&t6.    de  Mazarin»  464.  Le  Cait  partir;  a» 
ExpUcalioBaqu'ildeaiaBdeàBeaulort,    rentrée  à  Paria;  soa  aynairtip ;  aoa 
517.  Son  dépériaaemeiit;  comment  a    mesures  contre  les  factieux,  46S  m 
aceuciUiUpropoaitiondetaerleeardi*    476.  Phase  aionotoae  de  soa  i^ba 
nal;Tengeancequ*illairefase;  sa  dé-    qui  conanenoe  ;  il  va  av-devanl  te 
cOaiation  contre  son  frère,  btik  5S5.'   cardinal,  479,  480.  La  Gttk»neell« 
Ne  regrette  point  RicheKea*,  appelle    Midise  soumettent  à  son  autorité,  4&S^ 
Maiarin  au  conseil  ;  fait  faire  an  cardi-    486.  Il  assiège  Sainte-Menduatikl,  4M 
nal  de  magniiiqaes  obsèques  ;  rigueurs    et  saiv.  Les  méooatens  paraljaéa,  497. 
dent  ropi«ion  veut  qu'il  élude  la  soU«    Soa  yalet  de  chambre  learoyé  pas 
darité,  bft  à  &29.  Elles  sont  dans  son    Mazaria,  499.  Préside  la  séance  njài» 
caractère, 531.  Grâces  qu'il aocorde;  à    des  pairs  juges  de  Coudé;  entre  as 
qaeUe  considération,  588»  534.  Ses  en-    parlement  le  fouet  à  la  main  ;  lai  dé» 
8ea;aèle  pour  la  reine  qu'il  puait;  as»    fend  de    s'assembler  eztvaordÎBaise-^ 
semblée  qu'il  convoque  dans  sa  cbam^    ment,  500  à  50S.  Son  sacre,  btfTy 
lare;  il  règle  la  régence  et  la  composition    568..  U  paraît  au  siège  de  Stea^, 
du  conseU;  baptême  de  son  fils;  reçoit    510.   Ses   fêtes;     son  aaaiar  poar 
Vextréme  onction  ;  sa  mort,  536  à  545.     Olympe  Hancini  ,515,  516«  Opéi»- 
Ses  derniers  ordres  oubliés»  XXIV,  I     tiens  de  guerre  quil  fyt;  sTUcea  é« 
et  suiy.  Opérations  mihtaires  au  mo-    Gsadé  qu'il  repousse  ;  sa  traafiac^os 
ment  de  sa  mort,  38,  89.  Ses  engage-    avec  Hocquincourt ,  ô^O  à  514. 1>eaz 
mens  envers  les  Catalans,  181.  de  ses  vaisseaux  condnito  eaHoUaade, 

LOUIS  XIY ,  rei  de  France  ;  sa  nais-    5S8 .  Exemple  que  lui  donne  le  dae  éa 
sWBce;    XXllI,    350.    Mesures   que    Savoie,  530.  Rentre  en  campagne» 
prend  son  père  pour  sa  minorité,  538,     534.  Sfon  oncle  reparaît  à  sa.  «mut, 
589,  Son  baptômei  54 S.  Son  avéne-    539.   Comment  Masarin  le  àomine» 
ment;  XXIV,   1   et  sniv.   Sa    mère     542,543.  Occasions  qu'il  adedéplojet 
l'amène  à  Paris,  9,  10.  Se  rend  au    son  faste,  545  à  547. S'oppose  en  vaÎA 
parlement,  13.  Ses  rapports  avec  la    à  l'élection  de  Léopold  i^,  548.  OaMi 
reine j  35  et  suiv.  Ses  Ûts  de  justice,     qu'il  fait  du  droit  des  rois;  soa  al- 
60,  193  et  suiy,,!)10.  Médailles  frap-    lianoe avec Cromwell,  551.£staa8iéga 
pées  à  l'occasion  des  conquêtes  de  ses     de  Montmédy ,  553.  Sa  réconciltatioA 
années,  70,  9â.  Ëdits  bursaux  enre'-    avec  Mademoiselle-,  557.  Ses  aaaoais 
gistrés  en  sa  présence  au  parlement ,     avec  M^^®  de  La  Motte ,  avee  Jbrie 
98,  99.  A  qui  son  éducation  est  con-    Manciai,  560.  Ses  fêtes  auxquelles  as- 
fiée,  110,  111.  Son  exclamation  à  la    siste  Christine  de  Suède,  563.  Son 
victoire  de  Lens,  2tS.  Ses  voyages,     séjour  à  Mardiek,  568.  Sa  maladie, 
3i3,  230,  240,.  276, 316,  332  à  335,     570  et  suiv.  Projets  de  le  mari«>;  sea 
^44.  Hostilité  du  parlement  de  Bor-     amours,  575  à  578  ,  58S ,  583.  Soiie 
deaux,  345.  Comment  accueille  les    voyage  en  Provence;  il  accueille  Goadé^ 
sraaontrancea  du  parlsmeot  de  Paris ,     perd  son  oncle  ;  entre   à  Marseille  v 
362 ,  436.  Sa  mère  veut  l'enlever ,    prend  possessiea  d'Orange  ;  reteexaa 
367.  Elle  le  fait  voir  aux  capitaines  de    aux  Pyrénées;   rejoint  la  cour  d'Es- 
la  bouisgeeisie,  368.  Sa  rencontre  avec    pagne;  son  mariage;  son  entrée  à  Fa» 
GoBdé,  38U  Sa  mère  lui  remet  le  pou-    ris,  585  à  597.  Passion  du  jeu  que  le 
tnir  ;  il  anaonce.  sa  majorité  au  parle*    cardinaMui  inspire;  xlrefuse  la  feriuna 
ment;  ses  dédaiakions  en  faveur  de    de  ce  ministre;  dermers  conseilB  àm 
Cendéotoontre  Masarin, 392  à 395. Il    celui-ci,  599  et  suùr.  Sa  défiéraaea 
put  poar  l'armée,  404.  Penonnages    poaôr  lui;  ses  senftimatti  à  sa  aiort; 
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«op «nutèra ;  son  éducation;  il  an*  f(u'il  apaise;  sa  d4léreitee  pour  Tq- 

BOBce  lé  dosseia  de  gouverottr  lui*  reiine  ;  il  réforme  Famée  ;  'Meoaéé 

même; son  énetgle;  sa  constance;  ses  par  Louvois;  empire  de  Lyouue  sur 

fadtitudes  ;  ses  rapporta,  aiec  ses  mi*-  lui;  comment  justifié,  Ot  à  99.  H  ff- 

nistres  ;  fwrviceqoe  lui  rend  Golbert  ;  yendique  les  Pays-Bas;  futilité  de  ses 

il  dissimule  sa  méfiance  de  Fouquet;  titres;  méfiance  quil  excite  en  fiol- 

zèle   et  habileté  dé   Letellier  et  de  lande,  100  à  10$.  Ses  rapports  avtc 

Lionne}  son  conseil  de  conscience;  ce  pays  et  l'Angleterre;  flpttesipi'îl  met 

XXV,  1  à  15.  Son  inclination  pour  La  en  mer  ;  tsoopes  qu'il  veut  envoyer  en 

Vallière  ;  il  contraint  sa  cousine  à  se  Pologne;  de  Witt  refiise  le  passage  ;  sa 

marier;  naissance  de  son  fils;  soii  politique  àmUguë^  ligue  qu'elle  déte»- 

hostilité  enyers^  l'Espagne  ;  il  secourt  .mine;  ses  craint  ;  il  entrave  la  paiv, 

les  Portugais;  les  fait  seconder  par  -107 à  116; Ses  libéralités  aux  lettrés, 

l'Angleterre;  fait  céder  la  préséance  anx  savans,  aux  artistes;  acadânies 

à  son  ambassadeur  par  le  cabinet  de  qull  fonde  ;  autres  établissemens  ;  ses 

lfadrid;faitarrdterFouqnet;  comment  doubles  négociations  ;  son  traité  vSvec 

le  remplace  ;  cbambre  de  justice  qu'il  Charles;  il  signe  la  paix  de  Bréda,  1 17 

institue  ;    chevaliers  du   Saint<Esprit  à   1 92.  Ses  conquêtes  ;  Inquiétudes 

qu'il  nomme;  ses  carrousels;  but  qu'il  qu'elles  excitent;  il  accepte  la  médiation 

leur  donne,  16  à  32.  Ses  amours  rêvé-  des  Etats-généraux;  assiste  à  la  pri^ie 

lées  à  la  reine  ;  sa  colère  ;  ses  négocia*  de  Lille  ;  revient  à  Saint-Germain  et 

ttons  avec  le  duc  de  Lorraine  ;  il  exile  négocie,  1 22  à  ]  33.  Il  réforme  la  légls- 

Mademoiselle  ;  envoie  Schomberg  en  lation  civile  et  religieuse;  ses  idées  svr 

Portugal  ;  ses  négociations  ;  il  achète  sa  prérogative  ;  il  apaise  la  querelle  de 

Bunkerque  à  Charles  ii  ;  ses  ministres  Port-Royal  ;  de  "Witt  yeut  le  forcer  II 

centralisent  l'administration  entre  ses  la  paix  ;  il  fait  la  conquête  de  la  Fran^ 

mains,  33  &  41.  Ses  convictions  re-  ch&-Gomté,  134  à  145  etsuiv.  Réoom- 

ligieuses  ;  il  pourvoit  à  l'archevêché  de  pense  Condé  ;  fait  la  paix  d'Aix-lat- 

Paris;  ses  débats  avec  la  cour  de  Rome;  Chapelle;    son    caractère    révélé    fc 

satisfaction  qu'il  demande  ;  ses  apprêts  l'Europe  ;  ses  empiétemens  en  Belgl- 

de  guerre  ;  la  réunion  d'Avignon  à  la  que;  citadelles  qu'il  fait  bâtir;  malveil- 

France  est  prononcée,  44  à  50.  Ses  lance  universelle  à  son  égard;  comment 

accès  de  sensibilité  pour  les  deux  rei-  prétend  la  combattre  ;  son  despotisme 

nés  ;  publicité  de  ses  amours,  62,  63,  intérieur  ;  éclat  de  sa  cour;  à  qui  dte^t 


Secourt  l'empereur;  son  mécontente-  duction  sur  les  Huguenots;  lois  spé- 

ttent  contre  ce  prince  ;  question  d'é-  ciales  rendues  contre  ceux-ci,  150  à 

tiqnette  qu'il  tranche;  son  acbarnement  169.  Ses  nouvelles  amours  ;  faveur  dç 

contre  Fonquet,  68  à  70.  Il  aggrave  la  M"»*»    de  Montespan  ;   il  récompense 

peine  ;  son  ressentiment  contre  d'Or-  ceux  qui  l'aident  dans  ses  galanteries  ; 

messon,  74, 75.  Autorise  les  violences  disgracie  ceux  qui  le  blâment;  com* 

contre  Port-Royal  ;  se  dispose  à  tirer  plaisance  de  ses  confesseurs  ;  encha^ 

parti  de  la  mort  du  roi  d'Espagne;  ma-  nement  de  fêtes  à  sa  cour  ;  ses  débat^ 

ladie  de  sa  mère;  ce  qu'il  fait  pour  avec  son  frère;  exil  du  chevalier  de 

Navailles;  grands  jours  qu'il  fait  tenir;  Lorraine  ;  ligue  qui  garantit  les  états 

bulle  contre  le  jansénisme  qu'il  obtient  du  roi  d'Espagne ,  allié  de  Louis  ;  ses 

^  fait  enregistrer;  mandemens  qu'il  intrigues  diplomatiques,  170  à  17^1 

<îa«8€;  ses  fêtes;  mort  de  la  reine-mère,  Débats  de  son  ambassadeur  à  Constan* 

8<>  à  90.  Son  activité;  ses  passions;  tinople;  il  fait  secourir  Candie;  ses 

son  despotisme;  son  orgueil  ;  période  prodigalités;  sommes  que  lai  coûte  'Sk 

^  prospérité  ;  rumeur  du  parlement  diplomatie  ;  il  gagne  Charles  Stuart  k 
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prix  dUrgent  ;  tes  exactions  ;  son  code  fa*il  éproQTe  ;  toalèTemeas  caaaés  fut 

forestier  ;  soo  ordonnanoe  criminelle  ;  les  impôts  ;  diversions  <|a*il  pr^iere 

son  inflaence  à  Rome;  mission  qu'il  contre  les  coalisés,  310  à  320.  Son 

confie  à  sa belle-seenr,  tSO  à  188.  Est  inaction  on  Flandre,  324.  H  nonune 

témoin  de  Vagonie  de  cette  princesse;  Sckomberg  maréchal,  329.  La  sonre- 

il  interroge  son  maître  d'h6tel  ,190  et  raineté  de  la  Sicile  loi  est  offerte  ;  il  j 

sniv.  Son  traité  avec  Charles  Stoart  ;  envoie  un  vice-roi  ;  nomme  Daqnesne 

ce  qu'il  propose  à  flfademoiseUe  ;  son  lieutenant-général,   831    à  334.   Sa 

déhat  avec  Lauzun,  dont  le  mariage  est  campagne  de  Flandre,   337  à  339. 

empêché,  195  à  200  et  suiv.  Sa  haine  Echecs  de  sa  diplomatie;  son  désir  de 

contre  les  Hollandais;  il  s'empare  de  la  paix;  ses  négociations;  il  prend 

la  Lorraine;  ses  i^prèts  de  guerre;  Valeneiennes,  Cambfai,  SainMhner; 

ses  alliances  ;  succès  de  sa  diplomatie  sa  jalousie  envers  son  frère  ;  armée 

près  de  l'empereur;  par  qui  remplace  que  lui  opposent  les  alliés,  34  i  à  350. 

Lyonne;  sa  visite  à  Chantilly ,  205  à  Û  récompense  Louvoie  ;  enthousiasme 

216.  Brouilleries  de  ses  maîtresses;  de  qu'il  inspire;  son  enivrement;  ses 

ses  ministres  ;  mort  de  son  second  fils;  historiographes  ;  direction  qu'il  donne 

il  fonde  les  Invalides  ;  ses  dépenses ,  au  congrès  de  Nimègue  ;  ses  querelles 

217  à 219,  308. 11  accepte  le  titre  de  d'étiquette;  pourquoi  se  détermine  à 

protecteur  de  l'académie  ;  son  nouveau  nne  nouvelle  campagne  ;  U  prend  Gand 

chancelier;  il  persécute  les  Huguenots;  et  Ypres;  presse  la  conclusion  de  Ja  paix; 

son  armée  contre  la  Hollande;  parallèle  ses  prétentions  ;  ses  concessioos;  con- 

entre  ses  forces  et  celles  de  cette  puis-  ditions  qu'il  souscrit,  356  à  373.  Ses 

sance ,  230  à  225  et  suiv*  Il  repousse  ratifications  ;  villes  qu'il  acquiert  ;  il 

ses  avances  ;  il  déclare  la  guerre  ;  ses  perd  la  Sicile  ;  alliés ,  ennemis  f|ui  loi 

généraux;  poste  qu'il  donne  à  Turenne;  restent^  opérations  de  ses  armées;  il 

maréchaux  qu'il  disgracie;  ses  pre-  force  l'empereur  et  les  princes  du  Nord 

mières  opérations;  secret  dont  il  en-  à  la  paix  ;  ses  profusions;  situatioa  da 

Teloppe  ses  plans,  230  à  239.  Il  passe  royaume;  mariage  de  sa  nièce,  de  son 

le  Rhin  ;  conditions  qu'il  fait  aux  vain-  fils  et  d'une  de  ses  filles  ;  sa  dévotion  ; 

eus;  suite  de  ses  conquêtes,  24 S  à  M"><^  de  Maintenon  se  fedt son nkenlor ; 

245.  Son  retour  à  la  cour  ;  il  repousse  scrupules  qu'elle  lui  inspire  ;  son  ior- 

la  paix;  coalition  contre  lui  ;  ses  dispo-  constance ,  375  à  400.  Il  fait  évader 

sitions;  ses  inquiétudes  pour  Charle-  la  comtesse  de  Soissons,  404.  Disgracie 

jroi;  il  donne  carte  blanche  à  Turenne;  Pomponne;  le  remplace  par  Colbert  de 

sa  prédilection  pour  Loovois;  l'alliance  Croissy  ;  places  qu'il  visite ,  fortifie  ou 

anglaise  est  près  de  lui  échapper  ;  U  fait  bâtir  ;  chambres  de  réunion  qu'il 

aggrave  les  impôts;  ôte  aux  parîemens  institue;  territoires  qu'elles  loi  adju- 

le  droit  de  remontrance;  sa  campagne  gent;  il  s'empare  de  Strasboui^;  il 

en  Belgique  ;  il  se  rend  en  Lorraine ,  entre  à  main  armée  dans  le  Loxena- 

250  à  263.  Forcé  d'évacuer  la  Hol-  bourg;  bâtit  Versailles;  brave  le  mé- 

lande  ;  ennemis  qui  se  déclarent  contre  contentement  de  l'Europe ,  408  à  413. 

lui  ;  alliés  qui  l'abandonnent  ;  son  iso-  Son  dévouement  aux  Jésuites  ;  ses  me- 

lement;  reprend  la  Franche-Comté,268  sures  contre  les  jansénistes,  les Hngae- 

à  275.  Renforce  Turenne,  285.  Près  nots,  les  mystiques^  414  à  419,  431, 

de  disgracier  Louvois,  293.  Ses  regrets  43S  ,  439 ,  486  et  suiv.  Ses  démêlés 

à  la  mort  de  Turenne  ,  299.  A  qui  avec  le  pape  ;   il  fait  enregistrer  les 

confie  son  armée;  promotions  qu'il  fait;  quatre    propositions    du    clergé    de 

publicité  de  ses  amours  avec  W^^  de  France ^  421  à  430,  485  et  suir.  Ses 

Montespan  ;  son  Jeu  ;  ses  enfans  légiti-  intrigues  en  Italie;  Casai  lui  est  livrée; 

jnés  ;  institutrice  qu'il  leur  donne  ;  il  fait  châtier  les  Barbaresques,  433  à 

faveur  naissante  de  celle-ci,  301   à  437.  Suite  de  ses  usurpations;  son 

308.  Emprunt  qu'il  fait  ;   provinces  despotisme;  naissance  de  son  petit-fils; 

.qu'il  soumet  à  la  régale  ;  opposition  faveurs  qu'il]  accorde  à  ses  fils  l%iti- 
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mes;  ses  vapporis  avec  la  reiae;  elle  StuBrts  ;  XXVI,  1  i  25,  30  et  suiT. 
meurt;  son  goût  pour  M"**  de  Mainte-  Ses  ennemis  ;  ses  mesures  ;  état  de  ses 
non  s'accrott;  il  l'épouse  secrètement;  finances,  26  à  29.  Fêtes  à  sa  cour  ;  il 
chagrin  qu'il  cause  à  Golbert;  il  perd  fait  représenter  Esther;  annonce  à  son 
ce.  ministre  ,  438  à  448.  Il  s'aliène  frère  la  mort  de  la  reine  d'Espagne;- 
Sobieski;  ses  armemens;  ses  hostilités  son   armée  dévaste  le  Palatinat;  sa 
contre  les    Espagnols;    emploie   les  colère  contre  Louvois ,  31  à  38.  Il 
bombes  contre  iUger  ;  suecès  de  ses  console  d'Uxelles  de  la  prise  de  Ma- 
armes;  trêve  de  vingt  ans;  ses  débats  yence;  expédition  qu'il  envoie  en  Ir- 
avec  Gênes  ;  il  fait  bombarder  cette  lande  ;  ses  rapports  avec  le  nouveau 
ville;  la  force  à  se  soumettre;  accueil  pape;  il  fait  porter  sa  vaisselle  à  la 
qu'il  fait  aa  doge,  449  à  471 ,  474  à  Monnaie  ;  son  assiduité  au  travail;  il 
476.  Ses  expéditions  contre  Liège ,  éloigne  M^^  de  Montespan  ;  son  aver- 
contre  Trêves  ;  il  reçoit  les  ambassa-  sion  pour  le  Dauphin  ;  ses  secours  k' 
deurs  d'Alger  et  de  Siam  ;  appui  que  Stuart  ;  ennemis  qu'il  excite  contre 
Jacques  Stuart  attend  de  lui,  472  à  l'empereur;  succès  de  ses  armées,  40 
474.SaQonver8ion;  ses  connaissances;  à  52  et  suiv.  Il  assiste  au  siège  de 
son  goût;  son  influence  sur  son  siè-  Mons, 65  et  suiv.  Kevient  à  Versailles; 
de  ;  son  impitoyable  dureté  ;  exhorta-  influence  du  conclave;  crée  de  non- 
tions   religieuses  dont  il  est  circon-  veHes. charges  et  de  nouvelles  rentes; 
venu;,  adulations  de  la  chaire  à  son  remplace  Seiguelai;  il  perd  Louvois; 
égard ,  477  à  484.  Louvois  lui  inspire  par  qui  le  remplace  ;  établissemens  de 
d'employer  les  dragonnades  pour  con-  ses  enfans  légitimés  ;  mariage  de  son 
rertir   les  Huguenots,  495  et  suiv.  neveu;  ses  voyages  à  Marly;  ses  ordres 
Succès  que  lui  annonce  son  ministre  ;  à  ses  généraux  ;  ses  négociations  avec 
rigueurs  contre  les  religionnaires,  508  le  pape;  il  prend  Namur,  68  à  99.  Ses 
et  suiv.  Il  révoque  l'éditde  Nantes;  recrues  irlandaises;  expédition  à  la- 
conséquences  de  cette  mesure,  514  à  quelle  il  les  destine;  il  néglige  les  ar- 
523.  Ses  fêtes;  ses  constructions;  il  mées  du  midi,  101  et  suiv.  Son  désir 
fait  bombarder  Tunis  ;  défend  à  Conti  de  la  paix  ;  épuisement  du  royaume  ; 
de  combattre  les  Turcs ,  524.  à  526.  ses  négociations  ;  sa  transaction  avec 
Inimitié  de  Guillaume  ;  prétentions  de  le  pape  sur  les  quatre  articles  ;  maré- 
sa  belle-smur  sur  le  Palatinat;  la  ligue  chaux  qu'il  nomme  ;  promotions  dans 
d'Augsb^urg  se  forme  contre  lui;  il  la   marine;  il  crée  l'ordre  de  Saint- 
dissimule  son  ressentiment ,   527  à  Louis  ;  sa  dernière  campagne ,  1 1 1  à 
63 1 .  Son  déficit  ;  misère  universelle  ;  121.  Commandement  qu'il  donne  à  son 
il  se  relâche  de  ses  rigueurs  contre  les  fils ,  126.  Il  affaiblit  l'armée  de  Cata- 
Huguenots;  il  réveille  le  zèle  persécu-  logne  ;  ses  dispositions  en  Piémont  ; 
leur  de  ses  alliés;  il  fonde  Saint-Gyr  ses  soins  à  la  marine^  129  à  137, 154. 
et  l'école  des  Cadets  ;  lettres  qu'il  in-  Ses  manières  cérémonieuses  passent 
tercepte  ;  courtisans  qu'il  exile ,  582  à  dans  les  mœurs  du  pays,  138.  Son 
546.  Sa  rancune  contre  Condé;  opéra-  impartialité  dans  le  procès  des  ducs  et 
tion  qu'il  subit;  crédit  de  son  confes-  pairs  ;  rang  qu'il  donne  aux  légitimés  ; 
seur  ;  le  pape  lui  est  dénoncé  comme  il  se  met  sur  la  défensive ,  144  à  146, 
janséniste  ;  ses  rapports  et  débatsavec  199.  Veut  frapper  de  grands  coups  en 
lui;  ses  hostilités;  ses  intrigues  con-  Espagne,  149  et  suiv.  Récriminations 
tre  le  prince  d'Orange,  548  à  565.  Sa  des  Anglais  contre  lui,  157.  Caractère 
situation  lors  de  la  formation  de  la  atroce  que  prend  la  guerre  ;  ses  efforts 
ligue  ;  il  surprend  les  projets  de  Guil-  pour  dissoudre  la  coalition  ;  ses  suyer- 
laume  ;  en  avertit  Stuart  ;  commence  tures  au  duc  de  Savoie  ;  il  lui  laisse 
Ifis  hostilités  en  Allemagne  ;  ses  pré-  prendre  Casai  ;  disposé  à  abandonner 
teitcs  ;  ses  succès  ;  il  déclare  la  guerre  Jacques  ;  médiateurs  qu'il  cherche  ;  ses 
i  la  Hollande  ;  ses  prévisions  confon-  espérances  trompées  en  Angletem;  ses 
Aaes  en  Angleterre;  U  accueiUe  les  nouveaux  impôte  ;  infériorité  de  ses 
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ainéest  MBIlteéran,  t59àtM.Il  iM  meMTM  uilitÛMt ,  S&t  à  t^l « 

élà?6  VsndôoM;  modère  le  Ime  àe  U  sair.  Espère  fi>ioer  l'en^icniir  i  k 

œur  ;  irûte  avec  le  duc  de  Sa^ete^ISS  fais ,  S70.  Mel  le  dae  4e  Savoie  ee 

«t  SUIT.  Gemment  dispose  des  trenpes  demeere  de  te  déeboer,  374.  L*^efH 

d'Italie  ;   son  espoir  de  létaUir  les  des  rerem  oosunenoe  ;  haiiwe  fa'Ù  $ 

Stuartt ,   101  à  108.  U  coaeoort  av  sonlevées  ;  efet  de  son    îniol^aMi 

congrès  de  Ryswiek  ;  fores  les  allids  è  nligiease;  son  peu  d*  déyoliofl;  ssf 

«ae  suspension  d*armee  et  signe  le  ptéveiitioasoentrekft  dévota  et  moM 

paix,  SO I  è  S06, 1 1 1  et  snir.  Situatioa  les  opinions  exaltées  ;  son  «ttackesMiC 

de    son   royaume  ;  il  administre  In  è  la  discipline  de  l'Eglise  ;  aes  snitss; 

guerre,  les  finances;  aocueii  qu'il &it  aiiire  de  Qnesnel;  son  infiexikiiittf  I 

i  U  duchesse  de  Bourgogne  ;  il  appuie  T^rd  des  lIugneno>ls,  S78  à  380  et 

la  eandidature  de  Conti  au  trène  de  suiv.  Qui  oppose  aux  Cnmisards,  998^, 

Pologne,  2 16  à  9S6,  2S0  et  suiv.  Ses  416.  Ses  ordres  aux  armées  du  iUiia, 

tttes  ;  son  camp  de  Gompiègne,  9SS  et  404.  Sa  politique  à  régsrd  de  ¥E^ 

snlv.  Il  veut  extirper  le  quiétisme,  936  pegne  ;  comment  eoBtrariée,  4)5,42^, 

stsuiT.  Gomment  apprécie ll*>*Guyon,  446  et  suiv.  H  rappelle  la  priaeesss 

940.  Ge  qu'a  fait  pour  Féodioa,  941.  des  Uraitts,  439,  447,  Sa  fennslé;  M 

nie  disgracie,  346  et  suiv.  Fait  eoa.*  cendescendance  poor  ropinioa;  sss 

firmer  le  bref  du  pape  contre  lui,  960.  actirité  ;  il  est  partout  ea  mesure,  433 

n  apprend  la  mort  du  roi  d'Espagne;  è  436,  433.  La  crainte  qu'il  ÎMSfirt 

adgociations  et  transactions  qui  ont  fût  la  grandeur  de  l'eoiperewv  4Sâ» 

préparé  le  testament  de  ce  prince  en  Méoontentemens  contre  îni  eo  Lop» 

IsTenr  de^son  petites,  969  et  suit,  raine,  430.  Sa  confiaaee  en  Vitterei, 

Son  traité  de  partage  avec  Temperenr,  441,  4&4.  Ouvertures  de  pmx;  stéii» 

979.D*oii  ses  prétentions  héréditaires,  lité  de  ses  états*majors  ;  son  rffsihlli* 

974.  Son  désir  d'éviter  la  guerre;  ses  sèment;    alarmes    que    loi  épatfftt- 

ouvertures  à  Guillaume  ;  suite  des  né-  M"«  de  Haintenon  ;  son  désir  de  d^ 

gociations,  977  et  suiv.  Sa  convention  buter  par  une  fictoire ,  463  à  456  et 

avec  les  puissances  maritimes,  989  et  suiv.  Il  rappelle  Yilleroi ,  469.  Ses 

suiv.  Agit  sur  l'Espagne  même,  965.  ordres  au  duc  d'Orléans,  460.SaloTet 

Conseil  qu'il  tient;  il  se  décide  pour  d'âme  dans  l'adversité;  ^uisemestét 

l'acceptation  du  testament;  récompense  l'armée ,  de  la  population  ;  ses  opé* 

d*Harcourt  ;    annonce   sa   décision  à  diens    financiers  ;    n^âatioa  qs^ 

l'Europe,  999  à  998  et  suiv.  Son  âge  ;  entame  vainement  avec  la  Hol]aade;3 

ses  ministres  ;  ses  fautes  ;  il  réserve  le  s'adresse  au  duc   de  Savoie  ;  évacss 

droit  éventuel  de  Philippe  v  à  la  cou-  l'Italie  septentrionale  ;  est  pris  au  âé- 

ix>nne  de  France;  il  fait  prisonnières  les  pourvu  à  Naples  ;  XXYII,  1  à  13.  P» 

garnisons  hollandaises  de  la  Belgique  ;  qui  fiait  défendre  la  ProTenee,  ii^ 

il  négocie,  300  à  303.  Il  promet  de  suiv.  Ses  inquiétudes  à  l'égard  de  l'Ee* 

reconnaître  le  prince  d'Espagne  ;  mort  pagne,  90.  Qui  envoie  en  ce  myasBie^ 

de  son  frère  ;  ses  alliés  ;  ses  ennemis  ;  93, 94. Ge  qu'il  espère  de  yendôiDe,30, 

sa  lenteur;    ses  plans  de  campagne,  46.  Contributions  que  Villars  lève  pssr 

306  à  3 1 6  et  suiv.  U  disgracie  Catinat,  lui  en  Allemagne ,  35.  Son  desseis  et 

393.  Espérance  que  lui  donne  la  mort  s'emparer  de  la  principauté  de  Rerf» 

de  Guillaume,  397  et  suiv.  Prend  la  ehâtel,  37,  38.  Il  publie  le  traita ^ 

défense  de  Villeroi  ;  le  remplace  par  commerce  entre  l'archiduc  ei  l'An^ 

Yendôme;    envoie   son    petit-fils   en  terre;  ses  mesures  contre   ce  peyiî 

Kalie,  335, 336.  L'engage  à  retourner  échec  de  l'expéditiim   d'Eeesee  ;  m 

en  Espagne  ;  ses  efforts  au  nord  et  sur  détresse   financière  ;   ses   eeurtinaf 

1»  Rhin,  340  à  349  et  suiv.  11  envoie  agioteurs  ;  sa  rési^Htioa  de  inpper  dl 

yfllars  en  Bavière ,  349  et  suiv.  Ses  grands  coups  en  Flandre;  foaestes  mv 

inquiétudes;  allfés  qui  l'abandonnent  tatioos  dans  les  oommandenMBs,  40 1 

il  gouverne  la  France  et  l'Espagne  ;  46  et  suiv.  Sa  prédUeetiâD  pow  le  dflf 


eite  dochBSM  èB  BfiuMiie»  40»-  40^.  k  Hé.  S«4énilBB  éhMm;  uiWÊmt^ 

Kappoits  qu* il  n^ii  àen  wmées  ».  M«-  2 1&  è  M  7 .  AiliMMMii  d»  ■••  tffj  iwi 

Ghagnn  ^e  lui  cMise  ¥ea46aie ,  &&>«  }om  que  lait  éAtàex  le  yeafi*»  tlt- 1 

MefMiiaMiwr  UUe,  47  à  00.  Set  ttl.  A  quicèi  kistéUrégeHc»;  ^ 

n^âgoeiatioas  en  ItalM^  6  !«  00 .  IntrÎQpifls.  tradant  eatoe  4im  il  «à  ehokir,  ^anêÊ$ 

da  doc  d*OrléMi0  aaxquettei  tt  tembla  aa  àt»  d'Orlétng  ;  eon«cil  fu'il  M 

M  prêter  ;  te»  raq^forts  m  te  smi  poliw  adjaint  ;  sei-  uatift  ;  il»  tant  élodéi'î 

liia,  07  à  71.  Il  reaa«v«Ua  aaaoflns  120  à  204.  8ea  fuBétailks,  242.  Sflt 

da  fm'i  «anditioiis  dura»  qii!oii  lai  vœux  poar  lea  fituarU;  sea  tcaouract 

bit  ;  sa»  canaasHaM»;  il  fait  afpel  aa  pféteadant,  250  »  26 1 .  Sas  prodi^ilitëa^ 

déf<mem«at  du  pajra»  74  4  00.  Opé-  260.  ilkéroai  Ui  a  été  présenté,  2Tl^ 

latkma  de  sea  «méas;  il  perd  aaa  La  potiltqna   espagnole  abaadoDiida'y 

coolaasear  ;  le  rMoplace  pas  TalKer ;  il  272.  iBcidemnent  noiuiié ;  VUI,  04; 

&ii;détiaijre  Part-Rayal;  aea  pléftipo-  XSm,  04;  XXVU,  261,  290,  2»f, 

taatiairea  à  Gartmydaiibarg»  86  à  0t0  206,  0O1,.01O,  0t2, 0ô>,  060  4  00t, 

el  suiT.  Refnse  de  Ipigre  la^iiene  à  son  0«5,  SdOy  374,  077,  0701,  096,  40»» 

petit-fila;  4éféBsaapiD4trodeae&pla*'  448,  450,  462,  474,   483,   MO» 

œs  dnnoTâ,96  etsaiv.  Emouarfis-  612;  XXVm,  7,  18 ,  22 ,  36 ,  40^^ 

pagne,  104.  Y  envoie  Vandàne  et  Na«a-  66,  69,  60,  62,  70,  02>  93,  lOS, 

las.llOetsuiv.  CaknutésdAmesUqnea  106,  117,  160^  174,  100,  194,  229^ 

tioifondentanrlai,  1174136*  La  mai'.  262,290,  296,307,333,  30t,  30Y, 

son  d'Autriche  l'éçile  en  éespatisme,  44i,469;XXIX,7,ll,23,64, 64968^ 

109.  Négocie  et  neTOut  pointUvier  b*.  148, 167,  271 ,  336, 442,  444  ;  XXX, 

taUk,142,143.HperdladeaxièmeDa^  »,  11,  84^  117, 140,  146,  266,m, 

pàine,  le  Dauphin;  saUes  de  oes  évé^  262,  320,  328,  387,  388,  406,  464» 

namena ,  149  et  saW.,  166  et  suiT.  hOVlS  XV,  roi  de  Franee,  succéda 

Bëgoùt  «{ue  lui  inspire  la  condHtta  de  au  titre  de  fiaupbin  ;  sa  faillasa»; 

la  duchesse  de  Bwry;  sa  fraidear  à  XXVII,  15  t.  E^uè  de  sa  naissaneev 

Végard  du  duc  d'Orléans,  163,  154.  206.  Goasèils ^fue  kii  donne  sonaie«d 

IL  ordonna  h  Villars  de  Itvier.  batsdlle  ;  nonrant,  216.  Ponvoir  alisolu  dont  il 

sa  fermeté,  161.  Sa  réecmciliatian  avec  hérite,  22  t.  Gouverneur,  précaptaut 

la  reine  Anne,  166  à  160.  H  sigae  la  confesseur  que  lui  désigne  son  aneul, 

paix  d'Utrecht,  171  et  suiv.  Son  indi*^  201,  232.  Est  confié  par  le  parlement 

gnation  contre  la  princesse  des  Urstns,  à  la  garde  du  régent,  240.  Son  séjour 

174,  200.  Il  signe  aveo  Temperear  le  à  Vtaoennes,  241.   Son  trésov  vide  { 

traité  da  Radstadt^  178.  Envoie  Bar-  son  pdlais  dépouillé  ;   ses  grands  em- 

vick  en  Catalogne,  180.  Nature  des  plois  aliénés,  246.  Sa   mort   semUa 

documens  sur  son  règne  ;  stérilité  d'é-  prochaine,  249,  260,  278,  490.  Titra 

vénemens  nationiuix  ;  sa  résolution  de  que  lui  donnent  les  Anglais,  279.  Ru* 

léformer  les  umbuts;  se  fatigue  de  son  meur  sur  les  dangers  qu'il  court  entr< 

existence  ;   comment   s'engage   dans  las  mains  du  régent  ;  coup  d'état  qol 

Taffiaire  de  la  buUe  uangenituê ,  181  à  change  la  surintendance  de  son  éduc»« 

1 94.  Tristesse  de  sa  vie  ;  sa  cour  ;  vide  tion ,  343  à  06:( .  Lettre  que  lui  adressé 

qae  lut  laisse  la  dndiesse  de  Bourgo-  le  roi  d'Espagne,  365  et  suiv.   Gbn* 

gie  ;  ttOttvenax  coups  qui  le  frappent,  fe8BeurquiIuie8t4esti<né  ;  s6n  mariagn 

196  à  200.  Ses  dissposiUiaBs  après  la  stipulé;  sa  maladie;  bruits  d'empei* 

^BMrt  dtt  <Km  de  Berry;  les  légitimés  senaement,  461  4456.  Son  éducation  7 

sent  déclarés  capables  de  sncoéder  à  la  sa  timidité  ;  sa  sauvagerie  ;  sa  passio^ 

Cûopoine;  opportunité  de  oeCle  mesure;  pour  le  jeu  ;  sa  oontenance  au  conseil 

•«  infirmitéi;  son  moH:  sur  son  neveu;  de  régenee  ;  s'installe   à   Versailles  ; 

Pressé  de  pourvoir  par  un  testament  circonvenu  par  Vill«roi,   466  k  402* 

««  «ort  de  U  monnrefaia,  202  à  207.  San  désespoir  à  Venlèvemeot  de  ea 

0e»  débats  avec  lard  Slairs,  209^^  2 10,  dernier  ;  U  l'oublie,  468 ,  469^11  eift 

ï«|«lae  U  priaaaaaa  dia  Crnos,  211  satré;   comment  initid  aux  aSamst 


LOU  LOTT^ 

fi^oatioDS  que  le  lëgent  lut  iospire  chei  1)4  et  soir.  Ses  armées  en  AAs- 
COAtre  Villerei  ;  il  est  déclaré  majeur  ;  magne,  228,  2S0.  Fleurj   le   prie  de 
foa  mimstèrei  472  i  476.  Sa  donleur  faire  la  paix,  246.  Mort  de  son  miols> 
à  la  mort  du  àuc  d'Orléans  ;  il  le  rem»  tre  ;  il  déclare  qu'il  Tentgoweiiaer  par 
place  par  M.  le  Due,  4(10  à  482.  Son  lui-même  ;  fiyeur  de  M"^  de  Ghâteaa- 
ligne  matfque  de  narrateurs  contem-  roux,  249  à  256.  Ne  prend  point  parti 
porains  ;  isolement  o&  l'ont  tenu  Dn-  la  guerre  entre  rAnj^terre  et  l'fspa- 
bois .  et  le  régent  ;   ses  répugnances  ;  gne,  267.  Volontés  royales  que  Ricbe- 
•as  confesseurs;  comment  lirré  sans  lieu  lui  inspire,  275.  Commandement 
partage  à  Fleury  ;  lui  offire  l'archeiè-  qu'il  refuse  au  comte   de  Saxe,  2&3. 
cké  de  Reims,  491  à  493.   SaUcitur-  Sa  répugnance  pour  ralliance  espa- 
nité,  SOI.  SanoureUe  maladie,  602.  gnole;    ses  déclarations  de  guerre; 
n  prend  le  goût  de  la  chasse  ;  sa  santé  changemens  dans  ses  conseils  ;  infiaen- 
se  fortifie  ;  sa  rechute;  il  épouse  Ma-  ces  de  sa  mattresse  ;  il  éloigne  Tenda; 
lie  Leczinska  ;  son  portrait  brisé  par  la  conseils  que  lui  donne  Noailles  ;  si  ré- 
jeine   d'Espagne,  616  à  ^24.  Il  ae*  solution  de  «e  mettre  à  la  tête  de  Tar- 
cueille  la  jeune  reine,  531,  632.  H  mée  ;  alliés  qu'il  chendie  en  AlleBia- 
dissout  l'assemblée  du  clergé,  640.  Il  gne  ;  ilslui  échappent  ;  sa  bienTeiOuee 
jdisgracLe  M.  le  Duc  ;  donne  le  minis-  pour  les  Stuarts  ;  expédition  qa'â  co- 
lère à  Fleury,  646  à  649.   Son  âge  ;  pose  ;  il  refuse  de  yoir  le  préteadant, 
^n  portrait  ;  sa  confiance  en  son  an^  291  à  302.  Conditions   que  Ini  ait 
cien  précepteur  ;  titre  qu'il  lui  donne;  le  roi  de  Prusse  ;  il  tient  lui-aiéme  le 
ZXVIII,  4  à  7,  22.  111e  &it  nommer  portefeuille  des  aiffaires  ânmgères  ;  il 
cardinal  ;  société  qu'il  recherche  ;  sa  part  pour  l'armée  ;  ses  saccès  nûtitai- 
froideur  pour  Vilieroi  ;  son  insensibi-  res ,   305  à  3 1 1 .   Il   marche  sur  le 
lité  ;  il  refuse  de  recevoir  M.  le  Duc  ;  Rhin  ;    son  arrivée  à    Metz  ;  envoyé 
agaceries  que  lui  fait  H^^*  de  Charo-  qu'il  reçoit  de  Frédéric  ;  sa  mahulie; 
lais  ;   sa  timidité ,  23  à  27.    Nouvel  ses  terreurs  ;  sa  confession;  il  ejpnlse 
espoir  que  sa  santé  donne  à  la  cour  ses  maltresses  ;  son  enfretue  arec  la 
d'Espagne,  30  à  34,  66.    Sa  lettre,  reine;  son  retour  à  la  santé  et  à  ses 
son  envoyé  à  Philippe  v,  a7  et   suiv.  habitudes,  313i  819.  Il  se  lenà  as 
Lit  de  justice  qu'il  tient,  46  et  suiv.  siège  de  Fribourg,  321.  Sa  popnlarite; 
Reçoit  le  parlement  ;  lui  impose  silence,  il  est  appelé  le  Bien- Aimé;  il  songe  à 
.49.  Miracles  sous  son  règne,  65.  Mé-  rappeler  M"**  de  Châteauroux;  soaeft- 
moire  qu'on  lui  remet  contre  Fleury  ;  trée  à  Paris  ;  son  entrevue  avec  la  &- 
il  lui  en  signale  les  auteurs,  62  à  64.  vorite;  exils  qu'elle  lai  demande;  et 
Naissance  de  son  fils,  65.  Ne  prend  qu'il  lui  accorde;    elle  meurt;  il  la 
point  la  défense  de  son  ûeul  de  Sa*  remplace,  839  à  361.  Mariage  de  ses 
Toie,.74.  Tente  de  rétabUr  son   beau»  enfans,  350.  Misère  publique  qw  fe 
père  sur  le  trône    de  Pologne,  73  à  duc  d'Orléans  lui  signale;  mœazsqa'îL 
80,  86  et  suiv.,  100.  Il  attaque  l'em-  affiche  ;  sévérité  de  sa  I^slation  con- 
pereur  ;   ses  protestations  à  l'empire,  tre  les  Huguenots,  364  à  359.  Il  prend 
101,  102.  Son  ministre  gouverne  sans  goût  à  la  guerre;  assiste  à  la  bâtait 
partage  ;  défauts  qu'il  lui  doit  ;    son  de  Fontenoi  ;  invoqué  par   le  m'  rfe 
intempérance  ;   ses  rapports  avec  les  Prusse,  36 1  à  37 1 .  Il  l'abandonne,  374. 
princes  du  sang;    se  détache  de    la  Gomment  secourt  Stuart,  377,385. 
reine;  ses  premières  maîtresses;  ilre-  Il  signe  avec  le  roi  de   Sardaigne  les 
pousse  les  observations  du  cardinal,  préliminaires  de  Rivoli,  392  et  sût. 
162  à  174.  Nom  qu'il  donne  à  Orry,  Ses  conquêtes  stériles  dans  les  ftys- 
194.   Sa  prédilection  pour  Maurepas,  Bas,  406  à  407.  Il  secourt  les  Génois; 
197.  Troupes  qu'il  envoie  en  Corse,  420.  Son  désir  de  la  paix;  sa  torpenr; 
208.  Sa  convention  avec  l'empereur  passions  qui  l'en  font  sortir;  son  st»- 
pour  pacifier,  cette  Ue,  210,  212.  Se  rice  ;  prodigaUtés  auxquelles  l'eatrabe 
ligue  contre  Marie-Thérèse  d'Antri*  sa  maîtresse;  il  soutient  contre  eUe 


Orry  ;   sa  oompassion  pour,  les  m&Qt  que  ;  il  l'exile  ;  ses  débats  Kvet  les  par* 

de  1^  guerre;. il   subit  l'influence  de  lemenS}.9S  à  109.  Son  coup  d'état  ; 

recelé  philosophique,  433  à  499.  Al-  fermentation  publique  ;  il  est  assassiné; 

liés  qu'il  dierche;  second  .mariage  de  ses  terreurs;  il  éloigné'  la  favorite, 

son  fils  ;  succès  de  ses  négociations  en  104  à  109.  La  yenge  en  disgraciant 

Allemagne;   il -remplace  d'Argenson,  ses  ennemis,  113   à  115.  Il  attaque 

;    433  à  436.  Il  attaque  la  Hollande;  ré-  Frédéric,  190,  191 .  Il  fait  emprison- 

TolutioA  qu'il  y  cause;  il  assiste  à  la  ner  Maillebois,  139.  Son  amitié  pour 

'    bataille  de Lawfeld,  438  à  443.  Désas-  Soubise,    138.    Ordres  qu'il  lui  fait 

très  de  sa  marine,  449.  Ses  ouvertures  donner;  il  lé  nomme  maréchal,  155  à- 

pacifiques  repoussées,  453,  454.  U  si^  167.  Jidoux  de  son  fils  ;  il  lui  refuse  1» 

gne  le  traité  d'Aiz-la-Gliapelle,  457.  Il  commanden^ent  de  l'armée  ;  aucun  de 

fait   expulser   Charles   Stuart,  453,  ses  ministres  ne  lui  platt,  187  à  189.- 

:    469  à  466.  Dominé  par  M»«  de  Pom-  Ses  idées  religieuses,  9 1  ô  à  9 1 8 .  Sis-* 

^'  padour;.  son.éloignement  pour  son  fils;  posé  à  sévir  contre  les  jésuites,  998. 

contraste  entre' sa  cour  et  celle  de  ce  Ses  hésitations;    il  les   sécularise  et 

^  prince  ;   ses  rapports  avec  Stanislas.;  ordonne  la  vente  de  leurs  biens,  933, 

avec  les  prlnce^du  sang;  ses  ministres;  934.  Se  sépare  de  plus  en  plus  de  la 

impdt  qu'il  établit  ;  son  emprunt  ;  fer-  nation  ;  son  aversion  pour  Choiseul  ; 

^  mentaiton  que  ces  mesures  excitent  ;  ses  édits  bursaux  ;  lit  de  justice  qu'il 

[   chef  qu'il  a  donné  à  l'opposition  ;  sa  tient  ;  il  fait  réprimer  les  parlemens> 

'  prédilection  pour  d'Argenson,  466  à  provinciaux  ;  disgracie  Lamoignon  ;: 

'    483.  Prospérité  publique  ;  accusations  ses  concassions  ;  tableaux  de  la  misère 

V  que  son  libertinage  fait  naître,  486»  du  peuple  qui  lui  sont  présentés,  971 

487.  Sédition  à  Paris;  il  <ëvite  désor-  à  9&9.  Sa  diplomatie  secrète,  306  et 

j  mais  cette  ville';  fait  percer  le  ehemia  suiv»  Sa  police  particulière,  318  et 

>>i  delà  Révolte,  489, 490.  Etat  florissant  suiv.  Sa  froideur;    ses  occupations;- 

e  du  pays  ;  anardiie  dans  le  gouveroe-i  son  humeur  contre  Voltaire,  898^  et 

é  ment;  absence  de  volonté  chez  le  roi  ;  suiv.  Ses  rapports  avec  la  i)anphine  ; 

;•:  empire  de  la  favorite;  leparcauxGerls;  il  perd  la  favorite;  puis  son  fils,  son 

>:  ses  distraction};  ses  rapports  avec  sa  beatt<>père,  sa  bru  et  enfin  la  reine;: 

}    famille  ;  ses  débauches  imitées  par  ses  ses  débauches  ;  sa'  déconsidération;  il 

;:  courtisans  ;  sesprofusions  ;  remontran-  refuse  de  présider  la  cour  de»  pair^  ;> 

iti  ces  que  lui  (ait  le  parlement;  il  force  ses  réprimandes  au  parlement;  pour^ 

i>:  l'enregistrement  del'édit  du  vingtième ,  suites,  judiciaires  qu'il  active  ;  mémoire 

er  «t  celui  de  l'emprunt;  -  XXIX,  1  à  19»  qne  lui  adresse  Bernis,  398  à  366.  La 

[:_  Sonédtt  sur  les  biens  du  clergé,  91  j  Corse  lui  est  soumise,- 383.  Sa  craint^ 

;    99.  Embarras  que  lui  donne  la  querelle  d'une  guerre  maritime,  399.  Inqulé* 

;i    des  prélats  avec  les  magistrats  ;  il  sai-  tudes  que  lui  donnent  les  crimes  de  la 

;,.    sit  le  temperri  de  l'archevêque  de  Pa-  cour  de  Russie,  394.  Actes  de  la  cza« 

^v   ris;  il  exile  le  parlement;  conciliation  rine  qu'il  désapprouve  à  l'égard  de  U 

i:i;   qu'il  ménage,  30  à  37.  H  adoucit  les  Pologne;  ilest  circonvenu  contre.  Ghoi«« 

-ii  rigueurs  contre  les  Huguenots,  48.  seul;  sa  passion  pour  M»<>  Du  Barry, 

,^..  (Guerre  générale  que  cause  son  indo»  397  à  401.  Mariage  de  son  petit-fils; 

.    lence,  63.  Ses  hostilités  avec  l'Angle  il  introduit  la  nouvelle  favorite  à  la 

;.  terre;   commandement  qu'il  donne  k  cour,  '314,  406  à  419.  Excité  contro 

;.;  Kicheliea;  accueil  qu'il  lui  fait  après  les  parlettens;  s'oppose  à  la.  guerre, 

.  <  le  succès;  conunent  entraîné  à  emfaraf  413  à  416.  11  engage  la  querelle,  qui 

|,.    s^cr  le  continent  ;  aes  négociation»  avec  se  termine  par  un  coup  d'état  et  la 

,;  l'Autriche;  sesdlfres  à  Frédéric;  son  création  du  parlement  Maupeou,  416 

:^,:  irritation  contre  ce  prince  ;  il  signe  le  è  439.  11  exiU)  Choiseul,  497.  Ëxplo» 

îuneste  traité  de  VersaiUes,  79  à   89  sion  de  l'opinion  publique  contre  lui , 

«1  *uiv.  MutabUité.  de  se»  ministre»,  444  et  suiv.  Protestation  des  princes 

«^  et  sniv.  Se»  avuiees  à  Varchevô*  du  sang  et  des  pair»  ;  wmm^  a  »»  i«- 


1^ 
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Hu^epa,    457.  Nmm*  rJLiginllM  AWndwM  VedBer,    197,   tfHi  W 

«HÛtra  éat  albiiM  étnnfftrw,  4€S*  gntrra  d'Amérique  epmmmffi  mtm  «su 

B(«tilatn>ii  qtt'U   ftiforise  en  SvMs ,  ligM,  IM.  Smovs  ^*U  «mtoriR  w 

4Mà47l.  SwNfpartiftTteUPobH  hnmr  èmiÊmmtgêB^  Ut.VnmkbnIm 

fM»  473' «t  suiT.  SâdoBlearasappn*  «H  «nvoyé»   t46^   Eit  enfiatm^  à  m 

BMt  le  traité  de  partage,  4S4etMiT.  fnooMar  OBTerteneat,  i4S  à  fSt. 

Il  iMtitiie  an  pape  le  c— tat  Teaaia»  CireoBttaaoes  qu'il  laine  ^rimy^fr» 

m,  493.  Sa  eoatra-poliee  à  l'égaré  163.  TisiteqaelaifiûtJo8e|iku;laarB 

de  d'AigaiUoft  ;  aatiaCMtien  iffiï  loi  aégociatiefts,  1M  à  lM.'Oppeeé«a 

daaae;  sea  velléitéa  de  repaMir;  ses  vegrage  de  Voltaire,  IM,  161,  t$ê 


-viiitea  à  aa  fille  oamélite;  sa  auila*    n  comiiaaoe  la  gtten«,  16S»  163.  M- 
die;  sa  mort,  495  à  508.  La  vieille    MMpeate  U  Cledietterie,  167. 


finit  aveo  loi;  ee  q«e  la    aiteSarliiiMetd'Orniliersy  170.  Die» 
Frttiee    attend  de    aen   snoeeaaeov  ;    peaé  à  tiuBâger  avee  TàagtelBnv^ 


XXX,  S  et  aniy.  Incidemment  nommé,  131.  Retenu  par  l'ascendant  de 

11,  14,  15,  16,  19,  ÎO,  SS,  23, 30,  Um,  tOl.  Effort  aifnel  Wnséiiaglas 

36,64,  63, 115,  143,  156,231,957,  le  détanûne,  1^,  195.  €lmtait  mai 

267,  275,  283,  290,  379.  le  champ  des  epémions  maMtmmn, 

I.OUISXVI;sa  naiaaanoe;  XXIX,  212.   Récompense  MTien,   223.  Sa 

37.  SatDaaphin  à  onse  ans,  331 .  Ses  méfisMe  de  fAntridie  ;  makife  de  m^ 

préventions  contre  Ghoiseul,  337, 342 ,  tare  qne  iai  donne  l'empereur  ;  s*  atf- 

400.  Son  mariage,  406  et  sûv.  Dé-  diation    «mène  la  pair  de  Teschem, 

sfestres  qni  signdent  la  flte  qne  Ini  of«-  227  à  230.  Faveur  qu'ilaceotde  k  Y^ 

fre  Paris,  411,  412.  Est  séparé  du  gennes,  232  et  snir.  Sm  mâsôskres 

ML  mourant,  504,  606.   Son  avéne-  augmentent  les  in^ts;  il  cnaoe  les 

ment;  sa  popularité  due  h  ses  vertus  ar^^és  du  paiiemeM  de  lesançan  7 

privées;  ce  que  le  pays  attend  de  lui;  tendance  de  son  cabinet;  sa  pralrilé 

XXX,  2  et  suiv.    Etat  eitérieur  de  sans  isree;  son  mot  k  d'OnnenBea  ; 

rSurope,  10  et  suiv.  La  Franoa  es»  faveur  qu'il  accorde  nu  duc  de  Pi  Ihift 

père  qu'il  la  fera  sortir  de  son  ab^  Vfe,t36  à  242.   Gandiéats  4|u*en  Ini 

6on,  12.  Par  qui  et  «comment  âevé-;  prépose  pour  le  ministère  desfiinances; 

a  pris  son  père  peur  modèle,  14,  15.  il  ninse  de  rappeler  Neckier;  cmhar 

Gonment  compose  son  ministère,  19  ras  que  lui  donne  le dergé,  246  è  249. 

el  eniv.  S'attadie  à  Manrepas,   25.  Regrets  qo'il  donne  è  Manrqms  ;  nais- 

L'influence  de  la  veine  contrecarrée  sanca  de  son  premier  fils  ;  cabale  «on- 

par   celle  des  ministres,  28.   Turgot  tce  la  reine,  251  à  256,  258.  Par  qui 

entreprend  de  former  son  esprit  selon  sa  snur  gouvernée,  261 .  Bepiémnta- 

ses  vues,  38.  Il  seconde  son  ministre,  tionftqa'ilfaiit&  Marie-Antoinette,  f65. 

34.  Ses  indécisions  à  l'égard  du  parie-  Pureté  de  la  réputation  de  sa  mère, 

ment;  il  le  réintègre,  36  à  44.  Trou«  267.   Il  nomaae  colonel  le  comte  de 

blee  qu'il  apaise;     sa    confiance  en  Laval,  271.  Est  dominé  par  tu  reine; 

Turgot  ébranlée;  son  sacre,  48  à  52.  st  tacitnmité ;  son  goOt  pour  les  tiu* 

Travail  de  Malesheriies  qu'il  rejette,  vuor  manuels  ;  pour  la   sermiurie  ; 

67.   Remontrances  que  lui  adresee  le  raHleciesde  sacour;   ses  connainaun- 

cfergé,  65  à  68.  Mémot»  qne  lui  re-  ces  en  géographie   et  stntistique;  sa 

met  Turgot   sur  rirapftt^  lé.  Edita  passion  pour  la  «Agisse;  ses  mémotrus; 

qu'il  force  le  parlement  d'enregistrer,  Uaet  &  la  loterie,  273  à  278.    Vaste 

78.  Il  abandonne  son  ministre,.  85  -è  de   ses  irères,  282.    Pvreté  de  ses 

99.Actes  de  son  gouvernement  contrai*  moeura,  203.  H  achète  RoBbeiiillet, 

tes  à  ses  sentimens  personnels  ;  par  290.  fiztenion  qu'il  ne  répudie  peâi^ 

qui  Neoker  introduit  en  son   estime,  291.  Son  indulgence  pour  C^enae, 

92  è  96.  Gelui-d  lui  propose  l'établis-  293.  Edite  qu'ilsigne,  296.  A^^iokage 

atment  des  ass^mblé^s  prorrineiales,  qne  seit  «oiniilra  lévéilley  296.  Son 
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afflrsioa  pour  k  eaidiiial  d«  Kofaâa»  tl  soît.  S«8  detles  payées,  390,  Sti. 

30t.  il  le  fait  «rrftiar,  30».  H  aurait  lâbéralité  de  ton  èoreau  à  l'assemU^ 

iwdm  fura  4oa  à  li  reine  da  oéiAbre  d«f  notablesf  rémiioiis  chez  lui,  338  à 

coUier,  8 1 9 .  Ses  ooiaaissaaoes  en  tua'*  840.  Son  bureau  i  la  seconde  assemblée 

ôae;   «on  voyagea  Cherbourg,  317.  des  notiaèles  vote  pour  la  doubla  ro^ 

SaoMuv  ^tt'il* donne  tuK  HoUandais;  préaentation,  418   et  suiv.  MéaMiîn 

il  convoque  les  notaUes»  8f  5  à  3i7  qu'il  refuse  de  signer,  4^8. 

et  avÎT.  Iddee  que  son  iiiinistre  Ini  son*  LOUIS,  fils  atné  de  saint  Louis  ;  su 

mets  mdfinnce  qu'elles  lui  inspirent  f  naissance;  VU,  $87.  Actes  signés  do 

il  ouvre  rnasemblée,  330  à  334,  836.  son  nom,  449.  Détourne  son  père  de 

Ghegnn  que  lui  cauae  la  mort  de  .Ver*  se  faire  moine  ;  VIII,  S4.  Belles  espd^ 

geanMi»  885.  U  refuse  à  Necker  d'être  rances  qu'il  donne  ;  son  père  l'exhorte 

enteada  par  les  notables,  842..  Son  in-  à  se  fiaitc  aimer  du  peuple;  sa  naort  à 

ooiiad^ea€e  à  l'égard  de  cette  assem-*  seize  ans,  43. 

hlée  ;  tt  renvoie  Mirometnil  ;  ^ange  LOUIS ,  fils  aîné  de  Phiiippe-le* 

son    ministère  ;   exile    Necker  ;    son  Hardi  ;  sa  mort  ;  soupçons  d'empoi- 

néant;    il  s'y  soumet,   834  à  3M).  sonnement;  VIII,  987  et  suiv. 

B'oà  see  répugnances  à   l'égard  de  LOUIS,  fils  de  Charles  vi,  prend  le 

Brienne,  35%.   Son  système  pt^ti^e  titre  de  Dauphin;  XII,  142.  Est  en* 

préféreMe  à  celui  qui  trion^e,  357.  levé   par  Jean-sans-Peur  ;  assiste  au 

Edite  qn'ii  kit  enregistrer  en  lit  de  conseil,  231  à  234.  Sollicite  son  père 

jostiee,  360.  Reluse  de  convoquer  les  contre  le  droit  de  prise,  263.  Entend 

Stets-génëraux  ;  sa  séance  royale  ;  ses  le  sermon  de  Jean  Petit,  286 .  Sa  mère 

ligaenrs,  863  et  sniv.  Ses  luttes  aveo  l'enlève  de  Paris,  292.  Il  y  fait  son  en^ 

le^arlenacnt,  366,  876,  878  et  suiv.  trée;  conseil  qu'il  préside,  298.  Il  dé- 

lÂt  de  |«stice  qu'il  tient;  il  étd>Ut une  elare  la  mémoire  du  duc  d'Oiléans 

eear  plénière,  375  et  sniv.  Députetion  justifiée,  802.  Assiste  à  l'entrevue  de 

qu'il  TO^eit  de  la  Bretagne,  882^  388.  Chartres,  312.  Sa  part  dans  le  gouver* 

n  nbendonne  Brienne^   sa 'torpeur,  nement^  316.  Son«éjour  à  Melon, 

887,  888,  893  et  jsuiv;  Grade  qu'il  a  388.  Le  pouvoir  royal  lui  est  délégué, 

donné   au  prince  de  Salm,  400.  Son  840.  Préside  le  conseil;  interdit  ÉKt 

incapacité  miUteire,  405.    Il   i«niet  pânces  d'armer ,  355«   Son  impuie* 

Necker  à  la  tête  des  affaires,  407.  Mé-  sance,  364.  Il  fut  ses  premières  ar^ 

moire  qme  lui  adressent  lés  prinooo,  mes,  376.  Le  roi  invoque  son  zèle  ;  il 

428  et   suiv.  Vote  des  notables  qu'il*  vassemible  Formée  royale ,  385 ,  386. 

respecte  4ans  les  élections,  ^39.  Pour»:  Il  fait  faire  la  paix  ;  sa  présence  à  l'as* 

quoi  t&oiflit  Versailtes  pour  Heu  dé*  semblée  d'Âuxerre,  389  à  392.  Favenv 

réunion  des  Etets-générauz,  440.  Sa  qu'il  aconrde  à  d'Orléans,  395.  Assista 

vaine  xésistenoe  au  mouvement  des  es-'  aux  Etets-généraux ,  400.  Entend  les 

pritg  ;   dominé  par  l'assemblée,  455  remontrances  de  l'université ,   408. 

et  suiv.  Soupçons  qu'il  inspire  à  Jean-sans* 

LOUIS  -  STANISLAS  -  XAVIEB  Peur;  il  nomme  Des  Essarts  gouver- 

(locm  x^iri), Monsieur,  con^  de  Pro-  neur  de  la  Bastille  ,  405  à  407.  B 

vence ,  frère  de  Louis  xvi  ;  son  édnc»*  admet  les  insurgés  de  Paris  ;  ses  re* 

tien  i  XXX,  14.  Est  inocidé,  20.  Son  proches  an  duc  de  Bourgogne;  ses  Ah 

mémoire  en  laveur  du  parlement  Man-  voris  emprisonnés  ;  seimbns  qu'il  es^ 

paon,  36.  Ses  bonnes  dispositions   &  suie  ;  ses  déréglemens  ;  dominé  par  lee 

l'égard  du  parlement  rappelé,  44.  M-  Cabochiens,  il  ohercheà  s'échapper  de 

nistre  qu'il  tente  de  faire  nommer,  94 .  Paris  ;  invoque  le  secours  des  princes. 

Opposé  àNecker,  106, 126.  D'Ormes*  409  h  417.  Rigueurs  des  juges  par  lui 

son  refuse  de  payer  ses  dettes,  242.  Sa  institués  ;  il  ne  s'oppose  pas  «u  sup- 

femmehostile  k Marie-Antoinette,  255.  plice  de  De» Essarte;  ses  terreurs;  ses 

^rapporte  avec  cette  reine;  ses  goûte  débauches;  réprimande  que  lui  fd« 

IttNiiireB  ;  son  attititde  pdMtiqna,  178  JM^ueVillé  ;  aà  réwilution  de  f uiti  4^ 
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à  4tS.  Il  entend  les  propositions  des  343.  Revient  à  Yersailles,  346.  Est 

princes;   dirige  la  rëtclion  contre  les  envoyé  snr  le  Rhin,  369.  Ses  opéfi- 

Cabocbiens  ;  prisonniers  qu'il  déliyre;  tions,  870et  snir.  Bavoyéen  Provence  ; 

publie  le  paix  ;  fonctions  dont  il  dis-  XX  VU,  18.  Envoyé  dans  les  Pays^as, 

pose,  428  à  43f.  Son  incapacité;  ses  sous  la  tutelle  de  Veodftme;  son  ta- 

débals  avec  Bourgogne,  437  à  439,  oompatibilité  avec  ce  priifice  ;  leurs  opé- 

454.  Contient  les  Parisiens,  441.  Ac-  rations  communes;  leur  écbec  à  Oo' 

compagne  son  père  à  l'armée,  443  et  denarde  ;  ses  suites  ;  itne  fait  rien  pour 

euiv.  II  fait  la  paix  d'Arras  et  la  fait  sauver  Lille  ;  il  quitte  Varlnée,  47  à 

jorerpar  les  opposans;  sa  retraite,  450  60.  Conseils  auxquels  il' assiste,  78, 

à  452.  Ses  prodigalités;  il  disgracie  son  8t.  N'est  poiut  aime  du  roi,  12t.I>é- 

chancelier,  456.  Réaction  Armagnae  nigré  par  son  père  et  par  Tenàdine, 

pendant  son  absence,  459.  Il  exile  les  193.  Devient  Dauphin,  135.  Sa  mort, 

princes  du  sang  ;  fait  saisir  les  trésors  148  et  suiv.,  155  et  suiv.,  196.  Un  de 

de  sa  mère  ;  romptavec  Jean-sans-Peur;  ses   projets  d'administration  aàopté, 

remet  le  pouvoir  au  duc  deBerry,  464  349. 

à  467.  U  se  rapproche  du  duc  deBour-  LOUIS,  Dauphin,  fils  de  Louis  xr; 
gogne;  ses  mesures  contre  l'Angle-  sa  naissance;  XXVIII,  65.  Oab^e 
terre,  470  à  479.  U  marche  contre  tient  son  sous-précepteur,  187.  Visite 
Henri  v,  474, 475.  Offre  un  renfort  de  son  père  ihalade  à  Metz  ;  méconteste- 
Parisiens  qui  est  refusé,  477.  Il  ne  BMnt  de  ce  prince,  319.  Son  premer 
suit  pas  l'armée,  479.  Son  retour  à  mariage,  349.  Se  rend  i  ram«?;  as- 
Paris  ;  sa  mort,  491,  492.  siste  à  la  bataille  de  Fontenoi,  36S  et 

LOUIS  de  France,  grand  Dauphin,  suiv.  Est  veuf,  403.  Son  second  sur- 
fils de  Loiûs  XIV  ;  sa  naissance;  XXY,  riage,  438,  434.  Ses  prinôpes  reli- 
30.  Son  mariage,  394.  Elevé  par  Bos-  gieux;  son  aversion  pour  U  condnite 
snet,  438.  Prend  Philipsbonrg  ;  sa  va*  de  son  père  >  haine  que  lui  vone  hùh 
leur;  XXVI,  19,  38.  Son  aversion' pour  vorite  ;  contraste  de  sa  conr  arec  celle 
la  Danphine,  49.  Il  commande  ^armée  du  roi,  470  à  473.  Il  est  l'espoir  des 
daRhitt,  53,  56, 131,136àl38.Ses  jésuites  ;  XXIX ,  7.  Naissance  de  son 
habitudes  à  la  cour;  présent  aux  pré-  second  .fils  (Louis  xvi),  37.  Le  Toi\u 
liminaires  du  mariage  de  son  cousin ,  remet  la  direction  des  aiEaires,  tOS, 
90  à  93.  Est  au  siège  de  Namur,  08.  109,  113,  114.  Il  demande  vaineneot 
Est  de  l'armée  royale,  1 30.  Commande  le  commandement  de  l'armée,  1  87.Sob 
les  arméesdes  Pays-B|0, 146, 147.  Ses  dévouement  aux  jésuites,  S18.  Sa  rop- 
amours  avec  M"o  Choin  ;  »a  mollesse,  ture  avec  Choiseul,  $38.  Ses  anis  es- 
337,  340.  Projet  de  lui  faire  épouser  pionnes  par  le  roi,  319.  Raillé  pu 
la  reine  d'Espagne,  387.  Se  prononce  M"«  de  Pompadonr,  335.  Sa  positioa 
pour  l'acceptation  du  testament  de  è  la  cour;  sa  cabale;  il  perd  son ite 
Charles  ii,  393, 395.  Sa  maladie,  305.  atné  ;  déclin  de  sa  santé  ;  sa  nurt,  338 
Jaloux  de  son  fils  ;  XXYU ,  55 ,  133.  à  333, 336, 359.  Son  fils  le  prend  pour 
Conseils  auxquels  il  assiste,  78,  83.  modèle  et  suit  ses  conseils  ëorits,lXX» 
Sa  prédilection  pour  le  roi  d'Espagne  ;  13,  36,  337,  333,  3M.  Pureté  de  ses 
ses  rapports  avec  son  père  ;  son  ma-  mœurs,  383. 

riage  secret,  1 1 9, 1 3 1  et  suiv.  Ses  pré-        LOUIS  II,  empereur,  défait  par  les 

vantions  contre  le  duc  d'Orléans,  138.  Sarrasins;  III,  90.  Son  lot,  114.  Sa 

Sa  mort,  134  à  136.  vaine  tentative  pour   dépouiller  son 

LOUIS  de  France,  due  de  Bourgo-  frère  Charles,  116,  117.  Âppellelo- 

gne,  second  Dauphin;  sa  naissance;  thaire  en  Italie,  154.  Ses  emhvnsk 

XXV,  4  39.  Son  mariage  ;  XXVI,  187 ,  la  mort  de  ce  dernier  ;  il  ne  peut  dis- 

335  et  suiv.  Camp  formé  à  Compiè-  puter  son  héritage  malgré  l'appui  da 

gne^ur  son  instruction,  333.  A  pour  pape  ;  ses  victoires  snr  les  Sarrasias; 

précepteur  Fénélon  »  340.  Commande  ses  discussions  avec  l'empereor  d'O- 

sons  Bonfflers  l'armée  du  Nord,  34»,  rientsnr  le  titre  d'cmperear;  sa  eapti- 
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vite  dans  le  palais  du  duc  de.  Bénëvent;  liance  avec  lui;   le  pape  lui  refuse 

ses  guerres  continuelles  en  Italie,  177  l'absolution ,  181  à  183*11  donne  à 

à  184.  Sa  mort  sans  fils,  197.  Puis-  soa  fils  Guillaume  de  Bavière  la  suc- 

sance  des  ducs  italiens  sous  lui  et  son  cession  du  comte  de  Hainaut ,  265. 

père;  l'Italie  est  une  fédération  de  prin-  Pldlippe  se  réconcilie  avec  lui,  S66. 

ces,  199.  Embarras  que  ce  prince  lui  a  suscités; . 

LOUIS  IV,  empereur,  roi  de  Pro-  son  alliance  avec  Louis  de  Hongrie  ; 

vence;  III,  268.  Traité  en  fils  adoptif  menaces  que  lai  fait  le  pape;  il  est 

par  Charles-le-Cbauve ,   269.    Porte  excommunié,  283.  Il  expulse  Charles 

d*abord  le  titre  de  duc,  288.  Proclamé  de  Luxembourg  que  le  pape  a  fait  élire 

roi,  289.  Aux  prises  avec  les  Sarra-  roi  des  Romains,  285.  Sa  mort,  339, 

sins,  319.  Couronné  roi  d'Italie;  puis  340. 

empereur;  ses  succès;   ses    revers;         LOUIS  (lb  germanique),   fils  de 

est  pris  et  aveuglé;  fin  de  son  règne,  Louis-le-Débônnaire  ;  II,   423.   Re- 

822,  323.  Sa  famille  dépossédée,  36t.  çoit  la  Bavière  et  le  titre  de  roi,  443.  • 

LOUIS  y,  empereur,  fait  la  guerre  Amène  des  troupes  &  son  père;  rejoint 

à  Frédéric,  son  compétiteur;  IX,  332,  Pépin  révolté  ;  III,  5.  Son  départ,  8. 

384.  Confirme  les  libertés  suisses,  Signe  Ul  sentence  de  mort  de  ses  par- 

385.  Gagne  la  victoire  de  Mnbldorf;  tisans,  15.  Soulevé  encore;  se  soumet 
Charles-le-Belse  déclare  son  rival  ;  son  de  nouveau  ;  se  ligue  avec  ses  frères , 
échec;  il  se  réconcilie  avec  Frédéric;  19  à  22.  BLàme  Temprisonnement  de 
fidélité  de  ce  prince  ,  malgré  les  in-  son  père,  25.  Marche  pour  le  délivrer, 
stances  du  pape;  leur  traité;  la  diète  31.  Le  seconde  contre  Lothaire;  son 
le  reconnaît  comme    souverain  légi-  lot  augmenté,  34  à  36.  Puis  réduit; 
time;  il  prend  à  Milan  la  couronne  de  il  se  résigne,  39,  40.  Reprend  les  ar- 
Lombardie,  432  à  444.  Son  retour  en  mes;  son  armée  l'abandonne,  43.  Re- 
Allemagne ;•  X  »  29.  Secondé  par  les  fuse  de   reconnaître  le  dernier  par« 
ordres  mendians;  protecteur  d'Occam,  tage  de  l'empire  ;  aux  prises  avec  son 
35.  Négociations  de  Philippe  de  Va-  père;  ses  troupes  évitent  le  combat, 
lois  pour  le  supplanter,  47.  Excite  les  45,  46.  En  Bavière  à  la  mort  de  son 
ennemisde  Jean  XXII  ;  cherche  à  le  faire  père,  52.  Fait  reconnaître  son  auto- 
déclarer  hérétique ,  82 ,  83.  Avances  rite  au  delà  du  Rhin  ;  ses  hostilités 
que  lui  fait  Benoit  viii  ;  leurs  négocia-  avec  Lothaire;  leur  trêve,  55,  56.  La. 
tionâ  entravées  par  le  roi  de  France,  guerre  recommence;  sa  part  à  la  vic- 
93,  94.  Est  aux  prises  avec  Charles  toire  à  Fontenay;  il  retourne  en  Ger* 
de  Luxembourg  ;  ses  succès;  ses  nou-  manie;  son  entrevue  avec  Charles-le- 
velles  instances  auprès  du  pape;  com-  Chauve,  61  à  72.  Leurs  négociations; 
ment  elles  manquent  leur  but,  97»  ils  signent  avec  Lothaire  le  traité  de 
98.    Se  ligue   contre   Philippe  avec  Verdun  ;  sa  part  est  la  Germanie ,  75 
Edouard  m,  malgré  le  pape;  son  plan  à  77.  Vaincu  par  les  Slaves,  90.  8a 
d'attaque  contre  l'influence  française  conférence  ;  ses  conventions,  avec  son 
à  la  cour  d'Avignon;  diète  qu'il  tient;  frère  atné,  105.  Ses  opérations  contre 
il  déclare  Philippe  déchu  de  la  pro-  les  Normands  et  les  Slaves;  les  grands 
tection  de  l'empire  ;  son  mécontente-  de  la  Neustrie  lui  offrent  la  couronne; 
ment;   son   départ  pour   Francfort,  entre  en  France  à  la  tête  d'une  armée; 
114,   128,  132   à  139.  Inquiétudes  dépossède  son   frère;  quel  usage  il 
qu'il  donne  è. Philippe;  menaces  que'  fait  du  pouvoir,  131.  Rappelé  dans 


tour  du  roi  de  France;  il  cherche  sans  Metz  au  sujet  de  cette  guerre,  124  et 

«ttccès  è  porter  ses  armes  en  Iulie,  suiv.  à  134.  Son  entrevue  avac  Char- 

J^*l  à  145.  Renfort  qu'il  envoie  à  les;  leur  pacification,  137.  Ses  em- 

Mottard,  148.  Rompt  encore  son  al-  barras  à  la  mort  de  Lothaire,  177.  Sa 

Table  générale  de  tHiêioin  âm  Frtmpriê.  ^^ 
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maladie;  il  partage  son  héritage;  pro-  quels  jugea  traduit,  434.  Estdâiiné» 

fiaces  qu'il  gn^e,  179  à  t9i.  Ses  430,  431.  Sa  maladie,  449.  Il  assiste 

apprêts  à  la  nouvelle  de  la  captivité  de  au  service  du  duc  d'Orléans  ,  459. 

Louis  n  ;  sa  concision  ;  restitutions  LOUIS  II ,  roi  de  Hongrie,  taé  à  la 

anqueltes  il  consent,  133.  Appelé  par  bataille  de  Mohacz  ;  XVI,  330* 

la  diète  d'Italie;  y    envoie   son  fils  LOUIS,  roi  d'Espagne;    sa  aatf- 

CSharles-le-Gros ,  19t.  L'Allemagne,  sance;  XXYII,  39.  Elmmené  à  TaDa- 

sans  lui,  est  un  gouvernement  presque  dolîd»  109^  Son  mariage  stipula  arec 

républicain,  199.  Envabit  la  France;  H'*®  de  Montpensier ,  453.  Son  père 

se  retire ,  302.  Sa  mort  ;  partage  de  abdique  en  sa  faveur;  influence  4e  ses 

ses  états,  205.  conseillers;   il   fait   emprisonner  sa 

LOUIS  IV,  rot  de  Germanie  et  de  femme;  sa  mort,  497  à  504. 

Lorraine;    sa   longue   minorité;    sa  LOUIS- ArfTODnS ,  infant  dTs^ 

mort;  le  dernier  des  Carlovingiens  gne,  archevêque  de  Tolède  ;  sanais- 

d*outre-lUiin;  caractère  de  son  règne;  sance;  XXTUI,  36. 

son  successeur;  m,  33 1,  333,  339  LOUIS  1^,  duc   d'Anjou,  loi  de 

1  841.         V  Sicile;  armé  chevalier,  X,  376.  Livré 

LOUIS,  roi  de  Saxe  ;  son  parti  en  en  otage  au  roi  de  Navarre,  414.  Put 

Aquitaine;  HI,  112  à  116.  Accom-  qu'il  prend  à  la  bataille  de  Poitiers , 

pagne  son  père  en  France,  302.  Son  463.  Assiste  aux  Etats-généraux, 493. 

avènement  en  Saxe  et  en  Thuringe;  Otage  de!  son  père,   577,   Commeat 

ses  avances  reponssées  par  Charles  ;  rachète  sa  liberté;  son  manque  de  pa- 

il  demande  le  jugement  de  Dieu  ;  ses  rote ,  604  à  606.  Il  assiste  au  sacre 

champions;  sa  victoire  à  Andemach,  de  Charles  v;  XI,  14.  JTommé  gou.-« 

205  à  208.  Partage  avec  ses  frères  la  vemeur  du  Languedoc;  réclamé  par 

Lorraine;  fkit  la  paix  avec  Louis-le-  TAugleterre,  15,   16.  Marche  sur  la 

Bègue,  238.  Sa  conférence  avec  lui,  Bretagne ,  24.  Le  roi  Fenvoie  auprès 

234.  Ses  tentatives  pour  s'emparer  de  de  l'empereur,  36.  Son  despotisme; 

la  couronne  de  France ,  236 ,  237,  son  indépendance  au  Midi,  57,  58.  A 

M2,  245,  246.  Survit  &  ses  enfans;  préside  les  Etats  de  Languedoc,  63. 

sa  moft,  249.  Fait  saisir  la  seigneurie  de  Montpel- 

LOUIS,   landgrave  de  Thuringe;  lier,  71.  Secourt  Henri  Transtamaie; 

croisé  avec  Temperear  Frédéric  ii;  sa  il  fkit  attaquer  en  Provence  la  leinc  de 

Biott;  YH,  46.  Pfaples,  79  à  83 ,  90.  Se  prépare  à  la 

LOUIS,  palatin  du  Khin  et  de  Ba-  guerre,  97.  Ordres  que  lui  dosoeU 

vière;  chargé  d'élire  un  empereur;  sur  roi,  99l  Ses  forces  ;  capitaines  qaH 

qui  se  fixe  son  choix;  VIII,  244.  fait  périr,  107,  108.  Sa  mission,  116. 

LOUIS ,  électeur  palatin ,  secourt  II  fait  noyer  le  commandant  de  la  Ro- 
ses co-religionnaires  en  F^ce  ;  XIX,  che-sur-Yoa,  118.  Il  licencie  son  ir- 
491.  mée,  126.    Sa  deuxième    canyMigae, 

LOUIS  I*',  roi  de  Hongrie;  ses  Int-  134  à  136.  Réconcilié  ayec  fe  roi  da 

tes  avec  Jeanne  de  Ifaples;  X,  283,  Navarre  ;  son  frère  le  retient  à  Paris, 

387;  XI,  249  et  sniv.  Epoque  de  sa  148,  149.  Sa  visite  an  pape,  157. 

mort,  302.  Son  ambassade  en  France,  BToUesse  dé  ses  opérations,  169.  Ota- 

384.  ges  qu'il  fait  périr  en  Bretagne;  sâ  re- 

LOmS,  duc  de  Bavière ,  nomm^  traite,  183.  Il  suit  à  distance  l'armée 

tuteur  du  Dauphin,  fils  de  Charles  vi;  anglaise;  vaine  médiation  des  légats  da 

Xn,  40.  L'enlève  de  Paris;  atteint  pape,  187,  188.  Convient  avec  Lan- 

par  J^an-sans-Penr  ;  Tj  ramène,  231  castre  de  tenir  une  journée:  se  troaye 

a  233.  Suit  la  reine  à  Helnn,  292".  seul  au  rendez-vous;  signe  une  aoor 

A  part  anx  dépouilles  de  Montagu,  veUe  trêve;  seigneurs  aquitains  dont  il 

386.  Mariage  stipulé  pourhu,  838..  réclame  et  obtient  l'hommage;  suite 

Entend  les  doléances  de  Funiversitê,  et  succès    de  ses  hostilités  y    19$  ^ 

408.  Son  arrestation,  4t8.  Bevant  198.  Séahce  royale  lla^pudleil  is^ 
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sifltii;  le  mi  lui'  i^serre  Ift  régence,^  sbp  Naiples;.  ses  forces;  son  eBtre?iie~' 

S04.  âoii  pottfoir  sowrerain  en  L«i»  avec  leldi^cde-Berry  ;  ses  alliés-;  il 

gnedoc^  907.  Ses' rapports  avec  Geé*'  re^oil;  l'investitore  et  prend  le  titrft 

goire  xty   212 ,   M<4.   Négociateur  à*  de  roi;  eihortation  du  pape  ;  il  éoras*- 

Btaigei;  son-  ambitiim;  il  se  méiiage  en  Provence  le  parti  de  son  rival;  ae** 

Ventrée  de  l'Italie  :  il  réclame  la  suc-  cuhI  qu'il  reçoit  eu  Italie;  son  entrée 

cession-  de  Ja^me  de  Majotqae;  fnt  dans- le  royaume  deMaples,  368,  369^ 

alliance  aven  Transtamare  contre  le  37<0  à  373.  Influence  de^son  absenoir 

roi  d'Avagon  ;  aoeepte  la  médiation  du-  sur  le  conseil  de  régenee,  379.  Futi»' 

pape,  218  à  S90.  Réconcilie  les^somte»  lité  de  ses  droits;  parti  qui  se  déclarQ^ 

de  Foin  et  d'Arma^ac*;  ne  se  rend  pour  lui;  son  prompt  épuisement;  toi» 

pointatt  congrès,  de  Bruges,  32f .  Sab-  sère  de  son  armée;  vaines  provocations' 

sides  qu'il  lève;  ses  opérations  mili^  qu'il  adresse  à  son  rival;  sa  maladie; 

taiies^SS7  et  s  uivJl  saisit  Montpellier,  sa  mort;  dispersion  et  ruine  de  son  ai^ 

234.-  Aenonce  à  prendre  Bordeaux ,  mée  ;  sa  Emilie,  440  à  460.  A,  oublié: 

238.  Est  adopté  par  Jeanne   de  Ifm»  ses  neveux  captifs  en  Angleterre,  601. 
pies,  2ô0,  2â8.  Soulèvemens  confite        LOUIS  II  d'Anjou,    roi  de  Sicile,- 

lai  en  Lnnguedoo  ;  ses  rigueurs  ;  sa  dépossédé  à  la  mort  de  son  père  ;  X, 

sentence  ciuelle  contre  Montpellier^  il  450.  Parti  qui  se  forme  pour  lui,  487. 

la  modifie,  %58  à  258.  Son  rappel,  Axmé  chevalier,  554.  Entre  avec  le. 

^60..  Armée  qu'il  rassemble  centre  ]âi>  roi  -à  Avi^^on  ;  reconnu  en-  Provence  ; 

Bretagne  ;  elle  se  dissipe  ;  trêve  qu'il  prodamé  à  Naples  ;   couronné  pur  1« 

demande;  le  duc  le  prend  pour  arbitre;  pape  ;  son  marii^,  563,  566%  Luttes^ 

sa  démavolie  auprès  de  Duguesdin;  sa  de  son  parti;  il  débarque  en  Italie |f 

disgrÀce,  286  à  288i.  Il  s'empare  du  est  accueilli  dans  sa   capitale,  586  èf^- 

trésor  de  son.  frère;  assiste  &  ses  ob»  536.  Est  obéi;  XII,  63.  Ses  dâMStresç^ 

séques,  2j9ô>  à'  298.  Bâsposition  du  son  retour  en  Provence^  244.  Ilifbrti**' 

roL  à  son.égpvd;,.  307.  Il  réclame  Ib  fie  le  parti  die  Benoit  xiii;  lui.  dniiHB^ 

pouvoir;  accord  auquel  il  consent;  asièe,  178,  179^.  Sa  froidéar  pour  ce^ 

sommes  qii^ii  saisit;  ses  débats  au  sa**  •  pontiife^  2t2.  Sa  position-  au  conseils 

cne  de  son*  neireu  \.  sédétion»  à>  Parie  ;  diétat  de  fmnee,  2I'0,  220.  Convo* 

comment  it  l*apsisei;  restitution'  qu'il-  que  par  Jeaa^sans-Peur,  233.   Hégo^ 

veut  ea>  vain  faire  fiûiie  aux  Joifs;'  ciatenr  auprès  de  d'Orléana,  237-.  Mé^ 

pvéoecapation  quakiidonaentses  pro*  diateur  ende  les  deux  ducs,  239,  249w- 

pees  ûnéréts,  308  à  afr9.  IbsCitue  ufi  Subsides   qu'U   retient,    253.  Tienfi} 

conseil  de  réganoe  dont'  il  est  peési-  ches  lui  le  conseâ,  après  le  meurtre 

dont,  a21.  Pourquoi  les  princes  bil  de  d'Orléans,  27:),  274.  Ses  oonféreu^ 

abandonnent  les.  tsésors  de  la  monar--  ce»  avec  Jean,  283,  28 4<.  Il  assiste  au. 

diie ,  338^  Il  eonvoqne  les  Etats  de  sermon  de  Jean  Pbtit,  386.  Rejoint  1» 

Ungna  d'oU;  ne  rénssèt  pas  è  rétabtir  reine,  398,  307,  aïO,-  313.  L'amen» 

les  impôts  snr  Paris;  aiÉbassade  qu'il  des  plaisirs   Te  retient  à  Parie^  330v 

reçoit  do^Toide  Kcuogrie;  sa.  colère  Son  expédition  en  halie;  son  impa«« 

contre  Funiveimté,  364  à  935.  Ifjr  tience;  son  retour;  son   armée  enttv 

met  point  à' profit  la  désongûiisatiom  àRorae;  il  fait  allknce  avec  Jeeii^fiaflV 

dn  goèvêmemenr  anglais;  ses  cenve»»  Peur  ;'  foit  hommage  au  nouveau  pa^e  t 

lions  «irec  Riehardrii;  son  avidité;  se»  son  parti  a£bibli;  ses  né^ocialÀonsveii 

aasures.  ftsealss;  U  excite  nn  sonlèv»*  faveur*  de  Jean,  343  à  H7.  Son  pt9^ 

nent  à  Rouen  et  à   Paria;   sédition*  tégé  nommé  marécM  de  France^  360V^ 

^  meiUetins^^es^  vengeances;  il  con*  Secours  qu'il  porte'  au  voi  et  au>  Un»* 

VOfieloaBtttai-généràuxàGompiègne;  phin,  385,  386,  417,   425.  Sa  pvé'i' 

wande  des*  suUsides;  enjoint  au  sence'  à  ràsëembléé  d'AuserrOf  6<^« 

IxttrgeoiS'  dn  Paris  de  vendra  leur»  ai»-  Son  enttée  à  Paris,  464.  H  ^^Jl^^  ^ 
iBM:eona&tieni|nelui  £i&l«Titleet*  flUe  de  Jean-sans-Peur,  436«.  ;Uhai^ 

9ini  iceepte ,  361  à  869k  Sa'  mardto^  db  gwder  Pltrisv  4431  Rejoint  inumésr 
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royale,  477,  478.  Se  retire  ea  Aa*  per  tes  êsjels;  sot  promestes  ;  il  s'é- 

joo,  49t,  493.   Le  prince  Charles  lui  chappe  et  se  réfugie  en  France;  X, 

est  confié,  502.   Soupçonné  de  Tem-  3t9  à  321.  Effet  de   la  fureur   des 

poisonnement  du  Dauphin  ;  sa  mort,  Flamands,  826.  Son  retour  dans  son 

509.  comté;    ses  cruautés,  352,  353.    D 

LOUIS  ni  d'Anjou,  roi  de  Sicile;  épouse  Marguerite  de  Brabant,  365. 
son  mariage  arec  Catherine  de  Bour-  N'assiste  point  aux  Etats-généraux, 
gogne;  XII,  345.  Cette  princesse  est  490.  A  qui  doit  passer  son  héritage, 
renTojée  à  son  pire,  436.  Nouvelle  588.  Est  invité  au  sacre  de  Charies  y; 
union  projetée,  526.  Son  désir  delà  XI,  6.  Mariage  de  sa  fille  avec  Use- 
paix,  570.  Son  expédition  à  Naples  ;  cond  duc  de  Bourgogne,  112.  Désir  de 
il  est  proclamé  roi,  605,  607.  Som-  Charles  t  de  s'assurer  de  son  aliianes; 
mation  que  lui  adressent  les  Etats  de  visite  que  lui  fait  son  gendre  ;  il  le- 
Chinon  ;  XIU,  92.  Son  établissement  nouvelle  les  traités  avec  VAnglelerre, 
ea  Italie;  mariage  que  sa  mère  re-  152, 153,  162.  Donne  asile  au  duc  de 
cherche  pour  lui,  189, 197.  Sa  mort,  Bretagne,  223.  Il  reconnaît  Urbain  ?i, 
993,294.  251.  Ses  débats  avec   son  suxerua; 

LOUIS  I^',  comte  de  Flandre,  d'à-  ses  lottes  avec  ses  sujets  ;  son  voyige 

bord  comte  de  Rhétel;  son  mariage;  à  Paris;  assistance  que  lui  promet  le 

IX,  373,  376.   Son  avènement;  son  roi;  conseils  qu*il  lui  do  Aie;  soaie- 

coBseiller;  don  qu'il  fait  delà  seigneu-  tour;  supplices  qu'il  commande;  U 

rie  de  l'Ecluse  ;  il  amnistie  les  Bru-  guerre   s'engage  entre  les  noUes  et 

galois  soulevés  ;  ordonne  de  tuer  Ro-  les  bourgeois,  262  à  179.  D  est  choisi 

bert  de  Cassel  ;  fait  brOler  Conrtrai  ;  pour  arbitre  par  le  due  de  Bretagne, 

eat  arrêté  par  les  bourgeois  at  retenu  286,   291.    Pourquoi  n'assiste  point 

p^sonnier;  n'a  plus  pour  lui  que  Gand;  au  sacre  de  Charles  vi,   314.  Son 

inis  en  liberté  à  la  demande  du  roi  de  entrée   à  Bruges  ;   ses  vengeaness  ; 

Fiance  ;  sermons  qu'il  prête  ;  il  se  rend  villes  qu'il  soumet  et  assiège  ;  ses  trsi- 

à  Paris;  traité  qu'il  stipule  avec  ses  tés;  ses  hostilités  nouvelles;  ses  suc- 

communes,  422  à  428.  Assiste  au  sa-  c&s  ;  médiation  qu'il  repousse;  il  perd 

cra  de  Philippe  vi  ;  est  armé  par  lui  la  bataille  do  Bruges  ;  sa  fuite,  341  h 

chevalier;  l'invoque  contre  ses  sujets;  356.  Sa  détresse  à  ÛUe;  ses  flans; 

Xt  18.   Rentre  à  Bruges;  ses  ven-  troupes  qu'il  rassemble;  son  ealrewe 

geanees,  24,  th.  Ses  prétentions  à  avecle  duc  de  Bourgogne;  seacnaai» 

l'Artois,   40,   56.  Il  réside  à  Paris;  tés,   379  à  381%  H  frit  hoaungeà 

Anglais  qu'il  fait  arrêter  ;  mécontente  Charles  vi  comme  comte  d'Artoii, 

Bas  sujets,  102,  103.  Son  mépris  pour  386.  Obtient  que  Bruges  se  ladiita 

eox,  111.    Fait,  exécuter  Zeyer;  est  du  pillage,  397.  Demanda  vaÎMMat 

eqittlsé,  114.  Sa  flotte  vaincue  àCath-  la  grâce  de  Courtrai,  403.  SoUicité  de 

aand,  118.  Il  confirme  las  privilèges  reconnaître  Clément  vu,  405.  fntà 

des  Flamands,  et  les  désarme,  134.  congé  du  n»,  406.  Sa  violence  contra 

Il  craint  d'être  arrêté  par  eux  et  s'en-  les  marchands  anglais  à  Bruges,  418. 

luit,  135.  Sa  fidélité  à  Ui  cause  fran-  Attaqué  par  l'évêque  de  Nonrich;  sa 

^se;  son  refus  detraiteravecEdeuard,  défaite,  423,  424.  Il  invoqua  le  le- 

157, 1 58 .  Fait  partie  del'armée  royale,  cours  de  Chéries  vi,  des  ducs  deftmr- 

172.  Son  retour  enFlandre  ;  il  en  est  gagne  et  de  Bretagne,  426.  Sert  de 

encore  expulsé,    107,  198.  Rentre  k  ses  partisans  à  Borgnes,  428.  D  est 

Dendermonde  ;  Edouard  cherche  vai-  poignardé  par  le  duc  de  Beny;  sa 

nament  à  le  Isire  déposer,  260,  261.  mort  décide  une  trêve  générale,  431. 

EattuéàCrécy,  301.  LOUIS,  filsdeRobertm  de  Flandre, 

LOUIS.II,  de  Mâle,  comte  de  Flan-  comte  de  Nevers  et  de  Rhdtd,  est  nùs 

dre,  blessé. à  Crécy;  armé  chevalier  ;  en  possession  de  ses  fiefs;  IX,  155. 

aocaeil  q^'il  reçoit  en  Flandre;  refusa  Cité  au  parlement;  an^  et  d^ioaséétf; 

l'àUianee  du  tq\  d'Aagletaifa;  arrêté  bat  de  ces  rigueurs,   277,  278.  Sa 
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présmce  à  la  cdur'de  Louis-le-Hatio,  pape  et  rentre  à  Naples,  339.  Invoqué 

390, 89 1 .  Estencore  cité  au  parlement,  par  lui  contre  les  Yandois,  395.  Sa 

373.  Ses' fiefs  en  France  sont  confis-  mort,  598. 

qués  ;  il  accompagne  son  père  à  Paris,  LOUIS  de  Navarre,  frère  de  Charles- 

374.  Emprisonné  par  lui  et  accusé  le-Mauvais;  défie  Charles  v;  ses  hosti- 
d'empoisonnement,  376.  Mis  en  liber-  lités  contre  lui;  XI,  16.  Passe  à  Na- 
të;  se  retire  à  la  cour  de  France,  377.  pies,  98. 

Sa  mort,  439.  LOUIS,  comte  de Blois  ;  son  mariage; 

LOUIS,    duc  de  Savoie,    d'abord  XI, 457. 

comte  de  Genève;  son  mariage;  XIII,  LOUISE  de  Savoie;   son   mariage 

236.  Haine  qu'il  porte  aux  Suisses,  avec  le  comte  d'Angoulème;  XY,  49. 

492.  Ses  négociations  à  leur  sujet.  Accueil  qu'elle  fait  à  Philippe  d'Au- 

434,  435.    Le   Dauphin    (Louis  xi)  triche,  376.  Ses  rapports  avec  Gié; 

épouse  sa  fille,    544.    Attaqué    par  elle  dépose  contre  lui,  436,  437.  Haint 

Charles  vu  ;   fait  la  paix,  545,  546.  mutuelle  qu'elle  et  la  reine  se  por- 

Aux .prises  avec  son  gendre,  698.  Mé-  tent,  448,  691.  Bon  accueil   qiie  lui 

fiance  qu'il  inspire  à  ce  prince,  638.  fait  cette  princesse,   465t   Son  exil, 

Sa  faiblesse;  opprimé  par  son  second  663.  Avis   qu'elle  reçoit,    669.   Son 

fils  ;  il  invoque  l'aide  de  Louis  xi  ;  son  âge  à  l'avènement  de  son    fils  ;    ses 

voyage  en  France;  XIY,  149,  143.  mœurs  ;  son  école  de  galanterie  ;  ses 

LOUIS  II,  marquis  de  Salaces,  re-  mémoires  ;  son  amour  pour  son  fils  ; 
connaît  Charles  viii  comme  son  sei-  XYI,  4  à  7.  Cause  de  la  fortune  de 
gneur;  pourquoi;  XY,  81  à  83.  A  Duprat,  13.  Est  nommée  régente, 
livré  aux  Français  l'entrée  de  l'Italie,  93.  Attend  le  roi  à  Lyon,  45.  Son  in- 
138.  Part  pour  Naples,  158.  Sollicite  dulgence  pour  les  vices  de  son  fils; 
Louis  XII  contre  Alexandre  vi,  390.  dirige  les  affaires  de  l'état,  68  à  71. 
Kassemble  sur  le  Garigliano  les  dé-  Adresseavec  laquelle  elle  flatte  les  Mé- 
bris  de  l'armée  de  Nemours  ;  est  re-  dicis,  et  conduit  les  négociations,  77. 
joint  par  Gonzague,  416.  Prend  le  81.  Trompe  les  La  Marck,  91.  Sub- 
commandement général,  420.  Laisse  sides  qu'elle  promet  à  Lautrec,  136. 
détruire  l'armée  sur  le  Garigliano,  429.  Entend  les  remontrances  du  parlement, 
Se  réconcilie  avec  la  Sainte-Ligue,  60 1 .  145.  Pourquoi  détourne  les  fonds  des- 
L'armée  de  François  i®'  entre  dans  ses  tinés  à  Lautrec  ;  sa  concussion  dévoi- 
états  ;  XYI,  94 .  Amène  au  roi  un  ren-  lée  par  Semblançay  ;  sa  vengeance  ; 
fort  qui  est  intercepté,  939.  A  ordre  parti  à  la  cour  pour  elle;  mépris  qu'elle 
de  rallier  les  vaincus  de  Pavie,  951.  inspire  au  connétable;  elle  lui  fait  of- 

LOUIS,  abbé  de  Saint-Denis,  enlevé  frir  sa  main  ;  est  refusée  ;  revendique 

par  les  Normands  ;  III,  199.  du  chef  de  sa  mère  les  biens  provenant 

LOUIS,  fils  de  Charles  de  Lorraine  ;  des  Bourbons,  167  à  173.  Le  complot 

quand  sa  postérité  s'éteint;  lY,  50,  du  connétable  lui  est  dénoncé,  185. 

51.  Elle  subsiste  en  Allemagne;  ou-  Par  qui  ce  prince  regardé  comme  sa 

bliée  des  Français,  310.  victime,  191.    Est   nommée  régente, 

LOUIS,  comte  de  Chartres  et  de  990.  Lettre  que  lui  adresse  son  fils 
Blois  ;  ligué  avec  Richard  Cœur-de-  captif;  difficultés  de  sa  position  ;  dé- 
Lion;  Yt,  168,  i78.  Prend  la  croix,  vouementde  Yendôme,  941à945.  Est 
'05.  accusée  des  malheurs  de  l'état,  947. 

LOUIS   d'Anjou,    évéque   de  Tou-  Son    mécontentement  contre   Guise; 

louse  ;  le  pape  Clément  v  s'occupe  de  rejointe  par  lui  à  Lyon  ;  Lautrec  l'y 

le  ftiire  canoniser;  IX,  194.  A  qui  sa  r^iint    aussi;   mesures   de    défense 

mort  laisse  l'hérédité  du  trftne  de  Na-  qu'ils  concertent;  demandes  que  lui 

pies,  968.  adresse  le  parlement;  satisfait  à  celle 

LOUIS  de  Tarente  épouse  Jeanne,  de  faire  brûler  des  héréUques;  s'occupe 

TCine  de  Naples;  débarque  avec  elle  à  de  diviser  la  ligue,  950' à  955.  Son 

I9ie«;  X,  887.  Est  couronné  par  le  traité  de  Moore  avec  Henri  vni,  957. 


4D6  LOU  LOU 

£U«  trompe  Iw  alliés,  S60.  EUe  prë-       IjQUVOIS  (lb  mamodu  bk), 

jptre  Ib  pMuge  du  roi  en  Espagne  ;  «adeur  de  Franoe  à  home  ;  aoltieîte 

sa  correspondance  avec  Charles;  trê-  ponr  RifihelieuleéhapeftadeeardiMk; 

vas  qn'eUe signe,  363  à  266.  Complot  Xl^II,  614. 

f  u'elle  lui  dévoile,  t69, 970.  Nommée        LOUVQIS  (u  tkubb,  habqiiis  m); 

régente  par  l'édit  d'abdication,  S74.  époque  de  son  entrée  au  niBÎalère; 

Accueille  son  filsàBayonne,  277.  Ile-  ILXV,  13.  Son  aetivifté  ;   aan  ûteUi- 

nonce  à  rien  reptendre  en  Italie,  S89.  gence,  95,  97.  Devient  Venaami  4e 

Négocie  et  signe  avec  Marguerited'An-  Tureane,  ISS,  t46.  Gontnbfoe  à  la 

triche  le  traité  de   Cambrai,   3S9  à  conquête  de  la  Franebs-Comté,  143. 

333.  Son  indulgence  pour  le  prince  S'oppose  à  ce  que  Lauaiin  soit  gnnd- 

d'Orange,  342.  Terres  qu'elle  donne  maitre  de  rartillerie,  199.   Opposé  à 

en  payement  à  l'empeieur,  349.   Son  Bonmariage,204.SeB  apprêta  de  guRRi 

influenoe  religieuse  sur  son -fils  ;     sa  209.  Contribue  à  perdre  Launn  ;  u 

itigoterie;   sa  mort;    trésors  qu'elle  rivalité  avec  Golbert,  218»  J2 19.  Son 

laisse,  386 ,  387 .  Revendication  qu'elle  arrogance  à  l'égard  dto  d^t^  hoQan- 

pouvait  exercer  sur  son  frère,  472.  dais,  204.  Condition  de  paix  qu'il  lenr 

LOUISE  d'Anjou,  duchesse  de  Ne-  propose,  244,  246.   S'oppoeeà  la  dé- 

.mours;  sa  mort;  Xi  V,  472,  473.  moUtion  des  forteresses  prises,  %il. 

LOUISE  d'Orléans,  reine  d'Espa-  Inquiétudes  que  le   roi  lui  eupnma 

.gne;  son  mariage  stipulé  avec  le  prince  pour  Cbaileroi,   254.    Ses  «r^es  à 

'des  Asturies;  XXVU,  452.  Est  eon-  Turenne,  256.  Prédilectiaada  jvipoor 

duiteen  Espagne;  ses  vices,  457.  Sa  lui;  pourquoi,  256.  Tilles   d'MsMe 

captivité;  elle  perâ  sou  mari,  502  à  504.  dont  il  s'empace,  263.  R  dessert  Tu- 

LOUISE-EUSABETH  de  Franoe  leue,  267,  2&8,  293.£alpEès  d'4tte 

épouse  l'inCsnt  don  Philippe  ;  XXVm,  disgraoié;  ses  eoBCuaM  an  naiédiil, 

849.  Sa  mort;  XXIX,  336.  568,  293.  Comment  le' fût  lemyiiaoer, 

LOUISEdeFranoe,fiUedeLouissv,  301,^02. Renforce Loaemboaig,  «M. 

oaimélite  ;    visites  que  lui  lait  son  Sucéàs^uilui  sont  .dus;  sa  réooMF- 

père;  XXIX,  497.  pense,  31^5.  Embar^ras  qu'il  sasdAei 

LOUP,  fils  de  Hatton,  élu  dnc  par  Colbert,  888,  448.  Son  a»e  pwB-k 

les  Gascons;   II,  222.  Livre  iiunold,  gcandeur  du  roi,  498.  Il  cosseiiiptias 

^n  oncle,  à  Charlemegne;  confirmé  magistrats  ée  Strasbourg,  418.  tû 

^ans  son  duché,  224.  S'allie  aux  Na-  /ait  nommer  ministre  des  finaaem^ 

verrais  contre  Charlemagne,  261.  485.  Mesures  qu'il  inspire  au  laissa^ 

LOURDIN  DE  SAUGNY,    oham-  tre  les  Huguenots,  495  et  soiv.  0^ 

Itellan  de  Jean-8aBs-Peur;sonaRestih  -donne  de  convertir  militairemcat  le 

4ion;  XII,  401.  Béarn,  501.  AimonoB  au  roi  les  asa- 

LOURO  se  ohai^  d'assassinerfien^  ces  ^*il obtient,  508.  Son  ojwaâwiffur 

ri  IV  ;  est  exécuté  ;  XX,  80.  Ia  révocation  de  l'édit  de  JSiurites,  H8 

LOUVET,  chefArmagnaCys'enfeme  et  suiv.  Conseille  d'écraser  U  UgeB 

à  la  Bastille  ;'XIJ,  539.  Son  influence  d'Augsbourg,  530,  531.  Eipérieneif 

flur  le  Dauphin,  554  ;  XUI,  i6.   Ses  V^i  se  font  dans  son  h^tel,  549.  M  a 

efforts  pour  la  conserver,  41.   il  est  créé  la  scienee  de  radnûiiistcatiea  ; 

éloigné  de  la  cour,  42  k  46.  Reoon-  XXVI,  5.  A  persuadé  au  roi  dedemen- 

nidt  le  pape  Martin  v,  54.  rer  seul  contre  tous,  7.  U  emploie  i'ai^ 

LOU  VIGNY  ;  sa  déposition  contce  mée  aux  travaux  pubUcs  ;.déBiamad6 

Pkalais ;  XXIII,  21 .  cette  entreprise,  10,  Il .  Sa disc^issMi 

Li^UVlLLE  est  mis  ji la  BastiUe  ;  avecle  roi  a«r  un  bâtiment;  eUe  k 

^Xm,  215.  déride  à  U  guerre,  12,  13.  Ses  pBfif» 

LOUVILLE  (LBUABom»  n^  «Boom-  sions  trompées  en  Angleteire,  19, 26. 

pagne  Philippe  ¥  en  Espagne  ;  XXVI,  On  le  reconnaît  dans  Aman.  f>.  U 

998.Sonamb|ssade«acepa7s;XKVII,  fiût  dévaster  la  Palatiimt;  «oière-fH 

9^|ets^v,  Ui  témoigne  le  roi,  34  &08»   ^  ' 
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ça*3  donne  à  hvajsgaihouTg,  bZ,  Il  Sait  sur  les,  iatentiens  <le  Fvan^is  i^»  M. 

âterla  victoire  de  Fleuras  ;  s«n  amer-  liUPUS,  duc  de  dhampagne;  fldiAe 

luune  contre  le  général  victorieux*  54.  à  ht  fiimille  royale  ;  en  ^iktte  à  labiée 

Tiolences  (|u*i,l  exige  de  Catinat ,  56,  d«s  grande  de  rAiistraftie^I,  35  l.&ai»ré 

64.  n  fait. envahir  le  Piémont,  58.  Sa  ]wur|inioehauIt;8'£ilfuttaiq[)i?èâdeGM- 

ponctualité,  66.   Àffaililit  l'armée  de  tcan,  âi62.. Recherché  à  fio^n  tour  jpAr  sas 

Flandre,  70.  Il  fait  arrêtor  Balloude  ;  persécuteurs,  394. 

sa  mort;  son  portrait;  aa  perfidie;  sa  X.UQUISSES  (bss).  Albanais  au  aer- 

doretë  ;   sa  jalousie  envers  H*"^  .de  YicedeMontmox«nQy;leuparrest«ti<ui; 

Alain  tenon;  jalousé  par  le  roi  ;  spup-  XXII,  118.  Leur  suppUce,  ti9. 

çans  d*empQisonoement,  7^  à  82.  Son  LUSIGNAN  (oihds),  roi  deJécufli- 

syst^me  de  faire  vivre  las  armées  «n  lem;  époux  de  Syhiile,  -sœur  Âe  Um- 

pays  ennemi,  105.  Griefe  dd  duc  de  doin  iv  de  Jérusalem;  est  régent  de  «e 

Savoie  contre  lui,    168.  Le  ministre  royaume;  YI,  71,  Le  roi  veut  lui  a»' 

de  la  .guerre  reste  dans  sa  iamille,  lever  ce  titre  ,  guerre  oivUe  ;  lefilsiie 

219,  S20.  safâBmie  estappeléaujtvÂne,  72.  Est 

LOYOLA  (IGNACE  de),  fondatew  de  couronné  roi  ;  mar^e  au  secaurs  de 

l'ordre  des  jésuites  ;  blessé  au  siège  Tyberiade,  75u  Perd  la  bataille  de  ce 

dePampelune;  XVI,  124.  Fait appron-  nom;  est  fait  prisonnier,  76.  Mis  an 

Ter  l'institut  des  jésuites  par  le  pape  ;  liberté  moyennant  un  sermeQt  ituUl 

XYII,  90.  viole  ;  il  assiège  Saint-Jean^' Acre,  M . 

LUBOMIRSRI  (LBPBraCE)  en  guerre  Haï  de  Hontferrat,  84.  Fait  boffimage 

avec  le  roi  de  Pologne  ;  XXV,  112.  à  Richard;  est  .protégé  par  lui,  107. 

LUCIENFTE  ,  première  femme   de  Ses  prétentions  réglées,  114.  Ra^t 

Xouis-le-Gros  ;   son   divorce  ;  V,  2l .  le  royaume  de  Chypre  en  «éobange  de 

Quand  prononcé,  56.  celui  de  Jérusalem  ,   121»  Sa  femme 

LUDE  (le  COMTE  du)  ;   troupes  qu'il  réclame  l'héritage  de  Champagne;  W, 

commande  à  Bordeaux  ;  XVII,  356.  62.  £t  la  Judée,  209» 

LUDOLPHE,  iils  aine  d'Othon;  lui  LU5IGNAN  (berri  bb),  roi  de  Ghr- 

fait  la  guerre  ;  IXI,  446,  458.  pre;  Innocent  iv  lui  offre  le  tr6na4e 

LUBOVISI  (horace)  occupe  militai-  Jérusalem  ;  à  quelles  Conditions  ;  Yll, 

rement  la  Valteline  au  nom  du  pi^e  ;  366.  Accueille  saint  Louis,  388. 

XXn,  529.  LUSIGNAN  {bmsmx  se)  waitné  md- 

LUbOVISI (le cardiuÀl), médiateur  tre  Henri  n  d'Angleterre;  lédoit;  T, 

entre  l'Espagne  et  la  Savoie  ;  XXII ,  463. 

42 1 .  Elu  pape.  Voy .  Grégoire  XV,  LUSIGNAN  (hucobs  x  de),  comte  de 

LUGEAC    (le  marquis  de),   pour-  Ja  Marche  ;  époux  d'Isabelle,  oomtcsse 

Toyeur  de  Louis  xv;  XXIX,  8.  d'Angoulâme;  Jean-sans-Terre  lui  fla- 

LTJGOLI,échevindeParis;  fuit  avec  lève  sa  femme  ;  il  invoque  Philippe- 
Henri  jii  ;  XX,  359.  Auguste;  VI,  207, 209.  Se  joint  à  Ar- 

LUITGARDE,  femme  de  Charlema-  thur  de  Bretagne;  est  fait  {Hrisonnier, 

gne;  II,  352.  Sa  mort,  376.  212,  213.  Reprend  sa  femme  ;  ab*»- 

LULLIN  (le  marquis  de)  ,  négociateur  donne  Raymond  de  Toulouse,  681.  Le 

du  duc  de  Savoie  au  congrès  de  Vervins;  favorise  en  secret,  590.  Est  allié  du 

XXI,  475. .  comte  de  Champagne;  VII,  19.  Entre 

LUMEY  (GUILLAUME de)  ,  comte  delà  dans  l'alliance  anglaise;  à  quel  prix» 

Vark;  commande  les  gueux  de  mer;  26.  Y  renonce,  30.  fiants  du  p^e 

ses  siftcès  ;  XIX,  134,  136.  pour  l'y  maintenir,  34.  Ses  Intérêts 

LUNA  (pierre  de)    donne  asile  à  «t^ulésli  Saint-Aubin  du  Cormier,!  06. 

Henri  Transtamare;  XI,  79.  Est  élu  Mariage  de  sonfils,  141.  Il  sévit  ©antre 

pape  V  XH,  69.  Voy.  Benoit  XZZT.  les  bourgeois  d'Orléans,  162.  ^^ 

LUNDEN  (l'archevêque de),  envoyé  ligné  avec  Henri  ni,  !**•  Ass^  a  la 

de  Charles-Quintaux  diètes  de  Tem-  t<îe*irplédièTedeSaumur,,236.Swite«it 

pire;  XVH,  29.  Déclaration  qu'il  fait  les  prétentions  de  Plantagenet  auPoi- 
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toû;  ftccommodement,  S39.  Sa  sourde  Gonnesion  entre  les  progrès  des  étadee 

hostilité  ;  il  |Miratt  à  U  coar  du  comte  et  celui  de  la  réforme  ;  abus  contre  le»- 

de  Poitiers  ;  négocie  contre  lui  ;  donne  quels  il  s'est  élevé ,  364  à  369.  Où  a 

sa  fille  en  mariage  an  comte  de  Tou-  cherché  la  certitude;  son  erreur,  370 

louse;  forme  une  nouvelle  ligue,  348.  à  373.  Sa  traduction  de  la  Bible;  in- 

Insulteqn'H  fait  i  Alphonse  de  Trance,  tolérance  de  ses  premiers  disciples, 

eomte  de  Poitiers,  949.  Ne  demande  874  à  376.  Sa  véhémence;  passions 

aux  princes  anglais  que  des  secours  qu'excite  Uconnaissance  des  Ecriture»^ 

en  argent,  S50.  Pourquoi  craint  la  pré-  377,  378.  Ses  doctrines  condamnées 

senoe  de  Henri  m,  951.  Son  système  en  France,  383,  384.  Réfuté  par  Hen- 

de  défense,  9bt.  Reproches  de  Henri,  riviii,  403.  Il  engage  Mélanchton  ï 

964.  Set  propres  regrets;  ses  récrimi-  passer  en  France  ,460.  I>épassé  par 

nations,  955.   Part  qn'il  prend  à  la  Muncer,461.Par(>dTin, 463.Saniort; 

bataille  de  Saintes  ;  négocie  pour  son  XVH»  S74.Son  nom  incidemment  rap- 

comptey958, 959.  Sa  soumission, 969.  pelé;  XI,  946;  Xm,  106,  691,694; 

n  marche  sur  le  comte  de  Toulouse,  XVII,  934;  XYIII,  939;  XXX;  11,457. 
269 .  Sa  soumission  a  achevé  de  détruire        LUX  (le  baroh  ob)  demande  U  grke 

l'indépendance  des   grands  vassaux,  de  l'archevêque  de  Lyon;  XX,  4  7(?. 

973.  Son  manque  de  constance  favora-  *  LUXEMBOURG  (cohtb  de);  son  dé- 

ble  à  la  puissance  de  Louis,  974, 975.  bat  arec  le  duc  de  Brahant;  sa  débite; 

Son  affaiblissement,  983.  Accusé  de  sa  mort;  VII,  413,  414. 
félonie;  près  de  se  battre  en  champ  clos,        LUXEMBOURG  (  jeah  ,  siu  de)  , 

satisfait  son  accusateur,  984  à  986.  frère  du  comte  de  Saint->Po7;  £iit  lever 

Croisé  avec  saint  Louis,  348.  Ligué  le  siège  de  Senlis;  XII,  539,  533. 

contrôle  clergé,  363.  Laisse  massacrer  d' Armagnac,  545. 

LUSIGNAN  (HUGUES  xi  de),  comte  Nommé  capitaine  -  général  de  Paris, 

de  la  Marche  ;  épouse  Yolande  de  Bre-  578,  579.  Ses  mesures  après  le  menr- 

tagne  ;  VII,  141 .  Est  prisonnier;  veut  tre  de  lean-sans-Peur,  585,  586.  Peu 

combattre  en  champ  clos  à  la  place  de  respecté  des  Anglais;  sentimens  de  ses 

son  père  ;  prend  la  croix  ;  VIH,  163.  frères,  601.  Ses  succès  contre  le  parti 

S^mort,  193.  de  Charles  vu;  XIII,  S9,  99,  ^0. 

LUSIGNAN  (hvcues  xiii  de),  comte  Troupes   qu'il  rassemble,  43.  Com- 

de  la  Marche   et  d'Angoulème;  Phi-  ment  accueille  Saintrailles,  tOO.  Sor* 

lippe-le-Bel  réunit  ses  fiefs  à  la  cou-  tie  contre  lui  sous  Compiàgne ,  1&9 , 

Tonne;  IX,  149,  143,  406.  160.   Lève  le  siège,  178,   179.  A 

LUSIGNAN  (aimery  de)  ligué  avec  acheté  et  revend  Jeanne  d'Arc,  181, 

le  roi  d'Angleterre;  VU,  100.  189.  Ses  escarmouches  en  Picardie; 

LUSIGNAN,  de  la  Fronde;  émissaire  ses  cruautés,  996,  997 .  Assiège  Laon, 

^eMazarin  qu'il  veut  sacrifier  ;  XXIV,  940.  Son  entrée  à  Arras,  950.  Ses 

396.  Son  départ  pour  l'Espagne,  351.  efforts  pour  convaincre  les  Aurais  de 

LUSTRAC  (marguerite  de),  veuve  la  bonne  foi  de  Philippe,  967.  Ses 

du  maréchal  Saint-André  ;  projet  de  débats,  sa  réconciliation  avec  Lahire, 

lui  faire  épouser  Condé  ;  XVIII,  411.  984,  987.  Sa  fermeté  à   contenir  la 

LUTHER  (MARTin);  thèse  qu'il  pu-  aventuriers;  sa  mort,  378. 
blie  contre  le  trafic  des  indulgences;         LUXEMBOURG  (louis  de),  évftqae 

XVI,  66.  Protégé  par  Frèdéric-le-Sage,  de  Térouanne;  chancelier  de  Henri  vi; 

94.  Fermentation  qu'il  cause  en  Aile-  son  entrée  à  Paris;  XIII ,  906.  Fait 

magne,  118.  Excommunié;  il  brûle  ]^  épouser  k  Bedford  sa  nièce  ,  9||S.  Au- 

bulle  du  pape;  condamné  par  la  diète  torité  qu'il  exerce  à  P^ris;  haine  ço'il 

deWorms  ;  progrès  de  sa  doctrine,  191,  inspire;  complotqu'il  découvre;  comme 

199, 197.  Il  prêche  aux  esclaves  la  sou-  il  le  punit,  931 ,  939.  Disgracié  par 

mission  ;  il  prêche  l'extermination  des  York;  sa  maison  désire  le  maintien  àe 

paysans  révoltés ,  948 ,  949.  Effet  de  la  paix  entre  la  Bourgogne  et  l'Angle- 

•es  controverses  sur  la  philologie,  369 .  terre,967  .Conseiller  de  lord  Vf  illougb- 
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by,  970.  Sa  contenAnce  à  la. prise  de  retire  aucun  fruit;  XXYIj  52  à  54. 
Parie,  273,375.  Il  capitule,  976,277.  Il  assiège  Mous;  le  roi  vient  à  son 
LUXEMBOURG  (jacquslikb  de)  quartier-général,  65.  Est  victorieux  à 
épouse  Bedford;  Xni,  218.  Leuze,  70,  71.  Ordres  que  lui  donne 
LUXEMBOURG  (jkax  ,  sire  de),  le  roi,  95,  96.  Il  soutient  le  corps  de 
du  parti  de  Charles -le -Téméraire;  siège  à  Namur,  98,  99.  Il  gagne  la 
XIV.  157.  bataille  de  Steinkerque,  109  à  111.  H 
LUXEMBOURG  (catherins  .  de)  ,  supplie  le  roi  de  livrer  bataille,  12)0, 
duchesse  douairière  de  Bretagne;  sies  121.  Remporte  la  victoire  de  Neer- 
biens  confisqués;  XIV,  234.  winde,  122  à  125.  Prend  Gharleroi, 
LUXEMBOURG  (locis  pe)».  comte  126.  Sa  liaison  avec  Cendé  ;  son  ma- 
de  Ligny,  siège  à  la  cour  des  pairs;  riage(  son  procès  d'étiquette,  139  à 
XY,  49.  Est  proposé  pour  époux  à  la  144.  Ses  manœuvres  contre  Guillau- 
ducbesse  de  Bretagne,  103.  Veut  se  me,  146,  147.  Sa  mort,  157,  158» 
faire  à  Sienne  une  souveraineté,  20^.  217.  Remplacé  par  Villeroi,  179. 
Son  commandement  sous  Louis  xii;  il  LUXEMBOURG  (le  doc  ,  puis  ta- 
passe les  Alpes,  290.  Sa  retraite,  306  RÉCHAL  de);  est  aide  de  camp  de 
à  308 .  Propose  de  tenir  la  campagne ,  Louis  x.v  ;  XXVIII,  809.  Il  comprime  le 
311.  Sforza  lui  est  livré,  317.  N*a  pailementdeNormandie; XXIX,  100. 
point  l'honneur  de  la  victoire,  321.  Se  LUX£MB0URG-P1NEY(leducde); 
met  en  possession  de  la  Basilxcate,  principes  libéraux  auxquels  il  adhère; 
357.  XXX,  372. 

LUXEMBOURG    ( François  de)  ;  LUYItES  (hokob6  p'albb&t,  siedr 
Henri  m   veut  lui   faire  épouser  sa  de)  se  déclare  pour  la  ligue  ;  £ait  ar- 
mattresse;  '  il  s'échappe  de  la  cour;  r^ter  Tbore;  XIX,  382,  383. 
XIX,  323.  LUYNES  (charles-albbrt  de)  ,  duc 
LUXEMBOURG  (le  dcc  de)  repré-  et  pair, puis  connétable  de  France;  est 
sente  un  des  pairs  laïques  au  sacre  de  présenté   à  Louis   xiii  ;   commence- 
Henri  IV  ;  XXI,  25a.  Est  ambassadeur  ment  de  sa  faveur  ;  XXII ,  295,  296. 
à  Rome,  472.  Ses  occupations  frivoles  avec  le  roi, 
.  LUXEMBOURG  (le  maréchal  de)  ,  364.  Comment  perd  Concini,  391  et 
d'abord  comte  de  Boutteville;  du  parti  suiv.    S'empare   des   sceaux  ,    396. 
des   princes  ;    prisonnier  à   Rhétel  ;  Opinion  que  les  princes  ont  de  lui , 
XXrV,  359.  Envoyé  en  Boulogne,  401.  Comment  circonvient  le  roi  ;  fait 
385.   Est  réduit,  482.   Combat  aux  exiler  la   reine-mère  ;   fait  exécuter 
Dunes,  569.  Est  prisonnier,  570.Prend  Travail,  402  à  405.  Fait  juger  la  ma- 
part  à   la  conquête  de  la  Franche-  réchale  d'Ancre,  406  et  suiv.  Obtient 
Comté;  XXV,  147.  Son  commande-  la  confiscation  des  Concini, 410.  Veut 
ment  à  l'armée  de  Hollande,  235.  Ses  s'emparer  de  l'esprit  de  la  reine;  sa 
succès  s  243.  Reste  è  la  tète  de  l'ar-  politique  extérieure  et  intérieure,  418 
mée;   ses   opérations  d'hiver,   253,  à  415.  Langage  qu'il  met  dans  la  bou- 
254.  Il  rançonne  Utrecht;  sa  retraite,  che  du  roi,  425.  Son  mariage;  sa  gran- 
269,  270.  Lieutenant  de  Condé,  276.  deur;  sa  crainte  de  la  reine-mère;  il 
Sa  promotion,  302.  Il  commande  l'ar-  la  fait  surveiller  ;  éloigne  d'elle  Riche- 
mée  d'Alsace;  ne  peut  sauver  Philips-  lieu,  331,  432.  A  le  gouvernement  de 
^rg,  337,  340,  341.  Seconde  le  roi  l'Ile-de-France;  se  sert  de  l'influence 
en  Flandre,  346.  Prend  part  à  la  vie-  de  sa  femme  pour  assurer  son  crédit, 
toire  de  Cassel,  348.  Commande  l'ar-  433, 434.  Fait  humilier  Laforce,  435. 
mée  ;  fait  lever  le  siège  de  Cbarleroi ,  Ses  rigueurs  contre  les  partisans  de 
349,  350.  Il  gagne  la  bataille  de  Saint-  la  reine-mère,  447  à  449.  Fait  faire 
^enis,  373  et  suiv.  Compromis  par  la  guerre  à  d'Epernon  qui  Ta  délivrée; 
Ia  Voisin;  son  arrestation ,  404,  405.  ses  inquiétudes  à  son  entrevue  avec  le 
Il  commande    l'armée   de   Flandre;  ,ïoi,  451  à  453'.  Faveurs  dont  lui  et 
gagne  la  bataille  de  F leurus^  il  n'en  les  «iens  sont  combléi;  son  entrevue 


unr  iTo 

iCimdèj  Wf.  Mfmu/BÈtmi  que  hii  liUiHfeS  (ce  mcvs)  ;  piiiicî|wa'S- 

Ainoigoe  te  prinee,  400.  MÂi^De-  l»éitNix  ma^ju^   il   adhère;  XX3, 

pvMie  entre  soBanbîtiM,  46t.  879. 


■wocM  à  It  rame-mère  ;  il  prand  LYNAR  (  ts  coste  hc)  ,  «nroTê^ 

Jm  miu;  la  paix  est  renouvelée,  40S  Saxe  en  Rasne;  ses  arnooR  arct  ii 

à  éêfr.  Ses  iotelligeDces  arec  Assona,  r^nte  ;  XXVIII ,  1E65.  Opituiaâiii 

46t.  Pf^lexte  qu'il  •  daimé  aax  Sa-  qu'il  négocie  ;  XXIX,  133. 

^iMiots  4a  ae  véanir/  477,  479.  Xst  TYMNE»  secrétaire  d^étrt,  wégo- 


é  eoanétable,  490«  Met  cta  faoa-  «iateiir  à  Honster;  a  le  secret  de&- 

;reflMBt  l'aniiée  royA/t  ooalre  les  ré-  zarin;  XK1V,  179.  envoyé  pv  \sâ 

iMmés,  Itf.  Acbèie  la  TÎlle  ée  Pons;  près  de  rarchîdac,  S79.  Son  rêleiaos 

me  ùkx  aanner  garde  4cs  sœaux;  le  la  FiT>nde,  38t.  Son  Tenroi  ,  lSt.Sa 

«aï  se  fatigae  de  lai,  488,  496.  Teat  mission  en  "Espagne ,    533  et  mèx., 

JB  wtdn  sédnire  Rohan,  491.  Gon-  "576.  Puis  en  Allemagne,  549.  'Righ 

ment  termine  la  eampagne;  il  fait  ren-  -eîatear  arec  Cromwell,  550.  Soo  £1- 

«oyer  Arnovx;  avertissement  que  lui  bilelé  ,  608.  Ses  trayanx  arec  hnà; 

éonaa  le  roi  ;  sa  mort,  499  à  494.  Sa  XXY,  7.  Son  portrait;  ses  idées  pof- 

•uoeesaiaa   dispalëe,    497    0t  sniv.  tiques,   14.  Ses  fonctioas,  29.  Ses 

Canmeat  a  envisagé  l'affaire  de  la  négociations ,  39.  Son  empiie  soi  le 

TaMine,  520 ,  5t9.  'Etait  beaaooup  roi  ;  ses  projets  sur  la  successioa  4e 

fias  âgé  que  le  roi;  XXm,  9,  tO.  Philippe  nr;  ses  n^etatioas  iuMes, 

LUYNES  (le  duc  de)  olfre  ses  ser-  97  à  99.  Ses  conseils  dans  ia gnerre 

vioes  à  la  Fronde;  XXIY,  S46.  Son  de  floUande,  .115.  Apaise  h  quereUe 

attitude  hostile  à  la  conr,  976.  du  jansénisme  ,140.  Régode  U  pais 

UJYNES  (le  DOC  ST  LA  DUCHESSE  <d*Afx-la-C!hapelle ,  151  et  smr.  Dé- 

ns),  coafldeBB  du  Dauphin  ;  XXVIII,  sordtes  de  sa  famille  ;  sa  mort,  S13t 

471.  214. 


MAC  HAD 


MAGGHIAYISi ,  «oaidenee  que  lui  81 .  lÊtt  garde  des  sceaux  ;  épequ  de 

!hk  Louis  XII  ;  XV,  41 1 .  sa  disgrâce,  86, 99, 93, 1 14, 115.  Or- 

MAGNST,  comte  4e  Fife  ;  plaide  dre  qu'il  porte  à  M"»  de  Pompidoiir, 

contre  le  aet  d'Ecesse  à  la  barre  du  109.  Fait  torturer  Damiens,  ItO.  S'est 

^pariement  aaglais;  VHI,  461.  servi  du  parriement  coOtre  le  clergé, 

MACÈRE  ;  ses  efforts  pour  faire  pé-  91-6 .  €andidat  au  premier  minîsft^  de 

air  l'éréque  Moatine;  XIX,  916.  Lenis  xn  ;  XXX ,  90.  Prdfëcé  par  le 

MACHAULT;  libéralittéaenTers  cette  roi  ;  comment  écarté,  9 1 ,  9Î.  Ses  iàks 

tenlles  révoquées;  IX,  369.  reprises ,  330.  Eût  pent-Atre  conjiné 

MAOHACLT  (de)  d^AraoaTille  est  une  crise,  458. 

wnmé  contrèlenr  général  ;  établit  le  MAOAOCA  contribue  l  la  dtfSoise 

«ia^lî^me;  ses   einpraots;   XXVm,  d«  Perpignan;  XVS,  196. 

41«  à  481  ;  XXIX,  16, 18. 11  négocie  MÂGKAY  (le  GinÉaAi.)  taé  à  Stein- 

Avec  les  pays  d'états;  ses  projets  à  kerque;  XXVI,  111. 

regard  des  làiiens  da  clergé  ;  résistance  MABARON  litre  Nhnes  auzBogiR- 

«èes  prtiata,  19  à  98 ,  39.  Il  passe  au  nets;  XIX,  77,  78. 

«■aisthfe  de  la  aiariae,  37.  H  a  rendu  MADELEINE  de  Frmee,  àaauiàkBa 

dibre  le  eonanerce  des  grains,  38  ;  mariage  par  Ladléfats, Tui  de  Hongrie; 

XXX,  4^.  Sto  éSbrts  peur  éviter  «ne  XIT,  10,1 1 .  Epouse  le  TîcoaitedeGis- 

«guaive  eDntiaeUtale ',    conseil  secret  «elben, 85.  Tutrice  de  son  ffiseoDlteé« 

«■V'^'il  test  attela;  XXIX, '77,  78,  ^îaifaltlmDDmageànmfirèreioinBii» 


3fil.  Régente  de  Mavane,  61^.  Ligue 
jdens  laquelle  elle   entre;    XV,  34. 
MAIV£L£IN£  dé  înmce,  lille  de 
IFrangois  1^4  ^ouse  Jacques  v  4'£- 
GDSse }  meurt  ;  XVI ,  534  ,635. 
HADSCHARS.  Voy.  Hongrois. 
MâX>WCE,  (A1.I8PRAND  de)  ;  son  poste 
l  la  baiaiUe  de  Cerisoles;  XVI,  186. 
JUAGISTAI  (jeàh), inquisiteur;  prend 
jpart  au  procès  de  la  Pucelle  ;  XIII,  191 . 
SIAGGI  (césar)  a  fortiiflé  le  pas  de 
Suse  ;  XVI,  Ô69. 

MAGN£NC£  assassine.  Constant  ; 
est  vaincu  par  Constance  ;  se^onne  la 
mort;  1, 25.  Ses  arabes  euBasse-Pan- 
nonie  ;  défaites  à  Murse  ;  poursuiTÎes 
dans  les  Gaules  ;  sa  mort,  36. 

MAGNOVAIiD,  duc  austrasien;  tué 
par  ordre  de,  Childebert  ;  I,  3âl. 

MAGON  ,  Itanquier  ;  sa  faillite  ; 
2:XIX,  461. 

MAHAULT,  Voy.  Maàiilde  ou  Ma- 
hault, 

ALAHOMET  ohassé  de  la  Mecque 
.(Hégire)  ;  sa  première  victoire;  II,  13. 
MAHOMET  U,  sultan  des  Turcs; 
s*empare  de  Constantinaple  ;  XUI, 
576.  Le  duc  de  Bourgogne  veut  se 
croiser  oonire  lui» 576.  Ses  conquâtes; 
efforts  du  pape  pour  lui  résister  ;  XIV, 
36,  37.  Ses  .progrés  en  Grèce  et  en 
niyrie,  137,  136.  Un  de  ses  fils  pri- 
sonnier; il  psend  Otrante,  581.  Sa 
mort;  XV,  145. 

MAHOMET  m,  sultan  des  Turcs; 
Henri  iv  recherche  son  alUanee  ;  XXI, 
415. 

JlAHOMET  IV  relève  Tempire  ot- 
toman  ;  XXV,  68. 

MAHOMET-EBJSN-TUMART,  Ion- 
dateur  de  la  secte  fanatique  des  AhuO^ 
liades  ou  unitaires  qui  éteint  l'Eglise 
d'Afrique  ;V,  167. 

MAIGNAT,  espion  du  ducide  Sa- 
voie; son  procès;  XXII,  378,  279. 

MAIGItËliàlS  riqoint  l'armée  de 
Mayenne  ;  XXI  ,•  81 .  he  trabit  ;  est 
assassiné,  1 02,  103,  406. 

MAIUART  (UAH)»  échevin  de  Pa- 
ns; fait  périr  Marcel;  X,  538 ,  &3$. 
Ordonne  le  auiiqdice  du  «trésorier  de 
lïaiaEre  et  de  l'échevin  Ceue^ac;  lait 
ttnitrer  le  Dauphin*  d4Q. 
MAUJLfiBOJS  <««  «AUQDift,   tins 


MM 


Ml 


VARâCBAL  1»};  trovpeJ9i  qu'il  «Miinit 
an  CoBse;  XX VIII,  210.  Sa  premofti«i; 
son  armée. en  Allemagne;  H  nftutrsMse 
Georges  .11, 220.  Maccheiaufsecounde 
Bellisle,  258  à  S62.  Son  eonmiiiide- 
ment  en  Italie,  361 ,  363.  Envahit' le 
Piémont;  a  part  à  la  victoire  de  Bil- 
signano  ;  prend  ses  quartiers  d'hrrttr, 
386  à  392.  Beprend  ses  opérations , 
397  et  suiv.  Perd  la  hataiUe  de  Pkki- 
sa^ce,  400,  401.  Ses*hahiles  mauBu- 
yres;  les  flspagpiels  l-nbandonnenft  ; 
fait  retraite ,  402  à  404.  Ne  pqnt 
empdoher  rinvaeion  de  la  Provence  » 
410,  411. 

MAILLEBOIS  {hEi€»mM,iiA);  i>réU- 
minaixes  qu'il  signe  avec  le  miniatre 
de  Sardaigne;  XXVIU,  394.erouiHé 
«vec  d'Aigeason,  436.  £st  de  l'année 
d'Allemagne;  XXIX,  127.  Sa  con- 
duite à  fiastembeok;  sa  disgrâce,  dflO 
à  132.  ,    , 

MAHiLÉ-BBEZE  (pbiijwe  (nB)(n- 
çoit  en  France  Mavie  Stoart;  XVU, 
368 .  Est  de  laconjurakien  d'Amfeoiae  ; 
XVHI,  141. 

JIAILLOT  (bbrenwr),  marin  oata- 
lan  ;  défait  les  galères  françaises  ;  VI2I, 
367. 

MAILLOTfKS  (aâaniOH  us)  à  Plt- 
ris  ;  XI,  364  et  &uiv. 

MAlLLOTJtN  DU  BAC ,  prévôt  des 
maréchaux  ^  Charies-le-Téméraiare; 
ses  cruautés  ;  XIV,  2âi8,  465.- 

MAULLY  (le  ,8sre  2>£)  eintse  dans  le 
conseil  de  Charles  vi  ;  XII ,  853.  Se 
met  à  la  Ijéte  des  insurgés  de  iHaas, 
408,41 3  .Accompagne  Jean<«aiis-Pens, 
458.  Son  ei^ée  à  Pwiis,  538.  Est 
nommé  grand  panetier^  5ll8.  AssiéfB 
Complète  ;  XIII,  178»  Secourt  Paria, 
249«  Son  diésir  de  la  paix,  267.  £tt 
cautiop  du  duc  d'Orléans,  .87i4. 

MAIUiY  {h»jm^^mM  m  -hbsbe, 
«OMiESse  de),  maittrosse  de  Louis  xv; 
XXVUI,  165  à  174.  SadÂflgBàce,  t6S 
à  255.  Seiiks  qu'eUe  denae-à  sa  sobue, 
347.  Incidemment  nommée,  411.'fiali 
désintéressement,  425,  468* 

MAIIKE  (cnaïus  d'am jeiD»  gowe  asl 
aémde  à  k  eotu^ie  Çhariies  wir;  lUO, 
166,  te7.;C5li*fe^if  «*«^'*» 
Umofi  ;  demeure liia  l*te  de»  «>niwte 
4tt  rei,  Â2i  k  2*5.  SeBtnde  le 


4tf 


MAI 


table,  t39.  Est  au  faite  da  crédit,  9  9}, 

M8.  Se  rend  aux  États  d'Orléa  os, 

Soi.  Sa  fidélité  aa  roi,  858.  S'iot  er- 

-  pose  poar  la  paix ,  868.  Le  roi     lai 

donne  Duchatel  pour  lieatenant,  37   7. 

Tournée  dans  laquelle  il  accompag   ae 

ce  prince ,  378.  Ce  qu'il  obtient  d   es 

Anglais,  415.  Conseil  auquel  il  assis!  e, 

491,  440.  Il  rejoint  Tarmée  royale  <  m 

Normande,   488.  Escorte   le   roi     à 

Rouen,  492.  Puis  à  Caen,  504.  Sié{  je 

à  la  cour  des  pairs;  XIV  ,   19.  D(  m 

qu'il  reçoit,  99.  Désire  la  guerre  an  se 

Pbilippe-le-Bon ,  98.   Est  l'objet  d  'e 

nouvelles  largesses,  30.  Est  le  conseil  '.- 

1er  habituel  du  roi,  3,  38,  65.  1  1 

l'excite  contre  le  duc  de  Bourgogne    , 

60.  L'aigrit  contre  son  fils,  63.  Pr6t   e 

serment  de  les  réconcilier,  64 .  Dispos   é 

à  se  réun^  à  Théritier  du  trône ,  68   • 

n  n'ose  se  présenter  devant  Louis  xi    , 

80.  Pardon,  grâces  et  libéralités  qu'i   1 

€n  obtient,  84.  S'égare  à  la  chass'  3 

avec  Cbarolais ,  86.  Arbitrage  dont  i   1 

est  chargé,  136.  Son  jugement,  145   . 

Par  qui  excité  contre  le  roi,  144.  S  a 

sentence  non  ihotifiée  au  duc  de  Bre  - 

tagne,  155.  Son  poste  contre  la  ligm  3 

du  bien  pu&Itc,  167, 168. Il  manœuvre  » 

pour  rejoindre  le  roi,  173.  Sa  fuite  à  . 

la  bataille  de  Monthléry,  176.  Disper-  • 

«ion  de  ses  troupes,  180.  11  rejoint  1(  ) 

Toi,  189.  Négociateur  pour  lui;  mé>  • 

fiance  qu'il  lui  inspire ,   185.   Livr   é 

comme  otage,  187.  Sa  disgrâce,  900   , 

901.  Ses  intrigues,  949.  Disposé     à 

seconder  le  duc  de  Bretagne,  365.  S   a 

mort,  406. 

MAINE  (CHARLES  d'aujou  ,  COMTE  nv)  , 
puis  duc  de  Calabre  ;  succède  à  sol  r. 
père;  XIV,  400.  Charges  qu'il  fournit  ; 
-contre  Saint-Pol,  457.  Médiateur  entre  i 
Louis  XI  et  René  d'Anjou,  470.  Vend  l 
AU  premier  ses  droite  et  sa  succession  , 
471.  Hérite  du  roi  René  et  fait  Loui  s 
•son  légataire  universel,  586  à  588  . 
Xk>n8équences  de  ces  dispositions;  X\  ', 
189. 

MAINE  (LOmS-AVGDSTB  DE  BOCRBO^    I, 

9mc  bu)  ,  fils  légitimé  de  Louis  xiv  e  i . 
^OvM»*  de  Montespan  ;  M"*  de  Main    - 
tenon  est  son  institutrice;  XXV,  306;  , 
396.  Domaines  qui  lui  sont  donnés;  * 
sescmpiois,  440,  441.  Ses  premières  i 


MAI 

armes;  XXVI,  19.  Son  affection  pair 
sa  mère,  48.  Enrichi  par  Mademoiselle, 
86.  Son  mariage,  93.  Est  à  l'armée  de 
Luxembourg,  98.  Suppléé  dans  Ma 
gouvernement  de  Languedoc,  104.  Ses 
prétentions  de  préséance,  1 45.  Défeod 
Dunkerque,  156.  Est  de  l'arma  de 
Flandre,  180.  Attaque  qu'il  fait  man- 
quer, 181,  189.  Prédilection*  du  roi 
pour  lui,  185.  Son  mariage,  131.  De 
quoi  accusé,  159,  155.  Son  infirmité, 
196.   Edit  qui  le  déclare  capable  de 
succéder  à  la  couronne,  909.  Presse  le 
roi  de  faire  son  testament ,  906.  Sos 
entreUenavec  ce  prince  mourant,?! 5. 
Ses  cbances  pour  être  régent,  924,  If  8. 
Motifs  pour  l'exclure ,  999.  La  ^ràe 
du  jeune  roi  lui  esft  commise  ;  il  est  du 
conseil  de  régence,  931.  Son  alterca- 
tion au  parlement  avec  le  duc  d'Or- 
léans,  936  à  938.  Sa  timidité;  consé- 
quences qu'elle  entraîne,  Î19.  Reste 
au  conseil,  944.  Fidélité  de  ses  amis 
à  la  constitution ,  300.  Affection  que 
lui  porte  le  roi  d'Espagne,  31 1  .Opposé 
à  la  quadruple   alliance ,   399.  Ses 
liaisons  avec  Cellamare ,  396.  Sa  dé- 
gradation poursuivie,  337  et  soir.  Coup 
d'état  contre  lui,  345  à  353.  Ses  in- 
trigues, 364  et  suiv.  Son  arrestation, 
869  et  suiv.  Ses  rapports  avec  M**  de 
Maintenon,  408,  409.  Rentre  en  grâce, 
449,  474  ;  XXVIU,  93,  94.  Epoipe 
de  sa  mort  ;  extinction  de  sa  famille, 
474. 

MAINE  (db  conti,  imtchesse  w) 
épouse  le  duc  du  Maine;  XXVTl, 
131.  Sa  cour  à  Sceaux,  197;  XXVin, 
94.  Son  esprit  d'intrigue;  XIHIt 
930.  En  butte  à  la  haine  du  dae  de 
Bourbon  ;  prend  part  à  la  querelle  des 
pairs  et  des  légitimés  ;  clîerclie  à  se 
faire  un  parti  dans  la  noblesse,  337  k 
341.  Dubois  exploite  sa  haine  contre 
le  régent ,  361  et  suiv.  Ses  intrigues 
avec  Cellamare  ;  ses  confidens,  363  et 
suiv.  Son  arrestation,  369  et  suiv. 
Parti  qu'elle  veut  tirer  de  l'agitatioii  ea 
Bretagne,  389.  Rentre  en  grâce,  449« 
Ses  plans  repris,  497. 

MAINEVILLE  (frârçois  di  aoa- 
CH£R0LLE,8iRBnB),  chargé  de  pouToiis 
du  cardinal  de  Bourbon  au  traité  de 
JoinviUe;  XX,  197.  Est  de  la  ligne, 


li 


Mai  mal                    4i8 

]  3  i  «  Prëside  le  comité  àitectëut,  1 33 ,  garde f    4 1 .  Sa  prëdiieckioB  pour  la  du* 

136.  Rôle  que  lui  destine  Gttise, 331.  chesse    de  Bourgogne ,  48  ,   ISl.  Son 

Il  loi  annonce  la  faite  du  roi,  856 «  Est  amitié    pour  Voisin,  84.  Sa  lassitude,  . 

nommé  conseiller  d'état,  378.  Com-  190  i  etsuiv.  Console  le  rot  delamott 

mande  à  Paris,  501.  Est  défait  àSen-  de  so  nfils^  135.  Chagrin  que  lui  cause  - 

lis  et  tué,  525,  526.  celle    de  la  Daopliine,  149,  196.  Ses 

MAINTENON  (oQGHBSSB  de),  sa  fa-  rap|»  orts  avec  le. due  d'Orléans,  1&4, . 

veur  naissante  ;  XXV ,  305  et  suiv.  1 55.     Desseins  dans  lesquels  elle  se- 

Terre  qu'elle  achète,  30X«  390.  Est  de  cond   e  le  roi,  184.  Besoin  continuel 

la  maison  de  la  Dauphine,  395,  396.  qu'il     adesa  présence,  lr85, 186.  Amis 

Elle  se  fait  le  mentor  du  roi,  396  et  qu'el  île  abandonne,   187.  Sa  cour  de 

suiv.  Son  zèle  persécuteur  en  contra-  Mari   y,  197.Prieleroide  fiaireun  tes*  > 

diction  avec  ses  sentimens,  419  et  suiv.  lame   nt,  S06.  Assiste  ce  prince  mou- 

Sa  tendresse  pour  les  enfans  de  M"*^  de  rant^  .  S16,  217.  Sa  prédilection  pour 

Montespaa,  440.  Elle  veut  quitter  la  le  d«  .c  du  M^ine,  229.  Abandonnée  par 

cour,  443.  Le  roi  l'épouse  en  secret,  Noai  lies,  233.  Visite  qujS  lui  fait. le  . 

444  à   447.  Sa  correspondance  avec  régei   it,  241.  Husieurs  de  ses  protégés 

Noailles  et  Fénélon,  483.  Ses  rapports  arrêt   es,  369.  Sa  mort,  408. 

avec  M"e  Guyon,  488  ;  XXYI,  239,  M.  AIRE  (du  palais);  ce  qu'était  cette 

240, 242.  Louvois  intrigue  contre  elle;  dign   ité ,  I,  342,  404  et  euiv* 
XXV ,  495.  Pourquoi  se  félicite  des  -      M  AISONS    (lb  PKkatùwn  de)  est 

premièresdragonnades,499.  Son  opi-  nom  mé    surintendant   des   finances; 

nion  sur  la  sincérité  des  convertis ,  XX]   V,  334.  Est  blessé,  450. 

509.  Ansonee  la  révocation  de  l'édit  M  ïAJORIEN^    empereur  i    nov^rile 

de   Nantes,  517.    Elle   empêche  la  puK  liée  par  lui;  I,  SU  Se  prépare  à 

guerre,  530, 531 .  Sa  compassion  pour  mar  cher  sur  l'Afrique  ;  1 63.  -  Déposé,  . 

la  misère  publique,  543.  Elle  fonde  164  - . 

Sainfr-Gyr,544,545>Sonmotà]aprin-  1  lAIiAGRIDA,    jésuite    portogu»; 

cesse  de  Gonti,  546.  Elle  fait  représeu"  veg   geance  dont  il  est  >  l'objet  ;   pour, 

ter  Esther  ;  XXVI,  32  et  suiv.  Scrupu-  qa<  >i  ;  XXIX,  223  à  225. 

les  qu'elle  excite,  chez  le  roi  sur  les  '.  .MALASSISE  (hbmri  m),  négocie  «t 

dévastations  ordonnées  par  Louvois,  sig  ne  la  paix  de  Lonjumean ,  appelée 

36  et  suiv.  Sa  mi$sion  près  de  M*"*  de  pat  x  mal  assise  ;  XVHI^  523  à  53i. 

Monte8pan,47.  Rejointe  par  le  roi,  68.  1  lALATESTA  DE  PESARO  assiège 

Ses  rapports  avec  Louvois,  75  et  suiv.  Roi  ne  ;  XII,  343. 

Sa  part  aux  préliminaires  du  mariage  1  dALATESTI  (gahia)  ,  seigneur  de 

du  duc  de  Chartres,  91.  Ses  voyages  Ris  oini;  donne  asile  à  Grégeùe  zn; 

è  Marly ,  94.  Accued  qu'eUe  fait  à  k  XIl   ,  322.                                          ^ 

duchesse  de  Bourgogne,  226.  Mariage  1  iALATESTI  (sigismoed)  ;  allié  des 

de  sa  nièce ,  232.  Èle  se  détache  de  Auf  Revins  ;  défait  près  de  Mondolfo  ; 

Fénélon,246.  Reçoit  larétractation  de  XP  f ,  1 18. 

Beauvilliers,  250.  Rigueurs  auxquelles  I  VIALATESTI  (PARSOLm  r^t  sei- 

eUe  détermine  le  roi,  254.  Ses  proté-  gnei  ir  de  Rimiai;  s'enfuit  à  l'a^r»- 

gés  coiomisdes  ministres,  302.  Cause  chec  le  Borgia;  XV,  331. 

la  disgrâce  de  Gatinat^  323.  Son  ami-  Mi  VLCOLM,  roi  d'Eoosse;  allié  de 

tié  pour  Villeroi,  324.  Ses  efforts  pour  He  nri  1  u  ;  armé  par  lui  chevidier  ;  ren- 

inspirer  de  la  dévotion  au  rdi,  383.  Ce  for  t  q  u'il  lui  amène  ;  V,  41t. 

que  témoigne  sa  eorrespondance  avec  IL  àLEK  EL  KAMEL  ou  MELÉDIN; 

lu,  434.  Sas  relatifs  avec  la  prin-  au  x  prises  avec  les  croisés  en  Egypte; 

cesse  des  Ursins,  447,  448.  Alarmes  Y  C,  501.  Capitulation  qu'il  leur  ac« 

q«i*elle  épargne  au  roi ,  455.  Villeroi  c  «  >rdei  503.  Ses négodations avec  rem* 

repousse  ses  eonseils,  462.  Sa  corres*  |  i  erenr  Frédéric  ii  ;  il  lui  rend  Jémsa- 

pondance;  XXVH,  4,  56,.lCr5,  116,  I  em;  VU,  47,  48.  Prisomii«»  qu'U 

lS0,14d,169,l^,256.Secretqa'eUe  £  aitpenda.^tlatrève*18».S»t«"«««m 
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a?«eUBalifta4eDiHnM,  209.  Tn  ait 
aise  ies  eaDisét,  91t.  Tréro  qa*il  fait 
aitae  Eidard  db  Goraouailles,  214  . 

liàLHK  EL  SALBii,  saltan  do  L  ^a- 
maa.;  en-gaem  avae  le  sultan  da  Cair  a; 
VB^SOCKBat  lMcroiaésà'6asah,2n  ). 
TtéU  avQC  ks  TampUen,  211. 

MAL£R  EL  MAlfSOUR,  sonda  n 
d'Egypte  ;  profo^  par  lea  chrétiena  ; 
VHIt  4 1&.  PcenA  Tripoli  ;  «e  disposa  à 
aanéger  Àora  ;  sa  mort,  4 16.  Ses  if  )• 
coBfliaBdaitioas  à  son  fils,  446. 

lfALBSflERBES(oBi.AMoiG^oHra  ), 
sa:  naisaaiioe  ;  XXIX,  88.  Ses  remof  i* 
traneesausaiet  du  parlement  Manpeoi  t, 
436.  Bat  m>mmé  ministre;  ses  actes  ■; 
8aselnita;XXX,5dà59,68,78i8(  K 
Ses  bonnes  influences;  ses  édîts,  241  (, 
296*  Ses  dforts  de  aoncUiatLon,  862  !. 
Ses  inqaiétades  sar  le  sort  de  la  me  *^ 
noBûiue,  399.  San  manque  d'énergie  -, 
396.  Gonunent  apprécie  le  parlement  ï, 
422. 

■ALISTRCMT  (omLLAOHB  m),  évé  - 
qm  èft  Nantes  ;  sea  débals  avec  le  dm  3 
de  Bvetagne;  XIV,  24. 

HALEZIEUX ,  confident  de  la  d»  *'■ 
dMMPB.  dm  Vaine;  XXVII,  364.  Ke»  • 
tra  en.  gisàee,  449. 

HÂLMERSBUItV  (omiius  t-ona) ,  né- 
goeiataav  en  Bspagae;  XXIX,  41-8, 
4t4.  TroubIsaqu'iliesciteenBottanëe; 
XXX,  396  et  sair. 

\liAJLFLAOinET  (bataulb  db)  ,  g»  • 
gnée  par  Eugène  et  Merlborough  mu  * 
.Viikts;  XXVII,.67. 

MALTS  (siÉftrn^  par  les  Turcs  oenw  • 
ire  les  troupes  de  l'ordre;  XYin, 450*  , 
466: 

BU£7€n'E;d'oèvientcenomé(nnu  I' 
il  une  levée  d'impôts;  YIII,  516. 

IIALTIlATBM ,  meurtrier  d'S»  • 
domnl  II  ;  IX,  466* 

MANCINI  (lj  Dccnsss  db);  proî  ,0t 
dffla  marier  an  dttc  de  €andale;X}D  .if, 
279,  389^. 

HANGINF  ^neBTKBBB)-  ;  sa  beau:  téU 
XjË¥, MvS. PMjei de lar marier  au i rrû 
d'JtogtoMrw,  sm.  E^use  La  Mei.I(  k 
rayWi  661'. 

9làDi€ff9i  (iBMffi)^;  pWBlon  qu'efié» 
inspive&  Louis' iWt  XXIV,  566,  ^TS. 
hm»  êépiirtiâiw;  bditi  566.  Smi  ma« 
riage^«M;X&f,  Id.       ^ 


■ANCDffl,  l'iÉnéitoa  ummK  4b  Hé. 
combal  an  ftmbeiirg  SnsauAn- 
toine;  XXif,  463.  Sa  mnt;  mmi  de 
sa  mère ,  de  son  jennn  fcèr»  et  de  sn 
scBur,  569* 

MANCmi  (oltmh),  niiee  d*  Xam- 
rin  ;  paasioa  (pf elle  inspire  à  Lomsuf* 
XXIV,  St  S.  Son  nonriage  nme  le  eanta 
de  Soiasotts,  538,  550,  57»,  577.  Kst 
surintendants  de  Inmniiron  de  la  reine, 
691.  Influence  qu'elle  oaiiserinsar  la 
roi  ;  XXV,  16,  16,  39,  &S.  EHa  Tent 
le  brouiller  arec  Lavnllière,  ^.  EBala 
trahit,  52 ,  56.  Peid  M^  éa  JXtstA' 
lea,  6t.  San  démêlé  avee  Ma 
aveux  an  rai;  son  exil,  82,  6S. 
promisepar  la  Voisin  ;  qaîttelafimce^ 
464, 465, 526.  Soupçons  qu'cHeattiin 
sur  son  fils;  XXVI,  341. 

MANGB»  (LA  MOMan)  est  ès^ 
née  au  daa  de  Boeâioa  ;  XXIV,  6«f . 
Compromise  par  lu  Voisin  ;  XXV,  4â4, 
465. 

MANBELOT,  govremenr  dn  Lyon; 
laisse  masaaerer  las  Hogaenota;  XK, 
I  Vo.  isea  snnaoa  conuo  usadaguiOEes, 
5»4.  Bst  de  lar  ligue;  XX,  136.  Livr9 
Lyon  à  l'aaaoeiation»  S44,  f4&  Sa 
mort,  466. 

MAFmUBI^,  Ma  nntniel  de  renf9> 
renv  Frédéric  n  ;  aea  yîeloiwM  dan»  les 
Denx-Siciles-  snr  les  li^npea  dn  pq»; 
VIO,  6,  32,  39.  Gloire  de  se»ri(^, 
53.  Le  pape  chendM  mat  chanàpioa^hi» 
oi^oser,  57.  Mariage  de  sa  lîHe,  66,11 . 
Gemmenf  osmbattn  par  E^oead  d^io- 
gleterre,  121.  CSmrles  d*Anjonmswhis 
contre  lai,  149.  Le  pape  prêcha  caatR 
lui  une  croisade,  150.  B  perd  ItB*- 
taifle  de  Grandelfa^  et  es»  tué,  f  fil.  b." 
térêts  que  la  cour  de  Rumea  saeriflbb 
pour  se  Tenger  de  lui,  f  S7.  Sengendw 
yeut  rderer  son  parti,  31t. 

MAIIFREDI  (ASveiRB  m) ,  prinsa  * 
Faenaa  ;  mtime  dé  bi  perfidiedsBfV- 
gia;  Xr,  381,  93fl^. 

MARGOT, 
minelqu^ilallàre; 
XXfI,276,  2T9'. 
tère ,  365.  f^tt  résoudm-  VmnmÊÊltàm 
de€oBdé,  3^2  etsttiT.  Médiaifcnrateei 
Longuerilte  ;  €M  noniai#  garA»  èm 
sceaux,  884.  Sa  disgrâoe,  399. 


des  laCerda  «a  GaatiUe;  VQI,  326*    caïuft.  hi  jifatle^de  Muti  lOUS^, 

HANOir     assiste  à  la.  mort   de     iSâ. 
Hfiiiri  ui  ;  XX,  543.  MAISUEL  CQMN&NE.,  «mperourite^ 

HANRIQUE  (poHPEBao), lieutenant  GonstaBtinople;.LQaû  vu  se  epdaBortfti 
de  FerdLnand-le--OatlmU^e ;  envahit  a«eo  Lui  pour  la  croisade;  Y,  314/. 
la  Gttienne;  XV,  S49.  Promet  son  aesistaoee,  319.  Ses  an*» 

MANS  (le  )  ;  la  ptenûère  commune  biAssadeiirs  proposent  la  reule  de  mer»* 
s'x  établit  ;  est  de  courte  durées  IV,  322.  Son  attiitide  en>  préseope*  des; 
406  et  suiv.  .  .    croUés,  327,  3^  RappeUe  Gei»ad.àr 

MANSâSD  bu  BOS  ;  du  parti  d'Or-    ConstaAtinople,  333. 
léans  ;  son  supplice  ;  XII,  378.  MAXitlËL  II,  empenenf  de  Censtao* 

MAKSEL  (PHILIPPE)  ,  capitaine  an-  tinotplei;  tri^utaû»  de  Bajecefe;  Xli, 
glais  ;  comment  perd  la  Rochelle  ;  XI»  74»  Son  amhassadJB  en-  France  ;  te** 
1T3,  174.  cffliars  (|u'il  implore,  97,    Vient  em 

HANSFELD  (pierre  saifs&T,  coim,    Fraaee,  120*  M'obtient  qœ-detfàles^ 
de);  renfort  q,u'il  amène  au  duc  d'Or^     13d.  Son  retour  en  Orient;  pvësciiB) 
léans  ;   XVII,  192.  Rejoint  Van  Ros-    <|ue  hii  fait  Charles  «i  tê^  169. 
sen  »  458.  Lieutenant  du  duc  de  Sa-        MANUEL  (ibas);  aon  zàîe  pmrlaK 
voie  ;  XVIII,  45.  Envoyé  en  Erance  ;     jevie  Charles  •QduMt)  ;  XV,  482. 
XIX,  53.  Leyées  qu'U  fait  pour  la  11-        MANWARING    pounsuiTi    par  lAi 
gue ,  353.  Se  prononce  peur  la  paix;    parlement  aurais  ^  XXQl,  6fi. 
XXI,  29 1 .  2f  AR  (u  cûMf»  db  )  sonlère  Iss  jar' 

MANSFELD  (woLFRAD,  comte  de),    cobites  en  Ecosse;  XXVII,  251.  Se» 
prend  le  commandement  des  troupes,    déiaetpes^  253^259. 
de  Beuz-Ponts  ;  XIX,  54.  Saave  l'ar-        JMURAVIGLU^   éouyer    d«  Fn»H 
mée  huguenote,  64.  Sa  valeur  à  Ar—   çoia  i^-^  son  émissaire  à  MilsA;  Ma 
nay-le-Due,  83.  gens   tuent  ^astiglione;:  don- flMoèsp 

SULNSFELD(GBÀfiLE&,.coHTEDE);le-  son^  supplice  ;  i^aratiani  qfte  le  soi 
vées  qaTil  fait  pour  la  ligue  ;  XXI,  25..  denunde  ;,  XVI ,  42^  à  423.  Pié^eslK 
Ses  avantages  sur  les  H(dlandais,,,94..  que  oe  ptioee  tire  deestts affairev 44^,. 
Remplace  1^  duc  de  P^rme  dans  lea  463  ;.  XVU,.  100*> 
Pays-Bas,  146.  Harcelé  parle  prince,  MARBEUF  (lr  iim«D0  ob);  seor 
d'Orange»  181.  Comment  renforce.  cMninaii(ienienten€oae;XXl!3&,.3ir7y. 
Btayenne,  186, 255»  287..  Se  prononce  373  et  sviv.  Avoislîe  ^i^il  #vliiiiv 
pour  la  paix ,291.  Renforce  la  garnisoa    333 • 

de  Laon,.  296.  Reçoit  Tordre  d'enva-        MARCA  (pierre  de),  archevèqiui 
hir  la  Picardie,  333.  Envoyé  contre    de  Touhinse-;  .eal  du  ooaeeil*  dn  cou- 
les Turcs  ;  sa  mort,  360v  science  de  Louis  xiv  ;  XXV,  I&  Est; 
MANSFELD  (^nest,  comte^)  dé-    nommé  archev6c[se  de  Pwis;  sa  insrt, 
fend  réleeteur  palatin.;  XXllV^^fi..   43,  75. 

Congédié  par  lui  ^  se  rapproche  de  1»        HAR£-AURfiLfi;  sous  aom  itègnffle 
France^  battu  &  Fleurna  par  les  Espa-    christianisme  s'étahliC  dans  ksi fiadi» 
gnoU  ;  rejoint  le  prince  d'Orange,  507,    et  est  peraéenté-;  1,  94» 
508.  Guerroie  en  Allemagne,  530  à        MARCEL II (laàBOBiiGitinaieffW^r' 
532 .  Armée  que  lui  confie  l'Angletene»    sott.  élection  ;,'  sa  mort  ;  XVB ,  64ft. 
543.  Ses  désastre»,  549.  Sa«mort;        MARCEL  (iTiSNiiB), prév&tdBS  ns»» 
XXŒ,  1 25.  chaads  de  Par isç  stipule  pour  let  boiiM» 

UAX9SFELD  (i,E  COMTE  de),  générait  villes  aux  Etats-généraux;.  X»  «èSS^- 
de  Tempereur  ;  évacue  ritaUe;  XXVI,  ]^.à  U  tfte  du  tibrs-Aâ^,  -478*  flfes 
190,  191.  takane  ;  son  influence;  haèltudMEiiii- 

HAKSOURAH  (jUTAaLKDEJsgfgnëe  taires  qu'il  a  données  auc  bouifreoi» 
par  les  mamelucks  sur  saint  Louis  ;,  de  Paris  ;  son  immense  populantiÇr 
Vn,  42 1  et  sniv*  apinRMm  les  denondes  p^Âwnlées  fuc 

HANSTEIKN  (^gîbdu^ masvB^i   l^évéqn»  de  Lara,  490i  à  4•4^.  9m> 
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véritable  earadèrt,  497.  H  bit  réro-  pousse;  XXYII,  159.  Ce  que  le  m 

quer  la  dissolution  de  rassemblée,  lai  dît  da  doc  d'Orléans,  S06. 

&I0.  Ses  lattes  aree  le  Dauphin;  il  MâRETS  (ieai  »tt),  a:vocat  du  ni; 

contribue  à  la  délÎTranee  du  roi  de  soutient  les  prétentions  du  duc  d'Au- 

Navarre;  son  désir  de  la  paix;  il  fitit  jou;  XI,  308.  Porte  à  Paris  souleré 

prendre  à  la  bourgeoisie  des  ebape-  les  conditions  des  princes ,  366.  Paix 

rons  mi*parti  rouge  et  bleu  ;  fait  por-  qu'il  négocie,  369.  Son  sopplioe,  4 10. 

ter  au  prince  les  couleurs  nationales;  MARGCERITE ,  fille   de  Loai»-le- 

est  dépositaire  de  l'autorité;    usage  Jeune,  promise  en  mariage,  à  six  mois, 

qu*il  en  fait;  trompé  par  le  régent,  ao  jeune  fils  de  Henri  ii;  Y,  405. Re- 

619,  bl3,  517  à  594.  Les  nobles  de-  mise  à  la  garde  de  ce  roi ,  406.  Soa 

mandent  sa  mort;  mesures  qu'il  prend;  mariage  à  trois  ans  ,436.  If 'est  point 

il  fortifie  Paris  ;  il  TapproYisionne  ;  couronnée  avec  son  nuri ,  474.  Ist 

lait  nommer  le  roi  de  Nararre  capi-  enfin  couronnée,  494.  Son  Toyage  t 

taine-général,  596  h  530.  Lui  ôteee  Paris,  49ft.  Emmenée  comme  prisoo- 

iitre;  négocie  avec  lui;  excite  lessonp-  nière  en  Angleterre ,  509.  Règlement 

çons  de  son  propre  parti;  veut  le  faire  de  son  douaire  ;  YI,  99,  30.  Soa  mt- 

nommer  de  nouveau  eapitaine^né-  riage  stipulé  avec  Bêla ,  roi  de  flon- 

ral;   promet  de  lui  livrer   la   porte  grie,  48. 

Saint-Denis;  complot  contre  lui;  il  est  MARGUERITE,    épouse   de  Bau- 

tué;  son  corps  exposé,  puis  jeté  dans  doin  v,  comte  du  Hainaolt;  mariage 

la  Seine;  ses  partisans  arrêtés,  535  de  sa  fille;  VI,  15.  Sa  part  âëns  U 

à  541.  succession  de  son  frère  Je  eomte  de 

MARCEL,  prévôt  des  marcbands  de  Flandre,  141 . 

Paris;  désordre  qu'il  réprime;  XDL,  MARGUERITE  de  Flandre  s'enfuit 

104.  Dispose  les  bourgeois  i  la  Saint-  à  Paris   avec  la    comtesse    Jesnne; 

Barthélémy,  164.            «  VI»  569.  Dispute  le  eomté  de  Namar 

MARGHADÈS,  chef  doBraban^ns,  à  Baudoin  ii  de  Gonstantinople;  TII, 

au  service  de  Richard  vi  ;  167.  Fait  189.   Hérite  de  sa  sœur,  996.  Ses 

jirisonnier  l'évèque  de  Beauvais,  168.  enians;  son  mariage  ;  est  veuve  quand 

Est  chargé  de  &ire  une  nouvelle  l»>  elle  devient  comtesse  de  Flandre  ei  die 

vée,  173.  Comment  attaqué  et  déva-  Hbdnault;  ses  démêlés  avec  ses  bàturds, 

Usé,  179.  Acte  de  cruauté  qui  lui  est  997.  Guerre  civile  que  termine  l'ar- 

attribué,  177.  Prend  parti  pour  lean-  bitrage  de  saint  Louis ,  998.  Croisée 

sans-Terre;  ses  opérations  de  guerre,  avec  lui,  348.  Le  partage  de  ses  éUto 

184.  réglé  par  lui,  370.  Nouveaux  débats 

MARCHAIRE ,  Franc,  institaé  due  entre  ses  fils,  485  ;  Vm,  7. 

de  Frio«l  ;  H ,  254 .  MARGUERITE  de  Provence,  épouse 

MARGHEMOMT.  Voj.  Uoh  Hm-  saint  Boùis;  dureté  de  sa  belle-Bière 

tort,  envers  rile;  Vil,  186,  137.  Naissaoce 

MARdEN  (lb  chbvaliu  m)  es-  de  son  premier  fils,  987.  Sef  instances 

eorte  Alberoni  ;  XXVII,  386.  pour  empêcher  Louis  de  firendre  U 

MARCILLAC,  gentilhomme  de  Ma-  croix  ;  elle  lai  donne  un  second  fik, 

rie  de  Médicis;  insulté  par  Rochefort;  319,  313.  Témoignage  de  son  coo- 

ne  peut  obtenir  vengeance;    XXII,  fesseur  sur  les  pratiques  dévotes  du 

899 ,  330^  Confire  contre  Concîni ,  roi,  339  et  sait.  Part  avec  lai  pour 

399  et  suiv.  Est  expulsé  de  la  cour  ;  la  croisade ,  380.   Quitte  pamiette , 

XXin,  95.  445.  Ses  couches  eH  cette  ville;  sur- 

MARCOMANS,  Allemands,  1, 115.  nom  qu'elle  donne  à  son  fils;  don 

MARCULFI^  t    formule    précieuse  qu'elle  requiert   d'un  chevalier;  'en 

d'actes  publics  conservée  par  lui  ;  I,  quel  lieu  elle  rejoint  le  roi ,  448.  Sa 

408.  douleur  à  la  mort  de  la  reinennère, 

MARÉCHAL,  médecin  de  Louis  snr;  497.   Incident  de  son  retov,  501, 

snnpçons  d'ampoiaonnement  qu'il  re-  509.  Soa  entveme  atec  sa  mère  et 
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866  sœurs;  TIII,  93.  Ses  instances  à  Arras;  pour  quel  motif,  973.  Sa 

l»oat  empêcher  le  roi  de  se  iaite  moine,  mort,  85 1 . 

S4.  Intérêt  «fu'elle  prend  à  la  cause  de  MARGUERITE  de  Flandre ,   corn- 
Henri  m,  56,  57.  Arbitre  entre  sa  tesse  de  Montfort;  ranime  le  parti  de 
sœur,  reiâe  d'Angleterre,  et  le  sieur  son  mari  prisonnier;  X,  194.  Sa  con- 
de  Pons  ;  équité  de  sa  sentence,  132.  stance  ;  elle   demande  du   secours  à 
Sa  jaleosie  contre  sa  soeftir  Béatrix  ;  Edouard  m,   900.   Sa   vaillance    au 
serment  Qu'elle  fait  prêter  à  son  fils  siège  d'Hennebon;  sa  délivrancG,  90  ( 
atné,  149.  he  roi  ne  lui  accorde  an*  a  905.  Contribue  à  la  prise  de  Yan- 
cuire  autorité,   179.  Il  prend  (M>ngé  nés,  21?,  913.  Est  comprise  dans  une 
d'elle,  180.' Bons  offices  du- pape  pour  trêf\'e,'918.  Continue  les  hostilités, 
la  Téconciliél*  avec  le  roi  de  Naples ,  9H4.  Accueille  la  veuve  et  le  fils  de 
945.  UN)u  ses  démêlés  avec  lui  ;  aban-  Clisson  ;  familles  qui  lui  offrent  leurs 
donnée  par  le  roi  son  fils;  invoque  le  bras,  937,  938.   Renforts   qui  sou- 
secours  de  Tempereur  et  du  roi  d'An-  tiennent  sa  cause,  399.  ^st  opposée  à 
gleterre,  300,  301.  Recourt  aux  ar-  une  autre  femme,  334. 
mes;   barons  de   son   parti;  compte  MARGUERITE   de  Brabant  épouse 
qu'elle  rend  à  Edouard,  399  à  394.  Louis  ii  de  Flandre;  X,  365. 
Blâraée  par  son  fils  atné;  par  quelles  MARGUERITE    de    Blois     épouse 
médiations  se  terminent  les  débats,  Charles  d'Espagne  ;  X,  406. 
395.  N'a  point  de  crédit  sur  son  petit-  MARGUERITE  de  Flandre  épouse 
fils  ;  sa  retraite,  389,  383.  Survit'i  le  duc  de  Bourgogne  ;X,  486.  Est  hé- 
ses  sœurs;  respects  dont  elle  est  en-  ritière  de  la  Flandre,  588.  Le  papefait 
tourée,467.  Sa  longue  vie  entretient  lomprë  son  second    mariage  projeté 
l'harmonie  entre4es  familles  royales  de  avec  Edmond  de  Cambrigde  ;  XI ,  39. 
France  et  d'Angleterre,  468.  Sa  mort,  Elle  épouse  Philippe-le-Hardi,  duc  de 
607.                               N  Bourgogne,  Il f.  Recueille  la  succes- 
MARGUERITE,  fille  de  sain tLouis^  sien  de  son  père;  sermons  de  fidélité 
épouse  Jean  de  Brabant  ;  Vin,  179.  qu'elle  reçoit,  451,  459.  Obtient  la 
MARGUERITE  d'Ecosse,  reine  de  grâce  des  Gantois,  466.  Est  héritière 
Norwége  ;  sa  fille  est  héritière  de  l'E-  du  Brabant,  517.  La  garde  de  la  reine 
Gosse;  VIII,  456.  de  France  lui  est  commise;  XÏI,  97, 
MARGUERITE  de  Norwége  hérite  99,  30.  Secourt  le  duc  de  Bretagne, 
de  l'Ecosse;  le  roi  d'Angleterre  la  prend  49.  Protège  Craon,  66.  Sa  haine  pouf 
sous  sa  protection;  VIII,   456.   Son  la  duchesse  d'Orléans,  149.  Elle  re- 
mariage stipulé  ;  sa  mort,  457.  nonce  à  la  succession  de  son  mari, 

MARGUERITE  de  France;  son  ma-  196.  Sa  mort,  9t3. 

riage  projeté  avec  Edouard  i*'  d'An-  MARGUERITE  de  Napleé ,  épouse 

gleterre;  VIII,  477,  480.  Elle  épouse  de  Charles  Duras;  droits 'qu'elle  lui 

ce  prince;  IX,  37,  39,  40.  Son  voyage  donne;   XI,     44(J.    Tutrice  du    roi 

en  France,  919.  son  fils,  487.  Prend  le  titre  de  régente, 

MARGUERITE  de  Brabant,  épouse  565. Sa  fuite;  soulèvement  contre  elle 

del'empereuïHenri  vu;  est  couronnée;  à  Naples,  566. 

IX,  916.  MARGUERITE  de  Bavière,  de  Hai- 

MARGUERITE      de     Bourgogne,  naut,    épouse    lean-sans-Peur  ;    XI, 

épouse  de  Louis-le-Hutin  ;  IX,  989.  454.  Obtient  la  grâce  des  Gantois,  466. 

Accusée  d'adultère,  290.- Tonsurée  et  Offensée  par  le  duc  d'Orléans;  XII, 

incarcérée;  son  époux  la  fait  étrangler,  149,  978.  Envoie  des  renforts  au  sire 

99S.  Epoque  de  sa  mort,  809.  de  Chastellux;  XIII,  907. 

MARGUERITE  de  France,  comtesse  MARGUERITE  de  Bourgogne  épouse 
4' Artois,  épouse  Louis  i*'  comte  de  l'héritier  duHainaut;  XI,  454;  XlI, 
Flandre;  IX,  376.  Fait  conclure  le  ma-  195.  Médiatrice  entre  Charles  vi  et 
riage  de  sa  petite-fille  avec  le  duc  de  Jean-sans-Peur,447  à  451,  460.  Dés- 
Bourgogne  ;  XI,  119.  Appelle  ce  prince  aveu  de  son  frère,  46T.  Assiste  aux 

TahU  générale  de  l'HUUnre  deê  Fnmfoie,  ^ 
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Mnférencei  de   Yalencienoes  ,   â05.  337  à  340.  Lo«is  achète  sa  liberté, 

MARGUERITE  de  Bourgogne ,  of-  460.  Elle  lui  vend  ses  droits  raeces- 

ferte  en  mariage  au  oonle  de  Riche-  sifs  et  sa  sucoessioii ,  47 1 ,  bM  i  W, 

mont;  XUI,  24.  Ce  prince  la  conduit  138.  . 

àSauvur,  ô9.AtUquée  à  Chiuonpar        MARiGUERITE   d'Angleterre,    de- 
Charles  VII,  R9.  mandée  en  mariage  par  Charles4e-Té- 
MARGUERITE  d'Ecosse  épouse  la  mérairo;  XIV,  329.  L'épouse,  S&l , 
PaupUin  (Uuisxi);  XIII, 29 1  .Sa  au>rt,  352.  Rejoint  son  frère  à  Celais,  433. 
448.SoAhaiseràAlaiAGhartier,  694,  Son  influence  sur  le  mariage  de  sa 
595.  fiUe,   528.   Excite  l'Angleterre  a  la 
MARGUERITE  d'Anjou,  reine  d'An-  guerre,  554.  Entrave  les  négociatioai 
gleterre  ;  épouse  Henri  vi;  XIII,  412,  de  Louis,  571,  572.  Dispose  Ëdoaaid 
414,415.  Imbue  d'idées  de  despotisme;  à  rompre  ;  ses  plans  houleversés,  57  5, 
empire  qu'elle  prend  sur  eon  mari;  576.  Craintes  qu'elle  inspire  à Loùs, 
triumvirat  dont  elle  sert  les  passions,  579.   Ses  luttes  de   parti  avec  Hea- 
455  à  457.  Elle  reste  dépositaire  du  ri  vu,  118, 119.  Aventurier  qu'elle  lui 
pouvoir;  son  orgueil;  son  imprudence,  oppose,  284. 

458,  459.  Laisse  prendre  le  Mans,         MARGUERITE  de  Bourgogne;  oS- 

479.  Elle  offense  toutes  les  classes  en  ferte  en  mariage  au  duc  de  Guieaae; 

Angleterre  ;  n'accorde  de  crédit  qu'à  XIV,  295. 

Suffolk;  éloigne  le  duc  d'York,  483,         MARGUERITE  d'Autiid&e;  sa  naîs- 

484.  Est  cause  du  succès  delà  France,  aance;  XIV,  570.  Louis  xi  reat  la 

494.   MéQance  du  parlement  à  son  marier  à  son  iils,  570,  605.  Les  Gan- 

égard  ;  elle  veut  en  vain  sauver  Suf*  tois  la  gardent  comme  gage  de  leurs 

folk,  507.  Donne  sa  place  à  Beaufort  privilèges,  600.  Son  nnion  avec  le 

de  Sommerset,  509.  Elle  se  prépare  à  Dauphin  stipulée,  G 10.  Son  arrivée  ei 

la  guerre  civile,  514.  Triomphe  de  son  France;  son  entrée  à  Paris;  ses  fiaa- 

parti;  elle  veut  reconquérir  la  Guienne;  cailles  ;  par  qui  re^ue,  623,  624.  Est 

y  envoie  Talbot,  548,  549.  Naissance  élevée  à  la  cour  de  France;  XF,  36. 

de  sou  fils;  hruits  injurieux  ;  soulève  Porte  le  titre  de  reine,  102.  Son  père 

ment  contre  elle,  572,  573.  Ses  vieis-  la  fait  réclamer,  116.  Est  rendue  k  sa 

sitttdes;   son    parti  vaincu  à   SainU  famille,  13^1 ,  135.  Veave  do.  doc  de 

Alban  ;  elle  reprend  son  crédit,  633,  Savoie; demandée  en  mariage  parBen- 

634. Forces  de  son  parti;  piège  qu'elle  ri  vu;  offres  que  lui  fait  Louis  xn, 

tend  à   ses  adversaires;   ses  intdli»  461  ,  462.  Elle  est  gouvernante  des 

gences  avec  Charles  vu;  XIV,  15.  Son  Pays-Bas  ,  483.  Ses  efforts  pour  la 

désir  de  le  favoriser;  ses  alternatives  paix,  484.  Trêve  qu'elle  signe;  en- 

djs  victoires  et   de  défaites  ;  elle  est  trevue  de  Cambrai  à  laquelle  elle  <on- 

enûn  vaincue  à  Towton;  sa  fuite,  49  vient  de  se  trouver,  498.    Différeos 

^55.  Elle  passe  en  France,  119.  Se-  qu'elle  règle;   elle  signe  la  l^ne  de 

cours  qu'elle  reçoit  de  Louis  xi;  battue  Cambrai j  499  à  501 .  Est  attaquée  par 

è  Hexam;  conûe  son  dis  à  un  brigand;  le  duc  de  Gueldre,    5ô3.   CoalitloB 

se  sauve  en  Flandre,  120,  121.  Son  qu'elle  veut  former  contre  la  France, 

ressentiment  contre  le  duc  de  Bour-  568,  569.  Elle  seconde  la  ligue  sainte, 

gogne  ;  accueillie  par  lui  ;  se  réfugie  à  574,    576,   587.  Comment  Louis  se 

Bar,    122.    Longtemps    oubliée   par  sert  contre  elle  du  duc  de  Gueldre,  618. 

Louis  XI  ;  se  féconcilie  avec  Warwick,  Sa  neutralité,  64 1 .  fille  attire  lesSuis- 

300,  306,  307.  Procession  de  réjouis-  ses  en  Bourgogne,  645  et  suiv.  Son 

sance    à  laquelle  elle  assiste,  318.  entrevue  avec  Henri  vtii,  655.  Prvjet 

Dispositions  de  Charles-le-Téméraire  de  la  marier  à  Louis  xii,  664  .EUes'atta- 

à  l'égard  de  sa  famille ,  323.  Son  re-  che  la  famille  de  LaMarck  ;  XVI,  91. 

tour   en  Angleterre;   défaite  de  son  £ait  déclarer  neutre  la  Franche-Comté, 

parti;  son  fils,  son  mari  massacrés;  160,  161.  Préserve  les  Pays-Bas  de 

elle  est  enfermée  ila  Tour  de  Londres,  la  guerre;  donne  rendez-vous  à  Cam- 


MAR  HAR  4H 

brai  àUmise  de  Savoie;  sigaa  iréù  frère  ou  son  mari,  STO,  Sft.  Elle 

«lie  le  traité  de  paix  entre  l'emperetr  fait  assassiner  0tt  fiiuast,    349.  Sei 

etleroi doFnuice,  398  à  333.SttiM»rt,  dérèglemeos ,  357.  Ne  rejointpas  son 

409,  403.  ma»i,  37f ,  375.  Autre. d'Alençon  à  U 

MARGUERITE  d'Angoulâme ,  dur  conr,  380.  De  quoi  ^censée  par  le4  U* 

clipsse  d'Aleriçon,  pais  reine  de  Na«-  belles  du  temps;  intervient •  dans  les 

val-re;  ses  deux  mariages;    griicé  et  querelles  entre  8#s  frèree,  47 &  à  477. 

immodestie 'de  ses   écrits;  XY,  519,  Fait  évader  d'Absnçon,"479#  Ses  !•• 

690.  Education  qu'elle  a  reçue  de  sa  trigues  pour  lui  en  Flandre,  486.  F^ 

mère  ;  XVI,   6.  Oiferte  en  mariage  à  tes  que  lui  donne  don  Jaan,  400.  Sa 

Bourbon,  967.  Son  voyage  en  Espa-  réconciliation  avec  son  mari  ;  leurs 

gne  sans  résultat,  969  à  979.  Nom*  mœurs;  leur  indulgence  réciproque, 

mée    régente  par  Tédit  d'abdication  âOS  à  51?.  Rigorisme  huguenot  de  sa 

qu'elle  emporte,  974.  Gomment  aux  cour;  elle  change  de  résidence;  ses 

prises  avec  le  syndic  de  la  Sorbonne,  amours  avec  Turenue dénoncéee  parle 

380.    Sa  vraie  dévotion;    protectrice  roi  à  son  mari,  513  à  517.  Spectatrice 

des  docteurs  réformés;  date  de  son  se-  d'un  combat  sous  Nérac;  canonnade 

cond  mariage,  386.  EU»  fait  profession  qui  U  fait  fuir,  &33.  Médiatrice  de  là 

du  protestantisme,  387.  Son  influence  paix  de  Fleix,  540  à  549.   Son  retour 

sur  son  frère,  448.   Se  rend  au  cou-  àlacourde  France;  impression  qu'elle 

grès  de  Nice,  560.  Veut  en  vain  re-  yproduit;affront  que  lui  fait  son  frère; 

conquérir  la   Navarre.;   XVII ,   190.  expUcations  que  demande  son  mari; 

Elle  fait  arrêter  Poyet,  130.  Sa  mort,  XX,  68  à  73.  Ses  désordres;  sa  captir 

389.  yité;   le  roi  songe  à  latre  casser  son 

MARGUERITE,    fillA  naturelle  de  «ariage,   9?6 ,  927.  Leur   diyom; 

Charles-Quint,  épouse  le  doc  de  Flo»  XXII,  99  à  38.  Gempkt   qu'elle  dé- 

rence;  XVI,  414,  477.  nonce  au  roi,  114,  118.  Sa  mort, 337. 

MARGUERITE  de  France,  fllle  de        MARGUERITE  de  Savoie,  duchesse 

François  i^'',   présentée  à  l'empereur  ;  de  Mantoue;  ses  dispositions  en  faveukr 

XVII,  10.  Projet  de  la  lui  faire  épo»-  de  la  maison  d'Autriche;  XXIII,  349, 
fier,  96.    Son  mariage  négocié,  547;  368.  Son  effroi   à  la  révolution    dn 

XVIII,  83.  Elle  épouse  le  duc  de  Sa^  Portugal  dont  elle  est  vice-reine;  neis 
voie,  91, 198.  Intercède  pour  les  Vau-  concessions,  490.    Elle  presse  la  di»- 
dois,  914.  Accueille  Henri  m;    XIX ,  grâce  de  d'Olivarès;  XXIV,  48. 
303.  Meurt,  307.  MARGUERITE  de  Lorraine  épouse 

MARGUERITE  d'Autriche ,  Elle  na-  Gaston  d'Orléans  ;  XXIII ,  189  .  183. 

tu  relie  de  Charles-Quint;  épouse  de  II  nie  cette  union,  919.  Prétexte  qu'en 

Farnèse;  ses  biens  séquestrés;  XVII,  tire  Richelieu,  994.  Son  frère  offre  de 

399,  493.  Gouvernante  des  Pays-Bas,  l'annuler,  9?5.  Elle  rejoint  son  mari, 

448,   449.  Députation  qu'elle  reçoit,  996.  Le  cardinairaccused<>rapt,981* 

soulèvement  des  Gueiuc  qu'elle  mat-  Arrêt  qui  casse  son  mariage,  934  Gas- 

trise,  4  79  à  4  ^  4 .  ton  lui  cache  son  retour  en  France,  959. 

MARGUERITE  de  France,  sœur  de  Leurs  rapports,  984, 31 1.  Le  roi  con- 

Charles  IX ;  assiste  k  l'ouverture  des  sentàlavoir,544.Sonarrivée&lacour; 

Etats;  XVIII,  191.  Projet  de  lui  faire  XXIV,  19,90.  Fait  prendre  les  armek 

épouser  le  prince  de  Réam;  ses  amours  contre  Mazarin,  367.  Intrigues  aut* 

avec  Guise;  XIX,  97,  98.   Son   ma-  quelles  elle  prend  pari,  379  et  sniv. 

riage  proposé  à  la  reine  de  Navarre,  Est  veuve;  ses  habitudes, 591.  Educa- 

105.  Entravé  par  le  pape,  119.   Les  tion  qu'elle  a  donnée  à  sa  fille;  XXV, 

articles  en  sont  signés,  131.  Il  est  ce-  19.  Brouillée  avec  son  frère,  35. 

lébré,  149  à  151.  Sa  reUtton  de  la        MARGUERITE  de  Saroie;  projetie 

Saint-Bartbélemy,  160,  166  à  169.  la  mariera  Louis  xiv;  XlUV,  676, 

Quitte  précipitamment  Saint-Germain,  577.  ^ 

964.  Sa  tentaUre  pour  déUner  aoli        MARGUERITE  D'ORLEANS  épouse 
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Cftme  de  Médicts;  mtUieiin  de  cette  dddiiré  par  des  guerres  eÎTiles;  TU, 

«non;  XXV,  18,  19,  S6.  SOS. 

M ARIANA,  jésaite,  sa  doctrine  d«        MARIE  de  Bretagne,  reste  revue  de 

l^ranBtcide  approuvée  par  la  eenmre  Louis,  duc  d*AD|oa;  ne  peat  conserver 

eo  Espagne;  XXII,  191.  ni  Naples  ni  la  Provence;  XI,  450. 

MARIE  de  France,   comtesse   de  Pa|;ti  pour  son  fils  en  ces  deux  coatréer, 

Champagne  ;  ses  bronilleries  avec  son  487.  La  Provence  le  reconnaît;  Naples 

époux  ;  V,  9S).   Tutrice  de  son  fils;  le  désire,  565.  H  y  est  proclame  soos 

Vl,  90.    Liguée  contre  Philippe-Au-  sa  régence  ;  elle  le  fait  couronner  par 

guste  et  reçue  en  grâce ,  30,  93.  le  pape,  666.  Ses  efforts  pour  le  faire 

MARIE  DE  MERâNIE  épouse  Phi-  triompher;  ses  exactions,  587.  Résc- 

Uppe-Auguste;  YI,  155.  Le  pape  veut  tion  contre  elle  en  Provence  ;  XII,  69. 

casser  son  mariage,  191,  194.   Elle  Ses  accusations  contre  Craon,  14,66. 

meurt,  199.  Elle  le  fait  relever  de  l'accusation  d'as- 

MARIE   de   France  épouse  Arthur  sassinat;  puis  emprisonner   pour  » 

de  Bretagne  ;  VI,  91 1 .  cause  personnelle,  67.  Epoque  de  sa 

MARIE  de  France,  duchesse  de  Bra-  mort,  919. 
haut  ;  VI  ,  8S7.   Sa  naissance  ;   ses        MARIE  de  Beny,  veuve  des  comtes 

mariages,  5Sft.  de  Blois  et  d*Eu;  est  recherchée  par 

MARIE- ELISABETH,   princesse  le  comte  d'Erby ;  Xn,   193. 
d'Antioche  :  cède  sesdroits  sur  la  Judée         MARlEd*Anjou,  femmedu  Daaphia 

à  Charles  d'Anjou;  Vlil,  985.  depuis  Charles  vu;  lui  est  renrojée 

MARIE  de  Hongrie ,  reine  de  Na*  par  Jean-sans^Penr  ;  XII,  555.  Nais- 
pies  ;  droits  que  son  mari  réclame  en  sance  de  son  fils  (Louis  xi)  ;  XHi,  97. 
non  nom  ;  VIII ,  407.  A  toujours  été  Appelée  à  la  cour,  se  retire  à  Bourges 
reconnue  à  Rome  comme  reine  de  pendant  l'expédition  sur  Reûns,  139, 
Hongrie;  IX,  66.  140.  Sa  famille,  168.  Elle  favorise k 

MARIE  de  Brabant  épouse  Philippe-  passion  du  roi  pour  Agnès  Sorel,  903. 

le-Hardt;  VIII,  955.   Son  couronne-  Ses  intrigues  contre  la  Trémoille,  991. 

jnent;  envie  qu'elle  inspire  au  favori  Est  au  faite  du  crédit,  999,  99S.  Be* 

La  Brosse,  965,  966, 987.  Accusée  par  vient  jalouse  d'Agnès,  496,  497.  M- 

lui  d'empoisonnement;  enquêtes  sur  fection  que  lui  témoigne  son  fi\s;UV, 

«ette  affaire;  elle  est  vengée,  988  à  990.  83,  84 .  Sa  mort,  1 49 . 
Un  de  ses  accusateurs  à  Rome;  corres-         MARIE  de  Bourbon  épouse  le  daede 

pondance  du  pape  qui  semble  accrédi-  Calabre  ;  XIII,  998. 
ter  les  soupçons,  991  à  995.  Elle  reste        MARIE  de  Clèves  épouse  le  doc 

è  la  cour  après  la  mort  du  roi,  383.  Charles  d'Orléans;  X1U,379, 376.Se 

Secours  qu'elle  envoie  à  son  frère  Jean  rend  à  l'assemblée  de  Nevers  puis  k  la 

de  Brabant,  413.  Offre  sa  médiation  cour,  399,   396.   Elle  flatte  la  haine 

entre  Philippe-le-Belet  Edouard  d'An-  d'Anne  de  Beau  jeu  pour  son  fi2s;  XV, 

gleterre,  47fi,  477.  61. 

MARIE  de  Luxembourg  épouse  Char-         MARIE  de  Savoie  épouse  le  comte 

les-le-Bel;  IX,  407.  Sa  mort,  490.  de  Saint-Pol;  Louis  xi  lui  assure  la 

MARIE  de  France, fille  de  Charles-  comté-pairie  d'Eu;  XIV,  210,  399. 

le-Bel  ;  époque  de  sa  mort;  X,  6.  Son  Sa  mort,  439. 
droit  il  la  succession  paternelle  a  des         MARIE  de  Bourgogne,  fiUe  unique  eC 

partisans,  8.  héritière  de  Charles-le-Téméraire  ;  le 

MARIE  de  France  épouse  le  fils  du  Dauphin  (Louis  xi)  est  son  parraio; 

duc  de  Brabant;  X,  66.  XIV,  5.  Sort  de  Gand  avec  son  père, 

MARIE,  proclamée  roi  de  Hongrie  ;  993.  Les  princes  veulent  la  marier  *v. 

pourquoi     détrônée;     emprisonnée  ;  duc  de  Guienne,  393,  331.  Son  père 

.épouse  Sigismond  de  Brandebourg  et  re-  la  promet  à  de  nombreux  prétendaos  : 

montesurletrône;XI,309,  486,  487.  dans  quel  but,  343  à  346.  Projet  de 

-     BIARIE,  reine  de  Sicile;  son  royaume  lui  faire  épouser  le  Dauphin,  349 , 4  96. 
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503.  Charles  fût  espérer  sa  main  à  les-Quint  la  nomme  gouvemaiite  des 

HaximiHen  d'Autriche,  40&.  Son  âge  Pays-Bas,  403.  Signe  une  tréTeaTee 

ik  la  mort  de  son  père,  ses  conseillers,  Montmorency,  644*  Nëgoéie  et  fait  si* 

497.  At^quée en  Bourgogne ;sotts  quel  gaer  la  trêve  de  Monçon,  653,  664* 

prétexte,  sa  défense  499  à  60 1 .  Son  am-  Projet  de  la  mariera  Henri  yiii  ;  XVII, 

bassftdeà  Louis;  mariage  que  désirent  19.  Subsides  qu'elle  lève  en  Flandre; 

pourelleles  Flamands, 604, 507.  Gom-  fermentation  contre  elle,  37.  Révolté 

ment  Louis  excite  contre  elle  la  fureur  des  Gantois,  38.  Effroi  que  lui  cause 

des  Gantois;  supjdice  de  ses  conseil*  l'armée  rassemblée  par  le  maréchal  de 

lers,  60B,  609.  Sa  r^ugnance  pour  Gueldre,  1 16.  Elle  fait  reprendre  le 

épouser  le  fils  de  Louis,  comment  ac-  Luxembourg,  1S4.  Secourt  les  places 

eueîUe  son  envoyé,  518,  619.  Préten«  de  son  frère,  416.    Fait  attaquer  le 

dant  dont  elle  est  délivrée,  6S1.  Elle  Champagne,  468.  Présenté  à  l'abdici- 

épouse Maximilien, 628  à 630.  Accueil  lion  de  son  frère;  elle  abdique  ^ie* 

que  ses  conseillers  font  aux  Suisses,  même,  665  a  667. 

633,  633.  Paix  perpétuelle  qu'elle  fait  MARIE  de  Bourbon  offerte  en  ma- 

avec  eux,  643.  Naissance  de  son  fils,  riage  au  roi  d'Ecosse;  XVI,   683, 

646.  De  sa  fiUe,  670.  Sa  mort,  606,  634. 

606.  MARIE  DE  GUISE,  reine  d'Ecosse, 

MARIÉ  d'Orléans,  sœur  de  Louis  XII,  épouse  Jacques  x;XVI,  536.  Estre^ 

épouse  de  Jean  de  Foiz;  XV,  446.  cherchée  par  Henri  viii  ;  XVII,  18.  Est 

MARIE  d'Angleterre^  fiancée  àChai^  envoyée  en  Ecosse,  21.  A  qui  projette 
les(Quint);XV,627.£pouseLouisxii;  de  marier  sa  fille,  144,  336,366.  Ses 
ses  amours* avec  Brandon,  avec  Fran-  frères  influencent  Henri  ii  en  sa  faveur» 
COLS  i«';  elle  est  veuve,  665  à  670.  339.  Elle  dirige  le  parti  catholique, 
Se  remarie  àBrandon;  XVI,  8,  9.  Son  334.  Elle  fait  rappeler  Esséet  Mont- 
douaire  réglé,  S67.  lue,  370.  Son  fanatisme,  413.  Dans 

MARIE  TUDOR,  reine  d'Angleterre;  quel  intérêt  déclare  la  guerre  à  l'An- 

offerte  en  mariage  à  François  Dauphin,  gleterre;  XVHI,  44..  Toute  l'autorité 

i  Charles-Quint,  à  François  i^',  au  roi  lui  est  dévolue,  132.  Son  intoléranee 

d'Ecosse;  XVI,  66,   105,  160,  216,  excite   la  guerre  civile;  ses  échecs; 

306,  320,  533.  Déclarée  bâtarde  par  renforts  qu'elle  reçoit  de  France  ;  elle 

le  parlement,  632.  Projet  de  la  marier  est  déclarée  déchue  de  la  régence  ;  soA 

è  l'Infant  de  Portugal;  XVII,  19.  Sa  triomphe,  133,    134.  Sa  mort,  185* 

confiance  en  Charles,  son  fanatisme  ;  Mouvement  populaire  qui  Ta  intimi* 

^orts  du  parti  protestant  pour  l'é-  dée,  146. 

carter  du  trône,  511.  Son  avènement;  MARIE  STUART,  reine  d'Ecosse; 

die   fait  exécuter  Jeanne  Grey  et  ses  son  avènement;  projet  de  mariage  pour 

partisans,  613.  Son  mariage  avec  Phi-  elle;   XVII,    144,    333,    336,    366. 

lippe  ir,  514,  623  à  525.  Culte  qu'elle  Partis  dans  son  royaume,  267,  366. 

rétablit,  623.  Elle  remet  en  vigueur  Elle  est  amenée  en  France  à  six  ans, 

les  anciens  statuts  contre  les  héréti-  368.   Comment  peut   prétendre  à  le 

ques,   526.   Elle  offre  sa  médiation  couronne  d'Angleterre;  elle  est  écartée' 

pour  la  paix,  646.  Ses  efforts  pour  ex-  par  le  parti  protestant,  611,512.  Soa 

tirper  l'hérésie;   prélats  qu'elle  fait  mariage  avec    François   ii,   célébré;, 

périr;  XVIH,  22,  23.  Elle  prend  parti  XVUI,  71.  Elle  prend  le  titre  et  les 

pour  Philippe  ii,  43,  44.  Ne  pourvoit  armes  de  reine  d'Angleterre,  86.  Avé- 

pas  à  la  défense  de  Calais,  26.  Sa  nement  et  tendresse  pour  elle  de  son- 

douleur  à  la  prise  de  cette  place,  60.  époux,  99,  100.  Robert Stuart  réclame 

Sa  mort,  83  à  85.  Changement  que  sa  protection,  124.  Elle  est  le  lien  dee 

cet  événement  apporte  aux  négocia-  deux  royaumes  ;  analogie  entre  leitft- 

tiens,  89.  situations,  132.  Amnistie  qu'elle  ao«: 

MARIE  d'Autriche    est   reine    de  corde,  137.  Assiste  à  l'asseflablée  de». 

Hongrie;  XVI,  830.  Son  frère  Char-  notables,  161.  Elle  quitte  k  cour, 
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ftOS.  Poifl  la  Ffftnce»  218,  fli^.  Projet  è  d'E^raon  t  potitimi  qm'eUe  fait  à 

^  lui  faire  épouser  le  roi  d^l^avre^  ses  fils,  316*  Commeal  Marié  Gvîm^ 

S41.  Puis  le  priocè  de  Gondé^  411.  se  ré^oociliB  arec  la  duchesse  d«  V«r« 

Elle  se  remarie  i  Darnley.  Se  técoii-  aettit  ;  continue  le  pouyoir  du  léu  roi; 

çllie  avec  Elisabétà,  4S6.  Mort  de  Ri<  réduit  les  impdis;  eonfirme  ledit  àa 

xio;   puis  de  son  mariw  Eille  épouse  Nantes;  caresse  les  chefs  des  Hogi»^ 

BothvwlL;  est  «nfermée  à  Lochtewen;  nots;  termine  l'alaira  de  Juliers;  ao- 

san  fils  lest  praolanké  roi,  480  ht  493.  cueil  et  largesses  qu'elle  faitàCondë; 

Qalnploti  catholique  dovt  ces  événe-  sa  gratification  à  Guise;  factions  el 

ment9  préviennent  Tcxplosion,  494.  discordes  à  sa  cour;  sarrfe  du  roi;  do«^ 

£U«  est  captive  d'Elisabeth;  ses  oorras-i  velles  querelles,  119  à  23^3.   DivisioB 

poniiaaot>s ;   eHé  pronet  sa  mais  au  dans    son    conseil;    prétentioas  des 

d«é    de.  Norfolk. ;  1  supplice    de    ce  courtisans;   elle  disgracie  Sully  ;  in* 

aeigaeu*^   >X1X',     114,     116.    Don  quiétudes  que  lui  doane  Gondé  ;  coa«- 

Juan  conspire  pour  la  délivrer,  49i.  fiance  qu'edle  témbigne  à  d'Epenioa; 

lojtermédiaire  de  Guise  et  du  roi  d'Es-  elle  sauve  Geaève  des .  entreprises  du 

pagne;  XX,  13»  Philippe  rattache  à  duc  de  Savoie;  elle  permet  rassemblée 

sa  mise  en  liberté  l'existence  du  parti  triennale  des  Huguenots,  134  i  139 

peotcfttânt,  144.  Engageraent^t  qu'elle  et  suiv.  Faveurs  dont  elle  comble  Con* 

m  pris  d'eitirper  l'héf  ésie  ;  iaquiétu-  cini  ;  sa  colère  contre  lui  ;   soucis  que 

deis  qu'elle  inspire  aux  ministres  d'E-  lui  donnent  les  démêlés  des  grand»; 

Htabeth,  143  à  150.  Gomplot  de  Ba-  eUe  confirme  Védit  contre  les  doels; 

hington  pour  la  délivrer;  sa  condam-  elle  humilie  le  comte  de  Seissons;  set 

i^ation;   sa    lettre    à   Mendoea;   son  caresses  aux  Guises,  aux  autres  séi<- 

avpplice,  16t  à  156*  Vengeance  qu'en  gaeurs;  mariage  qu'elle  stipule  pour 

Téut  tirer  Philippe,  315.  le  roi;  tactique  que  lui  inspire  Goncioi; 

MARIE  d'Aatriche,  fille  de  Charles»  procès  de  magie  qu'elle  assoupit,  949 
Quint  ;  épouse  l'archiduc  Maximiiicn  ;  à  160.  Dispose  dtt  gonverneffleol  du 
\H\h  374.  Sa  flotte  attaquée  par  La»  comte  de  Soissoas^  361.  Sa  modéra- 
garde,  4SI.  tien  à  l'égard  de  Duplessis,  16b.  Veut 

MARIE  DE  MEDIGIS  épouse  Heu-  punir  la  morldeLuz;  seshésitatioas; 
riiT;  XXII,  35,  36.   Son  arrivée  en  ses  négociations  avee  les  Guise;  ello 
Ftance  ;  leur  entrevue;  sentimens  qu'il  fait  triompher  leur  faction  \  se  récon- 
lui  inspire;  il  hii  fiait  présenter  samaîw  ciKe  avec  Cbncini,   168   à  175.  liUe 
treeee  ;  sa  jalousie  ;  levrs  débats  ;  fe9  intervient  dans  l'affaire  de  Mantooe, 
amans;  naissance  de  son  fils,  58  à  61.  177.  Ses  profusions  aux  mécootens  ; 
Est-  du  parti  espagnol;  ses  manières  afiiaiblissement  de  son  autorité;  mé- 
glacées  avec  le  roi  ;   son  mépris  pour  pris  du  peuple  eon^e  elle  ;  cemmeat 
la  duchesse  de  Y^rneuil,  96,   103  à  diffamée;  levée  de  boucliers  des  prin- 
1^/ S'interpose  en  faveur  de  BeuiU  ces;  elle  négocie;  fait  la  paix  de  Sainte- 
Ion,  116.  Ses  débats  de  faoùllé,  IIB,  Menehould;   recourt  aux  armes;  ses 
141k  Jalousie  que  lui  inspire  la  prin-  succès  ;  son  retour  à  Paris  :  elle  renel 
cesse  de  Condé  ;  ses  intrigues  poliit-  la  gouverneaient  à  son  fils   majear; 
qiies;  ses  projets  d'alliance  avec  l'Es-  comment  l'a  élevé;  son  désir  deleée- 
pagne,  1 55  è  157, 17*4.  Son  sacre;  son  miner;  elle  éloigné  le  grand -prieur, 
oonseil,  175,  it6,  180.  Est  nommée  970  à  19ô.  Elle  rassemble  les  Etats* 
régente  à  la  mort  du  roi  ;  personnages  généraux,  197  et  suiv.  Chsige  véaalft 
^1  se  dévouent  à  elle  ;  résistance  et  qu'elle  donne  è  Bassompière,  804.  Its» 
ttmmiseioii de Sniiy;  le  roi  la  confirme  vMe  le  tiers   à  s'expliquer   au  roi; 
da«s  la  ré^pence;  son  tonseil  secret;  exhorte  les  Etats*  à   travailler  kkurs 
elle  achète  la  «ounràssiun  du  «emta  de  cahiers,  310,  311.  Assoupit  la  qn^ 
Sé&sens,   185,  (9t.  Emploi  da  >M)n  relie  de  d'Epernon  et  du  paileaaat; 
tMÉÉps  ;  soÉ  entourage  ;  laVeur  dps  Con-  ne  pent  tirer  vengeanée  de  RocbeDrt, 
oili,  lOt  èi  f  t^.   nàces>  ^'eXit  rend  3f  8  à  330.  Son  impatience  de  eo^gé* 


dier  les  dépatës,  33Î'  et  raivi.  SM«vtn-  1 43v  Se^-soins  au  roi'  nniftidê*;^'  H  lui 

ces  à  Coudé  ;  ses  mesures  eoatare  les  pfobiek  Ki-  disgrâce  du  cardinal  ;  joii^<' 

prmces  ;   remoDtraaces  qvs  Jui  font  nde  dM  dtrpes  ;  elte  est. arrêtée;  se  ré- 

ies  Haguenots;  sa-  malJidte';.  Gaiigaï  fugiè  daiis  les  Pays^as,   169  à  196. 

reprend  seo  crédit  sur  elle,  93dà-347.  des  ctfarts  pour  sauyer  Marillac  ;  ses 

Sa  mardie  désastreuse  ;  'dirisions  dantf  démêlés  «yte  sen  fils  Gaston  ,191.  Son 

son  conseil;    panpbUt  eonCrei  .elle;  obHiplotaVecMotrtm»reocy,l9$etsmTJ 

son    humeur    contre  d^Eipemon  :  ses  Otage  dont  elle  -veut  s'assurer*  contfd' 

conférences  avec  les  révoltés;  aecidenit  Rirkeiieu,  914.  Acharaerneot  avec  {e*> 

qu'elle  éprouve,  352  i  369^.  Qle  si^ne  qtiel  il  k  poursuit,  ^6  à  *298.  Intrf-* 

la  paix  ;  elle  gouverne  sous  le  nom  de  geee  desa  cdur;  érAigrée,-?8(^'et  suit* 

sen  fiU  ;  son  inconstance  et  comment  Abandonnée  par  Gaston,  38!0  et  sui'V.' 

compoee  le  ministère  v  iionveUes  tntri*  Ses  instances  pout*  rentrer  en  France  t 

gués  à  la   cour;  cabale  des  princes;  pourquoi  reponsséé,  fSf,  388.   Elle 

aie  fait  tirrêter  Coadé, -;if61  à    3^77.  négocie  encore  en   Tain' son  retour; 

Ses    conseils  ;  elle  dissont  la  cabale,  géttérosité  du   roi  d'Espagne  à    son* 

dSO'à  333,  Ne  tire  point  parti  dé  Pal-  égard  ;  elle  passe  en  Hollande  pois  eir 

lia  née  de  l'Espagne,  3H0>  337.    Ses  Angleterre  ;  hospitalité  (|[tt'elle  y  re- 

kosiilités  ;  ses  succès  ;  Lnynen  la  des*'  çoit  ;  mécaotens  qui  l'entourent,  36S  è 

sert  dans  l'esprit  de  son  fils,   390  à  36b.   Ses  pTx>messes  à  l'ambàssad'eur 

392.  Comment  apprend  le  mort  de  Con*  français;   décision  qui  la  retient  en 

oîai  ;  refuse  asile  à  sa  veuve;  ne  p9nt  exH  jusqu'à  la  paix,  367  à  369.   Elle 

6tre  admise  près    de   son   fils,   39&,  accueille  Vendôme,  443.  Se  réfugie  à 

396.  Leur  entrevue,  402  et  suiv.  Sur-  Cologne;  n'y  reçoit  point  de  moyens 

Teilléepar  Loynes,  431,  4^3.  Ses  rap-  d'exister,  457,  4&8.  Sa  maladie,  494. 

porta  avec  son  fils;  vains  efforts  pour  Sa  mort,  509,  ôlO. 
les  réconcilier;  son  évasion;  gouver-        MARIE  DE  l}(HJRMN-MONTPfiN« 

nemeat  qui  lui  est  dooné,  434,  448  à  SIER  ;  projet-  de  mariage  pour  elle; 

463.  Son  entrevue  avec  son  gendre  de  XXli,  151,  350;  XXfH,  12  et  suiv. 

Savoie,  464.|6on  mécontentement;  se  Richelieu  la  fait  amener  à  la'cour,  20. 

méfie  des  avances  de  Luynes;  ses  hos-  Elle  épouse  le  frère  de  Lonts  xin,  24. 

tilitëa  ;  elle  renouvelle  la  paix,  458  à  Meurt  en  couches,  45. 
466.  Sa  réserve  è  la  mort  de  Luyaes,        MARIE-THÉRÈSE  d'Autriche,   in- 

499.  Opposée  è  la  guerre:  suit  son  faute  d'Espagne;   ses  droits  à  la  suc- 

fils  à  l'armée;  sa  maladie,  482,  501,  cession  de  ce  royaume;  XXIV,  129. 

502.  Appui  qu'elle  donne  à  Richelieu,  Son  mariage  avec  Louis  xiv  ;  stipula- 

514.  Elle  rejoint  le  roi  à  Lyon,  517,  tlon  à  ce  sujet,   575,  576,  584,  586, 

&38.  Parti  qu'eUetire  des  imprudences  594  à  596.  Ses  sentiraens  à  la  mort 

de  la  reine,  558.  Elle  incline  pour  la  de  Mazarin  ;  XXV,  2.  Sa  jalousie,  17. 

pais,  5tfS.  Faiblesse  de  son  caractère;  Naissance  de  son   fils;   ses  chagrins 

idées  que  lui  inspire  le  cardinal  ;  goût  comme  femme  et  comme  Espagnole,  29 

qu'elle  a  transmis  à  ses  fils  ;  XXIll,  6  è  24.  Sa  maladie,  62.  Les  amours  éa 

à  8.  Elle  vent  marier  Oaston,  12.  Est  son  mari  liiisontdéveilées,33, 34, 58^, 

présente  aux  remontrances  qu'essuie  la  63 .  Sa  Causse  couche,  64>  Rrélètolidni 

reine,  38.  Sa  jàlbusie  contre  Ricfae-  sur  le  Brabant  que  le  roi  veot 'exercer 

lieu;  il  la  brouille  avec  ses  fils,  59  à  en  son  nom,  85,  101.  Il  la  rejointe 

et.  Sahaioeaontn  les  4k>nflS0ae,  87,  Gemplègne,  128.  Son  Vetoàrè  Bahit- 

88.  Elle  ve«t  en  vain  empêcher  la  Germain,  132.  Est  témoin  <le  l'agodib 

guerre  ;  est  nommée  régente,  93  è  99.  de  Madame,  190.  Opposée  aa  mariage 

Sas  débats  et  ses  récoilciliations  ave«  de   Mademoiselle,  298.   Moit  de  mm 

le  oardiaal  ;  elle  fait  arrêter  pois  relè-  swîoud  fflfe,  2 IT .  Elle  suit  le-roi  àl  a** 

cher  la  prineassede  {lèvera,  Il8èt31.  mée^  261,  365.  Sea  rapport»  Ave«  et 

RicbeUen  latase  te  champ  Kbre  l  ses  prince  ;   son  portwit  ;  sanisrt^  %41 

iatiiguea,  133..  Elèvent  la  pain,  142y  à  443.  Son  oraison  funèbre,  4«8; 


AU  VAK  MAR 

MARIE-ANVE    4' Autriche  épouM        HARIE4.0U1SB  4e Savoie,  épôiae 

Philippe  IV  d'Espegne;  XXIV,  274.  Philippe  t  d*E»pigiie;  XXTI,  309, 

Son  ioctpacilé  peodaat  U  minorité  de  309.  Son  incapacité,  361.  Intrigecsè 

•on  fiU;  XXV,  125,  126.  Diviûontà  ta  cour,  425  et  •«▼.,  439, 446  etsuii. 

u  oour,  1 77.  Set  efforU  peur  dominer  E^t  régente  ;  quitte  Madrid,  465, 461; 

le  roi,  321,  322.  Sa  disgiAee,  334.  XXVII,  21.Son refais  de  deicendredo 

Déportation  de  son  la?ori,  353.  Est  tr4ne,105.Serelireà¥a11ndoiid,fM. 

cause   des  malheurs  de  sa  hra,  393;  Met  ses  diamants  es  gnee,  Itf.  Se 

XXVI,  34.  Rentre  en  crédit;  XXV,  mort,  199. 

412.  Sa  mort;  XXVI,  207.  Dépen-        MARIE  DE    BOURBON,  iafaale 

4ance  dans  laquelle  elle  a  tenu  son  d'Espagne  ;  son  mariage  stipulé  site 

flU,  27Z.  A  fait  haïr  U  mai«>n  d'Au-  LouU  x?;  XXVH,  4S2.  Est  enusmée 

tridie  allemande,  281.  en  France,  457.  Son  reiiToi  proidè, 

MARIE  DE  NEMOURS  épouse  Ah-  517  et  suiv.  Et  résolu,  SSl  à  525. 
phonse  vi,  puis  Pierre  ii,  rois  de  Por->        MARIE   LECZntSKA  ,  i%iM    de 

tugal;  XXV,  111,  112,  152.  Projet  France;  épouse  Louis  xv;  XXVD,  52f 

de  mariage  poor  sa  fille,  433.  à  523.  Son  entreTne  avee  lai,  53f , 

MARIE  STUART  épouse  le  prince  532.  Infiueuces  auxquelles  «De  est  U» 

d'Orange  ;  XXV,  364,  560.  Son  père  vrée,  545.  Chute  do  ses  isTom,  546 

▼eut  la  supplanter  en  Civeur  de  Anne  à  549.  Rancune  que  lui  garde  îVeary; 

sa  s<Bttr,  561.  Naissance  de  son  frère  ;  XXVIII,  7.  Naissance  de  son  fik,  65. 

XXVI,  16.  Monte  sur  le  tr4ne,  25.  Sa  Son  père  remonte  sur  le  irtee  àePû- 

mort,  177.  logne,  79.    Met   oae  cocarde  as  cha- 

MARIE-ANNE-CHRISTINE  de  Ba-  peau  de  Villars,  106.  Fteuy  U  craint, 

Tière,  épouse  le  grand  Dauphin  v  XXV,  1 58.  Perd  l'affection  du  roi,  163  à  165, 

394.  Sa  maison ,  395 ,  396.  Caose  de  172.  Elle  lui  demande  nincment  de 

la  disgràee  de  Pomponne,  404.  Sa  ja-  l'accompagner  à  l'amiëe,  309.  Son  es- 

lousie;  XXVI,  31.  Sa  mort,  48,  49.  trerue  avec  lui,  319.  M-*  de  Pùta- 

MARIE -ANNE    DE     BOURBON  padourloiestprésentëe,  350.  Manières 

(m^I*  db  bm)is);  son  mariage;  XXV,  affectueuses  de  la  Bauphine  à  son  é^, 

394.  Sa  disgrâce,  546.  Sa  maladie;  434.    Sa  résignation,  471.  Sa  cou, 

elle  est  yeuve,  547.  Surveillée  par  le  472.  Ses  rapports  avec  son  père,  47% 

roi; XXVI,  31.  Durée  de  son  mariage,  474.  M"*  de  Pompadour  est  sMuaés 

86.  Ses  galanteries,  227.  dame  de  son   palais;    XXJX,  êkê, 

MARIE-ADELAIDE  de  Savoie ,  du-  EUe  accourt  auprès  du  roi  hksié,  109. 

chesse  de  Bourgogne;  son  mariage;  Repentir  auquel  elledësireleitmeaer, 

XXVI,   187,  225  et  suiv.  Sa  sœur  218.  Vénération  que  Lui  témoigaela 

épouse  le  roi  d'Espagne,  308.  Cause  favorite,  325.  Sa  position   à  la  coor, 

la  disgrâce  de  Cattoat,  323.  Prédilec-  328  et  suiv.  Sa  mort,  338,  339. 
tion  du  roi  et  de  M««  de  Maiutenon        lURIE-THÉRÈSE  d'Autriche,  itt- 

pour  elle  ;  sa  légèreté  ;  sa  tendresse  pératrice  ;  projet  de  la  marier  ea  Es- 

pour  son  mari  ;  XXVII,  48,  49,  121.  pagne;XXVlI,  528, 542  ;  XXVOI,  11. 

Ses  égards  pour  M^^*  Choin  ,12:).  De-  Elle  épouse  François,  duc  de  Lsmiae» 

vient  Dauphine,  135.  Sa  mort,  147  et  149,  215.  Prétendans  à  la  suusisîw 

suiv.,  195  et  suiv.  Eût  été  régente,  de  son  père;  elle  fait  la  guerre  «a  loi 

223.  de  Prusse  ;  perd  la  bataille  de  Mohrili  { 

MARIEpANNE  de  Neuhourg,  reine  ligue  contre  elle;  enthousiasme  pour 

d'Espagne  ;  son  empire  sur  son  marf;  sa  cause  en  Angleterre  ;  son  opiaiUxe- 

XXVI,   273.  Ses  efforts  pour  qu'il  té;  elle  se  jette  dans  les  bras  des  Bos* 

dispose  de  sa  succession  en  faveur  de  grois  ;    leur  dévouement  ;     salisid» 

l'empereur,  277  et  suiv.  Haïe  des  Es-  qu'elle  reçoit,  221  à  233,  445.  Seié- 

pagnols ,  281 .  Suspecte  au  roi,  287.  concilie  et  signe  la  paix  avee  Frédé- 

EUe  perd  son  influence,  290.  Quitte  rie,  237  et  suiv.,  245.  Ses  aégooa- 

Madrid,  298.  tkons  avec  Fleurj,  241»  246,  247. 


HAR  MAa                  4SS 

^eut    faire  prisonniers  les   Francs  ce  prince  ;  XXVIII,  480,  431.  Usage 

nfermës  dans  Prague,  957.  Frédéric  qu'elle  fait  de  son  influence,  460.  Si 

'exhorte  à  la  paix;  elle  s'y  refuse;  mort;  XXIX,  986. 

es  prétentions,  S76  à  377.  Cassions  M ARIE-THERESE-ANTOINETTE, 

[u'elle  fait  au  roi  de  Sardaigne;  son  infante  d'Espagne,  épouse  le  Dauphin; 

alliance  avec  ce  prince  et  l'Angleterre,  sa  mort  ;  XXVIII,  349,  403, 438.  Ce 

!88    &    990.  Louis  xv  lui  déclare  la  qu'elle  a  fait  pour  Beaumont,  481. 

çuerre,  S94.  Elle  yeut  faire  annuler  M ARIE- JOSEPHINE  de Sazeépouse 

'élection   de  l'empereur,   396.  Con*  le  Dauphin  ;   ses  qualités  aimables  ; 

[uête  qu'elle  projette  ;  ses   ennemis,  XXVIII,  433,  434.  Son  ressentiment 

(04,  305.  Zèle  des   Bohémiens  pour  contre   Frédéric  de  Prusse;  XXIX, 

ille,  390.    Son  dessein  d'enlerer  les  ISO.  Repentir  auquel  elle  désire   ra» 

3eiix-Siciles  aux  Bourbons,  324,325.  mener  Louis  xv,.  218.  Sa  position  à 

^on  manque  de  foi  ;  sa  dureté  à  l'égard  la  cour,  828  et  suiy.,  333.   Sa  mort, 

le  Géoes,  328,329,  386,  411.  Ses  335,336. 

mccès  que  complète  la  mort  de  l'em-  MARIE-LOUISE,  infante  d'Espagne» 

pereur,  337,  338.  Offres  que  veut  lui  épouse  le  grand-duc  de  Toscane;  XXIX, 

faire  Noailles,,360.  Son  double  but;  314. 

slle  fait  la  paix  avec  la  Bavière;  élec-  MARIE  -  ANTOINETTE    d'Autri» 
tien  de  son  époux  ;   son  acharnement  che  ;   son  mariage  avec  le  Dauphin 
M>ntre  Frédéric;  forcée  de  signer  avec  (Louis  xvi);  XXIX,  406  et  suiv.  Dé- 
iuî  le  traité  de  Dresde  ;  sa  politique  à  sastres  qui  signalent  les  fâtes  que  lui 
L'égard  des  Pays-Bas,  871  à  376,  405.  offre  Paris,  4 1 1,  412.  N'est  point  ad- 
Elle  y  envoie  des  renforts,  408.  In-  mise  près  du  roi  mourant,  504.   Ses 
sensible  aux  calamités  de  la  guerre  }<  promenades  avec  Louis  ;  leur  bieniai- 
pourquoi ,  429.  Metobstacle  à  la  paix,  sance  ;  sa  beauté  ;  sa  majesté;  son  dé- 
454.  Signe  le  traité  d'Aix-la-ChapeUe  ;  sir  de  domination  ;  influence  fatale  de 
Bon   mécontentement  contre   l'Angle-  Vermond  sur   son    esprit;   pourquoi 
terre,  457  à  559.  Elle  remplace  jSar-  n'est  point  aimée  à  la  cour  et  est  po- 
tenstein  par  Kaunitz  ;  XXIX,  54.  Ses  pulaire  jusqu'à  la  mort  de  Louis  xv  ; 
projets  à  l'égard  des    feudataires   de  humiliée  par  la  Dubarry  ;  elle  pousse 
Vem  pire  ;  elle  se  rapproche  de  la  France  ;  au  changement  de  ministère;  XXX ,  1 5 
flatte  M»'  de  Pompadour,  56  à  58>  à  19.  Ne  peut  faire  rappeler  Choiseul, 
120 .  Ses  offres  à  la  cour  de  Louis,  77  20.  Contrecarrée  par  Maurepas  et  Ver- 
et  suiv.  Elle  signe  les  traités  de  Ver-  gennes,  28.  Prend  parti  pour  lespar- 
sailles,  82  et  suiv.,  193  et  suiv.  Ses  lemens,   36    et  suiv.  Ses  tentatives 
projets    contre  Frédéric,    116,    146,  pour  faire  remplacer  La  Vrillière,  56, 
1 90 .  Elle  réduitle  subside  de  la  France,  Exhorte  Necker  à  reprendre  son  .porte» 
188.  Zèle  de  Choiseul  pour  elle,  235.  feuille,  127,  128.    Sa  légèreté   com* 
Son  désir  de  la  paix,  251,  2614    Elle  promet  la  politique  de  Kaunitx,  156» 
signe  le   traité  d'Hubertsbourg,  265.  Enthousiasme  qu'elle  témoigne   pour 
Avènement  de  son  fils,  311,  312.  Ma-  Voltaire,    IGO,    161.    Propos  qu'elle 
riagede  ses  filles,  314,  406  et  suiv.  aurait  répandus  sur Ua  conduite  du 
L'empereur  lui  abandonne  la  direction  duc  de  Chartres  à  Ouessant,  171 .  Son 
des  affaires,  393.  Opposée  au  partage  influence  balancée  par  celle  de  Ver^ 
de  U  Pologne,  481 .  Représailles  dont  gennes,  232  et  suiv.  La  mort  de  Man- 
ia France  la  menace,  485.  Son  influence  repas  lui  livre  le  pouvoir,  251  et  smT« 
<^n  ce  pays  ;  jalousie  qu'elle  y  excite  ;  Elle  devient  mère,  252.  Ses  adversai- 
XXX,  13.  Position  de  sa  fille  à  Ver-  res;  parti  pris  de  la  déshonorer;  ea»' 
sailles,  18  et  suiv.  252,  256.  Sa  las-  baie  contre  eUe,  253  à  256.  Politique 
située,  228.  fausse  dont  l'opinion  la  rend  respon- 
MARIE  -  MADELEINE  -  BARBE  de  sdile  ;  son  éducation  ;  sa  légèreté  ;  dtf- 
Portugil  épouse  Ferdinand  vi  d'Espa-  fiiroation  qu'elle  s'atUre;  sa  société  in- 
8ne;XXVU,  531.    Comment  domine  time;   ses  habitudes  ;  ses  courses  à 


VrMMo;  M  U$ileM«;  son  Hopapalifité  dlfidOMvd  îf,  309.  Est  anèté,  3I)S. 
an  à  dès  factioas  de  CMnr;  wBpré-i  Soo  caractère;  il  est  aeemsé  pv  fe 
tendues  noctumaUêj  ¥57  à  968.  La  comte  de  Valois  ;  camse  delà  baise  de 
]Viltttqoe  des  minittves  tend  à  la  lais-  ce  prince,  ^04.  Son  proeès;  désir  ds 
oer  'Se  dëdonsidérer  ;  ses  rapports  avec  roi  de  loi  saarer  la  vie  ;  Charles  de  Ta- 
ie prince  de  Montbarrey,  969  à  979.  lois  le  perd  par  raeensation  de  magie; 
Elle  domine  le  roi^  97)  et  sair.  Ses  sen  supplice,  305  à  307.  Reproche 
lapperts  avec  ses  frères,  978  et  saiv.  qvll  a  rétorqaé  contre  son  eaoemf. 
D'où  rintroitië  da  dnc  d'Orléans  à  son  310.  Retoar  de  l'opinion  pabKqne  en 
dgardy  9S4  et  suit.  Protecth^  de  favenr  de  sa  mémoire,  311.  Remords 
CallanBe,988.  Elle  achète Saial-Clood,  de  Charles,  4&8. 
900.  Sa  haine  enTers  la  cardinal  de  MARIONY  (rniLirvE  de),  archerS- 
Bohan,  309  et  suiv.  Affaire  du  eol-  que  de  Sens;  ses  exactions  poosseatce 
Uir,  3U6  et  sai^.  à  313.  Profbsion  de  pays  è  la  rérolte  :  IX,  311. 
Calonne  à  ses  favoris,  394.  Est  da  MARIGNT  (BN«nERiuiffD  dk),  àeU 
parti  de  Brienne,  34t.  Son  irritation  faction  ^rma^nae;  son  supplice;  XII, 
oootre  lesaotahles,  344  et  sniT.  Elle  551. 

fait  changer  le  ministère  ;  haine  crois-  MAR1GNY  (le  miequis  ns);  ftrears 

santé  contre  elle  à  Paris,  346  è  350.  qae  sa  soaar  attire  sur  loi;  XXVIIÎ, 

UbiMe  par  Brienne,  361.  Son   impré-  496.  Il  recneiUe  sa  snccessioa;  XXIX, 

Toyance,  361.  Le  dnc  d'Orléans   lai  331. 

demande  grâce,    306.   Insultes  dont  MARILLAC,  amhassadeor «fe FVas- 

ella  est  l'objet,  367,  368.  Sa  méprise;  çois  i«'en  Angleterre;  ameaiens  qu'il 

ses  illusions  à  l'égard  du  contrèleuiv  signale;  XVII,  31.  Hostile  à  Cbarles- 

général,  369.  Elle- est  désabusée,  366,  Qftint,  91 .  Ambassadeur  près  de  Fer- 

307.  Ses  regrets  à -sa  chute,  S93  et  dinand;  XVIII,  87.  Assiste  h  Tasseni- 

emrr.  Son  entrevue  avec  Necker,  407.  blée  des  notables,  161.  Il  y  prêche  la 

Elle  se  prête  au  renvoi  de  Larooignon,  tolérance,  103. 

410.   Elle  approuve  la  double   repré*  MARILLAC ,    avocat    d'Anne   Da 

sènUtion  du  tiers,  4  96 .  Bourg  ;  conseils  qu'il  lui  donne;  XYIIf , 

M  AMEN  D  AL  («ataille  de)  gagnée  191, 

par  Mvrcy  sur  Torenne;  XXIV,  89.  MARIUL.AC  (ncHBL)  ;  RIcbeHei  M 

MARIETTE  (goiliaomb),  secrétaire  fait  confier  les  finances  ;  XXII,  539. 

d«  roi  sous  Charries  vn  ;  décapité  comme  Est  nommé  garde  des  sceaux  ;  XXIH, 

faussaire;  Xni,  471.  15.    Son  discours  à    l'assemMée  des 

MARIONAN  (BATAI LI.B  de),  gagnée  notables^  99.  Gode  qu'il  présente  aa 

pat  François  i>' sur  les'Suisses  ;  XVI,  parlement,  99  à  101.  Il  veut  la  paix, 

3i'  et  sttiv.  149.  Intrigue  contre  le  cardinal,  154. 

•  MARHÎNAN  (  mediciiino  ,    marquis  Est  destitué,  157.  Sa   mort  en  pri- 

M^  ses  hostilités  contre  les  Farnèses  ;  son,  180. 

X,V1I,496.  Accompagne  l'empereur  au  MARILLAC  (le  harbcbal)  marche 

sitfge  de  Mets,  484.  Commande   l'ap-  au  secours  de   Casai;  XXIU,  147  et 

mifie  contre   Sienne;    ifes  succès;  ses  suiv.    Ses  nombreux  collègues,   Ht. 

at^eees*  oruautés  ;  il  bloque  cette  ville;  Intriguo  contre  Richelieu,   154.   Est 

ses  nombreuses  ¥ietimes, '534  à  537.  arrêté,   157.    Son  proeès;    son  sup- 

La  Tille  se  rend,  549.  Places  dont  il  plice,  188  à  190;  Vains  efforts  peor 

s'empare, '549.  Se  mort,  563.  le  saaver,  191. 

MARfGPfY'  (EUGiBMkimD  va),  canft-  MARILLAC ,  rntewàant  da  Poitou; 

dent  et  principal  miaisirede  Philippe-  ses  dragonnades  centre  les  Huguenots  ; 

l«4|«l  ;  IX,  73.  Mission- dont  il  charge  XXV,  496  et  suiv. 

le-éavite  d'Evreax,  9^3.  Ses  négocia-  MARIN,  légat  du  pape  aa  ceanfe 

tviMM  en  Afq^ètem»,  pais  en  Flaadre,  d^ngellieim;  HT,  433,  414. 

9rr ,  978  i  A  qad  a  dO  sa  fortaae,  904 .  -  M ARHfi  <cami£M>}    fortifie  Metr ; 

Aftla  BMfftdu  roi  impierate  preitectieB  XVII,  463. 
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MARINl  (L£fl   rRÉRts);   leur  Gt)ii*  désordres  du  Daupbfn/'4S8.  Est  tm 

damonlion    à    Gènes;  XXII,   570  et  des  conseillers  de  ce  pntrce,  5 1 4.  Pro- 

siiiV.  Jet' de   traité  qu'il  fait  rompre,  535, 

-  Bf  ARLBOROUGH  (chorchili.,  bvc  536.  Eèt  arrêté,  538.*  Est  massacré, 

db);  ses i^emièrH  armes;  XXV, ^71.  545. 

Il  se  déel^re  pour  OuiMaume  m  ;  X^VI,  M ABLE  (de)  ,  maître  des  cérémonies 

28.  Son  frère  ftiitpriBonnier  Berwick,  de   Henri    m;  X^K,  435.  Communi- 

194.  EsigéBéirtal  en  chef ,  399.  Ooand  cation  quMl'ft&itau  tiers-état,  444.  ' 

prend  le  coroi)aandement,  343,    345é  MÂRLOBÂT,  Tun  des  chefs  pro- 

âes  succès,  3  t-6)  379,  373.  Ses  ma-  testans;  confession  qu'il  signe  èi  t^ois- 

ncBUTTes  pour  •  tromper  Villeroi,  403.  sy;  XVIlï,  937. 

Su  jouctiAD  avec  Eugène,  4^.  V4cto-  MÂRMOUTIERS  (la  dame dc), mat- 

riem  à  Schellemborg,  405»    A  Bl«n-  tresse  de  Guise;  XX,  461. 

heim  ou  Hochstett,  4Ô7  à  41t.  Sottes  MAROT  (clément);  sçs  sentime&$ 

de  la  victoire,  419)  418.   Veut  perter  religieux;  comment  leur  donne  essor; 

en    Lorraine  ;  contenu  par    Vîtlars  ;  son'  amour  du  plaisir  Véloigne  de  la 

fait  retraite,  438  à  440.  Ses  manoau-  informe;  XYI,  376,  377.  Ses  psaumes 

tares  contre  Vtllerbi,  449,  543.  U  le  i^ançais;  XTIII,  93,  75. 

bat  complètement  à  RaniilUes,  457  à  ~  MARQUET  (raymond),  marin  cata- 

363.  Est  r un  des  trois  directeurs  de  lan;     défait   les   galères  françaises; 

la  grande  alliance  ;   XXVII,  9.   Aut  TlH,  367. 

prises  avec  Yêndôme,  3  t.  Renforcé  par  MARSAN  (de);   ses   spéculations; 

Bugène;    leurs  succès  à  Oudenarde,  XXVIT,  45. 

5d  et  suiv.  Il  assiège  et  prend  Lille  ;  MARSHALL  (gcillaume)  ,  comte  de 
places  <fa\  se  rendent  à  lui,  57  à  69.  Pembroke  ;   prend    parti  pour  Jean- 
Négociation  qu'on  lui    communique,  sans-Terre  ;  Vt,  184.  Fait  hommage  II 
06i  Son  projet  de  marcher  sur  Paris,  Louife  de  France,  ^69.  Trêve  qu*ij; 
71.  S'oppose  è-la  paix,  76>  78  etsuiv.  fait  avec  Philippe- Auguste,  496. 
Pre«d  Tournai  ;  livre  U  bataille  de  MARSUE  de  Padoue  ;  ses  écrits  en 
Mal^laquet;  pren*    Mons,  86  à  89.  faveur  de  l'autorité  impériale  contre 
N'ose  refuser  de  négocier,  94.  Pléni-  Tautorilé  ecclésiastique;  IX,  436. 
potentiaire  è  Gertruydenberg^,  95  et  MARSILIERE  dissuade  Henri  iv  de 
suiv.  Sa  guerre  de  sièges,  90  et  suiv.  faire-la  guerre;  XIX,  594. 
Commencement  de  sa  disgrâce,  116,  MARSILIO ,  gouverneur  omnriade 
137.  Où  se  recrute,  138.  Commande  de  Saragosse;  ligué  contre  Charlema- 
emcore  l'armée,  139.  Ses  opérations  ;  gne;  11,961. 

a  prend  Bonchain,  149,  143.  Est  dis-  MARSIN  (le  comte  de)  prend  part 

gracié,  159.  à  la  victoire  de  Nordlingen  ;  XXIV, 

M Af^LBOROUGH  (le  dpcde) ;  i^n-  86.  Au  siège  de  Lérida,  1 34 .  Est  gou- 

fsTt  qu'il  amène  à  l'armée  hanovrien ne;  vcrneur  de  Tortose  ,178.  Ses  opéra- 

XXiX,  149.  ttons  en  Catalogne,  975.  Est  empri- 

MARLE  (THOMAS  de)  ;  sa  crutïuté;  sonné,  356.  Envoyée  Stenay,  3^6. Le 

8«s  brigandages  ;   invoqué  au  secours  parti  des  princes  compte  sur  lu|,  400. 

de  la  commune  de  Laon  ;    V ,  93.  De  II  le  dirige  ;  ses  rapports  avec  la  reine, 

celle  d'Amiens,  94.   Gomment  attire  439.  Ses  échecs,  437.  Jalousé  par 

les  Armes  de  Loui8-le-Gr«s  contre  toi  ;  Conti,  484.'  Rejoint  Condé,  486.  A 

condamné  par  un  concile  et  rédoit,  94  causé  la  perte  de  la  Catalogne  ,  488 , 

à  97,  139.  Recommence  ses  brigan-  489.  Commande  l'armée  espagnole; 

dages;  est  assiégé  et  blessé  mortelle»-  est  vaincu  près  de  Bruges  ;  XXV,  130' 

ment,  910.  et  suiv.  Disgracié;  sa  mort,  955. 

MARLE<TV0MA8i>s)  part^Jour  Osn-  MARSIN  tt»  «AtiécnAL)  commande 

stantinople;  Vlf,995.  l'armée   d'Allemagne;   XXV!,    370 , 

MARLE  (HBiiRi  DB)  nommé  chanoei.  409.  Perd  la  bataiHc  de  Blenheim  ou 

lier  deFrtnce;  XO,  439.  Ré|»riineîes  Hechstett,  40T,  411. S*  retraite,  419, 
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418.Comauttde  sur  le  Rliiii,  438.  Est  de  Coattince;  JUI,  530.  Ses  Ugito  c& 

seconde  par  Yillart,  441.  Yilleroi  ne  Frenoe;  leurs  efforts  poar  la  paix  gé- 

rattend  pas,  456,  457.  Son  arrivée  nérale,  534,  535.  Fausse  buUe  deki 

en  Flandre,  460.  Est  eoToyé  en  Italie,  qu'il  dément  ;  il  défend  le  comKatai- 

469.  Ses  opérations;  sa  mort  à  Turin,  tredooester  etPhilippe-le-Boa;  Xm, 

470  à  474 .  50.  Par  qui  reconnu  dans  le  parti  Ar- 

MARTEL  (cuillaumb),  chambellan  magnac,  54.  AnnuUe  le  marii^  de 

de  Charles  vi;  l'arrête  dans  sa  folie  Jacqueline  et  de  Gloeester;  croisade 

furieuse  ;  XU ,  54.  qu'U  yeut  faire  diriger  par  Wiaxhn*- 

UARTELLI  (ncoDEs  de  la  eob)  ,  ter,  66,  67.  BuUe  qu'U  fnlmim  eartie 

agent  des  Guises  à  Rome;  sa  corres»  le  schisme  espagnol,   107.  BaBe  de 

pondance;  XX,  15$.  réconciliation,  108.  Proteste  cosua 

^Jf^^'^^^^^  (ouELES  DE) ,  éT^ne  la  destination  que  WiBchester  donna 

dElne;  négociateur  de  Louis  xi  en  à  ses  troupes,  147. 

Angleterre  ;  XIV,  573,  574.  MARTIN,  roi  d'Aragon  ;  votége  k 

MARTIGUES  (le  sue  de)  ;  son  zUe  pape  Benoît  zra  ;  XII,  1 1 9. 

à  mettre  Meta  en  état  de  défense;  MARTIN,  amiral  an^ais,  force  le 

XVn,  483.  Soutient  le  siège  de  Leith  roi  de  Naples  à  un  armistice;  XXYIII, 

en  Ecosse;  XVIII,  135.  Son  comman-  985,  986. 

dément  à  l'armée  royale ,  596.  Il  Ut  MARTINENGO  (le  comte)  surreiUe 

Dandelot  et  Lanoue;  XIX,  31, 39.  Est  et  poursuit  Condé  ;  XIX ,  98 ,  99.  Se 

lieutenant  de  Montpensier ,  35.  Sauve  charge  d'assassiner  DamTÎUe,  999. 

La  Noue  et  U  cour,  45.  Echec  donc  MARTINITZ  (lb  txmn)  seconde 

2  A?™'  *^-  ^^  **'  *"^  •  ^*-  Ferdinand  ii  contre  k  réforme;  XXII, 

MARTIN  (sairt)  proteste  contre  le  444.   Violence    dont  il  est  Vobiet, 

supplice  des  priscillianitesç  I,  49.  Son  445. 

intolérance  contre  les   païens,  101.  MARTINITZ  (le  comte  m);  ses 

Imitée  par  les  autres  prélaU,  109.  TÎolences  à  Rome;  XXVI,  988. 

Consulté  après  sa  mort,  par  QoYis,  MARTINOZZI   (la   ddcbessb  m^ 

'^î'îirv'*"i!;**'.'Vû,  .  ,.  ^^^  *«  P"»<»  ^«  Conti;  XXIY, 

MAR'nN ,  fiU  de  ChloduUe,  relève  500,  594.  Sa  sœur  épouse  le  fîU  du 

le  paru  des  grands  en  Austrasie;  H,  duc  de  Modène,  595.  Est  suriatea. 

78.  Marche  sur  la  Neustrie,  79.  Sa  dante  de  la  maison  de  la  reine^mère, 

défaite;  se  réfugie  à  Laon,  80.  Sa  601.  Son  zèle  janséniste;  XXV,  139 

™®'*»8^-  etsuiy. 

MARTIN  IV,  pape;  son  extraction;  MARTINOZZI  (la  siohoea.)  ,  smr 

son  élection;  sa  partiahté  pour  les  de  Mazarin;  son  départ  pour  l'ItaUe; 

Français  ;  fait  attaquer  les  Gibelins  ;  XXIV,  558,  559. 

TOïXà'UiT'  i?  î:^'^5'"«V  MARTINUZZI  (ûEOECE),  cataind, 

VUl,  3 19  à  39 1 .  Sa  médiation  dans  la  ministre  de  Transylvanie  ;  rompt  sToa 

fomiUe  de  France,  392     325,  .396.  1.  Porte;  XVU,  418.  Il  est assl^siné, 

Jucommunie  Michel  Paléologue,  399.  440,  441. 

E^>lications  qu'il  fait  demander  an  roi  MARTRON  (de),  chef  eatholioue  en 

d  Aragon  sur  ses  armemens,  .130.  In-  Poitou;  ses  succès  ;  XVffl.  805: 

i^r^nl  }^^'  T^'U*  ^c"*  '"^  •'■  ^^^^  («^  BATAED  DE)   assassino 

toqueront  la  Sicile^  337.  S'oppose  au  le  connétable  de  France;  X ,  41 1.  Est 
combat  projeté  entre  Charles  et  son     tué;  XI.  13. 

Zn.' j^î^  '  ^^\  ?"'^'®  *f  ^î  "^"^  MARUGES  (ÉTiERMEDB)  ost  nommé 
ronned  Aragon;  la  transmet  à  Charles  garde  des  sceaux  de  Louis  x;  K. 
de  France,  349.  Excommunie  les  Sici-    303  «  »   *,  i^» 

«r^H  **  ^^*  .^ragonais,  353.  Prend        MASCON  (iosseran  de),  trésorier 

s;nc\,p''*'r^A  Ç.r^''  ~''*'*  ^^"  **"™'  *«  Navarre;  sa  mort;  X,  538, 
Sanche,  354,   355.   Sa  mort,   374.     540. 

MARTIN  V,  pape,  élu  par  le  concile        M  ASHAM  (M»«)  contribue  à  U  dis- 
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grftce  de  la  duchesse  de  Harlborottghj  gloire  de  sa  famille  qa'eïle  réunit,  Iil« 

XXVIT,  136.  473. 

MASQUE  DE  FER  (l'homme  au);  MATHILDE;  fille  de  Conrad  le  Sa- 

HOte  à  son  sujet;  XXV,  434  et  suir.  lique  ;  profùise  à  Henri  i^c  de  France  ; 

MASSA  (don  FRANÇOIS  DE  TORALTO  meurt;  IV,  SI 5. 

PRINCE  de)  ,  capitaine  du  peuple  à  Na-  *-  Princesse  du   même   nom  ;    a 

pies  insurgé;  XXIV,  157.  Sa  mort,  épousé  ce  roi,  264. 

1 68,  1 59.                               ,  MATHILDE  (la  comtesse),  l'àme  du 

MASSEUNr  historien  des  États  gé-  parti  Guelfe  en  Italie;  IV,  456,  460, 

nérauz  de  1 484  ;  son  récit  analysé  ;  498  et  suiv. 

XIV,  643  et  suiv.  Sa  part  au  débat  sut  MATHILDE,  seconde  femme  de  Ray- 

le  conseil  du  roi,  655.  Son  discours  au  mond  de  Saint-Gilles  ;  IV,  466. 

connétahle,  676.  MATHILDE  d'Anjou,  promise  à  GuiU 

MASSERANO  (le  prince  de)  ,  am-  laume  d^Angleterre  ;  V,  109.  Leur  ma- 

bassadeur  d'Espagne  à  Londres;  ses  riàge,  145.  Son  naufrage;  sa  mort, 

négociations  ;  XXIX,  391.  1 5ft. 

MASSIAG  (le  marquis  de)  est  MATHILDE, Qlle de  Henri  !«' d' An- 
nommé  ministre  de  la  marine  ;  XXIX,  gleterre;  épouse  l'empereur  Henri  y; 
93.  V,  101.  Son  père  lui  destine  sa  suc- 

MASSILLON  a  loué  la  révo||ition  cession,  173.  Est  veuve  et  rçytent  en 

de  redit  de  Nantes;  XXVI,  389.  Angleterre;  son  père  sollicite  les  suf- 

MA&TINO  DE  LA  SGALA,  gibelin  frages  de  ses  barons  pour  la  faire  re- 

de  Vérone  ;  l'empereur  ne  peut  faire  connaître  son  héritière  ;  exemples'  de 

sa  jonction  avec  lui;  X,  145.  femmes  appelées  à  gouverner,  179  ft 

MATELET    introduit  un    secours  184.  Malheurs  causés  par  cette  préten- 

dans  Calais  assiégé;  XXI,  424.  tîon,  191.  Sermens  que  lui  prêtent  les 

MATERNUS,  déserteur,  à  la  tète  barons  anglais,  193.  Son  mariage  avec 

d'une  bande  de  soldats  et  de  bandits  Geoffroi  Plantagenet,  193,  194.  Ses 

pille  les  villes  delà  Gaule;  I,  11.  brouilleries  avec  lui,  195,  196.  Der- 

MATFRID,  confident  de  Lothaire;  nières  recommandations   de  son  père 

11,  467.  Trahit  Bernard,  468.  Con-  pour  elle;  elle  hésite  à  quitter  l'An- 

damné  à  mort  et  gracié,  469.  Opinion  jou,  939.  Disposée  à  lutter  avec  l'u- 

publique  à  ce  sujet,  471.  Rétabli  par  surpateur  Etienne,  931.  Entre  enNor- 

Pépin;  III,  5.  Dirige  le  parti  des  mé-  mandie,  939.  Seconde  son  mari,  934. 

contens;   ses  démêlés  avec  Lambert;  Parti  ponr  elle,  974.  Passe  en  Angle- 

oftenses  qu'il  fait  aux  rois  d'Aquitaine  terre,  975.  Sa  fermeté;  son  aversion 

et  de  Bavière,  3.1.  Résiste  aux  armes  pour  son  mari,  976.  Ses  succès^  ses 

de  Vempereur,  34.  Sa  mort,  37.  revers,  977.  DécHnde  son  parti,  978. 

MATHA,  ses  relations  avec  le  coad-  Rejoint  son  mari  en  Normandie,  980. 

juteur  de  Retz  ;  XXIV,  936.  Ne  se  ré-  Son  autorité  dans  cette  province anéan- 

concilie  pas  avec  Mazarin,  970,  976,  tie,  376. 

991.  MATHILDE   de  Boulogne    épouse 

MATHIEU   de   Flandre    reçoit  de  Plniippe  de  France;  VI,  499. 

Henri  ii  le  comté  de  Boulogne;  son  ma-  MATHILDE  de  Brabant  épd^tise  Ro- 

riage;  V,  438.  Ligué  contre  lui,  469.  bert  d'Artois,  frère  de  saint  LoUis  ; 

Fief  qui  lui  est  promis,  501.  Est  tué,  VU,  189. 

503.  MATHILDE  ou  MAHAULT ,  veuve 

MATHIEU,  abbé  de  Saint-Denis^;  du   comte  de    Bourgogne;    comtesse 

saint  Louis  lui  laisse  la  régence  du  d'Artois;  ce  fief  lui  est  disputé;  IX, 

royaume  ;  sa  famille;  VIII,  179.  Con-  330,  343.  Porte  la  couronne  royale  au 

firme  dans  le  pouvoir  par  Philippe-le-  sacre  de  Philippe  v;  son  gendre,  359. 

Hardi,  907,  908.  Enquête  dont  il  est  Ménagemens  de  Charles  iv  pour  elle, 

thargé,  988,  989.  406.  Comment  ses  droits  à  l'Artois 

MATHILDE,mère  d'Othon-le-6rand;  confirmés  ;  sa  mort  ;  sa  succession  dis- 


OO  MAT 

potée;  X,  39,  40.  8a«|i6«»sftar  son  tnir»  mé  année,  114.  Traees'detaa 

genre  de  mort,  43.  invasion  en  Autriche,  l:)t. 

MATHOS,  jésuite  pMEtugaia;  ven-  MATTBIEU  (claddb),  jéskitev^Mu^ 

geence  dont  il  est  Tobiet;  pourquoi;  rier  4e  la  ligue;   pourquoi  m  nçi.m 

XXIX,  2?î  à  255.  iiom;XX,  I&7,  158. 

MATIGNON,  dévoile  le  gobh^IoWIu  MATTHISON,  aMbapCiste  ;  gtmw»' 

duc  de  Bourbon  ;  XVI,  18À.  nement  qu'il  établit  à  Maaster;  XH, 

MATIGNON,  maréchal  de  France;  469. 
commande  les  trou  pes  royales  en  Nor»  M  ATT  lOLI  (bl  ooicn.) ,  faron  do  duc 
mandtp;  réduit  Montgommerj  ;  XIX,  de  Maotoiie  ;  aes  intrigues  ;  soa  empci- 
!i66i  267.  Le  fait  prisonnier, 271.  Sa  sonai^ment;  XXY,  4S4. 
promotion,  50<.  Réduit  U  Fère,  529,  MAUDOUX      (  h'knk  )      eoafetie 
ÔSO.  Dénuncé  par  Salcède  ;  XX  ,  <I3.  Louis  xv  mourant  ;  XXIX,  506,  W7, 
Occupe  Montre-Marsan,  75.  Conserve  MAUFF,  lieutenant  et  confident  en 
Bordeaux  au  roi,  144,4)^r>.  Son  entre-  comte  d'Estaing;  XXX,  174. 
vue  avec  le  Na verrais,  147.  Soà  comr  MAUGER,  arcfacTdque  4e  Reun; 
mandement,  189.    Ne   peut  secourir  chassé  par  Robert  le  Magnifique;  lY, 
Brouage,  1 94.  Délivre  cette  place,  206.  1 92.  8e  sottaaet  à  eoo  autorité ,  i93. 
Marche  contre  le  Navarrais,207,206.  MAUGER,  comte  de  Corbeil;  corn- 
Plaintes  de  Mayenne  contre  lui,  2 1 0.  man^  Tarniée  de  Henri  i^  4e  France 
Bonne  rendez*vous  à  Joyeuse,  268.  A  contre  sa  mère;  IV,  212. 
laissé  échapper  le  Béarnais  ;  XXI,  4,  MAUGIRON,  lieutenant  4a  loi  dans 
U  entre  à  Paris  avec  lui,  262, 263.  fist  le  Dauphiné;  ses  rigneors,  leur  effet; 
4e  rassemblée  de  Roue^,  443, 445.  XVIU,  169,  170.  Est  chargé  è'extei^ 

MATIGNON  (LBConTS  m);  son  ex-  miner  les  Vandois,   174.  Aux  prises 

pédition    préparée   contre    l'Ecosse;  avec  des  Adrete,   329,331.  Assieds 

XX  VU,  4 1 ,  42.  Ses  epéculatioas,  45.  Grenoble, 362.  A  part  à  laSaint-Barthé- 

L  un  dea  roués  de  la  nouvelle  régence,  lemy  ;  XIX,  1 73.  Lientenant  du  Dan- 

494.  phin  d'Auvergne,  292.  NooMBëgoarep- 

MATTHEWS,  amiral  anglais;  son  neurduDattpfainé,602.Sessuocès,534. 

combatdana  la  rade  de  Toulon  ;  sa  con*'  MAUGIRON ,  mig&on  èe  Heaii  ut; 

damnation  ;   XXVIU ,   323.    Troupes  ses   railleries  sur  d'Alençon  ;  XIX, 

piémontaises  qu'il  enibarqne,  332.  476.  Son  combat;  sa  mort,  498  à&OO. 

MATTHIAS,  empereur,  d'abord  ar-  MAUGIRON,  général  français;  pri- 

chiduc  d'Autriche;   appelé  dans   les  sonnier  à  Dettingen ;  XXIV,  46. 

Pays-Pas;  reconnaît  Nassau  pour  son  MAULAC  (pibbre  Oe),   êeayerde 

lieutenant;  XIX,  490  ,  491.  Ses  for-  Jean -sans-Terre  ;  dans  qudle  cimm- 

ces  ;  ses  espérances,  4  95.  Il  dépouille  stance  le  seconde  ;  VI,  2 1 5. 

Tempereur  son  frère  de  ses  étaU  héré-  MAULEON  {emlbs  be).  Yoy.  MBcke- 

ditaires;  XXII,  86.  Leur  traité,  141.  fin-t  (Godefroi). 

Son  désir  de  la  paix  ,  tOg.  Effroi  que  MAULEON  (satàst  di)  assiste  à 

loicausentlesapprâtsde  Henri  IV,  179.  l'assemblée  de  Soissons  ;  VI,   327. 

Son  avènement;  il  intervient  dans  la  Comonande  la  flotte  de  Philippe  Au- 

succession  de  Mantone,  277.  Quand  ont  guste  contre  la  Flandre,  338.  La  peid, 

commencé  ses  luttes  avec  son  frère;  leur  339, 340.  Prend  parti  pour  Jean,  3àO. 

résultat;  son  corapétileur  à  Tempire;  Ligué  avec  le  comte  de  Toulouse, 394. 

époquedesonélection,440à443.Tem-  Le  seconde  au  siège  de  de  Castelnan- 

pies  protestans  qu'il  fait  démolir;  si-  dary  ,401.   Défend  le  l>^ito«  contre 

goal  de  la  guerre  de  Trente  ans,  445,  Louis  vm ,  566,  557.  Lui  bit  hen- 

446.  Sa  mort,  447.  mage,  569.  Allié  dn  comte  de  Chaa- 

MATTHIASCORVIN,éluroideHon-  pagqe;  VH,  19.  Ligué  avec  Henri  » 

grie;  XIV,  11,   12.  Aux  prises  avec  d'Angleterre,  26.  Fait  arrêter  le  ceiale 

l'empereur  Frédéric  ;  XV,  66.  Sa  mort,  de  Bar,  30.  Se  prépare  à  «ttnpar  k 

91 ,  99.  Effçrts  de  Maximilien  pour  dé-  Rochelle,  100. 
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MAUL£VAIEB(iiK]CA]iQCUJDE};pii8-    partia  rempUoé ,  94,  64.  Son  effigie 

sion    que   lui  inspire  la  duchesse  de  -brûlée,;  son  sucoesseur,  3S>  97.  Dé- 

B«argogBe  ;  XX VU,  49.   Son  ambas-  iendu  par  ie  comte  de  ProTenoe  (Louis 

sade  en  Espagne,  450,  467.  xvfii),  37.  Ses  prescriptions  imposéas 

MAUNY  (GAUTIER  de),   lieutenant  au  parlement  rappelé,  ;41.  Son.pariflh 

^'Edouard  m  -,  saTictoire  k  Cathsand  ;  ment  décrié,  4S,  43.  Adversaire  de  la 

X,  118,  119.  Son  vœu  en  l'honneur  xeine,  353.  Son  nom  racidemmeutrap- 

des  dames  d'Angleterre  ;  il  l>ccompUt,  peler  9^8,  369,  378,  379,  410. 
148.    Est  envoyé  en  Bretagne;   livre        MÀUPERTUIS  est  attiré  par linoife 

Heonebon,  201,  904,  90&.  Bat  Louis  Pompadour;  XXVlil,  355. 
d'Espagne  à  Quimperlé,   90b,  907.         MAURAN  (pisbre  de),  chevalier  ton- 

Chevaliers  qu'il  délivre,  209.  €ontri-  lousain  ;  poursuivi  comme  Henricien; 
bue  à  la  prise  de  Vannes,  919,  913.     sa  pénitence;  V,  539  à  534. 
Ses  prisonniers,  93 ^«.  «Ses  conseils  au        MAUREGARD  (êtiei«me  di)  est  l'un 

comte  de  Derby,  959,  956.  Sontient  le  des  oonseillers   du   Dauphiné;  XII, 

siège  d'Aiguillon  ,  974.   'Sa  belle  dé-  516. 

fense;  sauf-conduit  qu'il  obtient;  son  MAUREPAS  (le  comte  de)  est  mi- 
arrestation  ;  sa  mise  en  liberté,  310  nistre  de  la  marine  ;  XXVII1,7.  Injone- 
â  313.  Sa  conférence. avec  le  gonver-  tion  qu'il  fait  au  parlement,  47.  Arrêt 
neur  de  Calais;  il  apaise  la  fureur  de  ce  corps  qu'il  lacère,  49.  N'a  qu'une 
d'Edouard,  398,399.  Lut  présente  les  sinécure;  son  esprit  superficiel,  194 à 
six  boui^eois  de  Calais;  intercède  pour  196.  Prédilection  de, Louis  xv  pour  lui; 
euzy  332.  Fait  le  coup  de  lance  aux  por-  d'où  sa  disgrâce,  1 9^ .  Sesdébats  avec 
tes  de  Paris,  569.  les  dames  de  la  Tournelle  et  de  Flava- 

M  AUNY  (gugnabd  de),  tué  à  Thun-  court,  953.  Est  l'oracle  d'Amelot,3d6. 

TEvèque  ,  X,  160.  Pourquoi  envoyé  en  Provence  ^  309, 

MAUNY  (olivier  db),  cousin  de  du  310.  La  favorite  demande son^exil, 34 4. 

Gueaclin  ;  fait  prisonnier  le  roi  de  Na-  Il  lui  annonce  son  rappel,  346.    Est 

varre  ;  XI,  79.  remplacé,  477.   Louis  xvi  le  nomme 

MAUPEkU  est  du  conseil  de  régence  pricipal  ministre  ;  XXX  ,  90  et  suit. 

de  Marie  de  Médicis  ;  XXII,  176.  Son  influence  sur  ce  prince;  il  combat 

HAUPEOU ,  premier  président  du  celle  de  la  reine  ;  par  qui  secondé,  96, 

parlement;   sédition  qui  le.  menace;  98,  30.  Il  fait  rappeler  le  parlement 

XXVIII,489.  Remontrances  anii;quelles  exÛé,  86, 3S  à  4 1 .  Il  raille  le  parlement 

il  s'oppose;  XXIX^  35.  Est  vice-chaa-  Maupeou,  49.  Se  fait  fort  de  diriger 

ccUer,    88,  983,  984.  Remplacé  par  celui  qu'il  réintègre,  44.  Décide  le  rei 

son  fils ,  403.  a  se  faire  sacrer  à  Reims,  59.  Ses  rap- 

MAIIPEOU  (le  comte  de)  est  chaa-  ports  avec  Turgot,  53.   Il  abandonne 

ceber  de  France  ;  XXIX,  88,984,40:1.  la  Vrillière^  55.  Le  fait  remplacer  par 

Courtisan  de  la Dubarry ,  404 .  Excitele  Malesherbes,  56  el  suiv.  Riéformes  qu'il 

roicontreles  parlemens,41.3à416.  Il  entrave,  80  et   suiv.  Il  fait  tomber 

engage  la  querelle  qui  se  termine  par  Turgot,  86  et  suiv.  Par  qui  remplace 

un  coup  d'état  et  la  création  du  parle-  son  successeur,  93, 94.  Comment  sou- 

ment  Haupeou,  4 17  à  439.  Son  triom-  tient  Necker,  109.  Puis  l'abandonne, 

phe,  440.  Protestations  des  princes  et  107,  111.  Comment  qualifie  le  compte 

pairs;  son  habileté;  ses  mesures,  449  rendu,  199.  Sa  mort,  196,  197,  949. 

à455.  Ses  magistrats  décriés  par  Beau-  N'a  pas  dépassé  la  portée  des  hommes 

marchais  ;  il  n'en  tient  compte;  froideur  de  son  temps,  1 99.  Son  inimitié  à  l'é* 

de  la  cour  pour  lui,  456,  457.  Parle-  gard  de  Voltaire,  160.  Son  indifiérenee 

Bientaires  qui  le  sollicitent,  463.    Il  à  l'égard  de  l' Amérique,  199. Comparé 

n'est  point  dévot,  496.  Se  tient  auprès  à  Hyder-Ali ,  914.  Vergennes  songe  à 

^u  roi  expirant,  509  et  suiv.  PopuU-  le  remplacer,  234.  Détermine  Jcly  de 

rite  des  magistrats  qu'il  a  dispersés;  Fleury  à  entrer  auministèrey  935.  Se 

XXX,  9.   Le  ministère  dont  il  (ait  laisse  guider  par  sa  femme,  942.  Sa 
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nort  lim  le  pouvoir  à  Mtric-Antoi-  mort,  4S0.  GoBsé^pMiices  qu'dk 

nette,  9&0et  «uiv.  Sa  politique  à  1*4-  tratne,  66  t. 

pxd  de  eette  princesse,  26S  et  suit.  MAURICE  de  Savoie  (le  cabboul); 

Le  roi  lui  confie  l'ascendant  qu'elle  a  inquiétude  qu'il  donne  à  la  régente j 

sur  lui,  174.  A  écarté  Galonné,  S88.  XXIII,  3)7.  Econdnit  par  elle,  331. 

MAURËVEL  (lovvibr  de)  assassine  Ses  tatens;  remperenr  le  nomme  aàn- 

Mouir  ;  XIX,  71.  Assassine  Coligni,  nistrateur  du  duché;  il  entre  en  Pii- 

i&&  à  157.  Chargé  par  la  reine  de  tuer  mont;  son  complot;    son  Inité  arec 

Lanoue;  n'y  peut  réussir,  965.  Leganez,  370  à  379.    Ses  opérab'oos, 

MAURICE,  empereur  d'Orient;  veut  38S.  Il  traite  avec  la  France,  439. 

reconquérir  l'Italie;  I,  36G.  Fait  pas-  N'eiécute  pas  les  conventioas,  471, 

ser  Gondowald  en  France,  377.  479.  Fait  la  paix  avec  sa  beOe-smur 

MAURICE,  archevêque  de  Rouen  ;  et  se  marie,  518,  519. 

démêlé  dont  il  est  cause;  VU,  115.  MAURIENNE  (comte  db)  ;  sa  fatik 

MAURICE ,  duc  de  Saxe  ;  renforce  imprudence  à  Laodicée  ;  Y    349. 

le  roi  de  Romains  ;'XVII,  1 57.  Se  rend  MAURONTE,  Franc,  livre  aux  Sar- 

à  l'armée  impériale,  197.  Son  ambi-  razins  Avignon;   II,    137.  Kédnit  à 

tion  ;   comment  il  flatte  l'empereur,  prendre  la  fuite,  141. 

959,  95:;.  H  contribue  à  abaUre  la  BIAU VOISIN  (baooi.  bc)  et  Hugues 

ligue  de  Smalkade,  977,   980.   Ses  Stavelot,  maîtres  du  Venn  ;  leoisbri- 

déiaites,  986.  L'électorat  de  Saxe  lui  gandages;  IV,  476. 

est  promis;  il  perd  le  landgrave  de  M  AU  VOISIN  (pierbe  be)  à  Bou- 

Hesse,  819,  320.  Paraît  prêt  à  sacri-  vines;  VI,  358.  Saisit  h  bride  da 

fier  sa  croyance,  338,  414.  Est  investi  cheval  de  l'empereur,  361. 

de  l'électorat  de  Saxe,  349.  Caresses  MAU  VOISIN  i  en  de)  ;  part  qu'il 

que  lui  fait  l'empereur,  374.  Confiance  prend  à  la  bataille  de  Mansourab; 

qu'il  inspire  à  ce  prince,  408,  409.  Il  VII,  498.  Opine  pour  le  retour  de 

dirige  mollement  le  siège  de  Magde-  saint  Louis  en  Europe,  467,  458. 

bourg,  419.  Sa  trahison  envers  l'em-  MAXIMIEN,  associé  4  l'empire  par 

pereur  ;  sa  trêve  avec  les  assiégés  ;  son  Dioclétien  ;  I,  90.  Dépouillé  par  Gon- 

traité  avec  Henri  ii,  434 ,  435.  Il  est  stantio,  93. 

reconnu  chef  de  la  nouvelle  ligue ,  il  MAXIMILIEN   d'Autnche ,   empe- 

négocie,  avec  l'empereur,  l'admission  reur;  son  mariage;  XIY,  344,  398, 

des  protestans  au  concile  de  Trente ,  405,  598  à  530.  Son  armistice  avec 

437.  L'empereur  ne  soupçonne  pas  Louis  xi,  531.  Sa  paix  perpétuelle 
ses  desseins  ;  il  licencie  ses  troupes ,  avec  les  Suisses  ;  enthouâasme  des 

438,  439.  Ambassade  solennelle  qu'il  Flamands  pour  lui;  il  signe  une  trêve 
envoie  à  Inspruck,  441.  Troupes  qu'il  d'un  an;  naissance  de  son  (ils,  543  à 
rassemble  ;  il  lève  le  masque  ;  rétablit  546.  Ferdinand  d'Aragon  renoace  1 
le  culte  protestant;  marche  sur  l'em-  son  alliance,  559.  Il  gagne  U  Utaille 
pereur;  disperse  le  coïicile,  449,  443.  de  Guiaegatte ,  561  à  564.  Ne  retire 
11  négocie  avec  Ferdinand;  entre  à  aucun  fruit  de  la  victoire;  caractère  qoe 
Inspruck ,  manque  de  faire  l'empereur  prennent  les  hostilités ,  567  à  669. 
prisonnier,  444  à  446.  Subsides  qu'il  Naissance  de  sa  fille;  ses  négeciatioos; 
a  reçus  de  Henri  ii  ;  trêve  qu'il  signe;  refroidissement  des  Gantois;  sa  défé- 
son  dessein  de . revendiquer  les  villes  rence  pour  sa  belle- mère,  571.  Sa 
de  l'empire  occupées  par  le  roi;  ses  trêve  avec  Louis,  675,  576.  Le  pape 
conférences  à  Pas^au  avec  Ferdinand  ,  intervient;  pourquoi  refuse  de  recevoir 
ses  propositions,  4  70  à  4  79.  Il  reprend  son  légat,  579  à  581.  Il  ronpt  la 
les  hostilités  et  fait  signer  la  paix  de  trêve,  puis  la  renouvelle  ;  son  accord 
Passau,  473  à  475.  Sa  politique  à  Té-  secret  avec  Edouard  iv  et  le  duc  de 
gard  de  l'empereur;  sa  campagne  con-  Bretagne,  596  à  598.  Mort  de  sa 
tre  les  Turcs;  son  peu  de  succès;  sa  femme;  à  quelle  condition  a  la  tutelle 
rivalité  avec  Piadéna,  478,  479.  Sa  de  ses  enfans;  ses  embarras;  n'est 
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point  seconde  par  son  père;  ses  pro-  ses,  306.  Incohërence  de  ses  plans >> 

di^lités,  606,  607.  Les  Etats  le  for«-  337.  Union  qu'il  repousse  pour  son 

cent  à  la  paix  ;  il  si^ne  le  tvait^  d'Ar-  petit-fils ,   867.   Son   traité   avee   la 

ras,  610,  61 1.* Serment  qu'il  prête;  France,  372  à  374.  Son  projet  de  se 

comment  le  tient,  633.  Veut  revenir  faire    couronner  h    Rome,    SS't.  Il 

sur  le  traité  d'Arras^  640.  N'e&l  plus  n'exécute  pas  le  traité  de  Trente,  405» 

obéi  dans  les  Pays-Bas;  XV,  16.  Li«  Rétablit  la  paix  par  le  traité  de  Blois, 

gue  contre  lui;  il  ressaisit  le  pouvoir,  430,  431.  Donne  au  roi  l'investiture 

17.  Se  fait  élire  roi  des  Roiflains;  ses  du  Milanais,  440.  Ses  négociations 

hostilités  en  Picardie,  fii  à.SO'.  En-  avec  lui,  460,  461 .  Il  réclame  la  tu- 

tre  dsDS  une  nouvelle  coalition ,  31 ,  telle  de  son  petit-fils,  463.  Convoite  la 

34.  La  main  d'Anne  de  Bretagne  lui  succession  de  Hongrie;  veut  passer  en 

est  proposée;  son  empressement  à  se-  Gastille,  464.  Prend  sous  saprotec- 

eourir  le  duc,  43  k  44.  Ses  échecs  en  tion  les  Génois,  474.  Ses  projets  béK 

Artois;  excès  de  son  armée;  insurrec-  licfueux  déjoués,  478,  479.  Gomme  il 

tion;   il  est  prisonnier  à  Bruges;  il  dispose  l'armée  de  l'empire;  il  entre 

traite  avec  ses  sujets;  otages  qu'il  It-  en  Italie  ;  ne  peut  obtenir  le  passage 

vre  ;  il  viole  le  traité  ,66  à  71.  Ses  ni  des  Vénitiens  ni  des  Suisses  ;  ses 

idées  de  politique  générale,  80.  Ses  hostilités;  saretraite;  trêve  qu'il  signe, 

échecs  dans  les  Pays-Bas  ;  sa  fatigue  482  à  488.  Son  ressentiment  contre 

de   la  guerre;  il  signe  le  traité  de  Louis  et  contre  la  France;  sa  querelle 

Francfort;  ce  qu'il  réclame;  pardoir  avec  Ferdinand;  l'Angleterre  lui  est 

qu*il  i^ccorde  ;  le  traité  embrasse  la  favorable  ;   ses   stipulations  au  con-> 

Bretagne;  sentence  arbitrale  que  rend  grès    de   Gambrai  ;   part    qu'on   lui 

en  sa  faveur  Gharles  contre  les  Fia-  promet-  des    dépouilles    de    Venise; 

mands,  83  à  89.  Epouse  par  procura-  représentations  que  lui  fait  Jules,  497 

tion  Anne  de  Bretagne;  Ba  politique  à  è03.  Gonquètes  de  ses  vassaux  sur 

mystérieuse,  91   à  93.  Ne   secourt  les  Vénitiens;    il  élude  une   eUtre- 

point  sa  femme;  ses  guerres  en  Hon-  vue  avee  Louis  ;   auxiliaires  que  lui 

grie ,  en  Flandre  ;  à  qui  recommande  laisse  ce  prince;  il  assiège  Padoue;  soir 

Anne,  99.  Ses  prétendues  amours  avec  intrépidité;  ses  échecs,  513  à  519.  Sa 

cette  princesse,  103.  Pourquoi  ne  se  haine  pour  Ferdinand,  525,  526.  Se» 

venge  pas  de  son  mariage  avec  Ghar-  condée  par  les  Français  t  son  armée 

les  VIII  ;  ses  préoccnpations;  son  am-  reprend  l'offensive;  sa  propre  inaction 

bassade  infructueuse,  114  à  116.  Sa  en  Allemagne^  533  à  536.  Nouveau 

coopération  annoncée  par  Henri  vu  ;  à  traité  entre  le  roi  de  France  et  lui  , 

quoi  elle  se  réduit;  succès  de  son  fils  551.  Congrès  qu'ils  conviennent  d'ou- 

«n  Flandre;  ses  rapports  avec  Ferdi-  vrir  à  llantoue,  553,  555.  Offres  que 

aand  d'Aragon,  122  à  126.  Délai  qui  lui  fait  le  pape,  565.  Comment  se- 

lui  est  accordé  pour  accéder  au  traité  oonde  Louis;  ils  convoquent  le  con- 

d'Etaples;  Arras  lui  est  livré;  mort  de  elle  de  Pise,  571  et  suiv.  Ses  vaines 

son  père;  il  signe  avec  Gharles  le  traité  promesses  à  son  allié,  587.  Son  or-< 

de  Senlis;  sa  fille  Ini  est  rendue,  128  dre  aux  Allemands  de  quitter  Tannée- 

è  135.  Il  épouse  Blanche  Sfoha,  144.  française ,  589  ^  599.  Trêve  qu'il  ra- 

Ses  ambassadeurs  à  Venise,  200.  Li-  tifie,  590.  11  accorde  le  passage  aux 

gue  qu'il  signe,  203.  Il  ne  lui  envoie  Suisses;  Julesne  peut  l'entraîner  dans 

point  de  troupes,  209.  Passe  en  Tos«  la  ligue ,  596,  597.  Hostilités  de  son 

cane;  pourquoi  n'est  point  redouté;  représentant,  600.  Ses  prétentions  sur 

Sforza  resserre  son  alliance  avec  lui-,  les  États  vénitiens;  ils  transige  avee  le 

244  à   246.   Ses   hostilités    contre  pape;  d'abord  défavorable  à  ^forza; 

Louis  xn  ;   il    renouvelle  la  paix  de  inquiétudes  qu'il  donne  à  l'Aragonais, 

Senlis,  284.  Sa  guerre  ;  ses  pertes  en  608  à  6U .  Négociations  diverses  sans 

Suisse,  288,  292.  Sforza  le  rejoint  à  résultai,  613  et  «uiv.  Ferdinand  sti- 

Inspnick,  295.  Sa  paix  avec  lee  Suis-^  pule  pour  lui,  623.  3e  m«t  ^  It  solde 

Tablé  générale  de  V Histoire  dte  Frem^eÀu  28 


4ftBnrL  viii;  oMrtr^M  à  It  vietoir»  mw,  641.  la(rttitiid0  i«  «t  pi 

4m  Guiacgttlt  ;  tes  pr^tentÎMt  sur  U  «nrers  lai;  XHJU  «  124 ,  126.  Su». 

Bourgogne»  637  à  644.  6t  ligna  «vwi  MUlioa  qtt'U  lui  lût,  130.  Pi^  IV 

Iw  6ui9Mt,   646.   Pottiifiioi  quîMe  niUs  ftut  «égMAleiffs  de  RicàclieA, 

Ifenri;   ses  proiets;  (rêw^  dais   b-  136  à  139,  171,  17&.  fteatefidèiet 

^Mlle  il  est  comprU,  664  à  6&9.  rAoïtnche,  131  à  163.  Tnités  qu'il 

f  rojet  de  marier  se  61fe  à  Loois  ui ,  sigee  «vec  U  Franee  sans  las  eideatsr, 

664.  ProBieste  qoa  Ui  ftât  Léea  x;  134.  Se  met  à  U  tète  de  l'anide;  ses 

XVI,  SI.  U  envahit ntilie;  len  année  Stats  conquis ,  192.  VTaUensteia  re- 

se  dissipe;  signe  le  traité  de  Cambrai  fuse  de  le  seeourtr,  194 ,  917,  949. 

avec  Charles  et  François  iF';  da  qui  a  Leur  jonctium,  913.  Il  domanAe  in- 

nfu  des  subsides,  43  à  64.  Eiiet  de  stamment  l^paix,  199.  Saconreakiw 

sa  retraite  à  Rome,  67.  Vent  assnrer  de  neutralité,   141,    149.  Il  leson- 

l'anspire  à  son  petit-Ols;  demande  à  menée  les  hostilités,  17&.  Sadigmlé 

l^éon  de  le  oouronner,   79,  30.   Sa  éleelDrale- reconnue,  136. 

sert;  électeurs  qu'U  a  gagnés  à  son  MAXIIHUEN -EMMANUEL,  ékc- 

yntiwOla,  99,  93.  tear  de  Baiière;  son  cossmsadêeieitf; 

MAXIMILIEN  U,  d'Anteiche^  dV  centre  Louis  xiv;  XXVI,  96.  Com. 

hofd  roi  de  Bohême,  pvis  empereur,  ment  jeté  dans  la  cealitien,  97.  Ses 

^ouse  Marie,  6lle  de  Gharles-<)iiiat;  opérations  sur  le  Rhin,  56.  AssessMée 

gouverne  TEspegne;  XVii,  371.  Sa  à  laquelle  il  assiste,  66.  Est  graver* 

idsistaaoe  aux  plans   de  Temperens,  œur  des  Pa/s^Bas;   seconde  Goil* 

416.    Son  retour  en  Bohème,  417,  lanBW,99,   HO,  196.   Assiège  Na- 

469.  Eogagemens  qu'il  prend  parla  mur,  131.  Son  inaction,  199.  B' on 

piiz  de  Passau,  474.  Négociations  de  les  prétsntions  de  sa  nuison  à  U  soe- 

Henri  u  a¥ec  lui,  660.  U  assiste  à  oension  d'Ei^pagne,  974.  Son  msni- 

l'nbdication  de  son  onde,  666.  Est  re*  Csste  an  sujet  de  la  niort  de  son  fils , 

connu  roi  des  Romains;  XVW,  350.  979.  U  fait  proclamer  Philippe  v  à 

Se  liiotttre  lavorahle  snz  protestans;  Bruxelles,  997.  Prend  psrti  poar  k 

onigrès  que  lui  propose  Catherine  de  Ftance;  entraîne  son  frè»,  30-i,  304, 

Médids,  414.  Son  avènement;  sa  to»  306.  Ses  apprèu;  316,  316 ,  350.11 

lévtnoe  ;  pourquoi  n'abjune  pas  le  ca^  ne  seconde  point  ViUars,  3hl  k  364. 

tMieisme,  495.  Ses  luttes  avec  les  Leurs  opérations  en  oommoa;  ilia^ 

Inres  et  les  Transylvains  ;  il  fait  la  nace  la  Tyrol,  369  à  366.  Son  échec; 

paix,  466,  467.  Menaces  que  le  pape  sa  retraite,  374.  Renforts  qu'il  seçoit, 

charge  sq^  légat  da  lui  faire ,  463.  403  et  sniv.  Il  évacue  eon  oainp,  406. 

Effet  de  sa  niodératioD,  614.  Marine  Ses  forces;  ses  butes,  406.  Fard  k 

de  ses  filles;  XIX,  96.  Lee  princes  batJùUe  de  Hochstett  ou  Blenheim, 

attamands  le  proposent  pour  exemple  407  à  441.  Se  retirs  en  Fraaee,  412, 

à  Cfaai4e&  IX ,  90;  Il  blâme  la  Saint-  413.  Léepold  veut  le  mettre  au  6aa  d» 

Barthélémy,  190.  Il  accueille  Henri  m,  rempive,   436.   Est  ffouwemeur  4» 

303.  Union  qa'il  lui  propose,  3 16.  Pars;^Bas;  seconde   ViUerei,   441  h 

^élu  roi  de  Pologne;  sa  mort,  341.  443.  Commande  nominalement  l'sr- 

MAXIMIL1EN,  archiduc  d'AnUi*  mée;  XX VU,  30.  Est  envoyé  sarie 

dke;  l'empereur  loi  donne  l'électoràt  Rhin»  49,  50.  détache  Berwichsur  k 

ds  Cologne;  XXX,  993.  Flandre ,  69.  Ne  prend  point  part  4 

MAXlttlLlEN,    duc  de    Baviàre^  l'éketion  de  Charles  vi ,  144.  Csnsi- 

cèfif  de  l'union. calàonqve  en  Allema«  déré  par  lui  comme  reheUs,  169.  Ga 

gae;  s'aUieàren^erous;  XXU,  447,  qu'il  obtient  par  la  paix  d'Utrtdrt, 

Affi^,  Droijt  qu'il  se  résev^e  par  le  179.  Sa  partie  de  chaase  avec  le  iw 

traité  d'IHm;  U  bat  réteetenr  paintrn  ,•  <k  Bnrry ,  900. 

668«  474.  Reçoifr8a.dsgttttéélBC«0ffule;  MAXlMiLlEN,  roi  d»^ Bavière,  d'à- 

commande  l'armée  d'exéontioa^  630»  fa|>«ét»i»ittca  dnDenx^nnts;  ios^  Q 

631.  Afonte  A  U  poissnnoe  de  i'ernftt..  tantn  ém  le.dépouiUaf;  XXX,  993, 
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MAXIMUS  (iMGNiis)  pread  le  titre  luiealive;  Bacours^u'ilinvo^oe,  534. 

d'empereur;  I»  jéO.  £st  proclami  par  Renforts  qu'il  reçoit  ;  il  repousse  toute 

les  légions  des  Gaules;   est  recoanu  solidarité  avec  Clément;  négocie  se* 

par  les  autres  Césars  ;  fait  condamner  etàteshent  avec  le-  Béiunais  ;  XXI,  IS 

Priscillien,  41. ÛétrôneYalentinienii;  à  I&.  N*a  point  les  qualités  d'un  clMf^ 

est  vaincu  par  Théodose  et  mis  àiùoft, .  de  parti;  son  emfaoapoiyit;  sa  lenteur; 

42.  il  jreoonoak  roi  le  cardinal;  sa  sœur 

MAXIMUS  (PETRoifius)  fait  périr  le  presse  vainement  de  sk  faire  procls- 

Valeutinien  ui  ;  I,  160.  Est  assassiné,  mer  ;  ses  conseillers  ;  édit  qu'il  publie 

169.  pour  foire  prêter  serment  2b  Qiaries;  il 

MAYENNE  (ciABLESi  se  loubainb  entre  en  campagne;  ses  succès,  SI  à 
fioiss,  DUC  de);  son  mécontentement  95.  Il  attaque  le  eamp  d'Arqués;  est 
contre  lesMootpensiers;  XYIII,  472. Il .  repoussé;  laisse  Paris  découvwt,  S7  à 
défend  Poitiers  ;  XIX,  60.  Passe  à  Ye-  33.  Rentre  m  cette  ville,  37.  Prétcn- 
nise,  114.  Accçmpagne  son  frère,  347.  tioos  diverses  entre  lesquelles  il  M 
Commande  l'armée  royale  ;  plie  devant  trouve  placé  ;  pureté  de  ses  v-ues;  ses 
Gondé,  361.  Assiste  à  l'ouverture -des  pourparlers  avec  le  Béarnais;  il  con- 
stats de  Ëlois,  399.  Siège  au  conseil  voque  les  Etats  généraux,  44  à  47.1m* 
d'état;  armée  qu'il  commande,  444  à  poftance  ^u^il  attadie  à  la  possessioii 
446.  Ses  succès,  449.  Soumet  le  Dau-  de  Paris;  il  r^oit  des  subsides  du 
phin ,  534  ;  XX,  20.  Son  pouvoir  en  pape;  €ait  publier  un  décret  de  la  Sor*- 
Boulogne,  120.  Son  portrait,  121.  Il  bonne  contre  Henri;  ses.  me«famens 
stipuleau  traité  de  Joinville,  1 27.  Son-  milrtaires,  49  à  ô  t .  !>  livre  et  perd  la 
lave  les  ligueurs  delà  Bourg)[»gne,  140.  bataille  d'Ivry ,  54  à  58.  Revient  à 
Se.  porte  au  devant  des  Suisses  ,151.  Saint-Denis  ;  conseil  qu'il  j  convoque; 
Se  fortifie;  place  de  sûreté  qu'il  ob-  gagne  la  frontière  de  Flandre;  à  qui 
tieni,  167,  168.  Son  commandement;  laisse  le  commandement  de  Paris,  6d 
il  marclie  sur  Condé»  189  à  192,201.  et  sutr.  Secounu  par  Farnèsi»  ;  il  re* 
Puis  contre  Tureone;  prend  ses  qnar*  prend  ses  opénations;  il  élude  la  ira- 
tiers  d'biver;  est  aux  prises  avec^le  taiUe  et  surprend  Lagny;  il  rentre  à 
Navacrais;  son  armée  ravagée  parla  Paris,  72,.  75,  81  &  92.  Ses  vains 
peste  ;  ses  plaintes  contre  Matignon;  il  efforts  .pour  retenir  Faraise ,  94.  Ne 
tombe  malade  ;  son  retour  à  Paris,  2.06  peut  saujver  Cbartret;  prend  Châteam^ 
à  21^1.  Seconde  son  frère,  261,  301,  Tfaiern;  foit  assassiner  Maignelaié; 
3Ô2.  Commande  l'armée  de  Datiphiné,  perd  Noyon;  se  méfie  du  duc  de  Sa-i 
379.  Sa  détresse;  ce  que  lui  accordent  voie  ;  a'a  aucun  pouvoir  en  Languedoc, 
les  états,  444  à  445.  Aux  prises  avee  102  à  105.  IHIficultés  qu'il  éprouvé; 
1&  due  die  Savoie ,  Lesjdiguièrea  et  La-  rivalités  dans  sa  fisimiUe  ;  inquiétudes 
Valette» 448,  449.  Sa  prétendiieidéno»'  qu«  lui  donnent  ses  alliés  extérieuiv, 
ciation  au  roi,  451.  Son  arrestation  118  à  12^.  Monitoire  du  pape  qu'il 
ordonnée,  Mendoza  l'avertit;  il  s'é- ■  veut  en  vain  supprimer^  embarras  que 
cbappe  »,  464 .  Orléans  soulevé  en  son  lut  causent  les  seiee  ;  fureurs  de  cette- 
nom,  475.  Il  ne  peut  entraîner  Lyon  ;  .  faction,  I  fh  et  suiv.  Réformes  qu'elle 
s'assure  de  la  Bourgogne,  486 ,  487.  lui  demande,  133^  Sa  position  dritiqne; 
Sas •pérations.;  ses  progrès;  son  en-  '  ses  opératitinB  en  présMce  du  Béap*>' 
trée  à  Paris;  est  nemmé  lieutenant  nais*;  miasioa qu'il  donné  à  son  aevMi; 
général;  son  activité;  il  fait  accéder  râeictiott  qu'il  dirige  et  qui  rend  le  pour- 
Mercttar  à  la.  ligue;  commandement  voir  à  la  bourgeoisie,  13â  à  139«  Sott 
qm'il  distribue ,  497  à  bOl .  Négocia*-  fils  gouverneur  de  MonMiodie,  14».^  SA 
tions  que  Ysdoia  eavre  avec  lui  ;  ses  conférence  avec  Fanièse  pour  mooarir 
heatilités  ;  ses  succès  ;  sa  retraite  de»  Rouen  ;ptace  de  sûreté  qa'il  lui  l^vra^ 
VMt  las  Huguenots  ;  il  surprend  Tours  1 44  k  1 46.  Opékatiens'  qn'fl»  fo»*  ^ 
ettl'é^Factte,  506,  515  i  524w  Rappdé  coBHnun;  il  prend  lé  ooBWtt*^*Wi*ki* • 
àParia^Sar.  Yillas^w  lamée  legrttla  de  lïuaiée  ;  il  est  Uo^ié  par  le  m  et 
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sAové  par  Farncae,  1 52  à  1&9.  Sa  ma-  ép<M(«e  de  sa  mort,  410,  4 1 1 .  Présent 
ladie  ;  aé^;ociations  qn'il  entame  ;  ses  à  l'arrivée  du  légat,  43S.  Parle  aa  cob- 
conditions  exorbitantes;  il  convoque  les  seil  en  favenr  des  Hogaenots,  4&8.  Sa 
ËtatsjZëoérattx,  IGl  à(U5*Le  ponvoir  position  féodale;  XXII,  10.  Estda  éoa> 
lui  échappe,  IttS,  169.  Ses  rapports  seil  de  régence ,  176.  Ses  gonreme» 
avec  les  Seize,  avec  le  pays,  avpc  sa  mens  et  ses  places  de  sûreté, 215*  Ses 
famille,  avec  Philippe  if  ;  son  mani-  exigences,  S3.i.  Sa  mort,  S&I.  GraCi- 
Teste  ponr  influencer  les  élections;  Gcations  qu*it  a  reçues,  368. 
nullité  de  l'assemblée  qu'elles  produi*  MAYENNE  (de  lorrai<«e,  cnsB,  ncc 
sent;  il  en  fait  l'ouverture;  il  s'éloigne  de},  d'abord  duc  d'Aiguillon  ,  est  nom- 
de  Paris;  intrigues  de  son  conseil  se-  mé  gouverneur  de  Paris;  XXI,  119. 
cret  ;  ses  projets  traversés,  172  à  180.  Conseil  de  guerre  que  les  seize  venlem 
Déclaré  rebelle  par  le  roi;  faible  se-  lui  faire  présider,  134,  135.  Est  goa- 
cours  que  lui  envoie  l'Espagne  ;  ses  vemeur  de  l'Ile  de  France  ;  son  ma- 
récriminatiotts  ;  il  se  rapproche  des  riage,  414.  Ssuvé  par  Sullyduresseo- 
royalistes,  186à  187,  Bietles  envoyés  timentduroi;  XXII,  143.  Ses  exi- 
d'Espagne  en  demeure  de  se  pronon-  gences,  235.  Succède  à  son  père,  252. 
cer,  190  et  suiv.  Comment  déjoue  les  Sa  mission  en  Espagne,  262.  S'élorgoe 
desseins  de  Philippe,  196  et  suiv.  de  lacour,273.  Sa  levéede  boudiers. 
Trêve  qu'il  signe  avec  Henri  converti;  232  et  suiv.  338  et  suiv.  Incline  pour 
ses  actes  aux  états;  ses  négociations,  la  paix,  355.  Se  rend  aux  conféreitces 
205  et  suiv.  »  237.  Son  portrait  par  de  Loudun,  356,  Ses  dispositioag, 
d'Aubignë,  224  et  sniv.  Ses  proposi-  350.  Est  de  la  cabale,  son  projet  de 
tions  aux  ministres  d'Espagne;  il  se  ré-  tuer  Concini;  il  le  trompe,  367  k 
concilie  avec  son  neveu,  227  à229.  Sa  372.  Se  retire  à  Soiisons,  378,  379« 
participation  aux  révolutions  de  Lyon  ;  Son  retour  à  Paris,  383.  Gratifications 
ses  offres  à  Nemours;  il  ne  peutobte-  qu'il  a  reçues;  son  manifeste,  389. 
nir  sa  liberté  ;  il  surveille  Mercœur  ;  Déclaré  rebelle  ;  battu  par  les  troupes 
commandement  qu'il  a  donné  àCossé-  royales,  390,  391.  Comment  apprend 
Brissac;  engagement  qu'il  signe;  se-  la  mort  de*  Concini,  rentre  en  grâce, 
cours  qu'il  attend  de  l'Espagne,  231  à  400.  A  le  gouvernement  de  Gnîenne, 
288.  Défections  dans  son  parti,  240  433.  Excite  la  reiàes-mère  à  prendre 
et  suiv.  Intrigues  à  Paris  et  arrêt  du  les  armes,  460.  Confédéré  arec  elle, 
parlement  en  faveur  de  Henri,  à  qui  462.  Accueille  le  roii  Bordeaux,  476. 
Cossé-Brissac  livre  cette  ville  ;  arrêt  Est  tué,  490^ 

qui  enjoint  à  Mayenne  d'obéir  an  roi ,  MAYNON  D'YNVANest  contrôlear- 

251  à  258,  275.  Il  renferme  sa  fa-  général  des  finances;  XXIX,  404. 

mille  à  Laon;  se  retire  en  Lorraine,  MAZARIN  (jolbs,  canomAL  de); 

286.   $08  dispositions  à  l'égard   de  précédons  judiciaires  intoqnâ  coatre 

Henri  ;  il  se  rend  à  Bruxelles,  289^  Ac-  lui;  XXII,  409.  Conunent  entndné  &  la 

cueil  qu'il  y  reçoit;  prévention  contre  guerre  ;  XXIII,  64.  Ses  débuts;  il  est 

lui;  ses  réoriminations ;    sa  lettre  à  remarqué  par  Richelieu;  n^;ocie  k 

Philippe  ii;  il  provoque  Feria;  celui-  traité  de  Chérasque,  142  à  150,  177. 

•ci  propose  de  l'arrêter  ;  il  rejoint  Tar-  Est  envoyé  en  France  ;  confident  de  la 

mée;sesmanœuvre8  pour  sauver  Laon;  reine-mère';  la  trahit,  282.  II  ranime 

sa  retraite,  292  à. 299.  Biron  lui  est  le  courage  du  cardinal,   291..  Sa  pro- 

-opposé  en  Bourgogne,  307.  Il  défend  mtrtion,  400,  495.  Traité  qu'il  signe 

«ette  province ,  319,334.  Samésin-  avec  les  princes  de  Savoie,  432.11 

telligence  avec  Velasco,  335.  Il  quitte  sauve  le   duc  de  Bouillon,  516.  Eat 

son  camp  et  traite  avec  le  roi,  840  i  appelé  au  conseil  ;  embarras  de  sa  po* 

842.  Place  qui  lui  reste  en  Picardie,  sition  ;  ses  déviations  au  système  d« 

362.  Il  prolonge  la  trêve,  382.  Son  son  prédécesseur;  comment^  dirige  h 

traité  définitif,  399  à  408.  Sttrt  entre-  guerre;  iiicUne  pour  donner  lar^genet 

vue  avec  le  roi;  sa  fidélité  à  le  seihrir;  à  la  reine;  dtsaimviattoa  qu'il  lui  ifl* 
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spire;   parrain. de  Louis  xiv,  637  h  juande  à  Giïitafit,  !lt4.  Il  engage. la 
â4î.  D'intelUgeice  avec  la  r^eote;  régente  à  céder  à  la  sédition,  sio.  H 
son  portrait;  il  annonce  sa  refaite;  part  pour  Saint^Germain ;  Laine  uni- 
XXIV,  5  à  17>  Est  cnnUrmé  dans  ses  yerselle  contre  laissa  eireonspectios, 
fonctions,  \7,  18^  Son  adresse;  ses  333  a/?37,  336.  Il  transige;  sa  rup- 
entretiens  avec  la  reine,  21,  36,  37.  ture  avec  d'Orléan»,  330  à  333.  Il 
intrigues  de  }1^^  de  €Iievreuse  contre  manque  de  -foi  aux  parlenaentaireg  ; 
lui;  il   transige  avec  elle;  sa  faveur  par  qui  attaqué;  arrêt  de  bannisse- 
croissante,  33  à  3^^  Complot  dont  il  ment  contre  lui,  339  à  344.11  salasse 
est  averti,  38,  33.  Armée  qu'ira  cpn-  de  la  guerre;  veut  renouer  tes  négo«> 
fiée  à  d*£nghien,  38.  Est  aitermi  par  ciatlens   avec  l'Espagne;   est  rebuté, 
la  victoire  de  Rocroy,  43.  Pourquoi  3â3.  Négocie  à  Ruel;  raffermit  la  fi.- 
désire  continuer  la  guerre;  sa  capacité;  déjité   des   Weymariens;    résistances 
égoîsme  de  s^s  vues  ;  misère  publique  ;  qu'il  surmonte;  qui  reste  en  hostilité 
ses  ménagemens ^potii*  le  parlement;  avec  lui;   d^édain  que   lui  témoigne 
jon  débat  aVec  ce  corps,-  60  à  63,  79.  Gondé,  360,  365  à  371 .  Il  veut  exiler 
JU  traite  avec  le, duc  de  Lorraine,  63.  M°^®  die  Cbevreuse;  comment  veut  se 
Par  qui  fait  commander  les  armées,  faire  uïi  parti)  mariages  projetés  de  ses 
64  à  66,  114  et  suiv.,  137.11  traite  nièces;  insulté  par  Condé;  son  traité 
4ivec  la  régente  de    Savoie:    néglige  avec  lui;  t:fsage  qu'il  en  veut  faire, 
l'armée  d'Espagne ;, rappelle  Lamothe  376  è  380.  Sollicitations  dont  l'as- 
Houdancouri^  direction    qu'il    donne  -ai^e  la  noblesse,  384. 11  surprend  le 
AUX  négociations  de  Munster,  71  à  75,  parlement  de  Bordeaux;  rumeur  qu'ex- 
il 3  à  114.  Ses  ordres  à  Turenne,  81.  cite  l'affaire  des  rentiers;  de  quoi  ae- 
Annonce  à  la  reine  la  victoire  de  Nord-  jcusé  ;  il  fait  arrêter  les  princes  ;  sa 
jUngen.   Ses  dispositions  ,en    Catalo-  fortune;   son  caractère;  if  ne  cache 
^ne  ,  en  Piémont,  88  à  91  v  177.  La  plus,  ses    vices;  la  perfidie  est  son 
reine  fait  régner  sa  volonté,  103, 1 10.  arme  habituelle  ;  il  songe  è  ruiner  les 
"Sa  querelle  avec  la  cour  de  Rome;  irondeurs,  388  h  308.  Comment  sait 
forces  qu'il  dirige  sur  l'Italie;  à.  qui  les  secrets  de  Beaufort,  313.  Son  çx<- 
conûe  l'éducation  du  roi,  106  à  1  U.  pédition-en  Bourgogne;  veut  s'Assurer 
Il  veut  s'emparer  des  jtrétiéU  ;  son  dés-  du  fils  de  Condé  ;  est  trompé ,  31 6  et 
appçintement;  son  obstination  ;  il  ef-  suiv.  Bordeaux  lui  échappe;  dangers 
iraye  le  pape,  133  à  137. Fait  secourir  de  son^.é.-nissaire  en  cette  ville,  335 
ji'arméede  Flandre,  138.  Satisfaction  et  suiv.  .Requête  de  la  douairièpe  de 
qu'il  obtient  en  Italie,  143,  144.  Sa  Condé  contre  lui  ;  frondeurs  qu'il  fait 
inéûance  pour  Guise,  166.  Représen-  déclarer  rebelle»;  il  porte  la  guerre  au 
Jtations  q>  elui  fait  Turenne,  175.  Mort  Midi  ;  ses  adhérens  dans  le  parlement; 
opportune  de  son  frère;  il  signe  la  paix  sa  petite  guerre  au  coadjuteur  ;  sa  fai« 
de  Westphalie;  secours  qu'il  a  donnés  .blessa    pour    d'Epernon-;    l'Espagnol 
aux   Hollandais,;  projet  de  trêve  avec  cherche  k  le  compromettre  y  330  à 
l'Espagne  qu'il  fait  rompre,  178J^.V8'?.  338.  Ses  négociations;  ça  trêve  avec 
Son  désir  de  reprendre  les  négociatbns;  Bordeaux,  344  à  -^6 1 .  Il  trompe  Gondi 
jpour4|[uoi  ;    dépenses    odieuses,  de  la  et    Qiàteauneuf  ;   fait  transférer  Içs 
cour  ;  nouvelles  taxes;  il  conduit  le  roi  princes  au  Havre  ;  sf  rend  à  l'armée; 
.au  parlement,  187  &  194;  son  ressen-  néglige  l'Italie  et  l'Espagne,  354  à 
liment  contre  Talon,  196.  11  consent  356.  Acc'us'épar  Broussel;  est  témoin 
à  l'exécution  de  A^arrêt  d'union  ;  ses  de  la  victoire  de  Rhétel;  son  retour  ; 
ennemis  prennent  le  nom  de  Frondeurs;  ses'  entrevues  avec  la  Rochefoucauld  ; 
il  adopte  le  projet  des  parlementaires  sa- duplicité  ;   faction  nou,TeUe  qui  se 
^e  ne  point  payer  les  créanciers  de  forme  contre  lui;  condition  qu'il  met 
l'Eut  ;  ses  efforts  pour  arrêter  l'esprit    i  la  liberté  des  princes  ;  son  ren- 
de réforme  ;  recommande  à  la  reine  la    vni  demandé;   sa  fuite;  arrêt  qui  le 
patience,  198  à  31 U  Avis  qu'il  de-    bannit,  358  à  367,    H  délivre  les 
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priMM;  sort  du  royaume,  369.  Ifltri-  cottCente  les  HoUaiidsis*;  trompe  'b 

^W  ^u*it  dirige,  874  etsutv.,  S90  et  coar  de  Sevoie;  liberlS  qn'illaisse  n 

mIv.,  ^9€  et<sanr.,  40)'.  Ses  eréetom  roi;  promet  le  pardon  de  €ondé,  579. 

■ont  coDgMiées,  389  et  soiv.  Bécbra-  Préliminaire  de  paix  dont  il  oonvien^ 

tioo  du  roi  contre  lui,  894.  La  reine  "sa  conférence  atec  L.   de  Haro  dans 

le  rappelle;  troupes  qu*il  a  levées;  fe-  IMle  des  Faisans  ;  il  éloigne  sa  nièee 

reardu  parlement;  sa  tète  mise  il  prit;  Marie,  675  à  bffi  et  suit.  Signe  le 

■et  appnis;  ses  alliances *,  fl  retint  la  traité  des  Pyrénées,  588.  Hamtlie  Jfe 

«our,  488,  41  f  à  417.  Nouvelle  attî-  pape,  593.  Gharies  ii  dédaigne  son 

tade  desparlis  contre  loi,  41 8  et  saiv. ,  alliance,  597.  Sa  maladie  ;  sa  passàon 

486  y  498 ,   440  ,   464.   Personnages  dn  }en;  il  l'inspire  au  roi  et  à  la  «rar; 

^*il  gagne;  il  négocie,  441  et  auiv.  comment  pourvoit  sa  famille;  donnib 

Le  roi  promet  de  l'éloigner,  445.  Sa  sa  fortune  an  roi,  qui  la  relîrse;  ses 

jalouaie  contre  Bouillon.  459.  Il  coa-  legs;  ses  derniers  conseils;  sa  mo?f, 

foque  le  parlement  à  Pon toise  ;  part  599  à  603.  Déférence  que  le  ror  loi  t 

pour  Sedan,  468.  Phases  de  sa  lutte;  montrée;  XXV,  1  et  suiv.  Ministres 

non  retour j  474 ,  478  et  suiv.  Soumis-  qu'il  lui  a  laissés,  7  et  sniv.  Sesépai^ 

aioBS  qu'il   olMlent,  489  et  suiv.  Il  gnes;  a  appris  au  rot  à  dissimuler,  11, 

venforce  Tu^enne,  467.  Sa  paix  avec  19.  Mariage  qu'il  a  négocié,  18.  Corn- 

le  duc  de  Guise;  il  conduit  le  roi  &  ment  a  troublé  la  bonne  harmonie  avet 

l*arniée  ;  récompense  Turenne  ;  sa  ra-  la  BoDande,  89.  A  mécontenté  2e pape« 

pacité  fiscale;  maréchaux  qn' il  nomme;  44 . 

il  disgracie  Laporte;  une  de  ses  nièces  MAZÂBIN    («ichbl),  archevêque 

épouse    Conti  ;    inquiétude    que   lui  d'Arix  ;  son  frère  demande  pour  lui  le 

donne  le  parlement;  il  fait  exiler  pbi-  chapeau  de  cardinal  ;  XXIV,  106  et 

^enrs  de  ses  membres;  ses  rapports  6uiv.  Sa  promotion,  143.  Secours  qu'il 

avec  Gondi;  ses  apprêts  de  guerre,  promet  à  Guise,  163.  Est  vice-roi  de 

4%if  à  608  eteniv.  Il  fait  la  peix  avec  Catalogne  ;  ses  vices  ;  sa  mort,  iTT, 

d'Harcourt;  ce  qu'il  lui  accorde;  «e^  178. 

«onde  les  projets  de  Guise  sur  Naples;  MÂZARIN  (le  nvc  m.) ,  fils  de  \a 

passion  du  roi  pour  sa  nièce;  il  rend  Meilleraye;  son  mariage;  XXlVi691. 

les  sceaux  au  cfaencelier  ;  laisse  élire  Hérite  du   cardinal ,  609 ,  603.  Les 

pa|^  k  cardinal  Chigi,  513  à  517.  épargnes  de  celui-ci  ne  lai  sontpaiM 

Smt  l'armée,  55S,  534.  Alliances  de  laissées  ;  XXY,  1 1 .  Veut  se  délire  de 

M  famille  ;  ses  négociations  ;  il  pro-  la  charge  de  grand-mattre  de  rardlle^ 

tége  les  Lorrain»  et  les  Vaudois  ;  en-  rie,  197. 

voie  Lj^nne  en  Bspagne,  5S4  à  ^38.  MAZARIN  (LA^srcmssa  hk);  si 

Boine  qn^l  donne  aux  armées  ;  il  ra-  mort  laisse  sans  asile  les  dkmes  de  ht 

mène  Gaston  à  la  cour  et  réduit  Gondi  Tournelle  et' de  Flavacourt  ;  XXTIff , 

à  donner  sa  démission;  son  pouvoir  253. 

absolu  ;  comment  domine  le  roi  ;  ses  MAZÈRES  est  de   la   oonjuratien 

Tivaux  quittent  la  scène  <;  ses  secré-  d'Ariiboise  ;XVni,  141.  Est  pris,  146. 

laires  d*Etat ,  536  h  545.  Favorise  MEDAVl  (ls  covns  oc] ,  lienteaaat 

Mphonse  iv de  Portugal,  548.  Sa  mala-  de  Vendôme  sur  TAdige  ;  XXVl,  46S, 

dresse  à  Montmédy  ,  553.  Satisfac-  464.  Bat  le  prince  de  Besse^Cassel  I 

tien   qu'il  donne  It  Cromwell,  555,  Castiglione;  XXYII,   10.  Défend  bi 

566.  Réconcilié  avec  Mademoiselle  et  Provence,   18.    Accuse  le  marédal 

avec  Beaufort;  sa  fortune  politique;  Tessé,  19.  Réprime  les  Hqguenots, 

aiaBieara  de  sa  famille ,  557  à  560.  305. 

Reçffit  Christine  de  Saède;  cause  la  MEBICIS  (cokte  i«'])e>,  le  plus  il- 

perte   d'Hesdin;   favorise  Turenne;  lustre  marchand  dnSurape; favorise  le 

pf^tend  à  rarehevèdié  de  Cambrai,  progrès  des  lettres;  XIH,  464.  ITa 

568  à  '566 .  Son  arrestation  résolue  par  d^émule  que  Jacques  '  Cœur,  537 ,  538. 

ITofwimMvsa  frayevr,  671 ,  57Î.  11  mé-  MEi)IGIS  (iolibh  1t  lauebit)  ,  vie- 


taiM«  ée  la  eoifi«nti<Mi  tl^s  Pâed;  M£DiaS  (6ote  n  bI:),  dut  8«  flo* 

XIV,  546^  &46.  Nëgottatiens  de  rence;  seti.  èntreviie  arvèc  QMrlah> 
Lomdxi  en  feveur  àe  Laureai;  X¥,  i^int;  XVII ,  140.  N'es4  4|tte  ki  li«a* 
1 S8.  Mort  de  ce  personnage,  143.  teasot  de  F«itipef«ur,  372.  il  ftnt  t»*' 

liEDIGfS'(9iMft8DE)  goiûterMFlo-  rèter  puis  relâcher  Horace  Farnès»^ 

r(toc»;XV>t43.  SesdispontionscoB^  '424.  Médiatewr  entre  Sieune  et  les 

tMrires  à  rexpéâitiim  de-OwrlesTin;  Espai^li,   406,   497.   Fètei    ^u'Il 

vépome  éranve  qu'il  fait  auxamba^-  donne  à  don  ^edro  de  Tolède ,  498. 

sadéurs  français,  151,  152.  S*eTigage  fia   neutralité,   409.  Effroi  ^e  loi 

à  féfnwrles  avemiea  de  la-Tdscane,  «ause  la  flotte  fraoeo^tarqtie ,  50d« 

t94.  Vient  ati-devant  du  roi  comne  Commei^t    s'est   atttré  rimmitié  dfe 

Mnbassadeur;  son  ^rof  ;  ses  conces-  âtrotzi ,  533.  Ses   hostilités   coalre 

sioBs  ;  soQlèirettent  contre  lui  k  F)»*  JSietiBe ,  534.   Ses  troupes  ^  occupent 

renée,;  sa  fuite,  171,  172.  Châties  Ivi  cette  ville,   542.    Sa    conquête   loi 

<tfre  «le  le  famenctrà  Floreneé,  174.  ^eka/ppe,  549.  U  sa  i^eofidUe   ay^c 

9w%  des  fdrteresses  qu'il  a  «iiTdrtès  Philippe  ii;  à  quel  pn%;  XVUI,  3S. 

aux    Français,  243.  Il  laisse  perdre  Plaa  coatre  les  Hugueaots  qn'il  ooti^ 

l'artillerie  française  dans  leGl^lia-  4erte  ayec  la  reiae^mève  de  Fraacè, 

no,    422.  Floreaee  «st  replacée  «ous  427.  Victimes  qu'il  litre  à  Finquisl- 

le  )<>ug  de  sa  famille,  600,  609.  ti<»a,  462.     . 

BfEDIClS  {jtàfl,  CAKcmAL  bb),  légat  MEDIGIS  (  FKRtaNAi»  dr)  ,  graaiA 

it  Varraëe  de  hi  ligne  ;  ses  conseils  ;  duc  ide  Toscane  ;  épouse  Christiae  de 

XV,  580.  Prisoimier  à  la  bataille  de  Lorraine  $  XK,  457.  Médiateur  entM 
Raynitte ,  592*  Gomment  mis  en  li-  Henri  iv  et  la  cour  de  Rdme  ;  XXl, 
berté;  élu  pape,  019.  Vdy.  UoH  X.  166,  220,  342.  Le châttea  d*If  lai  est 

MEDIGIS  (JULIEN  de)}  promesse  que  liyré ,  392.  Favorise  le  com|<lot  pour 

lui  lait  François  i«';  XVI,  40.  Son  rendre  Marseille  au  n)i,  394  et  sait, 

matîage  arec  Philiberte de  Savoie,  44.  Son  amitié  pour    ce   prince;  senriee 

Sa  mort,  87.  qu'il  lui  rend ,  432.  Lui   dorMa  sa 

MEDKIS  (LAim«Nt  iii>E)'c<nBmande  nièce  en  mariage;  XXII,  35,  36.  Coa- 

riirmée  pontificale;  XVI,  29.  Engé-  seil  qu'il  lui  donne,  58.  Ses  efforts 

gement  que  François  i^  prend  en  sa  pour  le  maintien  de  la  paix,   168. 

Ibyeur  et  en  «eUte  de  son  frère  Julien,  Grimes  ée  sa  fSimtlieet  les'  sieas,  f  91. 

40.  Goiflséils  qne  lui  donne  Bibhiena,  Biens  qa'il  rend  au  fils  de  GenoiBi, 

70.  Flatté  par  le  roi  et  sa  mère;  al-  411.  Se  prononee  contre  l'occtipatioa 

liance  de  famille;  date  de  sa  mort,  7f .  de  la  Valtelina ,  529.  Sa  neutnffité  ; 

Est  père  de  Catherine ,  reine  de  France,  XXIH ,  27 7 . 

78.   Usurpation  que ^  François  i^  hii  MEDIGIS  ^ui  OARDnatL  auiamoAe 

f^tmeK\  ses  négociations  avec  Charl«s-  de),  légat  du  pape  auprès- de  Henri  if  ; 

Quint,  87,  88.  Sa  mort,  97.  En  lai  honneurs  qu'il  reçoit;  soa  entrée  à 

s'est  éteinte  la  hranehe  atnée  des  Mé-  Paris  ;  il  s'annonce  conane  médiateur 

dîcis,  126.  pour    la  paÎY  générale;  négociafaar 

.  MEDIGIS  (JEAN  m),  chef  des  havides  qu'il  envoie  «u>  Espagne;  XXI,  édtli 

Hdwes  ;   seeonde  les  Français  ;  XVl ,  434.  ilssiste  au  oopgrès  de  Vervins , 

153.  Blessé  aa  CMffp  «ms  Pav4e,  232.  475,  478,  479.  Le  rsi  lui  confie  son 

tst  lue  >  299.  Exploit  de  sa  1>aade ,  projet  d'dpouser  GabneUe  ;  XXII,  29. 

314.  MEDIGIS  (ALEXAin>RE  Dii})  tyran  le 

KDIGI8  (iBMf-iAOQms  vt) ,  coAdbi-  Flereace  ;  XVl  «  354.'  Gharles-Chiint 

tieri  milanais^  surprend  Bayard  ;  av-  pvopose  de  lui  dounor  eti  -asèriage  aa 

^>^  un  reaTott  de  Prisons  ;  XW^  904 ,  fille  naturelle,  4t  4 .  Promesses  quo  la 

^5.  S'empare  de  ClHairenBa,  1?3f.  papa  |iH  voaiMi  nom  <en  Jhvtur  du 

^Aiéral  dtt  duc  de  âa^ie  ;  bal  oa  ra-  Mariage  de  Gatherina^  4 17.  -Gonfiraië 

«ndte' devant  les  Françaia;  48S,  499.  par   Fempereur   dans    son  pouvoir-; 

^em»ie  auto«r  de  TatiB^  #29,  924.  épouse  sa  fille,  477. 
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VEDICIS  (aiProLm)  tst  promu  HUiANDER,  général  htteois.ptsse 

«ardtnal;   XYI,  416.   Comment  in-  au  senrÎM^cremperear;  XXIY,  421» 

flaencc  l'électioo  «près  U  mort  éê  14  S.  Battu  à  Sommershausen  el  tué  « 

Olémeat  tu,  4  4 9 .  Meurt  empoisonné,  176. 

477.  MELGOlfBE  (noDiHCTom,  umn), 

MEDICIS  (com  m  aa) ,  grand  duc  ambassadeur  en  Espagne;  ses  rapports 

de  Toscane;  sonmaria^;»;  XXV,  18,  arec  Alberoni;  XXTlf,  1t74,  263, 

19.  Ss  mort;  XXVU,  bOb,  824.  Ses  plans  rejetés  par  le  roi,  f75 

MEDICIS  (JEAM  GASTON  de)  ,  grand  à  377. 

due  de  Toscane;  son  avènement;  sa  MELFI  (Li  pamcB  m)  comaa&de  a 

|uiiiIles'éteintei»si^er8onne;XXVlI,  Luxembourg:  XVU,  1&4.  EstgoaTei^ 

S06,  268 ,  505,  506;  XXVIII,  18;  aeur  du  Piémont,  270.  U  arrête  Ve 

66,  67,  64»  94,  95,  111,  143  à  146,  marquia  de  Saluées ,  346.  Sa  maladie 

148,  149.  morteUe,  424. 

MEDINA-CELl  (le  doc  de),  oom*  MELGUEIL  (meuik  be), feedalure 

ttissairè  pour  la  paix;   XVIi,  551.  de  France;  donne  son   fief  as  siinl* 

<3onverneur  des  Pays-Bas;  XIX,  136.  siège;  lY,  4f>4. 

Y  arrire;  laisse  d'Albe  diriger  les  af-  MEUSENDE,  fiUe  de  Banéoin  n, 

laites,  201.  Est  rappelé,  482.  Com-  de  Jérusalem,  épouse  Foulques  d'An* 

mande  l'invincible  Armada  ;  XX,  362.  jou;  V,  195.  Sa  fermeté.et  son  babl- 

Se  heurte  contre  la  flotte  anglaise;  ses  leté,  296.  Sa  présence  k  Vê^semhlée 

escarmouches  pendant  quatre  jours  ;  de  SainUJean-d'Acre,  352.  Guerre  cl- 

il  se  relire  devant  Calais  ;  sa  défaite ,  vil^  avec  son  fils  ;  VI,  67.    - 

384  à  .^88.  HELLIAN,  procureur  ^néràl;  ses 

MEDINA-CELl  ( le  duc  de)  ,  vice-  conclusions  contre  BeanSert,  Btoo&sel 

Toi  de  Naples;  sa  fidélité  à  Philippe  v;  ^t  Gondi  ;  XXIV,  292. 

XXVI,   319.  Insurrectibn  qu'il  ré-  MELLO  (qcide),  évèqued'Attxerre; 

prime,  327.  requête  quil  présente  à  saint  Loais; 

MEDirïA-SIDOmA  (LE Dcc  de);  ses  VIII,  1 02. 

opérations  en  Catalogne;  XXVI,  107.  MELLO  (doh  PftAncisoo  w)  pniid 

U  perd  la  bataille  de  Torvella ,  151,  le  pommaodement  de  l'armée  e^pa- 

152.  gnole;    XXIII,  463.    Gagne   contre 

MkGENFRID ,  chambellan  de  Char-  Guiche  la  bataUle  d'Hennecourt,  500. 

lemagne,a  un  commandement  dans  la  Sa  retraite,  517,   518.  Perd  la  ha- 

guerre  contre  les  Huas  ;  II,  335, 337.  taille  de  Rocroy  ;  ^XIV,  38  à  42.  Ses 

MEGHEM  (le  comte  de)  commande  échecs  en  -Catalogne,  178. 

les  troupes- royales  contre  les  réformés  .  AIELLOBAUDES,  ou  MÊRAcaàcvES, 

des  Pays-Bas;  ses  succès;  ses  rigueurs;  roi  franc ,  gouverne   Gntien;!,  39. 

XYIII,  4^2.  Meurt  avec  lui,  4 1 .  Son  nom  sembla- 

MEHEMET  EL  NASIR,  roi  de  Ma-  ble  à  celui  des  Mérovingiens,  114. 

«oc;  passe  en  Espagne;  rend  l'ascen-  .    MELORIA  (ea-taille  de),  gagnée 

da»t4Lux  Maures;  VI,  405.  Offre  que  par  la  flotte  des  Pisans  sur  celle  des 

lui  fait  Jean-sans-Terre,  447.  Génois;  VII,  243. 

MEHEMET,  visir  de  Mahomet  iv  ;  MELOS,  citoyen  de  Bari„  aide  qu'il 

ses  talens;  XXV,4«.  donne  aux  Normands;  IV,  162. 

MELAC  (de)  défend  Landau;  XXVI,  MELUN  (  vicomte  de  )  prend  part  à 

347  à  849.   ,  la  victoire   de  Bouvines;   VI,  3b6, 

MELANCHTQN  rédige  la  confes-  339.  Ce  qu'il  ^nfesse  aux  barons  an- 

«aion  d'Augsbourg;  XVI,  389.  Fran-  glais,  463, 

çoia  i«r  disposé  &  l'a|^peler  en  France,  .     MELUN  (cbables  db\  maître  d*h6- 

448.  Invitée  s'y  rendre;  pourquoi  ne  tel  d^  Louis  xi;  séquestre  des  hiens 

fait  pas  ce  -voyage,  45H  k  460.  Se  met  de  J>ammaraB^;  XIV,  129.  Met  Paris 

en  route  pour  le  concile  de  Trente;  en  état  de.  défense,  168.  Commande 

XVII,  4 37 .  Varmée  qui  y  est  rassemblée,  1 82.  Es- 
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«orte  le  ii>i ,  168.  Destitué  ainsi  que  lUENZIKOFF  ;  crimes  qui  lui  sont 

soa  père,  SIO.  Rival  en  amour  de  la  attribués  ;  il  fait  monter  Pierre  n  sur 

Ballue,  3(>3.  Soi»  supplice,  264,  265.  le  trôoe  de  Russie;  XXVIII,  21,  22. 

MELUN  (ROBERT  db),  lieutenant'de  Sa  chute;  son  exil,  76,  76.  Son  fils 

ifaximilien  en  Uainait|;  prend  Arras;  aux  prises  avec  le  comte  de  Saxe,  77. 

XV,  130.  MERGATOR  (isidore);  collection 

AIENA  (  JEAN  pE  )  commence  Tère  de  ses  canons  comprenant  les  fausse^ 

poétique  en  Espagne;  XllI,  H)6.  décrétales;  II,  324. 

MENAGER  ;  négociations  qu'il  an-  MERCIER,  assassine  à  Paris  comme 
lame  aivec  la  Hollande;  XXVII,  74,  Huguenot,  XX,  368. 
Puis  avec  l'Angleterre,  141  et  suiv.»  MERCC^UR  (db  vadbevout,  duc 
158.  de)  ,  siège  aux  Etats  de  Blois;  XIX  , 
MEN0OZA,,  ambassadeur  de  Char-  399,  448.  Epidémie  dont  il  est  at- 
let-Quint  à  Rome  ;  proteste  contre  la  teint ,  529.  i^st  gouverneur  de  Breta* 
réunion  du  eoncilf  œcuménique  à  Bo-  gne;  XX,  12.  Dévoué  aux   Guises, 
logao}  XVII ,  340.  Son  despotisme  k  121.  Aspire  à  se  rendre  indépendant» 
Sienne,  373,  494.  Sa  politique  à  Té-  146 ,  199.  Places  de  sAreté  qu'il  ob- 
gard  d<>6  protestans,  411.  Ses  menaces  tient,  168.  Aux  prisçs  avec  Condé; 
au  pape,  422.  Ses  titres  littéraires;  sa  déroute,  192.  Il  fait  prisonnier  le 
sa  cruauté;  sa  fausseté,  494,  49&.  comte  de   Soissons,    527.    Rêve    le 
Si43nne  se  soulève  contre  lui,  496,  démembrement  de  la monarcliie;  XXI, 
497.  46,  166,  119,  173,  V31.  Ses  succès 
M  END  ÛZ  A  (DOS   BBRiURDiit);  sa  utilitaires,  171.  Conférence  à  laquelle 
mission  auprès  du  Béarnais;  XX,  81 .  il  est  représenté,  190.  Etats  qu'il  con- 
n  veut  en  vain  empêcher  Henri  m  de  Toque ,  235.  Trêve  qu'il  publie  et  ob- 
recoToir  l'ambassade   des  Pays-Bas ,  serve  mal;  son  engagement  de  rester 
138,  139.  Tente  de  faire  livrer  Bou*  fidèle  à  la  ligue,  236,  237.  Il  négocie^ 
logne  aux  Espagnols,  166.  Lettre  que  avec  le  roi,  2  U.  Ne  se  rend  point  au 
lui    adresse   Marie    Stuart,  255.  Sa  congrès  de  Bar,  287.  Secondé  par  les 
correspondance  avec   Philippe,  316.  Espagnols,  334.  Faveur  que  le  rOi  lui 
Influence  de  ses  intrigues ,  380.  Son  réserve,  383.  Traité  dont  il  ne  pro-t 
évaluation  des  frais  de  l'Armada,  389.  fite  pas,  407,  409.  Il  négocie  et  con- 
Fait  échapper  Mayenne,  464.  Quitte  tinue  la  guerre,  435.  Son  traité  défi- 
le roi  et  se  rend  près  du  conseil  de  nitif ,  470,  471.  N'a  point  de  repré- 
rUnion,  502.  Communication  que  loi  sentant  au  congrès  de  Vervins ,  475. 
iailMayenne;  XXI,  60,  61.  Aumônes  Indemnités  qu'il  reçoit;  XXII,  10. 
qu*il  fiit  à  Paris,  71.  Places   qu'il  Epoque  de  sa  mort,  169.  Sa  famille 
cherche  à  se  faire   livrer,  78.  Son  éteinte,  218. 

pouvoirsur  les  seize,.  122.  Emissaire  MERCURIALE  du  Parlement;  ce 

^tt'il'Onvoie  à  Henri  iv,  214.  qu'est  cette  institutiou;  XVIH,  94.. 

MENDOZA  (iNiGo  db),  envoyé  par  MERCY  (i.e  comtb  de),  bavarois, 

Philippe  II   aux  Etats -généraux    de  prisonnier  à  Kempten;  XXIII,  496.. 

Paris;  XXI,  173.  Plaide  la  cause  de  Aux  prises  avec  Guébriant;   XXlV, 

l'infante  devant  les  Etato,  192.  45,  46.  Perd  la  baiaille  de  Fribourg, 

MENDOZA   (PBANçois)  commande  66  à  70.  Son  frère  y  est  tué,  09.  Il 

l'année  espagnole  des  Pays-Bas;  ses  gagne  sur  Turenne  la  bataille  de  Ma- 

cruautés;  ses  défaites  ;  XXII,  30.  rienthal,  81  à  $3.  Perd,  celle  de  Nord- 

MENGUl .(  l'abbé  )  ;  son  influence  Hngen  ;  est  tué,  84  à  87. 

anti  -  janséniste  sur    le  parlement;  MERCY  (l'abbé),  envoyé  par  Vem- 

XXVni,  47.  pereur  au  duc  de  Lorraine;  XXIII , 

MENTZEL  (le  coloiiei.);  ses  rava-  451. 

ges  en  Bavière;  XX VIII,  262.  Ses  MERCY    (l«    babok,   mjw  comte 

frocUnations  ans  Alsaciens  et  Lor-  feld-hibécIi^l  db),  général  de  l'«™P«- 

rains,  284,  3U.  leur;  prisonnier  à  Créinone;  XXVI  ^ 


M4.  Battu kUBtit;XXf1l,  89.  Gôm-  MEHOV^  ,  A*  éè   Thksfty  ir, 

«Mode  rarmée  autrichTeniie  ;  XXTHf,  I,  489.  Epargné  par  Clothaif«,  4«4. 

f  10.  Lim  la  bauille  de  Parme;  eil  '  IIKSI(db)  ;  SM  entrée  an  mialMlw; 

tvé,  U3  à  1»4.  XXIX, '93. 

MBRCY-ARGEIfTEAU  (le  timtK)  MBSLAY  (u  Bàacm)  tn^it  lepsHl 

notiie  à  la  cotir  de  Versailles  le  traité  huguenot;  est  lui-même  trompa;  XXIB^ 

êe  partage  de  la  Pologne  ;  XXIX ,  4t  69. 

et  suiy.  MCSHEIl  inporfa  «n  FiMice  le  tsÉh 

■BRÉ,  ligueur,  du  conplMd'Aa-  gttélihiiie;  XX%,  S  M  et  suit.  Cam- 

goulème;  XX,  398.  meute  par  d'Eapfémeinl,  4n. 

■EROGE ,   complice  de  Biron  ;  est  MB^ES    {msm  m),  aégeei^uf 


arrêté  ;  XXH,  78.  de  la  cour  avec  Goligny  ;  XIX,  89. 

MEftIl<n>OL  (BASSACiCDe};  XTII,        MESIIES  (li  MtsiMirr  db);  «m 

)41 .  r6le  dans  la  Fraude  ;  XXIV,  f97,  ttf, 

MÉRINS  (lbb)  ,  dynastie  mnanlmaM  9S0. 


à  Maroc  ;  réveille  la  guerre  en  Eapa-  MESHEft  (mÉ), 

gne  ;  VHI,  1 19.  parlement;  ennemi  du  date  d'Ortéan»; 

MERIR VILLE  (tB  costs  k)  eom*  XXVII,  i84.  GratiAcatiafr  ^H  reeeit 

JBande  f  armée  de  Catalogne;  XXIV,  de  lui,  494.  SonadflkoaestatMaàTeih 

•ne.  ein,  44f. 

MERLE  (mkrrmn  M),   Capitaine  •    MESM^,  résident  de  France  ^ns 

huguenot;  ses  déprédations;  XIX,  53!t.  les  Grisons  ;  enlevé  par  leslmpénaor  ; 

IfERLIff,  ministre  protestant;  té-  XXIII,  1$9. 

noîn  de   la  mort  de  Cotignj;  XIX,  MfiSSELIÈRE,lignear;  ducomplat 

tS7,  166.  d^Angmilème  ;  XX,  398. 

MERODE  (tB  cowrB  ab);  troupes  im-  MEULAn  (GALCnnra,  cowte  ni!)  ;  la 

périales  qu'il  commande  dans  les  6ri*  parti  de  Guillaume  Clilon;  V,  f7f, 

tons;  XXm,  199.                             *  178.  Est  fait  prisonnier,  if 7.  lÂgtÊé 

MEROVEE  ,  MÊRovmGiBlW   (Meeri>  avec  Lonis-le-Gros,  ?94. 

Wig,  guerrier  de  la  mer),  nom  propre  MEULAII  (jbah  ns),  év^ae  dePc- 

dies  les  Francs;  I,  lit.  Aîei]^ deClo»  ris;  escorte  le  roi  de  Navam  ^  son 

tis;  rhistoire  n'a  conserté  que   ion  entrée  en  cette  ville;  X,  &I4. 

nom,  113'.   On  a  supposé  que  ses  su-  MEUIf   (  jkaH  de  ) ,  antear  ée  la 

fBta  étaient  sous  les  drapeaut  d'Aé-  deuiième  partie  du  Roman  de  la  Rooe; 

lÂs,  1&6.  Doutes  sur  l'existence  dn  Xin,  598. 

roi  Mérovée,  176,  177.  Longue  die-  MEUSE  (lb  mm^ims  dk)  aceoaipt* 

teluredes  Mérovingiens,  944.  Leur  pagne  Louis  xv  à  Tarteée;   XXtlB, 

d^radation,  409.   Sies  cause»,   408,  80%. 

494 .  Révolutions  dansl'autorfté  royale  ;  MEVRARGfJES  (loois  m;)  ;  ses  £•- 

pouvoir  des  ducs,  406  etsuiv.  telligences  avec  rÈspagne;  son  saf- 

MEROVEE,   ftls   de  Chilpéric   et  pHce;  XXII,  f9l,  199. 

d*Andovêre;  sa  guerre  ett  Tonraine^  MEEIERE  [tt  barosi  »b)  ddfetd  M- 

épouse  Brùnehault  et  se  réfogte  datrs  jon  ;  négocie  avec  les  Suisses  ;  estes»* 

«I  asile;  l,  348.  Pardon  de  Son  pèfe,  tion   du   traité;  s'évade;   XV,  $ff, 

qui  l'emmène  à  Soissons,  844.  Désaf>  648,  651. 

mê;  ordonné  prêtée  ;  délivré  ;  tnmrê  MEZtERE  (lb  «Aiit)in«  WfÊ^  ;  Mrit^ 

«île  k  Saint-Martin  de  Tours,  845.  de  sa  911e;  XVOI,  47». 

Protégé  par  saint  Grégoire,  846.  Pour^  WEtZO  'M0RT6,    dey  ^àtger; 

«dvi  par  son  père;  sa  fuite,  847:  Sa  fait  la  pais'avet  Louis  Xfv;  XXV,  45$. 

mort, 848. Supplice desescompagnottSt  MICHEL  (coRorALATB) , 


349.  d^Orient  ;  trafté  de  paix  mtretaaâes 

MEROVEE,  fil»  de  Cloihatre  ii,  «tluf  ;  Il,4f5, 

Mmené  I  Fermée  à  quatre  ans;  f,  MICHEL  ^  iécfe), éttpeuf  #"5- 

491 .  Est  prhonni^r  e^  dispantH,  499 .  rient  ;  exkorte  les  Fnmc»  à  it] 
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le  culte  de^  imagM;  ïl,  463.  Gom-  'llftLLE  (abav  dv),  tlce-fégeat  de 

ment  monté  sor  le  trône;  états  ^il  Lmiis  ix  à  IVarbenne;  aémfnitire  les 

pert,  465".  fiefs   royaux  de  la   rive  gauehci   et 

MICHEL  COMNËNE,  empereur  de  RbAne  ;  VIT,  907. 

Constantinople  ;  ]dace  dans  sa  garde  des  MILLE,  com|Ake  da  comte  èe  Bonii 

réfugiés  anglo-saxons  ;  lY,  399.  périt  avec  lui  sur  la  roue*/  XXVlt, 

MICHEL    PALEOLOGUE    enlève  418,  419. 

Constantinople  aux  Latins;  Vtll,  bff,  MILLECZUTS,  chanoine  de  Pr^pi«, 

51.    Inquiétudes  que  lui  donne  1)aa-  précureeurde  Jean  Hua  et  die  létitat 

doin  ;  inimitié  de  Charles  d*Anjoii  en-  de  Prague  ;  le  pape  invoque  «a  puili- 

vers  Itii;  ses  négociations  avec  saint  tion;  XI,  311,  441. 

Louis,  18$,  183.  Ses  ambassadeurs  au  MILON,  légat  du  pafpe  à  la  croisade 

camp  de  Carthage,  194.  Attaque  que  albigeoise*,  sa  mission;  TI,  S80.  Ri^ 

lANite  contre  lui  Chartes,  Sf4,  S8ô.  çoit  sept  diàteaux  du  comte  de  Ton- 

Offre  au  pape  de  réunir  les  Eglises  latine  louse,  99*1. 

et  grecque^^S^.' Ses  ambassadeurs  au  .    MINAS  (le  marquis  das)  ;  ses  opd- 

Goncile  de  Ljon  ;  sa  profession  de  foi  ;  rations  en  Portugal  contre  Philippe  v  ; 

O  est  admis  dan^  le  sein  de  l'Eglise  XXYI,  439.  Ses  opérations  en  Espa- 

romaine,  959,985.  Ligué  contreChar-  gne  ;  il  estblesséàla  défaite- d'Almann; 

les  d'Anjou  avec  le  pape  et  le  roi  d'A-  XXVIT,  99  II  96. 

ragon,  31 1 ,  319.  Excommunié  par  un  MINDEN  (BATAitLE  de),  gagnée  par 

nouveau  pape  ;   ses  négociations  avec  le  prince  de  Brunswick  sur  le  mt^ 

Pierre  m;  menacé  par  Charles  d'An-  réchal  de  Gontades  ;   XXîX',  196   et 

jott,  399.  Hésite  k  commencer  les  hos-  suiv. 

tilités,  339.  MINUGCI,  général  bavarois;  battu 

MICHEL   de  Césène',  général  des  inrès  de  Braunau;  XXVIH,  97B,  979. 

Franciscains,  condamné  comme  héré»  MIOLANS  (le  sihe  de)  prend  part 

tique  ;  X ,  35.  Soutient  que  le  pape  au  massacre  des  Yaudois  ;  XTfl,  ^40. 

n'est  pas  infaillible,  69.  MIRABEAU   (le  VAttQOis  de)  ;   ses 

MICHEL-ANTOINE  ,   marquis  de  écrits  économiques;  XXVIII,  493.  H 

Saluées,  commande  le  contingent  fran-  publie  fAmi det  ffotrtmet  ;  XXIX,*96^. 

çais  de  la  Sainte-Ligue;   XVI,  984.  Censure  Marie-Antoinette  ;  vante  Ca- 

Sa  circonspection  ,  996.    Se  met  à  la  lonne  ;  comment  appréde  d'Espréme- 

tête   de  l'armée  de  Naples  ;  capitule,  nil  ;  a  méconntf  la  portée  de  son  fils^ 

317.  Date  de  sa  mort,  509.  XXX,  965  ,  999,  840  ;  499,  444  et 

MICHEL,  vayvode  de  Transylvanie;  suiv. 

ses  guerres  avec  l'emperefer  Rodolphe  ;  MIRABEAU  (le  coktIîIïe)  condamne 

XXII,  440.  les  idées  financières  de  Necker  ;  XXX, 

MICHEL  CORIBUT,  roi  de  Polo-  101,  115.  Son  entrevue  avec  la  reine, 

gne;  son  élection;  XXV,  179.  869.  Ce  qu'il  pense  de  fa  double  re- 

SnCHELLE  de  France;  son  mariage  présentation,  497.   Ses  idées  sur  le 

avec  'nrilippe-le-BoB,  depuis  duc  de  tiers-état  ;  sa  correspondanfce  avec  G^ 

Boulogne;  XIl,  999,'  588.  Ses  inté-  rutti,  486  et  suiv.  Son  élection  ;  se* 

rhs  stipulés  par  le  traité  de  Troyes,  précédens;   son  portrait,  443  &  449. 

598 .  Sa  mort  ;  XIH,  49.  HHRABEL,  chef  protestant  ;  se  rettr» 

MIGNON  (hicole)  ;  ses  pensées  ré-  à  Saintes  ;  XfX,  49. 

gtcides  contre  Henri  iv;  son  supplice*;  MIRABEL  (le  maeqvis  m),  ambas- 

XX11,  47,  48.  sadeur  d'Espagne  en  France  ;  ses  ou* 

MIGNOT,  curé   da  Midi  ;  ses  ri»  vertnres  pour   la  paix  ;  XXH»  576* 

gueurs  contre  les  Huguenots;  XXVII,  Projet  que  son  maître  lui  coumuniw 

306.  que;  XXIIÏ,  93.  Correspond  avec  h 

IHLES  (GciLtAtTHE) ,  grand  inquisî-  reine,  834. 

teurenFriiia?;  hérétiques  qu'il poui^  MIRAMBEAU  (te  »Aa6!i  tttj,  Jiti- 

nril  ;  X,  394.  gueaot;  i^ace  que  Condé  loi  «nl^; 
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XIX,  as  1 .  MpuU  aux  EtaU  de  Utois;  d'infanterie  f^oçaue  ;  XY»  505.  Ken. 
«fine  pour  U  paix  ;  s*écban»e  et  tire  place  Bayard  blessé,  &83. , 

i^pée  ;  426,  42tf .  MOLAY  (jagqces  m),  ^and-maitrp 

MIRANDOLË  (loom  pic,  cohtb  bb  des  Templiers;  son  arrestation;  IX, 

jjk);  ta  ville  prise  par  Jules  II  i   XV  ^  200.  Le  roi  d*Aii|sleMrjre  le   recosh 

^47,  649,  660.  mande  an  pape ,  20S.  Son  interrogi- 

MIRANDOLE   (galbotto  u,  comte  toire,  226,  226.  A  tenu  sur  les  fonts 

SB  Là)   uurpe  cette  principauté;  se  de  baptême  un  des  fils  du  roi,  HHJ. 

place  sotts  la  protection  de  U  France;  Devant  quels  juges  il  est  tradiût;  est 

AYI,  624.  Ses  intérêts  stipulés  au  con-  condamné  à  une  prison  perpctuette;  sa 

grès  de  Nice,  661.  rétracUtion,  366.  Est  brOlé  vif,  269. 

MIRANDOLE  (pic  be  la),  catholi-  Cite  au  tribunal  de  Dieu  le  roi  et  le 

que  tué  à  Jarnac;  XIX,  49.  pape,  293. 

MIREBEAU  (le  maeqcis  de),  pré-  MOLE,  premier  président  du  fai- 
sant à  la  mort  de  Henri  iv  ;  XXll,  lement;  conclusions  scandaleuses  go 'il 
181.  prend  contre  le  mariage  de  Gaston  « 

llIREIiBE.AU  (rertold,  sieur  de)  ;  XXUI,  %U.  Sa  nominatioa,  494.  Dé- 

JE  fidélité  à  Henri  d'Angleterre  ;  VU,  claration  que  lui  remet  le  roi  contre 

264.    Remet    son    château  à   saint  ^n  frère,  623.  Son  influence  dans  \a 

Louis  ;  récompensé  de  sa  loyauté,  266.  grand'cliambre;  XKIV,  It.  Rèlepo- 

MIREPOIX  assiste  à  la  mort  de  Hen-  litique  qu'il  veut  réserver  à  cette  as- 

jri  m  {  XX,  643.  semblée,^6.  Ses  démêlés  arec  les  en- 

MIREPOIX   (le  doc  de)  offre  au  quêtes,  66.  U  lutte  contre  le  minia- 

protestant  Fabre  «a  mise  en  liberté;  tère,  66.  Sa  maladie,  61.  U  résiste  à 

XXIX, .62.  l'opposition  parlementaire,  94  et  suiv. 

MIRON,  médecin  de  Henri  m  ;  s'^  Demande  la  liberté  des  conseiDers  ar- 

chappe  avec  lui  de  la  Pologne;    XIX,  rètés,  97.  Il  engage  la  lutte  avec  la 

302.   Ses  pronostics  sur  ce    prince  ;  cour  et  provoque  Karrêt  d'union,  197 

XX,  107.  Instructions  qu'il  porte  à  la  è  204.  Convoque  les  chambres  du  par- 
neine-mère,  160.  Sa  mission  auprès  de  lement,  2i0.  Obtient  la  liberté  des 
Guise,  260.  Négociateur  avec  1a  ligue,  conseillers  arrêtés  ;  sa  mardie  au  in- 
374.  vers  des  barricades,  217  à  222.  Dis- 

MIRON  (bodert),   prévôt  des  nuir-  eussions  qu!il  s'efforce  de  modérer, 

«hands  de  Paris  ;  préside  le  tiers  aux  224,  2^6.  Spn  respect  pour  la  pois- 

Euts-généraux  de  celte  ville;  XXU,  sance  royale,  234,  250.  Envoyé  à  la 

300.  reine  ;  il  négocie,  signe  et  présnteau 

MIRON,  commissaire  de  Louis  xiii  parlement  U  paix  de  Rnel  ;  furenis  po- 
anx  Etats  de  Languedoc;  son-acresta-  polaires  contre  lui  ;  son  courage;  po- 
tion^ XXUI,  S02.  retéde  ses  motifs, 26.S  à  264,2' 0,271. 

M(SSËRY,député  aux  Etats  de  Blois;  Fait  révoquer  l'ordre  d'exil  de  H"«  dt 

son  discours  intolérant;   XIX ,  426.  Chevreuse,  277.  Traité  dont  il  est  dé- 

jSigne  le  cahier  dt  la  noblesse  et  le  positaire,  280.  Sa  conduite  dans  l'af- 

présente  au  roi,  433.  faire  des  rentiers  ;  de  quoi  accusé,  290, 

MOCENIGO  (thohas),  amiral  véni«  441.  Récusé  par  Broussel,  29t.Faro* 

tien;  sauv^  le  roi  de  Hongrie  après  la  rable  à  la  douairière  de  Condé,  330. 

défaite  de  NicopoUs;  Xll,  91.  Requête  qu'il  rédige,  367.  U  ranime 

HODENE,  agent  de  Gaston  frère  de  le  courage  du  parti,  359, 300.  ftemon- 

LouisEiii  ;  son  arrestation  ;  XXIII,  16.  trances  qu'il  présente  au  roi,  362  et 

MOERSBERG  (pierre  de)  demande  ^v.  Déplore  la  contrainte  exercée  sur 

l'extermination  des  Suisses  à  la  bataiUe  ce  prince,  366.  Appuie  la  proposition 

de  Saiot-Jacob;  XllI,  410.  d'exclure  les  cardinaux  du  conseil  du 

^  MOGOLS  ;  leur  irruption  au  trei*  roi,  372.  Est  nommé  garde  des  sceaux, 

^ième  siècle;  .VU,  196  et  suiv.  374.  Ses  remontrances  sur  le  renvoi 

MOLART   forme   des   compagnies  des  sous-ministres,  384.  Sauve  Goodi, 
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388.  Déclaration  royale  qu'il  fait  en-  de  Henri  iir,  481.  Nëgociatîons  qu'il 

regtstrer,  408  et  suit.  Emeute  qa'il  entame  avec  d'Aiençon,  486. 
apaise,  411.  Il  part  pour  la  cour,  4 1 9,        MONEINS  (tristan  de)  ,  lieutenant 

413.  Sa  réponse  aux  remontrances  du  du  roi  en  Navarre;  massacré  k  Bor« 

parlement,  4 16.  L'entrée  d'Orléans  lui  deaux;  XVII,  35$. 
est  refasée,  495.  Préside  le  parlejnent        MONK (burrardt)    conduit  l'armée 

de  Pontoise,  468.  Sa  mort,  516.  du  Dauphin  contre  les  Suisses;  XIII, 

MOLIEaE;     divertissemens    qu'il  4S4.  Est  tué,  4^11. 
écrit  pour  le  théâtre  de  la  cour  ;  XXV,         MONKTON,  général  anglais;  blessé 

173.  à  Québec;  XXIX,  183.  Seconde  les 

MOLINA  '{lk  se!<ora)  ,  femnve   de  opérations  de  Rodney,  959. 
chambre  de  la  reine;  perfidie  qu'elle         MONOD,  jésuite,  conQdent  de  la 

dévoile  à  Louis  xiv;  XXV,  34.  régente  de   Savoie;    sa   mission   en 

MOLINES  (don  Joseph],  ambassa-  France;  ses  intrigues;  XXIII,  397  à 

deur  d'£spagne  à  Rome;    arrêté  par  330.  Dénoncé  à  Christine  par  Riehe^ 

l'empereur;  XXVII,  $84,  965.  lieu;  son  pouvoir  sur  elle,  331,  375. 

MOLINES,   pasteur  protestant  du  Son  exil,  348.  Son  emprisonnement; 

Lanfçuedoc;  son   abjuration;  ses  re-  sa  mort,  380. 
mords;  XXIX,  46.  MONS(le  marquis  de), ses  rapports 

MOLINOS  (michel)  ,  secte  qui  prend  avec  don  Carlos  -  d'Espagne  ;  sa  mort  ; 

son  nom;  XXV,  488  et  suiv.  Con-  XIX,  9. 
damné  à  Rome,  489i  XXVI,  935.  MONS-EN-PUELLK  (bataille  db)  , 

MOMBEL  (FRANÇOIS  de)  secourt  Ge-  gagnée  par  Philippe-le-Bel  contre  les 

nève  insurgée;  est  baUu;  XVI,  476.  Flamands;  IX,  151  à  153. 

MONACO  (la princessbde),  inclina-        MONS-EN-VIMEU  (bataille  de), 

tion  de  Louis  XIV  pour  elle;  XXV,  170.  gagnée    par  Philippe-le-Bon   duc  de 

MONALDESGHI,  grand  écuyer  de  Bourgogne,  sur  Saintrailles;  XII,  619» 

Christine,  de  Suède;    est  assassiné;  6-13. 
XXIV,  561  et  suiv.  MONSALEZ^  catholique  ;  tué  à  Jar- 

MONASTEROL  ,  ministre  de  Ba-  nac;  XIX,  49. 
vière;  XXVI,  367.  MONSOREAU  tu eBussyd'Aihboîfle;  , 

MONCADE  (nuGUBS  de),  général  de  XIX,  590.  Prisonnier  à  Coutras  ;  XX, 

Chatles-Quint;  prend  Tournai  ;  XVI,  277.  Haine  dont  le  poursuit  la  sœur 

148.  Ses  fonctions  dans  l'invasion  de  de  Bussy  ;  XXI,  305. 
la  Provence,  919.  Est  vaincu,  917.         MONT AFILANT  (le sirs) ,  l'un  des 

Lieutenant  de  Bourbon,  984.  Le  pape  chefs   de  la  confédération  Bretonne; 

se  place  sous  sa  protection,  987.  Battu  XI,  283. 
et  tué  dans  la  rade  de  Naples ,  3 15, 3 1 6.         MONTAGD  (jeau  ,  sire  de)  ,  commis- 

MONÇON  (iean),  dominicain ,  sou-  sionnaire  de  Charles  v  en  Languedoc; 

tient  que  la  vierge  Marie  a  été  conçue  XI,  959.  Conseiller  de  Charles  vi,  536.' 

dans  le  péché;  soulève  contre  lui  la  Ministre  d'état  chargé  des  finances, 

Sorbonne;  pourquoi;   sa  fuite;    ses  544.   Est  momentanémeiit  disgracié^* 

partisans;  il  se  réfugie   en  Aragon;  XII,  15,  35,  33.  Escorte  le  Dauphin, 

XI,  549  à  551.  Condamné  parle  pape,  22(9.  Prend  parti  pour  la  reine,  993. 

559.  Négociateur  entre  eHe  et  le  duc  de* 

MONDEJEU    défend   Arras  contre  Bourgogne,  310.  Ses  emplois;  sa  fer- 
les Espagnols  ;  XXIV  ,511.  tune;  sa  famille;  ses  fêtes  somptueuses  ; 

MONDERIC ,  prince  Mérovingien  ;  Jean-«ans-Peur  le  fait  arrêter  ,  juger 

prétend  l  l'héritage  de  sa  famille;  I,  et  exécuter,  380  à  335.  Réparation  à 

966.  Est  tué,  967.  sa  mémoire,  395; 

MONDOUCET,  agent  de  Charles ix        MONTAGUJpierrb  db),  cardinal  de 

dans  les  Pays-Bas;  prisonnier  qu'il  Lton  ;  conseiller  de  Charles  vi ;  provo» 

recommande  ;  XIX,  148.  Invoque  pour  que  le  renvoi  de  ses  oncles  ;  meurt 

les  seigneurs  de  ce  p^ys  la  proteclioB  poisonné;  XI,  536  à  538. 
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MONTAGU  (6i»AR»M)pf9muàk'é.  MOIWTACBAN  (lb  su  m)»   CiTui 

Téché  de  Ptris  ;  fètesàcotU  occasion  ;  da  Louig  xi;   XIV,  7.  Assiste  mu  s«- 

XII»  381.  Sa  biite,  puis  son  retoor,  vioe  de  Charles  vii,  69.  Comiaentac- 

8iMt  39&*  Est  Tuo  des  conseillers  du  cueille  le  message  de  Hammartin,  Tt. 

Dauphin,  SU.  Traité  <iui  le  satisfait,  Est  nommé  amiial«  8i2.  Assiste  à  l'as- 

68^  Conseil  dont  il  lait  partie,  &4d.  semblée  de  Ruuen,  149.   Accompegn» 

n  révoque  sa  sentencecontre  Petit,  6^3.  le  roi,  188.  Sa  mort,  2il. 

MONTAGU  (JEAN  db),  mrcherêqpft  MONTAUBAN,  chancelicrée  Brela- 

dtSens,  chancelier  de  France;  XII,  gne;  esta  la  tète  des  affaires;  XV, 

881.  Négociateuf  aTOc  l'Angleterre;  65.  Entrave  le  mariage  d'Albret,  78, 

sa  fuite,  33<^.  Il  jure  la  paix  d'Arras,  78.  Ne  peut  entrer  à   Mantrs,   74. 

i&t .  Q'argé  de  ratifier  le  traité  de  Ttèbo- 

MONTAGU  (le   uas  m)  ,  envoyé  fort  ;  hostilités  de    son   parti ,  90. 

par  Jean-sans-Peur    an    secours    de  Ebruite  le  mariage  de  la  Oo^ease, 

BiMMa;  XU,  568.  Echappe  au  menr*  93,  98.  Rédige  son  traité  de  réeoaci- 

tredes  compagnons  de  ce  prince,  583.  Uation  aTe%  Rieux,  94.  Cherche  l'ap- 

AlUMHice  le  crime  aux  grandes  villes»  put  de  TAnglsterre,  99.  Gompns  dans 

58 &.  Fait  capituler  La  Hireen  Ghampa-  un  traité  de  réconciliation,  1 02.  Béas- 

gpe;  XIII,  39.  siégé  dans  Rennes  ,104.  Présent  anx 

MONTAGU ,   général  de  U  Rose  fiançailks  de  U  duchesse»  186. 

blanche,  vainqueur    à  Hexam;  XIV,  MONTAUSIER    (lb  ■abqiiis,  tva 

l^.Se  déclare  ponrWanrich  son  Cràie,  duc  db)  ;  son  mariage  avec  M"<^  de 

808»  N*ose  s'opposer  à  Edouard  iv  ;  Rambouillet;  sa  femme  est  gvavenaate 

troupes  qu'il  rassemble,  335.  U  rejoint  du  Dauphin  ;  XXV,  fO.  Et  de  la  mni- 

8011  frère,  337.  Est  tué,  838.  sonde  la  reine,  62.  EUeaide  Loâs^uv 

.  MONTAIGU  (  PMtRMAiicu   ns  ),  dans  ses  galanteries,  171, 172.  U  est 

dief  de  la  régence  de  Navarre  pendant  nommé  gouverneur  da  jeuie  priase, 

la  minorité  de  la  reine  Jeanne;  VUl,  172. 

267.  Veui  s'unir  àkiamille  d'Aragen,  MONTAVÉ,  chef  catûlii|ae  ;  sa  Akn- 

269.  cité  ;  XVUI,  369. 

MONTAIGU  (u  ft»B  OB)  escorte  le  MONTRARREY  (le  nma  m^  «« 

OtBphin  ;  XII,  leioint  la  reine  à  Me>  adïpintau  ministre  de  la  guerre; XXX, 

l«a,  298.  Envoyé  par  elle  au  dnc  de  81,  93.  Est  remplacé,  192,  196.  Ses 

Bourgogne,  310.  rapports  avec  Marie-Antoinette,  289 

MONTAIGU  (LE  VICOMTE  se},   dief  et  suiv. 

pretestaat»  suit  Montgommeri  ;  XIX, .  MONTRAS  (le  comte  ns),  général 

66.  hollandais,  ne  défend   pas  le  Rhin; 

MONTAIGU,  oégeeie  U  peciBcation  XXV,  240w 

enlre  la  Franceet  l'An^eterre  ;  XXUI,  MONTRAZON  .'le  duc  m)  se  porte 

74,  76.  au-devant  du  Naverrais  et  Uaceonipa* 

,  MONT  AL  (lb  MÀBOOis  uj  capitule  gne;  XX,  519.  Son  commandement  i 

AAsti  .  XXVIU,  397.  l'armée  royale,  534.  Ses  troupes  sont 

.  MONTALTO  ,    médecin  juif  ;    sa  toutes  catholiques  ;  XXI,  5.    Est  da 

fséquentatii^B   iniputée  à   crime  aux  conseil    de    régence;    XXU,    175, 

GflDoini;  XXH,  407.  Est  dans  la  voiture  du  roi  à  sa  mort, 

MONTAMAR;  levées   protestantes  lÂL^Acconapegae  Louis  un  aapsrie- 

qfk'û  asiène  i  la  Rochelle;  XIX,  31.  ment,  293.  Nommé  lieutenant  du  roi 

Vfltttime  de  la  SainlrRarthélemy,  166.  en  Picardie,  86a.  Loogu«vitte  lai  en- 

MONTAURAN  (awtwr  ob^  Cav«ri  lève  Amiens,  366.   Donne  sa  fille  en 

du  duc  François  de  Rretagne;  XHIi^  mariage  à  Luynes,  431.    S'efforce  de 

6S6;  Rival  en  amour  de  Giles,.  frère  réGoneiUer,leroietlaretaeHBàie,448. 

dttdua;  offensé  par  lui  ;  son  désia  de  MONTRAZON   (la  dochi^sb  di^  ; 

imH^iiice,  627,  682.  Se  fwU  nioiney-  passion  qu'elle    inspire  à  hetadut', 

^35.  XXIV,  8.  Sa  rivalité  avec  la  duchesse 


ëe  I««ngite.viU0  ;    eUe  la  4iflaae  ;  27  Aix;  sa  lutttcontreles  JMaUes;  XXSS.» 

et  suiy.  Ses  excuses  à  U  princesse  de  231* 

CpiMié;  eUe  complote  cootrelfM«riki,  liOKT£B£LLO    (caiuffa  iuaquis 

28  à  31.  SoB  exil,  39.  £lLe  livre  ait  se)  ;  le  pape  lui  dopae  ce  marquisat  ;, 

oardiiialUssecretsde  soQamaut,3U.  XVHI,   19.   Insulté    par  Guiso;  sta 

^<m  wiflueaae  sur  ce  derniar,  37ô.      .  plaintes;   il  est  défait  par  les  Espa* 

MONTBËLUÂRD  (le   comte  de),,  gnols,   39,   40.    D^ouillé   par  «on 

iKDiMBsadeur  des  prioces   protastans  onde,  8S. 

y^ràs  de  Henri  m  ;,  son  audience  ;  XX,  MONTEGUCULLI ,    éclianson     du 

SSS  à  994 .  daupliin  François  ;  acfiusé  d'empoiaon- 

MONTBOISSIER  (rois  ns)  invoque  nement  ;  sa  mort;  XVI,  628. 

Louv  le  Jeune  contre  la  commune  de  MOIiTEGUCULLI  (i«b  comte  pe), 

Yézéïay  ;  V,  427.  au  service  de  Plûlippe  ii  ;  es^  Cait  pii- 

WONTBRUr^  (le MARQUifiDE) ddsigoé  sonnier  ;  XXI,  434. 

pour   commander  les   Hu^nenots  du.  MONTECUCULLI   {i&   comte   naj^ 

Dauphioë;  XXII,  436,  4h7.  commande  les  troupes  de  rampereor  i 

MONTBRUN  (CHARLES  DU  pvt)  ;  ses  XXIV,  ISl.  Bat  les  Tures  à  Saint-Go- 

^[ploita  dans  le  Danphtné  contrôles  thard;  XXV,  69.  Marche  au  secouni 

tr»«ipe»  vofalss;    XVIII,    169,  170.  de  la  Hollande,  253.  Son  inafition. 

Seconde  des  Adrets,  332,  333.  L'ar-  2&6«  Ses  manœuvres  contre  Tnrenae  ; 

rète,  349.  Côtoie   la  marche  du  dun  il  rejoint  le  prince  d'Orange;  prend 

d'Albe  ;  charche  è  entrer  dans  Metz,  Bonn,  267.  Sa  campagne  sur  le  BhiA^ 

497.  Est  appelé  en  Brie,  498.   Est  de  ses  opérations  après  la  mort  da  Tu* 

l'aroiée  de  Cruasol;  XIX,  34.  Rejoint  renne,  294  à  298,  325, 

Goligni,  80.  MONTEFELTRO    (ahtob»  de)   n 

MONTBRUN  (Lovia  no  pvv)  ralèva  part  à  la  défaite  de  Fornovo;  XV, 

le  parti  calviniste  enDauphiné  ;  XIX ,  215,  216. 

234,  265.  Ses    hos^Htés;  eol^e  de  MONTEJAN  (le  MAnÉCBAi)   prawl 

Henri  contre  lui,  313,   314.  U  est  possession  de  Turin  au  nomdeFran- 

Iwtt»;  prisonnier  et  exécuté,  33 8 ,.339.  çois  i^r  ;  XVI,  488.    Défend  le  Var» 

MONTGA.LM  (jbE  marquis  de);  sas  514.  Sa  promotion,  556.  Gonvaroaur 

suivies  contra  les  Angk-Américaios ;  de  Piémont;  ses  négociations;  XVU,^ 

XXIX,  119,  174,  U  anccomha  sona  26.   Avis  qu'il  donne  9jti  connétahle» 

le    nomlnra;  est   tué;   sa  mort  en-  70.  Sa  mort, 92. 

tratne  U  capijtulation  de  Québec,  178  MONTEJAN,  protestant  tué  à  Jar^ 

à  133.  nac;  XIX,  48. 

MONTGASSIN  (oAnaiBL)  conspire  MONTELEONE,  ambassadeur espa* 

centre  Venise  *,  dévoile  le  complot  ;  gnol  ;   cherche   à   circonvenir    Anne 

JCXII»  424.  d'Autriche;  XXU,  413.  Remarque  sa 

MOKTCHEVREUIL    (m"»»  de)    té*  .jalousie  à  l'égard  delà  dame  de  Luynes^ 

moin  du  mariage  de  Louis  xiv  avec  434. 

M!^  de  Maintenon;  XXV,  447.   Son  MONTELEONE  (LEpuiB  DB),ambai- 

meri  tué iNeerwinde;  XXVI,  123.  sadenr  d'Espagne  à  Londres;  arme» 

MONTCXtAR  (le  vicomte  de),  chef  ment  contre  lequel  il  proteste;  XX VU, 

protestant  dans  le  Lengnedoc;  XVUI,  326.  Son  fils  arrêté  comme  complice 

618.  Se.retire  dans  ses  terres  ;.XlXt  da  CeUamare,  367. 

4.  Suit  Montgommery,  56.  MOIÏTEHAR  (le  comte  de)  com- 

MOCiTCLAR  (lb  baron   de)  ;   ses  mande  les  troMpes  espagnolesen  Italie; 

Qommaadement  en  Alsace  ;  aea  sitccia;  XXVIII^  1 10-  Son  activité  ;  il  rejoint 

XXV,8.S1,  352.  U  s'empare  deStraa^  don  Garloa»  la  suit  dans  le  royaume 

bourg,  410.  Ckintributiona  qu'il  Uve  de  Naples;  aas  opérations  ;  il  remporte 

dans  le  Palatinat  ;  XXVI,  26..  Sa  re-  la  victoire  de  Bitonto,  1 1 1  à  1 1 8 .  Fait 

tcaite  dn  Vlfurtembei^  30.  la  eonquête  de  la  Sicile,  1.19.  Se  trane* 

MONXCLAR,  psocoreur-g^al  b  porto  dans,  le  .ModénoU  ;  sa  présom^ 
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tion,  133  kiSh.  II  prend  U  Miran-  mort,  47,  4S.  Mariage  de  ses  enCaiis, 

dole  ;  assiège  Bfaiitoue,  136  i  1 38.  Ses  85,  8(1  et  sqîy. 
protesUtions  contre  les  préliminaires        MONTESQUIEU  publie  les  Lettres 

de  Vienne,  147.  Retourne  en  Toscane,  Per§annet\   XXVUl ,    179.  Puis  la 

148.  Sacampagne  dans  la  haute  Italie;  décadence  des  Romains,  180.    Sa  po- 

J7t,  573.  Remplacé,  *85.  polarité,  36*.  Attiré  par  M»«  de  Pom- 

MONTENEGRO    ^tE   marqcis   de)  padour,  355.  Ses  sectatears,  48  t.  A 

rend    Amiens   à    Henri    iv  ;    XXI ,  mis  en  vogue  en  France  U  eonstitn- 

468.  tion  anglaise  ;  XXX,  8.  Son  caciiet 

MONTEREY  ("le  comte  de)  gouver-  d'opposition,  300. 
neur  espagnol  des  Pays-Bas;  seconde        MONTESQUIEU  (abtagsah,  habb- 

le  prince   d'Orange  ;  est    désavoué  ;  chal  de)  ;  son  commandement  à  i'ar- 

XXV,  254,  2.>5.  Secourt  Maestricht;  mée  de  Flandre;  XXVII,  99  et  suiv. 

est  aux  prises  avec  Louis  xiv ,  960  et  A  part  à  la  victoire  de  Denain,  16). 

suiv.  Sert  sous  lo  prince  d'Orange,  Irrite  h  noblesse  de  Bretagne,  38/. 
976  et  suiv.  Ses  opérations  en  GaU-         MONTESQUIOU  ,  tué  à  Coudé; 

logne,  353,   354.  Influence  la  déter-  XIX,  47. 

mination  du  roi  en  faveur  d'un  succès-        HONTEYNARD  (le  kakqiîis  de)  ; 

seur  français;  XXVI,  285.  son  entrée  au  ministère;  XXIX,  92. 

MONTERUD,  lieutenant  du  gouver-  Est  à  la  tète  de  celui  de  la  guerre, 

neur  d'Orléans  ;  dispute  cette  ville  aux  427. 

protestans;seretire;XVIII,277,278.         MONTFALCON  (le  wœijri»;,  dé- 
Favorable  à  la  réforme,  30t.  nDnciaUmr  des  Templiers;  IX,  196. 

MONTESSON  (madame  de);  son  ma-        MONTFERRAT  (corsad,  MA&Qns 

nage  secret  avec  le  duc  d'Orléans;  de),  sauveTyr  àladiréiienté;VI,  78« 

XXX,  283  et  suiv.  Son  inimitié  à  l'égard  de  Lusignan;  il 

MONTGOLFIER  découvre  les  aéro-  refuse  de  le  recevoir  àTyr,  84;  en- 

stats;  XXX,  316.  lève  Elisabetli,  héritière  du  trdne; 

MONTESPAN  (le  marqom  de)  est  l'épouse  et  prend  le  titre  de  roi,  85. 

de  la  Fronde,  XXXIV,  400.  Protégé  par  Philippe,  107.  Ses  prét^- 

MONTESPAN  (le  comte  de);  ja-  tions  réglées,  114.  Sa  mort,  121. 
busie  qu*il  inspire  à  Louis  xiv;  XXV,         MONTFERRAT    (dokiface,  kui- 

171.  Il  est  exilé;   don  qu'il  accepte,  qxhu  de)  prend  le  commandement  de 

172.  Refuse  de  se  réconcilier  avec  sa  la  quatrième  croisade;  VI,  207. 
femme  ;  XXVI,  48.  MONTFERRAT  (mabqcis  veV,  ap- 

MONTESPAN   (  la  comtesse  de)  ;  pui  qu'il  donne   aux  croisés  ooatre 

commencement  de    ses  amours  avec  Manfred  ;  VIII,  151,152. 
Louis  xiv;  XXV,  170,  171.  Opposée        MONTFERRAT  (le  marquis  be); 

au  mariage  de  Lauzun,  204.  Sommes  sa  guerre  avec  les  Visconti;  enrôles 

qui  luisont  prodiguées,  208.  Sabrouil-  sa  solde  la  grande  compagnie  d'aven- 

lerie  et  sa  réconciliation  avec  La  Val»  tuners  ;  X,  595. 
lière,   217.  Elle  perd  Lauzun,  218.         MONFERRAT  (le  mabqqis  de)  dé- 

Attire  le  roi  à  la  cour,  251.  Publicité  fend  lesGénois  contre Boudcault;  XH, 

de  sa  faveur  ;  ses  enfans  ;  leur  institu-  325  à  327. 

trice  ;  faveur  naissante  de  celle-ci,  MONTFERRAT  (gcilladv-jeaii, 
303  à  308 ;  fait  nommer  bistoriogra-  marquis);  sa  mère  Marie  aceaeillo 
phes  Boileau  et  Racine,  .356.  Elle  suit  Charles  viii  et  lui  prête  ses  joyaux; 
le  roi  à  l'armée,  365.  Scrupule  de  ce  XV,  168,  163,  166.  Elle  meuitvsoa 
prince  à  son  égard,  396  et  suiv.  Elle  conseil  de  régenoe  organisé,  221.  Sol- 
est  délaissée  et  reprise,  399  à  439.  licite  Louis  xii  contre  Alexandre  vi, 
Elle  rend  à  Lauzun  sa  liberté,  440.  890.  Il  obtient  la  protection  de  Vem- 
Louvois  intrigue  en  sa  faveur,  495.  perenr,  340. 
On  la  reconnaît  dans  Vasthi;  XXVI,  MONTFERRAND  (db,  socldichdi 
83,  34.  Sa  retraite;  époque  de  sa  l'estiudb),  seigneur  gascon  du  pirli 
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aogiais,  défend  Mortagnepar  ^er  ;  XI,  Accepte -les  possessions  de  ce  prince; 

3S9.  ses  précedens  ;  soii  illustration  ;  oon- 

IfONFERRÀND'  (fiERBB- bernard  tinue  la  guerre;  so» mariage.;  il  porte 

DE,  souLDicu  DE  l'bstujiob)  ;  priàounier  ses  armes  contre  le  comte  -^c  Foix  ; 

de  k  France;, son  traité   particulier;*  dispose  du  'fief  de  Mirepoix;  fait  la 

XXIII,  513,   516.   Ligue  qv*il  forme  paix;  fait  empoisonner' le  vicomte  de 

pour  rappeler  les  Anglais^  547.  Gapi-  Beziers,  997  à  301.  Ses  ménagemens 

tule  à  Ghàtillon  ,   554.    Excepté   de  pour   les  vaincus;  ses  négociations; 

ramnistic,  538,  il  reprend  les  hostilités:  ses  snceès 

MONTFOKT  (nicoAUD  de] ',  secours  divers;    ses  cruautés;' châteaux  qu'il 

qu'il  amène  à  Goel  ;  Vf,  514.  assiège  ;  ses  massacres  ;  politique  qu'il 

MONTFORT  (amacry  iv,  comte  de);  suit  à  l'égard  du  comte  de  Toulouse; 

ses  luttes  avec  Louis-le-6ros ;  V,  7.  son  alliance  avec  le  roi  d'Aragon;  il 

Frère  de  Bertrade,  ligué  avec  son  fils  ne  dissimulé  plus  sa  haine,  37:?,  373, 

Philippe,  77.  Ligué  avec  Louis  contre  379  à  389.  Ses  renforts;  il  rentre  en 

Henri  I^*"  d'Angleterre,   136.  Conseil  campagne;  sa  feinte  modération;  ses 

qu'il    lui  donne,    1\%'.    Plaintes  du  opérations;    son    habileté;  machines 

comte  d'Ëvreux  contre  lui  au  concile  qu'il  emploie  ;  description  '  du  chat  ; 

de    Reims,  154.    Devenu   comte  d'E-  il  prend  Lavaur  ;  supplice  des  assiégés; 

vreux  ;  prépare  le  soulèvement  dé  la  il  attaque  les  domaines  de  Raymond  ; 

Normandie   en   faveur  de  Guillaume  assiège  Toulouse,  391  à  398.   Forcé 

GlitoB,  172,  173.  Demande  et  conclut  de  lever  le  siège;  ravage  les  comtés 

la    paix,    177.   Encore   ligué,    â04.  de  Foix  et  de  Gomminges;  s'empare 

Brouillé  avec   Louis,    puis  reçu    en  du  Quercy  ;  déclin  de  ses  affaires  ;  son 

grâce,  209,  910.  dépit  contre   Arnai^d;    réduit  à   ses 

MONTFORT  (bugues  de)  ,  du  parti  seules  forces  ;  reçoit  de  nouvelles  ban- 
de Guillaume  CUton  ;*  assiégé  par  des  de  fanatiques  ;  envahit  TAgénois  ; 
Henri  d'Angleterre;  Y,  173.  Encore  tient  un  parlementa  Pamiers;  ses 
ligué  contre  lui,  $04.  statuts  causent  l'extinction  de  la  plu- 

MONTFORT  (gui   de),  comte  de  part  des  familles  anciennes  ;  schi  am- 

Bigorre,  blessé  devant  Toulouse  ;  YI,  bition  signalée  au  pape;  ordres  que  lui 

492.  Sa  mort,  511.  adresse  ce  pontife  ;  il  les  élude,  400  à 

MONTFORT  (gui  db) ,  frère  de  Si-  416.  Aux  prises  avec  le  roi  d'Aragon; 

pion;  lui  amène  des  renforts;  Yi,  407.  gagne  la  bataille  de  Muret,418  à  493. 

Battu  par  Raymond  vi  de  Toulouse,  Ne  retire  point  de  fruit  de  sa  victoire  ; 

490.  Blessé  grièvement  à  l'attaque  de  remet   aux    Aragonais   le  jeune   don 

cette  ville,  .492.  Gonsent  à  la  cession  Jayme ,    431   à   439.   Il  bataille   au 

que  fait  son  neveu  k  Louis  viii,  580.  Quercy  et  en  Agënois  ;  marie  son  fils  ; 

Sa  mort  ;  YII,  67.  veut  diriger  le  concile  de  Montpellier  ; 

MONTFORT  (pieubb  de)  ;  sa  mis-  est  mis   en  possession  de  Toulouse  et 

sion  en  France;  YIIl,  199.  de  tout  le  pays  coifquis,    435  à  439. 

MONTFORT'  ( Philippe  de);  son  Ses  alarmes  à  l'approche  de  Louis  de 

établissement  en  Albigeois;  YII,  89,  France,  441   Son  avènement  confirmé 

90.  Groisé  avec  saint  Louis  ;  ses  né-  par  le   concile    de  Saint-Jean  de  La- 

gociations,  437,  438.    Lui  annonce  tran,   444.  Sa  rupture,  avec  Arnaud  ; 

la  délivrance  de  son  frère,  447.  Groisé  fortifications  qu'il  élève;  il  se  rend  à  1a 

contre  Manfred ;  YIII,  151.  cour  de  Philippe;  fief  dont  il    reçoit 

MONTFORT    (SIMON   de),    Comte  l'investiture;  attaqué  par  les' comtes 

d'Evreux  ;  châteaux  qu^'il  livre,  à  Hen-  Raymond  ;  fait  un  armistice  avec  le  fils. 

ri  II ;   Y,  413. -Prend  la  croix;.  YI,  et  marche  contre  le  père,  477  à  481. 

SOô.  S'engage  dans  la  croisade  contre  Pousse  les  Toulousains  à  la  révolté  ; 

les  Albigeois, 973.  Se  signale  au  siège  les    punit;    bataille  avec  le' comte  4f 

de  Garcassonne,   989.  La    garde  de  Foix  et  les  deux  Raymond,  483  à  4  WJ. 

Raymond-Roger  lui  est  confiée,  993.  Est  tué  devant  Toulouse,  492  à  494. 
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MOMTFORT  (  â«AimY  bb)  éptuas  U  i»l»,  2fÛ.  e«n^t  naval  qa*tl  ^afc- 

Béitr»  du  Viennois;  VI,  446.  Atta-  stine  à  livrer;  est  fait  prisonnieF;  sa 

«oa  Toulouae,  4i>t.  Lève  le  siéga  <fa  a^»avtt)é  per^étaelle;  394,  397. 

calte  vUle,  Mb.  Protégé  pa^  le  papa;  MONTFORT   (lEiM  «s),  ezehi  4a 

aecoartt  par  Unis  de  France,  604.  Vbérila^  4e  BfetagM;   ce  qu'il  af. 

Fait  massacrer  la  popuktion-dc  Mar*  ii*ma  en  le  réclamant;  son  parti  ;  ses 

mande;  éfàu»t*  devant  Toulouse;  ses  pte^rès;  con4emné  par  la  eonr  àm 

partes  :  état  de  son  parti  ;  institation  pairs;  U  recherche  la  protectioa  dX- 

poar  le  soutenir,  &97  à  513.  Son  dé-  douard  m;  X,  88  ,  108 ,  1^,  185  k 

conragement;  il  offre  s»»s  conquêtes  à  Hiô.  Est  priseimter,  19S.  Sa  femme 

PUlippe-Àaguste,  &I&,    iltt.   Ani  ranime  son  parti,  194.  H  sort  de  pri- 

priaes  avec  Raymond  vu;  leur  vaine  son;  passe  en  Angleterre;  fait  bem- 

tenUtive.de  reeoaeiliation;  effort  d«  mage-lige  k  Edenard,  Î49.  Son  re- 

14gat  du  pape  en   sa  faveur,-  519  et  tour  en  Bretagae,  350.  Ses  écàecs; 

aniv.  Légataire  de  Philippe;  sa  pré-  sa  mari,  159.  Voy.  Jean  V  éê  Mn- 

senoe  aa  concile  de  Sens  ;  racomman*  taçmê. 

dations  que  lui  fait  Louis;  il  fait  la  MONTFORT-LOHEAC(lb»rb»e}; 

pttis;  abandonne  peur  touiours  l'Alhi-  confédéBation  qu'il  forme  contrela  réo- 

geois;  cède  ses  Buts  à  Louis  vni,  nion  de  la  Bretagne  au  dooiaiaede  la 

&94,  541  à  544.  Elude  une  transac-  couvonne;  Xi,  989,  9:83. Renfort qQ*a 

tion  proposée  avec  Raymond  vii-,  551  «  amène  au  dut,  985. 

Stipule   ses  intérêts  au   concile   de  M0NTG41LLARD ,     commambaf 

BoQiges,  574.  Renouvelle  sa  cession  français  à  Brème;  capitale;  son  sap- 

a«  roi  ;  reçoit  en  échange  la  charge  de  plica  ;  XXlIi,  3  ^6,  347. 

connétable,  580-  Est  croisé;  le  papa  MONTGEROT  (cQ9BDa) ,  conseit- 

vent  le  diriger  sur  Constantinople ,  l^r  an  parlement;  miracles  qu'il  at- 

204.  Sommations  qu'il  reçoit,  997.  teste;  XXVIII,  56. 

Est  prisonnier  à  Gasah,  910.  Sa  mise  MONTGLAI  (ta  MAtoais  m);  réis- 

en  liberté  stipulée,  9 19.  Ses  démêlés  nion  de  la  noblesse  dhez  lai;  XXPfr 

à  Chypre  ;  sa  mort,  395.  995. 

MONTFORT  (sinon  na),  comte  d«  MONTGOMMERY  amène  desia»- 

Leicester  ;  réduit  les  Gascons  ;  sa- va-  sais  à  l'armée  du  Daupfaia  ;  XUl,  494^ 

leur  ;  ses  violences  ;  VII,  489  et  suiv.  MONTGOMMERY  (jàCQCisas),  sire 

Sa  révolta  contre  Henri  m;  statuts  de  Lorges,  blesse  François i**;  XVI , 

qu'il  lui  fait  signer;  succès  divers  de  1 18. 

son  parti)  qui  reprend  l'ascendant;  MONTGOI^IMERY  (le  govte  m) 
Vin,  54  à  56,  194,  197.  Se  soumet  blesse  mortellement  Henri  n;XVlIl, 
à  l'arbitrage  de  saint  Louis,  198.  Sa  97,  98.  Signe  l'association  prote»- 
victoire  À  Lewes;  ses  prisonniers;  il  tante,  989.  Son  expédition  en  Benj, 
est  investi  de  l'autorité  royale  ;  parle-  309 ,  303.  U  défend  Rouen ,  343.  Sa 
ment  qu'il  convoque;  origine  de  la  retraite,  344,  346.  La  reine-nèee le 
diambre  des  communes,  134,  135.  déclare  responsable  des  hostilités  du 
Excommunications  qn'il  provoque >  parti,  504.  Se  retire  dans  ses  terres; 
137.  Encouragé  par  Charles  d'Anjou  ;  XIX,  4.  Soulève  les  Normands,  31. 
hostilité  du  pape  contre  lui  ;  il  perd  Goligm  invoque  son  secours,  44.  H  se 
la  bataille  d'Evesham;  est  tué;  désas*  retire  à  Saintes,  49.  Rallie  l'armée  des 
très  et  regrets  de  son  parti,  144  à  vicomtes,  56.  Ses  succès  dans  le  Béam^ 
148-,  166.  Comment  vengé  par  son  6^.  Sa  tète  mise  à  prix,  60.  Sa  jonc- 
fils,  9 1 8 .  tion  avec  Goligni,  75,  76.  Sa  valeur  à 

MONTFORT  (gvi  na),  fils  du  comte  Aroay-le-Duc,    83i   II  échappe  i  la 

de  Leicester;  vengeance  qu'il  tire  de  Saint-BardiéWmj,  173.  Secours  qu'il 

U  mort  de  son  père;  VIII,  918,  9 19.  amène  à  la  Rochelle,  997.  Sa  retraite, 

Pronorit  avee  son  frère  Simon;  sa  pë-  293,  999.  Eaôtioii  qui  pense  à  se  ré- 

nitence;  commandement  que  lui  donna  fugier  sur  ses  vaisseaux,  931.-  Débar- 
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que  en  Normandie;  ses  rèrersy  Î6&  à  «MOSiTifififtY^cm  TukriBL  nt  )  :  ta 

Sf!7.  E»i  prisonnier  ;  sa  perte  est  ré^  tout  coupe'  la  route  de*  Parift'  à  Or* 

salue,   271 ,  273;  Son   procès^  so^  léans;  V,  19^  $«  faiblesse  à  lé  cftiy 

supplice,  997  à  2d9.  sade;  mariage  de  sa  ûlle,  ^0'.  * 

MONTQOMMËRY  (le  goûte)  mar**  MONTLHERY  (milon  Dfi)  ;  mi«  eil 

cbesou?  les  drapeaux  deCondé;  XX,  passessiGn  de  la  tOHr  de  ce  noni;  Y^ 

212.  Prend  part  à  la  victoire  de  Cou*  i7$.  Ligué  contre  Louis-le-Gro» ,  S&i 

tras,  269.  Il  rejoint  lefoi;.XXI,  156.  106« 

MONTGOMMERY  (le  marquis  de),  MONTLHERY  (BitAiLLE  de),  ^t^ 

lieutenant  de   Catinat  en  Piémont;  gnée  par  Charles  -  le -Téméraireisan 

XXVI,  63.  Louis  xi;.XIV,  173  à  178. 

MONTGOMMERY,   tué  à  Québec,  MONTLUC   (jeande),  auteur  da 

dans  les  rangs  des  Américains j  XXX,  plus   ancien  registre  du   parlement  t 

Ul.  VIIT,  91. 

MONTG,ON  (de),  tué  à  Crémone;  MONTLUC  (blaisc  Dfi),  marédisl^ 

XXVI,  3.^3.  son  opinion   sur  les  légions  form^ées 

MONTGON  (l'abbé  de),  envoyé  par  par  François  i«f  ;  XVI,  439.  Il  détruit 

Philippe  V  d'Espagne,  près  de  Fleury;  les  moulins  d'Âuriol,  517.  Indiijue  It 

XX VIII,  32etsuiv.  côté  faible  de  Perpignan,  t27.  E$t  de 

MONTHOLON    (François  de)  est  l'armée  d'Ëoghien,    159.  Est  envoyé 

nommé  garde  des  sceaux.;  XVII,  79*.  par  lui  près  du  roi  pour  (iemander  dt 

Accompagne  le  roi  à  la  Rochelle,  137.  livrer  bataille,   178  et  suiv.   Prenjl 

MONTHOLON    (  François  de)  est  part  à  la  victoire  deCérisoles,  1^9d, 

aommé  par  Henri  m  garde  des  sceaux;  185  et  suiv.  Reconnaît  Boulogne,  T20, 

XX ,  400.  Son  discours  aux  Etats  d«  Ses  fait^-d'armes  en  Italie,  427-,  4<61. 

Blois,  417.  Conseil  auquel  il  assiste^  Il  défend  ISiènne,  536,  537„539.  S01I 

461.  arrivée  à  Rome;  XVIII,  15.  Soa  r^ 

MONTHYON  (de);  comment  «p*  toar  en  Toscane;  son  départ,  40,  481 

précie  Neeker;  XXX,  412.  Est  nommé  colonel-général  del'inffai»» 

*  MONTI  (le  marquis  de),  ambassa.-  terie,  76.  Se  rend  à  l'armée  devant 

deur  de  France  en  Pologne,   prison-  Tbionvîlle,  77.   Protestans  que  faât 

nier  chez  les  Russes;  XXVIII,  191.  massacrer  son  frère,  307;  Edit  qu'il 

MONTIEL  (bataille  de)  gagnée  par  est  chargé  de  faire  exécuter  au  Midi^ 

£knri  Tfanstamare  et.  du  Guesclin  stu  312-  Son  .arrivée  en  Quercy,  317.  Sa 

Pierre-le -Cruel ^  XI,  103.  guerre  aux  protestans;   sa  férocité^ 

MONTIGNY  (galon  de)  porte  l'é-  336  et  suiv.,  347.  Plaintes  conti^  lui^ 

tendaird  royal  à  Bouvines;  VI,  360.  438.  Association  dont  il  fait  partie^ 

MONTIGNY  (le  sire  de),  général  452.  Ses  opération»;  il  assiège  la  Ro- 
de Maximilien;  ses  hostilités  en  Âr-  chelle,  520,  52 1.  Réduit  à  l'inactioiM 
tois  ;  XV,  27.  Il  est  tué,  43.  XIX,  42.  Ses  brouilleries  avec  Dasil^ 
•  MONTIGNY  (le  baron  de),  envoyé  ville ,  76,  77,  83.  Il  marche  sur  Mo». 
d«8  Flamands  en  Espagne;  son  àrres-  taiaban  ,  193.  Est  dç  l'armée  royale, 
tation  ;  XVIII,  483.  Ses  rapports  a^ec  226.  E^t  nointmé  maréchal;  sa  re>* 
don  Carlos;  sa  mort;  XIX,  9.  traite;  époque  de  sa  mort,  312,  31  S. 

MONTU^^Y  fait  sortir  de  Dieppe  la  MONTLUC  (  jeam  de  ) ,  éVêque  de 

duchesse  de  Longueville;  XXIV,  310.  Valence;  sa  mission  à  Venise;  XVII, 

MO^fTJAY   (paten,  sire  pej  livre  164,  165.  Son  ambassade  à, Constai^ 

le  «hâteau  de  Gisors  au  roi  -d'Angle-  tinople  ;  ses  efforts  pour  réconcilier 

terre;  V,  lOd.  Ligué  contré  Louis-le-  Soliman  et  Charles-Quint,  254,  255. 

Gros,  106.  Henri  11  veut  le  faire  nommer  dianea^ 

MONTJAY  (gaucher  de^;  ses  bri*  lier  d'Ecosse  ;  son  rappel,  369,  370:. 

ganda^jes;    V,     253.    Réprimé    paï  Ifégociateur  en  ce  royaume;  XVill-, 

Louis    VII,  254.    Croisé   à    Véaelay,  f3e.  Assiste  à  l'assemblé©  des  nota» 

lù7.  Est  tué;  343.  blés,  1^!.  H  y  prêche  la  tolérance^ 
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16S.  Ett  an  ëes  coaMens  4ê  la  rdine-  Est  prisoniiier  à  Parte ,  935  et  sni?. 
mère  ;  il  penche  Yen  la  réfonne*  906,  Sa  mission  auprès  delà  régente ,  M3. 
t07, 467.  Projet  de  paix  qu'il  propose,  Témoin  de  la  protestation  du  roi  oon- 
990.  Cité  à  l'inquisition,  363  ,  364.  tre  le  traité  de  Madrid,  S75.  Gourer- 
Jl  réfute  les  remontrances  du  parle-  neur  du  Languedoc,  963.  Paye  la  ren- 
ment  de  Paris,  409.  Est  de  l'assem-  çon  des  princes  otages,   350,  3S1. 
blée   de  Moulins,  46&.   S'emploie  à  Ëicite  le  roi  contre  les  protestant, 
foire  monter  Henri  sur  le  trône  de  Pcv»  449.  Ce  qu'il  prescrit  à  Brion,  499. 
Ingne;  XIX,  911.  Part  pour  ce  pays;  Nommé  lieutenant -général  en  Pro- 
dangers qu'il  court  en  route;  ses  ef«  vence;  ruine  cette  contrée,  506  à  515. 
forts  pour  ellacer  l'impression  de  la  Sa  circonspection  ;  il  n'attaque  point 
8aint-Bartfaélemy  ;  avis  qu'il  donne  à  l'ennemi  pendant  sa  retraite,  519  à 
la  reine,  915  à  920.  Succès  de  sa  né>  à  599.  Accompagne  le  roi  à  Tannée 
gociation,  937  à  941.  Il  se  joint  aux  du  Nord,  540.  Rassemble  de  nouvelles 
députés  polonais  ;  tl  s'explique  sur  les  troupes  et  signe  une  trêve  ,  544.  Soa 
promesses  qu'il  a  faites,  941  ii  943.  commandement  au  Midi;  il  force  fe  pas 

MONTLUC  (  JOAcniM  db)  massacre  de  Snse;  suspend  les  hostilités,  561  h 

les  protestans  de  Heaux  ;  XVIII ,  307.  563.  Négociateur  pour  la  paix;  reçoit 

MONTLUC;  ses  vains  efforts  pour  l'épée  de  connétable,  556.  Son  in- 
entrer dans  Calais  assiégé;  XXI,  494*  fluence  sur  le  roi;  projet  qu'il  seconde; 
Est  tué,  496.  XVII,  1 , 5.  Est  présenté  à  l'empereur; 

MONTLUEL,  huguenot  français,  assiste  à  ses  entretiens  arec  Je  roi; 

marche  avec  l'armée  allemande;  XX,  gouverne  le    royaume;  sob  portrait; 

399.  comment  devient  héritier  de  Chateau- 

•  MONTMOUTH  (le  doc  db);  auxi-  briand;  sa  capacité  pour  le  travail;  sa 
liaire»  qu'il  commande  à  l'armée  de  constance;  son  désir  de  réconcilier 
Tarenne;  XXV,  97t.  Se  révolte  contre  Charles  et  François  ;  son  éloignemeat 
Jacques  ii;  son  supplice,  593,  539;  pour  Henri  viii ,  9  à  16.  Il  détonnie 
XXVI,  90.  l'empereur  de  l'alliance  de  ce  priace , 

MONTMORENCY  (  les  ]  ;  leur  ori-  90.  Il  veut  détacher  la  France  des  pro- 

gine;  III,  455.  testans   d'Allemagne;  son  iDJonc^oD 

MONTMORENCY  (bobchard  de),  au  duc  de  Wirtemberg;  mariages gii'i/ 

réduit  par  Louis-le^ros;  V,,  11.  Ligué  n^ocie  avec  l'empereur,  ?5etsiu>. 

contre    lui  ,avec  les  Rochefort ,  79.  Leurs  projets  communs  ;  effet  de  son 

Exemple  du  droit  des  gens  chevale-  changement  de  politique  ;  les  ambas- 

xesque,  143.  Prisonnière  la  bataille  sadeurs  français  le  désapprouvent;  il 

de  Brenneville,  146.  y  persiste,  96  et  suiv.  FI  rejette  les 

MONTMORENCY  (hathied  &e),  offres  des  Gantois,  39.  11  reçoit  l'em- 
compagnon  de  croisade  de  Philippe-  perèur,  43,  46.  Il  rompt  les  négocia- 
Auguste;  largesse  qu'il  reçoit;  VI,  tions  avec  ce  prince,  56.  Sa  jaloosie 
104.  envers  Brion-Cfaabot ,  69.  Sa  rivaUté, 
.  MONTMORENCY  (oouGnARi)  de)  67.  Est  le  favori  du  Dauphin;  mécon- 
amène  des  renforts  à  Simon  de  Mont-  tentement  qu'il  inspire  au  roi;  ses  ef- 
fort; VI,  401.  Sa  mort,  596.  forts  pour  perdre  l'amiral,  70  i  7S. 

•  MONTMORENCY  (le  siRBnE),  con-  Sa  disgrâce;  conséquences  de  sa  poU- 
seillerdela  reine  femme  de  Louis  xii;  tique  à  l'extérieur,  76    etsuiv.,  ^1* 

XV,  519.  .  Sa  défaveur  croissante.  199.  Le D<^^* 
-  MONTMORENCY  (aiiiie  de)  ,  con-  phin  demande  vainement  son  rappel, 
nétable  de  France;favori  de  François  i*^'';  905.  Sa  politique  reprise,  91t.  Ben* 

XVI,  19.  Objet  de  ses  libéralités*  74.  ri  ii  lui  confie  toutes  les  affaires;  ses 
Refend  Méxiëres,  132.  Envoyé  en  premiers  actes;  conseil  qu'il  forme  et 
Suisse,  151.  Passe  le  Montcenis,  164.  dont  il  est  l'âme;  constance  de  l'amitie' 
Poursuit  Boul>bon  en  retraite,  919.  que  lui  porte  le  roi,  303  à  306,  331. 
Ses  passe-temps  avec  le   roi,  930.  Pourquoi  renonce  à  sa  dignité. de  ma* 
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réchal ,  309*  Ses  nëgociatioins  avec  le  Ce  qu'il  obtient  du  clergé;  à  quelles 

cardinal  Trivulzio,  &27.  Sa  haine  con-  conditions,  S38.  Saint^Ândré  lui  pro^ 

Ire  le«  protestans,  344.  Insurrection  pose  de  faire  périr  la  reine-mère,  34 1 . 

qu'il  punit  à.  Bordeaux,  3ô3  à  366.  U  repousse  toute  idée  de  tolérance» 

U  marche  sur  le  Boulonais,  337.  Son  fi59.  $e  résout  à  recourir  à  la  force; 

crédit,  395.  Ses  créatures  au  parle*  rappelle  lee  Guises,  201.  Manque  de 

ment  et  au  ministère,  398.  Troupes  respect  au  roi,   267.   Son  entrée  à 

qu'il  envoie  à  Parme,  425.  U  veut  Paris,  270.  11  agite  cette  ville r  375^ 

faire  assassiner  Léon  Srozzi,  482.  Son  276.  S'éloigne  de  la  cour,  290.  A  &• 

discours  au  lit  de  justice,  447.    Scfs  vorisé  le  penchant  «lu  Languedoc  pour 

opérations  à  l'Est;  butin  qu'il  recueille,  la  réforme,(  314.  Son  lieutenant  dans 

456  à  460.  Ses  ordres  à  Brissac,  463.  cette  province,  325.  Il  dirige  lo  rot 

Par  qui  (ait  défendre  Térouanne,  505.  de  Navarre,  34^.  Conférence  à  laquelle 

Armée  qu'il  rassemble;  ses  manœu-  il  assiste,  852.  U  gagne  la  batatUe  de 

Très  sans  portée;  sa  maladie,  507  à  Dreux  et  est  prisonnier,  354  à  360. 

609.  Ses  conférences  avec  le  cardinal  Son  .entrevue  avec  Gondé,  366 1  367% 

Pôle;  son  commandement  à  l'armée  llassiégeleHavre,  392* à 394.  Assiste 

royale,  526 ,  527.  Pourquoi  répugne  au  lit  de  justice  de  Rouen ,  397.  Est 

à  envoyer  Montluc  en  Italie,v536.  Ne  du  voyage  du  roi,  437.  Est  à  Tas- 

permet  pas  à  Cossé-Brissac  de  secourir  semblée  de  Houjins,  465.  Est  encore 

Sienne,  638.  Est  commissaire  pour  la  un  obstacle  pour  la  reine-mère,  470. 

paix,  545.  Nature  de  son  ascendant  Pourquoinesedémetpasdesacharge» 

sur  le  roi;  XVIII,   4,  5.  Destinée  475»476.Se8remontraneesàramiraly 

Tun  de  ses  fils  Diane,  veuve  de  Cas*  48$.  Sa  colère  à  l'avis  des  nouvellet 

tro,  7y  19.  Rivalité  de  sa  famille  avec  hostilités,  498«  Il  fait  partir  le  roi 

les  Guises,  8.  Son  arrivée  à  l'armée,  pour  Paris,  500.  Ses  vains  efforts  pour 

46.  Il  fsitsecourir  Coligni  dans  Saint-  ramener  ses  neveux,  504,  ^05.  Blessé 

Quentin  ;  perd  la  bataille  de  ce  nom  au  combat  de  Saint- Denis;  sa  iportV 

et  est  prisonnier,  49  à  53.  Le  roi  506  à  518. 

l'oublie,  55.  ^es  négociations  pour  la  MONTMORENCY  (  le  HAHéCHAL 
]>aix,  76.  Il  est  relâché  sur  parole  et  fmmçois  db)  part  poi^r  l'Italie  ;  XVII» 
nommé  commissaire,  82,  83.  U  ac*  42Ç.  Sfs  sorties  à  Metz,  487.  PrisoD** 
compagne  le  roi  au  parlement,  94.  nier,  505,  506;  XVIII,  4.  Son  ma* 
Inimitié  qu'il  a  portée  i  la  reine;  les  J^iage  projeté,  19*  Echappe  au  désas» 
ministres  ne  sont  que  ses  subordon-  tre  de  Saint-Quentin,  53.  Edit  qu'il 
nés;  appuis  sur  ksqueh  il  compte;  présente  au  parlement,  254.  Confi- 
ses neveux,  101  et  suiv.  Le«achetdu  rence  è  laquelle  il  assiste,  352.  Ses 
toi  lui  est  retiré;  sa  disgrâce;  il  ass  communications  au  parlement» ,373  efr 
siste  au  sacre,  108  et  suiv.  G^rapro-  suiv*  Se  déclare  garant  des  Cliâtillonsi 
mis  par  le  complot  d'Amboise,  155,  377.  Lieutenant  de  son  père,  392^ 
166.  Assiste  à  l'assemblée  des  nota-  Siège  au.lit  de  justice  de  Rouen,  397, 
blés;  sa  nombreuse  escorte,  161  'et  Se  met  à  1<|  tête  du  parti  tolérant , 
suiv.  Sa  correspondance  avec  Condé  ^21)  4-70.  Gouverneur  de  Paris;  ses 
saisie;  ses  projets  contre  les  Guises  hostilités  contre  les  Guises,  439  et 
découverts,  167.  U  s'attache  è  la  reine*  suiv^  Siège,  à  l'assemblée  de  Mottlins« 
mère  ;  sa  part  dans  le  gonvernement  ;  465.  Son  père  veyt  lui  résigner  se 
il  assiste  à  l'ouverture  des  Etats,  188  charge  de  4:onnétable,  475.  Son  entre- 
à  191.  Il  se  déclare  contre  la  réCoripe;  vue  avec  les  Châtillons,  498,499.  Son 
menace  de  quitter  la  eour;  le  roi  l'y  poftteàlabatailledeSAinl-Denis,511. 
retient;  il  se  ligue  avec  le. due  de  Ses  dispositions  à  l'égard  de  l'amiral; 
Guise,  207  k  211.  Assiste  à  la  réu-  XIX,  73.  Est  envoyé  en  Normendie, 
uion  du  conseil  et  du  parlement,  218  103*.  Parti  qu'il  forme,  112.  Négo- 
à  220.  Règle  les  termes  de  la  récon-  cia^ur  avec  l'Angleterre,  126.  Mé- 
ciliatîon  de  Guise  et  Condéj  229, 230.  Bance  du  roi  i  sou  égavd ,  143..  L^ 
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rtiiMHnire  Teut  satorifier  m  faoïille,  frère  itnëf  518.  Son  entrenK  awek 

iM.  S^fi  «bsénoe  éè  la  oour  a»«¥a  aea  «ai  de  Navarre ,  523.  Aux  pria^  ai«t 

iMres,  1«it.  il  fait  iakumar  Galigni,  aeo  mtoh  Châtffloo  ,  530.  ^oannnt 

175.  Echappe  è  fa  Saint- Barthélen/,  eatend  la  religÎM;  XX,  4.  S'est  iiût 

178.  DflBianëela  nonraafciwi  d'u  lieu-  ane  sorte  de  soueecainelé  en  Laa^e> 

tenant  général,- tUO.  Sa  oonférenceatee  doc ,  If,  187.  iojeuse  tente  de  la  loi 

le  doe  de  liorraine,  ^61.  Il  est  mis  à  enlever;  le  pape  prend  son  parti,  Hf, 

laBastillfl,  XS8,  9»t,  113,  3!!7.  ftî-  83,  106,  216.  Se  rapprodie  des  Cal- 

gaears  dont  il  est  l'objet;  à  qoe^le  oc>  aes ,  88.  Son  afliance  avec  Se  rai  de 

caatott,  313.  Àlençon  demande  sa  li-  Navarre,  180  et  saiv*,39I.FaM(Unie 

beeté,  846.  Médiateur  entre  eeprinee  que  sa  domioaftion  excite,  4ftô.>9tn 

a«8a  mère,  351,  369.  Le  roi  veut  IV  iadépendanee  )  XXI,  105,  311.  Pro- 

Miesenent  de  sa  famille,  465.  Récon»  spérité  de  aes  armes,  171.  Sea  alliance 

•Ilie  Biway  etCrammont,  474.  Meurt  redierehée  par  d'Epemon ,  (45,  948. 

anns  rafaus,  51  A.  Pourquoi  nonuié  connétable,  3ff  et 

MONTMORENCY  (Louin  vt) ,  mère  auiv.  Les  Hvguenots  veulent  le  mettre 

des  €bàtiilons  ;  leur  inspire  des  idées  à  leur  tête ,  3t7.  Conseille  la  4édara- 

de  réforme;  XVflI ,  186.  tion   de  guerre    à    TEspi^iie,  Ztt* 

-MONTMORENCY  DAM  VILLE  (hbm*  Vienne  lui  est  livrée,  33  ' .  Ses  Heute- 

■r,  mnÉcnAL,  pum  GomiÉTABLn  de);  sans  en  Languedoc, '408.  Il  r^iit 

aan  entrevue  evee  Conéé }  XVIII}  1 59.  Tannée  royale,  499.  Assiste  4  rassem- 

Sacerlto  Marie   Stnart,    999.    Garde  blée  de  Rouen,   443.  Favears  ^a'U 

qu'il  oommasde,  9H7\  Attaque  qu'il  feço>t;XXIl,  10.  Ses  iatrigaes ,  49, 

déjeue,  999.  Son  poète  à  la  bataille  53.  Sollicite  ia  grâce  4a  comte  d*Aa> 

de  Dreux ,  857.  Gouverneur  du  Lan-  vergne,  78.  Parti  ^u'il  veut  tirer  ée 

ffnedoc;  sa  haine  des  Huguenots,  490,  la  passion  du  roi  pour  sattle,  1S8. 

4tl.  Plaintes  contre  lai,  433.  Siégea  Conseil  dont  il  fait  partie,  176.Tadie 

VasaemUée  de  Moulins,  465.  Est  du  qu'il  iraprfaae  au  tters-perti,  179.  Ea- 

parli  des  Guises,  471.  Visite  lea  plie  traîne  l'armée  dans  le  parti  4e  la  ié> 

CBV  frwnlières,  475.  Ses   brauilleries  g«n«e,  195.  Son  gouvememeat,  916. 

«vee  MentloD  ;  XIX-,  78 ,  33.  -FurMirs  Est  de  l«  ftictien  du  oomte  de  Soisàens, 

qu'il  réprime  à  Of^fnge ,  103.  Assiste  992.  Sa  mort,  991 . 

ttt  mariage  de  Henri  nr ,  1 50.  Est  tn  MONTMORENCY- MONTBEROU , 

dréret  de^Goligni  blessé,  157.'  Gem-  qnatritaie  frère  du  précédent; est taé 

Oent  eauVé  de  la  InEitie  des  Guises  ;  à  la  bataille  de  Dreux  ;  XVIH,  857. 

189.  Poui^uoi  ^  oemmeni  eotnbat  lea  MONTMORENCY-THORÉ  iccMi- 

prMestairs  ftù  Lmguedbc,  936.  Son  pagne  le  r^i  ohes  Goligni;  XIX,  U7. 

dttjlade  é^vivo^,  '968.  Ses  r«|!^rts  Conmieat  sauVé  de  la  haine  des  G«i- 

avee  'la  -reitoe>mère  et  arec  rassemblée  ses ,  '1 89 .  S'enfuit  avec  Coodé ,  ^  y 

de  Milhaad,  998  à  287.  Son  entrevue  999  ,  39,7. -Troupes  qu'il  comniânde; 

avec  Henri  m,  308,  804.  Est  à  la  tête  sa  défaite,  845  à  347.  Prétendue  ta- 

dn  pntti  des  polttîçiies  ,313.  Ses  bos-  tative  d'empoisonnement  contre  lai} 

fitités,  815.  Confédéré  ^Vee  Confié;  354.  Est  Arrftté  au  pont  Suintant, 

fe  Cwuit  de  «atoort  se  répand,  397  4  883.  Est  attaché  à  la  réforme,  *5I. 

338. 'Ses  apprfits  de  guerre,  345  «t  Défend 'Senti:?;  XX,  595etsair.  Ne 

iHiv.,3'56.  Ce  quels  pafksti^yUle  pour  peut  -empét^r   Mayenne    de  pasaer 

Ittf, '966.  Par tfuo^ttahitenu  dans  son  l'Oise;  XXI,  37. 

Kol^ilité ,  381  à  383.  Dépu^tiota  que  MONTMORENCY-lIffiRIIsftlVinteic 

kii' Infèrent  lé^  états,  418,  4V4,  435.  eommandement  des  gnlèwes;  ne  l'ab- 

Mefinilee  qu'il hMqArc  aux  pfiAces  ha-  tient  pas;  XVIIl,  476.  Aceonpagne 

gn«Mlots,  447.  !f«^cie  uvëc  ïa  cdur,  le  roichez  Colif^i;  KIX  ,  157.  Coo^ 

t59  et  -stAv.  S^'fend  *inatti«  *de  Beatf^  ftient  sauvé  dt  la  haine  des  Cidffs, 

eilfte;  re^it  là  rëine-éaèrë  I  Tocftbino,  169.  Sa  fuite,  999,  397. 

i^,  587.  Iléftte  des  titres  de  son  MOimiORENGY  {ut   UÉaàauiy 


IefoiiveriM»flientddLa])g4i0d9c;'4U^1l«,  nag«  projeté;  XI,  1  Sa. , 

394 1  Fait  délûrror  le-  eoipte-  d'A^gou*  .;  lUiOrVTPËJN&lËa.  (  Gijk&piic,  ae  hovr^ 

lèonf,  ^(»,  li)qi)iéti|d^9  ^*i^l  doon»  au  «oh^^^iiti  BE}^.d'aboi:d  I>au{>)iia 4' Aitn 

Toi, -469.  Heafart.  qu'il  laû  afiMQdt  vi^rgo?;   «es  .  eomniAfideiDen»;  «XIY  > 

^itti  ôlû.  Péril  qu'il  &msi  «u  siôge  vd^  aSO,  ;tôOi  Eft-è  la  eouif  4?  Gh4^]ie«.vi|fv 

]fon^lUeT,MO,dH.il  ba4:Sou^ise,  637.  assise  au  stM-iji  ;.  XV  ,  7«.  sU 

565.  Vend  sa  ch^i^e  de^an4  amiul  »  distingue  à  l>r«ftéer«yaU£o  Brotag»»^ 

XXUt,   .26.  intorcède  .'en  vaia  -fftui?  44«.4d.  04»fM>6é«iix  Amkgoaaist,^4)rf,U 

Bo«itt«ville ,    45.  Tjwupee   qn'il   UvQ  gamntit  lat.paix  «de  S^Us,  ia4.  Par^ 

contre  les  fiuguenola,  >^.  Pvwvsuit  pçtcNapks»  4  àB.  Est  vice-roi  de  Na:< 

Rohao  ,  71. '&ecoade4«'auQé«  royale.»  pks;  9Dr)  ine^pacitiB ,  ?06,  224»Fex# 

11^  et.fijHT.  Jialo99ë  p«ur,  IUchelieu/«  vwnta^ioo   çonir«,  ilui  ;  •jivsui'recttMt 

«fi»0e«ti(m«  tu/iLlîiilikit ,  ill ,  H^*  ,à.  Gaëte.;  il  ^«rt  on  dejwit  d4i  soi 

Avertit  .le$  priAeoaae  Siavoie  ^'ila  CAcdjiBaqds  Naplee  feraoe  sur  Uise9 

4oi  Yent  4tre  4n1«T^ ,  1 96  T  Mancbe  k  J«  porlies  ;  eiifierm4 -  et  «(«si égé .  dans  , le» 

dëUvraB€e4e  Casai;  lorce  lepussege  cfaétfapf  ;  il«  d^i»att4e  des  s£coars« 

4es  Alpos;  prend  ^lu&es,.  l,43»,t44A  SS&   à  .9$8.i. Signe  ^ne  capitulalioA 

S«B  '  nombreux  •  oollègaea  dans. j 'MM»  qulibi»' observe  pas»  9 30 .  Il  coati «ue. ^ 

guerre,   15t.  Est  nommé  maréc^^  l^U^  .insa|M»r4i|iatioa 'des  Suisses; 

I  à8.  - 8eo  .JbtrtUftBtes'  qu^itéB i  *  aaiDur  se»  àj^is  wec  k  vÎGO>>roi',  sa  détresses 

f  «10  lui  porle  .sa^femiBO  ;  d'abord  fn^tk»  iAmeA  bat  les  arpaes}, )ine.mt  d- épidénûe, 

9an  du  caiduMl;  ceftspire'«QOQtre  lui»  %li  à,.^^j^*  Datq  ^»sa  lapri,  S56. 
gagné  ^«r  lartaeioe^nkàive  et  Gaston  s       .  If ONTPI^NSIEK  ((.ouiti  «e  a^n^BDOif, 

comineat  pouase  le  Uiegut^doe^  .à-  la  C9irr&0B):.sa  piété  fiUa^e^;  sa  mort  à 

révolte;  ses  toiqipUce«;,ses  rapaouro^;  Biaple^;  XV^.Sô^,  3à3.         ,< 
y^joint  par  Gaston; éclate;. «a  ^é\v&m^      ;  MQPi^TflEMSlER  (rRAxçoifi  de  9Qip« 

il,p€ird  )a  l>atoiU«  de  Castëloaudarir }  non)»  duc  de  GjiajtoUeraat ;  de  Tarinie 

•st  blessé  et  (niaoHiMer  >   1&7  à  9^8^  d:telliej  tué  à  AAarigaari;  XVI,  83,^&. 

Sofi .jiigeaient;  so» supplicsh  £.1.1  k U^  •  •  IlONTPBNSlEa  iuotnB  de  »ourb(«, 

Af  ONTMORJEiNCY  (LE^cvsviàMEB  o«>;  IHic  tos) ,  fkrisçilnier  à  6aint-Qoeotiir ; 

«rrestatioos.^u'il  fait  ptr  .4^re ..du  Xy&H«  5.3. Son  peu^docrédit,  107..Fat$ 

Henri  4V {' XXU,  :U 8 .  .  i  s^ul  accueil  4^  ses-  «ousios ,174  .  Gttisç 

MOMïMOfiENGY  (;db)»  iUesaé  au  prend  Iqipas  «uj;  lai  m  sacve,  âlSt 

co«(it}at  dM  jEsahourg  Sainln^Atoine';  S«s  opéraAii>nfr  contre.  Ua  Hugu^nqta; 

XXI Y;  454».  •  , .    «  viilvs  qu'il  prends  cBuautés  d^  ses  bw»* 

ltfONTMOmN,jainistra  desa£Sair9S  di^s,  £07.,  Sd8.  il  «œt  garnison  à  .la 

étrangères;  «es  effcart^poiar  ïfpfieler  Rocliellet«  306«  Sont  acàarneinent^  847, 

Mooker  ;  XXX,  34T  •«&  b«v«  iSes  ,Hie*  éfr^^  Se»  progrès,  .i\  8.  H  arrive  souf 

9Ui«s«aU^ri^,.a93.  |?nrj^«  3^.  Ordre  qu'il doaaeaMpap- 

MONTOLIN,  conférence  à  laqueUe  lemeiH.,  3<74.  Assis|»-au  lit  de  jwôiGe 

al  asatstos  \M,  190* ,  ^     •  '  /  de  Kotie?,  ^9.6,  fis^  du  voyage  du  roi» 

.  Ma^TPifON  .^B  fiiBE  Bv)  IfvreisoA  4Z7.  J^em  sevl   repré^ejpK^iU  de  .la 

château  aux  Français  ;  XI,  i>50.     ■  ^Bobe  oadetle,d54.  ^tàrassemblée 

HÛNTPëLUR]^  (qduns  ^^  ;  wpé-  doiioulinB,  46ô.  lodépfiqdance  de  «op 

ditioado  GutUauilit  v  à  Jlajorquo;  Y;  0Qnu»«|de|iient ,  .53^.  fOjutrages  »W(r 

118.  Alliance  d»Ja  maison /Hye^Si hU  «Viels  il  liyre  les  prisoaMères.. protosr 

iMMlle.  da  Pfwvenae  ,•  }  K7.  'l^^lsion  «sAtes  ;.  XIX,  3^  I^e  culte  réforméon* 

de  GaiHsRipo  yi,  /S8i7.  .AlAiiaiioe'  de  tentit  dims.ses  pteces,  23-  Commando 

Gnilbiiine  .vm  aYotrle.aoi  d'Anglètorro,  Verméo  dei  Poitou  -^est  subarJonné  au 

4l«,  45.«t.-     . .        .    •     w«.r,  dwc  d'Anjou:  k»  rejoint ises^cMonÇé^ 

MONTPELLIER  s'érige».€p  r4fur  .d6  k^,  PriBonpiero  qa'il  voiit  f4i» 

Miqne^.ae#toce.8o^S!la^qpl9«»lH«l  cte  paadffe^45.  Combat  à  MonUîanteur, 

PhiUppe-August^^sYI,  436;  .  64  à  66.  Quitte  l'awéq;  est  nomnié 


4M                  MON  MOM 

goa?enie«r  de  Brtla|^,  74  ,  75.  Son  IfOMTPEIfSIEIl    (  cbakuAtc    m 
mariage,  98.  11  quitte  la  coar,  114.  •ovkboh)  embrasse  la  réforme;  épowe 
Sa  fille  embraftae  la  réforme,  quitte  la  le  prinee  d'Orange;  XIX  ,  ISl ,  ISÏ. 
France  et  époone  le  prince  d'Orange,  MOIfTPENSIER  (la  DiMaiEasE  m), 
lif ,  1.1f .  Part  qu'il  prend  à  la  Saint*  aœur  de  Gnise^lo-Balafré;  agite  Paris; 
BarÀélemy,  154,  f&7,  171.  11  se  rend  XX,  394.  Conspire  contre  le  roi,  319. 
a«  si^fl  de  la  Rochelle ,  t?5.  Marche  Est  Guiaarde,  454.  Reçoit  chez  eHe  les 
aor  la  Guîenne,  t66.  Son  camp  en  Poi-  chefs  de  la  ligue  ,476.  Ses  proieli  de 
fou,  996.  Ses  lettres  aux  insttrgés,S99.  ▼engeance ,  496.  Rappelle  Maynae  i 
Conseils  auxquels  il  est  appelé,  809.  Paris,  517.  Son  exclaoMition'sar Vas- 
Reste  seul  des  yieux  capitaines,  SIS.  sassinat  de  Henri  m;  XXI,  16. SaUî- 
Sès  succès  ,  834.  Il  assiste  à  TouTer-  cite  Mayenne  de  m    faire  prochma 
lare  des  états  de  Blois ,  899.  Et  aux  roi  ;  son  aadaee,  ilS ,  23.  Exdte  Paris 
séances  royales,  409.  Ses  négociations  contre  le  Béarnais,  33, 34,67.  Rejoint 
arec  le  roi  de  NaYarre;  propositions  son  frère  à  Saint-Denis,  60.  Emktrris 
qo'il  soumet  aux  états,  441  à  448.  qu'elle  lui  donne,  119.  Sesalames, 
Siège  au  conseil  d'éut,  444,  445.  Es-  133.  Négociations  qu'elle eninvc,! M. 
eorte  la  reine-mère,  507.  Négocia-  Accueil  que  lui  fait  Henri  rr,  27). 
teur  à  Fleix,  540.  Sa  mort;  XX,  If  ,50.  Garantie  -que  son  frère  stipnle  pont 

MONTPENSIER  (prahçois  de  boob-  elle ,  401 . 

ton,  n' ABORD  DACPHiii  d'auvergmb,  POIS  MONTPENSIER  (hsiim  h  MClBOir, 

wac  de)  assiste  au  lit  de  justice  de  d'abord mtiicB db  DoifBBS,FnsMcn^ 

Rouen;  X Vin,  896.  Est  du  voyage  dn  est  gouverneur  de   Breti^;  XXI, 

roi,  487.  Est  à  l'assemblée  de  Mou-  106.  Evacue  cette  proviace,  107.  Son 

lins,  465.  Epouse  l'héritière  de  Me-  avènement,  160.  Faction  pour  lai  don- 

zières,   47).  Son   commandement    à  ner  le  trène,  168.  Est  déEsit  en  Bre^ 

l'armée  royale  ;  XIX ,  74.  Il  quitte  la  tagne ,  17t.  Représente  un  des  pairs 

cour ,    1 M .  Se  rend  au  siège  de  la  laïques  au  sacre  de  Henri  iv,  950.  fii* 

Rochelle,  ff5.  Marche  sur  le  Dau-  lars  se  fait  assurer  son  indépenéanee 

phiné ,  966*.  Ordres  que  lui  transmet  à  son  égard  et  lui  déclare  y  renoaceT) 

Catherine,  386.  Est  chargé  d'arrêter  980  ,  !^8 f  ,  984.  Il  fait  capitnlef  Hon- 

Damville,  999.  Ses  hostilités,  3f6.  Il  fleur,  986.  Renforce  l'armée  royale  à 

assiste    à   Tonverture    des    états    de  Lafère  ;  propose  an  rot  de  readre  les 

Blois,  399.  Siège  au  conseil  d'état,  gouvememeas  héréditaires,  4^2.  Est 

444,  445.  Escorte  la  reine-mère,  507.  de  l'assemblée  de  Roven,  443,  445. 

Son  ambassade  en  Angleterre  ;  XX ,  Entre  dans   le  complot   de    Biron  *, 

46. 11  commande  l'armée  de  d'Alençon  XXII,  53.  Epoque  de  sa  mort,  151. 

en  Flandre,  50.  Est  aux  prises  en  MONTPEYROUX    (  rehacd   m), 

Poiton' avec  Mercceur,  146.  Accompa-  évèque  de  Beziers  ;  ses  exhortatioos 

gtte  la  reine-mère,  999.  Troirpes  qu'il  aux  habitans  de  Cette  ville  ;  VI,  SS4, 

amène  au  roi ,  996.  Est  nommé  gon-  985. 

vemeur  de  Normandie,  871.  Est  dti  MONTPEZAT  (Le  sirb   db)  insalte 

parti  des  Bourbons,  454.  La  noblesse  le  territoire   français;  IX,    450.  Sa 

de  sa  province  est  de  son  parti  ;  les  mort,  451. 

Ttlles  se  déclarent  pour  la  -ligue,  484*.  -    MONTPEZAT  (f.B  sirb  de)-  iêknà 

Brissac  lui  e^t  opposé,  561.  n  le  bat  Fossano   contre   Charles-Quiat;  est 

|>rès  de  Falaise,  691,  599.  Rejoint  forcé;  XVI,  505,  506. 

l'armée  royale,  584.  Ses  treupes  sont  MONTPEZAT  (le  siiib'Db)  s'oppose 

toutes  catholiques  ;  XXI ,  6.  11  accom-  è  reypédîtion  dé  Navarre;  XVII,  199. 

pagne  Henri  iv  en  Normandie  ,  19.  Renforce   le  Dauphin,  195.  Ses  dis- 

Prend  part  aux  combats  d'Arqués,  30.  eussions  avec  Annebaut,  197.  Sa  4is- 

SOn  poste  i  Ivry,  59.  H  retonme  ete  grâce,  190. 

Normandie ,  99.  Est  du  tiers  parti ,  MONTPEZAT;  son  t^  dans  la  K- 

111.  Sa  mort,  166.  gue;  XXI,  108,  406. 


MOR  MOU               A&r 

'MCWTftAMÛlT  (goislarodb),  eôil-  164.  Est  déclaré  criminel  àe  lèse-ma- 

setller  au  parlement;  «es  luttes  aTee  jeslë,  165.  Sa  condamnation,  180.  Est 

Bn«nne;  XXX,  370.  Son  arrestation,  tnë,  206,  907>. 

37  9  et  SUIT.  MORGAN  ;  intrigue  dont  il  est  IV 

HfONTRBAL  (  aurby  de)  ;  réfngië  gent;  son  arrestation  ;  XXII,  105, 1 06. 

^  I^vanr;  VI,  S9S.S4>n  suppliée, 397.  MORHIER  {siifon),  prévôt  de  Pa- 

MONTRESOR   (  Claude   de   iioim*  tm;  sa  contenance  à  la  prise  de  cette 

i>efi.i,B,   COMTE  de)    conspire   contre  Tille;  XHI,  )73,  975. 

Rich^ieu;  XXIII,  Sil4,  t95,  306  et  M0R1N  (jbah),  lieutenant  cHmineP, 

suiv.    Ne  peut  entratner  d*Epernon,  excite  le  roi  contre  les  protestans  ;  les 

drf  O.    Abandonné  par  Gaston,   311,  espionne;  XVI,  449.  Supplice  de  ceux 

312.  Trahison  dont  il  est  soupçonné,  qu'il  arrête,  454. 

&04.  Compromis  par  le  prince,  50H.  MORLAS  (de),  envoyé  par  Henri  i^ 

Eet  data  cabafsdes  Imporuns  ;  KXIV,  à  rarmée  allenkande  i  XX,  230  et  suit, 

90«    Sbn  emprisonnement,    33.     Sa  998.  Le  pousse  à  se  convertir  ;  XXI, 

limisonavecGondi,  938.  Intermédiaire  900. 

entre  ce  prélat  et  Deaulsrt,  943.  Ne  se  M0RM1LE  (césar),    partisan  diét 

réconcilie  pas  avec  Mazarin;  970,976,  Française  Naples;  XVII,  399,  843. 

99 1  •   Faveur  qu'il  attend,  476,  '477.  Son  opposition  ;  il  ^e  réfugie  en  France; 

MONTRBUIL  (thaitè  db)  entre  la  son  eipédition  sur  Naples;  il  se  re* 

France  et  l'Angleterre  ;  IX,  40.  tire  à  Scio,  499,  493. 

IfONTRBVEL (LB maréchal)  feit  la  MORONE  (iérome)  ,  chancelier  du 

guerre  aux  Gamisards;  XXVI,  398  et  du'c'iie  Milan  ;  son  habileté  politique; 

âtiiv.  Ses  cruautés,  41 4»  Son  rappel,  XVI,  991.  Ses  plans  pour  affranchir 

•^t  1 6.  l'Italie  ;  trahi  par  Pescara;  mis  en  ju* 

MONTVAILLANT,  député  desHu-  gement,  969  à  971.  S'attache  à  Bour^ 

^paenots  près  de  Damville;  XIX,  993.  bon  ;  ses  projets,  993. 

MOORE  (  LE  COMMODORE  )  ;  ses  opé-  MOROSINI,  légat  du  pa^e  en  Fri^nce^ 

ratiens  contre  les  Français  dans  les  absolution  qu'il  obtient  pour  le  comte 

Antilles;  XXIX,  186  etsuiv.  de  SoisiMms  ;  XX,  390.  Valois  lui  an» 

IfORANO  (CARClAs),  chef  du  parti  nonce  la  mort  de  Guise,  465.  Sa  son^' 

castillan  à  Pampeluner   tué  Sancfaez  plesse;  conséquence  qu'elle  entraîne, 

«hef  du  parti  français  ;  Vill,  973, 974.  468,  469. 

MORAS  (w);  son  entrée  au  minis-  MOROSINI,  général  ^nitien,  aux 

tère;  XXIX,  98,  94.  prises  avec  les  Turcs  à  Candie;  capi- 

MORAT  (RATAnxB  dbt),  gagnée  par  tule;  XXV,  181. 

les  Puisses  sur  Charles4e»Téméraire;  MORTEMAR;   ses' succès  en  Poi«^ 

XXIV,  478  et  sutv.  tou  contre  Gossé-Brissae  ;  XXI,  936'. 

BfORBEGQUE  (Denis  de)  faH  pri-  MORTEMAR  (ledcc  de)  fait  ra]^^ 

son  nier  le  toi  Jean  ;  X,  47 1 .  peler  Ffeury  ;  XXVII,  546. 

MORBAU    DE    SEQUELLES    est  MORTIMER  (rogbr);  ses  amours 

nommé  contrôleur  général  <ïe8  finances;  avec  Isabelle,  reine  d'Angleterre  ;  IXV 

XXIX,  87.  Conseil  seeretaaquel  il  est  448,  459,  465;  X,   14.  Est  nommé 

admis,  78.  Epoque  de  sa  retraîte,'94.  comte  de  la  Marche;  grâces^  qu'il  ac» 

MOABL,  ^é'rèt  tfe  l'hAtel;  expédi-  cu^iule,  50.  Son  supplice,  53. 

tion  où  il  accompagne  SuHy  ;  XXII,  MORTIBfER  (rogbr)  ,  reconnu   hli» 

1 4  3.  ritier  du  trdne  d'Angleterre  ;  XII,  1 95; 

MORBOv  f  io«!i) ,  chargé  de  pou-  Est  tué,   196.  Sa  ftiraille  dépossédée, 

^^irs  de  Philippe' il  an  traité  de  Join^  131.  Ses  enfahs  captifs,  133. 

YÎlle;  XX,  197»  Communication  que  MORTIMER   (edvoïcd)  ;  parti  pour 

M  laitMajreoM;  XXI,  «0,  61.  le  placer  sur  le  trône  d'Angleterre; 

MORET  (lb  govtbtDb),  fils  naturel  Xil,  943,  956.  Complot  en  sa  favtuv 

de  Henri  iv;  XXII,  9IK.  Accémpagne  qu'il  dénonce  à  Henri  v,  479,  4T9.  Su 

le  dttcd'Orléins  àaas  sa  fuite;  XXIU,  naladie,  476. 


i»$                   IMS  iWL 

HOayiN  pr^nd  le  tUre  4e  ipi  |jb9  dmî^r  cnUf»  4f  B^pM;  4ét)rM  et 

Brt tttns.  ;  est  lue  ^  Ur  ^^  n»  à  moH  ;  VIU,  49. 

MORVILLE  (iioGOEs  n^).  Vogr-  Tr^  MOTË  <(»iuiii>  w  u),  fafteur  air 

/          Cy;  V,  479.                       .  •  bigeois;  son  supplice;  VU,  ^« 

il0^yiU.K  <i>£)»  mittistr«4es  a£.  JttOTROI&E  (%ibiQo«7^K),4ti^ 

faires  étrajagèret  j  a»!  du,;ci«ifeil  4'é-  (■'wiçaU.à  NAples 4  8«« supplice;  XVI, 

U^  XXVU,  474.  Opiott  pour  le  rea*  â43.                          ,r                  . 

Toi  de  riofante   d'Espagne,  dfl.  .Se*  IIÛUCHY*Ui:-CHÀT£L     (piMM 

«ipéraoï^a;   X^ViU»    3&.  ^Bst  rem-  m)«  léduit  par  l^uifrlo^OrQ^  Y»  U. 

^cé,  39.                                       ,  Secvtt»  qu'il  lui  M»4oe^  ib* 

,  MOpvUil.l£RS..  (bE  0inB  DB.)  »  efifr*  MO VCHX  (AwreiifK,  m)  ,  IMmotfla. 

cier  du  duc  de  Bourgogne;  mieeioi  r^*  iv^uisitour  à  PÂm;,  puMéàore 

^u'U  refnpUl;  XU,  5 17.  Courife  jus-  qu/ii  cooMaenee;  XVIU)  j97.Béa». 

tM;e  qu'il  «et  fbergé  d'iasiituer,^  &2  U  ^J^fecele wiiif>ttiy>i ^i»'41  acM^iUe  «poM 

fest  xhaoceber  4e  U   reioa;   fom^îA  lae  reUgioqQaires,  l^lft^  . 

dont  il  fait  partie,  .S43.  Est   nommé  HOUCttY  (i«a.  bamk  m),  ^twiMiiÉn 

jNPésideiti  4u  parWment»  64|B.  fiston-  de  U  ducbe»M  de  Beriy  ;  XXVII,  419^ 

nyoyd  au  duc  l^ilippe-UBon, 5»7. .Sa  ill .       - 

panicipatioo  aa  traité  de  Troyes,  699.  MOULINS  (OfBi#T  mu),  iremin 

A^  oruAutés  a  Parip^  6i  1 .  U  est  dee-  préaid^snt  4m  ^rWment  de  {^ùir  loas 

titué  ;  XIJl,  931.  <ChBrles  vi  ;  Jil,  Md*    . 

MORYILUERS  .(  «erib  m  )    est  MaUNlËR»  dirige  U  râeistMic»des 

nommé  ^aaœlier  de  France  ;  XIV,  IXauphioDis-  <au    auiiieéève  Briaiae; 

3i.  £x{>liqife  la  mission  de  H«l>eni|iré^  XXX, .  39&*  U  fvopeee  TdlaUiateBUBt 

i49.  Son.  ambassade  4. mie  au  mim$  de  deux  chambres,  434  et  suiv.   . 

Miii^;  il  porte  I»  paroie,  150  etauiv.  .  .M01ÎST1Ë&,  éckwrinid«ll«cs^e; 

Assemblée  dans  laqueile  il  parle  en*  son  comage  pendaal'  la  paaie  de.eitti 

core  «a  aom  itt  roi,   IM.  Bdaaiwué  ville;  XXVa,, 429. 

^ar  lui,  IB9,  189.  Destitué,  902.  .  Naii.V4^.(i^FiiàRB&);k«r0Miit 

JVlOiaVlLXiIE^  ,   anbassadisur  àa  de  partisan^en  PxoireQra;XV]U,199. 

Banr^  ji  à  Venise  r  XVU>  334 .  'lUfuse  l>irige.ks  Vaudoie  aoulBTésv "ÎIA,  tt7. 

les   Conctiem  ,d^  «lumoelier;   XVIU,  Se>Ctt»oeiteiaveedeaAdf«ti;setécàeof, 

154.   Assiste  à  l'assemblée  dea  noter  ^^  i  ^4*f^;;afrète  le.«li^  a49.  ÛÊm^ 

Uies,  .161.  I^égiMii^iei.eiigBe  avec  l'An-  fif^^  du  meurtfe.da  ChMri,  40i.rSe 

.gk^rre  le  traité  de  Troyes,  417.  Né*  joint   à  l'armée  des  nicomteB;  laefs 

gooie  avec   les  Huguenots,  503.  £st  «pésatÂeaa  ;  jlltnt  lovev  le  4!^  dOr- 

jlDipmé.  fi^rda  dea  soçaai-,  XIK,,56.  léaaa,  519,  519.i£i8t  M  i'annéede 

j^iaatitf^,  101.  Soa  mémoire  en  {aveu/  Crussol  ;  son    insttbAvdiaatiiMi  ;  ilctt 

da  la. paix,  .144«  Comment  )ustifie  la  nm^  ett«^;  XIX,  94»  &• 

Saint-Barthélem.v  ;.  so*  but»  193.  Aa-  MOU  Y  j  ia  rçinennère  le  jead  ree- 

^te  aux  jétats  de  ,fih>^,  -409.   Siège  fMisaft>iQ  deAbeatilitéa'des  pretertips; 

im< cooseU  d'état,  44â.  XVJllr »04.  Uao  r«*tifa^a  Ricaidie; 

.    MORVILUKRS^  cheC  p^oies^^t,  JXIX,  4i.  I^éfead»  KiqrK  .«9.  fis!  «ssia- 

j^oiiUieduc4eI>ettf»|?4)Bts;XlX,5d.  aio^,  7f*   ....       r      -    ^' 

MOSTANCA  (aiuft-Mui^),  <vQ|de  MOUY  .M.  «èai«é  4e,mfdm  la 

Jf^nia;   ses  relations  a^enleB  pifàices  lire;  XIX)  ^19»,Ci|j^UiUa,  fttO.  MaD> 

de  CastHle;  avec   saint  Loaia.;  YUI9  che   avec    l'armée    aHemaode;  XX, 

190.  AUafué par  le  roi, .197 .  Semm»-  t^ .  âoa  fé«imept  i#)édnit.ànMè(nes 

tion  qu'il èui  fait»  191'.ll  L'aitaqae  dans  JMiqmeft  ^•  âlO^  •  Sta  ifOttas  à  hif  ; 

4iao  qimp,    19S.  Seeourai^aiHlt.recoit  XXli  ^1* 

«de.  icflMe^  parts,  SIO.  Ses  écbecs  ;  sap  MV^  («wi^f^iqtD  ai)9.;paiiréoUde 

4(%>oiatioai8;  paùi^  qu'il  8igpie4  tribvt  Phili^etla-Beli;   l»at>  k»  PlapMMs; 

#|i9fVeUl  «9  sQumett.211  à  Si4.  AX»  M9*  >.    -i  •  .  i  '  /  .    ,         y 
MOSTAZEM,  cinquante^ixièpAa  at   .:wMVLKNDfUS$À|î,,,9Aiida  Tma; 
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ëétrftné  ipaf  Bafrb«i^Mie/  rélaMi^pir    e«nte  d'Auyei^e;  XIOII^  tid7.<CloDi^ 


Ckttrfc>s-Q<tlnt  ;  XVf  4«X  : 

WJLfi^Y-Affp-ALfyÀH,  emprcnirde 
aeeaeîHv  è  -su  cuir  Ripef da**, 
XXVlil,  14. 

MOYSSET,  financier;  accusé  4» 
magie  par  CoAakii.;  XX^II,  96t. 


plot  qu'il  dénonce,  f  14  et  sni^. 
'-  M^KET  <<(batmuje  i»^)  gàgnëe  'par 
ditfroti  et  Montfwt  et  lés  «roitfëstfis 
FAlbigeois  contre  le^^foi  IMerre  '(Ki^» 
Tftgo»',  VI,  .'451  et  sttiV.^     ■  .'    .  ^ 


JlfULiiDORF  («iTAiLLC  DB^  gagnée    la  retraite  li  GbaTles-SSdouKrd'  Staért; 
par  IWnporeur'Laais  de' Barrière -sor    XXVlliv48d. 


son  compétiCevr  Eré^dëric  d'Autriche'; 
IX,  AZi. 

MUMMOLUS,  pctrioe  é»  Oentran^ 
fvéserfvte  la  4}aule  méri^iomle  cteb 
LevnbardB  et  des  basons  ;  I,  t^S  à  8  ?$ . 


If  USA,  lieatenant  4a  caiife  XèM, 
lait  la>coTiqatt(»'de  )*Espefgf)è7ll,  fOS. 
tÂibUt"\t  govrernenenc  k  €)orddtte, 
125.  '    • 

H USA  eu  MU^ET,  olieîfc  «mué^iéian 


^at  les  Ne«stri«fiis,  puis  retitremBour-  en  Espagne,  loreé  èUaipaix  ;  IV,'  1ff9» 

gogne;  ses  talens ^  8€s  travaux,  3M>.  160.  .    i..     :i, 

iS^en^H  dans  les  posees^ons  austrà-        lf|[STAraA*4>A€ffA  assiège  IMiiK»^ 

sleinie6;'fa<t  alliance  avec  lesseignéun  XVilf,  kh-dt  Fait'k  %oa«fuéte  ée  ChjK* 

ânairasieiis  ,  861.  Pre*i4  parti  pour  pre;  XiX,  Vl^  116.    '  -'  '>     '    • 
Gondo\v«ad,  876i  Î77;^8*enfertne  af ec         MUSTAPHA  II<«inpef>#urldèsn>ii«6 

loi  dans  CioninriDges,  B8^.  Le  traliit,  liH4apRi«aye«'l'A«iti4cAe;XXVt^f!78. 
884,  385.  Est  t«é,  8^6.  HUY  {ut  sutE  ae)  vépfinw»  une  te^ 

MUMMOLUS,  -prtfet  de  '^  maîs«n  suvraction  à  fte^nls  {  XlV,  fTO»  £èi vcl^ 

île  Gbilpéric,  accusé  deysortn^ge,  mis  près   de    Charles-le-Témépaine,  'f^)0^. 

è  la  torture  ;  I,  ^^.  ISa  mort,  866.  Viead  R#re,>  9€^^Ai|de)i  ^rAitfpèiPbur- 

MimiGH  est  conseiller  de  rimpérn-  nai,  550.  '•».': 

triée  A.nnede  Russie'',  XXVlIf ,  76 .  Ses        M£fY  *(le  QmgvÂtmtt  «c)r^Mnkit'cl^em- 

amiées'en  t^dhf^^i  88.  Ses  conditions  poisonnenopent  <fiiHl-««crééit8f  XKiX, 

m»  a88V%ësde  DaatEfek,91j  9S.  Ses  -836; 

^rteteires  -contre  les  Tan:s,    199.  Sa        MYNAADvoaiHéiller'ntt'ipwktoeitf^; 

«hu te,  964  4*966.  iimH{«fé  les  riguenrs^de  .H0ilri<^ contre 

MUNCER,  fonde  la  seele  des  atm-  les  protesi&ns;  XYHl,  9i8.  IlWkswi*- 

baptrêteB,  461.  Son  î»npplice,  465.  -sine,  ISS.»  t    .      »  .  . 

MUMUSA,  gëdéi^l  sarrasin,  épouse        lfYOIJLA9s'S(i]E«UtieHDÈ)<«oÉtHesigiie 

la  fille  d*Bude6;  accusé  de  vouloir  -se  -tes  erdotniances.deX^liaviles  ivnii;  '>XT, 

vendre  indépendant  ;  winou  par  Ai>de-  ^5.  'Son  «inp^Yeisup  lui;  llOÔr  €onip«fS 

Tatte;il,197.  dans  «h  traité derréeoociiiati^,  iSliî. 

•^'MURAT,  envoyé  par  Henri  iv  an  'Partipouf  N»pks,  1«*6* 
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N ADSkSTl  (t«    ocntm)   tee  '  t^volte  àe  ILanoastre  ;  XI ,<  1  *  I  »  : <^êoànâe  -Je 

contre    fempereter^î     Son    «ftpplrce^,  «oaate  d«  Fiandra^  84tLi       M    '  '  ' 
XXV,  îtf ,  *te.  NANÇAV  ïart»n  Ir  rainé  de  «Éf 

NADA-STI  (le  «èhéiia».)  a  piîrt  li  k  var^e  sur  le  sont  ^da  son  ûmér^i^MK, 

YictDÎre  de  Plnisaw»;  XXVia,  4«l.  ^169.'         '    /     •     .      i        .  ..  ^   >  i 

•MAHiLâG    (ptilLiiffiii>r   vfd),  gréfnd-        KAIfCBé  (ut.  MAïkaMs  «>^  «nvqié 

maître  déRIiodës  védiap^  an'  ddsaa*^  'par  le  régent  en  «fe^efn*;    XX^ll, 

tre  de'NicopoKsî  X!ï,  »«.    '  4«4.  *^       :...•> 

99A1KIR  ^■!!TiiB>teâf<Wje4e  dut        NANCY  ^nifniàBiiné)  .|«gaée..p«r 


«<•  NAS  RAS 

Eéné  11  de  Lorraine  «ir  CliatlM-le*  XVIII^  88.  Usarpraid  le  i^rofet  4*ei- 

Témëraire;  XIV.  492  et  sutY.  terminer  les  prote«Uns,   d3.   A  en* 

NANGIS  (ls  comte  de)  ;  passion  brassé  U  réforme^  sa  tîUo  prineière 

que  lai  inspire  k  dttdiesse  de  Bonr»  esiprise,  3t9.  Ses  représentations hir- 

ipogne;  XVII,  49.  dies  à  Philippe  ii,   449.  PaeîSeatii» 

NANTECHIDE,  seconde  femme  de  qu'il  négocie,  480.  Amnislie  qn*il  fût 

Dagobert;!!,  S2.MiredeClovisn,83.  acceptera   Anvers,  482.  Il  se  retire 

NANTOUIIXET    (ARTOiRB  duprat,  enAllemagne,  488,  484.  Tronpes qu'il 

sncNBun  de)  ;  gaet-apens  de  trois  rois  lèrOt  ^81  ;  XIX «  13.  Il  entre  en  cam- 

ebei  lui  ;  pourquoi  ;  XIX,  t43,  t44.  pagne  sans  snoeès  ;   reioini  Gendé  en 

NARBONRE   et  autres    villes  du  France,  15  à  17,  53.  Quitte  l'armée, 

midi  oonstitaées  en  république;  VD,  62.  Cherche  partout  des  alliés,  109, 

174etsuir.  110.  Ses  partisans  mis  à  mort  dsas 

NARBOIINE  (ut  vwown  m),  l'un  les  Pays-Bu,  tl8.  Armée  qu'il  lève; 

des  conseillers  dn  Dauphin  (Charles  vil)  auxiliaires  qu'il    tronye   en  Fnaee^ 

XII,  584.  Tue  au  pont  de  Montereau  12^.  Il  épouse  Ch'arlotte  de  Boaibom, 

le  sife  de  NavaiUes,  582,  583.  Armée  132.  Par  qui  jfait  comaaaaderles  gneos 

qu'il  commande;  villes  qu'il  prend,  de  mer;  oonœatre  ses  iroepes,  134* 

621 .  Perd  la  bataiHe  de  Vemeull;  est  11  passe  le  Rhin  ;  ses  opérations,  145 

tné;  Xni,  33  à  86.  à  147«  Ses  progf^,  ses  revers;  il  se 

NARBONNE  (ikam  ds  foix  vicomc  retire  sur  le  Rhin  et  revient  en  fibl* 

bb)  est  bea»>frère  de  Louis  xii  ;  XV,  lande,  200  à  202.  Envoyé  qu'U  nç&à 

61,  445,  586.  Droit  qu'il  transmet  à  de  la  Fran4se;  dans  qneUes  ctreons- 

it  fille,  602.  tances  critiques,  251  4  253.  Stipula- 

NARBONNE;  pnurqnoi  surnommé  tion  du  traité  de  Bergerac  en  sa  &- 

Fritzlar  ;  XXIX,  214.  veur ,  457.  Ses  vicissitudes  dans  ks 

NARSES,  général  grec;  détruit  la  Pays-Bas,  482  et  suir.  Sauvé  par  la 

monarchie  des  Ostrogoths  en  Italie  ;1,  mort  des  généraux  espagnols  et  par  Je 

283.  Détruit  les  avetaturiers  francs^  soulèvement  du  pays,  48S.  Il  secourt 

^4.  Gottvemeritaliequtnzeans,  322.  les  états  de  Flandre;  détermine  lap»- 

NASSAU  (U  COMTE  Dfi),  prisonnier  cification   de  Gand,   488,  489.  Com- 

a  la  bataille  de  Poiliors  ;  X,  466.  muaique  aux  états  la  eorrespooduoe 

NASSAU  (reitri  comte  de),  négocia-  de  Don  Juan  avec  Philippe;  il  se  fiiit 

tenr  de  Charles  (Quint),  épouse  l'héri-  nommer  lieutenant  de  rarebidvc  Ma- 

tttte  d'Orange;  XIK,  20.  Ses  hostili-  thias  ;  ne  peut  décider  les  Flamands  à 

tés  eonitre  Lamarh,  130,  131.  H  as-  prévenir  l'Espagnol;  ils  sont  battus, 

siège  Mésiéres  sans  succès,  132.  Sa  490,   491.  Ses  forces;  il  espàre  con- 

retraitesurValenciennes;  danger  qu'il  traindre  Juan  à  receyoir  la  batûUe; 

court,  134,135.  Proposition  qu'il  ifait  à  rivalités  qui  le  paralysent,  495,4M. 

François  i«'  au  nom  de  l'empereur,  444.  Il  forme  l'union  d'Utrecht,  536,  536. 

Il  lève  des  troupes  pour  ce  dernier.  Conseille  aux  états  de  Flandre  d'ap* 

487»  Menace  la  Picardie,  507.  L'efiva-  pelcrleduc  d'Anjou,  537.  Estproscrit; 

hit;  échoue  au  siège  de  Péronne;  sa  XX,  41. Secours  qu'il ohtientda prisée 

retraite,  525,  526.  français,    44.    Il   est  blessé  par  on 

NASSAU  (rénéde),  prince  d'Orange,  assassin,48.  Ses  opérations  de  guerre, 

est  défiait  par  le  maréclial  de  Guellire;  49,  50.  Il  atuve  Anvers,  51  i  55. 

XVII,  117.  Force  qu'il  amène  à  l'em-  Réconoitie  d'Alençoa  et  les  éuts,  5S« 

perenr  150.  Sa  mort,  901.  Ses  soupçons  à  l'égard  de  Sakède,  57 

I7ASSAU  (fiuiLLAUME  D&)  héritedo  la  à  59.  Disposé  i  négocier  encore  avec 

principauté  d'Orange;  XVII,  202.  Est  d'Aleoçon  ,  85.  Sa  mort,  1 16, 117. 
aux  prises  aveoCoUgni,  555.  Assistée        NASSAU  (boois  m:);    requête  qu'U 

l'abdication   de  Tëmpereur  ;   perte  à  présente  à  la  gouvernante  des  Pajs- 

Ferdinand  le  sceptre  et  la  couronne,  Bas  au  nom  des  réformés;  XVIH,419. 

5*5  à  567.  Gnumlssaire  pour  la  paix;  Se  dévoue  à  la  eause  des  Flamands; 
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XIX}  13.  Sa  victoire  à  Gitmiogue, 
14.  Sa  défaite  à  Genaingen,  tb'.  Il 
passe  en  France,  53.  Prend  part  à  la 
bataille  de  Montcontour,  66,  6S.  Prend 
le  commandonent  de  l'armée,  80.  Sa 
valeur  à  Arnay'-le-Diic,  83.  Se  rend  à 
la  cour,  107,  109.  Y  attire  Goligni 
après  Ms  conférences  avec  le  roi,  110. 
Ce  prince  écoute  avidement  ses  con- 
seils, 117.  Troupes  qu'il,  lève  pour 
son  frère,  t22«  Il  surprend  Mans, 
136.  Il  s*yâé(enà,  145  etsuiv.,  903. 
Il  renouvelle  avec  Charles  les  projets 
contre  l'Espagne,  S91,  261.  Ses  con- 
férences avec  Catherine,  959.  Défait 
et  tué  à  Sfoocker,  483,  484. 

NASSAU  (ADOLPHE  de)  se  dévoue 2i 
la  cause  des  Flamands;  XIX,  13.  Est 
tué,  14. 

NASSAU  (lïERRi  de)  conduit  des 
troupes  en  France  ;  XIX,  53.  Esttué, 
484. 

NASSAU  (MAURICE  de),  prince  d'O- 
range, est  mis  à  la  tète  du  parti  pro- 
testant; XX,  117,  US.  Considéré  par 
Philippe  II  comme  son  ennemi  person- 
nel, 155..  Ses  revers,  242,  2^3.  Ses 
grands  talens  se  développent  ;  ses  suc- 
ces  ;  XXI,  74.  Ses  promesses  à  Hen- 
ri iv,  114,  115.  Flotte  qu'il  lui  eu- 
voie,  153.  Ses  succès  sur  Majisfeld, 
181.  Son  frère  lui  est  opposé  ;  il  a  as- 
suré l'indépendance  des  Hollandais, 
380,  381.  Sa  victoire  à  Nieuport; 
XXII,  39.  Il  prend  l'Ecluse,  1 12.  Il 
contient  les  Espagnols;  est  secouru 
par  Henri  iv  ;  refuse  la  paix,  elle  est 
conclue,  136  à  140.  Promet  le  renou- 
vellement des  hostilités,  175.  Assiège 
Juliers,  222.  CommentperdBarneveld, 
456.  Encourage  l'électeur  Palatin  à 
accepter  la  couronne  de  Bohème,  471. 
Est  rejoint  par  Mansfeld,  508.  Fait 
lever  le  siège. de  Berg-op-Zoora ;  ses 
dernières  campagnes;  sa  mort,  533. 
Il  n'a  pu   sauver  Breda,  549. 

NASSAU     (PHILIPPE-GUILLAUME    DE), 

comte  de  Buren ,  fils  aîné  du  prince 
d'Orange;  est  prisonnier  en  Espagne; 
XX,  117.  Est  catholique;  mis  en  U- 
herté,  est  apposé  &  son  frère;  XXI, 
380. 

NASSAU  (PHILIPPE  COMTE  de)  ;  ren- 
fort qu'il  amène  à  Henri  iv  au  siège  de 
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Rouen;  XXI,  142.  Ses  ^ecs  dans 
les  Pays-Bas,  361. 

NASSAU  (JUSTIN  de)  ;  négociateur  de 
la  Hollande  potur  la  paix  générale; 
XXI,  477. 

NASSAU  (FRÉDÉRIC  HEJiRi  de)  ,  (>rince 
d'Orange;  armées  françaises  qui  mar- 
chent à  sa  rencontre;  XXIII,  267, 
268.  Réunisj  ils  prennent  Tirlemont; 
leurs  opérations,  269,270. Battu  près 
d'Anvers,  342.  Marie  de  Médicis  se 
met  sous  sa  protection,  363.  Sa  jonc- 
tion avec  Guébriant,  5 17.  Ses  démêlés 
avec  Servien;  XXIV,  76.  Sas  opéra- 
tions de  guerre,  79,  80.  Renforcé  par 
Grammont  ;  devient  fou  ;  époque  de  sa 
mort;  1 16  à  119.  . 

NASSAU  (MAURICE  de)  inonde  la 
Hollande;  XXV,  249. 

NASSAU  (de)  ,  prince  d'Orange  ; 
Grammont  l'exhorte  à  attaquer  les  £»• 
pagnols;  XXIV,  119.  ' 

NASSAU  (le.  comte  de)  ;  troupes 
hollandaises  qu'il  commande  dans  les 
Pays-^as;  XXVIH,  311. 

NASSAU-DIETZ  (Guillaume  iv  de), 
prince  d'Orange;  est  proclamé  8tat> 
houder  héréditaire;  XXVHI,  439, 
441.  Pourquoi,  quitte  l'armée,  442. 
Met- obstacle  i  la  paix,  454,  460.  Sa 
mort;  XXIX,  71. 

NASSAU  (le  prince  de);  attaque 
qu'il  commande  devant  Gibraltar; 
XXX,  SU. 

NASSAU  (gdielauhev  de),  stathou- 
der  ;  ses  luttes  avec  les  républicains 
hollandais  ;  secouru  pa):  la  Prusse  ; 
XXX,  396  etsuiv.  Son  triomphe,  4  Oi: 

NA  VAILLES  (le  sire  de)  accompagne 
Jean  «sans-Peur  au  pont  de  Montereau  ; 
esttué;  XII,  582,583. 

NAV  AILLES  (le  maréchal,  duc  de) 
est  assiégé  dans  Casai  ;  XXIV,  176. 
Son  poste  au  faubourg  Saint-Antoine, 
453.  Assiège  Sainte-Mènehould,  494. 
Ses  opérations  en  Italie,  573.  Sa  dis- 
gfâce;  XXV,  62,  82,  83.  Gouverne* 
ment  qu'il  obtient,  84.  Son  expèditioii 
à  Candie,  4S0.  Prend  parti  la  conquête 
de  la  Franche-Comté,  274.  Lieutenant 
de  Condé  en  Flandre,  276.  Sa.promo- 
tion,  302.  Son  commandement  en 
Roussillon,  337,  354.  Sa  mort,  460. 
.  NAV  AILLES  (la  duchessb  i«)  ;  sa 
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NESMOND  (  LE  ptteiDUiT  m)  ;  soa        NEYER5  (  nuLifPE  m  wmai. 

rôle  diBs  UFraode  ;  XXIV,  314.  Ré-  comte  i«)  hérite  de  ce  comté; hit 

moDtraoce  qu'il  porte   tu   roi,   436.  homiiuige  à  Charles  ti;  XII,  19i. 

Somme  le  duc  d'Orléaus  de  faire  res-  Siège  an  conseil  d'état,  !!1.  ï  est 

pccter  la  magitiraUire,  44  3 .  Est  ble»sé,  ooevoqué  par  ton  frère,  S84.  Y  asâsk 

450.  *pr^s  ^c  meurtre  de  d'Orléans,  ill 

NESMOND  (le  marqoi»  ob)  ;  escadre  Se  déclare  pour  soa  frère,  979,  Lk- 
qu'U  commande  ;  XXVI,  197.  Ses  cap-  compagne,  283^  284,  297.  Son  ma- 
tures, 200,  201.  rUge,  313.  Il  fait  partie  *l'»nnee 

NETTfiNCOlJCT,  médiateur  entre  royale,  386.  Eatead  les  dolancesde 

Henri  iv  et  Bouillon  ;  XXII,  126,  127.  l'Université,  403.  Fait  sa  swBaissioB 

.  NEUKCUATEL  (le  comte  de),  né-  au  roi,  446.  Rejoint  rirmée royale. 

gocie  le  traité  de  Louis  xi  alors  dau-  477.  Son  poste  à  Aziocoort,  4&1.I1 

phin,  avec  les   Suisses;   XIII,  435.  est  tué,  489. 
Troupes  qu'il  amène  en  France  ;  XIV,        NE  VERS  (cHmES,  cûXtb  n)  «- 

131.  Inquiétude  que  lui  donne  Gha-  compagne  Philippe-Ie-Bon  as  camp  de 

rolais,  190.  Il  entre  à  Péronne  avec  Nevers;  XIU,  243.  Pais  ai  congres 

l'armée   de  Bourgogne,   368.  Marche  d'Ârras,  2ô0.  Promesse qae  loi  £ait 

sur  Liège,  276.  Battu  par  les  SuUses  Charles  vu,  395.  Siège  aw|8el  il  prend 

à  Héricourt,  428.  part,  495.  Représente  un  des çaiRec- 

NECUAUSS  (LE  gèxéral),  vaincu  clésiastiques  aa  sacre  de  Loiusu; 

par  Belle-Isle  à  CasteUaoe;  XXVQI,  XIV,  75.  Assemblée  à  Me  il  «^ 

419.  «iste,  149.    Engagé  dans  1»  ¥«<1» 

NEUHOF.  V.  Théodore,    .  Bien  public,  154. 

NEUHOF  (  JEÀH-FRÉoÉaic  de  )  ;  ses        NEVERS  (jeak,  cokR  m3>  ">»<>" 

opérations  en    Corse:  XXVIU,  211.  comte  d'EUmpe6;a86efBbléea  iqaeiie 

V.  TModùre.  il  assiste  ;  XIII,  391  Attaque  hff^ 

NEUILLY  (CHARLES    de);  ses  ri-  tois,  564.  Ses  rigueurs  uiqttisiton«i«» 

gttenrs  judiciaires  à  Bordeaux  ;  XVII,  en  Artois,  616,  650.  AccoeilfeleW'J- 

354 .  phin  (  Louis  xi),  641.  &  ^rm^^l 

NEUILLY  (  LE  PRÉSIDENT  DR  ) ,  l'un  tache  à  son  service  ;  XIV,  m.  »»" 

des  Seize  ;  excité  par  Guise }  XX,  343 .  Charles  (  le   Téméraire) ,  t^6,  i^^< 

Se   mêle  à  une  procession  de  Flagel-  459.  Devient  comte  de  ^^^f    , 

lans,  366.   Est  député  aux  états  de  Rhétel,    167.  Perd  la  cooll»««e  » 

Bbis,    412,  426.  Son  rapport  sur  la  roi,  210.  Réclame  U  sacttsa»  ^ 

situation  financière  ,430.  Audience  à  Brabant,  ^4.  •  Assiste  aux  «ai» 

laqueUe  il  est  présenté,  435.  Son  ar-  Tours,  244.  Louis  i»^^*^  y. 

jrestation,  464.  Reste  prisonnier,  4.93.  près  du  duc  de  Bourgogne,  3>u;  ^^ 

J)éputé  aux  éUts  de  Paris;  XXI,  178.  gue  dans   laquelle  il  ^i^^"^'     '{§ 

NE.UPERG     (  LE  MARÉCHAL  )    coTO-  N'assistc  pas  à  la  cour  des  P»"^^^ 
mande  l'armée  autrichienne;   perd  la         NEVERS   ( engelbebt  »«  «J  .^; 

hataUle   de  Molwita  ;    XXVIU ,   223.  comte  de)   est  de  l'expédiU'»»  J 

Marche  au  secQurs  de  Prague,  255.  pies;  XV,  158*  Représente  un  fler^ 

NEUSTRIE,    France    occidenUle,  laïques  au  sacre  àeloi^^^^\^, 

$05.   Subjuguée  par   les  Austrasiens  Gouverneur  de  Bourgogne     '  ^^j^ 

par  la  bataille  de  Testry;  U,  85.  Se  porte  le  comte  de  ^^^^'^'^^, 

soulève  à  la  mort  de  Pépin;  bat  les  le  roi  eu  Italie,  519.  ^""'  '    j^,. 

Austrasiens;  élit  un  maire  du  palais,  .    NEVERS  (le  doc  >'j'.^  vyii, 

108.  maudèmentcootrele8iBi]i«^r^;;  ^^ 


NEVERS  («AN,  COMTE  PE  VAiois  200,  460  et  suiv.  Ses^^'j^^^j^j. 

jbtde),  deuxième  fils  de  Louis;  prend  la  Meuse,  528.  ^^ '*    ,  j»feosiTe 

la  croix;  Vin,   162.    Ses   apanages,  bourg  ,  654.  Se  tient  sur  la»     .,, 

no.  Il  s'embarqvie,  181.  Meurt  delà  XYIII,  45,  46.  Son  poste*"     j. 

peste,  193.  .    .  de  Saint-Quentin,  52  et  siuï» 
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che  sur  le  Boalonnais,  57.   Parlé  tu  son  de  France,  304  i  D'où  son  inimitié 

nom  de  la  noblesse  aux  Etats-généraux,  envers  Charles,  dont  il  a  d'abord  re- 

69.  Succès  militaires  qu'il  prépare,  cherché  l'alliance,    305.   Il    réclame 

77.  Favorable  aux  protestans  dons  son  contre  lui  les  droits  de  l'empire;  son 

gouvernement  de  Champagne,  307  et  dépit  en  le  voyant  céder.  306.  Rôle 

suiv.  Dandelot   l'évite,    3ôl.  Blessé  qu'il  joue  dans  les  négociations  pour 

mortellement,  359,  361.  Voy.  Geu"  amener  la  paix  entré  la  France  et  les 

sague.  rois  d'Espagne;   ses   entrevues  avec 

NÉVILLE  (le  sire  de)  ,  soutient  le  Procida,  309  à  319.  Traité  qu'il  mé- 

parti  anglais  en  Bretague;  XI,    181.  nage  entre  Charles  et  Rodolphe,  313.. 

Défend  Brest,  182.  Amène  une  armée  Sa  mort,  318.  Constitution  de  lui  que 

à  Bordeaux  ;  secourt  le  roi  de  Navarre;  casse  son  successeur,  39 1 . 

ses  succès;  939.  NICOLAS  IV,  pape;  son  élection; 

NEVILLE  (ALEXANDRE),  arclievéque  VIII,  397.  Il  dégage  le  roi  de  Naples 

d'York  ;  grand  trésorier  de  Richard  ii;  des  sermons  qu'il  a  prêtés  pour  recou- 

sa  destitution;   XI,  519,   513.    Son  vrer  sa  liberté,  404.  Il  le  couronne  et 

procès,  546.  Sa  disgrâce  ;  XII,  8.  lui  accorde   des  subsides  de   guerre, 

NICEPHORE,  empereur  d'Orient;  405.    Secours  qu'il  envoie   en  terre 

détrône  Irène;  reconnaît  Charlemagne,  sainte,  415.  Invoque  les  princes  d'Oc- 

II,  400.    Ses  guerres  avec  lui,  410,  cident,  416,  447.  Part  qu'il  prend  à 

4U.  Paix,  419.  Sa  mort,  415.  la  paix  entre  la  maison  de  France  et 

NICOLAI,  président  de  la  chambre  l'Aragon,  449,  443.  Subsides  qu'il  ac- 

des  comptes;  expose  aux  Etats  de  Blois  corde  à  Philippe-le-Bel  ;  il  veut  l'atti* 

l'état  des  finances  du  royaume;  XIX,  rer  en   Sicile,  445,  446.  Le  sollicite 

419,   490.   âiége    au  conseil  d'état,  en  vain  de  secourir  les  chrétiens  de  la 

445.  terre  sainte,  459.  Sa  mort,  454.  Inter- 

NICOLAS  I^',  pape,  protecteur  de  règne  qui  la  suit,  488. 

Theutberge;    excité  contre    Lothaire  NICOLAS  Y  (tuomas  de  sarzane), 

par  Hincmar  ;  III,  147.  Ses  démêlés  pape;  sa  science;  XIII,  463.  Ses  rap- 

avec  ce  dernier,  148.  Excommunie  les  ports  avec  Charles  vu  et  Frédéric  iii^ 

archevêques  de   Cologne  et  de   Trè^  474  à  476.  Eloté  dans  la  maison  de 

Tes,  151.  Refuse  de  recevoir  Lothaire;  Médicis;  ses   rapports    avec  Jacques 

sa   réponse  aux  instances  de  Theut-  Cœur;   il  l'accueille  après   sa  fuite, 

berge,  159,  153.  Sa  mort,  154.  538,  549.  Semble  considérer  la  reli- 

NICOLAS II  est  élu  pape  ;  IV,  305.  gion  comme  un  moyen  de  gouverne- 
Fondé  le  sacré  collège;  proscrit  le  ment,  609.  Songe  à  excommunier 
mariage  des  prêtres,  306.  Dénonce  d'Armagnac;  sa  mort,  695. 
comme  sectaire  et  hérétique  le  clergé  NICOLAS,  évêque  de  Tusculum,lé- 
marié  auquel  on  donne  le  nom  de  gat  du  pape  en  Angleterre  ;  ses  démêlés 
Nicolaïte,  307.  Le  condamne  par  une  avec  l'archevêque  de  Cantorbéry  ;  parti 
constitution;  il  se  soumet,  307,  308.  qu'en  tire  Jean;  VI,  347.  Il  lève  Tin- 
Sa  mort,  396.  terdit,  348. 

NICOLAS  III,  pape;  son  projet  d'à-  NICOLAS  d'Abbeville  (frère)  ,  in- 

néantir  l'autorité  française  en  Italie;  quisiteuràCarcassonne;  sesextoifsions 

il  maintient  la  paix  entre  Philippe-le-  réprimées  par   Philippe-le-Bel;  YIII, 

Hardi  et  Alphonse  de  Castille  ;  VIII,  436. 

982.  Se  concerte  avec  l'empereur  pour  NICOLAS,  cardinal-évêque  d'Ostie; 

attaquer  Charles  d'Anjou,  985.  Protec-  légat  du  pape  en  Hongrie  ;  a  mission  de 

tion  qu'il  accorde  à l'évêque  de Bay eux;  faire  reconnaître  roi  le  jeune  Charo- 

dans  quelles  circonstances;  soupçons  bert;  'IX,  67.  Elu  pape  sous  le  nom 

qu'il  semble   accréditer,  991  à  995.  deBenoîtxi.  Voy.  ce  nom,  144. 

Reprothes   qu'il  adresse  au   roi    de  NICOLAS  de  Pise  ;  chevalier  de  Bo^ 

France  pour  avoir  donne  un  tonmtn,  niface  viii.  De  quoi  accusé;  IX,  943. 

303.  Sa  politique  à  l'ëgard  de  la  mai-  NICOLAS, cardinaldeSaint-Eusèbe; 
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|«éfMtek«rdixàPlittip|ie4»i^dle*à  Àmb«Mtdeiir    m   Angletene,    SftS. 

8M  9ei«iie»r9  ;  IX,  27^  KïTGaMi^  (i«  mjc  db)  ;  son  atti. 

NlGOLié  d'iiqou,  murquk  d«  P«Bft,  t^tè»  à  rassemblée  iasnolakke  ;  XXK, 

puis  eue  d«  GaUbre;  asuflteaaxJEtals  ^8.  Ses  eftsts  de  coMâiatioii,  862. 

4i  Tours;  XIV,  944.  Attaque  le 4m  NOAHiiEfi  (lb  sus  m),  ambassa- 

4e  BrefcagOB  ;  »ea  smocèa,  253  à  2&i.  4t«r  4e  Heari  ji  ;  disposé  à  seconder 

%&t  de  raseemUée  des  notables,  319.  Marie  Tador;  XVB,  51&.  «Complote 

Attaque  qu'il  ftf'ëpare  oouire  la  Bour-  pour  Elisabeth,  526. 

go§»e,  330.  AÈmis^ee,  338.  Est  gagné  KOAILLES  (lb  ooste    mê)  apaise 

^r  Cbarles-le-Téméraire»  343.  Lui  une  révolte  dans  k  ftouergoe  ;  XXIY, 

amène  «es  tioopes  ;  rompt  son  mariage  62. 

projeté  avec  Anne  de  France,  366.  NO  AILLES  (ce  màtdscBJ^vocm), 

\9  Téméraire  s'obUge  à  renoncer  aux  d'abord  comte  d'Ayen;  axrdte  le  cke- 

promesses  de  mariage  échangées  entre  valier  de  Lorrùne  ;  XXY,   174,  175. 

eux,  376.  Son  ambition; son  désir  d'n-  Aux  peiees  anree  les  fiugsenots,  bi6B. 

baisser  Louis  xi  ;  il  surpiend  Mets  ;  an  Ses  opérations  en  GaftalogBe;  XXVI,4I , 

mort,  397  à  399.  &2,66,  104  à  197, 11^8,  lf9, 146.  Sa 

lUCOLË  de  Lonaitte;  pro}et  de  lui  prenMiion,  117.  il  gagne  k  bataille 

faire  épouser  le  Dauphin  (Louis,xui)  ;  d'Udec;  soites  de  sa  yiotoiie,  149  à 

XXII,  150.  Qui  elle,  épouse  ;  abandon  154*  Il  quitte  le  «emnaandement,  184, 

de  son  mari;  XXIU,  232,  441.  Es«  200.  Aontopagne  l%ilipfie  v,  297. 

amenée  A  Paris,  233.  Sa  nmrt  ;  XXIV,  HOAILLES  (lb  <i4MMKAL  ai), arehe- 

M6 .  T èque  4s  Puis  ;  d'oàea disgrâce  ;  XXV, 

N1C0LL£  de  Blois^  droiA  suceessif  483.   Internent  dans  Je  jugement  de 

qu*eUe  yend  à  Louid  xi  ;  XIV,  584  ;  M»»  Guyon  ;  XXVI,  243.  Est  nommé 

XV ,31.  archevêque  de  Paris,  245 .  Son  aclianvy 

NIGOLLE,  Tun  des  setltairef  4n  mentioon4t«fiiénébm«249ets«lv.Appro- 

Por^oyal  ;  XXV,  78,  1 39.  San  m*é-  batian  qu'il  a  dannée  «u  livre  éeQaeB^ 

moire  au  joi,  140.  Edat  qu'il  a  ré*  nel;  embams  que  les  jésnites  loi  sut» 

paodu,  160.  Son  émigr^tien,  415»  eitent  à  oaani^  SS6  à  S8«.  Sesdé^ 

JKIGOPOUS  (BiTÀiuB  DB) ,  gagnée  bats  avec  TeHinr;  XXVH,  92.  lymn- 

par  Bajazet  sur  iean-6«ns4^uf  ;  XIl,  donné  par  IK^  de  Maintenon,  187. 

87  à  89.  Gomment  adégradé Bon evactèie,  189. 

NIDAU  (^OMitBM),  pnsdnnierà  Victime  à  son  tour  de  rintolénnce; 

la  bMaiUe  de  Poitiers;  X,  469.  camment  s'engage  dans  l'affûre  delà 

JNITOAJU),  historien  ;  sa  naâssanee;  belle  umigmttm,  192  et  suiv.  Présida 

n,  406.  El(^  qu'il  fait  du  earaetère  le  conseil  de  conscâence,   245,  299. 

da  Cbarles-le-Oiauve;   IH»   57..  Est  Son  appel  eontre  la  bulfee,  298,299. 

Y^n  de  ses  soldajtsles  p^bs  distingué^  Sa  dénâissien,  3>5t8.  Refiwm  les  saei»> 

09.  Commande  un  corps  d'aimée,  à  la  mens  à  la  iile  du  régent,  411»fte£u6 

bataille  4e  Fontenay,  64 .  Son  tic^i  de  de  donner  à  I)ulMis  ledâmiasoire,  42  t. 

l'entrevue  de  Strasbourg,  70.  Où  f  as96  U  accepte  la  bulle  modifiée,  435.  San 

son  histoiite,  77.  mahadMtaent  à  Toesasion  d'im  nàracle, 

KITiURD  (le  MÈiut},i^ite;la  reine  639.  ÀppeUe  de  la  ao»4amnatioB  de 

d*^spagne  lui  abandepne  le  soin  des  Soânen;  ae  rétarafete;  mettct;  XXVHI, 

affaires;  son  incapacité  ;  XXV,   129.  44^,  45.  Son  suocnsaeur*  58. 

Sa9  démêlés  avec  don  .^n  ;  aon  exil,  KOAiLLËS  (lb  MAuteHàr.  nec  bb), 

177   et  attiv.   S'est  rendu  odieux  en  d'aborddttcd'Ayen;seomariage;X&Vl9 

E^p^gne  ;  XXVI,  281.  232.  U  .a^amfwgne  PUippe  v,  298. 

SUVELLEi(DAZAiu4  de)  f  gisgnée  alw  Mafcbe  au  aecanrs  de  la  Pf^venoe) 

les  Flamapdf  soulevé?  par  leur  cota^  XXVII,  t8.  Spéculations  4e  sa  femme^ 

X|^  344,  ^4^.  4)IK  Ses  opéraAMos  en  AousaiU»,  65» 

NIVEJ^MAIS   (l^  BUG  de)  ,  envoyé'  99àU).En  Langimdoft,.104.  EnEspa* 

BV  Lq»hs  .9iv  ^  Erédéf^oi  X<XIX,  30.  gM^  111^  lié*  file  quoi  aeousé,  15S. 


l#5Gr  NOR                    467 

Prend  parti  poiirkcluc  é'Orîéans,238,  Temple  à  Paris,  199,  500.  Qui  il  re- 
f85.  Prési^»  le  conseil  des  finances,  présente  à  l'assemblée  de  Tours^220. 
Se 5.  De  dévot  se  fait  libertin,  591.  Sa  À  quoi  a  dû  sa  fortune,  301.  Libéra- 
retraite,  341.  Son  compte  rendu  sur  Htés  envers  sa  famille  révoquées,  369« 
l'état  du  trésor,  395.  Est  exilé,  465.  NOGENT  (le  comte  He^;  son  opi- 
471.  Offre  ses  services,  49'6.  Ses  mé-  nîon  sur  la  sédition  qui  éclate  au  su- 
moires  historiques  ;  XXVHI,  S.  Prend  jet  de  Brousse!;  XXIV,  514. 
le  commandement  en  Italie,  131  à  NOGENT  (coûte  de)  tué  au  pas- 
135.  Reçoit  l'avis  d'une  suspension  sage  du  Rhin  ;  XXY,  241. 
d'armes,  138.  Est  à  la  tète  de  l'armée  NOIRGARMES,  général  catholique 
d'Allemagne  ;  perd  la  bataille  de  Det-  des  Pays-Bas  ;  prend  Yalenciennes  ; 
tingen  ;  sa  retraite;  sa  mésintelli-  XVIII,  485.  Marche  sur  Mons;  XIX, 
gence  avec-Coigny,  5«0  à  583.  Sa  fa-  146. 

▼eur;  ses  conseils  au  roi,  595  à  596,  NOIRMOUTIERS    (la    trémoïlle, 

299,  300.  Négociations  qu'il  fait  suivre  Dcc  de)  ,  général  français  ;  prisonnier 

en   Allemagne,  303.  Il  dirige  les  af-  à  Dettingen  ;  XXIV,  46.  Envoyé  paç 

faires  étrangères,   366.    Accompagne  les  Frondeurs  à  l'archiduc,  56^.  L'ac- 

le  roi  à  l'armée,  309.  Son  commande-  compagne  en  Champagne,  566.  Ne  se 

ment,  310.  Il  marchesurle  Rhin,  313.  réconcilie  pas  aveclHazarin,  570,  576. 

Laisse  échapper  l'armée  autrichienne,  Son  entrevue  avec  Condé,  579.  Le  titre 

390.  Ses  conseils  et  négociations  pa-  de  duc  lui  est  promis,  599.  Son  attî- 

ciiSques,  360.  tude  après  la  paix,  504. 

NO  AILLES  (de)  ,  comtesse  de  Tou-  NOMENOE  prend    le  titre   de  roi 

louse;  son  mariage;  amitié  que  lui  des  Bretons  ;  III,  61.  Ses  dépréd^îon?, 

porte  Louis  xv;    date  de   sa  mort;  73.  Attire  les  Normands,  80.  Sommé 

XXVIII,  55,  56.  par  les  états  de  l'empire  de  rester  en 

NO  AILLES  (le  habquis  de)  noti-  paix  et  de  renoncer  au  titre  de  roi,  84. 

fie    en  Angleterre  le    traité  entre   la  Ses  nouveaux  succès,  85.  Se  fait  re- 

France  et  les  Américains  ;  XXX,  1 5^,  coimattre  roi  par  Churles-Je-Chauve» 

Son  rappel,  165.  W.  Reprend  les  hostilités;    ses  ra-' 

NOAILLE-S  contribue  à  la  prise  de  vages,  93,  95.  Sa  mort;  actions  de  sa 

la  Grenade;  XXX,  184.  Vie,  lOÔ. 

NOCE,  l'un  des  confidens  du  ré-  NORADDTN   monte   ^iir  le  trône 

geot;    XXVn,  550.   Est  exilé,  465,.  d'Alep;  V,  300.   Le  plus  dangereux 

471.  adversaire   des    chrétiens,   349.   Ses 

NOËL  (le  père)  assiste  la  duchesse  victoires  sur  Baudoin;   VI,    67,   68. 

de  Bourgogne  à  ses  derniers  momens;  Par  qui  fait  défendre  l'Egypte,  6*0.  Sa 

XXVII,  148.  mort,.  70. 

NOFFO    BEI,     dénonciateur    des  NORBURY   (henri)    renforce  Ki- 

Templiers;  IX,  196.  riel;  XIII,  499.  Sa  retraite  après  la. 

'NOGARET(GCiLLAi7yB de), ministre  défaîte  de  Fourmigny,  505,  503. 

de  Philippe-le-Bel  ;  IX,  73 .  Sa  fortune;  *  NORDBERT ,  "  lieutenant  de.  Pépîh 

aecusateur  de  Boniface  viii,  119,  1 50,  d'Héristal  ;  II,  9 1 .  A  mission  de  veiller 

163,  175,  189,  537,  548  à  256.  Son  sur  le  roi,  95.  Sa  mort,  100. 

origine  albigeoise  relevée  par  le  pape,  NORDLINGEN  (bataille  dé)  ,  ga- 

197.  Suite  de  ces  débats  ;  ses  intrigues  gnée  par  Condé  sur  Merjcy  ;  XXlV,  88. 

à   Aaagni ;  il  arrête  le  pape;  ses  me-  NORFOLK  (dt7G  nfi) ,  négociateur  à 

osées;  son  embarras;  il  est  chassé  Gravelines;  XIII,  337. 

par  le  peuple,  159  à  133.  Sommesqui  NORFOLK  (taoHAâBOWARP  nvc  de] 

lirî  sont  prodiguées,   140.  Benoît  xi  envahit  la  France;  pénètre  jusqu'à 

maintieat  son  excommunication,  146.  TOise;  XVI,  194,   195.   Sa;  retraite. 

Soupçonné  de  l'empoisonnement  de  ce  197.  Ravagé  les  frontières  d'Ecosse; 

pape,  148.  Absous   par   Clément  v,  XVH,  143.  Il  assiège  Montreu\l,  198. 

196.  Se  rend  maître  delà  maison  dn  Les  impériaux  le  quittent,  519.  Sa' 
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conilamnalionà  mort  ;  commentsauvé,  succès,    en  Angleterre  ou  en  f  rance, 

$90.  317,  318.  Vont  jusque  dans  les  éuts 

KORMAN,     maire     d'Aogoulême  ;  de  Rodolphe,  320.  Leur  étoblissement 

conspire  contre  d'Ëpcriiou;  sa  mort  ;  en  Normandie,  3S8,  329.  Importance 

X\,  39?  à  :i9î.  de  ces  évéoemens,  333.   Adoptent  la 

N()RMA>'1)S  ou  Danois;  commen*  langue  romane;  esprit  de  vie  qu'ils 
cent  leurs  pirateries;  II,  3S5.  Leur  lui  donnent  ;  en  font  une  langue  r^* 
haine  contre  la  France,  405.  Y  por-  Hère,  334.  L'emploient  les  premiers 
tcnt  la  terreur,  4^9,  4.')0.  Théâtres  à  la  législation  et  à  la  poésie;  esprit 
de  leurs  ravages;  111,  37,  3P-.  41,  73.  qu'ils  apportent  dans  l'applicatioa  des 
Villes  qu'ils  prennent,  79,  81.  Leurs  lois  fcudales,  335.  Commencent  an 
cheh,  85,  S7.  Désolent  à  la  fois  plu-  progrès  vers  un  ordre  meilleur;  kur 
sieurs  contréos,  flO  à  95.  Propagent  ardeur  à  remettre  en  culture  la  Kor- 
1e  paganisme,  9G.  G>romencement  de  mandie;  petit  nombre  de  leurs  armées, 
leurs  établissomcns  sédentaires,  104.  336.  Les  30,000  compagnons  deRoJ- 
Leur  expédition  sous  O^er-le-Danois,  Ion  pères  d'un  grand  peuple;  reaon- 
107,  108.  r^ouveaux  pillages,  110,  velleut  une  race  dégénérée,  337.  L'é- 
111.  Guerre  entre  eux,  114.  Premiers  puisemcnt  des  théâtres  de  leurs  ra- 
échecs,  116,  117.  Où  ils  se  répandent,  vagcs;  la  résistance  des  seigneurs  les 
190.  Prennent  Pari«,  191.  Leurs  co*  engagent  dans  la  vie  sédentaire,  338. 
lonies  mili^ires  ,  129.  Chute  de  Nouvelle  incursion  sous  un  noureau 
leurs  adversaires,  193.  Comment  le  chof,  353  à  3G0.  Dernière  race  d'Aom- 
roi  Charles  les  combat,  199,  140.  .  mes  qui  vient  se  fondre  au  milieu  de 
Adoucissement  dans  leurs  mœursj  la  nation  française,  449.  Leurs  pèle- 
141.  Bravent  les  moyens  de  défense  rinages  en  Italie  ;  IV,  117.  Leurs  In- 
de Charles  ;  le  mettent  à  rançon  ;  bat-  cursions  ;  leurs  déprédations;  leur 
tent  Robert-le  Fort,  1G9  à  175.  Corn-  établissement  légal  dans  cette  contrée, 
mcncent  à  s'amollir  et  à  se  diviser,  302. 

184.  Conversion,  colonisation  da  ceux  NORMANDS  (jacques  d£s),  archi- 

d'Angers,  185.  Leur  expédition  sous  diacre  de  Narbonne;  porte  en  France 

Rollon,  904.   Leurs  exactions,  leurs  la  bulle  Ausculta  Fili -^  l\y  83,  \9S. 

dévastations,  909,  910.  Réprimés  en  NOKRIS  conduit  un  secours  anglais 

France, se rejçttent  sur  le  Rhin,  945  à  en  Bretagne;   XXI,    309.   Assiège  le 

947.   Continuent  leurs  déprédations,  Crozon,  310,  311.  Est  envoyé  ea  Ir- 

949,  950.  Battus  par  Carloman,  954,  lande,  419. 

Reprennent  leurs  avantages  et  ne  se  NORRIS   (l'amiral    sir  ioiik]  fait 

retirent  qu'à  prix  d'argent,  955,  956.  échouer   l'expédition    du  préludant; 

Leurmarche  dfe  Louvain  àRouen,qu'iU  XXVIII,  30?,  303. 

«nlèvent.  960,  961.  Assiègent  Paris,  NORTH  (u)Rd)  ,  chef  du  ministère 

qui  résiste  à  leurs  fureurs,  9(19  à  964.  anglais;  ses  mesures  de  rigueur  dé- 

Lèveot  le  siège  ;  à  quelles  conditions»  terminent  la  révolution  d'Amérique; 

967.  Xeur   navigation;  leurs  armes  ;  XXX,  133  à  1.35.  Ses  luttes  avec  Pitt, 

leur  valeur,  977.  Aux  prises  avec  Eu-  149.  Ses  motifs   de  sécurité  à  Végurd 

des,  991,999,  997.  Echouent  à  Sens;  de  la  France,  i86.  Sa  haine  coutrece 

échouent  à  Paris  deux  fois;  leurs  in-  pays,  904.   Sa  chute,  310.  A  en  Fox 

cursions;  défaite  en  Bretagne;  négo-  pour  collègue,  997. 

cient.^yec  Eudes;   entrevue  dans  les  NORTHUMBERLAND  (ncvinj^'A- 

provinces    d'Arnolphe,.  998    à   300.  bord  comte  de  warwick,  pcisdvcpe) 

Battent  les  Germains  ;  campent  à  Lou-  dépose  et  fait  exécuter  le  protecteur; 

vain,  3pf.  Sont  écrasés  par  Arnolphe,  fait    déclarer  héritière  d'Edouard  ti 

303,  304.  Vainqueurs  d'Eudes  ;  pas-  Jeanne  Grey,  qui  épouse  son  fils;  soi 

sent  en  Angleterre>305.  Reparaissent  supplice;  XVII,  510  à  513. 

après  quatre  ans:  s'éloignent  k  prix  NORWICII  (comte de) ;  son  complot 

4*|irgent,  31,3,  314.  Passent  selon. le  contre  GuilUume-le-Con^uérant;  i7i 
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403.   Comment  puni;  dépossédé  en  593.  S'oppose  vainement  à  la  restitu* 

Angleterre  ; .  maintient  son  indépen-  tion  du  comté  de  Foix,  599.   Sa  dis- 

dance  dans  ses  seigneuries  de  Guel  et  grâee  préparée  et  accomplie;  XII,  15, 

Montfort  en  Bretagne,  445.  Avec  qui  S5,    27.    Son   emprisonnement,   33. 

ligué,  446.  Son  exil,  34. 

NOTTINGHAM  (thomas   maubray,  NOVION,  président  au  parlement  ; 

COMTE   de),    maréchal   d'Angleterre;  lutte  avec  la  cour  ;  XXIV,  61.  Propose 

soutient  l'administration   du  duc   de  de  ne  point  payer  les  créanciers  de  l'é- 

Glocester;  XI,    546.   Négociateur  en  tat,  303.  Demande  la  peine  de  mort 

France;  XII,  70.  Arrôte  et  fait  périr  contre  Mazarin,^24.  SiégeàPontoise, 

Oloccster,  104,  105.  Est  créé  duc  de  468. 

Norfolk;  sa  rupture  avec  Derby;    sa  NOVION  (le  président  de'^  ;  p%m- 

disgrâce,  106,  107.  Son  insurrection  ;  phlet  qui  lui  est  attribué  ;  XXVII,  336. 

son  supplice,  343.  NOYAU    (etienne)     demande    à 

NOVI  (PAUL  de)  ,  élu  doge  par  Gênes  François  i^''  la  grâce  de  La  Rochelle  ; 

insurgée;   ses  luttes;  son   supplice;  XVII,  137. 

XV,  474  à  477.  NOYERS  (miles  des)  porte  l'orî-                              ï 

NOVIANT  ou  NOGENT  (jean   le  flamme  à  l'armée  de  Flandre  ;  X  ,  20. 

MERCIER,  SIRE  de)  ,  Conseiller  de  Char-  NUGNEZ  (don  juan)  ,  chef  du  parti 

les    VI ;   XI,  536.  Est  ministre  d'état  des  la  Cerda  en  Castille;  VIII,  326, 

chargé    des    finances,    544.    But  du  Attaque  l'Aragon,  347. 

voyage  qu'il  fait  faire  au  roi  dans  le  NYELLE  (jean  de)  ,  chancelier  du 

Hidi,  563.  Il  dévoile  les  exactions  du  Dauphin;   son  arrestation;  XII,  418. 

duc  de  Berry,  5G9.  Les  oncles  du  roi  Sa  destitution,  432. 
impatiens  de  le  faire  tomber,  589  à 
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0  (jean  d');  prisonnier  dans  Metz;  XXI,  7  à  9.  Ses  malversations,  62.  II 

XVII,  480.  A  part  à  la  Saint-Barthé-  est  du  tiers-parti,  111.  Son  influence 

lemy;  XIX,  168.  sur  la  conversion  du  roi,  198,  199.  Il 

0  (FRANÇOIS  d'),  surintendant  des  entre  à  Paris  avec  lui,  262.  Est  sur- 
finances d'Henri  m;  son  avarice,  ses  intendant  des  finances,  271.  Sa  mort, 
débauches,  sa  dureté;  XIX,  501.  Est  818. 

atteint  de  la  coqueluche,  529.  Est  dis-  0  (le  marquis  d');  conseiller  du  duc 

gracié,  XX,  8.  Visites  domiciliaires  de  Bourgogne  ,  XXVII,  53. 

auxquelles  il  procède ,  342.   A  ordre  OBDAM,  général  hollandais^  son 

d'employer  la  force  dans  Paris,  343,  échec,  XXVI,  372. 

344.  Il  combat,  347.   Ses  conseils,  *    OBERG  (le  général);  vaincu  par 

355,   362.  Méfiance  qu'il  inspire  au  Soubise  à  Lutternberg,  XXIX,  157. 

roi,  364.  Expose  aux  Etats  la  situation  OCGAM ,.  théologien  ,   protégé  par 

financière,  428,  429.  Conseil  auquel  l'empereur  Louis  de  Bavière;  X,  35. 

il  assiste,  461.  Engage  Valois  à  éta-  Se  réfugie  en  Allemagne  pour  profes- 

blir  dans  une  ville  à  lui  le  siège  du  *  ser  la  philosophie, des  Nominaux,  36. 

gouverneçient,  505.  Son  commande-  OCCHINI  (bernardino)  ;   chef  de^ 

ment  à  l'armée  royale,  534,  535.  As-  réformés  napolitains,  XVII,  492.  . 

siste  aux  derniers  moments  de  Valois;  OCT  AI,  khan  des  Blogols;  son  sys- 

salue  Henri  iv,  543,  545.  Déclare  à  tème    d'extermination    des    vaincus; 

ee  dernier  que  les  princes  et  les  pairs  VII,  223. 

n'obéiront  qu'à    un   roi    catholique ,  OCTAVIEN  ;  cardinal,  évêque  d'Os- 
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lie;  sa  missicn  en  France;  YI,  194.  rir  leurs  chefs,  j  compris  Anncse; 

Ses  négociations  secrètes   avec  Phi«-  XXIV,  168  à  170, 

lippe-Auguste,  19S.  OGYLVIE,  général  de  Marie-Thé- 

ODALRTC,  archevêque  de  Reims;  rèse ,  rend  Prague  au  roi  de  Prusse, 

m,  466.  Excommunie  Thibaut;   fait  XXXIII,  3?0. 

restituer  le  château  de  Couci,  471.  OISEL  (clutin  d*),  ambassadeur  de 

ODILON,  duc  de  Bavière;  son  ma*  France  à  Rome  ;  proteste  contre  Ja  ci- 

riage  ;  11,   làl.  Menace  Carlomao  de  tation  à  rinquisition  de  la  reine  de 

la  guerre,  155.  Coalition  qu'il  forme  ;  Navarre  ;  XVIII,  384. 

battu  sur  le  Lech,  se  retire  au  delà  de  OLAUS,  roi  de  Norwëge;  eavoie 

rinn,  155.  Les  princes  ses  alliés  jur  des  auxiliaires  à  Richard   ude^^or- 

gés  et  punis,  157.  Sa  mort,  163.  mandie;  IV,  171. 

ODILON,  abbé  de  Cluny;  son  ia-  OLUIPIA  (donna)  ;  son  crédit  a  U 

tervention   au   siège    d'Auxerre,  IV,  cour  de  Rome;  XXIV,   143.  Empov 

132.  Sou  zèle  pour  l'établissement  de  sonnemens    qui  lui    soat    attribués; 

la  paix  de  Dieu,  151.  Ses  conférences  XXV,  401. 

avec  Hildebrand,  397.  Sa  mort,  298.  OLÎVA  (pierre  jeak  d*),  chef  des 

ODGIVE,  femme  de  Charles-le-Sim-  Regards  ;  IX,  36  U 

pie  ;  se  retire  en  Angleterre  avec  son  OLIVARES  (lk  cohte  dcc  d*];  fs^ 

fils  ;  m ,  355-  Hésite  à  le  renvoyer  Yori  de  Philippe  iv  ;  gouverne  U  mo- 

pour  régner  en  France,  394.  Serment  oarchie  espagnole  ;  XXII,  469,  535. 

qu'elle  obtient  ;  débarque  à  Boulogne,  Apprécié  par  Richelieu,  540.  JaJousie 

395.  Sentiments  quMle  excite    chey  que  lui  donne  Bucldngham;  rupture 

son  fils,  398.   Abbesse  à  Laon;  s'é-  qui  s'ensuit,  544.  Traités  qu'il  signe 

chappe;  épouse  le  comte  de  Verman-  avec  la  France,  567  et  suit.;  XXUI, 

dois,  444.  Douaire  qu'elle  reçoit,  445.  45.  Sollicité  de  se  déclarer  contre Ri- 

ODOACRE,  chef  des  fédérés,  dé-  chelieu,  70.  Ses  lenteurs  à  l'égard  de 

pose  Augustule;  I,  164.  Borne  sa  do-  l'envoyé  du  cardinal,  94,  95,  tOB. 

mination  à  l'Italie,  171.  Remplacé  par  Propositions  qu'il  fait  à  ce  dernier, 

Théodoric,  187.  Donne  le  nom  d'Hé-  133.  Retarde  la  paix,  146.  Ne  peut 

rules  à  ses  soldats;  pourquoi,  S37.  seconder  Montmorency,  505.  Supé- 

ODOM ,  comte   d'Orléans ,  chassé  riorité  de  Richelieu  sur  lui,  559.  Son 

par  Pépin;  III,  5.  Est  exilé,  7,  Sa  empire  absolu  sur  le  roi  ;  n'ose avooer 

mort,  34.  son  désir  de  continuer  la  guerre,  357. 

ODON,  comte  de  Toulouse,  mécon-  Ses  négociations  particulières  avec Ri- 

natt  l'autorité  royale;  ITI,  296.  chelieu,  361.  Comment  pousse  les  Ca- 

OFFEMOTÏT   (le    sire  d'];   entre  talans  à  la  révolte,  405  et  sniv.  Ses 

dans  lé  conseil  de  Charles  vi;  XII,  apprêts  pour  les  réduire,  415,  465. 

353.  Prisonnier  à  Meaux,  618.  Il  cause  le  soulèTcment  du  Portugal, 

0<;ER-LE-DAI^IS,  chef  normand;  418  et  suiv.  Sa  hauteur  avec  le  duc 

son  expédition;   pillage,  incendie  de  de  Lorraine,  441.  Confident  du  comr 

Gand ,  d* Aix-la-Chapelle ,  de  Trêves ,  plot  de  Cinq-Mars ,  490  et  suiv.  Ses 

de  Cologne ,  de  Rouen ,  de  Reauvais ,  efEorts  pour  sauver  Colliaure,  498.  St 

Se  nombreux    monastères ,   enfin   de  disgrâce,  XXIV,  48,  49.  Effets  de  si 

Bordeaux;  ITI,  108.  tyrannie,  111,  112. 

OGGER ,  clerc  v  le  roi  Robert  lui  OliVETAU  (pierre)  ;  premier  trar- 

voit  dérober  un  candélabre,  et  favorisa  ducteur  français  de  la  Bible,  XYU, 

sa  fuitîe;  IV,  169.  •  234. 

OGIER,  ambassadeur  français  en  OLIVIA;  son  rôle  daas  raiSaireda 

D'anemarck^    pourquoi   réprinjiandé;  Collier;  XXX,  306,  313. 

XXIX,  f4S:      ,  0UVI£R{^PR«su>BaT};sa]Dis8iaa 

OGNATE  (le  coifTE  n']  est  nommé  en  Allemagne ,  XVII  ,171,  172.  Est 

tfce-roi   de  Naples  insurgé  ;. gaga^  nommé  chancelier;  S5I.   Sa  missioa 

Annese;  soumet  les  révisa;  ftît  yé-  près  de  Vempereur,  26é.Il  estdni 
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««H  roj«l,  806»  Son'gedLtpoai;  teS'Jet»  ensë  d'empoisonitemait  »  '54-84  Seft 
tNs;  ses  ordoonaoces  entadbém<  d«  échecs  ^  FMnche>Cointé ,  558.  Sot 
onmûté,  385  »  386.-  U  i>e6ise  Ba<  A&*  biens  lui  sont  resUtàës,  64t.  Il  assiste 
misiioa;  il  vend  plas  mdoiitable'  la  aux  États  de  Tour»,  646.  Se  retire  em 
jtistice  prévknle,  398  à  401.  Ses  8C»ni  dnetagne  ;  XV,  S4.  Sa  parenté  avec  le 
pules  en  matiève  fiscale,'  468.  Mé»  duo,  33.  Lig^l  arec  d'Orléans,  9é^ 
moire  qu'il  rédige  sur  les  prétentions  Ses  édtecs,  44)>  41,  45;  De  quoi  ao*> 
de  la  France  surNaples,  sur  Milan,  e(e.^  ousé,  54^  Ifis  en  liberté,  76.  Médiat 
546.  Rentre  en  fonctions;.  XVifl,  109».  teur  avec  d'Âlbiet,  93.  Son  dessei» 
Dresse  un  édi0  d'amnistie^  144.  BiS-  de  mettre  fin  aux  troubles  de  Breta* 
fuse  d'abord,  de  sceller  la  nomination  ^e,  109.  Beioint  le  roi,  104.  Ptésenft 
de  Guise  aux  fimctions-  de  lieutenant*  à  ses  fiançailles,  106.  Fait  cession  éa 
général  du  royaume,  147.  Sa  mortf)  ses  prétentions  sur  leduobé^  lOf.  Fa- 
douleur  que  lui  cause>lo  système  de  veurs  qu'il  reçoit,  11<).  Garant  de  U 
riolencedes  Guises,  iBB^  f)ô4.  paix  avec  Maximilien;  134.  Escorte  le 

OLLEiI^dN*(LB  8IRB  d'),  cbance*  toï  à  son  entrée  à  Paris,  981. 

lier  de  Guienne;  perte  lapan^anft  ORAJiGE  (PHii.]nÊRT  de  ghaiaoiv», 

£tatft-générattx  ;  XII  »  401 .  Escite  U  miwat  n')  ;  sa  sœur  épouse  le  comte  dte 

fureur  des  insurgés  de  Paris,  412.  Nassau,  XYI,  20.  Compagnon  d'exil  de 

ONDBDËY,  confident  de  Hazarinf  Bourbon;    est  faitr  prisonnier,  216, 

XXIV,  308.  217.  Commande  l'armée  impériale;  h 

OPDAM,  amiral  bollandais,  battu  conduit  de  Rome  à  Naples,  315.  Sa 

par  le  duc  d'York  et  tué;  XXY,  109.  victoire  sur  Lautreo,^17, 324.  Ses  rir 

OPERA  ;  établissement  de  ce  théâ<-  gueurs  ootftre  les  Angevins  de  Napleâ, 

treàParis;  XXIV,  132.  341,    342.  Assiège  et  fait  capituler 

OPPÈDE.  (JEA»  METSisa,  BABOM  D*);  FloreUice,  343,  344. 

jalousie.de  ses  vassaux  contre  les  Yau-  ORANGE  (GLA^oniHE  de  cballons, 

dois;    XVII,  234.  Arrêt  d'^termi-  pamcESSB  n')   transporte  sa  prineir 

nation  contre  ces  derniers ,  qi^'il  est  pauté  dans  la  maison  de  Nassau;  XVI^ 

ehargé  de  faire   exécuter,  238.  Ses  20,  342.  Voy.  Namou. 

cruautés,  240<  à  244.  U  est  accusé  jur  O'REILLY,  général  espagnol,  prend 

dioiairemoit,  401.  possession  de  la  Loui^ane,  XXIX,  38>flL 

OPPEDE  (le  baeon  d'),  président  ORGËMONT  (piê&rè  n'),  cbance«- 

du   parlement  d'Aix  ;  ses   rigueurs  ;  lier;  soutient  les  prétentions  des  duos 

XXIY,  286,  592.  de  Bourgogne  et  de  Bourbon,  XI,  308( 

ORAISON  (UB  iiABQOia;  d'),  ligué  il  propose  de  faire  sacrer  Charles  y^ 

contre  d'Epevnon  en  Provence  ;  XXI,  309.  Assemblée  dans  laquelle  il  pren4 

315,  316.  Puis  contre  Lesdiguiènes ,  la  parole  au  nom  durai,  411,  41 9. 

3ft6.  ORLEANS  (fhilipj^s  dh  valqis,  miç 

ORANGE  (raimbadi) ,  comte    d')  !>*),  frère  de  J[ean  h;  sonposte  à  Pioir 

prend  la  croix;  IV,  5ii3.  Pajrt  avec  le  tiers;  X,  4&2  et  suiv.  Assiste  au^ 

comte  de  Toulouse,  549^  Etats-généraux  ;  XI,  li06. 

ORANGE  (BEnTBAJ«D.OB BAUX, PRINCE  ORLÉANS  (pjBiupPB  d'],  comte  de 

b');  privilèges  que  l'empereur  lui  ac-  Vertus,  fils  du  dfio  d'Orléans  ;  aeW^ 

torde;  V,  536.  auxquels  il  pirend  part;   XII,   393, 

ORAJNG£(toiflS0B€BAU.o]!is, PBiKCE  394,  400,  4039  459,  470.  Samorl^ 

v'),  du  parti  bourguignon;  XIH,  171:.  608.. 

Voit  la  paix  avec  Glwuiles  vu,  228 .  ORLEANS  (i»Oiiis„DUC  9')»  deu9(ii^|iB# 

ORANGE (JEAH  ni csAU4>Hs},PBiTtcft  fils  de  Charles  v;  son  âge  à  la  mont 

i»>,  du  parti  de  Gbavolais,  XW,  157.  de  son  p^re  ;  XI,  307.  Conduit  ^  deui^ 

Quitte  sa  oqur,  459.  Fait  la  4M>nquète  de  PuguescUa,  5A6.  Son  v^nage  afn» 

die»  deux  BoBisgognM,  499,  5)34.  Se  Yalentiii0  Visconti;   son  voyage  af 

véconcilie   avec  U  diicbwse  Maria;  Midi, 560 et suiv.»^77.  Croisade q^'il 

«nabat  les  Français»  625  à  5^7.  Aor  vmi  diciger»  532. 1»e  %^el  pcoi^l  d4? 
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touroe  «00  frère,  586.  Ses  oncles  yeo*  fâdations  ;  son  traité  arec  le  roi  de  N^ 
lent  déposséder  son   beau-père;  ses  vtrre;  se  dispose  à  la  guerre  avec  VAii- 
fiefo,  589  à  593.  Ses  pratiques  de  sor-  gleterre  ;  ses  négocîatioDS  ;  sa  légèreté; 
cellerie;  il  disgracie  Craon,  596,  597.  ses  prodigalités  ;  sa  dissipation;  il  ne 
Tumulte  qu'il  apaise ,  60  t.  Il  aoccMn-  fait  rien  pour  la  défense  da  pays,  196 
jMgneson  frère;  XII I  1^,  21. Ses  dan»  à  903.  Protège  vainement    Saroisr, 
gers,  S4.  Ecarté  des  affaires,  26  à  29.  209.  Sa  froideur ponrBenoU  xiii,21S. 
Pourquoi  le  peuple  ne  prend  point  parti  Son   union   avec    la    reine;    elle  lui 
pour  lui,  31.  Appuie  Clissonen  Bre»  abandonne  les  affaires,  218.  Il  est  b 
tagne,  35.  Accident  qu'il  cause  dans  championdupouvoirabsolu.  Seseue- 
onemascarade,  37,  SS.Nommérëgent,  tiens;  ses  ordonnances  d'exemptioa; 
40.  Assemblée  à  laquelle  il  assiste,  56,  comment  traite  ses  créanciers  persou- 
86.  Sa  yaine  ambassade  à  Avignon  ;  nels,  221  à  226.  il  s'alloue  le  goa- 
11  éloigne  la  duchesse,  68  à  71.  Mar>  Ternementde  la  Normandie,  228, 929. 
ques  de  l'inimitié  du  due  de  Bourgogne,  Il  refuse   d'aider     Jeau-sans-Peor  à 
8 1 .  Son  représentant  à  Asti  le  trompe,  prendre  Calais  ;  à  son  apprête  ii  hit 
83.  Sa  position  dans  le  conseil,  95.  de  Paris,  231.   Sa  colère  à  l'eslère- 
Demande  en  yain  à  partir  pour  l'Orient;  ment  du  dauphin,  233 .  Ses  psrtissiis; 
offensé  par  la  présence  à  la  cour  du  duc  secours   qu'on  lui   anaène,  235.  Ke- 
de  Bretagne,  98.  Acceuille  Derby  ;  sa  pousse  les  négociations;  se  dispose  t 
rivalité  avec  ses  oncles  ;  nouveau  fief  livrer  bataille  ;  par  quelle  médiatioa 
qu'il  obtient;  actes  et  démarches  com-  rentre  dans  Paris  avec  son  rirai;  s< 
munes  à  lui  et  au  duc  de  Bourgogne,  situation  dans  cette  ville,  238  à  240. 
107  à  111,  147.  Accusé  d'ensorceler  Suite  de  la  réconciliation;  mariage  de 
le  roi;  supplice  des  calomniateurs,  115.  son  fils  et  de  son   favori  ;  il  aceueilie 
Ses  idées  susperstîtieuses,   119.  Son  les  propositions  de  Henri  iv,  246  à  SIS. 
alliance  avec  Derby;  se  regarde  comme  La  guerre  résolue  ;    son  conunande- 
joué,  138,  129.  Sa  colère  à  la  chute  ment;  il  excite  le   dépit  de  Jean;  sa 
de  Richard  ii,  131,  132. 11  reconnaît  honteuse  expédition,  263  à  256.  N'om- 
Henri  iv;  sa  dissidence  avec  le  duo  de  mé  gouverneur  de  Guienne;  son  v^ 
Bourgogne;  est  cotitrecarré  par  lui  en  parente  réconciliation  avec  le  duc  de 
Bretagne  ;  prend  parti  pour  "Wenceslas;  Bourgogne  ;  celui-ci  le  fait  assassiner^ 
«on  projet  d'expédition  avorte,  137  à  ,  270  à  272.  Ses  obsèques,  274.  Com- 
138.  Son  désir  du  pouvoir;  ses  opé-  ment  sa   mort  est  envisagée,  278  a 
tationsmilitaires  dans  le  Luxembourg;  280.  Sa  mémoire   attaquée  par  Jean 
son  alliance  avec  le  duc  de  Gueldre  ;  Petit,  285  à  291.  Défendue  par  Serl- 
son  armée  dans  Paris;  sa  réconcilia-  sy,  300,  301.  Déclarée  justifiée,  )02. 
tion  avec  le  duc   de  Bourgogne  ;  son  Son  service  funèbre  célébré,  459. 
cèle   pour  Benoît,   35.  Ses  démêlés         ORLEANS   (Charles    de  Vai-ois, 
avec  le  duc  de  Berry,  146  à  lôO,  153,  nue  d'),  d'abord  duc  d'AngoiiI4Bie;son 
180.  S'oppose  vainement  au  mariage  mariage  avec  Isabelle  de  France  ;Xll, 
delà  duchesse  de  Bretagne;  son  défi  247.  Se  réfugie  à  Blois  à  la  mort  de 
au  roi  d'Angleterre  ;  sa  correspondance  son  père,  281.  Reçoit  les  excuses  de 
«v'eelui;   il  est  nommé  président  du  Jean-sans-Peur  ;    pardon  forcé  qu'il 
conseil  de  Langue  d'Oil;  comment  use  prononce,  313  à  315.  S'éloigne  delà 
de  son  pouvoir;  comment  il  le  perd  j  cour,  337,  339.  Son  mariage  avecÂnae 
156  à  163.  Conseil  dont  il  fait  partie;  d' Armagnac  ;   force    qu'acquiert  son 
alliances  de  famille  avec  le  d uc  de  Bour-  parti  ;  ses  n égociation s  ;  forme  laligue 
gogne  ;  il  déclare  en  son  nom  la  guerre  de  Gien,  346,  347.  Sa  jeunesse  l'em- 
à  Henri  iv,  182  à  185.  Ses  hostilités  pèche  d'en  être  le  chef,  352.  B  Lève 
sans  succès;  son  départ  pour  Avignon,  des  troupes;    conditions  quil  fait  au 
188  à  190.  Effet  de  son  absence,  193;  conseil;  accuse  Jean  d'assassinat;  cartel 
à  la  mort  de  son  oncle  de  Bourgogne,  qu'il  lui  envoie,  355  à  359.  Ses  adhé- 
il  s'arroge  l'autorité  royale  ;  ses  dila-  rens  exilés  ;  il  est  déclaré  rebelle,  36t 
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et  8uiv.  11  investit  Paris,  367  etsuîv.  .  ORLÉANS  (  jcar-baptiste-gaston, 
Mesures  du  conseil  contre  son  parti,  duc  d*),  frère  de  Louis  xiii,  d'abord 
Z7'Jf  378,  379.  11  fait  retraite,  375.  duc  d'Anjou  ;  épouse  que  son  père  lui 
Ses  fiefs  dévastés,  377.  Son  traité  avec  destine;  XXII,  loi.  Se  dispose  à  sui- 
Henri  iv  ;  armée  qui  marche  contre  lui,  vre  le  roi  à  Tarmée,  501 .  Disgrâce  de 
381  à  3861  II  jure  la  paix,  399,  449,  son  gouverneur,  &37. 11  cède  le  pas  au 
451 .  S'insinue  dans  la  faveur  du  Dau-  légat,  506.  Faiblesse  de  son  caractère; 
phin  ;  usage  qu'il  en  fait;  ne  peut  se  son  goût  pour  le  favoritisme  ;sa  sanlé; 
libérer  envers  les  Anglais  ;  leur  livre  il  s'attache  à  Ornano  ;  sa  lâcheté  de 
en  otage  son  jeune  frère,  395  à  397.  cœuràl'égarddesesamis;  XXIII,  6  & 
Pourquoi  n'assiste  pointaux  Etats,  400.  10.  Intrigue  dont  il  est  le  nœud  ;  ar- 
Le  Dauphin  lui  demande  secours,  417.  restation  de  son  favori;  il  complote 
Il  rassemble  des  troupes;  négociations  contre  Richelieu  ;  est  humilié  par  lui; 
et  propositions  de  son  parti,  ifbk  4S7.  ses  projets  ;  son  mariage  ;  son  apanage, 
Son  entrée  à  Paris,  434.  Ses  rigueurs  It  à  18;  33,  24.  Assiste  à  l'assemblée 
contre  les  Bourguignons  ;  il  assiste  des  notables,  98.  Ne  répond  pas  à 
au  service  de  son  père,  459.  Tournoi  l'appel  de  son  parti  ;  ses  plaisirs;  nais- 
où  il  joute;  son  exil,  463  à  465.  Re-  sance  de  sa  fille  ;  mort  de  sa  femme  ; 
joint  l'armée  royale,  471,  477,  479.  il  intercède  pour  Boutteville,  44,  45. 
Prisonnier  à  Azincourt,.  489,  491.  Commande  l'armée  royale,  49,  56. 
Avantage  qu'en  tirent  les  Bourgui-  Elude  des  propositions  de  mariage  ;  sa 
gnons,  491.  Zèle  de  son  frère  pour  la  brouillerie  avec  sa  mère,  60,  61,  87. 
paix,  57€.  11  traite  de  sa  liberté,  608;  Pourquoi  ne  suit  pas  l'armée  d'Italie, 
XIII,  87.  Sa  médiation;  ses  offres  à  103.  Feint  de  vouloir  enlever  Marie 
Henri  v;  ses  négociations  ;  ses  dons  à  de  Gonzague  ;  se  retire  en  Lorraine; 
Dunois,  939  à  935,334,3:15.  Se  rend  fait  sa  paix  avec  Richelieu  ;  ne  parait 
au  congrès  de  Gravelines,  337.  Son  pas  à  la  cour,  119  à  191.  Eclate  en* 
rôledans  les  négociations  ;  visites  qu'il  core  contre  le  cardinal ;sort du  royaume; 
reçoit  à  Calais,  341 .  Retourne  en  cap-  sa  guerre  de  brochures,  183, 154, 159, 
tivité,  343.  Son  talent  pour  la  poésie  ;  164, 165.  Il  épouse  Marguerite  de  Lor* 
sa  mise  en  liberté;  son  mariage,  369,  raine;  se  relire  à  Bruxelles,  189, 183. 
371  à  376,  590.  II  se  tient  à  l'écart  ;  Ses  efforts  pour  sauver  MarîHac  ;  ses 
sa  correspondance  avec  Philippe,  381.  débats  avec  sa  mère;  il  se  r^d  à  l'ar'- 
Se  rend  à  l'assemblée  de  Nevers;  se  mée  espagnole,  191.  Son  invasion;  son 
soumet  au  roi,  399,  396.  Représente  complot  avec  Montmorency  ;  sa  fuite  à 
la  France  au  congrès  de  Tours,  411.  Castelnaudary  ;  il  se  réfugie  en  £s« 
Prétend  2^  l'héritage  des  Visconti;  ses  pagne;  ses  concessions;  traité  qu'il 
troupes  défaites,  477.  11  siège  à  la  signe;  sa  honte;  il  se  rend  en  Flan- 
cour  des  pairs;  XIV,  19.  Son  neveu  dre  ;  secours  qu'il  invoque ,  195  à 
hérite  du  ducbé  de  Bretagne,  95.  Il  914.  Est  rejoint  par  .sa  femme,  996. 
conduit  le  corps  de  Charles  vu,  70.  Ses  Le  cardinal  fait  de  son  mariage  une 
griefs  contre  Louisxi,  1 46.  Engagé  dans  cause  criminelle,  931 .  Arrêt  qui  casse 
la  ligue  du  bien  public,  154.  E/notion  cette  union,  9.34.  Intrigues  de  sa  cour 
que  lui  causent  les  reproches  du  roi  ;  émigrée  ;  ses  engagemens  envers  l'Es- 
sa  mort,  159t  160.  pagne;  âes  négociations  avec  le  roi', 

ORLEANS^  (  FRANÇOISE  d')  épouse  939  à  241.  Leur  réconciliation,  2S0 

le  prince  de  Condé  ;  .XYIII,  441.  As-  et  suiv.  Ses  fêtes;  ses  rapports  avec  sa 

siégée  dans  Orléans  ;  délivrée  par  l'ar-  femme  ;  sesf  favoris,  284,  985.  Comi 

mée  des  vicon)te8.,51 9.  Accompagne  son  plice  de  Soissons;  leurs  opérations, 

inari;  XIX,  99.  Son  abjuration,  108.  903  à  995.  N'a  point  les  qualités  d'un 

ORLÉANS.  (  OB  BOCRBOK,  buc  d*  ) ,  chef  de  parti  ;  jalousé  par  le  roi  ;  ex- 
deuxième,  fils  de  Henri  iv  ;  projet  de  cité  à  faire  périr  le  cardinal;  baptême 
nïariage  pour  lui;  sa.  mort;  XXU  ,  de  sa  fille;  sa  terreur  ;  sa  fuite;  ses 
161,150.  dénonciation»}  paseumission  au  roi, 
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366  h  311.  NaiMance  de  son  nc««n,  xuû,  349^  S«  dtsBaisit  des  prima» 

ZM,  n  vit  oublié,  444.  Complice  éê  frimmmi&n  ;  «Mmpë  pa*  kr  raisa,  3i4. 

Ciiiq-li«rs,  48i  et  satv.    Sifnal  fu  Factioo  4aBS  Uiiaelk   il  «'engage  ;  •£• 

kt  EtpagaoU  attendeot  da  hii;  sa  «4*  fsué]^lepcrleai«U  ;  ftrayMir  que  M 

cairité  -ftroubtéa    par  BoattiUar  ;    ses  fiait  la  raioe  ;   oonmeiit  repread  oo» 

ptoiets  révélés  au  roi  ;  ses  révélatioas  ;  rage  ;  Il  demsadele  reoxroi  d«  oardiatl» 

sa  bassesse,  500  à  ôOO  et  suiv.  San»-  361  à  Zê^  S<m  toéécÎMaa,  387.  1 

ttaito;   il  oomproaut  Beaafort,  &1#,  anitaBce  la  délivrance  des  prineas,  3^ 

61 7.  Déclaration  du  voi  contre  lui,  5%3  &hi  e«trevue  «receux,  370.  Il  lamèna 

à  ôtS.  Revient  à  U  ooor,   583.  Les  Condé  à  Faris  ;   sa  faiblesse  à  Végasd 

Ministee»  veulent  Tesdare  de  la  i^  de  tous  les  partis  ;  ta  fnite;  ses  te^ 

gBnoe,  53Su   Est   nommé  lieutenant»  maitranees  à'  la  Teime,  889.  Iseon^ 

général  du  roimineur,  53aà  589.  Fait  pagne  son  neven  an  pariensent,  393. 

enrogtalrer  l'édit  royal,  54 1 .  Pouiqctot  Laisse  la  régente  s'éloigner,  éM.  Sw 

priend  les  armes  ;  offensé  par  Beeuiort;  ménagtmens  peur  le»  princes  ;  Condé 

fl   envoie   chercher   la    doahesse     à  veut  Tiselar,  403,  409.  Emeute  fu^fl 

Bruxelles,  543  et  saiv.  Ses  promesnes  sendoie,  411.  H  dénoace  le  retour  de 

à  k  reine  ;  XXIV,  9.  Soupçon  qu'U  lui  Macarin,  418.  Tiers^nrti  qnfii  forme, 

intpire,  10»  Renonce  à  toute  part  dans  413  et  suiv.  Ses  nienwes  mititatres, 

1«  pouvoir,  13,    14.  Se   contente  du  4SI  et  sniv.  Conduit  Coudé  au  par)^ 

titre  de  lieutenant-général,  17,    18.  ment,  434.  Conspire  oootue  ce  eorps. 

Comme aoeueille la  duchesse  ;  ses  amis  487  et  suiv.,  443,  449.  Aononee  l*!»* 

s'enrôlent   dans   les   impottans,   20.  terveation  du  dae  de  Lormine  <i«*\\  i 

Gomment  sauve  Mazarin,   31,  593.  appelé,  445à  447.  Sanont^aaneepen- 

lUpports  avec  la  reine,  36^  37 .  Trans*»  dant  la  bataiUe  du  fiMibourg  Saiiit>Ân« 

aotian  aY«c  le  pariement  à  laquée  il  toiae,  '454  et  suiv.  Seconde  Conéé» 

se  prête,  6 1 .  Il  commande  l'armée  des  458  à  404.  Vent  infll[>«mer  contre  Rieuç 

Pays-Bas  ;  prend  Gravelines,  64^  05#  il  perd  son  file;<  aspire   à  k  retreile, 

Ses  auocès;  il  seconde  k  prince  d'CK-  406»et  <sniv.  Est  exilé  à  Mois,  473.  Se 

mage,  79,  80.  Son  discours  aux  par*  refuse  à  reoenoir  sa  §He ,  475.  Ses 

kmentaires,  96.  il   eède  k  pas  àk  r^înoens  «ni^nt  Condé,  487.  Q  rs- 

leine  de  Pokgne,   t04.  Enghien  lui  paraît  à  la  cour,  538,  539,  511.  Son 

estadioinlfleur&opératioas  communes;  arrangement  avec  Mademois^e,  568, 

il  quitte  L'armée,  1 14  à  1 18.  Se&  dé«  557.  Sa  mort,  590.  Mnni^  desa  se- 

bnts  avecCondé,  132.  Ses  conférences  eonde  fiik  ;  XXV,  18. 
avec  les  pariementaires  uni8,.205,  200,         OftL&AICS  (  UàvamotsmxE  d')  ,  k 

9ti,  227  et  suiv.  Son  opinion  sur  la  grande  Mademois^e;   ea  naissance; 

sédition  qui  éokte,  214.  Il  engage  k  XXIU,  45.  Son  baptême,  908,  300i 

reine  à  céder,  220.  Agit  selon  les  in«  BUe  aceaeiUe  son  p^,  5dS.  Minsge 

térétB  de  Masarin  ;  se  brouille  avec  lai  qu'elle  ambiitonne;  XXfV,  100.  €kn^ 

et  avec  Condé  ;  sa  rapproche  des  Fkmh  gée  de  défendre  Ckléans,  4S3.  Son  m* 

denrs,   231  à  233.  Négock ,  258*  à  eovte;  eHe  entre  dans  oette  ville,  424, 

260.  Pacifie  k  Nomandk,.  209.  Bon  495.  Réceàeilie  Newemm  et  Beadbri^ 

aocneil  qu'il  reçoit  à  Paris,  271.  S»  428.  Pète  qn^  loi  dotfne,  «37.  Son* 

rivaiitéaveoCondéy  280,  281,  374et  entretien  avec  le  duc  de  LomkeT 

9IÛV.  Siégeau  parkmtint,  293.  Brouillé  447.  ftlk  kit  envrtr  Paris  à  l'armée 

«pee  La  Rivière  ;  confident  du  prejét  des  prinees,  etkit  tdwr'k  etoea  Ae  k 

d'arrâter  ks  princes^  299,  300*;  dé-  BnstiRe  snr  kslroopes  royaka,  40# 

coaeecte  la  douanière  de  Condé,  380  ip  4M.  Sa  nCrake,  478.  Ses  légimsag 

m  832.  Le  roi  lui  confie  l'autorité;  en*  suiventCondé,  487.9a  réieQBciKag^iVy 

voyé  dn  parleipent  de  Bordeaux  qu^il*  556 ,  WT,  Bdftte  de  «on  pèM,  580 , 

nepent  évincer  ;  ses  embarras  ;  émeute*  5#1 .  k  fâté  sa  «n«r  ;  XX:?,  19.  B»^ 

quâ  k  menace  ;  se  dkpofie  à  k  pais,  fuse  d'^poMer  liiërUier  de  Lomine', 

3»à à  830,  840^  Gompremkpnv  M»*  35.  Puk  k  roi  de  Portugal»  97.  bi 


exilée  ,  38.  Aide  Louia  xit  dans  ses  suc  9*),  d'abord  dvc  de  Chartres,  pas 
galanteries,  171.  Est  témoin  de  l'ago-  oégent  de  France;,  ses.  premières  w^ 
nie  de  Madame,  191.  Le  roi  luipro*  mes]  XXVI,  66.  Son  mariage;  aneo* 
pose-  d'épouser  Monsieur  v  son  amour  dotes  à  ce  sujet ,  S7  et  8«h¥.  £st  dt 
pour  Lauzun,  196  et  suiv.,  300  et  Tarmée  de  Luxembourg,   9ft-,   110:, 
suiy.  Son  mariage  projeté  et  rompu,  124.  Commande  la  cavalerie  sous  Tib- 
203  À  205.  Â  quel  prix  achète  la  U-  leroi,  130.  Son  ayénement,  30â.  Est 
herté  de  Lauzun;  ingratitude  de  ce  enyoyé  en  Italie,  469.  Sa  retraite* de 
dernier,  440,  441,  431.  Sa  colère  TÀdige  à  Tnidn;  il  perd  la  faataiUe 
contre  lui;  XXYI,  42.  Enrichit  les  lé*  sous  cette  viUe,  469  à  474.  Ësfe  eii»> 
gitimés»  86.  voyé  <m  Espagne;  ses  conquêtes  m 
ORLÉANS  (d'),  duc  de  Valois,  61s  Aragon  ;  XXVU ,  24  à  29,  4:7,  66  «I 
de  Gaston;  sa  mort;  XXIV,  467.  suiv^  Ses  intrigues  pour  monter  sur  le 
ORLÉANS  (pHiuppEy  DUC  d'),  d'à-  trône  à  la  place  de  Philippe  v,  67  ft 
bord  duc  d'Anjou,  puisitfonstVur,  frère  suiv.,  124.  Conseil  auquel  il  assistai, 
deLouiaxiv;sanaissance;  XXIII, 433é  82.  Son  portrait;  déchaînement  uni*. 
Sa  mère  l'amène  à  Paris;  XXIV,  9»  versel contre  lui;  pourquoi;  ses  amis 
10.  Ses  rapports  avec  elle,  3ô  et  suiv.  lui  conseillent  de  donner  satisfaction 
Sa  maladie  ,222.  Accompagne  le  roi  au  roi  ;  son  pardon  ;  mariage  de  sa 
aa  parlement,  393.  Va  au-devant  de  fille,   123  à-  129.  De  quoi  accusé; 
Maearin,  479.  Ses  attentions   pour  scandale  de  sa  conduite;  son  goût  pour 
Mademoiselle,  557.  Ses  espérances  à  la  la.  chimie  ;  soupçons  qui  en  résultent; 
maladie  du  roi;  ses  projets,  571  et  ses  rapports  avec  le  roi,   152,  1549 
suiv.   Mort  de  son  oncle,  ô90,  691.  196,  201.  U  renonce  à  tous  droits 
Son  mariage,  598.  Ses  mœurs  effémi-  sur  l'Espagne,  167,  168.  Encore  aé^ 
nées;  XXV,  16.  Son  animosité  contre  cusé  à  la  mort  du  duc  de  Berr^r;  ses 
OlympeMancini,  53.LaVaUièreestde  droits  à  la  régence;  motifs  qui  sem^ 
sa  table  de  jeu,  63.  Soins  qu'il  donne  Ment  l'^KClure;  comqient  apprécié  par 
à  sa  mère,  90.  Est  au  siège  de  Coui^-  le  roi  ;  son  silence  sur  le  testament  de 
trai ,   128.  Ses  démêlés  avec  le  roi,  ce  prince,  205  à  207,  224  à  228.  Ses 
174  ,  175.  Edit  qu'il  fait  enregistrer,  agens  en  Espagne  mis  en  liberté;  se 
184.  Ses  bouderies  à  l'égard  de  Ma-  réconcilie  avec  Philippe  v;  son  entre*' 
dame,  187  à  189,  Est  témoin  de  son  tien  avec  le  roi  moui'ont,-  213*  à  21&k 
agonie,  190.  Il  s'empare  de  sa  corres*  Ce  prince  le  nomme  président  dn  con*' 
pondance,  191.  Charles  Stuort  refuse  seil  de  régence;  parti  qui. lui  donne 
sa  lettre,  192.  Justifié  de  l'accusation  le  pouvoir;  soa  altercation  avec  le  duc 
d'empoisonnement,  193.  Songe  à  se  du  Maine;  il  déclare  le  duc  de  lloui^ 
remarier,  196,  197.  Opposé  au  ma-  bon  dief  du  conseil ^  se  fait  confier  la 
riage  de  Lauzun,  204.  11  épouse  la  garde  du  roi;  le  pays  disposé  à  se  je^ 
princesse  palatine.,  211.    Son  com-  ter  entre  ses  bras;  ses  réformes;  sa 
mandement  à  l'armée  royale,  234.  Ses  visite  à  W^^  de  Haintenon;  il  conduit 
opérations ,  236  à  238.  Son  retour  à  le  roi  à  Vincennes;  s'instaUe  au  Palais- 
la  cour,  250.  Il  assiège  Saint>>Omer;  Royal;  prisonniers  qa'il  délivre  ;.fait 
gagne  la  bataille  de  Cassel,  347  et  administrer  les   ministères   par  des 
sulv.  Mariage  de  sa  fille,  393.  Faveurs  conseils;   modifie   le  conseil  de  ré<» 
qu'il  ambitionne  en  vain  »  441 .  Exclu  gence;  emplois  qu'il  distribue;  8o&  bo^ 
des  conseils,  âr48.  Il  perd  sa  fille;  soin  d'étro  dominé;  il  promet  de  ne 
XXVI,  34.  U  assiste  assiège  deMoas,  point  employer  Dubois  ;  sa  oenr;  ses 
65.  Mariage  de  son  fils;  anecdotes  à  ce  libéralités  ;  fermentation  et  qnerellei 
Sttj.et,  87  et  auiv.  Est  au  siège  de  Na-  qu'il  excite,  230  à  249.  Il  s'appuie 
Bmr,  98.  Est  chargé  de  la  défense  des  derAngleterreoentrerfispagne;  donne 
cdtes,  120.  ^Mariage  de  sa  fiUe,  232.  ordre  d'arrêter  le  prétendant,  250' et 
Sa  mort,  305.  sniT.  Ses  opérations  finanoières;  sen» 
ORLÉANS  (pwuBBE  fiJE  BOOftBOff,  vices  que  lui  rend;  Low;  mietiottifa'il 


47ft                   ORL  ORL 

confie  à  Dubois ,  f  55  et  suiv.  Intri-  oonte  de  Horn  ;   son   ivresse  perpé- 
gues  d'Àlberooi  contre  lui,    272  ei  toelle;  il  laisse  le  poaToir  à  Dubois; 
•uir.  Son  envoyé  en  Espagne,  231  et  lui  donne  rarcbevèché  ift  Cambrai; 
soiT.  KeUchement  des  mœurs  publia  il  réduit  les  rentes;  décrète  la  baoqce- 
ques  dont  il  donne  le  signal ,  290  et  route  ;    change    l'adnDiinistration  ;  il 
suiy.  Son  impiété  ;  son  intolérance  ;  exile  le  parlement  ;  change  le  lieu  do 
son  respect  pour  Fénelon;  ses  négo-  marché  des  effets  publics:  éloigne  Lav, 
dations  sur  la  bulle   Vnigenitu»;  sa  417  à  426.  Il  secourt  Marseille  Jëso- 
Telléité  de  tolérance  à  l'égard  des  Hu-  lée  par  la  peste;  demande  le  chapeau 
guenots;  il  les  réprime;  il  accueille  le  de  cardinal  pour  Dubois,  43Î  à 434, 
csar,  295  à  308.  Son  intérêt  à  main-  439.  Fait  enregistrer  par  le  parlement 
tenir  la  paix;  il  néglige  la  politique  de  la  bnlle  Unigenitua  modifiée  ;  rappelle 
la  France  à  l'égard  de  l'Italie  ;  haine  ce  corps  de  l'exil ,  435  ,  436.  Ses  dé> 
que  lui  porte  Philippe  ▼,  310  à  312.  bats  avec  le  duc  de  Bourbon,  444  et 
Invoqué  par  la  faction  opposée  à  Al-  suiv.  Dette  énorme  qui  résulte  du  sjs- 
beroni  ;  ses  menées  ;   négociation  de  tème  ;  gracie  les  complices  de  CeÛa- 
Dubois;    il  signe   la   quadruple   al-  mare;  Dubois  lui  ramène  la  cour  d'Es- 
liance,  317  à  322.  Se  réjouit  des  dés-  pagne  ;  mariages  de  famille  négociés; 
astres  de  l'Espagne  et  -du  duc  de  Sa-  métiance  qu'il  inspire  au  peuple;  an- 
voie  ;  son  opinion  sur  Alberoni,  333  nonce  au  roi  l'union  projetée,  448  à 
et  suiv.   Ses  décisions  en  sens  con-  45lf .  Soins  de  Dubois  pour  son  aSer- 
traires  sur  le  débat  des  pairs  et  du  missement;  son  dégoût  du  n'ce  et  des 
parlement  ;  la  dégradation  dea  légiti-  affaires;  il  congédie  sa  mtltresse;  ri- 
mes lui  est  demandée  ;  son  embarras;  mène  la  cour  à  Versailles  ;  disgracie 
Il  disgracie  d'Aguesseau  et  remplace  Villeroi;  l'exile;  annonce  son  départ 
{foailles  ;  rumeurs  que  répandent  ses  au  roi;  par  qui  le  remplace;  il  nomme 
ennemis;  impression  que  font  sur  lui  Dubois  principal  ministre,  459  à  470. 
les  Philippique»;  coup  d'état  dont  il  Initie  le  roi  aux  afitaircs;  lai  remet  le 
frappe  les  légitimés  et  le  parti  de  la  pouvoir;  reste  du  conseil  d'état;  est 
vieille  cour;  il  congédie  les  conseils;  nommé  premier  ministre;  sa  mort; 
forme  un  ministère;  est  dupe  (les  alliés;  comparée  Louis  xiv  et  à  M.  le  duc; 
moyens  qu'emploie  Dubois  pour  l'en-  ses  qualités  ;  ses  vices  ;  il  lui  a  œan- 
traîner  à  la  guerre;  inimitié  de  la  cour  que  le  sentiment  du  deroir  et  là  to- 
-de  Madrid;  intrigues  et  arrestation  de  lonté  ;  services  que  lui  a  rendus  Du- 
Gellamare,  336  à  367.  Le  régent  an-  bois;  dans  quel  état  laisse  \a  France; 
nonce  sa  conspiration  ;  ne  permet  pas  il  a  isolé  le  roi  ;  l'a  livré  sans  partage 
à  Dubois  de  lire  la  liste  des  conjurés;  à  Fleury,  472  à  473.  Impression  que 
il  fait  arrêter  le  duc  et  la  duchesse  du  produit  sa  mort  sur  son  fils ,  495.  A 
Maine;  assurances  de  fidélité  que  lui  refusé  de  persécuter  les   calrimVtes, 
donne  le  comte  de  Toulouse;  il  fait  dé-  511.   Asile  qu'il  adonné  an  roi  de 
darer  la  guerre  à  l'FiSpagne,  368  à  Pologne,  5^. 

^73.  Par  qui  fait  commander  les  trou-  ORLÉANS  (oemoisellb  d*)  ,  coa- 

pes,  376  et  suiv.  Ses  démêlés  avec  la  tcsse  de  Valois;  son  frère  songe  à  la 

noblesse  de  Bretagne;  supplices  qu'il  marier  au  roi;  XXVII,  518. 

ordonne  ;  force  le  roi  d'Espagne  à  la  ORLEANS  (louis  de  nocKBOX,  dcc 

paix;  il  institue  la  banque  et  le  sys»  n'} ,  d'abord  duc  de  Chartres;  est  du 

tème  de  Law,  38 1  à  401.  Il  se  repatt  conseil  d'état;  XXVII,  474.  Son  avé- 

de  richesses  factices;  ses  prodigalités;  nement;  sa  nullité;  sa  dévotiion;  ia- 

ses  constructions;  secourt  la  Suède;  trigues  de  M.  le  Duo  contre  lui,  495 

U  perd  sa  fille;  détails  sur  cette  mort;  et  suiv.,  502,  516.  Espoir  desespar- 

il   nomme   Law    contr61eur«gcnéral  ;  tisans,  520.    Qui  ses    ennemis  foot 

coup  funeste  que  Gonti  porte  à  sa  ban-  épouser  au  roi  ;  il  le  représente  k  la 

que,  404  à  415.  Ses  mesures  pour  la  célébration  du  mariage»  59 1  à  523.  Si 

sûreté  des  agioteurs;  il  fait  rouer  le  tentative  pour  entrer  aux  affaires;  sa 
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retraite»  160,  16t.  Misère  publique  S6S  à  367.  Emeute  doht  on  Taceuse, 

q^u'il  signale,  353.    Querelle   d'éti-  410.  Mémoire  qu'il  refuse  de  signer, 

quelle  qu'il  soulève;  ses  études  ascé«  423.    Ses  libéralités,  431.   Sa  bro- 

tiques;  époque  de  sa  mort,  475.. Les  cbure  intitulée  :  Délibération  à  pren- 

sac remens  lui  sont  refusé  par  le  curé  dre  pour  les  assemblées  de  bailliages, 

Bouetein  ;  XXIX,  29.  433. 

ORLEANS  (MARiE-touiSE  d')  épouse  ORLEANS   (de  PE^VTniÉvnE ,    du- 

le   roi   d'Espagne;   sa    mort;   XXY,  Chessb  d')  ,  pureté  de  sa  réputation; 

393  ;  XXVI,  34.  .  XXX,  267.   Son  mariage,  2S3.  Ses 

ORLEANS    (i«ocised');  son   ma-  libéralités,  431. 
riage    stipulé  avec  le  deuxième  fils  de  ORLOF  (le  comte);  sa  victoire  l 
Philippe   v;  XXVII,  453.  Renvoyée  Tchezraé;  XXIX,  395,  477. 
d'Espagne  ,  525,  528.  ORBIEA  (le  comte  d'),  ministre  de 
ORLEANS  (marie  d'),  Mademoi*  Sardaigne; fait  arrêter Victor-Amédée; 
selle,  épouse  le  duc  de  Berry;  XXVII,  XXVUI,  70  à   74.    Rejoint  l'armée , 
139.    Scandale  de  sa  conduite,  152,  108.  Ses  négociations,  288. 
153,   291  ,  343.  Eloignement  du  rui  ORMESSON  (d  )   est  du  conseil 
pour  elle,  153,  1 93. Ses  rapports  avec  d'union;  XX,  498. 
son    mari,  201.    Accusée  d'inceste,  ORMESSON  (d'),  l'un  des  juges  de 
226.  Ses  prodigalités,  256,  260.  Sa  Fouquet;  conclut  contre  lui  au  ban- 
mort,  409  et  suiv.  Son  parc  acheté  nissement;  éprouve  le  ressentiment  du 
par  le  roi,  458.  roi;  XXV,  73  à  75. 

ORLEANS    (oharlotte    d'),   du-  ORMESSON   (d')  est  nommé  con- 
chesse    de    Modènc  ;  ses   désordres  ;  trôleur-général;  sa  probité;  son  inca- 
XXVIII,  18,  273.  Ses  complaisances  pacité;  ses  hésitations;  XXX,  241, 
pour  M™®  de  Pompadour,  350.  242.  Son  discrédit;  ses  opérations;  sa 
ORLEANS  (Louis-PHiLipPE,  dcc  d');  chute,  243  à  245.  Par  qui  remplacé, 
sa    bravoure  à   Dettingen  ;  XXVIII ,  287.  DéGcit  qu'il  laisse,  289. 
281.  Son  mariage,  475.  Sa  protesta-  ORMOND  (le  duc  d');  troupes  an- 
tion  contre  le  parlement  Maupeou;  son  glaises  qu'il  conduit   contre    Cadix; 
accommodement;  XXIX,  449  et  suiv.  XXVI,  355  à  357.  Son  succès  contre 
S'enferme  avec  le  roi  mourant,  504,  l'escadre   française,  358.  Commande 
505.    Prend  parti  pour  le  parlement  l'armée  des  Pays-Bas  ;  se  sépare  des 
c\ilé  ;  XXX,  37.  Son  alliance  avec  ce  alliés  ;  XXVII,  160.  Accusé  de  trahi- 
corps  ,  43.  Sa  visite  à  Necker,  128.  son,  251.  Commande  les  troupes  du 
Son  mariage  secret,  233.  prétendant,    375.    Désastres   de    sa 
ORLEANS  (  Louis-puiLippE-JOSEPH ,  flotte,  380.  Ses  négociations  avec  Ri- 
Duc   d')',    d'abord  duc   de  Chartres,  perda  ;  XXVUI,  1 1 . 
proteste  contre  le  parlement  Maupeou;-  ORNANO  (sam  pietro  ) ,  maréchal 
son  accommodement;  XXIX,  449  à  de  France;  ses  précédons;  expédition 
452.   Reste  avec  le   Dauphin,  504.  sur  la  Corse  qu'il  fait  résoudre;  XVII, 
Prend  parti  pour  le  parlement  exilé  ;  500  à  503.    Chargé    d'empoisonner 
XXX,  37.  Sa  visite  à  Necker,  128.  Damville;  XIX,  332. 
Prend  partauc9mbatd'0ues$ant,  169.  ORNANO  (alphoksb,  maréchal  d') 
Compte  qu'il  en  rend  au  roi.   170.  bâties  Suisses;  XX,  310.  Conseille 
D'abord  applaudi ,  puis  cruellement  à  Henri  m  de  tuer  Guise ,  -336.  Son 
accusé,   171.  Son  rôle  d'opposition;  avis  pendant  les  barricades,  855.  A 
son  éducation  ;  ses  mœurs;  son  ma-  appris  la  fuite  du  roi,  362.  Méfiance 
riage  ;  d'où  son  inimitié  à  l'égard  de  de  ce  prince,  364 .  Il  semble  posséder 
la  reine;  son  manque  d'énergie,  282  sa  confiance;  ses  doutes,  400,  401. 
^  286.  Son  anglomanie,   287.  Son  Confident  du  projet  de  tuer  Guise, 
opposition;  son  exil,  364.  Sa  popnla-  45$. Est  chaîné  d'arrêter  Ma7enne,464. 
rite;  il  demande  grâce  à  la  reine;  est  II  défend  la  rive  gauche  du  Rhône; 
autorisé   à  se  rapprocher  de  Paris»  XXI,  tOb,  170.  E9t  du  parti  politique» 
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1 10«  Sdulère  Lyon  en  fiveur  de  Hea-  Boi^  ;  protégés  p«r  Iieats  ïh  ,  398 , 

ri  iT,  Î35.  EstnonuBé  UeateDant  de  S97.  Preoneot  Taseendaiit  sur  Ydea- 

Gonti  en  Daaphiné,  384.  Est  de  Tin-  tinoîs,  418.  Dëtndsent  son  année, 

timité  de  Marie  de  Médicis;  XXII,  414.  Énroientlevr  caTslerie  à  Goi- 

Î07.  Est  cheTalinr  du  Saint-Esprit,  inWe,  491. 

458.  ORSINI  (TiRGimo);  sa  fidélité  n 

ORNÂNO   (  JEAN  •  BAPTISTE ,  HARB-  roî  de  Sicile  ;  XV,  1 91 .  II  est  fut  pii- 

CBAL  h*)  cause  la  chute  de  La  VieUTille;  sonnier,  f  93. 

XXII,   537.   Sort  de  prison,    539.  ORSINI  (fabio),  cardinal, eorojé 

GouTerneur  du  frère  de  Louis  xiii  ;  est  en  France  pour  féliciter  Charies  n  de 

son  ia?ori;  XXIII,  10.  Est  nommé  la  Saint*Bartliélemy  ;  XIX,  188,189. 

marécHal,  IS.  Mission  que  lui  donne  ORSINI  (paci.  giordaxo)  aeoompa- 

Louis  xui  ;  il  le  trompe;  son  arresta-  gne  en  France  Marie  de  Médias;  XIH, 

tion,  14  à  16.  Sa  mort,  îî,  44,  S54.  58.  Passe  pour  son  amant,  6S. 

ORNANO ,  chef  des  Corses  iosor-  ORSINI  (viRCimo  )  passe  pour  !'§- 

gés  contre  Gènes;  son  mémoire  au  cai^  mant  de  Marie  de  Médicis;  XXH,  62. 

dinal  Fleury  ;  XXVUI,  209.  D  s'em-  ORSINI  (hasib),  duchesse  de  Moot- 

barque,  211.  morency;  son  amour  pour  son  mari; 

ORRY  (iear),  ministre  en  Espa-  XXIII,  198. 

gae;  est  appelé  en   France;  XXVI,  ORTHEZ  (lb  Ttcom  i>*)iefase  de 

4S8,  482.  Retourne  à  Madrid,  447.  frire   massacrer    les    EKignenots  de 

Sa  forfanterie;  ses  démêlés  a?ec  le  duc  Rayonne  ;  XIX,  1 76. 

d'Orléans;  XXVH,  66.  ORVAL  ITALBRET   (u  smK  ik*) 

ORRY.   contrftlenr-géaéral  des  R-  envahit  leMédoc;  Xm,  511.  Réduit 

nances;  sa  prdiité;   époque   de  sa  àladéfensite,  550.  Assise  Bordeaax, 

Mort;  XXVUI,  188, 194.  Sa  confiance  556. 

exeessiTe  aux  financiers ,  S&3.  Est  &  ORVAL  (le  sikb  d")  est  de  l'année 

bout  d'ezpédieas,  426.  Sa  démission,  dltalie;  XVI,  23.   Présente  k  eott- 

476;  XXIX,  16.  oordatau  parlement,  60.  Ambassadeur 

ORSINI  (iiAisoR  bib),  partisans  de  en  ARemagne ,  99 ,  99.  Est  gouYer- 

rindépendaàoe  de  lltalie;  leur   in-  nenr  de  Champagne,  196.  Repousse 

flaenee  au  condave  q»rès  la  mort  de  les  landskaechts,  198. 

Kicolas  tn  ;  IfolMmet «Imn  enlerés  et  ORVAL  (db  bêthchb,  cmm  n*), 

jetés  en  prison;  VIII,  819.  Satisfao-  fils  de  Sully;  défend  Montaoban  con- 

tieii  que  leur  donne  le  pape  élu,  320.  tn  Louis  xiii  ;  XXn,  496. 

TSftk'poléùn  accusé  de  la  mort  de  Re-  ORVES  (n*),   amiral  français;  sa 

tion  xi;  IX ,  148.  Mathieu  dirige  la  jonétion  ayec  Suffren;  sa  mort;  XXX, 

faction  guelfe  du  conclave,  158.  iV«-  215. 

pMm  penche  pour  les  Gibelins,  1 59.  ORTILLIERS  (n*)  sauve  le  <^feau 

ORSINI  (les)  de  Naples  se  mettent  de  Ham;  XXI,  362,  368. 

à  k  tète  du  parti  aagevin  ;  XI,  447.  ORVILLIERS    (l'ahihal  s*)  tirre 

ORSINI  (le  cabdihal),   légat  de  contre  les  Anglais  le  combat  d'Oues- 

Martin  v  en  France;  projet  de  traité  sani;  XXX,  166  à  169.  Fâicité  par 

qu'il  obtient  ;  comment  rompu  ;  XH  ,  le  roi ,  1 70.  Pourqual  désobéi  par  son 

&34  à  536,  b&ô,  556.  arrière-garde,  171.  Son  înaction;  son 

ORSINI  (jBAN-AirroiiŒ) ,  prince  de  incapacité ,    172 ,    173.    Comparé  à 

Tarante;  allié  du  parti  angevin;  Tn-  d'Estaing,  174.  SesopératioasiiilnLÉ- 

«rire  dont  il  atténue  Teffet;  XIV,  46  &  tueuses  de  concert  àyeclesEspagnds, 

4r8.  Il  fait  sa  paix  avec  TAragonais,  183.  Se  relire  dans  un  convent;  sa 

118,  119.  mort,  184,  186.  D'où  sa  réputation, 

ORSINI  (les)  traitent  avec  Char-  192.  ^s  flottes  mmdbrenses,  2 14. 

ka  «fin  ;  XV,  1 84 .  Leur  rmiilé  avec  OSGHAR,  duc  des  Normands,  prend 

les  Golonaa  ,'226.  Offrent  leurs  ser-  et  incendie  Rouen^  ses  pillages;  sare- 

lims  à  la  Fnnot,  246.  En  batte  aux  tn&te  ;  III,  79. 
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OSlfOKD,  gouvernear  de  Richard-  avec  Louis,  408.  Il  rétablit  la  pais, 

8anfr4^eifr;  le  tire  de  captivité;  III,  418,  414.  SoniuterventioBdaiis'lefitié- 

éHÂf  49è.  bats  de  Louis  etde Hugues,  4S2,  4S5, 

OSORIO  (don  Alvarez)  commande  499  à  43$,  485.  Sa  présence  au  eon<« 

les  Espagnols  à  Lafère;  renfort  qu'il  oile  dlngelheim,  434.  Prend  le  titre 

reçoit;  est  assiégé;  sa  détresse  ;  XXI,  de  roi  d*haKe  ;   le  rend  à  Béranger  à 

4SI  à  .438.  II  capitule^  426.  titre  de  fief;  son   mariage;  diseordes 

;    OSOAK)  (iosbpb);  sobaides  qu'il  dans   sa  famille;  sa  guerre  avec  sott 

Importe  aux  Frondeurs  ;  XXIY,  S4S,  fils  et  sou  gendre,  445  et  suiv.,  458. 

343.  Sa  victoire  sur  les  Hongrois,  461.  Sa 

OSS AT  (ARNAUD  d'),  agent  secret  de  confiance  en  saint  Bruno,  465.  Con- 

Henri  iv   à  Rome;  XXI,  Si  9,  343.  quiert-une  seconde  fois  l'Italie  ;  reçoit 

Entend    le  décret  d'abolition,   345,  la   couronne    impériale;    son   génie; 

346.  Sollicite  le  divorce  du  roi;  XXII,  son  influence,  467.   S'interpose  entre 

3S.  Négocie  la  remise  à  la  France  du  ses  deux  neveux  ;.  réunit  sa  faimiUe, 

HMrqiûsaft  de  Saluées,  43.  Obtient  des  473.  Sa  mort,  474. 

dispenses  pour  le  mariage  de  la  soaur  OTHON  II,  empereur,  fik  du  précé* 

d«  roi  y   67,  68.  Encourage  le  roi  à  dent;  associé  à  toutes  ses  couronnes; 

sévir  contre  les  conspirateurs,  77.  Ses  ses  vices;  ses  débauches  ;  ses  brillantes 

(XMiseils;  son  traitement  supprimé,  76 .  qualités;  III,    475.     Apaise  les  troi^ 

08SUKÀ  (  L£  MJC  d'  ) ,  viGe*4'oi  de  blés  de  la  Lorraine  et  du  Hainaut  ;  ses 

Kaples,  eonspire  eontre  Venise;  XXII,  luttes  avec  Lothaire  ;  il  entre  en  Fran- 

422  et  suiv.  Gonqtire  contre  son  mai-  ce  ;  pénètre  jusqu'à  Montmartre  ;   son 

tre  poar  l'indépendance  de  l'Italie;  sa  échec  dans  sa  retraite  ;  il  fait  la  paix, 

captivité;  aamort,  467  à  469,  525.  477  à   483.   Passe  en   Italie;    fait  la 

OSTERHÂI^N,  nù&iatre de  Russie;  guerre  aux  Sarrasins;  diète  qu'il  tient 

fiât  eBTsftdr  la  Polegse  ;  XXYUl  ,88.  à  son  retour  ;  sa  mort,  466. 

Sa  chute,  364,  366.  OTHON  HI,  empereur,  fils  du  pré-^ 

OSTROGOTHS,  goths  ohestau  ;  cèdent,  tembe  au  pouvoir  de  Henri  de 

If  116.  Leurs  amudes,  117.  S -établis-  Bavière;  rendu  à  sa  mère  ;    III,  4^ 

sent  dans  laPannonie,  169.  Leur  dis-  et  suit.  A  pour  vassal  le  comte   de 

paritiom;   II,   18.    Voy.   TMoioriCy  I^landre  ;  IV,  16.  Protecteur  de  Ger- 

Théodat,  Viiigès ,  TotUtt.  bert,  54.  L'élève  au  saint-siége,    63, 

OTHE  (Guillaume)  s'empare  de  la  118.   S'attribue  le  droit    de  disposer 

plus  gtande  partie  de  la  Bourgogne  ;  de  la  tiare,  91 ,  93.   Sa  présence  à  ua 

ssn origine  ;  sa  fortane  ;  ses  alliances;  concile  à  Rome,  101.  Sa  mort;  extino* 

IV,  131.  Ses  ioi|uiétudes;  traite  avec  tien  delà  famille  de  Saxe;  la  couronne 

Robert;  se  contente  du  titre  de  comte  impériale   devient  élective,    85,  133, 

de  Bourgogne  ;    gande   la  puissance  133,  137. 

réelle,  163.  MeMcééucôté  du  royaume  OTHON  IV,  empereur,  d'abord  due 

d'Arles  ;  ligue  qu'il  forme  contre  le  roi  de  Brunsvick,  élu  roi  des   Romains 

Rodolphe  ;    administre  son  royaume,  par  le  parti  ecclésiastique  ;  supériorité 

164,  165.  Epoque  de  sa  mort,  191.  des  armes  de  son  rival;  VI,    173   et 

OTHELIN,    comte   de  Bourgogne,  suiv.  Abandonné  par  Jean-sans-Terre; 

marche  au  secourif  du  roi  de  Naples  ;  est  accablé  ;  passe  en  Angleterre  ;  traité 

Vin,  337.  Gomment  assure  sa  succès-  qu'il  y  signe;    événement  qui  relève 

sion  à  la  famille  de  France,  483,  484.  sa  fortune;  le  pape  le  favorise,  344  à 

OTHMAR  (saint),    abbé  de  Saint-  346.     Son  édit    contre  les   sectaires 

Gall;  sa  mort;  II,  313.  invoqué  par  le  comte    de  Toulouse. 

OTH0K«L£-GRAliD  ,   en^>ere«r  ,  377 .  Ses  vassaux  à  la  croisade  du  Midi, 

s'empare    du  royaume   d'Arles  ;  IH,  379.  Gouranné  empereur  ;  excosHnu* 

^6.  Ses  gueires  omlss  ;  sa  cruauté  ;  nié  ;  ses  édiees  en  Italie;  il  se  retire 

ses  victeins»  4M  à  «05.  Sa  faction  le  dans  ses  états  faérédiuires  ;  fesdataires 

proclame  roi  de  France;  il  fait  une  trêve  qui  l'attfrent  en  France;  prosMsses 
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qu*U  learfâtt;  le  comte  de  Boulogne 
prend  parti  pour  lui,  319  à  394.  Ses 
dispositioiis;  ses  ressources;  il  prend 
le  commandement  des  confédérés,  342, 
349  et  suiv.  Perd  la  bataille  de  Bou- 
vines,  357  à  365.  Son  scrupule  à  l'é- 
gard des  hérétiques,  426.  Disparaît  de 
la  scène  du  monde  ;  époque  de  sa  mort, 
428,  497. 

OTUON,  précepteur  de  Sigebert  m; 
son  pouvoir;  sa  mort  ;  II,  41. 

OTHON,  député  des  Neustriens 
prèsdeLouis-le-Germanique;  III,  iSS. 

OTUON,  duc  de  Saxe,  refuse  la 
couroune  de  Germanie;  III,  341. 

OTHON,  comte  de  Verdun,  fait 
hommage  à  Louis  iv;  III,  402.  Sa 
mort,  405. 

OTHON,  fils  atné  de  Hugues-le- 
Grand,  hérite  par  sa  femme  du  du- 
ché de  Bourgogne;  sa  mort;  III,  462, 
473. 

OTHON,  duc  de  Basse-Lorraine, 
fils  de  Charles  ;  meurt  sans  enfans; 
lY,  50. 

OTHON  ,  évêque  de  Freysingen  , 
frère  de  l'empereur  Conrad;  route 
qu'il  sait  en  Asie;  V,  337.  Assiste 
à  l'assemblée  de  Saint-Jean-d'Acre , 
352. 

OTHON,  duc  de  Bavière  ,  dispute  la 
Bohème  à  Charobert  ;  est  anathématisé; 
IX,  194. 

OTHON  de  Brunswick,  quatrième 
mari  de  Jeanne  de  Naples  ;  ne  peut  la 
défendre;  XI,  359. 

OTT  OBONI ,  légat  du  pape  en  Angle- 
terre ;  a  mission  d'y  rétablir  l'autorité 
absolue;  YIIl,  146.  Princes  anglais 
qu'il  détermine  à  se  croiser,  170. 

OTTOCAR,roideBohôme;  Richard, 
roides  Romains,  lui  donne  l'Autriche 
•tlaStyrie;  VIII,  121.  Ses  luttes  avec 
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Tempereôr  Rodolphe  de  Hapsburg;  il 
est  réduit  et  do  conserve  que  la  Mora- 
vie et  la  Bohème,  284.  Encore  vainea; 
tué,  305. 

OTTOCAR  WENCESLAS ,  roi  de 
Bohème;  se  soumet  à  Rodolphe  de 
Hapsburg;  lui  demande  en  mariage  la 
fille;  Vni,  305.' Son  couronnement; 
IX,  24.  Son  fils  élu  roi  de  Hongrie; 
représentations  que  lui  adresse  le  pape, 
67. 

OUDART  DE  BUSSI  ,  bourgeois 
d' A  rras  ;  cruauté  de  Louis  xi  à  son  égard; 
XIV,  516,  517. 

OUEN    (saint),  ou  Âudoin, reçoit 
saint  Judicaël;  II,  36.  Amitié  que  lui* 
porte  Dagobert,  37.  Conseil  qu'il  donne 
à  Ebroïn  ,72.  Le  venge  contre  saint 
Philibert,  75. 

OXENSTIERN,  cfaanceHer  de  Suède; 
son  alliance  avec  Richelieu;  XXID, 
220  à  222.  Jalousé  par  lui,  236.  Con- 
quête qu'il  lui  abandonne,  248.  Il  Vient 
à  Paris  ;  traité  qu'il  fait  avec  Kiche- 
lieu,  265,  266.  Ses  réclamations  au 
congrès  de  Munster;  XXIV,  183. 

OXFORD  (le  comte  d*)  échoue  an 
siège  de  Quimper;  X,  258. 

OXFORD  (le  comte  d')  renforce 
Warwick  :  vaincu  avec  lui  ;  XIV,  337, 
338. 

OXFORD  (le  comte  d'),  négociateur 
de  Henri  viii  avec  François  i*f  ;  XVH, 
217. 

OXFORD  (lord),  Hiorletf,  ministre 
de  la  reine  Anne;  son  désir  4e  la 
paix  ;  XXVII,  140.  Accusé  de  trahi- 
son, ^St, 

OZMA  (l'évêqub  d')  ,  confesseur  de 
l'empereur;  sa  prétendue  délibération 
sur  la  mise  ea  liberté  de  François  i^;' 
XVI,  265. 
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PAGHECO  (le  cardinal)  ,  vice-roi  vaincu  à  Villalar  et  exécuté;  XVI, 

de  Naples;  rappelle  à  lui  des  troupes  163,  164.  ' 

impériales;  pourquoi;  XVII,  499^  PAGET,  négociateur  de  Henri  vm; 

PADILLA  (DON  JUAN  de)  ,  chef  de  XVII,  217.  Commissaire  pdur  la  paix, 

'Armée  des  communes  en  Espagne  ;  546. 
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PAIGNY  (hemri  Di^«econde  la  tetoê"  qu'il  signe  ayee  Tempereur  aa  nom  du 

mère  de  France  dan»  set  préteotidns  p^pe;  aXVII,  63.  ' 

sur  la  Provence;  VIH^  3S3.  PAPPENHEIM  (hbkri  de),  miiréchM 

PAJCf  (madeleine);  passion  du  due  de  Tempire;  annonce  à  Rodolphe  A:.' 

de  Lorraine  pour  eHe;  elle  est  enfer-  Hapsburg  son  élection;  Vlir,  )44. 

mée;  XXV,  35,  36.  *   PAPPENHEIM,générri de  l'empire; 

PALAVtClNO  (oBERTO},chef  gîbe-  ses  talens;  sa  férocité;  XXIII,   197. 
lin  ;  veut  fermer  à  Charlffe  d'Anjo^  Ses  désastres  à  Leipzig,  178.  Ses  suc- 
rentrée  de  l'Italie;  Ylli,  149,  t.S9.  ces  en  Saxe^  194. 11  est  tué  à  Lutïen, 
.     PALEARIUS  (aonhjs),  professeur  219. 
milanais;    brûlé    par    l'inquisition;  PARABÈRE  (de)  est  gardien   du 

XVIII,  463.                  '  cardinal  de  Bourbon;  XXI,  S4.  Ses 
PALFY  (le'cohte  de),  lieutenant  succès  contre  Cossé-Brissac ,  336. 

d'Eugène  ;  passe  l'Adige  ;  XXVI,  3S?.  PARABÈRE  (la  marquise  de),  mat- 

PALISSER,    yice-amiral  anglais;  tresse  du  régent;  XXVil,  4G1: 

son  rdle  àOuessant;  sa  mise  en  accu-  t^ARAMO  (lquis)j  grand  inquisiteur 

sation;  XXX,  171.  en  Sicile;  XII,  192. 

PALUAMO  (ci^APFÀ,  DUC  de);  lé  PARD AILLANT  combat  et  tue  La 

pape  lui  donne  ce  ducHé;  XVIII,  9.  Renaudie;  XVIII^,  147.  Victiipe  de  la 

L'en  dépouille,  88.  Sa  mort,  244.  Saint-Barthélémy;  XIX,  léo ,  168. 

FAMFIL1  (le  GARDii(AL);Mazarin  lui  Voy.  Ségur, 

donné  l'abbaye  de  Corbie  ;  dans  quel  PARÉ    (ambroise)    panse   €oligni 

but;  XXIV,  106  et  suir.  blessé;  XIX,  157.  Epargné  àla  Saint- 

PANAT  (de),  chef  protestant;  est  Barthélémy,  175.  Midadie  du  roi  qu'il 

de  l'armée  de  Grussol  v  XIX,  35.  Gob-  explique,  253* 

seiller  de  Bamville ,  295.  PAkEDÈS  (garctas  de)  ^ssiége  Louis 

PANDEGTES;  effet  de  leur  décou-  d'Ars  dans  Venouse;  XV,  408. 

verte;  VIII,  79.  PARIS,  déjour  d'hiver  de' Julien  $ 

PANDOLPHE,  cardinal,  légat  du  I,  31 .. Résidence  de  GloYis,  201.  De 

pape  ea  Angleterre;  délie  les  sujets  du  Ghildebert,  t69.  Importance  de  sa  pos- 

roi  Jean  de  leur  serinent  de  fidélité;  session,  303.  Reste  commun  aux  trois 

Vl ,  322.  Réconcilie  ce  prince  avec  frères  de  Gha^ibert,  830.  Abandonné 

l'Eglise  ;  le  protège  contre  les  Fran-  parlée  premiers  Garlovingienti  ;  cesse 

çais,  330  et  suiv.  d''êtife  une  capitde;  If,  2'5.  N'est  pas 

PANGIROLO ,  légat  du  pape  ;  )8e->  même   nommé  par  les  hutoriens  de 

condé  par  Mazarin  ;  XXIII,  143.  Chaiiemagne,  368.   Son  attachement 

PANGÉ ,    confident    de    Monsieur  au  langa^  roman  ;  III,  59.  Pris  par 

(d'Alençon)  ;  compagnon  de  sa  fuite  ;  les  Normands,  86,  122.    Est   à  leur 

XIX,  479.  merci,  129,  138.  Pillage  de  l'abbaye 
PANIGAROLA  ;'  ses    prédications  de  Saint^Germain,  139.  Vrii  encore, 

dans  Paris  assiégé;  XX]^  6^.  170.  Soutient  un  ^iége  mémorable; 

PANISSAULT  ,  Huguenot  ;  prend  réduit  à  Itle  d)e  la  Seine  ;  par  qui  dé- 
parti pour  Gondé;  XXII,  849.  fendu,  262.  Siège  del'untyer^té,IV, 

PAOLI  (giacinto)  ,  chef  des  Gorses  33, 34 .  Gonfiumé  par  un  incendie, 21 5. 

insurgés  <ïDntra  Gènes;  son  ménUoire  N'obtient  jamais  de  droit  de  commune, 

au  cardinal  FleUry  ;  XXVIII ,  208.  Il  422.  Par  qui  fondée  la  téputatfon  de 

s'embarque  aveo «es  fils,  211.  ses  écoles;  V,  65.    Embelli  et  for- 

PAOLI  (pasqualb),   libérateur  de  tifié  par  Philippe*Angn3te;  VI,  15t. 

la  Corse;  abandonne  cette  lie;  XXVm,  Privilège    de  eon    université  ,    195. 

211.  Guerre  qu'il  y  soutient;  XXIX,  Eclatée  ses  écoles^  VII,  40.  Esprit 

315  et  suiv.,  378  et  suiv.  Il  se  réfugie  d'indépendance  et  de  réforme  de  son 

en  Toscane ,  pais  en  Angleterre';  épo-  école  de  théologie,  4i.  Troubles  dé 

<{tte  de  sa  mort,  382.  son  université,  92  et  suiv.  Le9  pro- 

PAOLUCa  (le  cardisul);  traité  fesseurs  se  retirent  à  Angers,  94.  Con- 

ToMf  gMraU  dt  VHiêknre  i$$  Fransaû.  Si 
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CfstioM  qai  l«»c«»èae.  96.  Les  corpf  4w,  3S3,  U7,  33«,U1    à  859.  Sap- 

de  métiers  y  sont  organisés  ;  Vni,lU  pUoM  ées  ll«ftieii«ts,  â68.  Paris  se 

et  soif.  Le  parle«ieat  y   est  établi,  sou^ve  à  feecatioft   du  meurtre  des 

435. La  paix  entre  la  France  et  TAo-  Gaisea  ,   474   à  48K'   Défeodu   par 

gleterre  y  est  sigaée;  IX ,  U6.  Fêtes  Mayenne,  497,  &27.  Assiégé  par  Hea- 

SL'on  y  célèbre  ;  ordoniunoes  en  sa  ri  m,  533  et  saiv.  Henri  iT  s'en  éhs- 

reur,  318.  Les  Etats  s'y  rassemblent;  gne  ;  XXI,  1 7,  t9.  Ses  faobevgs  sont 

crédit  de  Lecoq  et  Marcel  ;  X^  477  et  enlevés,  pillés, puis  évacués, 34 à  37. 

soÎT.,  490,  519.  Ses  luttes  avec  le  Importance  de  sa  possession,  4%.  Effet 

Dauphin  (Charles  v) ,    527  et    suiv.,  ^*y  produit  U  défaite  dlvry,  5^  à 

536,540.  Ses  environs  pillés;   XI,  69.  Attaqaé  parle  vainqveur;  prece»- 

311.  Désarmé   p4r  Charles  vi,  401,  sion  de  la  ligue;  misère  pnUiqoe,  6t 

407  et  suiv.  Troublé  par  la  folie  de  à  72,  76,  78.  Délivré  jmt  le  doc  de 

ce  roi;  XU,  S6,   149  et  suiv.,  331,  Parme,  84  etsuiv.  ASanédenonveen, 

269  et  suiv.,  378  et  suiv.  Le  duc  de  98  à  100.  Le  roi  d'Espagne  y  est  Ceut- 

Booigogney  domine,   386  et  suiv.    Il  puissant,  132.  Ses  agitations  canséas 

s'en  éloigne,  397  et  suiv.'  Suite  des  par  les  Seize etles  bouchers;  violence 

troubles,  .307   à  317.  Tyrannie  des  de  ses  prédicalenrs;  supplice  de  trois 

bouchers  ;  luttes,  avec  les  Armagnacs,  magistrats,  1^6  à    133.  Mavenne  y 

36.),  369  à  :n6y  393  et  suiv.,  399  à  renverse  le  par(i  extrènsê,  t33à  t39« 

433, 433  etsuiv.  LeDauphiu  y  domine.  Les  Etats-généraux,  j  sont  convoqués, 

451  et  suiv.,  494.  Tyrannie  ducom-  165.  Travaux  de  celle  assemblée,  171 

te  d'Armagnac,   499,  514   et  suiv.  à  180.  Paris  est  livré i  Hâiri  iv,  351 

Périnet  Leclerc  en  livre   l'entrée  aux  à  367.  Sa  soumission  ;  ses  effets,  369 

Bourguignons,  537  à  545.  Misère  pu*  et  suiv.  Agitatiens,  barricades,  siégea 

Uiqite  ;  massacaa  des  prisons,  546  et  et  combats  dont  il  est  k  tibéâtre  àVe^ 

suiv.  Abandonné  par  Jean-sans-Penr,  casion  de   la  Fronde;  XXIY,   '315, 

578.  Henri  v  d'Angleterre  y  est  reçu  340,  347,  353,  376,  388   et  sair., 

en  maître,  601,  605.  Sa  décadence;  369,  384  et  sniv^  480,  433,  437  et 

Xm  ,.51  et  suiv.  Attaqué  par  Charles  vn«  sniv.,  451  et  sniw,  460  à  473.  Son 

147  à  153.  Henri  vi  d'Angleterre  y  est  université  se  pionoiioe  coatn  \a  coor 
coarenné>  306.  Le  duc  de  Bourgogne  de  Rome;  XXV,  584.  Aocnnssentcit 
y  promet  la  paix,  345.  Enlevé  a^x  de  su  popalaUon;  efforts  de  ILleDoc 
Anglais,  368  à  276.  Le  roi  y  séjourne,  pour  empêcher  son  «grandissemenit; 
348.  Son  commerce  avec  la  Norman-  XXVU,  531  etsufv.  Prospérité  de  ses 
die  rétabli,  4 18>  Réforme  de  TuniYer-  habitans  ;  leur  >sprit  philosephiqne , 
site,  607.  Qu^ledece  corps  au  su-  XXVIII,  351.  S«b  efl[0[>elKssemens; 
jet  de  la  levée  des  tailles;  XIV,  33  et  ses  troubles,  482  et  sadv.  Voltaire  y 
suiv.  Séjour  qu'y  lait  Leuis  xii;  XV,  rentre;  XXX,  158.Seséleetisnspaar 
380.  Libgrié  dé   sejs  citoyens,   379.  les  Etats-génér%ux,  44$. 

Une  église  réformée  y  est  établie;  XVIII,        PARIS  (les  F^Èliss) ,  fiaaaeievs  sow 

35,  Troublé  par  les  querelles  de  reli-  la  régence;  leurs  talens  ;  leon  tspé- 

gion,  340, 252  à356,  t68  à  374.  Par  diens;  XXVII,   258*  Lear  esO,  433. 

la  rivalité  des  Guises  et  des  Koiitmo*  Sont  chargés  de  U  rédaction  des  efets 

rencys,  440  et  suit.  .Investi.4>ar  les  publics,  445  et   s^v.  Dtqgnoiés  iù 

Huguenots,  503  et  suiv.  Tumulte  pour  nouveau,  549«  Aentes^'ils  oataééts; 

la  croix  de  Gastine  ;  X|^,  103.  Les  XXVin,89.  Voy.  DuMnvy. 
Huguenots  attirés  à   Paris  .et  massa-        PARIS  (u  ducm)  ;  m  lun^  ;  son 

crée[  lé  jour  de  la  Saiot-Barthélemy,  bonrenr  pour  hs  jésoiles^  sa  sépnliiae 

148  à  1 77^  L»  ygue  établie  dans  cette  à  Saint-Médard  ;  miracles  ««r  son  ton- 
irille,  376.  Son  comité  directeur  ;  ^es  beau  ;  XXVIU,  49)et  sniv.,  17^. 
prédicateurs;  XX,  131  à  135.  La  du-        PARLEMENT,,  conr  du  roi;  cara»- 
cbesse  de  Hontp^nsÂer  ;  les  Guises  di-  tère  que  donne  saint  Louis  à  cette  mu- 
rigent^  faction;  journées  des barrica'-  semblée;  VUI,  88,^89.   Orgaoiiaiiaa 


Ae  oelai  ée  V^rh  SMdPhtlipp«i^MMl,  1 98, 1f)0  à^l»  S3,&)  %è9;  357,  8t2 
435.  Edouard  d^ Angleterre  y  est  cité,  à  «79,   3d3  à     390.    Il    reconiiâit 
46i>f  473,.^79.   Il  juge.  Armagnac;  Louis  xiv  majeur,  3^99.  Son  attitiiée 
XIV,  34.     Cause    qu'il  évoque,,  61.  dans  la  nouvelle  Frojiâe,.  411  à  415, 
Louis  Kii  j  assiste',   XV,  980.   Ses  491,  499^  4d6,  448,  483,  4&^$477à 
conflits  atee  François  i"  etDuprat;  480*. SesderniersaffortsvsasootnissTab, 
XVI,  16,  &7  à  64,  997  ^t  suiv.  Créa-  500  et  suiv.  Troubles  auxquels  prenneat 
tion  d'une  quatrième  chambre;  oppo-  part  c^etix  de  Boi4eauit0t  de  Proitence, 
éition À  ce  sujet,  144,^  1 4ô.  Le  prnc&s  966,^6  eisteiv., 8S7et  sniv.»  84  i«t 
de  Louise  de  Savoie  lui  est  déféré,  suiv.  Celui  de  Paris  ne  réclame  polfrt 
17'i  et  SUIT.  Ses  rapports  avec  èeCte  le-droit  de  juger  Fouqueti  XXV ,  71 
princesse,  l&O  à  963.  ÂigùeuTsdeceliai  at  suiv.  Hauteur  du  Toi  à  son  ^rd, 
de  Rrovenc^  contre  les  Vaudots  {  XVII,  96.    Edits    bursaux  qu'il  enregistra, 
237  à<944,  401.  Parlement  semestrier  184.  Son  droit  de  remonljraace  aboli, 
â  Paris  et  eu  Bretagne,  M 9.  Celui  de  .958.  Son  arrêt  contre  les  prétentions 
Paris  hésite  à  enregist«>er  les  édits  de  de  la  cour  de  Home,  558.  Procès  de 
tolérance;  XVIII»  Vè9  et.suiy.,   873.  préséance  qu'il  juge;  XXVI,   138  et 
Ses  luttes  avec  Catherine  de  Médicit,  suiv.-  Il  enregfistre   Védii  de    fégiti- 
401  et  suiy.  Le  roi  lui  annoncé  que  -mattou  des  fils  naturels  du  roi*,  t;e 
le  fnassaere  des  Huguenots  est  fait  par  prince  loi/  consigne    son  testameait  ; 
ses  ordres;  XIX,  177.   Sa  députation  XXVII,  209,  905.  Il  casse  cet  acte, 
à  Hbn ri  ni;  XX,  367.  lise  divise  après  938  À  940.  Ses  rapports;  ses  lutlés 
le  meurtre  des  Guises;  aotçs  du  pat-  arec  le  .régent;-  son  hnmiliation,  940 
lement  épuré,  480  et  suiv.  ,Son  arrêt  à  857.  S»n  opposition  au  système  de 
pour  le  maintien  de  la  loi  aalique  ;  Law,  393  et  suiv.  Son  exil^  329  à  494. 
XXI,  1 96^Se8  arrêts  en  faveur  de  Hea-  Il  enregistre  la  bulle  unigenilué,  '434 , 
ri  IV,  961. 11^  est  raçh  en  grâce;  son  Rigueurs  auxquelles  il  se  refuse ceiltre 
édit  contre  la  Hgue^  970  à  974.  Il  les  reUgiountires,    514.    Edit  fisoal 
exile  les  jésuites;  sa  ctuauté,  391  tt  qu'il  enregistre,  536.  Ses  lattes  atec 
suiv»  n  etimine  la  procédure  telative  Louis  xv  au  sujet  du  }ansénisnfie  ;>  iMi- 
^  Jacques  Gléaitnt,  403.  9où  opposi-  racles  du  diacre  Paris  ;  XXYHi,  46  à 
tion  à  la  paix  Afi  Folefnbf  aj,   409  'et  i60«  Ses  égards  pour  le9  propriétés  Ses 
suiv.   Il  proclame   régente  Marie -de  Huguenots,  61.  Ses  vexations  à  ^fégMrd 
Hédicis;XXII,  t8&f  197.  Ilcnndaiiide  des  Huguenots  enx-roènt66,    355.   Le 
RayaiUàc,  901  et  9im.   IL  te^nnait  roi  se  rend  invisible  pour  ^ ses  magls- 
Louis  xin  majeur  à  treixe  àos,  Sl^t  tt  -  trats,  469  et  suiv.  Ses  reraontrentfes 
sttir.  Ses-, luttes  avec  la  reine^mètre,  -contrôles  emprunts.;. XXIX,   19.  Sa 
d34  et  suiT«  Soo  arrêt  ootottré  CoAdé.  coUisioq  avec  l'archevêque  et  le  con- 
9éZé  Sts  commissaires  jtigétitla  veuTe  seil;  «xilé  et  rafppelé,  29  à  39,  97 'Ct 
de  Coâèitti,  .407  et  «ni?.  Uexheifte  lU-  suiv*  Coup  d'étit  contre  fk  corps,  105 
cheUeu  à  la  tëTévîté  ;  XXIII,  D.  Son  et  siâv*  Son  alliance   ayeerChoiseul, 
opposiiioB   ap-'oode   ifiâiau,  99  et  916.  Il  sepprinie  les  jésuites,  93lket 
suiy.  Il,ae  juge.peiiit  lf«riUaey  190.  suiv.  Lit  de  justice;  édftsbaftautqnfil 
H  se  forme  en  lit  ^6  ju^Ueto,  S80  et  est  sommé  d'eure^^re^;  luttes  à  ce 
suiy.  Son  opposition  à  la  cvéatidn  de  sujet,  971  et  suiv.,  980-  et' suiv j  ^s 
l'acadAni»,  SftO.  fk/R  pex^somel  «st  .pvéiugés,  9ê9«HcondamilêL<lly,304. 
augiiientë^  ses  remoDlrmcesy^  9%Z,  Il  fia  quetélle  ayec  le  roi  s'aigrit,  99C  et 
eendamna  La¥alettè,   S66.   fivQiUé  sniy.,,  845  0t4uiyr  Sespoutsiritesceta- 
par  lu^rofi,  43ft  et  smy.  PaiArqtidi  im-  tre  d'Aigaillea^;  H  inispend  la  jtxstièe  ; 
pTupre  k  la  I^islatîon;  il^«oalèrt  à  Ifaupuev  Fabolit,  417  à  430.   Parle- 
Anae  d'Airtriclm  la  régênea  lAsolim;  ment  Jbapeoé,  4SI  et  sttiv;,  4&4  et 
XXlV,'14>à  té.  Fktté  par  llazarW;  aum.^  4M.  L'apinian  dètitafade  le  rap- 
aasluttesayatlirmiviatreconmeiMent,  pel  des  anciefis  parlemeM;  XXX,  80 
4t  à  61 .  Sa*  léka  Aina  U  rrande,  93  at  tait.  Leur  ^féiatégratidn,  49  dt  buiy. 


4S4                 TAS  PAU 

Leu»  luttes  STM  Loais  xvi,  77,  106,  da  ptpe;  aeensé  par  Beaumont  de  ju- 
if 1,  S89.' Celui  de  Paris  demande  sénisme;  XXIX,  103. 
les  Etats-gëoérauz,  8&0.  Coup  d'éUt  PASTOUREAUX,  croisés  povr  h 
,  contre  lui,  871.  délivrance  de  saint  Louis;  YII,  475. 

PARRY  (wnuAM)  teste  d'aasassîner  Qui  se  mâle  à  eux,  476.  Leur  hostilité 

Elisabeth  d'Angleterre  ;  son  supplice  ;  pour  les  ordres  prêcheurs,  477.  Mear- 

XX,  115,  116.  toe  d'un  prédicateur  et  de  plusieurs 

PARTflENAY(Gi»iiLAiiiiB,siii7BDB);  prêtres  à  Orléans,  478.  IlssoBtei- 

subside  qu'il  se  fait  allouer  par  Hen-  communies;  la  reine  Blanche  les  fait 

ri  lu  d'Angleterre;  Vil,  368.  exterminer,  479. 

PARTUENAY  (le  sus  de)  arrêté  —    Nouveaux    pastoureaux  sous 

.  comme  coupable  do  sortilèges  ;  com-  PhiUppe-le-Long;  leur  knisère;  ils  eii> 

meutise  sauve;  IX,  416.  trent  à  Paris;  leckrs  courses  au  Ibdi; 

PASCAL  (blaise),  le  plus  bel  or-  leurs  excès;  leur  extermination;  IX, 

nemeut  de  Pori-Royal  ;  époque  de  sa  389  k  392. 

mort;  XXY,  77.  EcUt  qu'il  a  répandu,  PASTOUREL  (lb) ,  prétends  iospif^ 

ICO.  Ji  l'exemple  de  la  PueeOe;  son  snp- 

PASCUETHAN   bt    WURFAUD^  pUce;  XIU,  195,  196. 

lieutenans  de  Salomon ,  roi  de  Rreta-  PAT  AY  (coxbat  '  de)  ,  gagsé  fai  la 

gne;  le  trahissent;  111,  186.  Pucelle,  Saintrailles , etc»,  sur Talbot, 

PASQUAL  I*',  pape;  son  élection;  etc.  ;  XIII,  fô6. 

H,  442.  VeutcouronurLothaire,  457.  PATERINS,  réformateurs,-  Y,  $70. 

Accnsatioos  contre  lui;  enquête   or-  Leurs  supplices,  433. 

donnée  par  l'emperear,l45S.  Serment  PATINO  (don  josefh)  paît  pour  la 

qu'il  prête;  sa  mort,  469.  Sardaigne;  XXVII,  287.  Est  mis  avec 

PASQUAL  II,  pape,  veut  enlever  son  frère  à  la  tête  du  minisière  espa- 

aux  rois  de  France  et  d'Angleterre  le  gnol;  XXVIH,  15.  Vigueur  qu'ils  ren- 

droit  d'investiture  ecclésiastique;  V,  dent  à  leur  pays ,  1 12.  Epoque  de  la 

39.  Epoque  de  son  intronisation,  61.  mort  de  don  Joseph,  217. 

Porte- Henri  v  à  la  révolte  contre  l'em-  PAUL  I^,  pape  ;  II ,  206.  Ses  su- 

pereur  son  père,  52.  Son  voyage  en  jets  de  plainte  contre  le  roi  des  Lom- 

France;  il  piéside  le  concile  deTvoyes;  bards;  protégé  par  les  ambassadeurs 

ses  démêlés  avec  le  nouvel  empereur;  de  Pépin,  207.  Fait  ogértt  U  tiaas- 

réception  qu'il  fait  à  Philippe  et  à  lation  de  reliques,  214,  215. 

Louis;  casse  le  mariage  de  ce  dernier,  .    PAUL  II ,  pape ,  autorise  U  Tente 

64  à  56.  Couronne  l'empereur  Hen-  comme  esdaves  des  bourgeois  de  Bi- 

ri.Y,  118.  Recommence  avec  lui  la  nant;  XIV,  216.  Nomme  Baluecaxdî- 

guerre  des  investitures  et  l'excommu-  nal,  234.  Consentavec  peineàlelaisser 

nie,  114.  Epoque  de  sa  mort^  149.  juger,  299.  Dispenses  que  lui  deaisade 

PASQUAL  III,  antipape,  reconnu  Charles  de Guienne;  sa  mort,  346. 

par  l'empereur  Frédéric  ;  V,  453.  feu-  PAUL   m   (  albxindbe  fabbbsb)  y 

dataires  du  Midi  qui  prennent  parti  pape  ;  son  élection;  sa  modération;  si 

pour  lui,  456.  Sa  mort,  465.  neutralisé  entre  François  i^  et  Gharies- 

PASQUAL,  con»pUee  de  Campnlus.  Quint;  XVI,  443^  444.  Coasisioire 

Voy.  ce  fwm.  qu'il  tient,  492  et  suiy.  Sa  promesse 

PASQUIER  (ÉTiBiHiB)  ne  fait  peint  de  neutralité,  500.  Ses  elbrts  pour 

partie  des,  Etats-généraux;  XIX,  404.  réconcilier  les  deux  princes  et  rétabUi 

Rassemble  la   cour  des   comptes    à  la  paix  de  TEglise  ;  il  convoque  na 

T0urs;  XX,  505;  XXI,  110.  concile  œcuménique  à  Hantoue;  rs- 

PASSAC  (gaoltieb  de)  conduit  d^s  tire  sa  iiulle,  596  à  538.   Ménagent 

renforts  en  Castille;  XI,  480.  congrès  de  Nice  et  s'y  rend,  55S  « 

.PASSANO    (jOAOnK)    négocie   le  562.  <  Son  désir  de  maintenir  les  h- 

traité  de  Moore;  XVI,  257.  bertés  de  l'Europe;  XYU,  8.  Son  dé- 

. .    PAS8I0N£I(lscabdiiial), ministre  sir  de  détrôner  Henri  tiu,  26,27. 


PAtl  PEC               m- 

Pr^ets  de  tolévance  qu'il   repoasso  PAUL  V  Camille  boUghbsc),  pape;  ' 
avec  iodigoatien,  8ft.  Il  approuve  l'io-  'son  élection  ;  ses  débats  avec  Venise; 
stitut  de  jésuites,  90.  Ses  entrevues  il  manque  pousser  cette  république  î  ■ 
avec  l'em^reur,  103,  ^49.  Il  convo-  la  réforme;  XXII,  tSi  à  134;  Exhorte 
que  le  cpnciie  œcuménique,  de  Trente,  Henri  iv  au  maintien  de  la  paix',  109. 
226,  227.  Sa   prédilection  pour  la  Reprochesqu'il  lui  adresse,  180.  pro-^ 
France  ;  sa  lettre  bautaine  à  Tempe*  jet  auquel  veut  l'associer  TEspagne , 
reur;  offres  que  lui'  fait  François  i<>',  224.  Intervient  dans  la  succession  tf»* 
22S,    229 ."^    Bulle  relative   au  eon-  Màntotie ,  276.  Â  part  aux  dépouilles 
cile  qu'il  publie,  230.  Ses  légats  à  de  Goncini,  411.  Intervient  dans  Taf-' 
cette   assemblée,  264.  Joie  que  lui  faire  de  Savoie,  418  et  syiv.  Nomme- 
donne  la  mort  de  Luther;  son  ressen-  cardinal  le  duc  de  Lerme,  466. 
timent  contre  l'empereur,  274.  Se-  '  PAUL  (jeam,  cardinal  djb  saiht^}, 
coors  qu'il  lui  promet  contre  les  pro-  Tun  des  juges  du  divorce  de  Philippe- 
testans,  27§.  Pourquoi   publie  leur  Auguste;  VI,  198. 
traité ,  277.  Il  rappelle  ses  troupes ,  PAUL  (le  c&evalier);  flottîtle  fran- 
287.  Alarmes  que  lui  cause  Tempe-  çaise  qu'il  commande  dans  le  golfe  de 
reur,  292.  Ses  présens  h  la  femme  et  Naples;  XXIV,  l&O. 
à  la  nuittresse  de  Henri  ii,  307.  Car-  PAULET  (Charles),  financier  sous 
dinaux  qu'il  nomme  à  la  demande  du  Henri  iv;  invente  Timpôt  nommé' U 
roi,'  309.  Ses  négociations  avec  ce  Paulette;  XXII,  129. 
prince,  327.  Il  transfère  à  Bologne  PAULETTE  (la);  ce  qu'est  èet  im- 
le  concile  de  Trente,  328.  Son  fils  est  pdt  ;  XXII,  129.^ 
assassiné  par  les  impériaux;  «on  pen-  PAULlClENS,  réformateurs;  leurs 
chant  pour  les  Français^  330, 331.  Em*  opinions  répandues  dans  l'Orient;  ontr 
barras  qu'il  donne  à  Tempereur,  338  donné  asile  anx  Albigeois  persécutés; 
à  340.  Impuissance  oii  le  réduit  ta  VI,  521.                                         ' 
vieillesse,  373.  Sa  mort,  388,  389.  PAULIN  (le  vigomte  qi^,  chef  pro- 
II  s'est  cru  le  droit  de  disposer  de  testant  dans  le  Languedoc  ;  XVHI ,  • 
Parme  et  de  Plaisance,  421.  518  ;  XIX}  56.  Est  nommé  par  le  parti 
PAUL  IV.  (jSANrPiERRE  cabaffa),  gouverneur  de  Montauban,  255.  Donné 
pape  ;  son  élection  ;  son  ardente  va-  pour-conseiller  àDamville,  296. 
Ion  té;  son  inflexibilité;  XVII,   548,  PAVIE  (bataille  de),  gagnée  par 
549.  Sa  haine  contre  les  impérisNix,  les  Ueutenans  de  Charles -Quint  sur 
568.    Communications  que  lui    fait  François  i*''  ;  XVI,  234  et  suiv. 
Henri  ii;  XVIII,  2  à  4.  Seâ  lutteir  PAVILLY  (eostache  de),  carme,  lit 
contre  la  maison  d'Autriche  à  Tùide  de  au  Dauphin  les  doléances  de^Tuniver^^ 
la  France;  ses  violences;  son  népor  site;  XH,  403.  Réformes  qu'il  pro«- 
tisme;  ses  vicissitudes  ,    6,  8  à  18.  pose,  405.  Son  âpre  sermon  au  même 
Guise  entre  en  Italie  comme  son  capi-  prince,  414.  Son  discours  au  roi,  418. 
taine  ;  il  l'attire  dans  le  royaume  de  Expose  au  duc  de  Bourgogne  la  dé- 
Naples;  ses  hostilités,  31  et  suiv.^s  tresse  de  Rouen,  560.                         ' 
désastres;  ses  soucis;  rappel  de  Guise;  PAZ  (pierre  de  la);  danger  qu'il, 
congé    qu'il  lui   donne;  il   signe  la  court  à  Seminara  ;  XV,  227.  Poursuit 
paix,  4(X  à  42:  Sa  fougue  religieuse;  d'Allègre,  408.  Contenu  par  Bayard- 
son  animositc  contre  Philippe;  ses  ef-  au  passage  d'un  pont,  419.              '    > 
forts  fov^T  introduire  Tinquisition  en  PAZZI   (les)  ;  leur  conjuration    à 
France,  61   à  65.  Il  reconnaît  enfin  Florence;   encouragée  par  le   pape;' 
Ferdinand,  87.  Il  est  brouillé  avec  ses  XIV,    546,   548.   Parlj.  qu'en   tire 
neveux;  il  les  dépouille,  88.  Il  attar  Louis  xi;  XV,  137,  138.                   ^ 
che  sa  gloire  à  faire  fleurir  Tinqnisi-  *  PECQUIGNY  (jean  de)  approuve, 
tien,  92..  Bulle  qu*il  publie;  exécu-.  au  nom  des  nobles,  les  vdemandjes  pré- 
tion  qu'il  ordonne;  sa  mort;  Igisorrec-  sentées  au<  Etats-généraux  par  Tévè- 
tion  qulU  suit,  113  i  115.  que  de  Laon;  X,  494.  Délivre  de  pri- 
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s*»  W  roi  àè  Nawfre,  &I3.  Bà»  l'v-  PBHilROKE  (u  coan  m) 

méo  provincUW  d«  Pioardie  ;  éckov*  ^  troupes  «i  prisée  de  Galles^  XI, 

ààmiM».^tè,  64«.  UMttveleoomte  lOS.  See opét^oas,  lU,  fld-Iles- 

4e  LongueTiUe,  ô&O.  14fe  ie  dacfaesse  de  BoatWa,  134. 

PEU^UUIGNY    (tmit*  m)    ootre  Feit perCiede l'ermë» d«  prinee,  13§. 

Umif  311  et  Ëdoiufd  IV  ;  XIV,  4à0.  Son  eoaibatcorpe  à  eerps,  139.  Rea- 

.  PFCQUIGNY  (tft  DUC  db)  est  aide  de  forts  qu'il  prépare  en  Ai^tem,  f  «4. 

Ctvp  de  Louis  xv ;  XXVItl,  300.  Sa  flotte  et  sea  armée  east  aa^aat»  i 

PEGNAtRAIiDA  ^%  comte  db),  nér  la  Roehelle;  il  eat  fait  prisosaicr,  (€$ 

gociateur  espagnol;  élude  la  paix  Avec  à  1C7.  Est  nommé  en  Gallice,  t6t, 

UFr«Qee;  XXI?,  187,  ls8,S8U»97f.  168.  Attaque  lee  FUmaads;  ot  teé; 

PELAGE,  oardinal  d'Albâno,  Ugat  Xil,  930. 

d^  pape  à  la  cioquième  croisade;  re-  râHÉBRORE  (lb  oomtb  as),  aégo- 

f  use  de  repreadre  Jérusalem  en  échange  ciateur  de  Beari.  iv  ea  Fnaoe;  XII, 

de  TEgypte;  son  insolence;  il  escom*  243,  940.        v 

manie  Jean  de  Brienne;  VI ,  509.  Il  PEMBROKE  (lb  oemn  a^  assisio 

caadoit  l'armée  au  Caire  ou  elle  capi-  aux  Euts  de  Tours  ;  XI¥,  944.  Rea- 

tule,  501.  force  Marguerite    d'Aajoa;    339.  Se 

PÈLERINAGE  (eaiMa)  ea  Terre-  réfiigie  en  Bretagae,   340.  Idaeaid 

Siinte;  prélude  àe%  croisades;  IV,  381^  espère  ee  le  faire  liwer,  493. 

à  333.  PENARD,  gardien  du  doc  de  eoise? 

PELflAM  (osiiai)  est  chef  du  mi-  le  laisse  évader;  XXI,  190. 

nistère  anglais  ;  XXVlIi,  300.  PENAUTIER  ,  recev«nr  général  èa 

PELLE  (lb  CÀBaniAL)  est  de  la  ligne;  clergé;  oompromis  dansle  preieès  de  la 

3(X,  141.  Ses  efforts  pour  la  faire  ap»  Brinvilliers  ;  XXT,  403. 

pfottver  publiquement  par  le  pape,  PENMKRGRASS  daaoace  aa  cen- 

157,   158.  Ses  rapports  avec  le  ponh  plot  contre  Guillaume  m  ;  XXVI,  19$. 

titêi  317.  Répond  au  nom  du  clergé  PEN18,   frondeur,    agite    Faris; 

a|i  discours  d'ouverture  des  Etats  de  XXIV,  443. 

Paris*,  XXI,   170.  Conférence  à  la-  PENNÀLÔSA    Tls  cobhaiikddii^  , 

quelle  il  assiste,  100.  Ses  exhorta-  eave/é  b  Charlea-Qaiat  pouar  \in  aa- 

tions  aax   Etats,    f08.  Engagemeas  noacer  la  capture   de   François  i'; 

qu'il  signe,  237.  Sa  mett-,  967.  lettre  que  lui  remet  le  roi;  XVI,  91t. 

P£LLl€lER(60iLLA«Mah lettré pro-  PENTHIÉVRE    (  jbar  bb  mois, 

tégé  par  Franf;oie  i«';  XVI ,  858.        '  ttmrE,  »b),  otage  de  son  pèieea  Âa- 

P£LLlSSON,eeasultépar Louis XIV  gleterre;  X,  477;  XI,  94.  Sa  4é^ 

sur  la  rédaction  de  ses  mémoires;  XXV,  wance;  sea  mariage  avec  la  &l\e  de 

Sb  Son  arrestation,  98.  Se  convertit  atf  GUsson ,  500,  501 ,  61  ».  Trattis  9oi 

catholicisme;  entre  dans  la  confianea  stipulent  ses  intérêts,  601, 609;  XII, 

du  roi,  416.  64,  05.  Intrigues  où  il  seeoade  le  due 

FELOUX  (ls  sirb  bbb);  praposilioa  d'Orléans,  136.  Sa  mort,  194. 

de  Charles-Quint  qu'il  porte  en  France)  PENTHlè  VRE  (oLrviBa,  covtb  bb); 

XVll,  54,56.  soa  mariagevXll,  946.   Le  doc  de 

PEMBROKE  (BicvABa  bb),  mare-  Bretagne  lui  déclare  la  guerre, 346. 

dbal  d'Anglvlerie;  soulevé  contre  fiea-  Arrête  eé  prince  en  trahison;  est  forcé 

ri  m  ;  sa  mort;  VU,  191.  de  le  mettre  ea  liberté  ,  591  4  501. 

nEMBROEE  (lb  covtb  db]  preadla  U  fait  1^  guerre  en  Oaieane^  XIII, 

croix  ;  Vlll ,  170.  Batta  par  les  Ecos-  516,  559^  556. 

mk;  IX,  189,  183.  Fait  eapitidev  PENTHiÉVRE  (aas  d^,  esmia  de 


Ga veston,  973.  Périgord  ,  commande  Tanade  lo^la; 

PCHBROKË  (le  coMn   aa)   est  sea  sacaèB  en  Goieaae;  XHt,  »tOt 

danaé  pour  Reoteaant  à  Robert  d'Ap-  51t.  Vilb»  quMl  rédait,  5t1. 

mis;  X,  tl  t.  Assiège  Rennes ,  914.  PE!ITWEVR£  (an  aooaaon,  man 

fiélinA  Aigaiiloa,  274«  de)  ;  ses  yartas  ;  XX Vin ,  «6.  Sa  bia- 
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Taure  à  Bcttiiigcii,  T8l.  Hb  seal  de  teorporains  snr  rifgportaoce  de  eette 

aes'eniafis  loi  ^rrît;  i^iÉereHes  â'é»  lérf^lutiofl;  sur  («'caractère,  le^inro* 

liqaette'à  son  mtfritfge  et  au  sajet  4e  jets  ,   h  politique   do   neaveaa  rot  ; 

son  fils,  4Y4,475.  Faveur  que  lui  •^•  laasèe  abecdote  sar  so^  cotinige'et  sft 

corde  Loais  xn;  XXX^  94),  Mariage  force  physique,.  f6S^.  Etablit  pour  son 

de  B«^ fille,  983.  Sea  Hbëralfiés,  43 f.  arantà^gë^ personnel,  en  faveur  de  FE- 

PëPIN  (c'arctb!!)  prend  parti  pour  g)i«è,  ie  xlroil  de  dépMer  et  de  choisir. 

Clothaire  ;  I,  4>19,  440.  Conseiller  d«  tes  sonverains;  appelle  tés-  éyâcpies  aux 

Dagobert;  ses  possessions  ;  H,  9.  Perdf  assemblées  nationales  ;  renouvelé  le 

Chrodoald,  14.  Haire  du  palais  ,  93.  rit  hébraîqtie^e  ronefion  sacrée;  reçoit 

Le    roi  lui  retire  sa  connain:«',  96'.'  le  saint  Chrême  d'abord  de  saint  Bo- 

Retenu  en  eiil,  3j^.  Reprend  son  poste;  niface,  puis  du  pape  Etienne  ii  ;  rerael' 

il  menrt,  40.  Abatesement  de  sa  mai-  le  âceptre'  aux  main«   des   prêtres; 

son,  61.  Soq   héritage  recueilli  par  change  l'époque  des  conciles  itatio^ 

Fépin  d'Héristal ,  90.  laor,  179  à  t74.  Ses  capîtnlaim  ; 

PEPIN  IVHERISTAL;!!,  0,  78.  leur  esprit  casuiste,  170  à  f79.  Son 

Relève  le  parti  des  f^nds  en  Anetra-  zète  pour  l'aceroissement  du  pouvoir 

sic;  jiarche  sur  la  NeustriB;  M  dé-  eoelési antique,  189  etsuiv.  Comment. 

faite,  70^  è  80'.  8e^  allianoes;  traite  aecueille  le  pap^e  Etienne;  re<^oit  le 

aTee  Warato;  sa -victoire  à  Téstry,  8S  titre  de  patriee  romain;  convoque  les 

il  85.  U  rend  héréditaire  sa'  charge  -de  comices;  n*à  point  d*égard  pour  la  rais^ 

Maire  du  palais;  son  triomphe  est  ce-  sion  de  son  frère  Carlomàn;  le  tetienC 

lui   de  la  haute  arietocratié ;  ses  do-*  en  France;  force  Astelphe  &  la  paix; 

■MÎnesrson  titre;  son  pouvoir;  sa  ré-  vevienrt  chargé  de  butiu,  t86  à  190. 

sidence;  ses  ills;  lots  qu'il  leur  donne  Rappelé  par  les  instaitcës  diî  pape  et 

oa  destine;  part  qu'il  fait  aux  grands*  par  une  lettre  de  sotnr  Pierre  Itn* 

qui  l'ont  se^ofidé,  H^à  93,  100,  lOU  même;  passe  de  nouveau  les   Alpes; 

Ses  victoires  sur  les-Frisont;  il  as-  feit  lever  le  siège  de  Rome;  assiégé 

semble   les   comiees  intfonaux;  fait  Ptrvie  ;  réduit  Astolphe;  fiiit  rendre  à 

proclaTner  devis  m;  sa  bigamie-;  sd  l'EgUsede  Rofte  les  provinces  rest»* 

guerre  contre  les  Allemands;  sa  mv*  fné»  par  les^  Lombards,    194.    Sa 

ladie;  il  appelle  Grknoald  qui  est  as-  guerre  contre  les  Sbxotés;  trrbat  qu*îl 

seesiné  et  le  venge;  à  qui  il  laisse  le  leur  impose,   195.   Enlève  aux  Sàr- 

pouvpir;  sa  merf;  ses  dernières  dispo>-  rtisinsla  Septim'anie;'prend  Narbonne, 

sitions,97  à  108.                               '.  197,  198.  Cohwite  FAquîtaine,  199. 

PEPIN^LE-BREF,  roi  de  TVance  ;  Se»  prétextes  pour  attaquer  son  duc 

son  lot  dans  r  héritage  paternel;  prend  Guaifer;  la  réunit  à  la  couronne;  M 

possession  de  la  Bourgogne;  arme  eeft-  corre5pondance  avec  le  pape,  docn- 

tre  Grifon;  le  dépouille;  bâties  Aqui-  Qient  historique  cBnservé,  901  k-^OS. 

tains  ;  puis  les  Allemands  ;  difficulté  Ses  anfibesBadeurs  arrêtent  tt*8  Lott- 

de»  débuts  de  sa  domination  ;  il  pro-  hards,  907.  Sa  maladie  ;  il  intercède 

clameChildéricin;!!,  t49&t53.Rè-  les   saints;   fait  le   partage  de   soft 

glemens  religieux  qu'il  établit  par  le  royaume;  meurt;  obscurité  qnf  enrfr» 

eoocile  de  Seissons;  seconde  son  frère  loppe-son  règne;  Phistoirrde  la  «la- 

en  Germanie,  150.  Rappelé  en  Aqui-  tioh  disparaît  'comme  le  eienne;  M** 

taioe;  j  réduit  Hunold,  156.  S'em-  gende,  910  à  91(1^. 

pare  de  l'AusIrasie  ;  dépouille  les  ftls  tEP15,  neveu  de  Cbarlemagne  A 

de  Carlomàn;  met  en  liberté  Grifon;  iHs  de  Carlomàn;  sa  fuite;  U,  fttt, 

•enlèvement  de  eé  prince;  il  le  pour-  PEl^lN,  fils  die  €hârlemdgne,  bepM- 

suit;  bat  la  confédération  des  Saxons;  lisé^et  sacré  roi  de  Lombltrdie;  A, 

envahit  la  Bavière  ;  y  fait  U  paix  ;  en  985.  Entre  en  Bavière ,  311.  Fait  U' 

miène  Grîfcn,  160  i  163.  Dépose  eonquéte  de  rfstrie  et  de  la  Libumie, 

Childéric;  consulte  le  pape  et  est  ft^  3M.  Part  qu'il  pv«nd  è  le   guêtre 

elftaé  roi^  164  à  166.  Silence  des  «on-  eontre  les  Buo»,  336, 3?7.  Enfoyéttt- 
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devant  4a  pape  Léoo,  S7t.  Marebesur  a'y  maÎBtîfiU,  1 16.  Seeoodé  par  des 

la  frontière  de  Bénévept,  377.  Ses  Nomanda  et  des  Sarrasins;  see  ncia- 

•iiooès,  398,  334.  Lot  qoe  son  père  lui  sttndes;  ses  dévastations;  il  meut  es 

destine,  404.  Fait  la  guerre  en  Corse,  prison,  117»  If 0,  130,  163  à  16S. 

407,   Sef  ëchacs  à  Venise;  en  Tos-  P£PlN;filsde  Bernard,  roi  4'italîe, 

cane  ;  en  Corse,  410.  £st  repoussé  de  se  range  du  parti  de  Lothnire  ;  III,  56. 

YeDise;  sa  flotte  est  battue  par  ceUe  PEPirt  DE  BARI;  mission  dans  k- 

des  Grecs,  411.  Sa  mort,  412.  Ses  quelle  il  seconde  le  roi  4e  Niples; 

ettlans,4U.  YIII,  503. 

PEPIN,   bâtard  de  Cbarlemagne,  PEBALTA  seconde  Navarre  (Pie- 

conspire  contre  lui  ;  II,  339.  Est  )ugé,  tio)  ;  XV,  385. 

eondaané  à  mort  et  tonsuré,  340.  PERACLT  (  u  pniftinnrr  ) ,  iaftcn- 

PEPIN,  deuxiàme  fils  de  Lonis-le-  daot  de  la  maison  de  Condé;  son  ar- 

Débonnaire;  II,  4S3.  Chargé  du  gou-  restation;  XXIV,  303. 

f emement  de  TÀquitaine,  433.  Reçoit  PEKGE V AL ,  i  ngénieur,  toé  an êiégB 

le  titre  de  roi,  443.  Epouse  Ingel-  de  TbipnviUe ;  XXIY,  43. 

tmde;  part  po|ir  TAquitaine,  455.  Sa*  PERCY  (tsoimb  ) ,  comte  de  Wor^ 

eonde  son  père  contre  les  Bretons,  chester,  aux  prises  avee  les  Fiançais; 

461 .  Se  rend  aux  Etats  d*Aix4a-Gha*  empêche  la  révolte  de  U  Rocbdle  ;  ne 

pelle;  est  envoyé  contre  Aixon;  son  peut  sauver  Ppitiers;  accompagne  le 

retour,   467  à  469.  Donne  le  signal  duc  de  Laacastre;   XI,  133,   134, 

de  la  révolte  contre  son  père;  III,  5.  168,   171 ,  165.   Est  lieutenant  da 

Son  départ,  8.  H  signe  la  sentence  de  duc  de  Buckingham,  S9S. 

mort  de  ses  partisans,  16.  Avances  PERCY/ (uEimi),  comte  de  Noiikum- 

que  lui  fait  Bernard  ,18.  Ligné  avee  berland;  protecteur  de  WieUeff;  XI, 

ses  frères;  leur  succès^  10  et  suiv.  315.  Ramène.  Richard  ii  à  Londres, 

BUmie  Temprisonnement  de  son  père,  S96.  Opposition  qa*il  fait  dans  le  ptr- 

S5.  Marche  pour  le  délivref ,  31*  Le  lement  j  prend  part  à  TadmiaislntioB, 

seconde  contre  Lothaire;  son  lot  aug-  513.  D<^fatte  d6  son  fils,  547.  Végo^ 

jneoté,  34  à  36.  Puis  réduit  au  profit  ciateur  à  .Ami^s;   XII,   10.  Perse- 

de  Charles-le-Chauve,  39.  Se  soumet,  enté  par  Richard,   197.   Prend  ^rti 

40.  Promet  de    protéger  son   jeune  pour  .Heari  de  Lancastre,  If  9.  Son 

frère,  4t.  Sa/xmort,  4).  soulèvement;  sa  fuite ,  343.  II  inro- 

PEPIN  II,,  roi  d'Aquitaine;  son  cou-  que  le  secours  de  la  France,  S56.  Sa 

ronnement  ;  il  est  attsq  ué  par  son  aïeul  ;  mort,  319,  3  f  0 . 

m,  43,  45.  AlHé  de  Lothaire,  55,  PERCY  (botspcH)  perd  contre  les 

69.  Lutte  avec  Charles-le^hauve,  57,  Ecossais  la  bataiUe  d*Otterboam  ;  est 

60r61,  66.  Défait  è  Footènay,  64 ,  prisonnier;  XI,    547.    Condamnée 

65.  Soutient  la  guerre  en  Aquitain^ ,  Texil;  XI|,  197.  Est  tué,  136. 

73..  Abandonné  par  Lothaire,  75.  Dé-  PEREFIXE  (  HAnpoi!i  j>b)  ,  abbé  de 

possédé  par  le  traité  de  Verdun,  79.  Beaumont,  puis  archevêque  de  Paris; 

Défend  victorieusement  Toulouse;  U-  est  nommé  instituteur  de  Louis  xiv; 

gué  avec  Guillaume  de  Septimanie;  XXtV,   111.  Education    qu*tl  lui  i 

bat  une  armée  neustriénne;  somiçé  donnée;  XXV,  3.  Sst  de  son  coaseâ 

par  les  Etats  de  Temptre  de  quitter  de  conscience,  15.  Sa  promotion,  44. 

l'Aquitaine  ;  s'y  maintient ,  8S  à  35.  Son  zèle  iésuite;  sa  violence  k  V^ard 

£é  obtient  par  la  paix    la  cession  4e  Port-Royal,. 75  à  30,  87.  Opposi- 

presque  entière,  88.  Ses  vi<:es  ;  mé-  tion  qu'it  sottlève,  139. 

contentement  de  ses  peuples,  9ft^  Ses  .    PERGOLA  (ange)   assiège  Rome; 

grands  se  donnent  à  Chi^rles;  il  est  XU,343. 

sauvé  par  Abdérame,   93,  94.  Est  PERICARD,  seerétaire  des  Gniscs; 

tonsuré  et  renfermé  dans  un  couvent;  est  arrêté  ;  XX ,  470.  Ses  interroga* 

son  intempérance,   109.   S*échappe;  toires,  493. 

retourne  en  Aquitaine,  110.  Son  parti  PÉRIGORD  (ce  comtb  bn);  secoan 
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qu'il  an^e  k  LiUe-JoiurdliiQ;  Mt  pris  SSO,  tii.  Où  prend  positidn ,  SSt.  * 

avec  loi;  X,  264,  Sô6.  Pourquoi  n'egt  pas  poursuivi,  St3.  Sa 

PÉRIGORD  (ARCBAMBADO,  TicoMTB  (aibleste;  son  dénûment,  924,  t96. 

ab);  sa  condamiiattop  à  mort;  sa  faite;  Réussit  à  entratner  l'arma  sur  PaTi«. 

son  fief  oonOsquë;  XII,  109.  22^  ,  329.  Il  gagne  la  baUille  de  Ce 

PÊRIGORDl  (de  comte  de)  ;  bruit  nom,  133  à  238.  En  désaccord  avee 

d'empoisonnement    qu'il     accrédite;  Bourbon  et Lannoy,  261.  U  vent  gaivf^ 

XXIX,  336.  der  François  en  Italie,  262.  Trompé 

PERKIN  WAERBECK,  fils  naturel  par  Lannoy ,  264 .  Complot  dans  lequel 

d'Edouard  iv  d*Aligleterre;   rôle  que  il  feint 'd*-entrer  et  quil  .d^toile;  su 

sa  tante  lui  destine  ;  XV,  1 19.  Il  ré-  mort ,  268.  à  27 1 . 

dame  le  trine;  son  supplice ,  284 .  PË5GI0LINI  commande  le  château 

PEiiOSA  (lb  comte  de)  arrête  Vie-  d'If,  pour  Médicis;  XXI,  394. 

U>r-Am4dée;  XXVIU,  72.  PETERBOROUGH  (lord);  son  ez- 

PERPÉTuE  (soBon);  seîi  emprison-  pédition  en  Espagne;  s'empare  de  Bar- 

Bernent;  XXIX,  34.  celone;  XXVI^  451,  452.  En  fiait  le* 

PERCHE  (le  ooire  de)  ,  maréchal  ver  le  siège,  466,  467.  Ne  pent  vain- 

de^  Louis:  de  France  en  Angleterre;  cre  l'indolence  de  l'archiduc;  XXVII, 

battu  à  Lincoln;  est  tni)  V,  468,  469.  20k  Quitte  la  Péninsule,  22,  23.  Ses 

PERROT-LE-BÉARNAIS,  chàte-  talens,   137.   Contribue   à  la  chute 

laÎB  de  G^ahuet;  ses  brigandages;  XI,  d'Alberoni,  885. 

515.  Seconde  Arnndel,  &24.  PETIT  (jbah),  docteur   en   Sof- 

PERRUSSE  (  BBCTOB  ) ,  prévôt  des  bonne;  attaché  à  l'ambassade  en  Italie; 

marchands,  appelé  par  Henri  m  ;  XX,  XII,  264.  Justifie  par  écrit  et  dans- 

342.  Destitué  par  les  Seize,  359.  un  sermon ,  en  présence  des  princes, 

PERSAN  (lb  dabob  de);  son  procès;  le  meurtre  du  dvfi  d'Orléans ,  265  à 

XXII,  448,  449.  I^isonniér  à  U  Mar-  291.  Parqui  réfuté,  300 ^t  suiv.  Sa 

fiée,  455.              I  mort,  358,  3&9.  Son  apologie  oon- 

PERUSSEAU  (le  pêbe),  jésuite,  damnée^ en  ^orbonne,  442.  Se^  doc- 
confesseur  de  Louis  XV  ;  sa  cirCon«  '  trines  déférées  au  concise  de  Constance, 
spectîon  à  la  maladie  de  ce  prince  ;  qui  casse  V<^>^''^^  précité ,  498 ,  499. 
XXVin,  315.  La  favorite  demande  son  L'évéque  de  Paris  le  révoque,  653. 
esil,  344.  Sa  longue  inquiétude,  346.  PETIT  -  BIESNIL ,     ministre    de 

PEKWEISS  (HERRi  de)  est  élu  évê-  Charles  vu  ;  XIU,  399. 

que  de  Liège;  \\î,  295. 11  assiège  son  PETIT  (guillacme) ,  confesseur  de 

compétiteur,  303.  Perd  la  bataille  de  François  i*';  encourage  ëon  goût  pour 

Ilasbain  ;  sa.mort,  304  à  306.  les  savans-ét  les  artistes;  XVI,  357. 

PESARO   (jeab)  ,  ambassadeur  de  Conférence  qu'il  prépare  pour  discuter 

Venise;  tiraité  qu'il  ûdt  avec Loujs  xiii;  avec  Mélanchton,  458, 459p 

XXII,  .528.  PETRARQUE ,  l'oracle  de  son  sîè- 

PESCARA    (  alphobse    d'avalos  ,  cle;  ses  eiforts  pour  replier  lé  pape 

MABQCjs  de)  y  prisonnier  à  la  bataille  en  Ital^;  XI,  66.  Ses  éloquentes  at- 

de  Ravenoe  ;  XV,  592.  Entre  à  Mi*^  taques  contre  les  scandales  de  VE^ 

lan;  XVI,  139.   Défend  le  Milai^s  glise,  206. 

contre  Lantrec,  153.  Pourquoi  quitte  PETROIlÛLLEde  GuieDne;son  ma-, 

l'armée,    199,  200.  Son  retour  en  riage;  V,  261  et  suiv.  Confiée  à  son 

Lorobardie,  202.  Ses  manœuvres  pour  futur  époux,  283. 

bloquer  Bènnivet,  204.  L'attaque  pen-  PETRUGCl ,  l'un  des  assassins  de 

dant  sa  retraite ,  206  à  208.  Le  pape  Coligni  ;  XIX ,  165. 

lui  écrit  pour  empocher  nnvasion  de  PETTEKtJM;  négociation  à  laquelle 

la  France,  21 1.' Son  empressement  k  il  est  employé;  XXVII,  75,  93. 

contrarier  Bourbon,  212,  215.  Pré-  PEYFFER,  généval  suisse;  imupè» 

venu  par  le  roi  à  son  retour  en  Lom«  qu'il  dirige  sur  l'tle  de  France  ;  XVIII^ 

hardie  ;  se  dispene  dans  les  places  »  495.  Leur  arrivée  à  Meahx,  499«  EUea- 


Mttfteal  lé  roi,  MO.  Le? ées  qn'il  fait  pmuqaoi  •»•  aon  grec  ;  tnn^mHl6 

pMrk  ligue;  XX,  ii(k  des  sept   premières  «niées    es  ns 

FEZAl  (le  auBQOiSs  m)  ,  aonmé  mi»  i^gae  ;  duLgnn  ^«e  lui  donrcle  sceoiid 

nietrt  à  la  pUee  de  Qagoy  ;  XXX  ,  mariage  de  sa  mère  ;   d«MMli<ms  an 

94,  96.  couvent  de  Hasaon,  ^*il   ceafirme, 

PHARÀIf01ID;doa«a8sursoDexie»  3M  à  aS4.  Sa  «liaorité  -eiwMnage 

taaee;I,  176,177.                     >  ramMtioa    de   Guillaume,   t3&.   Sa 

PHELlPPEàUX    (l'abbé)  poateait  nullité  due  «plutdt  aux  institvtieas  ie 

FMleo;  XXVi,  SM.  la  menaidiie  ^a1  lui;  abaadtateé  à 

PHILIBERT  (baiht)  ,  fottdatear  de  lui-même  à  la  mort  de  Baaésie;  tes 

Vabbaye  de  Jumièges;  II,  69.  Pread  d^rëglemen»;  traflqae  des  digmlés«e> 

pailt  centre  Ebreia;    est  eiild  par  elésiastiquee;  $ar  eoaitiiaÂeD  ae|ape 

saint  Ouen,évéqaede'RoQen,  7 S.  à  ee  ■ttiet,^39l  et  simt.  Ses  défaels; 

PHILiBEÂT   l**"-,  duc   de  Savoie;  sa  faiblesse;'  reaioatranees  aasères; 

Gbaries-le-Témdraire4ui  fait  espérer  menaces  et  cênsoras  qu'elles  lot  •tti' 

la  maia  de  sa  fille  ;  XIV,  344.  Embua-  rent  de1apartd'Bildebr«ad,3S9â39S 

cade  qu'il  évite,  48 1 .  Est  sous  la  pro-  et  iuiv.  il  seceade  la  eomtessedrFlan- 

tecticm  de  Louis  xi,  484,  485.  Sa  paix  dre;  estVaiacuprès  deCassd  ;  sea  aia- 

aiee  les  Seisses,  486.  Sesoaclesveo-  riage,  411  à 41 4.  Sa  rivalité eveeGei^ 

lest  le  dominer,  561 .  Uentenance  que  laame;  soaiadelèaoaceatrasteaveeVaC' 

lai  donne  Louis,  f)59.  Luttes  pendant  tivitéde  l'empereur  et  du  eenquérsat; 

sa  minorité,.  58).  Sa  jaort,  60&.  son  train  de  vie  sédentaire  çenvû^eiai 

PHILIBERT  H,  duc  de  Savoie;  son  iaspireat  les  suecéa  et  la  gloire  de  son 

avéaement;  son  traité  avec  Louis  xif  ;  vassal,  44 1   à  443.  Il  est  Tappiû  ées 

promesse  qu'on  lui   ftiit;   XV,  990,  méeoateas  qae  celui-ci  excite;  ligié 

29 1.  Réceptioa  qu'il ftit  au  roi,  396.  avec  eux; son snccèeooBfre Guillaume, 

Sae  traité  avec  lai,  333.  Leur  ftoU  446,  446.  Médiateur  «nlre  hii'etsm 

dear;  par  quoi  caasée,  j180.  fils   Robert  ;  ne    prend  point  parte 

•  PHILIBËRTE  de.  Savoie  ;  son  ma-  la  querelle  entre  Temptre  et  le  sa- 

riBgeavHsluliendellédici8;XVI,  44.  eerdoce,  449  à  46 r.  Lettre  qee  Ini 

PIHLIPPA  de  Flandre  ;  son  nuiriage  écrit  Hildebrand  ;  sa  seumissioa  éqei- 
stipulé  avec  Edeaard  i"  d'Angleterre;  voque,  468  ^  459.  Sea  siMnmeil  au  aû- 
Vni,  495.  Son  arrestation  ;  sa  capti-  lien  d'une  époque  d'activité;  son  ca- 
vité en  France  r  sa  mort;  accusation  boapoint;  ses  expédttioBS  niKtaûes; 
d'empoisonnement,  496.      .  sa  fuite  au  siège  du  cbÂteaa  de  Paisel 

PHILIPPA  d'Avesnes;  son  nuiriage  attribuée  à  an  miracle  ;  vcnfcTépndiec 

stipulé  avec  Edouard  m  d'Angleterre;  Bertbe  ;  recHerebe  Emma  de  Stâle  ; 

IX,  461.  Ce  prince  l'appelle  aujirèe  n'a  de  poissalice  qiie  par  Tidée  féodale 

de  lui;  X,  139.  Elle  reste  en  Flandre,  du  devoir;  à  quoi  eHe  se  réduit,  4^ 

i69.  Son  retour  en  Angleterre,  177.  à  475.  En  dissension  avec-Gaillaume, 

Bsftf présente  à  l'entrevue  aréole  comte  477*.   Gommeat  attire  l'attentioa  sni 

de  Flandre,  3vO.  Obtient  la  g<âfee  des  Mi  ,'4»6.  Acquiert  le  Çâtinais,  596. 

six  bourgeois  de  Calais,  349,  333.  Son  mariage  avee^Bertrade,  eomftsse 

PUVLIPPE  1",  roi  de  France  ;  len«  d'Anfèu;  double  guerre  et  brOuiflerim 

guetta  de  son  règne  ;  IV,  1 97 .  Eclat  de  qui  ea  résulteat  ;  à  quoitteat  le  oédit 

la  dievalerie  sous  lui,  1 99;  N'a  poibt  qui  lui  reste  ;  ea  maison^ sorte  d'artés; 

compris  qu'il  devait  être  le  preaiier  eemment  ea  dispose';  vend  son  secoats 

elNvalier  du  royaume ,  S09.  Sa  nais-  aanredirilreteuilfatUqiié-parleéhtrgé; 

sance;  est  sacré  à  Reims  ;  sermeat  qu'il'  ceaoile  qu'il  ceavoque  ;  il  eatMxoaaaan- 

piâlIB  ;  fermaled'éleetion  que  prononce  aie,  517  à5>^.  IMféré-aaiaigeaBeBt  da 

l'arcbevdque,  2<I7  5  269.  Agé  de  sept  eonciiedePlawanee,  bS9i.  Puîsdecski 

aaa  à  la  mort  de  sea  père,   3t t.  Son  de^eraiont, 530.  CSamawat  aeseamet 

BpRéaemetti  a'eit  point  ceotesté,  318.  àfanekbèmepnilalgeaoada  papepsar 

4  pour  tateaff  la  aomte  da  f  laadce  ;  lui,  535)  536;  fistiè^  an  grâce;  pv 
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cpi«lU  èéànmàaa;  941.  N'est  point  tlaat  frëcoBJ^  par  l-JUstoira  coptem* 

«Mez  ridui  pMir  aokttter  ie^  seignwH  panfioe;  poantuoi  ;  «Poii  *ob  saroom  t 

lie»   des  crakés  ^  en  ^«eltes  matqà-  gouvenie  à  qmtéEie  «ns  ;  sa  f  enreof 

ellcft  passeal,  S42.  Attaqué  par  Guil»  relrgieine  ;  il  débute,  par  perséaater 

1ftiiiB»-l»Jiottx  ;  ■  sMi  '  apathi»,     554,  les  Juifs»  les  dépouiller  et  (es  bannir; 

â65..  VaiaeMenlintocpiéparfiHe,  667^  son édit  contre  les  juremans,  7  à   II. 

Ge  fu'e^t  B8U  vif^ne  ;  à  qooi-^e  tédui-  Sa  pénidité  capitale  oontre  toute  per* 

sent-  laa^  fonetions  roya-ics;  8>*associcr  sonn^  qui  s'éêArtede  la  foi;  sur  qui 

son   fils;  HKitif»  «jui  le' dé^enniaenC;  il'  tourne  ses  prémices  arnuBs;  soit 

étendue. de  ses  domafneÉ;  V,  S  à  6«  orgueil;  ses  idées  romanesques  sur  la 

Sa  lettre  au  roi  d'An^etarre  ;  il  k  dé-  nature  de  son  pouvoir  ;  épouse  Isabelle 

aavome  j  abandoe^a  èLouis^eut  le  ^mi»  de  Hainaut  sans  oo^snlter  si^  famille  ; 

iBerneHieBt;rafBaeifort8du  clei^peur  se  £nt  couronner  avee  elle-;'  mëooA- 

neeoiirft  sa  liaison  avec  fiertrade  ;  com-  teotem'an  j  qu'il  excite  ehes  les  gi^ads; 

ment  s4  récoaetli»  avee  FEglise;  sa  ietterretotion  de  Henri  ii,  t?^  Pacifies* 

visite  à -Fou]quec»l»-Réchln,  t3  àt^.  tion  générale';   garanties  réciproques 

Affreet  que  lui  iitt  le  comte  ée  Poi«  que  se  donnent  les  deux  rois,  18,  19. 

^ers;  il  ne  peut- en  tirer  vengeanoe;  lalousie  de  son- autorité  qui  l'éiotguQ 

tenu  ee  éelhêe  par  la  seule   toar  de  des  grands  vassaux.;  leur  -  ligue  contre 

MoDtlIiéri,/ 19,   19.  Exeommueié  par  lui  ;  •  bôstitités  ;  secours  de  Heirri-au« 

le  concile  de  Poitiers,  96.  Acheta  la  qawrtrmantel;  emploi  des^Brabançons;- 

vâcoaité  ie  Bourgesi  .29.  Ne  ^'opposer  su«cè(s  des  deux  rois  ;- congrès  de-Sen- 

poÎAt  à  la  oanqndte  de  la  Nonnandie  lis  ;  acquisition  au  donaaine^  royal  in 

par  la  roi  d'Adgleterve  ;  donna  sa  filla  Veraiandois  et  d- une  part  de  la  Fla»> 

en  mariage  à  BoSmand,  prince  d'An<*  dre;  fl0tt?e)l6  paix  ,  ^3  i   S5.  -Ihr 

tkofùm;  lettre  "que  lui  adresse' Tempe»  quoi  so^^t  préparées  les  d^nquèCes  de 

i«ur  Henri  iv-;  son  insoucianèe  pouv  ce  rè^ae,  27.  Règle  le*  dooaire  de  st 

les  affairas  publiques,  48  à  ôO  et  soir,  Msur  Marguerite,  SO.  Part  qu'il  prend 

HnmiKté  are^  la4|ueUe  il  se  présente  k  la   destruetion  des  Co^eouXt   394 

au   pape;  démêles   que  hii  causer  la  Ses  démêlés,  hostilités  et  traités  avee 

possession   de  Bourges;  sa.  mort  en  les  eomta  de  Handbe  et  duo  de  Bous-^ 

babil  de  bénédictin f  &6  à  58.  Son  rè»  gagne  ;  son  entrevue  avec  le  roi  d*An- 

gae  nV  été  qu'une  leàgue  anarcbie,  gketerra;    il    «édana  l'hommage   de 

•I.  Bat  resté  étranger  «ir  progrès  de  Bayftiand  de  Toulouse ,  ie  douaire  da 

Ih  seieiiee,  71.  Marguerite,  la  gaiée-aiobla.  des  filles 

PHIUP¥1£  11    (adoustb),   roi    de  de  Geoffroi  ;  trêve  qu'il  emploie  ea  ap- 

Françe,«haagelaeonlëdéraiion  féodale  prêts  de  guerre,  39  à  6i.  Sesa(ko«v«- 

en  monarchie  ;  ly,  a.  Maîtrise  le  sy»*  mensi;  RéehardsemoDtresoaparttstui; 

tèaae  féodal  en  4'adopiant,   S4.  Sup-  il  prend  la  erdx  ;  paétaqita  qu'il  saiaîjt 

pinie*la  rommiàie  d'Ëtampes,  aute»  pour^  commeneer  la -:( uenre  ;  ^  se  read 

rise  la  oSrporatloadeattsaerands,  433.  maître  de  l'Auvergneet  du  Berry  ;  «s 

€3iartas  de  cemmjUBCs données  par  8oa  sort;  ses  eeofercaçes  avee  Henri;  il 

aiéttlet  eoniirinéw  parb»;  V,  194  à  re<;oit  l'hommage  de  Richard;    leur 

158,  tSd.  Conquêtes  sut  Jeab-«aas«  étroite  alliance;    il  l'accueille  à  sa 

Terve<;    grande    iltustralion  ^  de  son  oour;>  conditions  qu'il  (ait  à  Henri 

règae,  247.  Epoque  de  s»  aaissasse,  rejetées;  il  prend  le  Mans;  puisïours; 

495.  <:oiBment  ^ea  père  mut  le  ma-  soulève  les  rBretoas  ;  force  sou  rival  à 

vier,  594.  Est  associé  à  la  eoareane;.  la  paix,  5?  Ik  63.  La  couionne  de  Jé<- 

sa  maladie;  il  est  cearoané,  536  à  rusalt^m, lu»  estafférte,  73.  Kaissaaes 

Ue .  Sa  eanduite  à  regard  de  sen  pire  de  saa  fik  ;  taa  apprêts  de  départ  po«r 

mourant,  M9w.Mspreperlioa,  a»  am*  la  TeHe^aaintev  ses  désposiflioaa  fia^ 

«ênt-de  fcoa-  avéntmeiityisntre  ta  a^fU»  aalea;>  étaWisaèmens. d'une  dime  sola^ 

«sfeae  da  Praaee  et  ceMMfAngletarvet  déae,  90  àr99.  Saaexigenoes  à  Vé^ird 

fV^tsaî».  Le  pwBiêar  dse  Cape-  èelticibatd»  àla  mor^de  Bêwiu; 
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Semblée  àt  Park  ;  serment  qa*il  prèle  ;  aiti  JeiCi  leurr  appel  ;  kostilités  à  sea 

à  qui  latMe  le  pouToir;  m  «^nvealioD  détaTanfage  ;  iftjonctiiMis  q«e  lui  fut 

de  garantie  réciproqae  aveoBidurd;  le  pape;  iii/m  qu'elles  anAànent;  dé- 

aa  marche  ;  ses  rapports  avec  Gènes;  mêlés  qai  kusniTent,  173  à  177.  Pré» 

il  y  retrouve  le  roi  anglais,  et  le  pré*  tendn  trait  de  grandeur  d'àme  qa'on 

fient  à  Messine;  pourquoi   séjourne  lui  attribue  à  la mori4e  Riekard,  179. 

en   cette  ville,  89   à  98.   Comment  Sa  supériorité  sur  le  auceasseur  de  ee 

offensé  par  Riehaid,  100.  De  quai  ac-  roi,  ISS.^Le  Jeune  Artiiur  loi  est  eon* 

casé  auprès  de  lui  ;  leurs  explications  ;  fté  ;  il  reprend  les  hostilités  en  Hiior- 

leur  traité  ;  ses  largesses  ;  son  arrivée  mendia   et  les   suspend  ;    coaéiiiens 

à  Acre;   pourquoi  t«fuse  de  donnée  qu'il' fait  à  Jean;  il  entre  en  Bteta§ae; 

Tassant  ;proiégielfontkrrat;  discordes  soupçons  qu'il  ins|ttm  au  parti  du 

et  rivalités  dans  son  camp;  àa  mais-  jenne  i^uc;  il  fait  lapnix;  penrq«»i; 

die  ;  les  Conditions  qu'il  fait  à  Sala*  ses  démêlés  avec  la  côpr  de  Rome  ëu 

dia  ;  capitulation   d*Acre  ;   massacre  sujet  de  son  OMriage  ;  eut  frappé  d'ÎB' 

auquel  il  ne  prend  point  part  ;  sa  ri-  terdit  ;  chasse  les  prânts  qui  se  sou-  * 

vaUté  avec  CloMirHle-Lion  édate;  ses  mettent  au  pape;. il  lait  esiprîsenn^. 

partisans;  il  se^  détermine  à  partir  i  Ingabnrge,  sa  hauteur;  ses  eiadiens; 

sas   arrangemens  avec  son  rival;   sa  effet  de  l'iotardit;  le  pape  eonsent  a 

route;  son  entrevue  avec  le  pape;  il  faire  juger  la  question  de  divorce;  fl 

arrive  à  Paris  ;  son  départ  n'a  point  se  soumet  à  ses  conditions  ;  il  fixe  les 

affiibli  les  Croisés,   109  à  *f  18.  Ses  privilèges  de  l'uniTeraité  de  Fëiîm;  i 

réeriminations  contre  l'Anglais,  121.  quefle  occasion,  186  à  197.  Ses  né- 

8a  jalousie  ;  son  désirée  vengeance;  goeiationa  avec  sas  futurs  juges;  se 

swi  soin  de  se  concilier  l'Eglise;  preuve  résout  brusquement  à  reprendre  Inge- 

de  aèle  qu'il  lui  donne  ;  supplice  de  burge,  -199.  Invoqué  cnntre  Jean  psr 

2natre-vingts  Juifs;    ses  disposjtto^ns  les  feudataires  du   midi;  renouvelle 

e  guerre,  184  à  188.  Sa  négociation  avec  lui  les  traités;  le  nommede  esai- 

avec  Jean-sans-Terre  ;  lutte  qu'il  sus-  paraître  devant  la  couir  des  pairs  ;  en- 

cite  au  midi  ;  il  fait  le  partage  de  la  vahit  la  Nortaandie  ;  fait  épouser  sa 

Flandre  ;  acquiert  l'Artois  ;  apprend  la  fille  an  duc  Arthur  ;  reçoit  son  hom- 

captivité  de  Richard;  envahit  la  Nor-  mage;  lui^  confie  des  tiDupes,  907  i 

naandie;   est  secondé  par  Jean-sans-  SIS.  A  aa  mort  enrahit  la  Toarniae, 

Terre;  ses  succès  divers,  140  à  144.  916^  216.  Entre  en  I^>itoa;  revient 

Ses  négociation»  pour  que  l'empereur  en  Normandie  ;  reçoit   l'hommage  du 

retienne  son  rival  ;  avertit  Jean  qu'il  comte  d'Alençon  {  force  Andely  et  le 

est  délivré  ;  trahi  par  ce  dernier;  aux  château  GaiUard  ;  repousse  les  injoat- 

prises  avec  Cœur-de>Lion  ;  leur  armié-  tiens  du  pape  y  assentiment  écrit  qu'il 

tice,  146  à  151.  Il  embellit,  pave  et  obtient  de   ses  barons;   expUcatÏMS 

assainit  Paris;  y  conduit  des  eaux  pures;  pacifiques  que   lui   donne  Innocent; 

agrandit  son    enceinte  ;  son  mariage  fait  la  conquête  dé  toute   la  Noiman- 

avec  Ingerhurge  ;   son  •  aversion   pour  die  ;  ses  Ueuteiuns  prennent  passes- 

^e  ;  il  fait  prononcer  son  divorce;  ses  sidn   de  l'Anjou  «   du  Poitou  ^   de  11 

négociations  avec  Rome;  son  mariage  Tourraine;  il  achète  la   conquête ée 

avecMarie.de  Meranie,  malgré  la  me-  ces  provinées;  ifevient  présider  aajo- 

nace  d'excommunication;    ses  exaç-»  gement.de  la  cour  des  ^Srs  qui  é^o^ 

tions^  152  à  156.  Ses  rapports  avec  ràdelean  de  ses  domaines  en  France; 

Richard;  ils  traitent;  puis  la  guerre  jugement  sans  précédons  et  qui  n'apoiat 

éclate  ;  ligue  contre  hii  ;   sa^  position  été  conservé  ;  sa  tournée  sur  tu  Loin; 

périHeuse  en  Flandre  ;  satisfactions  et  force  Jean  à  signer  unie   trêve;  set 

otages  qu'it  donne  au  comte  Baudoin,  tournées  à  la  tètfr4'iuie  armée,  219  à 

194  à  169.  Il  favorise  les  prétentions  248.  Ses  démarches  contre  Othoniv, 

1  rempire  de  Philippe  de  Souabe,  171.  246.    A  étlladn  la  France  waOom, 

Confédératién  qui  le  -menace  ;  il .  vend  248.  Innocent  l'exhorte  à  fiairèlagnene 
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aux.héiëUqiies, .967.  A  d^Misfiéder  aa  nord,   gagne  la  bataille  de  Bou* 
Raymond  de  Toulouse,  970^  P^oc-  vides;  son  retout  triompha) à  Paris, 
ciipafcions  f{tti  Vva^  dëttournent,  371.  148' à  366.  11  recouimande  au  pape  le 
SouB  -i|uel  prétexte  abandonne  .  ttay-  .'eomte^  de  Toulouse,   387.    Int0rcédé 
xnond,  977.  Ses  vassaux  à  la  croisade,  pour  celui-ci  par  le  roi  d*Aragon,'414. 
S80.  PourqiM>i  eo  reste  témoin  inactif;  Sa  victoire  d<eBouvine»  est  plus  féodale 
.  gloire^e  son  règne  ;  preuve  de  respect  que  nationale  ;  .elle  établit  la'  supério- 
pour  les  droits  des  citoyens  qu'il  donne  rite  du  pouvoir  monarchique  sur  celui 
.à  Toccasiondea  fortifications  de>  Paris;  des  grands  comtes,  495.  Comment  est 
-dans  quelle  pensée  a  relevé  la  juridic-  amené  à  confondre  cette  action  civile 
tion  de  la  conr  des  pairs  ;  ordonnance  avec  Taction  religieuse  qui  agit  sur  le 
de  lui  à  laquelle  concourent  plusieurs  Midi;  inftiience   qu'il  acquiert   dans 
■  seigneurs;  il  s*appuie.sur  eux  pour  cette  contrée  *  n'a  plus  rien  à  démêler 
Yésisteu  à  Rome;  ils  soustraient  les  avec  Otbon;    donne  mainlevée  de  Ik 
iiefs  aux  tribunaux  ecclésiastiques  ;r8a  confiscation  du  comté  de  Flandre  ;  s'as- 
^vigueur  à  l'égard  de^  évéques  ;  impose  sure  le  comté  de  Boulogne  ;  accorde 
du  respecta  Innocent  ni)  son  amour  une  trêve  à  Jean;  paix  avee  des  séi- 
des études  »  sa  protection ,  sa  libéralité  gneurs;,il  parait,  avoir  perdu  de  soh 
font  de  Paris  une  nouvelle  Atibènes  ;  activité;  apporté  indirectement  obstacle 
il  favorise  les  romans  de  chevalerie  ;  au  zèle  des  croisés  tiuMi^i,  437  à  481. 
arme  son  fils   chevalier;  romans  et  JHontpellier se  donne  à  lui  ;  il  la  prend 
foêmes  qui  paraissent  de  son  temj|w;  sous  sa  sauvegarde  ,437.- Récuse  riii- 
11  donne  une  existence  historique  au]iç  tervention  du  pape  dans  les  affaires 
dousepiûn  de Ghntlemagne;ftlit  épier  d'Angleterre;   soumet  la  décision  de 
l'enseignemant  théologique  de  Paris  ;  ces   questions  à  la   cour   des  pairs  ; 
ordonne!  le  supplice  de  plusieurs  doo^  comment  fait  soutenir  hi  déchéance  de 
teurs  ;  désarme  ainsi  le  pape  ;  fait  brù-  Jean;  se  sépare  de  la  cause  dé  son  fils, 
ier  des  hérésiarques  ;  n'ost  ni  en  piûx  455  à  458.  Conseils  qu'il  lui  donne  ; 
ni  en   guerre,  303  à   314.    Protège  est  excommunié  par  le  légat,  460, 
Frédéric  u;  sa  ^convention  avec  lui;  461.  3«  politique  douteuse,  466,  467*. 
jalousie  qu'il  excite  parmi  ses  grands  II  refuse  des  secours  à  son  fils,  470.. 
feudataires,    330  à  392^  Réduit  le  Reconnalr' Simon  de  Montfort  comme 
-comtede  Boulogne;  se  dispose  à  tenter  smo   hom^ie  lige  pour  ses   fiefs    du 
lacon^AtederAngleterrof;  assemblée  midi,  479.  Invoqué  par  lui,  493.  Son 
qu'il  tient;  hommage  et  serment  qu'il  besoin  de  repos';  ses  trêves  avecrAn« 
reçoit;  son  soin  à  se  proclamer  .dé*  gleterre,  496.  Impôt  qu'il  lèvbsurle 
ienseur  delà  religion;  ^  motiver  ainsi  clei^é  pour  subvenir  à  la  cinquième 
£on  attaque  contre  Jean;  sa  réconcilia-  oroisad^,  499.  Son  fils  part  pourVAl- 
tiçn  avec  Ingeburge;  est  sommé  de  bigeois,  504.  Il  est  sourd  aux  instances 
mettre  à  exécution  la  sentence  d^x-  des  comte»  Raymond,  505.  Invoque 
communication   portée  ^contre  Jean;  par  lepape,  513.  Amaury  luioSireses 
grand  armement  préparé  à  Bontogne,  conquêtes,  515.-  Son  refus;  comment 
$24  à  830..  Injonction  que  lui  fait  le  motivé,  516.  Le  légat  espère  l'entrat- 
légat  Pandolphe  de  renoncer  à  son  en-  ner  ;  déclin  de  sa  santé  ;  prévoyance 
treprise  :49onseilqu'il  reçoit  d'attaquer  qu'on  lui  attribue  ;  sa  dernière  raala» 
la  Flandre,  ,334.  Pourquoi  ce  projet  die;  ses  voyages  ;  ses  travaux;  ordre ^ 
sourit  à  ses  gentilshommes  ;  son  des-  de  ses  finances  ;   son  testament;  sa 
sein  d'abattre  Oand  ;  coinment  'con-  mort  ;  9es  enfans  ;  ses  obsèques  ;  son 
trarié;   pourquoi   sacrifie   sa -flotte;  J>Oirtrait;   ses   institutions;    ne   s'^t 
villes  qu'il  pille,  rançonne  ou  incendie;  point  associé  son  fils ,  599  à  536. 
habitans  vendus  comme  e8clave$;  H  PHILIPPE  III,  le  .Hardi)   roi  ^  de 
licencie  son  armée j  338  à  349.  Double  Fiance  :  supérieur  aux  princes  anglais 
orage  contre,  lui  en  Flandre  et  dans  le  ses  contemporains  ;  TI,  183;i  Sa  nais- 
Poitou;  opposesott  fils  à  Jean;  «arche  sance;  VU,  313.  Son  mariage  «vée 
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IttkelU  d'Arafofi;  VIU,  «0,  61*  Sw-  mb  Uevlniflfet  •■  Natsrfw,  9U.  àk- 

BMBt  que  Si  mèra  lui  lait  prdier  et  éekx  wotbé  ptf  des  intiigaes  Ae  «•■?,  MS 

le  pape  U  relAva*  442.  Il  pread  li  à  S6S.  Aon  iarMiiMi  en  Sapagte;  w 

croix,  162.  Est  iurnié  ckfraiier,  J6*»  éaoz  mrmém^  t7t,  tIS.  Celle  ^ 

S'embarque,  181.  AUeint  4e  la  peate,  cowttaade  an  penonae^  il  est  élêi 

193.  Instruetien  qae  son  père  ëorit  par^lpbonse-n;  ooftdiâMW  qu'il  loi 

peur  lui,  196,  196«Soarè0aapre8qtte  Ctitr  S7&.  for  quoi  «irHéytTi.Soop- 

inconnu,  I99«  D'où,  son  suraon;  sa  oans'qm^an  loi  iosinaa- eoMre  om  Â- 

Xaiblcsse  ;  sOn  igooranoe  ;  seule  lueitr  vori  ,   277.    Raaeefiibla    cneire  44s 

de  l'histoire  Mr  sen  oaractère,  209,  troupes  ;  avanae  q«*U    iaî^  aat  Wa- 

903.   €i«t!oostaaceS',  fuaestes  4e  son  qniers  itelieus  4a  soft  rajmnmt  ;  sisi- 

avènement,  20&.  8a  TÎe  est  en  p4ril;  mea  q«*il  se  ^oenre  ;  opposilioi  qoe 

son  testameoi  ;  son  faTori ,  206.  A^  BMt  le  ptpe  k  ses  dencains  ;  il  les  aks» 

çoit  l'hessmage  4a   ses  Yassam   an  donna,  27S^à289.  ObaenritéqaÎTmk 

•  camp  de  Carthage  ;  confinne  les  r^ns  sa  tsonr  «an  marnant  da  la  fenaênttlioa 

nommés  par  son  père;  eoatioue  les  4e  l'Europe  ;  mo#l  de  son  fibalië;  soft 

hostilités,  ^08.  Il  iait  piller  la  camp  favari  aacuse  la  reiiM  d'iipaifflBa»- 

4es  Sarxasias,  211.  S*u^  retom*  en  aient^  enqoâtesanr  caltasÙrs;  sap^ 

Franee  ;  naufmge  de  sa  flotte  sur  les  plsee  de  Lahroew  ;  il  soUidte  vsiae*- 

c6tes  de  la  Sicile,  214,  2 1  &.  Par  quoi  ment  du  pape  la  déposition  4e  Vèr^ie 

retenu  4«ns  cette  Ue,  puis  en  Calahrtf;  4e  Bayeoz  ;  sea  ardonnancis;  il  fixe 

mort  4a  la  raine,  217.  San  lugubre  les  bases  de  rargaipiantion  éei'm^ 

voyage  à  travers  l'Italie  ;  son  eatreTua  nouveau  4es  ayoeals;  il  éuèlit  k  Tè- 

mvet  U  ooncUve,  218.  Son  arrivde  à  aaUté  4e8  fiefs;  aitnnUon  4sklasKlte 

Paris  ;  fl  4épase  à  Saint-Uanis  le^restes  rayale,  986  à  269  al  anrr.  H  aecaiilk 

de  son  père;  aat  sacré  k  Reims;  fielB  à  sa  eanr  le  'prinoa  de  Salene;  me 

4oat  il  liérite;   importance  4b  coulé  «MraUer  sanjehne  frère;  «Mmsifol 

4e  Toulouse;  en  pren4  poesessioi^  dsnoe;  acaident    fonatfte;  replacées 

pToneUux  LaDgua4ocions  de  respecter  que  lui  aA^se  le  pape,  361  à  t03. 

leurs  privilèges;  comment  i^le  les  ^6o6  traité avacEdatiard;  iqaelsv]et; 

prétenthms  de  l'Angleterre  sur  une  aesa4^QH^t*^>«^raelenrois4'EspsgM( 

]»arUe  de  cet  héritage,  221 1-126.  Se-  U  réclama  le«  infans  de  U  €enik;  aé> 

cours  qu'il  fait  passer  au  papa  four  la  diation  du  pape,  606  à  616.  Ssa  dénr 

Tarra-Saiote  ;  son  projet! de  croisade;  de  faire  '  la  paix }  afttreme  pnfefëe; 

M9M  derniers   débats   avec  Hanjri  in  ;  son  voyage  dans  le  'Midi  sans  lésallit 

marche  eu  midi  avec  une  armée  féo-  quant  à  l'Espagne  ;  influence  qu'il  ac^ 

dale;  attaqae  et  réduit  le  comte  de  qniaKen  ▲quitaina;  il  fonda  lefote- 

Faix  ;  le  reçoit  en  gricer^227  k  264.  mani  de  Taahrase,  616  k  616.  ^H^ 

Sas  intrigues  en  £iqHigtt^'236<.  Sadé>  veilknce  panr  lui  dn.  nduvme  |sfe 

votion  monacale  ;  sa  sode'té  ;  U  reçoit  Martia  nr,  621.  Bésappronve  la  r«p- 

l'hommage    d'Edouard    d'Angleterre,  tara  de  sa  mère  avee  aan  «sek  et 

941,  242.  Obtient  du  pape  des  een-  Ssdle;  ce  qtt*iK«âtpo«r  lesUCerdl, 

cessions  eccl^iastiquaa;  lui  r^met  le  696  à  627«- Soupçons  que  Uft  ia^irut 

ccBfttat  Venaissia*  245  à  247.  flécep-  ieaarmeraene  ^du.  rot  d'Aragw;  frit 

tion  qu'il  lui  fait  en  deçà  dea  Alpes;  qu'il  lai  fait  ;  paurqwn  ;  «verttMeMtft 

n'assiste  point  au  concise  d^  Lyon,  qu'U  dWnne  an  rai  de  Sicile  ;«étia- 

960.  Son  mariage,  266.  Sa  jatousie  tew»  qu'il  emfleia;iaaa«ras4éfcBttV« 

envers  Roddlph^    de  Bapsburg;  ses  qu'il  piascrit,  62»  i  '66t.  Sa  niAMii 

^prêto  de  guaire  que  le  pape  aifèta,  Gxê  les  regaids  dt  là  tmàam  sar  Mi 

256.  Banae  asile  k  la  ieuiia  .feina  4e  onde,  636.  Sa^conttmiea  aaet  k  rÂ 

Havarre  et  fait  occuper  wn  ra^aume,  4e  Maplës  ;  se  ren4  ea  Aqiritaiae;  M 

956.    Vaut  l'unir  à  son  fik  aSaé  ;  le  dttaquer  FAssgon^  «Içait  nMOM^t 

pape  Qoasent  qa'^He  épausa.le  aecaa4  4tt  rei  de  lfaien}iia;  ai^maie  I»  ti» 

4a  ses  fils,  259.  Appelé  au  Sacoma  de  berftéa  daa  paapleÉ  }  m  da^sce  è  ««1. 
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%aérir  i'Ai^goii  .poux  Clurles  4e  Va-  induire  ^  leur  feénour  ;  caractère,  fet* 
lois;  dé^beration  de  ses  l>aroo8  sur  perbe,  inflexible,  inaccessible ausnt- 
cette  a£^re,  342  à  360  et  suiy.  Fait  i9ords,  que  lui  opt  doQ»é  les.légiste*  ; 
conuneocer  les  hostilités  ;  fiitcél'ébper  ses  idéjes  'd'absolutisme  ;  ses  ord<a- 
le  mariage  dç  son  fils  atoé;  diffère  son  tances  ^avantageuses  au  tiers  étet;  ce 
eipédition  ;  dispositions  testamentaires  q&*était  la  bourgeoisie;  les  clercs escliis 
d'Alphonse  X  en  sa  faveur;  enft>ie  le  des  tribunavz  et  des  professions  de 
■coffltç  d'Artois  en  Espagne  ;  dans  quel  procureur  et  d'^aveeat  ;  les  4uifs  pre- 
but,  353  i  3^6.  Marche  surTAragouf  tégéà;  rapports  entre  l'a  carrière  dés 
e^t  reJQÎnt  par  le  roi  de  Minorqué;  légiste  et  ce^e  des  ptètres;  leur  mu- 
ses opérations;  sa  pénible  retraite;  sa  .tuelle  jalousie;  défiance  q«e  les. pré- 
maladie ;,  sa , mort,  360  à  .3173.  Les  miers^  inspirent  à  Philippe  contrôle 
grands  seigneurs^  pendant  sop.  règne  clergé, 4 17à 4-^3. Sécheresse deschr*- 
ont  presque  disparu  de  la.  scène,  376.  niques  en  oe  qui  concerne  sa  personne 
Il  (^  pesé  tour  à  tQUr.sur  l'Italie  et  et  ses  actions;  naîss^Ace  d^  son  ÛIs 
sur  l'Espagne,  380.. Sa  veuve  rpsteà  aine;  respect  pour  ses  propres  voloo» 
la  cour,  31^31.  Inquiétudes  qu'il  a  don-  tés  ;  son  '  opinion  sur  ses  devoirs  en- 
nées  à  IJdouard  i^S.  388  La  guerre  vers  ses  sujets  ;  sa  rapacité  impitoya- 
cpmmencée •  par  Ini continue, 39.1.  £lle  ""ble;  sa  magnificence;  il  fait  arrêter 
occupe  peau  France,  409.  •  tous  les  marchands  italiens  établis  en 
PHU4PPE IV  (.L^Bfib),  roi  de  France;  France  ;  so'taimes  ^'il  leur  extorqué; 
son  mariage  ayec  Jeanne  de  Navarre  ;  ses  favoris^  comment  avilit  la  magis- 
il  prend  le. titre  de  roi;  VIU,  2M,  trature;  en  quelle liireoDSlyince a  séf i 
353,  3M*  B-.marcbe  sur  l'JSspagne,  contre  les  Juifs  ;  oiganise  le  parlerait 
36 1 .  Son  avènement  en  France,  376.  de  Paris  ;  règle  les  droits  de  vente  dés 
Poids  de  son  royaume  dans  la  ba-  biens  de  main  mofta  ;  xéprime  Fia- 
lance  européenne;  dooïuaens  hîstorf-  quidtion;  ne  se  naet  point  à  la  tête  de 
ques  4e  son.  règnes  sa  beauté;  son  ses  .troupes  du-  Midi;  ison  voytige  m. 
caractère  n'es^  point  décrit  par  cette- contrée;  il  resserre  son  aUiance 
ses  conteBq>orain&;  ^leace  des  clûre-  avec  Don  Sanche  f  règle  la  succession 
niques  sur  le^  reine^  qui  se  trouvent  dé.Béam.;  sa  jalousie  contre  Edouard; 
à  sa  cour  ;  il, quitte  le  Midi;^est  sacré  ses  conSérenees  de  Bayonne;  impres- 
à  Reims  ;  iaveiirspar^cttUères  j^ne  lai  sien  qu'il  produit  sar  les  Aquitains; 
accorde  le  pape;  sa  parenté  avec  les  ne  prend  ^int  part  au  traité  de  Ta- 
souverains  .ses  vAisi^M}  SOQ  /respect  ra^scoù;  indemnité  qtJ'û  deime  au  roi 
pour  eu^  ;  seatimep  s  qu'il  leur  inspire;  de  Naples ,  il  jae  ratifie  peint  le  traité  ; 
sa  guerre  avec  l'Avagon,  380  à  384.  ieint  de -vouloir  le  fiiire  annuler  ;  ^daos 
Ses  rai^ortsavec  Edouard  d'Angleterre  ;  ^uel  but  ;  ne  veut  pas  promettre  de  pas^ 
avec  Pierre  d'Aragon,  889  il  39 1. Son  ser  en  Terre-Sainte  ;  subside  qu'il  pe«- 
conseil  re^d^  bi  pa^,  394.  Il  ne  re-  çoit  mâme  sur  les  fiefs  de  i'empirtt; 
connaît  point  la  trêve  ménagée  par  . jéeUm^oQ  de  Rodolplie,.  426  à  44A. 
Edouard,  ses  plaintes  à  ce  roi;  son  .Y»ineB»ent  soUicilé-par  le  papedess- 
voyage  au  Midi;. il  fa^  recommenoer  cantir  lescAirétiens  de  la  Terro-Saînit, 
les  hostilités  contre  l'Arag(m;-s<m  tx^ilé  45S.  Amour  qne  loi  portent  le»^  sujets 
avec  don  Sanche  de  Gastilt^  ;  ce  qu'il  français  d'Edouard,  4A&.  0k«er¥e  avec 
stipule  pour  les  La  Cerda  ;  son  entra-  inqui^tade  l'agiuidisseméfttde  ce  Tsi, 
vue  avec  Edouard  ;  il  accueille  Char-  '4&7,  46i.  Sa  détenDâiiatien  de  l'atta- 
les  de  Salernevmécpanatt  le  traité^  ^«er;  ses  exœti^ms;  soulèvemeas 
délivra cn.piinçe ;  iait  arrêter  les  am-  %n'elles  esçiteiit  on  Normandie;  cm- 
bassadeors  du  roi  d'Aragon  ;£  envnifi  menlil  acquiert  V^eneiennes  «t  Moat- 
des  sobaides  an  roi  d^  Hinorque;.e«ii-  pelliar«.  469  à  464.  fait  citer  Edo«in«i 
tinae  la  guerre;^  399^  à  404.  Son. «d-  . à  cea^Miratikre  devant  son  parfement, 
mioistj^tion  intériemra  n*est  eomave  46&,466&'473.Edo«fifd8eaoaBaetèia 
foe  par  se»  4>fdaiinaMM4  Va  qib'il  fiant  ÎMÎdictâ^n,  476.  Il  saisit  la  GOiem», 
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476,  478.  Sa  4aplieil4;  il  «eeut  liû4Maf«lâg«em;li9Be^a'E4««id 
B4oiMird  4e  cooimnace,  4  79.  Ce  prtMe  ferme  contré  lui  ;  comme  il  la  déarae; 
ffCBOoèe  à  aon  allég^nce  ;  comment  a  armée  ^u'il  mmemble  ;  wUes  4e  Flaa- 
éleodu  fOn  influence  au  Midi  et  s>8t  ai-  4|)e  ifui  Tattirent  en  cette  province  ;  il 
auré  la  poMesaton  du  comté,  de  Bovr-  eyt  appelé  par  le  parti  de  ta  liberté; 
gogne'.rempereorélna'engageàratta*  aa.  brûlante  armé»;  il  asaiége  Lôlk, 
^tter,48t  il  484.  Difficultés qa'iUttscite  8  à  19.  Prend  cetta.  TiUe,  pois  Cour- 
à  son  rival;  ses  besoins  d'argent;  il  trai  et  Bruges,  tl  etsoiv.  Sesistr^ncs 
s'empare  de  la  vaisselle  plate  de  ses  en  faveur  d'Albert  4e  Hapsbotg;  les 
•niets  ;  ses  négociations  extérieures  Gascons*  soumis  ;  auin8nes  qae  lui  bit 
sont  inconnues,  4  8 6  à  488 .  Piomesses  le  pape  ;  la  canonisation  4ie  saiat  Louis 
à  son  parti  et  au  nouveau  pape;  ses  lui  est  annoncée;  il  se  fortifie  en  Flan- 
mesures  défensives  contre  Edouard,  dre  et  menace  Gan4;  armisttee  qu'il 
contre  l'empereur,  490,  491.  Ses  dé-  consent;  beaux  résultats  de  cette  csb- 
fis  éebaogés  aved-'ce  dernier^  494.  Il  pagne;  parti  qu'il  sa  forme  dans Ljon; 
lait  arrêter  le  comte  de  Flandre  et  m  alliés  qu'il  acquiert  ;  gaene  prirée 
fille  ;accusationcontrelui;so9  alliance  qu'il  autorise;  bnTons  franc -comtois 
avec  Baillol  ;  zèle  dé  Bonifaçe  viu  pour  soudoyés  contre  lui  par  son  rival  ;  diver- 
lui  et  pour  la  paix  ;  son  attaque  vers  siond{tt'il  â  prépara  en  Eeoase,  75  à 
Douvres  tempt  un  projet  de  trdve  ;  33.  11  accepte  la  médiation  de  Boni- 
disposé  à  serécoocilieraveél'Âragon;  lice  pour  la-  paix  avec  Edouard;  ptr- 
se  lait  représenter  au  congrès  d'Ans*  tialité  du  pape  pour  lui;  il  acn^  ses 
gni  ;  stipulations  du  traité  en  sa  faveur;  conditions,  36  à  39  ;  eat  mis  en»  pos- 
sa  défiance  envers  Bonifaçe,  496  à  503.  session  légale  4e  presque  toute  V Aqai- 
Voile  qui  convYe  sa  cour  et  ses  con-  taine  ;  avepir  que  prépare  à  la  Fnnce 
aeils  ;  Û  déjoue  sans  bruit  les  desfeins  le  mariage  de  aa  fille  babdle  avec 
de  son  rival  ;  secondé  par  les  frères  Edouard  d'Angleterre  ;  il  secoart  Ah- 
Fnnzesie  privilège  qu'il  leur  accorde;  beit,  40  è^  4!(.  Son  entrevue  avec 
il  altère  les  monnaies}  il  perd  ion  loi;  ses  relations  nvae  la  cour  de 
aïeide  ;  avalices  qu'à  cette  ocoasion  lui  Rome;  il  finit  saisir  le  temporel  4c 
fait  Edouard;  se  refase  à  toute  pacifi-,  l'arckevèque  de  Reims  ;  san  insalnMe 
•cation,  605  à  508 .  Sa  pclitique  égojwte  l»esein  d'argent  ;  ses  exactions;  il  près- 
funeste  au<  Ecossais,  5tS.  Frayeinr  sure  les  iiâs  et  les  prêtais;  Je  sen- 
l|u'il  inspire  aux  légats  du  pépe;  ses  tence  du  pape  Pa  dégagé  envenses  al- 
cxaetions  nouvelles  ;  bulle  que  folmine  liée;  il  Àndonne  leç  Eeossaia  ;  U  ai- 
Boniface  ;  origine  ^e  leur  brouillerle;  taque  le  comte  de  Flandre;  le  retient 
se  legi^rde  comme  directement  attaqué;  ]^sonnier,  et  anneae  son  domaine  à 
défénid  de  sortir  du  royaume  l'or  et  la  couronne,  44  à  &3.  Rumeais  pa- 
l'aTgent;  réprimande  que  lui  adresse  bliques  sur  sa  délayante;  il  les  brave  et 
Bonifaçe,  514  à  519  et  suiv.  Est,  se-  se  rend  en  Flandre,  55.  Accueil  qu*il 
Ion  les  historiens  généalogistes,  le  qûa^  y .  re^t  ;  U  y  'laisse  un  gouverneur 
fanté-cinquièm^rd  de  la  monarchie;  'et  est  sourd  aux  plaintes  ^ue  celaî- 
IX,  4.11  convoque  le  premier  les  dépu-  ci  excite,  66.  Son  orgaeil  embii- 
tésdeii  communes  de  aon  royaume;  pokr  gétit,  59.  Le  pape  le  met  à  Irlêiedu 
quoi  s'appuie  sur  la  bourgeoisie;  pro-  parti  guelfe,  -6t,  6t.  11  abandooae  les 
ti^  au  4ehets  tel  sujets  en  lutte  avec  infens  de  La  Gerda  ;  aa  pdlftifae  est 
learssotiyerains;ascen4ant  de  ses  armes  secondée  par  Rome,  son  4escrin  de 
sur  celWji  d'Edouard;  ce  qu'il  pré-  sauver  les  Ecossais  ;  trêve  qu'il  obtint 
voit  de  l'avenir  t  sa  perspicscité  ;  son  pour  eux  par  le  traité  4'iUnbres  ;  ses 
*âAi«lse  dans  las  négociationB;  âqu  eys-  nouvelles  discussions  arveo  Boaiface  ; 
tème  de  corrii'ption ;  sa  résolution  de  offensé  par  le  légat;  son  système  de 
se  venger  tôt^u  tard  du  pspe;  de  quel  gouverner  par  les  trifMinaiiK  et  de  se 
cèté  dirige  sa  politique  ;  U  s'attadie  le  vefger  judiciairemebt  ;  ses  eonfidens  ; 
4pfc  de  Bretagne  ;  le.  comte  dé  Flandre  leuc  an  d'accomplir  riajustice  au  am 
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de  la  loi;  enquête  qu'il  UH  lûre  con-  prend  sous  sa  protection  tous  ceux-  qui 
tre  Tévèque  de  Pamiers  ;  il  le  fait  ar-  interjetteraienjb  appel  au  concile;  le 
rêter  et  accuser;  demande  au  pape  sa-  pape  énumère  ses  griefs  contre  lui  et 
punition,  68   à  76.    Bulle  Auteulta  se  disposée  Texconumunier;   il  s'est  . 
fili  ;  reproches-  sévères  que  le  pontife  préparé  à  le  prévenir  ;  il  le  fait  arré- 
lui  adresse;  ses  débats  à  ce -sujet*,  il  ter;   ion  but  atteint  par  la  mort  d« 
défère  saquereUe  aux  Etats  du  royaume;  pontife  ;  son  oi^uei^  blessé;  est  vengé 
caractère  et  composition  de  cette  as-  de  lui  ;  calme  qu'il   met  à   se  venger 
semblée  ;  il  ne  lui  communique  la  bulle  des  Flamands  ;  d'oik  cette  différence  ; 
que  par  extrait,  76  à  85.  Sa  lettre  à  il  ne  f^it  conUe  cenx-ci  aucun  ef- 
Boniface;  doutes  sur  Tordre  qu'il  au-  fort  vigoureux  ftvant  d'avoir  terminé 
Tait  donné  de  brdler  la  bulle;  tenue  des  l'affaire  de  Rome,    195  à   136.   Ses 
Etats  ;  lettre  que  chaque  ordre  adresse  succès  divers  ;  trêve  qu'il    consent; 
au  pape  ;  le  pape  déclaio  le  tenir  pour  sa  pénurie;  ses  dépenses;   ses   res- 
excommunié  ;  la  révolte  de  la  Flandre  sources  fiscales  ;   il  établit  la  pério- 
fait  diversion  à  sa  colèrie,  87  à  92.  A  .  dicité    des    parlemens  ;     défend    les 
fait  démanteler  Bruges,  94.  Effet  que  guerres  privées;  réunit  à  la  couronne 
produit  sur  lui  la  défaite  de  Courtrai;  les  comtés  de  la  Marche  et  d'Angou- 
modifications  dans  ses  rapports   avec  Icme  ;  ses^   conflits  avec  le  roi  de  Mi- 
Edouard  ;  son  énergie;  il  résout  de  faire  norque  ;  il  met  un  frein  aux  exactipnB 
face  à  tout  ;  il  remplit  son  trésor  et  des  inquisiteurs  ;  but  de  son    séjour 
altère  les  monnaies  ;  ses  impôts;  il  fait  à  Toulouse  ;  inquiétude  que  lui  donne 
saisir  le  temporel  des  prélats  qui  se  la  prompte  éleotion  de  Benoit xi  ;  il  le 
rendent  à  Rome  ;  son  ordoouance  de  félicite ,  députés  qu'il  lui  envoie;  ré- 
réformation;  ses  mesures  de  police  à  ponse  qu'il  reçoit,  136  à  146.  Accusé 
Paris  ;  réorganisation  du  Ghàtelet;  ré-  de  l'empoisonnement  de  ce  pape  ;  il  fa- 
pression  de  l'inquisition  ;  il  rassemble  Yorise   les  communes  ;   libertés  qu'il 
une  armée  ;  vend  la  liberté  à  des  serfs  accorde   à   celles  du  Languedoc    en 
et  la  noblesse  à  des  roturiers;  entre  échange  de  celles  librement  consen- 
en  Flandre  ;  ses  forces  ;  il  rappelle  son  ties;  ses  forces  de  terre  et  de  mer  ;  il 
frère  d'Italie;  ses  escarmouches  ;  trêve  fait  délivrer  le  comte  de  Hainaut;  ¥ie- 
qu'il  signe  ;  son  irritation  à  l'égard  du  toire  de  son  amiral  génois  Grimaldi  ;  il 
pape  ;  il  favorise  à  Rome  les  Golonna,  remportela  victoire  de  Mons-en-Poelle; 
1 03  à  U^.  Ses  griefs  contre  Albert  dé  il  assiège  Lille  ;  fait  la  paix  ;  acquiert 
Hapsburg  ;  son  empressement  à  termi-  la  Flandre  française  ;  effets  Èntérieucs 
ner  toute  autre  querelle  que  celle  avec  de  cette  guerre  ;  fçrçaentation  contenue 
le  pape;  soulèvement  de  Bordeaux  con-  par  des  supplices;  il  fixe  le  prix  des 
tre  lui;    ses  négociations;  son  traité  blés)  ses  rigueurs;  part  qu'il  prend 
avec  Edouard  ;    il  abandonne  l'Aqui-'  k  Télection  de  Clément  v  ;  il  poa#> 
taine  et  les  Ecossais  ;  sa  dissimulation  suit  la  mémoire  de  Boniface  ;  se  cache 
2i  l'égard,  de  Comyng;  il  s'apprête  i  sous  le  nom  de  Mogaret;  assiste  au 
lutter  contre  Boniface  ;  il  convoque  le  couronnement  du  nouveau  pape,  14S 
clergé  de  France;  prélats  qui  répon-  à  166.  Seigneurs  qui  raccompagn.ent; 
dent  à  son  appel;  charge  Nogaret  de  accident  cruel;  faveurs  que  lui  accorde 
porter  la  parole,  U4  à  119.  Modéra-  Clément;  mort  de  la  reine;  soulève-  • 
tion  de  ses  négociations  avec  le  pon-  ment.qu'il punit;  sécurité  que  lui lais- 
tife;  il  est  excommunié;  fait  empri-  sent  Edouard,  Albert  et  le  roi  de  Gas- 
sonner  les  prêtres  chargés  delà  bulle;  tiUe;  il  fait  déposséder,  puis  déporter . 
convoque  une  nouvelle  assemblée  de  tous  les  Juifs  ^.il  rétablit  le. titre  de  In 
barons  ;  requêtes  et  accusations  qu'il  monnaie  ;  pourquoi  ;  révolte  du  peupln 
se  fait  présenter  contre  le  pape,  131  de  Paris;  terribles  exécutions;  ilmo- 
ii  123.  A  qui  il  les  notifie;  adhésion  djfie  son  ordonnance  monétaire;  il  r^. 
qu  il  obtient  à  la  convocation  d'un  con-  tabUt  le  combat  judiciaire  ;  dans  qiiel 
concile  général   pour  juger  Boniface;  but  ;    débats   et    négociations     avec 
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ftibifMé,  f9t  %  tSt.  t»  fépê  «km-  tut  fib§)^li«n,  958  I^MO.  S*eiigt^ 

l»n<i<  à  M  âi«érétf<ia  ;  iMnr  «MfitM«ë  I  passer  en  Teite-Sainte;  sabndes  qo^ 

et  MtiM«;  Il  a  mrtcrail  i  «ttaf  lA  ^rçoil;  t'arrête  llyon  peur  acbercr 

éefiéattniliofl  de  Sonifece*,  fl  offre  Ûé  îe  rémiir  eette  vttle  i  la  FFavee;  sok 

pf«M¥ef  MB  héréflf e  ;  eMUxtent  Gtëmetti  tHiité  avec  l'empereur  Heari  Vn  ;  i)  &k 

tente  ^eledétarmer,  1^6  à  tM.  Grieet  Iwcaper  Lyon  par  une  arm^  ;  osmfe 

^«e  pape  luS  predlgne*  \\  Itti  ée»  la  toeTeraittett  de  eelfe  rille,  9Bîï 

tMiide  rabetiUeft  de  l'erdre  des  Tein»  907.  Appui  qn'rl  dotane  en  Italie  l  Ro- 

^liete  ;  ebscatitd  qni  Toile  ee  prdcès  ;  bert,  rot  de  Naples,  contre  remperear-, 

c«rra)iitlMi  jadieiaf  te  de  l'dpe^e,  194 ,  fla  abrité  da  cÂté  de  TEspagne;  soaeis 

i%b.  Ses  îmtanees  poor  la  prompte  que  lui  dontient  les  affaires  d'Aa^e- 

pmition  des  prdteadas  coupables;  il  terre;   plaintes  de  sa  fille  Issbefte; 

les  fait  arrêter,  interroger  et  mettre  à  attire  son  gendre  en  France  ;  arme  ses 

la  torture  ;  il  Ûtt  proetemer  leÉ  acctt«>  fils  cbetàliers  ;  flHes  à  Paris;  il  pread 

aaCioas  contre  eux  ;   tentatiTe  d'oppo*  la  croix  ;  ses  nontelles  luttes  arec  les 

aition  du  pape;  comment  prévient  le  eomtes  de  Flandre  et  de  Herer;;  ses 

aiécontentement  du  peuple  ;  supplice  eontinuefts  embarras   faanefers  ;  ses 

de  quelques  Juifs;  ses  impitoyables  lé-  éxpëdtens  ;  gabelle  qu'à  étaMit  et  à  la- 

gntes  ;   par    quel  historien   justifié ,  quelle  des  séditions  le  forcent  fte  re- 

197  à  904.  n  demande  au  roi  d'An*  noncer,  989  à  994.   Défitreur  tA  3 

|leterre  de  suivre  son  exemple;  le  roi  est  tombé;  sa  cruauté  redouble;  'ses 

de  Naples,  le  duc  de  Bretagne,  les  au-  seup^ons  ;  procès  qu'il  Ikit  k  Vérêqm 

très  monarques  l'imitent,  907  &  909.  de  Troyes  ;  autres  rigueurs;  son  into- 

SoB  ascendant  en  Europe  ;  Edouard  le  Idrance  reHgîeuse  ;   8«p|dice  de  Mar- 

vegarde  comme  son   appui,  et  épouse  guérite   de  la  Porette;    supplice  dn 

sa  fille  ;  soin  de  Tempereur  à  éviter  de  grand  mettre  des  Templiers  et  ducom- 

lui  donner  de  la  jalousie  ;  il  veut  à  sa  nandeur  de  Normandie;  procès  des 

aiort  faire  élire  Charles  de  Yahris;  fl  brus  du  toi,  995  à  999.  Sérérrt^  de 

éelK>ue;  son   mécontentement;  appui  «es  mœuH,  999.  Sa  mort  ;  alli%resse 

i&térieor  qu'il  cherclw^  convocation  des  publique;  nature  de  son  despotisme; 

Etats  ;  il  recette  sur  cette  assemblée  son  ignorance  sur  les  causes  Ae  la  ri- 

ro<fieux  du  supplice  des  Templiers  ;  sa  ehesse  des  nations  ;  foree  de  son  i^ 

èonftrence  avec  dément  ;  son  embah*  gne  ;  sa  famille,  995  et  suit.  Sa  am^ 

lus  {  premières^  etécutions  qu*^  or*-  fiance  en  ses  frères  ;  il  a  prière  anï 

Itôttue  ;  ses  rapports  avec  le  t^ipe;  il  nobles  les  parvenus  ;  il  s'est  plui  eon- 

Mnsent  que  le  pontife  juge  le^  digni>>  stslter  les  bourgeois  ;  réaction  contre 

taires  de  Tordre,  911  à  994.  Son  afe-  sa  p(Aitiqne,  300  et  snh.  Pourquoi  t 

èteilau  grand  maître  des  Hospitaliers,  expulsé  les  luifs,  335.  Sa  race  seaMe 

9<31.  Il  renouvelle  ses  instances  l>our  maudite,  467,  469.  En  élevant  ies  lé- 

la  eeii#amnation   de  Boniftioe ,   988.  gistês  au-dessus  des  autres  corps  de 

eenttafftfie  q^'il  exerce  sur  Glémetft;  l'Etat,  il  s'est  appliqué  à  les  maintenir 

•#»  soins  pour  fftire  i^éussir  l'accusa^  dans  la  dépendance  de  TautorHéToysFe; 

tA>n,  996  a  999.  Son  caractère  monA  pouvoir  de  son  parlement;  X,  8.  Ses 

fie  do»tae  aucune  garantie  de  véradW  Hlles  peuvent  prétendre  I  la  eoimnine, 

aW  ^dépo^tions,  947.  Pourquoi  «étti*  9.  But  des  mariages  de  ses  fils  avec 

Itotît  etminnte  tMe  bulle  évàsive  ;  lrd*>  les  filles  de  Mahanlt,  S9. 

«et  le*  modifications  de  dément  qui  PHILIPPE  V  (tt  i.o!ig),  toi   de 

termine  ce  gi%nd  débat  ;  conftradictiens  France ,  d'abord  conlte  de  Poitiers  ;  est 

iàns  iMt  pVocéâ^e  contre  les  Tma^  %  l'assemblée  de  cette  vîlïe;  IX,  f97. 

fHèlKb  99!  è9&6.Il  convoque Iri^pM  Armédtévalier;prend1acroîx,974.8a 

les  ttotaMeè    potadam  9e  cofiOlle  de  lemme  accusée  d'adultère,  990  et  sn^. 
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ftèM  «npisès  dtt  conclavs;  il  «p-  Jmfs;  sa  mdiadiie;  èb.  mort;  MuUnn^ 

pnend  la  m^rt  dn  roi  ;  son  retour  à  Pa-  Miiglaiites  4e  «on  règne  ;  seul  BOttuo- 

xis,  334  à  336.  L'assemblée  des  ha-  JMr  heiireux  qu'il iaisse  ;  sa  famille  $la 

TOUS  lui  confère  le  gouvernement;  ses  loi  fiondamentale  qu'il  a  invoquée  towi- 

droits  k  la  régence  €«  au  trftne  très-  née  contre  elle ,  3H  à  405.  D'où  les 

contestables;  il  est  disposé  à  transi-  droits  sur  TArtois  qu^il  a  défendus- les 

ger  ;  son  traité  avec  le  duc  de  Bourgo-  armes  à  la  main  ;  X,  40. 

gne,  338  à  3é0.  Durée  de  sa  régence;  PHILIPPE  YI   (de  valois),  roi  de 

prend  les  armes  pour  la  succession  de  Jranee  ;  son  expédition  en  Italie  ;  IX, 

l'Artois  ;  traite,  avec  le  comte  de  Beau-  48  &  à  387;  accompagne  son  père  à  l'ar- 

idont;  naissance  et  mort  de  son  neveu  mée  du  Midi,  450.  Dispositions  de 

lean  1®';  époque  à  laquelle  les  cen-  Charles-le-Bel  mourant,  en  ee  qui  le 

temporains  font  commencer  son  règne,  concerne,  469.  Est  le  plus  proche  agnat 

342  à  34ôi.  Son  avènement  est  «ne  dans  1^  ligne  mascuLine;  X,  6.  Sen 

usurpation  heureuse  qui  a  consacré  portrait  ;  il  se  met  en  possession  de  la 

l'exclusion  des  femmes,  349.  Il  s'em-  régence  ;  est  reconnu  eA  cette  qualité 

pare  du  Louvre;  puis  de  Rûms  ;  se  fait  par  les  barons;  prend  le  titare  de  toi  ; 

sacrer;  non  sans  opposition;  est  re-  s'empcore  du  trésor  royal  et  de  la  Imv 

connu  par  le  roi  d'Angleterre;  convo-  tune  privée  du  trésorier  qu'il  -UU <mi- 

^e  les  états-^énéraux  ;  l'assemblée  ap-  .damner  et  «béc»ter  f  il  réfwme  le  ChA- 

preuve   son  couronnement   et  sancr  t^t;  son  traité  avec  Philippe  d'I^ 

tienne  réclusion  des  femmes;  l'uni-  vreux  ;  n'est  point  vivement  inquiété 

▼ersité  approuve  cette  doctrine  ;  il  perd  .par  la  famille  d'Angleterre  ^-leudatai- 

«on  fils  ;  ses  conventions  av^ec  les  prin-  tob  ou  alliés  qu'il  se  oonoilie  ;  homna» 

ces  opposans;  il  est  reconnu  par  le  ^s  qu'il  reçoit;  est  «ACfié  à  Reim; 

l^pe  ;  le  pontife  entreprend  de /le  xé-  »4Ba»  chevalier  le  comte  de  Flandre  ;  se 

Hjenter,  351  à  355.  Révolttlion  ecdé-  prépare  à  le  secoonr  contfe.^es  sujets; 

oUfitiqueqM'il  lui  permet  d*opéver^57.  heUe  armée  qu'il  raseemhli  ;  dvvuMli 

Plainte  qu'il  cesoit  de  lû^  358.  Par-  ^ii'il  eommande  ;  prineas  qui  l'accon- 

•ëcutionsqn'il  lui  laisse  ordonner,  361.  pacpraftt,  9  à  90.  Gagne  la  hatap»  de 

Incertitudes  sur  aen  caractère  «t  sur  sa  Caasfd  ;  rétahUt  le  conte  de  Flandre  à 

jMlitique;  sur  qui  ^our  à  tour  il  i'»^  &ugas  ;  Ueenoie  son  année  ;  lBk.pér^ 

jMiie  ;  ineonatance  de  son  administra-  'dans  les  tounuMis  HGniUaume-lMibmi- 

taon  ;  ees  ordonnances  ;  révoq œ  les  U-  vo  ;  ses  jrapporis  avec  Edonard  «i;  <fi 

iMésalités  de  dses  prédécesseurs  «nr  le  jescnt  son  hommage;  est  «n  posseseiofi 

^domaine  royal  ;  il  organise  des  servie  -paisihle  du  iRÔiie  ;  re«Dtttt«  parle  fsfe; 

jses  administratifs  et  judiciaires  ;  il  vs-  iélicilé  par  lui  àe  «es  aeatimeos  pieux; 

«caonnatt  aux  Français  le  droit  de  se  son  faste;  ses  rois  courtisftns;  son  «vi- 

taxer  ;  lève  sur  les  commerçans  é^aa-  «diié.;  ses  rè^^omens  «onétaiees;  il  Sa» 

4gen  des  ooAtnbutions  extraordinaires  ;  4es  limites  entiie  les  jimdifltions  royale 

sas  rapports  extérieurs  ,   aolamment  et  soclésiatfique;  limite  les  usupaiioas 

svec  la  maison  de  Flandre;  dispense  des  prélats;  vesio«nr<eUe  les  ordomno- 

JÉdonard  de  lui  rendre  hommage^  364  «es  de  saint  I«ouis  contre  les  >héiëii- 

Jà  S774  son  entievue  avec  iui;  il  n-  4i*es,  22  à  34,  87.  8a  Mmlnite^hmsle 

avnveUe  l'attianoe  avec  les  Ecossais;  tpcoeès  du  isomte  fidbert  d'idAnsi  sas 

JB0S  rapports  aiee  Jbss  princes  d'£spa-  nldAnnanoas  4toeales;  il  conv^tts  la 

jgàe;  séenvitd  que  Uû  doone  l'état  de  eoBTsane  impériale ';  ses  hestttUés  et 

l'Allemagne  ;  iatervieni  -en  ilalâe  ponr  sa  trMisaeti«a  jivee  Sdonafd ,  4ft  à  Al . 

«sswer  le  triomphe  des  Gfuelles9  330ii  JBm  A^wnsmeal  cobém   la  lisMle 

J^$Â.  JEvéoAnrans  i|n>  dénreloppeat  son  d'Artois-;  ssMnrs  qit^il  frlAs  «n  êm 

.•araetèss  ;  «upplifie  du  pvévli.du  ChA-  de  BewgsgBer,  antonas  leé  dAiienis 

tÛBti  «Btevmiaatioa  des  neuieanx  Pas-  aoUe^  h  se  Ishérer  fm.  pa^ao^smefay- 

lBiinanx«  386  et  somt.  Ssa  my^te  è  ^tiade  la  d^ttei  ses  'éleifaeaaentfmr 

J^ittezE} 411  feiaéoate.l08 ^ranx  «Iles  las Iwai^eois ;  U.siqiptime^ 
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ntiCratîoûs  manieipalM  de  I^on ,  de  menée  ;  poarqooî  là  nation  U  eonsidère 
Tonlottie;  reçoit  rbonimage  du  roi  de  comme  à  lui  personnelle,  191  et  smT. 
Majorque;  tes  mcears,  ses  idées  clieva-  Dernier  effort  du  pape  pour  la  préTe> 
leresques;  charme  de  sa  conr;  il  de-  nir;  il  requiert  le  senrice  féodal  da 
mande  au  pape  de  prêcher  une  croi-  dauphin  ;  fidélité   dés  Ecossais  à  sa 
sade;  bulle  qu'il  obtient,  55  à  6t.  Est  canse  ;    son    actirité    pour   prévenir 
roi  selon  les  idées  de  la  noblesse;  ftis-  Edouard  en  Gnienne;  ses  capitaines; 
tueax,  de«p<ite  ;  qualités  brillantes,  vi-  concession  qu'il  fait  à  la  noblesse  da 
ces  et  travers  de  srcour  chevaleres-  midi,    197  à  131.   Prétextes  ée  défi 
que  ;  mariagfe  de  ses  enfans  ;  ffites  qu'il  qu'il  a  donnés  à  l'empereur;  conces- 
donne;  il  publie  son  projet  de  croi-  sions  qu'il  lait  accorder  aux  Flamands, 
sade;  setihent  qnelcs  princes  prêtent  133  à  f€5.  Griefs  et  mesure*;  contre 
à  son  fils;  ses  ressources  fiscales;  ses  lut  proclamés  à  la  diète  de  CoMentt, 
négociations  arec  le  pape,  63  à  70.  137.  Ses  dispositions  militaires  et  ma- 
Cause  de  sa  rupture  avec  rÀngleterre  ;  ritîmes  ;  ses  négociations  pour  dénouer 
colère  et  terreur  que  lui  inspirent  les  la  ligne;  leurs  succès;  ses  expétfiens 
opérations  magiques  de  Robert  d'Ar-  fiscaux  ;  appui  que  lui  donne  le  pape  ; 
toit  ;  il  emprisonije  sa  sœur,  femme  du  il  est  défié  par  son  riyâl  qui  entre  en 
coupable;  proclamé  chef  de  la  croi-  campagne;  rois  et  seigneurs  qui  mar- 
sade  ;  prête  serment  de  passer  en  Sy-  chent  avec  lui  ;  il  s'apprfite  à  défendre 
rie;  prend  la  croix  ;  réclame  l'aide  féo-  Cambrai,  140  à  149.  Le  comte  deHai- 
dale  de  tout  le  royaume  ;  fait  juger  par  nai^t  passe  dans  son  camp  ;  ses  Ifeute- 
k  parlement  de  Paris  que  le  Langue-  nans  demandent  en  son  nom  la  bataîl/e 
do«  est  tenu  à  cette  obligation  ;  ses  au  roi  d'Angleterre  ;  poarqaoi  elie  n^a 
menaces  am  pape,  73  à  iS.  Il  règle  un  point  lieu;  succès  de  ses  troupes  en 
différend  entre  le  Brabant  et  la  Flan-  Guienne,  151  à  155.  Leurs  incursions 
dre;  nouveaux  soucis  que  lui  donne  dans  les  Pays-Eas  ;  s/i  rupture  avec  le 
Robert  d'Artois;  il  cherche  sans  suc-,  comte  de  Hainaut;  est  attaqué  par  Ini; 
ces  à  s'approprier  la  Bretagne;  ses  armées  et  flotte  qu'il  ébranle;  eA«rai»- 
hostilltés  contre  Edouard  ;  conseils  pa-  cAdet  de  ses  lieutenans  en  Flandre  ;  «a 
cifiques  que  lui  donne  la  cour  de  Rome;  tentative  de  réconciliation  avec  cette 
promesse    qu'il   en   obtient;    il   fait  province;  il  la  fait  frapper  d'interdit, 
échouer  ses  négociations  avec  Louis  de  160  à  164.  Il  rejoint  l'année;  refuse 
Bavière;  son  voyage  à  Avignon;  sou-  un  armistice  au  comte  de  Hainaut,  t66» 
Tèrains  qu'il  rencontre  ou  réunit  ;  il  Se  retire  à  Arras  après  la  défiiite  de  sa 
reçoit  avec  eux  la  croix  des  mains  de  flotte  ;  met  Tournai  en  défense  ;  n*a 
Benoît  im  ;  empêche  la  réconciliation  aucun  motif  de  presser  la  fin  de  la 
de  l'empire  avec  l'Eglise,  86  à  98.  Ses  guerre;  progrès  de  son  lieutenant  en 
né^^iations  avec  Edouard;  11  prend  Guienne;  il  sonlève  les  Eeossûs;  se 
parti  pourBruce;  ses  contestations  avec  ttfpproche  de  Tournai  assiégé;  la  dé- 
le  premier  en  Aquitaine  ;  il  le  fait  pro<  tresse  de  cette  ville  le  dispose  à  la  paix, 
vaquer  par  le  comte  de  Flandre;  est  169  è  174.  Trêve  qu'il  signe;  il  li- 
près   de  renoncer  à  ses   projets   de  cencie  son  armée;  fsveurs  qu'il  ae- 
guerre  ;  sentimens  qui  le  poussent  à  corde  à  Tournai  ;  ses  motifs  pour  dé» 
la  déclarer;  sa  haine  contre  Robert  sirer  un  traité  définitif;    il  détache 
d'Artois;  il  somme  Edouard  de  lui  li-  l'empire  de    l'alliance   anglaise;  de- 
vrer  ce  prince  ;  ses  apprêts,  ses  alliés,  mande  soléhnellement  et  en  vain  sa  lè- 
ses ressources  ;  il  ordonne  de  saisir  la  conciliation  avec  l'église  ;  oontinae  ses 
Gascogne  ;  marie  son  neveu  avec  Thé-  négociations  avec  Edouard  ;  prolonge 
rUière  du  duc  de  Bretagne,  99  à  109.  la  trêve,  176  à  164.  Eroque  le  joge- 
Conseille  lesappliee  du  Flamand  Zeyer;  ment  sur  la  succession  de  Bretagne, 
comment  qualifié  par  son  rival  ;  ooni-  188.  Exhorte  son  neveu  à  prendre  pos- 
menoe  les  hostilités,  114  à  117.  Gon-  session  du  duché  qui  lui  est  adjugé, 
séquences  de  la  guerre  qu'il  com-  190.   Diversion  qu'il   entretieiit   en 
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Kooiue,  196.  n  reluse,  paU  renpii-.   il  est  résolu  à  oombattre  ;  il  p0Ui%iitl 
Telle  la  trêve  avee  Edouard  ;  sa  flotte,     Edouard  ;  le  laisse  échapper  au  gué  de 
!^tQ  et  SUIT.,  SIS.  Iovo(pié  par  Char-    la  Somme;  passe  le  pont  d'Abbeyille, 
les  de  Blois,  316.  Son  ordonoance  re-    283  à  2i)K  Perd  la  bataille  de  Grécy,- 
lati?e  aux  moBtoaies;  ses  n^ciations    29^  à  30d.  Sa  oruautét  son  ineptie, 
nu  raidi  V  ses  projets  d'agrandissement    causes  de  ce  désastre  ;  ses  terreurs  c 
aux  dépens  du  roi  de  Majorque;  il  ac-    son  silence  orgueilleux  à  l'égard  de  son 
quiert  l'héritage  du  Dauphin  viennois,    peuple,  305  à  307.   Il  lait  arrêter  àè 
219  à  223,  266. 11  laisse  dépouiller  le    Manny^;  pourquoi  le  délivre;  son  but 
roi  de  Majorque;  met  en  liberté  la    en  faisant  lever  le  siège  d'Aiguillon;  il 
conatesse  de  Foix  ;  seconde  l'expédition    licencie  ses  armées  ;  désasta'e  de  son  al- 
éa Espagne  du  roi  de  Navarre,   224  à    lié  le  roi  d'Ecosse;  édite  fiscaux  qtti 
S26.  11  défend  de  secourir  Ja/me  ;  dé-    suivent  la  défaite  de  Grécj;  il  prend 
sordre  de  s^es  finances  ;   il   établit  le    l'oriflamme  à  Saint-Denis  ;  le  remet  au 
monopole  du  sel;  autres  œesui^es  fiâ^    duc  de  Bourgogne;  ses  rapports  aveo 
cales  qu'il  projette;  il  convoque. les    le jepne comte  de  Flandre,  312  à  319. 
Etats-généraux  ;  impi5t  sur  la  vente  .des    II  convoque  ses  vassaux  .pour  délivrer 
Buirchandises  ;   altération  des   mon-    Calais  ;  son  armée  ;  il  échoéie  et  la  li- 
naies;  ordonnances  sur  le  commerce    cencie,  324  à  328.  Sa  lassitude;  trêve 
4e  blé;  attire  et  fait  mettre  à  mort  OUr    qu'il  signe,  335,  836.  Terreur  reU- 
Tier  de  Clisson  et  quatorze  seigneurs    gieuse  que  lui  inspire  la  grande  peste 
bretons  ;  autres  exécutions  qu'il  com-    de  1348.  Ses  ordonnances  contre  les 
mande,  228  à  236. .  Ses  explications    blasphémateurs;  il  continue  à  altérer 
avec  l'Anglais  ;  ses  ordonnances  pour    les  monnaies  ;  il  destitue  tous  ses  tré« 
limiter  ses  donations  i^  pour  favoriser    soriers  et  receveurs  v  place  auprès  de  sa 
le  commerce  ;  pour  régulariser  les  i^    personne  le  brigand  Bacon,  34&  à  ié7. 
|>els  en  parlement;  causes  de  son  exas-    Reste  étcanger  aux  intrigues  qui  agi- 
pération  contre  Edouard  ;  épuisement    tent  l'Allemagne,   350.  Il  renvoie  en 
de  son  tréâpr,  246.  U  ne  répond  point    Flandre  le eomte Louis  ii^  352.  Uachète 
aux  aceusations-de  son  rival  ;  effets  de    la  seigneurie  de  Montpellier  ;  il  met 
sa  politique  tyrannique  ;.  armée  qu'il    son  petit-fils  en  possession  du  Dauphi- 
rassemble,  240  à  251.  U  confisque  le    né;  nouveaux  expédiens  fiscaux  ;  iliait 
fief  de  Mootfort,  258 .  Guerre  civile  qu'il    condamner  les  Fiàgellans  ;  il  renouvelle 
a  excitée  en  Allemagne  ;  il  se  réconci^    la  trêve  ;  comment  la  viole,  354  à  362. 
lie  avec  l'empereur  ;  reconnaît  son  fils-    Il  se  remarie,  364.  Sa  dernière  exat- 
comme  comte  de  Hainaut;  le  pape  lui    tion,  366.   Sa  mort,  367.  Sa  hatae 
défend  de  seconder  la  croisade  duDaa-    pourles  fib  de  Robert  d'Artois,  376. 
■  phin  viennois,  265  à  267.  Etats  qu'il    Sa  confiance  en  son  connétable,  377. 
convoque;  règlemens  fiscaux  ;  son  faste^     Ses  courtisans  enrichis  par  dés  confis- 
sa  pénurie  ;  grande  armée  qu'il  forme,     cations,  409. 

S69  à  273.  Est  attaqué  inopinément  du  PHILIPPE,  fils  de  Philippe  i»  et  de 
côté  de  la  Normandie  par  le  roi  d'An-  Bertrade;  sa  naissance;  Y,  14.  Projets 
gleterre;  forces  qu'il  lui  oppose,  276,  ambitieux  de  sa~iuère  pour  lui,  12, 
S77.  Son  traité  avec  les  députés  de  17.  Son  mariage;  son  apanage,  20, 21. 
cette  province,  saisie  par  son  rival,  Sa  guerre  à  Louis-le-Gros ;  avec  qui 
,279.  Menacé  dans  Paris;  secours  qu'il  ligué;  est  dépouillée  de  ses  fiefs;  se 
invoque;  embarras  que  son  inimitié  a  retire  en  Normandie,  76  à  7(1. 
donnés  à  l'empereur  V  n'est  point  ctfn-  PHILIPPE,  fils  Mné  de  Louis-le- 
aolté  sur.  le  projet  du  pape  de.rempla-  Gros;  associé  à  la  couronne  ;  V,  196. 
cer  ce  souverain  ;  est  obligé  de  secon-  Sacré  à  Reims  ;  meurt  par  accident , 
der  cette  révolution  ;  les  partisans  et  .197.  Son  vœu  de  se  consacrer  à  la  dé- 
les  chefs  de  la  famille  de  Luiembourg  fense  deJa  Terre-Sainte,  302. 
arrivent  à  Saint-Denis  et  relèvent  son  PHILIPPE  I«'  (us  hakaiV,  premier 
eoi&fi^e  ;  sédition  et  rumeurs  à  Pariai  ;    due  de  k  seconde  maison  de.  Boarg»- 
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0iê  X  é'aboid  do*  de  Tourrtiiie;  put  d*  Flaiidrt;  fall  prendre  «u  {««a»  ni 

fi'U  fread  à  U  UUiUe  de  Poitiert;  Verifiumê;  s»  nsrdie,  379  à  99f  el 

oH&iiprisMiDier  ;  X,  463,  469,  471.  luiT.  ^MTi  Mn^  un  pUlage ,  397. 

Sea  pire  teat  lui  Ikire  épouser  la  reiae  AteavlenHloiadapérUà&osbeeqBe, 

deNiiple8,698.Hrafoiik'iiivestitar<da  t99v  Sa  part  dans  le  pttlage  de  Coui» 

laBaaf^Bgae;  qoaad  pvend le  titre  da  irari,  463.  Soa  «éfear  à  Arras,  405. 

dae,  €07  9  i03.  H  ateiste  aa  taere  de  Sea  veageaaaes;  tes  esactiaii»  i  Fana 

aaa  firèreC^let  v;  XT,  14.  Cdai-eft  etattftnaYillM,4fSà  4tS.nestBWi' 

êÊuâno»  la  deoatioo  de  U  Bourgogne  ^4  par  le  comte  de  Handre ,  4f6. 

«I  sa  &fettr,  16.  Il  coaunaade  en  obaff  Kégede  la  paix  ;  signe  une  ti^e  géaé* 

ka  tranpas  rojalee ,  17.  Il  aseifte  aux  nde,  4tl  1 413.  Effet  de  saa  iatpéCf 

I«at8*«4aéraax ,   106.  Epouse  l'héri-  436 ,  445.  Ne  peut  leeonrir  sa  beUe- 

Hère  de  Flandre  ,  U).  Est  chargé  soMir  d'Anj<m;  pi«nd  paeaession  des 

d'enlever  aaz  AngUia  leurs  posseseîons  iefs  de  son  beai»*père  ;  subsides  qnH 

an  Picardie,  116.  Ses  opérationsy  IS^  obtient  d«  roi  ;  sermens  de  âéSité  qaê 

à  199.  Etoaoenient  que  produit  sa  re«  sa  fenune  re^it;  se  déeidc  à  la  guen«; 

traite ,  196.  Plans  de  campagne  qu'il  mariage  d»  ses  enfans  ;  ilfsH  oââfet 

saboarteareeses frères^ commandement  cctei  du  roi,  469  à  437. Scaapprlli 

fullaiestasoigné,  134, 186. Naissance  eonlM  les  Gantois;  emantés  de  son 

da  son  ftla  aîné  ;  sa  visite  au  comte  de  liailli;  poarquoi  désire  négocier;  an^ 

Flandre;  inquiétude  que  les  Anglais  nîstie  qu'il  promet;  sea  partisans;  500- 

aa  GOAQoivent,   IM.  Il  assiste  à  la  ces  de  ses  émissaires;  il  accorde  la 

leddilion  es  Thooers,  177.  Signa  .une  grAc»  des  Gantois;    ne  punit  pas  la 

tièse,  193,  196*  Est  nommé  co-tntenr  meurtre  d'Ackermami ,  466  à  467. 

des  anfans  du  roi ,  906.  Ses  exactions  Pourquoi  rompt  les  Bégociations  avec 

en.Bouagogne,  907.  Prolonge  la  trêve;  l'Angleterre,  4^0.  Accompagne  le  roi; 

ses.  poadigalités,  916  et  suiv.  Manc»»-  ses  reproehes  au  due  de  Beny,  477, 

mes  de  guerre  au  nord ,  997.  Mission  460.   Profite  des  désastres  qoe  som 

qit'il  nn  mmpUt  pas  ;  accueil  qu'il  fait  irktn  a  causés,  48 1 .  N'est  point  disposé 

h  l'empereur,  936.  Ses  opérations  en  à  venger  GHsson;  accord  qu'il m^uge 

Normandie  contre  le  Navarrais,  934  à  eatre  lut  et  le  due  de  Bretagne,  5(^9  à 

136 ,  940.  S'interpose  entre  les  Fia*  6 1 1 .  Ses  débats  avec  le  dac  de  Guédre, 

manda  et  leur  comte,  973.Traité  qu'il  ^16  à  519.  Ambassade  qi'il  eaveie  «u 

ménage  ;  accueil  qu'il  fsit  aux  ckeii  duc  de  Bretagne  ;  il  l'attire  b  Paris , 

daa  Gantois,  974.  Confiance  qu'il  in-  691  à  593.  Il  pousse  jmmi  neveu  à  la 

apire  au  roi,  8S&.  Est  nommé  capitaine  guerre  de  Gueîdre,   598.  Muramies 

général  des  gendarmes  et  des  arbalé-  contre  lui  dans  le  royaume;  son  ren* 

ttieas,  989!^  Ses  opérations  contre  l'ar-  voi ,  535  b  538.  En  butte  b  la  lame 

mée  angibrae;  pourquoi  retourne  à  la  publique;  ses  créatures  expulsées,  541 

cour,  993  à  996.  Assiste  aux  obsèques  et  suiv.  Il  entre  avec  le  roi  à  Avignoa, 

du  roi  y  996 .  Eéelame  une  part  de  Tau-  566.  Prend  congé  de  lui,  567.  Acquiert 

torité*;  accord  aoquel  il  consent,  368  lèCbarolais,  576.  Fêtes  magnififas 

à  310*  Seul  des.  pairs  litîques  assists  uu'il  donne  au  roi,  577.  Poorquei  veut 

an  sacre  de  Charles  vi  ;  ses  débats  sur  déposséder  Jean  Galéas  Viscenti  ;  ex- 

kpréséanoe,  puis  sur  la  spoliation  du  pédicion  qu'il  seconde  et  qui  écbeue, 

trésor,  avee  le  duc  d'Anfou,  316.  Go»-  689  à  593.  Intrigues  dans  lesquelles 

tribue  à  apMser  les  «roubles  de  Paria  ;  i>  manomvre  d'accord  arwc  son  Mm 

à  institiler  le  eoaseilde  régence,  31 7,  Jean  de  Bérry,  587  b  6012.  Son  enftée 

3llf.  Nédinisur  entre  le  duc  de  Bre^  è  Amnens;  sa  mi^i0cenoe;  XD,  16. 

ttgwe  et  le-  roi  ,  895.,  Empècbe  ce  Appui  que  Jean  'ir  attend  de  lui ,  15. 

pfince  de  .partit  poflr  le  Languedoc-,  Le  i«i  lui  ordonne  de  <;onvof«er  se 

399.  Son.  nmitid  peUr  Axâttyot^  83f.  vassM»  pour  venger  Qisson;  sa  ja- 

Gonmmnt  devient  chef  da  «enseil  de  louéie';  il  bllme  Pexpédittétt,  19  i  91 

M  dut  «ésaniffa  l'ftpdditimi  S'apperçeit  4e  U  felie  ft&tleuae  dn  tel 
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ble  à  Pari^  ;  a  U,plus  grande  jffj%  ^  U  Wft^»  fi«qaW#  «  1§0  k  X^-  Son  cr44|( 
régçnce  i  n^ttre  de  ses  titres  )^  ce||  baUie;  ooiMeU  dont  U.faiil  ^afti^l 
eiaploi  ;  U  ex||ul»e  CUssoj»,  th  à  d3>  aUi^ces'4^  fapoiUle  avac  4*pJFléi|ns>;^  4 
Disgracie  ^s  aubres  ministres  ;  S^%  (li^  renouye^i  la  tr^va  avfc  T^Aglfr 
instruire  leur  procèa  et  celui  4u  con«(  term^ ,  13Q  à  |^^..  U  i^et  ua  Iraii^  î 
jiétaJble;  dispoi^e  de  cet  office,  94*  34.  l'avidité  dup^pa»  ^9Û«  Ppvftie  )e.duc  4^ 
£st  nomme  tireur  du  D«^uphin;  reprend  Bretagne  diuis  sqfi  dnelié  ;  ipataUe  #09 
les  conférences  avec  l'Angleterre  ^  i|é<*  HUi  AJn^iiie  en  ^mbint;  ses  fétea^  g^ 
gociations  qui  a)>outisaent  à  une  trêve  ;  )0<Nt;  9à  famillfii  ae§  d^tt^,  1 93  ^  i9§» 
ses  calonxaies  centre  la  duchesse  d'Or-r  PJOm^PPE  Ù  (Ub  now),  du£  de  hw^ 
^éans,  40  à  4$,  Arbitre  entre  CUsdOD  gogne;  d'abord  comta  de  C^anolai^^ 
et  Jean  v,  49  et  suiv.,  63.  Prolonge  lu  aon  mariage  ajirec  MickeUe  d^Frao^l 
U'ève  avec  l'Angleterre  ;   renouvella  JUI  »  |9f .  Aaâemblée  à  laquelle  il  a^r 
l'alliance  avec  la  Gastille,  63 1  ^4.  A  si^,  403.  Se  rend  à  Gand,  493.. An^ 
quelle  assemblée  assiste f  ôQ.  Sa  yaij^9  confiéfeacei  de  Yalenciennes  »    ^û,^ 
ambassade  à  Avignon  pour  tetnûner  le  Fait  accourir  Senlis,  ô3^*  âon  avénj^ 
schisme  ;  il  reprend  les  affaires ,  Ç3  i  mest  *,  ses  pnaa«Taa  ;  i^  recberdi^  .Yfi^ 
7 1 .  Ce  qu'il  suggère  au  roi  de  Hongrie;  Uance  aaglaise;  sa  résolutinn  d'exclu 
ses  prodigalités  ;  sea  exactions  pour  du  tr&ne  de  Franee  la  race  régnai^a» 
équiper  son  lUs  i  guerre  dans  laquelle  ^ftÇ  à  53dt  Fait  conclure  la  traitéi  4p 
il  soutient  son  gendre  ;  il  (ait  conclure  Xrpyas  ; .  opérations  de  guerre .  dai|^ 
les  traités  avec  l'Angleterre;  ses  n^gi^r  lesquelles  il  aeconde  9enri  ;  il  lui  livj^ 
ciations  en  Italie  j  dans  quel  but,  76  Us  forts  de  Paris  ;  y  fait  aojjQ  entré^ 
à  S4.  Il  apprend  le  désastre  de  sop  son  retoux  en  FUndre  {  procès  qu.'U 
fils,  86.  N'est  occupé  que  de  lerache-  intente  au  Dauplûni  &96  à  606 •  Çkm^ 
ter  ;  paye  sa  rançon  ;  ses  extorsions  ;  entrevue  avec  Henri;  rendez»vQU3  qu'ilft 
accueille  le  duc  de  Bretagne ,  puis  le  prennent;  il  gagna  la  bataille  de  M(»^ 
roi  de  Navarre,  95  à  99.  Réception  en-Vimeu,  6i0  A613.Par4iltau.  sii^ 
qu'il  fait  à  Derby  ;  ses  brouilleries  &  de  Meaux  ;  délivre  Cône  ;  $q|i  «^^iatqe 
la  cour;  attire  en  France  Wencesla9t  rqcomoiandéip  pfir  Henri  mourant;  fi^p. 
assiste  à  l'assemblée  du  clergé;  mer  insensibiUté  pour  les  m^u;^  du.  pa^9  , 
sure  qu'il  fait  prendre  au  roi  contre  le  et  61 6  suiv^  i^ié  deQedfortetdesprtf* 
scliisme,  106  k  1 1 1  .Comment  ses  j$enr  œs  llreton^  ;  est  la  ae^l  appui  d^s  Ar- 
timons contra  Ip  duc  d'Oi^éans  flattés,  gUis^  mécaontantem^ot  qu'ils  lui  do%- 
114.  Hostile  au  comte  Derjty,  123  à  Aent;  XUÎ,  t4  à  97.  H  s'int^rpoi^ 
19.5,  123.  Cbange  de  sentimens  à  son  .antra  lea  ducs  de  Brabant  et  de  C^ 
égard,  129*  Sa  colère  à  la  c^ii^te  de  jcestar;  satr^veaveo  (^karlea  vh,  33 ià 
Ricliaad  u,  131, 13 S. H  reconnaît  Qei^  40,  Hiesures  qu'il  prend  contre  GI9- 
ri  iv;  sa  dissidence  avec  le  duc  d'Qr»-  cestar  ;  leur  défi  m«^el  ;  il  hérite  ifi 
léaus,  135.  Déjoue  ses  projets  s^r  le  JaaO'^asB-PHié  ;   le   pape  int^vient 
jeune  duc  de  Bretagne ,  |136.  Fait  re-  df^n*  sa  querelle  ;  succès  4e  aon  arm^t 
Gosnaître  l'empereur  élu  ,133.  Reçoit  où  il  rési4e ,  46  à  ^3.  Pressé  par  Bj- 
^  jeune  Isabelle  ;  ses  prodigalité;»  ;  don  chemond  de  se  réco^ci^er  avachie  roi,; 
qu'il  obtient  du  roi  ;  son  hostilité  ;  ae9  £ait  la  guepre  k  JacqueÛne  de  HainauH  ; 
^prèts  contre  I^  iuo  d'Orléans  ;  leur  ménagçmena  des  A°gl^U  po.iu  Wi,  6J^ 
jéconciliatian ,  145  à  150.  Comment  et  âuiv.  Posses^Vir  des  iiefs  de  Ja%- 
^'assufe  le  gouvernement  de  U  Brer  qnpline;  il  )^<$rite  encpre  dM  comté  ^b 
tagne;  son  traité  avec  la  ducbesae  Namur;s^ahQatilités  avec  les  Liégfo^, 
dooairiàra  et  avec  le  roi  de  Navarre,  33  à  35.  P^epo^  d^  prendne  en  ^pi|t 
156  ,  157.  Mariage  d'un  de  aea  fils;  Orléans  assiégé^  loiO.  Lettpas  |ufi  )^i 
son  absence  de  Paris;  ce  qi^en  »fi\m%  ^^sse  la  Puce41a|  1 47,  P  àaiq^p  Pai|s 
ae  déclare  la  champion  des  Bp^rgeofs  conJtreCharlea  yu^FJ^cQe4m  cet||B 
foytiUrjité  qu'a  açq^^iort.;  il  est  ^us  'i|iUe,  1431.  .Sas  jçnîgfn^^omkii  SifW|3 
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me  CharlM  loi  lirre  ;  effet  ^e  pro-  trtBce  ivL  duc  d'Oiléuie ,  371  »  Slî. 
ëvit  fur  lai  la  retraite  de  rot  ;  ta  terar  too  entrewe;  aa  correspondance  arec 
le  rattache  aux  intérêts  anglaia;  Bed-  lui,  375,  381.  CooTocation  de  priaees 
Ibrt  lui  remet  la  régence,  16S  à  f  55.  qu'il  provoque  et  à  laquelle  H  se  se 
11  assiège Oompiègne,  t5il,  177.  Son  trouve  pas,  399.  Promesses  que  lui 
tfoiaiime  mariage  ;  il  institue  l'ordre  fait  le  roi ,  395.  Haine  qa'il  porte  aux 
de  la  Toison  d'Or  ;  recueille  la  sucées-  Suisses ,  4SS.  S'interpose  pour  qu'ils 
tien  du  duc  de  Bral»ant  ;  refuse  la  ba*  ne  soient  soumis  ni  à  la  Francs  ni  k 
taille,  175  à  179.  Sommé  de  remettre  rAutriebe,  435.  Traités  ;  guenes qu'il 
la  Pucelle  an  Anglais,  181  à  183.  fiiit  sans  consulter  Charles;  leurs 
fait  secourir  le  comte  de  Yaudemont,  griefe  réciproques  ;  ils  renoavdlent 
198  l  tOi.  Trêve  qu'il  signe  avee  leurs  traités,  445  à  447.  Fêtes  qu*îl 
Chartes Yii,  S04,  S05.  Il  né»ciesant  èonne  à  l'empereur,  450.  Sa  puis- 
■e  séparer  de  l'Angleterre;  u  met  en  sance;  ses  ridiesses;  ses  explications 
liberté  René  d'Anjou,  tl5  à  {17.  avec  Charles  Tn;  insurreetion  contre 
Seigneurs  qui  abandonnent  son  ptfrti  ;  lui  à  Gand  ;  ses  cruautés  ;  médiation 
•es  heureuseshostilités  contrôle  comte  sans  effet  deCliarles;  il  écrase  les 
de  Glérmont  ;  naissance  de  son  fils ,  révoltés  à  Gavre  ;  pardon  qu'il  leur 
tt8,  929.  Son  peu  d'empressement  de  accorde,  559  à  571.  Son  ptofet  de 
terminer  la  guerre  ;  son  entrevue  avec  croisade  contre  Blahomet  n  ;  ses  fêtes 
Bedfort,  933.  Son  ambassade  au  duc  extravagantes;  ses  courses  en  AUema* 
d'Orléans  ;  ligué  avec  le  duc  de  Sa-  gne  ;  l'empereur  Vérité  ;  ce  qu'il  ob» 
Tote  contre  le  duc  de  Bourbon  ;  sus*  tient  de  Ôiarles ,  576  à  580.  Romans 
pension  d'armes,  935  à  938.  Se  rend  de  chevalerie  importés  à  sa  cour,  585. 
au  congrès  de  Nevers;  sa  réconciliation  Auteur  présumé  des  CetU  nouceflei 
crée  Bourbon  ;  convention  qu'il  signe  nouvelles,  588.  Mystères  joués  devant 
avec  les  envoyés  de  Charles  vu;  son  lui  en  Flandre,  597.  Célébré  commère» 
entrée -à  Paris;  il  promet  la  paix  ;  ses  Itgieox  par  les  chroniqueurs  contiem- 
déclarations;  il  châtie  Anvers,  943  à  porains;  ses  déréglemens;  sa  crotale; 
f47.  Son  entrée  à  Arras;  son  traité  satyranie,601  à  609.11  donne  asile  au 
avec  la  France,  950  à  957.  Reste  Dauphin,  639  et  suiv.  ;  Xiy,5.Scs 
d'attachement  des  Parisiens  pour  lai-,  efforts  pour  le  réconcilier  avec  le  roi; 
1tb9.  Il  fait  notifier  au  conseil  de  Hen-  divisions  à  sa  cour  ;  ses  hroris;  son 
TÎ  VI  la  paix  d' Arras,  96?;  Réprime  le  chancelier;  son  fils  à  la  tète  des  mé- 
soulèvement  d'Amiens;  fait  la  guerre  contens;  iltireTépée  contre  celû-ci; 
aux  Anglais,  964  à  969.  Heureux  ef>-  leur  réconciliation  ;  son  ressentiment; 
fets  de  sa  réconciliation  avec  Char-  ses  rapports  avec  le  Dauphin  et  Char- 
les VII  ;  978.  Médiateur  entre  Luxem-  les;  ses  débats  avec  le  comte  de  SûnV 
bourg  et  Lahire,  987.  Son  lieutenaiît  Pol,  avec  Ladislas  de  Hongrie,  6  à  10. 
en  Bourgogne ,  939.  Gomment  seconde  Eludé  de  siéger  à  la  cour  des  pairs,  17. 
encore  Yaudemont,  293.  Il  délivre  Son  ambassadeur  plaide  la  cause  dn 
définitivement  René  ;  ses  concessions,  duc  d'Alençon,  90,  9 1 .  Ses  débats  avec 
'996,  997.  Son  échec  à  Calais  ;  offensé  le  roi,  96  è  99.  Il  refuse  de  voir  Ar« 
et  mis  en  péril  par  les  Brugelois  ;  il  magn.ac  ,  35.  Ses  ambassadeurs  à  k 
les  chàliè  ,  999  U  308.  Ses  troupes  diète  de  Mantoue;  ce  qu'il  promet  au 
^plient  devant  les  Anglais,  817.  Son  pape,  44  ,  45.  Ses  derniers  dâaélés 
désir  de  la  paix  ;  il  charge  sa  femme  avec  Charles ,  60  à  63.  Louis  xi  re« 
des  négociation^;  mariage  de -son  fils;  cherche  son  appui;  service  Huèbre 
il  fixe  sa  résidence  à  Saint-Omer  peu-  auquel  il  assiste,  67  à  69 .  Escorte  le  rai 
d|mt  le  congrès  ;  visites  qu'il  y  reçoit,  ^à  IÇeims  ;  l'arme  chevalier  ;  est  prfeeat 
'83S  à  337,  '341*  Il  refuse  d'entrer  \  son  sacre;  lui  fait  hommage;  hge; 
dans  It  Pra^erie  et  de  recevoir  dans  le  conjure  de  pardonner  à  ses  ememisi 
ses  états  les  conjurés  en  armes,  364',  73  à  76.  Ge  qu'il  augure  de  lui;  son 
39d,  Se9  négoeiations  pou^  la  déli-  entrée  à  Paris  ;  il  aUire  les  regards  de 
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la.bAorgeoisie  ;  Louis  preùd  congé  de  Marie  Tudof  se  déclare  pc^Ur  lui  ;  son 
lui;  son  départ,  79  à  84.  Sa  t^éve  année;  ses  généraux,  4S  à  45.  Refnse, 
•veo  Edouard  iv;  accueil  qu'il  fait  à  après  la  victoire  de  Saint'K)uentin,  de 
Marguerite  d'Anjou  ;  sa  maladie  ;  il  marcber  sur  Paris;  suite  de  ses  opéra* 
Tend  sa  faveur  à  te  femme  et  à  soà  tions;  avertit  Marie  Tudor  que  Calais 
fih;  ses  débats  avec  Louis;  il  lui  re-  est  menacé,  53  à  ô6.  Son  désir  de  la 
■let  les  ville  de  la  Somme,  12S  à  126.  paix;  pourquoi;  animosité  du  pape 
Son  entrevue  avec  lut;  ambassade  qu'il  contre  lui,  60  à  63.  Les  Guises  re- 
reçoit d'Edouard  nr;  sa  santé  chance-  cherchent  son  alliance,  78,  74.  Sus* 
lante;  ses  trêves  avec  l'Angleterre;  son  pension  d'armes  qu'il  signe  ;  restttu- 
Tosm  de  croisade  ;  il  se  réconcilie  avec  tions  réciproques  que  Henri  et  lui 
sou  fils;  renonce  à  partir  en  personne  ;  stipulent;  son  éloignement  pour  Marie 
secours  qu'il  envoie  an  p'&pe,  1 36  à  1 4 1 .  Tudor;  pourquoi  a  sauvé  Elisabeth  et 
Excité  contre  le  roi  par  le  duc  de  Bre-  la  reconnaît,  89  à  85.  Il  fait  la  paix 
lagne,  144.  Négocie;  terreur  que  lui  avec  Henri  ii;  convient  d'épouser  sa 
inspire  le  projet  «Itribué  à  Rubempré  ;  fille;  persécuteurs  ardens  qui  Tentou- 
il  évite  Louis,  147,  148.  Reçoit  soft  rent;  ses  projets  d'extermination  dé> 
ambassade;  réponse  qu'il  lui  fait,  150  voilés  au  prince  d'Orange,  87  à  93. 
à  15S.  Sa  maladie;  il  abandonne  le  Identité  de  ses  intérêts  avec  ceux  des 
pouvoir  à  son  fils,  156  à  158.  Lettre  Guises,  103.  Mission  de  deux  princes 
qu'il  reçoit  du  duc  de  Berry,  463.  Dé-  Bourbons  près  de  lui  ;  son  retour  en 
fiépar  les  Liégeois,  184.  Son  affaiblis-  Espagne;  supplices  auxquels  il  pré- 
xement,  )1S.  Nommé  Mainbour^  de  side;  il  fait  arrêter  l'archevêque  de 
Liège,  ilS.'Sa  mort;  ses  ohsèques^^  Tolède;  comment  pourvoit  au  gouver* 
S91.  Médiateur  entre  les  princes  de  nement  des  Pays-Bas,  111  à  113. 
Gueldre,  381.  "  Promet  à  François  de  seconder  son 
PHILIPPE  n ,  roi  d'Espagne  ;  ma-  ministère,  t30.  Son  mariage  célébré^ 
nages  projetés  pour  lui  ;  XVII,  25, 51 ,  131 .  Il  poursuit  de  sa  vengeance  les 
89,  83.  Etats  que  son  père  loi  destine,  Caraffa;  servilité  du  pape;  le  parti  ca- 
53.  Est  investi  du  duché  de  Milan,  60.  tholique  àè  France  le  prend  pour  chef; 
Est  fiancé  à  l'infante  de  Portugal,  149.  requête  qa^on  lui  adresse;  il  prend 
Sa  ratification  du  traité  de  Crespy  avec  la  reine-mère  le  ton  d'un  arbitre, 
stipulée,  915.  Son  père  l'appelle  à  944  à  948,  Secours  qu'il  envoie  aux 
Bruxelles,  343.  Il  préside  les  Certes ,  triumvirs,  338.  Autres  secours  qu'il 
puis  passe  en  Italie,  370, 37 1 .  Contrées  promet;  ses  projets  sur  l'Angleterre, 
qu'il  parcourt;  impression  que  produit  341.  Ses  ambassadeurs  au  concile  de 
sa  morgue,  875  à  377.  Tâche  que  son  Trente;  leur  ligne  de  conduite  ,  380. 
père  lui  réserve,  415.  Il  retourne  en  Mécontentement  que  lui  inspire  le 
Espagne,  417.  Son  mariage  avec  Marie  pape,  389.  Sommation  qu'il  fait  faire 
Tudor,  514,  593  à  595.  Son  père  lui  à  Catherine,  415,  416.  Célébré  par 
donne  Sienne,  Naples,  la  Sicile  et  Mi-  les  confréries  de  Bourgogne,  419. 
lan,  549.  Impatience  qu'il  donne  à  son  Ménagemens  de  Maximilien  ponr  lui , 
père;  il  quitte  l'Angleterre,  564.  Ab-  495.  Ses  rigueurs  contre  l'hérésie 
dication  de  ce  prince;  États  qu'il  lui  poussent  à  bout  les  Pays-Bas;  son  ob- 
laisse,  565  à  567.  Il  jure  la  trêve  de  stination  ;  ses  plans  d'extermination 
Vaucelles  ;  accueil  qu'il  lait  à  Coligiii;  paraissent  adoptés  par  Catherine  de 
XVni,  5,  6.  Attaqhé  par  Henri  ;  sous  Médicis,  448  à  451 .  Favorisé  par  l'état 
quel  prétexte ,  99,  30.  Défection  des  de  l'Europe;  sa  guerre  avec  les  turcs; 
princes  italiens;  il  se  rattache  Médicis,  il  désarme  les  Meures  en  Espagne;  ses 
81t.  La  guerre  lui  est  déclarée,  85.  Le  conquêtes  en  Afrique  ;  siège  que  son- 
pape  veut  le  dépouiller  du  royaume  de  tient  Malte  ;  se  livre  sans  inquiétude 
ffapltfs,  37.  Sa  bigoterie  sauve  le  à  sa  lutte  contre  l'hérésie;  toute  l'Italie 
pontife;  il  lui  accorde  la  paix;  sa  ré-  est'  sous  sa  dépendance,  455  à  461. 
oMieiUatlon  avec  les  princes  d'Italie;  A  seul  l'approbation  du  pape,  464. 
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iUtiTÎUdA  sa  eowM^BdaiiM  «▼•«€•*  aigQgiatear»  ê&  «nîfté  ds  imn^ft; 

tàMriae;  il  ooHoience  U  guerre  dvUe  son  but,  lt7  et  nÛT.t  140.  Son  e»» 

Aes  Pejrs-Bef  ;  ee»  «mée  eonuBead^  tivité  ;  eoa  iidIetibiUlé;  grinces  q«'i| 

pftr  le  éttc  4'Âlbe,  478,  491  à  4S^,  eonftidère  eamme  eBnenUpeceoa^dq 

See  inleUigenoes  «vee  Marie  BtuEt  |  eaaspiratieB  fu'il  <Unge;  ees  wirihe— 

404.  Ife  pee  eneore  ca  eut  égal  es  de  famille;  H  dit  eenroaaiBf  sam.  seil 

fiMstisme  et  en  cruauté  ;  il  défère  son  fils  \  édacetio»  f  ii*il  lui  dsoee;  wmk 

fils  à  Vinquieition ;  mort  mystérieuse  iufiaence  en  Europe,   i&4  à  W.  S% 

de  ee  priaee  et  de  U  reise;  see  ordree  teaUtiTe  pear  s'empexes  de  Bralagee» 

a»  duc  d*AlM  de  purger  les  Pays-Bas  tW,  U  est  le  TéritaUe  rm  delaligMs 

des  hérétiques  ;  XIX,A  à  12.  Sa  guene  U  fait  eeustruire  l'in^iaGiUe  Ar«idai 

d'eKtermiAatien  avec  les  Maures  de  rettache  Teiistenee  d«i  parti  pwtaa» 

Greaade  ;  félicité  par  le  pepe  ;  il  blâme  teat  à  U  miee  e»   Uberlé  de  Maiia 

Catherine.  17  à  SI,  fi7.  Son  mariage  Staart,  S42  à  &44,  Seei  vumu  pewlt 

stipulé  avec  Anne  d'Autriche,  96.  Son  mort  d'Elisabeth,  249»  1^.  2âd. 

intervention  eu  contrat  de  mariage  de  S^apprète  à  mettre  en  meareneni  en 

€3iarles  ix,  97 .  S'attend  à  Atre  attaqué  flotte;  ses  vappoHs avec  Valois  ciGnisa, 

par  ee  prinee,  119  et  satT.  Sa  ligue  SI 4  à  S16.  InqaJétndee  fu'iléonaeaj% 

avec  Venise  et  le  pape    contre  les  premier,  379 ,  980.  Ses  sebsièei  ai^ 

Turcs;  victoire  de  l4q>ante,  115  à  second,  379.  Ses  feintes  négseialieaa 

117.1lrappeUed'Albe,  139,482.  Joie  avec  Elisabeth;  see  projets  sur  l'Aa- 

fUA  lui  cause  la  Saint -Barthélémy,  gleterre  ;  deetmctiQfi  de  T  Armada;  et 

i90.  Lutte  acharnée  que  la  HoUaade  que  cette  eipédUioa  Inî  a  eaAté,  380 

soutient  contre  lui,  202.  Le  projet  de  à  389.  Comment  le  dne  de  Savoie 

ligue  entre  les  Nassau  et  la  France  compte  sur  lui  et  veut  lui  être  agréablai 

lenouvelé  .221.  Rapports  de  Philippe  446.  529.  Ses  prétentions  à  la  ceui* 

avec  l'Angleterre.  249.  Il  prend  pour  ronne  de  France;  ses  projeta;  XXI, 

modèle  de  gouvernement  l'empire  turc,  22,  45.  IHO,  181.  Assiataace  qu'il 

282.  Dépassé  en  égoïsme  à  l'égard  des  donne  à  Mayenne.  25,  50.  GoasiJèia 

Paya-Bas  par  les  Valois,  480.  Confé-  Henri  iv  comme  un  usurpateur,  41. 

dération  qui  se  forme  contre  lui,  485  Ordres  qu'il  donne  à  Fanièse  de  sa» 

et  suiv.  |1  nomme  don  Juan  gouver-  crifier  les  Pays-^M  pour  sauver  Ja 

neur  des  Pays-Bas.  488.  Leur  corre^  Ligue,  73  à  75.  DieipÛne  de  ses  traa» 

pondanae  communiquée   aux   États,  pes.  .8?.  Il  secourt  Jojeuse  ea  XiOn* 

290.  Jaloux  de  sou  frère,  il  ne  le  rea-  guedoc  et  HerosBor  en  Bietagne,  lOft, 

force  past  495.  Provinces  qui  rentrent  121.  Son  pouvoir  à  Paria«  122,  127, 

sous  son  obéissance,  536.  Son  alliance  II  veut  faire  abolir  la  loi  salique,  123« 

avec  les  Guises,  538.  Ses  rapports  Les  Seize  lui  oITreat  la  couoane,  139» 

avec  Henri  ui  et  les  partis  en  France;  Comment  représenté  aux  Etatsigânér 

anéantissement  de  la  richesse  et  de  vaux  -de  Paris  ;  il  entretient  les  divi^ 

Tdaergie  dans  ses  Etats;  d'oii  ses pié*  siens  des  pertis,  173,  174.  Gammefl 

tentions  i  U  couronne  de  Portugal;  l'assemblée  est  appréciée  par  ses  s» 

il  s'en  empare  i  détruit  les  etfpéranoes  voyés,  177.  Ses  intnguea;  ses  oStm 

de  Crato  aux  Açonss;  sa  tyrannie  ;  XX,  à  Mayenne,  185  à,  197,  229.  SM/es» 

21  à  35.  U  met  à  prix  la  tête  du  prince  jets  dévoilés  aux  Étais  de  Paris,  l(tt 

d'Orange,  41 .  Ses  émissaires  pour  as*  et  suiv.  Le  pape  lui  cache  ses  ssoèfeai 

S^ssiner  le  Béarnais,  78  et.suiv.  Lai  inteotiona,  219-  H  le  tient  daie  ea 

propose  son  alliance,  81.  Ses  intri^  dépendance..  224  ,  326,  342.  I>éfiae> 

gués  avec  le  due  de  SÎrvoie.  88.  Droit  tiens  de  Lignenrs  qu'on  liai  annenrîj 

de  xie  et  de  mort  qu'i^  s'arroge  sur  212,243^11  nomme  rarcfaâ4uc£ra«il 

ses  ennemis,  115,  25A.  La  mort  de  gouvemeut  des  Payao9»a«  899.  Ba» 

Nassau  fêtée  dajis  ses  EtaU..    1 19  »  pousse  le  pwfat  de  piAclamer  sa  9B% 

117.  Velléités  de  Valois  de  l'attaquer;  :^92*  Ses  intentions  aur  la  Pretugiii 

indignation  des  cathoUques,  i  19.  Ses  308.  ne^iihHdéelarala^Hani^  Hit 


GomittQiil  7  T^pOB^;  sai  apprita,  333.  a  causé  aa  mort,  523>  5S4.  Hastifilét 
834.  Comparé  à  Henri;  aupértoritâ  da  que  eet  érénemenl  a  itetardéei,  63& 
ses  fsrGCt;  il  fiât  banqueroute  ;  inam-  PHILIPPE  fV,  roi  d'Ekpagna;  ao» 
«ion.  à  laquelle  il  réduit  l'Espagne;  sas  mariage    stipulé   ai«e   ElisaMb  db 
cranées  pas  nombreoaes;  sep  mode  de  France  ;  XXII ,  t8# ,  f  M>  S66.  Est 
reeratamant;  férocité  de  aes  troupes,  -célébré,  351.  Sa*  aténamsai,  460. 
347  à   354.  €alme  et  capacité  de  ses  Jacques  d'Angletarre  racken^  asn 
génëranx;  ses  inqaiétodes  sur  la  sanÉé  alliance ,  507.  Gomasant  composa  son 
de  son  fils;  il  yeut  marier  sa  fille. à  sn  ministère;  donne  satiaft^tion  à  Bas» 
frisée  d'AatridM,  358, 369.  Laisse  son  sompierre  au  sujet  de  IS  YaltéliB», 
armée  sans  aigeat,  374.  Nomme  Far-  524  à  596.  Il  lait  aornôgner  cette  pr^ 
cl&iéiie.  Albert  gouverneur  des  Pay»>  Vinee  au  pape ,  52^.  Reeommeace  la 
Bas,    379.  Son  traité  avec  Eperoon ,  guerre  contre  lea  Prorlnces-Uinesi, 
339.    Comment  a  pris  possession  de  583.. Sa  puissance  foimidaiila,  549*, 
Marseille,  393.  Il  renonyelle  la  traité  541 .  Songe  à  remarier  aa  scsur;  XXV, 
de  neatralité  de  b  FrSncbe- Comté,  S3.  Flotte  qu'à  entoie  contre  fai  Es- 
413.  Inquiétudes  qu'il  donne  à  Ehsa-  chelle,  57.  Ne  s'est  jamais  montré  à 
beth,  498.  Le  légat  du  pape  fiftit  ses-  .ses  soldats,  98.  SubveSEttome  les  H»- 
der  ses  intentions  ponr  la  paix  gêné-  gnenots  de  France,  IIS.  Sapolîtiqae 
Taie,  433,  434.  fl  y  est  disposé,  468,  inflexible  et  cruelle;  dépérisacmeat  de 
469.  Ses  <n4goeiaiBurs  an  congrès  de  ses  Etats,  t99,  tS3,  La  rsise  sasorar 
Vsrrins  ;  sa  AééKié  enrers  ses  alliés;  correspond  avec  lui,  332  et  snrp.  Em- 
is paixest8ignée,470à480.  Sa  mort;  pire  absolu  qse  son  ministre  asBrce 
cession  qu'il  a  faite  à  aa  fiUe  ;  XXB ,  sur  lui ,  357.  Son  peu  de  serupais  à 
37  à  39.  regard  de  Venise,  358.  Sa  participa- 
PHILIPPE  m ,  roi  d'Eipagne  ;  son  tion  au  cmigrès .  de  Cologne ,-  368.  Sa 
pive  le  fait  reconnaître  comme  héritier  générosité  envers  Marie  de  Siéiticis, 
de  la  couronne;  éducation  qu'il  reçoit;  883.  Orgueil  de  son  ministre  à  Té- 
XX  ,  155.  laqniétades  qu'il- donne  à  gard  des  Catalans,  495.  Daretéda  sa 
ee  roi;  XXI,  359,  469.  Son  avén»-  correspondance,  407, 4  08.  Ses  apprêts 
oient,  sa  mollesse;  à  «pii  confie  les  pour  réduire  laprovince  révoltée,  419. 
alISures  ;  son  épuisement  ;  XXII,  37  à  Son  traité  avec  BouiHon,  450.  Déehi- 
39.  Ses  rapports  avec  Benri  nr,  41.  rement  dans  la  monarchie,  469.  Pour- 
Inimitié  de  ce  prince  envers  loi ,  83.  quoi  ne  se  rend  pas  lui-mâme  en  Câta- 
Redoute  de  se  brouiller  avec  lui ,  85.  Jogne,  465.  Ordres  qu'il  donne,  46T. 
Pro)et  d'abaisser  sa  maison  ,93.  Les  Satisfaction  qu'il    donne  aa  prince 
secrets  du  misistère  français  lui  sont  Thomas,  471.  Emissaire  de  Cinq- 
Tendus,  103.  Pourquoi  protège  la  du-  Mars  qui  loi  est  envoyé,  490ets»iv. 
ohessede  Verueuil,  105.  Il  £att  lapaix  Ses   promesses  aux  conjurés,   509, 
aTecrAogleterre,  ItO.  Ses  émissaires  504.   Il   disgracie   d'Olivarès;   part 
en  France ,  191,  194.  Il  expulse  les  pour  son  armée  ;  XXIV,  48,  49,  7t. 
Maures,  160  &  163.  Sa  modération  Sa  sœur  lui  renvoie  sa  propositisn 
dans  l'affaire  de  Qèves  ;  ses  offres ,  d'arbitrer  les  conditions  de  la  psnt , 
198.  Son  parti  à  la  cour  de  France,  119,  113.   Il  perd  son  fUs  unique, 
9t7.  Mariages  stipulés  entre  les  denx  199.  Le  duc' de  Modène  renonce  4  son 
familles,  989^956.  Intervient  dans  la  alliance;  arrogance  de  son  asibassa- 
saecession  de  Mantsue,  978.  Rompt  deor  à  Rome;   révolutions  dans  les 
«veo  le  duc- de  Savoie,  417.  Pourqtioi  Etats  italiens,  144  et  saiv.  Ncpeut 
■e  veut  pas  être  nommé  dans  le  traité  renforcer  l'armée  des  Pays-Bas  y  17i . 
avse  lui,  491  ,  499.  Disgracie  le  duc  Son  obstination  >  contiaaer  ba  gaerte, 
da  Lermel,  466 ,  -467.  Rilnplace  ses  183.  H  se  remsrie,  974.  Sscearsqo'il 
^nee^-nais  en  Italie  ;  meurt,  467,  466.  envoie  aux  Frondeurs,  »49^  483i  Son 
Ses  sesoBfs  à  Famperenr,  471K.  Son  désir  de  s'attacher  Condé,  497.  8«b- 
ei^sail»  496u  <^ereUe  d'étiquette  qui  eks  de  saa  armées,  498  ,  499.  Son 


ifM  le  duc  de  Lorraiae,  530.  de  i'AragoB;  neissaBce  de  soa  f]s,  30 

Aes  AU ,  576.  8e  loyeutë  à  l'égerd  de  à  99.  Son  cliagria  an  déput  de  Ber- 

Goodé,  579.  Sottyeraineté  qu'il  Teut  wick,  47.  Ses  iié(^iatioBs  en  ttelie; 

lui  aecerder,  593.  La  main  de  sa  Aile  remptavec  le  |Mpe;  se»  désastres;  ses 

lui  est  denandëe  poar  Louis  xi v»  596.  succès  dans  la  Péuinsule  ;  iutrigoes  da 

Jl  l'accorde,  597.  Boarquoi  retarde  le  duc  d'Orléans  pour  le  supideater,  63 

mariage,  599;  Se  rapproche  des  Pyré-  à  66  et  suiy.  Ses  rapports  avec  sou 

nées;  itm  entrevue  avec  sa  sœur,  594  fôenl,  69  et  suit,  ^bt»  alliés  Tcnleat 

etsuhr.  Querelle  d'étiquette  dans  k-  le  détrôner,  74  etsair.,  79eisair., 

fuelle  il  cède  à  la  France  ;  XXV,  S3,  94 ,  96  et  tuiv.  Ils  lui   prapoieat  le 

24.  Hue  songe  qu'à  flatter  son  gen-  royaume  des  Deu-Steiles,  76.  Sou  te- 

dre ,  50.  Accorde  le  passage  à  ses  fus  de  céder  la  o>ttr«Hine;sescSBcU; 

Iroupes  par  le  Milanais,  55.  L'empe-  ses  troupes;  ses  désastres;  secouis 

reur  épouse  sa  fille  ;  pourquoi  rap-  qu'il  obtient  de  soa  aîeoi  ;  succès  de 

pelle  ses  forces  d'Italie,  56.  Déclin  de  ses  armes;  sa  vietoire  de  Yina-fioesa, 

oa  santé,  91.  Sa  mort;  débilité  de  son  I04  i  1 17.  Les  alliés  recoaniisseaft 

héritier,  94,  85.  Projets  de  la  France  l'impossibilité  de  le  reuTCfier,  140» 

sur  sa  sucees8V>n,  98, 109, 1S3,  135.  14) ,  157.  DénAment  de  son  smée , 

]>égéBération  de  sa  race;  XXVI,  964.  145.  Aflermi  sur  son  trône;  faitièop- 

SoB  opinion  sur  les  renonciations,  ter  la  loi  salique  en  Espagne,  165 à 

165, 966.  Ses  négociations  avec  la  cour  168 .  M'est  point  reeonna  par  IVape- 

de France  et  l'empereur,  267  et  suit,  reur,  169 ,  176.  Ce  que  les  traités 

PHIUPPE  V,  roi  d'Espagne,  d'à-  d'Utrecbt  stipulent  à  son  égaré.  179 

bord  due  d'Anjou,  est  appelé  à  la  suc-  et  suiv.  Ce  qu'il  veut  réserrer  prar 

cession  de  Charles  u;  XXVI,  96S  et  la  princesse  des  Ursins,  174.  Ccssionf 

•UÎT.,  290.  Son  aïeul  le  sriiie  roi  ;  son  qu'il  Hait,  175.  Ses  rigueurs  en  Citt- 

départ;  il  est  proclamé  dans  tous  ses  logne,  ,179  à  181^  Mo^  de  la  reine; 

Etats,  995  à  998.  Son  droit  éventuel  intrigues  qui  le  cireonrienneat,  199, 

à  la  couronne  de  France  réservé,  309.  900.  Son  second  mariage;  il  di4n<^« 

Son  mariage;  par  qui  reconnu  et  non  la  liavorite,  91 1  et  soît.  Se  lécMicilie 

reconnu,  308  et  suiv.  Fidélité  de  ses  avec  le  duc  d'Orléans,  213,  914.  Ses 

viee-rois,   319.  Il  passe  en  Italie;  prétentions  à  la  régence,  ii4,  998. 

offense   son  beau-pàre;  rejoint  Ven-  .Appui  que  le  duc  d* Orléans  cèerche 

dôme;  leurs  opérations  ;  son  retour  en  contre  lui,  249  et  suiv.,  263.  Sa  nié> 

Espagne,  336  à  341.  Ce  royaume  at-  Uncolie  poussée  jusqu'à  la  folie;  son 

taqué  pendant  son  absence ,    355  et  dessein  de  partir  pour  la  France*,  sa 

suiv.  Son  incapacité,  361.  Son  pou-  cour,  365  et  suiv.  Il  ne  reconnaît  pas 

toir  dans  les  Pays-Bas,  388.  Se  po-  l'empereur,   2f)9.  Ses  ressentimeas 

pularité  en  Espagne  ;  intrigues  à  sa  contre  le  régent  servis  par  Albeqpai; 

cour,  424  et  suiv. ,  446  et  suiv.  Ses  son  peu  d'amour  pour  les  Espagnols; 

Opérations  militaires;  ses  succès,  428  il  recherche  l'alliance  anglaise  en  laèoK 

et  suiv.  Général  que  son  aïeul  lui  en-  temps  que  le  régent;  Georges  lui  pf^ 

voie,  438.  La  province  de  Valence  se  fère  le  prince,  272  à  978.  Sesnrf- 

déclare  contre  lui ,  451.  Nécessité  où  ports  avec  ce  dernier;  guerre  qa'ilAiit 

il   se  trouve  de  redoubler  d'efforts ,  à  l'Autriche  ;  il  s'empare   de  la  Sar- 

453.  Ses  échecs  à  Barcelone;  forcé  de  daigne;  bref  du  pape  contre  lui,  2^1  à 

rentrer  en  France;  il  se  rend  àBur-  989.  Sa  haine  aveugle  contre  Tempe- 

gos,  465  à  468.  La  transmission  in-  reur  et  le  régent;  sa  maladie,  319  à 

tégrale  de  la  monarchie  sur  sa  tète  315.  Menées  qu'elle  eause;  soa  r4la- 

tecoBUue  impossible  ;  XX VU ,  2.  Son  blissement.  318  à  325.  Son  désir  de 

viee<4X>i  prisonnier  à  Maples,  13.  Élan  continuer  n  guerre,   33S.   Joie  qae 

de  patriotisme  en  sa  faveur;  son  ar-  causent  ses  désastres  au  régent,  334* 

mée  remporte  la  victoire  d' Al  manu  ;  Sa  part  da^is  les  intrigues  de  Cella- 

«es  suites  ;  il  supprime  les  privilèges  mare  ;  sa  lettre  à  Louis  x\,  395  et 
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suiv.  Publie  sa  déclarttion  dei^ueire  14.  Sa  parenté;  son  traité  avee  Va* 

contre  la  France;  ses  illusions;  ses  se-  lois ,  .8,    13.  L'accompagoe  en  Flan* 

cours  an  prétendant;  ses- opérations  ;  dre,  20.  Est  couronné  à  Pampelune, 

son  retour  à  Madrid,  374  à  379.  lien-  97.    Pour(|uoi    revient    et   réside    à 

courage  les  insurgés  de  la  Bretagne ,  Paris  y  S8  ^  30.  Cour  plénière  &  la* 

382  et  suiy.  Il  disgracie  Alfaeroni;  quelle  il  assiste,  66,  67.  Il  prend  W 

entre  dans  la  quadruple  alliance,  384  croix,   96»   Fait   partie   de    l'armée 

à  387.  Il,  s'emploie  à  faire  nommer  royale,  149,   154,  172.  Son  expédi- 

Dubois  cardinal,  437.  Poste  qu'il  est  tion  en  Espagne  ;  sa  mort,  226,  227. 

supposé  destiner  à  Cbarolais,  448.  PHILIPPE,  fils  de Philippe-Auguste, 

Toujours  hostile  au  régent  ;  ramené  est  légitimé  ;  VI ,  1 9^.  Son  mariage  ; 

par  Dubois  ;  alliances  de  familles  sti-  est  mis  en  possession  des  comtérs  de 

pulées,  450  à  4 54.  Ses  formes  inqui-  Boulogne  et  de  Calais,  429.  Legs  que 

sitoriales,  457,  4ôH.  Son  abdication;  lui  fait  son  père,.  627.  Sa  naissan.cea 

son  espoir  de  succédera  Louis  xt;  son  528.   Recommandations  que  lui  fait 

projet  de  voyage  en  France  ;  perd  son  Louis  viii  mourant ,  595.   Pourquoi 

fils  ;  remonte  sur  le  trône,  497  à  ôU5.  surnommé  Hurepel;  ses  droite  à  la  r^ 

Son  ressentiment  au  renvoi  de  l'in-  gence  de  Louis  ix;  VU,  .20.  Pourquoi 

fante  ;  ses  débats  ;  son  alliance  avec  ne  la  dispute  point  à  la  reine-mère  ; 

l'empereur;  négociations  de  son  con-  inquiétudes  qu'il  lui  donne,  2.4.  Ab- 

fesseur;  soi]i  alliance  avec  le  Portugal,  siste.au  sacre  de  saint  Louis,    S3é 

5^3  à  5-M.  Punit  Riperda;  XXVIII,  Châteaux  que  la  reine  lui  accorde,  24, 

13.  Avances  que  lui  fait  Fleury;  di-  25.  Sa  haine  pour  le  comte  de  Cham- 

rection  que  la  reine  donne  aux  affaires,  pagne,  28.  Se  met  à  la  tête  des  mécon- 

1 4  et  suiv.  Donne  son  agrément  à  la  tens,  31,  32.  Ses  efforts  pour  repren» 

nominationde  Fleury  au  cardinalat,23.  dre  place  dans  le  gouvernement  qua- 

Mission  qu'il  donne  à  Montgon ,  32  à  lifiés  de  révolte,  ôl,  52.  Â  quoi  a  tenu 

34.  Accueille  un  envoyé  de  Louis  xv;  qu'il  soit  reconnu  par  les  grands ,.  tv» 

sa  mélancolie;  préliminaires  qu'il  si-  teur  légitime    du  r<H>  54.  Il  déclare 

gne,  37  à  42,  67.  Ne  prend  point  la  la  guerre  aurdmte  de  Champagne,  b%» 

4éfense  de  son  beau-père  de  Savoie ,  Attaque  ses  Etats  ;  par  qui  secondé^ 

74.   D'où  son  état  de  langueur,  83.  61.  Ses  alliés  «évacuent  la  Champagne, 

Sa  présomption,   1(1.   Son  ills  pro*  62.  La  ravagent  encore;  satisfactio» 

<damé  roi  de  -Naples,  116.  Heconnu  qu'il  obtient  dil  comte,  101.  EstOQS» 

par  le  traité  de  Vienne,  140  à  151.  serve  teur  de  la  trêve  de  Saint-Aubin 

L'Aogleterreluidéclare  la  guerre,  218,  du  Cormier,  10^.  Ses  titres  kU  ré* 

919.  Se  ligue  contre  Marie» Thérèse  gence  oubliés,  106.  Comment  son  ini* 

d'Autriche,  226.  Ses  prétentions;  ses  mitié  poursuit  Thibaud,  1^7, 128.  Sa 

alliances,  269,  270.  Ses  ordres  au  roi  mort;    soupçons    d'empoisonnement., 

de  Naples,  27*2.  Fait  obstacle  à  la  paix,  1 29.  Sa  mort  altère  les  rapports  entre 

991 .  Sa  611e  épouse  le  Dauphin,  349.  le  trône  et  l'aristocratie,  132,  Analo^ 

Diversion  favorable  pour  lui  que  fût  gie  de  sa  position  et  de  celle  de  Phi> 

Charles-EdouardStuart,  382.  Samort,  Uppe  v;  IX,  338. 

402  ,  403«  Pourquoi  insensible  aux  PHILIPPE  (non),  infant^'Espagn^; 

calamités  de  la  guerre,  429.  Comment  établissement  que  sa  Camille  veut  lui 

dominé  par  la  reine ,  430.  faire  en  Italie  ;  XXVII,.548  ;  XXVIII, 

PHILIPPE,  fils  de  Baudoin  ii  de  95,  270,  290.  Envahit  la  Savoie,  273. 

Constantinople  ;  ses  droits  réservés  au  Associé  au  prince  de.  Conti;  le^rs  opé- 

concile  de  Lyon;>  VIII,  252.  Prend  le  rations,  330  et  auiv.  Son  mariagQ, 

titre  d*emperenr;  mariage  projeté  de  349.    Secondé  par.  Maillebois,  363. 

sa  fille  ;  IX,  62.       '  Envahit  l'iulie;  entre  à  Milan,  388  & 

PHILIPPE,  roi  de  Navarrv,  de  la  392.  Il  perd  U  bataille  de  Plaiéanee, 

Maison  d'Evreuz;  son  mariage;  son  398  à.  401.  Forcé  d'évaca^r.  l'Italie  « 
avènement;  IX,  354,  375;  X,  18,  '  403,  404.  Veut  conserver  ^  Sav^e-; 


«rcaw  dt  im  Mn  ponr  lai,  4f4,  àLmnsn,  8»,  8S4.  Rûmmb  ée 

4tl  «I  «alv.  U  trailé  d'Aîx^-CluH  «m  Us  Chaifea-Qûit;  il  pvspMe  4e 

peO»  fan  donae  Pwme,  PkitMice  et  fo  Bmrier  è  Gbode  ^  Fnim,  IM. 

«uAttrila,  457.  46  i.  Offm  que  lui  Slifalatîoiw  qu  le  «acemait  4«i  le 

fkit  l'Antiiohe  ;  XXIX,  77.  Est  eon-  traité  4«  Tmite,  t7t ,  372.  &  laii 

ftu  dans  le  fftcla  de  biimlle ,  S59  è  «•  EsingBa  à  traveis  la  Franee  ;  se- 

^42.  Epoque  de  ss  mort,  314.  «eeil  que  lui  fût  le  ni;  Irar  sennent, 

PHIUPPB,  in&at  d'Espagne;  son  374  à  37«.   Quitte  l'£^sgne  et  si 

teMotnild  ;  XXIX,  f  83.     •  femme;  reçoit  des  oti^esde  Lwisxii: 

mLlPPB  1*'',  coflste  de  Flaedre,  négocie  aree  lai  lu  paix  et  le  ■sriage 

«oiUDis  à  la  garée  de  Henri  Plaetage-  de  lears  enfiuits;  signe  en  ee  sens  k 

Mt  ;  tigué  contre  loi;  T,  4ët.  Fief  qui  eonventien  de  I^oa  ;  ordsoÉe  à  Gon- 

•ini  est  fvoBiis ,  60  f .  Entre  en  Nor-  salve  de  sospendre  les  kostilitésy  405 

aandie,  M3.  Ses  apprêts  d'attaqae,  è  407.  Sa  loyanfté.  409.  Sa  coms- 

^07.  Enyoie  des  trenpes   en  Angle-  pondanee  arec  d'AnMae,  4SS,  19t. 

terre,  &03.  Sa  déloynotd  an  siège  de  La  paix  établie  entre  lai,  son  père  et 

Jtonen  ,513.  S'oppose  an  mariage  de  le  roi,  436«  Mort  e4  dtspoaitions  tes- 

Pliilippe-Angaste  arec  l'héritière   de  tamentaures  de  sa  beUe-ssèie,  430.  H 

Soukgno,  iisfr.  Assiste  an  «onronao-  prend  le  titre  de  rot  de  CatfiAe;  ses 

«lent  de  Pkilippe-Aognste,  540.  Pon-  efforts  ponr  connenrer  la  paix  avec 

TOir  qn'il  prend  à  sa  cour;  loi  feit  Louis,  440  à  44S,  449.  Sa  niptare 

épouser  sa  «èoe  ;  YI ,  13.  L'engage  à  probable  avec  son  Vcan-yte,  443.  .Son 

-hâter  le  oouronoemeDt  de  la  reine,  16.  projet  de  passer  en  Espagne,  446.  St 

6e  prête  à  la  réooneitiation  de  la  fih  lutte  ajrec  le  duc  ée  GucÛie  ;  lear 

mille  royale  ;  par  quelle  influenoe,  13.  trêve  y  449.  iaté  |»ar  la  tempèke  m 

Cotre  dans  une  nouvelle  Kgue,  90,  Angletanre;  y  est  «onmie  prioonnig; 

Itt.  RMe  k  sneoession  du  Yermaa-  aztoraioAs  die  Eobtî  tu,  460,  4M. 

4oiB  et  la  lot  de  sa  nièoe,  28.  Ojp-  Lobis,  pendant  mm  absesBe,  fe^/oB- 

4enne  le   snppUoe  d'une   muhitode  pie  par  les  Etats  généiâni  les  traités 

sTbérétiqnet,  94.  Se  remarie;  démêlés  de  Blois  ,  4bS  4  457.  Sa  kttre  k  ee 

«avec  le  roi  qni  en  résultent,  39.  Trêve  prince;  son  débarfaneneert  en  Fspft- 

tendant  laquelle  il  «Iteque  brusque-  gne;  sa  mort,  458,  45i9L  Apprêts  de 

-ment  le  Haioant,  40'.  Lève  la  mÔioe  guerre^  négociatioBs  qne  cet  événe- 

des  eonnennes  florissantes  de  la  Flan-  ment  «uspcnd,  460  li  162. 

én^Mt,  Entre  en  cea^>agtte;  ses  ra-  PHHJPPE,  dac  de8Mshe,fiéleml 

feges  ;  pénètre  Jusqu'à  neuf  lieues  de  à  l'empire  qaoiqoe  caesnimunié  ;  Tl , 

Varia,  42,  4a.  Ftit  la  paix,  44.  Prend  170.  Opposition  du  pape;  secondé  par 

la  ereti,  54.  $a  mort  en  Terre-Sainta,  Phitippe^ugnste  ;  ert  éln  toî  des  Bo- 

190.  Epoqn»  de  sa  mort,  141.  mains,  171.  Sa  as^éâonté  snr  son 

fffiLIPPE  i  u  MMO  y,     ardiidoc  rival  Othon,  179,  Ses  victoires;  m 

d'Autridie,  eomte  do  Ptandre,  roi  de  ricenciliation  nroe  l'Ef^ise,  944.  Ss 

Gastille  ;   sa   naissanoe  ;   XIT,   546.  aoct,  945. 

Projets  de  nMffiage  pour  lui,  571 ,  PHIUPPE,  œmfce  de  Samie;  bmi- 

576.  Les  «ewitois  le  gardent  comme  mage  qu'il feitàfidownid  d*A i^i  ftr rt  ; 

gage- de  lears  privilèges»   606.    Les  YIII,  938.  A  k  titee  de  courte  de 

Etats  de  Fkadre  traitent  pour  lui  avec  Bourgogne  ;  neeondk  U  leJMUuAii,  de 

la  dame  de  Beaajea  ;  XV,  9.  Sa  tuteHe  Pnouioe,  393. 

-est  readue  à  son  ^père,  16.  Il  s*«inu8e  MILIPPE ,  dot  de  Savoie,  d*abosd 

•de  sié^  à  k  o»«r  des  pairs,  40.  Comte  de  Hmmui  pouvoir  fii*U  s!»- 

<G«fÉTe  eivfte-daiissen'Blats,  115.  Sas  roge  à  k  cour  de  son  père;  ceneuqng 

««veels,  V93.  'GuNMtir  de  son  hom-  en  France  ;  empûsonné  ^psnr lisais  u: 

nsge  tifrd  >5  Chmlm  vift,  164.  Sa  XIV,  iélft^  446.  Est  mis^  iiberté; 

^Bmme  ièoiiNWfafbd»  devlettt  Mri-  ios  Adganèdion*  «rec  4c  date  d» 
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'HgÉe,  f  H.  S«  présente  devant  Louis  PHILIPPE  ,  «omte  d'Artoî»  et  de 

*%  iPëroBlie ,  969.  Tros]»e8  qu'il  cou»  Boulogne,  fils  uniqne  dn  dtfc  deBéuf^ 

4iill  detsnt  Liège,  t76.  Fait  la  paik  gog^e,  acoottipagne  «on père  à  l'arma 

«rreé  Louis  xt,   85S.  Assiège  Perpi-  royale;  X,  S7t,  Est  tué  au  Biéged'Ai- 

gBttB,  Z%t.  Sa  retraite  désastreuse,  guillon,  310. 

d94.  demande  secoure  pour  sa  belle-  PHILIPPE  4e  Nayarre,   comte  de 

^Mmt ,  4S3.  Est  goUTeraeur  du  Pié-  LoBgueville ,  frère  de  G1»arles4e4iaii- 

nioAt,  4S4.  Dénoncé  par  Nemours;  vais;  complice  de  l'assassinat  de  €har- 

nénagemens  du  rei  pour  lui,  5S7,  les  d'Espagne;   X,  4iB.  Sa  fidélité  )[ 

540,  551,  552.  Sa  présence  à  la  cour  l'alliance  anglaise,  4S4.   Refuse  l'in- 

ée  Cbarles  viii,  637, 64 S.  Assiste  aux  citation  du  Dauphin  funeste   à  son 

Stals-^nérauz ,  645.  Au  sacre;  XV,  frère,  449.  Défie  le  roi  de  France,  4SS. 

7.  Seconde  la  dame  de  Beaujeu;  est  Passe  en  Angleterre;  son  alliance  avec 

ivomihé  gomrernenr  du  Danphîné,  13,  Edouard,  454.  Ses  opérations  militai^ 

14.  Sentence  qull  signe,  89.  Date  de  res  en  Normandie,  455,  501,  50S. 

m  nort,  991;  Trêve  dans  laquelle  il   est  compris, 

MlllPPE  de  Rouvres,  dernier  duc  605.  Gomment  il  l'observe,  506.  He- 

àé  raneienue  maison  de  Bourgogne;  fitse  d'être  compris  dans  la  pacification 

•snarvit  à  sen  père;  X,  811.  Son  avé-  entre  son  frère  et  le  Dauphin,  515, 

Àeneiit,  354.   Est  amé  chevalier,  516.  Aide  le  premier  è  bloquer  Paris, 

876.  Le  roi  Jean  son  beau-père  visite  54S.  Tente  vainement  défaire  lever  le 

Bès  BMts;  soin  que  prend  oe  monarque  siège  de  Saint-Valery  ;  sa  retraite  pé- 

^ptmt  que  son  papille  n'ait  point  d'île-  nible  ,   550.   Continue  les  hostilités 

rttier,  880.  Son  mariage  avec  Margue-  malgré  la  paix  que  signe  son  frère, 

rite  dé  Flandre,  386.  N'assiste  point  559,  553.  Se  joint  au  roi  d'Angleterre, 

«iixEla(s*généraox,490.Samort,  588.  565.  Nouveau  traité  qu'il  conclut  au 

4^tt  «plendide  héritage  ;  époque  de  la  nom  de  son  ftrère,  S77.  Réclame  ati 

^Adbration  de  son  mariage,  588.  nom  de  celui*ci  l'héritage  de-Bourgo* 

PHILIPPE,  duc  de  Brabant,  d'abord  gne,  591.  Comment  accueille  les  avaii- 

4)Mnte  xleLigny  et  de  Saint-P6l,  com^  ces  tlê  Jean,  607.  Sa  mort;  XI,   8. 

«fldimde  l'année  du  due  de  Bourgogne;  Charles  v  dispose  de  son  héritage, 

Xin,  50,  51.  Son  avènement,  83.  Sa  14. 

mt>it,  177.  PHILIPPE,  éyêque  du  Mans,  cftfdt^ 

PHILIPPE-MARC,  chef  d«  routiers;  nal  de  Luxenâ>ourg;    sa  promotion; 

«rires  que  loi  donne  Jean-sans-Terre  ;  XV,  1 86.  L'un  des  jnge^  du  divorce  de 

ff,  449,  4M)*  Louis  xiï,  574. 

PHILIPPE  de  Dreut ,  évêque  de  PHILIPPE  DE  NfitJBOURO  r«çoh 

^emrvai^;  aux  prises  avec  le  comte  de  derempereurVinVestitureduPadatinfat; 

^flHg&e;  n,  3?8,  824.  XXY,  599, 

PHILIPPE,  diattcelicv  de  l'utiiver^  PHILIPPI  >  4épaté  des  HugneneHs 

site  de  Paris  ;  son  enseignement  pre-  près  ée  Banville  ;  XIX,  993. 

Ikne  Uàmée  par  l'Elise;  TH,  95.  PHtUPPIDE  (la),  premier  poëne 

PHILIPPE  DE  RKTI ,  fils  de  Gui ,  historique  du  moyen  Ige  ;  VI,  f  SI . 

tont»  de  Flandre,  est  prisonnier  à  PHILIPPINE DELANGASTRE^U- 

^aples  ;  VlH,  896.  ^  fortme  en  Ita-  «e  leati  t^,  roi  de  P<nrtBgal;  XI,  49t. 

%e;  H  abandonne  «es -fiefs;  IX,  186,  PHOTIVS,  patriarche  deConstcnti- 

-Hfevient  ito  flandre;  reçoit  le  eom-  Deple,C(mimen6e  le  schisme  des  GMca; 

ittilMlèmeiit  des  révoltés  centre  Wà-  ta,  175. 

flpp^lé-Bel,  187.  Perd  la  bataille  4e  PIADENA  (cASTAina,  ««arqihs  Vk) 

«ns-en^lhielle,  1 6 1  à  1 58.  Se  retite  faft  ^ignarder Hartiniuad  ;  XVH,  441. 

h  laHê,  f  54 .  Sa  rivalité  avee  Waurf  oe  de  Saxe»  479. 

mL1KC,priiiee deTdfenle;  tain-  GonseHqa^R  drane  à  l'empersitf ,  519. 

'^ti  Mt  priftoniliet  %  Tmpaiii;  Ht,  Secours  qu'il  coudait  en  Prattoe;  la 
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PIALYyrenégâl hongrois, commande  projets  échouent;  oe  4|a*il  ohiieat  en 

b  fletie   turque  au  siège   de  Malte  ;  duc  de  Bourgogne  ;  il  seconde  Feidi- 

XVIII,  46U.  Prend  part  à  la  conquête  nand»  44  à  46.  Négocie  l'ahoUtion  4e 
de  Chypre  ;  perd  la  bauille  de  Lépan  te,  la  pragmatique  sanction  ,91.  L'ohlkm 
llSàll7.  sous  une  Corme  ambiguë,  96  à  9S.  Ses 

PIBRAC  (cet  00  FAUR  de)  poursuit  efforts  pour  expulser  les  Français,  115 

la  mémoire  deCoUgoi;  publie  la  jus-  à  119.   11  appelle  les  chrétiens  à  la 

tification   de  la  Saint  -  Barthélémy  ;  guerre  sacrée,  138.  Seconn  que  loi 

XIX,  184,  186.  Henri  m  Téloignede  envoie  Philippe,  141.  Sa  mort,  ISS» 
la  personne,  3 1 0.  Sous  quel  préteste  ;  1 56. 

MU  arrivée  en  Pologne,  340.   Ne  pa-  PIE  III  (nARçois-eiGCouMmi)  est 

fait  pas  aux  EtaU  de  Blois,  404.  élu  pape  ;  règne  dix  jours;  XV,  41&. 

PICART  (LK  petit)  défend  Neslecon-  PIE  IV  (jEAii-AxcB-VBOicHne)  ;  son 

tre  Charle»-le-Téméraire ;  est  pendu j  élection;  sonrèle  ioquisitorial;  XVIIl, 

XIV,  350.  115.  11  convoque  de  nouveau  le  con- 

PICARD,  docteur   en    Sorbonne  ;  cile  de  Trente,  91 8.  Lettre  artiicieose 

M  prédication  à  Meaux;   XVII,  S85.  que  lui  écrit  la  reine-nièfe,S27.  Com- 

PICABD,  cordonnier  de  Paris,  in-  plot  auquel  il  n'est  pas  étiaager,24l« 

suite  Concini ;  suite  de  cette  affaire;  Le  clergé  français    a  recours  à  lui; 

XXII,  367  ,  368,  370.  Agite  Paris,  son  tfut  de  dépendance  à  l'égard  deU 

378.  maison  d'Autriche;  preores  qu'il  en 

PICQNINO  (jACQCBs),  condottieri;  donne;  son  népotisme;  il  évoque  an 

secours  qu'il  amène  à  Jean  d'Anjou  ;  concile  toutes  les  affaires  religieuses; 

XIV,  46.   Se  détache  de  son  parti,  difficultésàce  sujet,  343  à  348.  Son 

119.  lieutenant  à  Avignon   prend  Orange, 

PICCOLOMINI  (  iBKEAS-aTLVics  ) ,  339.  Direction  qu'il  donne  au  concile; 
secrétaire  de  l'empereur  Frédéric  m  ;  alarmes  que  lui  cause  le  cardinal  de 
aoa  éloquence  ;  sa  haute  politique;  sa  Lorraine  ;  son  inflexibilité;  personne- 
philosophie  ;  XIII,  463.  En  quoi  se-  ges  qu'il  fait  citer  à  l'inqnisilion  ;  par 
eonde  l'empereur,  47 b^  Est  élu  pape,  qui  modéré  ;  accueil  qu'Û  fait  à  BiMne 
Yoy.  Pie  II,  à  Guise;  sa  maladie;  fin  du  concile  « 

PICCOLOMINI  (octave)  ;    l'empe-  dont  il  confirme  le  décret,  379  à  38^. 

reur    lui  confie  sa  vèngennce  contre  Subsides  qu'il  a   offerts  à  Je  France, 

'Wallenstein  ;  XXm,  344.  Il  contient  389.  Sommation  qu'il  faire  à  GtChe- 

le  prince  d'Orange,  369,  370.   Ren-  rine,  415,  416.  Consent  à  diUérer  la 

force  le  cardinal  infant,  386.  Arrête  publication  du  concile  ;  penrqGm;  son. 

les  succès  de  Lavalette,  331.   Sauve  désir  de  traduire  l'Kôpitd  à  l'iniqûsi- 

Anvers,puisSaint-Omer,  342.Sa  vie-  tion,  439,   430.  Sa  dipendancedela 

taire   à   Thionville,   391,  398.  Aux  cour  de  Madrid  ;  son  ardeur  de  perse- 

frises  aTec  Guébriant,  433.   Force  entions  ;  complot  contre  lui  ;  sa  omrty 

Bannier  à  la  retraite;  perd  la  bataille  461,  463. 

de  WoUenbuttel,   475,476.    Vaincu  PIE  V  (mcHCL-cmsuERi),  pape;  son 

à  Breiteafeld,  518.  Commande  en  Es-  élection;  son   zèle  inquisitorial;  set 

pagne;  ses  succès;  XXIV,  50.  Lieu-  premières  victimes  ;  ses    menaces  i 

tenant  du  duc  de  Lorraine  en  Flan-  l'empereur  ;  Philippe  ii  seul  lui  paiatt 

dre,  115.  Ne  peut  sauver  Dunkerque,  comprendre  ses  deyoirs  de    roi;  ses 

130.  Commande  l'armée  d'Allemagne;  instances  près  de  Catheriae;  IVHl, 

ne   peut  défendre  contre  Tutenne  la  463  à  464.  La  regarde  comme  petvee- 

Baviire,  176.  tie,  477.    Ses    rapports    avec  Marie 

PIE  II  (piGC0L0ifiia-£3iBA»-STLVii»),  Stuart,  494.  Ses  vertos  austères;  son 

pape;  son  désir  d'arrêter  l'invasion  des  fanatisme;  XIX,  6,  7.   Félicitationa 

Turcs;  diète  qu'il  convoque  à  Mantoue  ;  qu'il  adresse  au  roi  d'Espagne;  à  son 

XIV,  36, 37 .  Pourquoi  reeonnatt  roi  de  frère,  aux  ducs  d'Alhe  et  de  Nemous  ;  il 

Naples  Ferdinand  d'Angon,  4 1,49.  Ses  blâme  la  reine-mère,  30,34,  ST.fm^ 
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de  biens  ecclësiastiqaes  i^u'il  autorise  qu?  en  Sicile  ;  est  couionnë  ;  secourt 
en-Franoe,  26.  Ses  forces  à  Avignon,  Messine.;  succès  de  son  amiral,.  326  ^ 
79.  Ses  alarmes;    son  opposition  au  386.  Convient  de  combattre  en  champ 
mariageduBéarnais,  lit.  Epoque  de  sa  clos  son  rival;  revient  en  Catalogne, 
mort,  114,  137.  Sa  ligue  avec  Venise',  .338,  339.  Elude  le  combat;  accusé  de 
116,  116.  lâcheté  et  de  manquç  de  {bi;  ses  Etats 
PIERCE  (  ALIX  ] ,   maltresse  d*E-  attaqués^  reconnaît  et  confirme  les  li- 
douard  in;    dénoncée  au  ]>arlement;  bertés  de  la  nation,345  à  348.  Sa  si- 
son  exil;    son  rappel;  le  roi   meurt  tuation  critique,  356,   Méfiance  que 
dans  ses  bras; XI,  225,245.  lui  inspire  le  roi  de  Castille  ;  victoires 
PIERRE  II,  roi  d'Aragon;  son  avé-  de  son  aniiral,  357.  Prononce  la  grâce 
nement;  VI,  164.  Eclat  de  son  royaume,  du  prince  de  Sale^rne,  359.  Attaque 
249  et  sui-v.  S'inte^'pose en  vain  entre  formidable  que  dirige  contre  lui  le  roi 
les  croisés  du   Midi  et  le  vicomte' de  de  France,  361.  Les  secours   des  rois 
Béziers,  289,  290.  Simon  deMontfort  de  Castille  et  de  Minorque  lui  échap- 
lui  offre  son  hommage  ;  il  le  refuse  ;  pent  ;  il  se  jette   dans  les  Pyrénées, 
excite  contre  lui  des  soulèvemens,  372,  362.  Renforts  que  lui  arrivent,  365. 
373.    Marie  à  Raymond  vu  sa  sœur  Combat  qu'il   livre  vers    Ostalrich  ; 
Sancha  ;   son   alliance  avec  Montfort;  faux  bruits  de  ses  exploits  et  de  sa 
sa  présence  au  concile  d'Arles  ;  il  se  blessure  mortelle,  367,  368.  II  reprend 
retire,  387  à  390.  Raymond  ' implore  Gironne;  se   dispose   à  attaquer  son 
son  appui,  409.  Il  intercède  en  vain  frère,  373.  Sa  mort,  874.  Ses  tela- 
pour  lui  à  la  cour  de  Rome,  411,417.  tiens  avec  Philipe-le-Bel  ;  partage  de 
Puis  auprès  de  Philippe-Auguste,  414.  ses  Etats,  391 . 
Prend  les  armes  ;  assiège  Muret  ;  perd  PIERRE  IV,  roi  d'Aragon  ;  .son  avé- 
la  bataille  de  ce  nom  ;  est  tué,  418  à  nement;    son  entrevue  avec  Philippe 
423.  de  Valéis;  il  prend  la  croix;  X,  96. 
PIERRE  III ,  roi  d'Aragon,  épouse  Ses  démêlés  avec  le  roi  de  Majorque, 
Consunce    de  Sicile;  VIII,    60,  61.  220.  U  le  dépouille,  224,225,  228. 
Refuse  de  prendre  le  titre  de  comte  de  Abolit  les  priyiléges  de  ses  peuples, 
Toulouse,  224.  Sa  lutte  avec  son  frère  340.  Attaquf^  par  Jaymp  ii,  355.  Aux 
qu'il    fait   périr,  235.  Son   père  lui  prises  avec  les  rois  de  Castille  et  de 
livre  le ,  commandement  de  l'armée;  Navarre  ;  son  <^llianee  avec  ce  dernier; > 
apanage  dont  il  hérite,  271.  Donne  XI,  7,  8,  27.   Promesses  que  lui  a 
asile  à  ses  neveux  infans  de  la  Cerda,  faites  Henri deTrén8tamare,50.  Ils' en- 
278.   Situation  de  ses  états;  date  de  gage  à  ne  point  livrer  passage  à  ses 
son  couronnement,  2^3.  Fait  enfermer  ennemis,   55,56.  Il  livre  passage  I 
les  La  Cerda;   ses  démêlés  avec   son  l'armée  anglaise  en  retraite,  81.  Parti 
frère  ;  ses  .ménagemens  à  l'égard  de  qu'il  veut  tirer  de  la  chute  de  Pierre- 
Philippe-le-Hardi  ;    Ses    conventions  le- Cruel ,    105.    Son    alliance    aveo 
avec  don  Sanche  de  Castille;  expédi-  Edouard  m,  108,  11'3.  Le  duc  d'An* 
tion  qu'il  prépare  en  S(cile  ;  ses  droits;  jou  et  Trans^n^are  projettent  de   lui 
ses  partisans,  308  à  81 1  »  Sa  négocia  enlever  les  domaines  du  roi  dépossédé 
tion  sans  effet  avec  Philippe,  316.  Il  de  Majorque;  il  en  réfère  à  la  média- 
concerte  avec  Sanche'  la  conquête  de  tion  du   pape,  220.   Reconnaît  Clé- 
U  Navarre  ;  ses  apprêts  maritimes  ;  ses  ment  vu ,  250.  Epoque  de  sa  mort, 
conférences  avec  les  Prooida  ;  ses  né-  303,  490. 

gociatious  avee  Michel  Paléologue  ;  PIERRE-LE-CRUEL,  roi.de  Cas- 
sons quel  prétexte  faii  un  emprunt  au  tille;  son  avénejnenjt;  son  portrait; 
roi  de  France  ;  impénétrabilité,  avec  son  entrevue  avec  Charles  de  Navarre  ; 
laquelle  il  garda  son  seeret  ;  il  met  à  il  fait  périr  Eléonore  de  Gulman  ;  ses 
k  voile  ;  événement  qui  hii  vient  en  pf  ojets  4,e  mariage  ;  il  épouse.  Blanche 
aide  ;  vêpres  siciliennes  ;  ambassadeurs  de  Bourbon ',  9a  passion  pour  Marie 
qui  lui  offiient  la  couronne  ;  il  débac-  PadiUa  ;  il  tai%  enfermai;  puis  empoi* 
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•miner  sa  femme  ;  X,  401  I  40S.  Soa  <«▼.  FtOfJMev^vH  fnoà  h  la  AiM^ 

frèr«  naturel  Henri  se   prépare  à  Tat-  4(^7.  Epoque   de  sa  mort,   &9^.  So 

tniaer,  609.  Son   alliance,   pais  sa  eruantés;  nfmevn  s«ra«iii;XXYin, 

raplure  avec  Charles-le-Manvais  ;  XI,  91,  7b,  Sk  fiHe  ■— te  svr  le  trtae, 

7»   8,  S7.  Projet  de  le  détrêner;  ce  lr,b, 

que  son  allié  Edouard  m  fait  pour  sa  PIERRE  II,  czar  de    Rvsaie  ;  sti 

défense,  37  à  39.   Le  bruit  se  répand  avènement  ;  son  nariaf;»;  XXVRI,)! 

^'il  est  excommunié  ;  effet  de  cette  fa<^  Sa  HM>rt,  75. 

Ûe  ;  il  lève  une  armée  ;  ses  fureurs  ;  sa  PIEI^RE  iH,  eur  ;  son  enthoatianae 

fuite,  45  à  48.  Se  dispose  à  rentrer  en  pour  Frédéric  ;  XXiX,  1 47.  Soa  a^ 

Gastille  ;  secours  que  lui  prAtele  prince  nement  ;  il  recherche  son  amitié  ;  oiet 

de  Galles  ;  accueil  que  lui  fait  ce  prince;  une  armée  sons  ses  ordres,  349,  tS6. 

ses  promesses  aux  Etats  d'Aquitaine  et  Sa  mort,  S81,  394. 

l  Edouard,  50  à  53.  Forces  que  ce  PIERRE  l**'  (dbwkbux),  êweèe^n' 

prince  rassemble  en  sa  faveur,  08.  Son  tagne  ;  son  mariage  ;   assemblée  à  la- 

départ;  il  traverse  la  Navarre,  70,71.  quelle  il  assiste;  VI,  3f7.  Se  nad  1 

Part  qu'il  prend  à  la  victoire  de  Ifa-  l'armée  de  Louis  de  Fn»ee,  351.  Mé- 

jarra;  ses  cruautés  après  la  bataille;  diateur  entre  le  roi   et  levkemtede 

prisonniers  qu'il  épargne  à  la  demande  Thouars,  430.  Croisé  coiilreles  ÂM»i- 

d'Edouard  ;  il  est  de  nduveav  reconim  geois,  504.  Sa  loyauté,  50ê.  Favocise 

roi  ;  il  élude  ses  promesses,  74  à  79.  es  secret  le  comte  de  To«lejise,  594. 

Sa  tyrannie  ranime  le  parti  de   son  Alité  du  comte  de  Champagne;  VIT, 

frère,  8 1 .  Il  est  abandonné  de  tout  )e  1 9.  N'assiste  point  au  sacrede  Leuisiz, 

monde  ;  a  recours  aux  Maures,  91 .  Il  R.  Pourquoi  somommé  HaucAerc.  Sa 

perd  la  bataflle  de  Montiel  ;  est  poi-  paissanee  {  in^élndes  qu'à  4ome  à 

gnardé  par   son  frère;  chute  de  son  la  reilnennère  ;  relève  i  la  fois 4e  èe\ix 

parti,    109  è    105.    Alarmes    qu'elle  couronnes,  S5.  Ses  alliances  avec  l'Âa- 

eause  à  Edouard  m,  114.  Son  alliance  gletèrre  et  Henri  iis,  26,  97, 164. 12  y 

funeste  à  l'Angleterre,  164,  lOK.  renonce,  3<^.  Ses  lottes  avec  Manche 

PIERRE -LE -JUSTICIER,  roi  de  de  Castille,  55   à  59.   fl  reçoH  Henri 

Portugal  ;  ses  oroavtés  ;  il  refuse  asile  en  Bretagne  ;  arrêt  <|tti  le  priva  de  soa 

à  Pierre  de  Castille;  XI»  47,  48.  Soq  fief,  98.  Secours  que  liri  laisse  i'An- 

alliance  avec  Henri  de  Trastamare,  50.  glais,   10S.  Trêve   qu'il  signe,   104. 

Parti  qu'il  veut  tirer  de  la  chute  de  Son  alliance  avec  Tkibaad  de  Chana- 

Pierre-le-Cruel,  105.  pagne, ^  197.  A|»rè5  la  reprise  des  hos- 

PÎERRE,   roi'de  Porfogat;  dépose  tilités  signe  un  traité  àéftniUf  et  s'u- 

son  frère;  XXV,  1 1*2, 152.  Son  traité  Ait  à  la  France,  1^3.  Mariages  de  ses 

avec  l^Espagne,  157.  enfilas,  14t.  A  qaeUe  occasion  sévit 

"  PIERRE  I*'  DE  LI7SIGNAN,  roi  de  contre  les  bourgeois  ^'Orléans,  162. 

Chypre ,  son  séjour  à  Avignon  ;  sa  re-  Remet    aaô    duché    à    san  ils  ;  est 

nommée;  X,  598,  599.  Se  dispose  à  ]Aacé  à  la  tèla  des  creiséa,   186.  Sen 

prêcher  la  croisade,  600.  Négociations  entrevue  avee  TempereiMT  éc  GaastO' 

auxquelles' il  s'emploie;  son  peu  de  Anopte,  205. -Comment oMi^ de s'em- 

succès,  607.   Accueil  qu'il  reçoit  à  la  barquer  à  Marseille;  anarchie «4   il 

eour  du  prince  de  Galles,  612.  Assiste  trouve  la  Terr^Sainla;  «vaatage  qu'il 

aux  funératllea  de  Jean;  Xi,  5.  Puis  ^remporte  sur  les  Tunes;  débile qu'é» 

au  sacre  de  Charles,  v,  14.  Son  espé-  prouvent  ses  barons  insubaréonaés; 

ditton  en  Egypte,  35.  traite  avee  le  saltan  éa  Caira;  a'oip 

PIERR&LE-6RAND,  ezar  de  RvS-  barque  pour  l'Eiifope»  907  h9t2.As- 

sie  ;  ^  révolution  qui  lui  transmet  le  siste  ft  la  oaar  piléniire  de  Sanmnr, 

j»ouvetr  absolu  ;  XXY,  449.   Ses  dé-  2 15.  Médiatenr  enire  ftaiat  La«is  et 

mêlés  avecleïoi  d'Angleterre;  XXYII,  Kugues  x  ée  LnsiywB ,  969.  Marchi 

277.  Son  voyage  en  France,  308.  Ses  sur  la  eaofe  deTaalansa,  ifr9.  Gam- 

proiets  en  fcvenr  des  Sloarts^  327  ^  ment  a  kiatégraadir  FaMnrité  myate, 
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271  eè  8«i¥.  Gfviaé  tT)ee  itiB*  Lwût,  gislêtiTM  qu'il  proaiitlgiie  ;  ?0,  96. 
34 S.  Négoeialeur  «Tec  le  soudaii.ipaip^  Aniste  ma.  sidge  de  Bécède,  38.  hn 
qveur,  439.  S»  ttiort,  hÂ^,  frères  de  "Terme»  Toi  i emettnt  leur 
P1£MR£  ÎI ,  duc  de  Breta^M;  cfaàleaa,  69.  Défend  Garcasgem» 
deuxième  fiU  de  itàm  ^i  ;  aafkibleMe  ;  pour  le  joi,  230:  Excmnmnifie  hàj'^ 
sa  super&tition  ;  Xlll^  k^4,  ô26.  U  mond,  263.  Aasiége  le  chétefu  de 
denaaode  U  grâce  de  son  f  rare  Giles^  Monségac  et  fait  brûler  denx  cents  t9- 
529.  Recueille  la  successioa  ide  son-  ligtoomiires,  300^  301. 
frère  François  ;  fait  hommage  à  Char-  PIERRE ,  troisième  fils  de  saint 
les  vu;  fait  périr  les  bonntnitx  de  liOuis,cofl»te  de  Blots«d'Alençoa  et  du 
Giles,  b'Hy  fr-i^.  S«  mort;  ses  rop-  Perche;  prend  la  croix;  TIII,  169. 
por  ts  avec  'sa  femme  ;  XW ,  tt»  Sss  apanages,  1 77 .  Il  s'embsiyqae,  181. 
PIËRRË-LEOPOLD  (ns  loiraim).  Ce  que  lui  prescrit  le  testament  de  son 
grand  duc  de  Toscane;  bienfaits  de  soft  frère,  906.  Survit  à  trois  dOs  'fils  de 
administration;  XXVili»  1 46.  Geodre  saint  Louis,  300.  Seconde  les  préten- 
de l'empereur,  915.  Son  avènement;  tions  de  s»  mère  contre  Charles  d'An» 
XXlXy.  319.  Son  nùtriage,  314.  Ae*  jou,  393.  Marche  au  secours  de  ce 
coeil  ffu'il  fait  aux  réfugiés  corses,  dernier,  337.  Est  égorgé  dans  sa  tente, 
as 9.                    '  341.  Douleur  de  sa   famille,  349  et 

PIERRE,  arcbevèque  de  Narbonne,  suit. 

tient  une  assemblée  politique  se  figu*  PIERRE  DE  BOULOGNE,  templier, 

rent  les  trois  ordres;  IV,  437.  Mpelé    k  la   défense  de  l'ordre;  IX, 

PIERRE -L'ERMITE  ou  COUCOU  996.  Rreprésente  les  détenus  à  Paris, 

PIEilRE;  sa  retraite  près  d'Amiein;  297. 

son  pèlerinage  au  Saint-Sépulcre  ;  lèt-  PIERRE ,.  comte  de  Mortain  ;  otage 

tre  que  lui  donne  Siméoii,   patriarcbe  de  son  père;  XI,  143.  Esi  atmé  ehe- 

de   Jérusalem;  IV,    ^96.  Promesses  valier  par  Charles  ti,  3 f  4.  Conduit  te 

qu'il  obtient   d'Urbain  ;    ses  prédica**  deuil  de  Bvguesclin  ;  556.  Siège  as 

tions  eo  Italie,  puis  en  France,  sur  conseil  d'état  ;  XII,  999.  Prend  parti 

les  persécutions  des  pèlerias  et  l'hu-  pour  la  renie,^9H.  -Est  créé  pair,  316. 

miliat^ott  des  saints  lieux,  597.  Effiel  Le  roi  implore  son  secours;    il  fait 

qu>lles  produisent  en  Italie,  598.  Sou  partie  de  l'armée  royale-,  385,  386.  Sa 

éloquent  discours  au  concile  deCler^  mort,  3K9. 

mont,  5^1.  Cobutdè  croisés  qn'il  di-  PIERRE  GOURDE,  ealvimste;  ses 

rige  ;  ses  excès,  530.  Passe  en  Asie,  hostiHtés;  XIX,  3t3. 

540.  Perd  toute  son  armée,  553.  PIENNES  (lu  smi  m)  contresigne 

P1ERRE-L&VÉNÉRAB|<E,  abbé  de  les  ordonnances  de  Charles  viii;  XV, 

Clugny,  émalo  de  saint  Bernard;  le  96.  Part  pour  Naples,  158.  Défend  la 

seconde;  V,  960,  965,  990.  Retient  frontière  de  Picardie,  637,  639.  Occa- 

Abailard  è  Clugny,  .993^   Edat  qu'il  sion  de  rictofre  qde  les  ordres  du  roJP 

répand  sur  la  France,  301.  Ses  exkor-  l'eropèclient  de  saisir ,  640.'  Perd  U 

tattons  contre  les  Juifs,  310.  AppUu*  bataille  de  Guincgett»  ou  doi  Bpenmt, 

dit  au  supplice  de  Brnvs,  37t.  64t,  649. 

PIERRE  DE  BENEVENT,  cardinal  PIENNES  (lu  iirb  m),  du  ptfti  pro- 

légat  du  pape  ékez  les  Albigeois  ;  sa  testant  ;  son  eutrerue  avec  la  reine- 

missioQ  pacifique;  VI,  439.  Convoqua  mère;  XVIH,  991. 

un  concile  à  MoutpelUer,  485.  Ce  con-  PIENNES  («"«  m)  mmriée  à  Fran- 

cile  donne  à  SinKfa  dé  Montfort  le  çois  de  Hontdioreney  ;  enfermée  dans 

comté  de  Toulouse,  439.  Représentai  uv  eouvent;  XVIII,  19. 

tions  du  légâtàLonia  de  Frmiee,44t.  PIGENAT  ;  ses  pvédiectkBS  daas 

Son  impatiease  au  siège  de  Touleosa,  Paris  assiégé  ;  XXI ,  68. 

493.  PIGNATELU  (BAUTBiuM^,  és^e 

PIEERB,  aitbetèque  de  Narbonne;  de  Gosensa;  Mgnli  du  pape  en  An^le- 

c«Bcile  qu'^  psééide  ;  dispésitieiis  ié-  tem;  VIU,  1:39 ,  140. 


M6                   PIT  PLA 

PILES  ;  levées  de  protestante  qu'il  Est  prisonnier,  193.  Raffermit  Gooz»- 

amèoe  à  la  Rochelle;  XIX,  31.  Il  dé-  gae  ▼aincu  ,918.  Aux  prises  «Tec  les 

fend  Saiot-Jeao-d'ÀDgély,  70,  73,  74.  Borgia;  protégé  par  Louis  xn,  397. 

Rejoint  CoHgni ,  78.  Victime  de  la  Partage  avec  d'Alriano  le  commande- 

Satnt-Barthélemy  ,168.  ment  de  l'armée  vénitienne  ;  lear  dés- 

PIMENTEL  (don  artohio  ne)  ;  son  accord  ;  ils  perdent  la    bataille  d'A- 

eombat  naval  avec  Brézé ;  XXIV,  IÎ4,  gnadel  ;  sa  retraite,  507  à  510.  S» 

tî5.  Envoyé  d'Espagne  en  France,  mort,  534. 

577  et  suiv.  PITT,  depuis  lord  Chatam;  dirige 

PINART  (  cLàDDB)  ;  sa  mission  en  l'opposition  anglaise  ;   XXvill ,  300. 

Suide;  XIX,  318,  321.  Accompagne  Est  mis  à  la  tête  des  affaires;  XlIX , 

la  reine-mère;  XX,  353.  Est  congé-  144.  Forces  qu'il  fait  passer  en  Amé- 

dié,  400.  rique,  175,  177.  Repousse  la  raédia- 

PINEAU  ,  commandant  du  château  tion  de  l'Espagne,  940, 24 f.  Sa  toute- 

de  Poitiers  ;  neutralité  dont  il  con-  puissance  ébranlée,  943.  S*  retraite, 

vient  ;  XVIU,  299 .  Trahit  les  Hugue-  253 .  Pourquoi  a  fait  atUqaerBelle-lsle, 

nots,  300,  301.  254.  L'opinion  publique  lai  est  fiivo- 

PINTO  donne  le  signal  de  la  révo»  rablei,   26<.  Epouse  la  querelle  des 

Intion  de  Portugal;  XXIII,  420.  Américains;  XXX,  132.  Popu\ai\se 

PIROT  ;   confidence   que  lui    fait  leurcause  en  Angleterre,  141 ,  144. 

Féodlon;  XXVI,  249.  Son  but;  ou  tendent  les  concessions 

PISAN  (pierre)  a  appris  la  gram«  qu'il  propose,  142  et  suiv.  H  cnitU 

maire  k  Charlemagne;  II,  318.  France  abattue,  145.  Sa  baine  contre 

PISAN  (cHttisTiKE  de),  panégyriste  de  cette  nation,  204,  210,  226.  Sa  mort, 

Charles-le-Sage ;  XI,  3,  128.  224.  Politique  de  son  fils,  403. 

PISANl  (lb  marquis  de),  ambassa-  PITT  (  wilUams)  ,  partisan  de  U 

deur  de  Henri  m  à  Rome  ;  ses  rapports  paix  avec  la  France  ;  XXX ,  228.  At- 

avec  Sixte  v;  XX,  317  ,  506.  Prend  taquépar  Fox,  319  et  suiv.  Traite' qui 

parti  pour  Henri  iv  ;  rejoint  son  ar-  le  met  en  goût  de  philanthropie,  321 

mée;  XXI,  78.  Envoyé  par  lui  près  du  et    suiv.    Sa    prétendue   critique   du 

pape  ;  ordre  qu'il  reçoit  du  pontife ,  discours  de   Colonne ,  338.  Ses  vie- 

166,  167.  toires    diplomatiques  ;   il   souiéve  la 

PISDOÉ  (MARTIN),  partisan  de  Mar-  Hollande,  395  et  suiv.  Ses  armemens 

cel  ;  son  supplice  ;  X,  566,  567.  contre  la  France  ;  comment  calmé,  402 

PISSELEU  (anne)  ,  .maîtresse  de  et  suiv.,  405. 
François  I*';  est  duchesse  d'Etampes;'  PLACIDIE  ,  soeur  d'Honorius  ; 
XVI,  280,  281.  Présentée  à  Tempe-  épouse  Ataulphe;  I,  138.  Gouverne 
reur;  XVII  ,10.  Anecdote  sur  le  pas-  l'empire  sous  le  nom  de  son  fils  Va- 
sage  de  ce  prince  en  France,  47  ,  48.  lentinien,  3,  148. 
Son  inimitié  envers  Diane  de  Poitiers ,  PLANCY  (le  sire  de)  ;  commande- 
67,  69,  211,  288.  Elle  obtient  la  ment  que  lui  confie  Louis  xi;  XIV, 
grâce  de  Brion  Chabot,  77.  Pourquoi  366. 

cherche  à  faire  valoir  le  duc  d'Orléans,  PLANTA  (  les  )  ;  leur  influence  en 

119.  Elle  fait  disgracier  Poyet,  130.  Suisse;  XXII,  135. 

Ses  prétendues  trahisons,  S02,  210.  PLASIAN  (Guillaume  ds),  ministre 

Ses  créatures  jugent  Poyet,  248.  Sa  de  philippe-le-Bel ;   IX y  73.  Requête 

disgrâce;  scandaleux  procès  que  sou-  qu'il  présente  au  roi  con  treBonif ace  vui, 

tientson  mari,  313,  314.  122  ,  123.  Acte  d'accusation  dont  il 

PITHOU  (pierre)  |nirt/ie  les  régis-  )  donne  lecture  et  donc  il  atteste  la  vé- 

ires  du  .paiiement  et  autres  ;  XXI  ,  rite  ;   somme  le  roi  de  faire  inger  le 

270.  pape  par  un  concile  général,  124.  Soa 

PITÏGLIANO  (le  coliTB  de)  ,  lieu-  origine  albigeoise  reletvée  par  le  pape, 

tenant  du  duc  deCalabre;  sa  cîrcon-  127.  Est.  député  près  de  Benoît  xi; 

spection;  XV,  177.  Sa  fidélité,  191.  14^  Signalé  par  Oëmeot  v 
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•ccomtevT  de  Boniface,  S36  et  suiy.  témoignage  dam  le  procès  de  Boni- 

Jncidents  de  la  procédure,  248,  249.  ftice  yiii  ;  IX,  245. 

A  quoi  a  dd  sa  fortaoe,  301.  Libéra-  POIET  (pSRTiuifO  os) ,  cardinal  lé- 

lités  envers  sa  iamille  révoquées,  869.  gat  de  Jean  xxii  ;  passe  pour  fils  de 

PLATANIA  (i.*ABBÉ) ,  confident  de  ce  pape;  ses  troupes  à  Asti  ;  IX,  386. 

Philippe  v;  sa  disgrâ<ie  ;  XXYllI,  15.  Le  pape  veut  fondeir  pour  lui  une  prin- 

PLEGTRUDE  ,    femme    de    Pépin  cipauté,  439.  Est  chargé  par  lui  de 

d'Héristal  ;  II,  92.  Son  opinion  sur  préparer  son  retour  en  Italie;  X,  69, 

Saint -Lambert,    101.  Gardienne  de  70. 

Qiarles    prisonnier  ;     tutrice    d'un  POIGNY,  envoyé  par  Valois  à  Hen- 

maire  du  palais  çnfant,  107.  Le  con-  ri  iv;  XX,  226. 

duit  à  Paris  ;  est  vaincue  sur  la  route,  POINTIS  (l'amiral,  comte  de)  prend 

108.    I^s   Austrasiens  se   soulèvent  Carthagène;  XXVI,  210,  2tl.  Son 

contre  elle,  109.  Maîtresse  encore  de  échec  sons  Gibraltar,  449. 

Cologne;  achète  la  paix  des  Neustriens,  POITIERS  (bataille  de)  gagnée  par 

112.  Est  entièrement  dépossédée,  1  lô.  Charles-Martel  sur  les  Sarrasins  ;  II , 

PLEITiOEUF  (M»«  de)  ;  intrigues  de  130. 

sa   fille    contre  die  ;    XXYII  j  471  ,  . —  Autre  du  même  nom  gagnée  par 

634.  le  prince  Noir. sur  Jean  ii  de  France; 

PLELO  fLE  COMTE  de)  prend  le  com-  X,  465  et  suiv. 

mandement  des  Français  en  Pologne;  POITIERS  (Alphonse,  comte  de)  , 

est  tué;  XXVllI,  90.  frère  de  saint  Louis  ;  son  mariage  ; 

PLESSIS-PRASLIN  (césar,  duc  db  Vit,  71,  233.  Ses  apanages  ;  il  est  in- 
CBoiSEUL  ,  COMTE  ET  jfARÊGHAL  DE  )  vcsti  de  SCS  fiefs,  234  et  suiv.  Difficul- 
prend  part  à  la  victoire  de  Casai  ;  tés  à  ce  sujet,  237  à  239.  CouVoqne 
XXIU,  428.  Il  fait  arrêter  d'Aglié,  ses  vassaux,  247,248.  Insulte  que  lui 
483.  Ses  opérations- en  Italie;  XXIV,  Tait  le  comte  de  la  Marche,  249.  Est 
7.  Pren4  Rosas;  est  nommé  maréchal  ;  blessé  au  siège  de  Fontenay,  252.  Re- 
retourne en  Piémont,  90,. 91.  Fait  connu  par  le  comte  rebelle,  ?62.  Le 
lever  le  siège  de  Casai;  assiège  Cré-  persécute  sourdement,  284  et  suiv. 
mono,  176fjl77.  Aux  prises  avec  Tu-  Est  du  voyage  de  Citeaux,  808.  Est 
renne,  332.  Remporte  la  victoire  de  d^rgé  de  seconder  sa  mère  dans  le 
Rhétel,  358.  Amène  Gondi  chez  la  gouvernement,  381.  Attendu  à  Da« 
reine,  377.  Remontrances  qu'il  lui  miette;  y  débarque,  409, 4 10.  Propose 
fait,  381.  Va  au  devant  de  Mazarin,  de  marcher  snr  le  Caire,  411.  Son 
479.  Prend  Orange  ,  593.  Troupes  poste  au  camp  de  Mansourah,  413.  Il 
qu'il  conduit  en  Italie  ;  XXV,  57.  est  prisonnier  et  s'échappe,  428.  Otage 

PLOTT    (othon)  lève  des   reitres  de  la   rançon  du  roi  ;  puis  délivré, 

pour  la  ligue;  XX ,  140.  441 ,  446,  447.  Opine  pour  le  retour 

POBAR  (le  marquis  de)  ;  son  scru-  en   Europe ,   458.  Son  départ ,  460. 

pule  d'étiquette  près  de  Philippe  iii  ;  Epoque  de  son   départ  pour  la  croi- 

XXII,  524.  Ses  défaites  en  Rousillon;  sade^  467.  Epoque  de  son  retour;  il 

XXUI,  498,  499.-  prend  possession  des  fiefs  de' son  beau- 

POCOCKE  (l'amiral)  prend  la  Ha-  père  ;  fait  casser  son  testament ,  468. 

vane;  XXIX,  257,  258.  S'établit  à  Yincennes  ,  469.  Son  mé- 

PODEV^ILS  (de)  ,  ministre  de  Fré-  contentement  contre  saint  Louis,  481 . 

déric  de  Prusse  ;  négocie  le  traité  de  Conseiller  de  sa  mère;  son  accord  avec 

Berlin  ;  XXVIlI,  245*  son  frère  Charles  pour  ôter  aux  villes 

PODIEBRAD  (GEORGES)  étab'it  la  du  midi  leurs  libertés  ,  482.  Villes 

liberté   de  conscience    en   Bohème;  qu'il  réduit,  483.  Est  atteint  dépara* 

XIII,  610.  Est  élu  roi;   répand   les  lysie,  499.  Gouverne  ses  domaines  par 

germes  delà  réformation.;  XIV,  12.  commissaires;  dépouille  Toulouse  de 

Son  alliance  avec  Louis  XI,  145.  ses  privilèges,  44,  45.  Il  prend  la 

POGGI  (stxfaro);  gravité  de  son  croix,  160,  163.  Contributions  qu'il 
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)kf  en  LaagMdoe  ;  Hbertét  ^"il  imâA  49HtSM  jouh  »b)  ,  fitronte  èe 

i  celte  occasioo ,  171.  U  s'emlnirqiie ,  Aatotnette  ;  XÙ,  9M.  Ksi  an.  puti 

181.  £st  «ttoiot  de  U  peste ,  M5.  Se  4e  Briense,  350,  999   lasiiltée  à  Pft- 

yré^êTé  à   partiff  de   Timis  pour  la  m ,  SM.  Perte  le  dernier  ooop  «a 

Terre-Sahite  ,    914.  Peurquoi   «bas-  eoBtr^leur  générait  393  et  suiV. 

4ennece  projet,  21S.  Sa  mort,tf9.  POLIGNAC  (biaik    bb);  0011   û- 

POLASTHON  (m),  iiénéral  Iran-  flnence  sur  Harie-Anloinette  ;  XXX, 

fais;  B«  dévotion;  XlÇVlli,  Î41.  t61  et  suit. 

POLASTRON,  est  de  Tîntimité  de  POLIONAG  (l8  dvc  n);  élévn^on 

■arie-AntoineMe  ;  XXX,  96S.  aendaine  de  sa  aiaîaMi  ;  XXX,  Jii^.  6t 

POLE   (  MICHEL  DE  LA  ) ,  ceiBte  de  luniliarité  avec  Caloaae,  S93.  Esl  son 

fiofblk.  Tua  d^s  favoris  de  Richard  11;  seni  appoi,  :<45. 

XI,  478,  &19.  Le  parlement  demande  POLTROT  DE  MERCT  n^sassôe 


yainement  son  exil,  476,  479.  Sa  faite;  le  dac  de  Guise  ;  qui  il  açcase  de 

il  est  iMBoi,  &I4,  516,  646,  b47.  plicité;   son  sapj^ice;  dkt»  ée   son 

POLfi  (RÉGiif ALD,  CARoniAL  Bc)  ;  îtt-  orime  ;  XVIII,  864  k  366, 376  à  S7T. 
trigues  contre  Henri  ▼m  qu'il  dirige  ;         POMAL  (s^babtieh  caktalbo,  har- 

XVI! ,    97    et  sttiv.  Sa  proscription;  qcis  de),  ministre  de  Portugri;  ses 

punition  de  ses  correspondanB,  30.  Ses  réformes  ;  son  despotisme  ;  ses  cruanr 

prétentions  à  épouser  Marie  Tudor;  lés;  XXIX,  911  à  996.  Guerre  qu'il 

h  est  arrêté  «n  Allemagne,  514.  Sa  «wilient,  955,  956. 
Tatne  négociation  en  France,  596,  597.         POMENARS  (le  marquis  9b)  ; 

U  s'interpose  encore  pour  la  paix,  545.  procès  criminels  ;  XXV,  499. 
Est  nommé  commissaire,  546.  Sa  mort;         POMPADOUR  ,   ligueur  ;  ses 

XVIII,  84.  ces  en  Limousin;  XXI,  107. 

POLET  (l'abbé)  ,  confessevr  et  eon-        POMPADOUR  (le  mabqcis  m)  ,  een- 

fldent  du  cardinal  Fleury  ;    son  cèle  fident  du  duc  du  Maine  ;  XX  Vil,  364 

•Btijanséniste .  XX VIII  ,43.  et  suiv.  Son  arrestation ,  869.  Aeotre 

POLHAIN  (woLPGANG  Bfs),  ambassB-  en  grâce,  449. 
deur  de  Maximiiien;  épouse  par  pro-         POMPADOUR  (jEAmaroisBoiiBàn 

euratioB  Anne  de  Bretagne  ;  XV  ,  91  ,  lbnobhakb    n'ÉTiOLES,   MABQCiaK  Bt) 

99.  Le  mariage   de    cette    princesse  délient  maltresse  de  Louis  xir;  XX  VBI, 

«vec  Chartes  viii  lui  eet  caché ,  105 ,  347  à  35  t.  Elle  s'entoure  de  i^ilosa- 

M6.  phes,  355.  Accompagne  le  roi  i  Tar- 

POUGNAG  (vicomte  de)  fait  pri-  mée,  369,  4^.  Sa  confiance  en  Bel- 

Bonnier  par  Louis-le-Jeune ;  V,  459.  Tisle ,  4 11.  Ses  profusions  ;  position 

Eéclamc  TaineflMnt  la   protection  de  qu'elle  fait  à  son  frère  ;  sa  haine  cen- 

Henri  11  son  suzerain,  453.  Est  encore  tre  Orryf  son  désir  de  la  paix,  494  i 

Déduit,  479.  427.  Elle  fait  disgracier  d'Aigeosou, 

POUGNAG  (le  viceMTB  bk)  engagé  .  436.  Comment  domine  le  roî ,  466  i 

dans  la  ligue  du  bien  public;  XIV,  469.  Indispose  ce  prince  centre  son 

i64.Sa  liaison  avec  le  duc  de  fiour-  fils,  471.  Elle  compose  et  dirige  le  nô- 

^B)  toi.  nistère,  476  et  suiv.  Son  éloigneawnt 

POUGNAG  (le  vioomts  bb)  est  dé*  ponr  d'Argenson ,  4ft3.  La  police  à  sa 

fQté  aux  étata  de  Eiois;  XlX,  404.  dévotion  ;  la  Bastille  peuplée  de  ses 

POLIGNAG  (lecaboim ALBt);  ses  né-  ennemis,  4*7.  Protectrice  de  Ferryer, 

BBCiations  en  Pologne;  XXVI ,  299  et  489.  Sa  dén^arche  pour  se  réconcilier 

Buif .  Plénipotentiaire  k  Gertruyden-  avec  soi^  mari  ;  elle  se  fait  nomner 

berg;  XX Vil,  95.  Puis è Utrecht,  158.  dame  du  palais  de  la  reine;  comment 

Confident  de  la  duobease  du  Maine,  elle  conserve  son  empire  sur  le  roi;  le 

•63  et  sutv.  Presse  Alberooi  de  re-  parc  aux  cerfs;  XXIX,  4  à  10.  EHe 

Ifeadre   les  affairés,   509.  Mémoire  applaudit  an  projet  de  dépouiller  11 

éono  en  le  croit  l'auteur,  XXVIIl,  93.  clergé,  99.  Indine  pour  le  pariemen^ 

VCUGNAG  (la  CMrriMB,  vmê  »v-  99.  Se  dédafe  oonlre  hu  ,  39,  86* 
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GoacsHûrtion  qtt'e^e .  ménage  ,  87.  en  Pologne  ;  il  quitte  ce  poste  ;  pour* 
Guerre  générale  que  cause  son  incon-  quoi,  ^iOl.  Siège  au  conseil  d'état ^ 
séquence,  ^3.  Flattée  par  Mariç-Thé-  445.  Négociateur  à  Fleii,  540.  Eor 
ïèée;  elle  fait  entrer  îa  France  dans  yoyépour  interroger  Salcède;  XX,  63. 
la  ligue  contre  Frédéric ,  57  et  suiv.  Sa  mission  à  la  cour  de  I^érac ,  7i. 
£lle  change  le  ministère ,  59 ,  60 ,  87  Puis  auprès  de  Joyeu^  et  Montmo* 
et  suiv.  Commandement  qu'elle  fait  rency,  106.  Conseille  de  faire  la  guerre 
donner  à  Richelieu,  73.  Sa  jalousie,  aux  Huguenots,  167.  Est  envoyé  près 
74.  Conférences  chez  elle  avec  l'am*  d'Elisabeth;  intercède  pour  Marie 
Jbassadeur  de  l'Autriche,  77  et  suiv.  Stuart,  9.S6.  Envoyé  à  Guise;  trompé, 
Son  zèle»  pour  l'Autriche,  84.  Fermen-  par  lui,  382,  334.  Dissuade  le  rpi  de  le 
talion  contre  elle  ;  le  roi  lui  ordonne  faire  tuer  immédiatement,  336.  InteF- 
de  s'éloigner,  104,  106,  109.  Sa  ven-  pelle  par  ce  prince,  338.  AccoQipagne 
Créance,  113  à  115.  Troupes  qu'elle  Catherine,  359.  N'a  plus  de  crédit,  364. 
fait  passer  en  Allemagne,  190,  131.  Sa  mission  près  de  d'Epernon,  371.11 
Ses  généraux,  136  et  suiv.,  138.  Son  est  congédié,  3^9.  Négocie  avec  Bris- 
ressentiment  contre  Frédéric  «  146  à  sac;  XXI,  356.  Entre  avec  le  roi  à  Paris; 
148.  Ordres  qu'elle  fait  donner  à  Sott<f  est  envoyé  aux  princesses  lorraines» 
bise,  15Ô.  La  France  lui  attribue  ses  366,  ^67.  Négociateur  au  congrès  de 
revers,  158.  Désastres  qu'elle  cause,  Vervins,  47:{  et  suiv.  Combien  de 
164  à  166.  £lle  laisse  sans  secours  le  temps  préside  le  conseil  comme  chan- 
Canada,  f  75.  Conséquences  de  sa  pré-  celier;  XXII,  13.  Jusqu'où  suit  le 
somption,  186.  Elle  abandonne  Ber-  roi  dans  le  midi,  130. 
nis  ,  18»  ,  190.  Elle  fait  conclure  le  POMPONNE  DE  BELLIÈVRE,  en- 
second  traité  de  Versailles,  193- Sen-  yoyé  par  Richelieu  en  Italie  ;  XXIQ» 
tiinens  antireligieux  qu'elle  veut  in-  477.  Est  ambassadeur  en  Angleterre; 
spirer  au  roi,  317,  318,  373.  Elle  le  son  çntrevue  avec  la  reine-mère,  367, 
dispose  à  sévir  contre  les  jésuites,  368.  Remontrances  qu'il  lui  porte,  416. 
228.  Elle  aspire  à  se  douner  une  ré-  Commission  qu'il  préside  ;  il  est  nom^- 
putation  d'énergie,  333.  Elle  fait  dis-  mé  premier  président  du  parlement^ 
gracier  Lamoignon  ,  383.  Elle  fait  481.  Ambassadeur  en  Hollande,  537. 
refuser  un  commandem^t  et  prince  Sa  mort,  543,  548. 
de  Gonti,  308.  Son  portrait;  ses  affec-  POMPONNE  (sihon-a&kaui»,  hae- 
tions  ;  ^es  habitudes  ,  335  »  336.  -Sa  QCis  <>£)  ;  lettres  que  lui  adresse  M"** 
mort,  339  à  333,  336.  Son  poste  am-  de  Sévigné  ;  XXV, ^8,  73.  Ambassa- 
bitionné  ,  400  ,  408.  Protectrice  de  deur  en  Suède,  306.  Est  nommé  mi- 
Territy ,  404.  Son  exemple  suivi  par  nistre  des  affaires  étrangères,  314. 
Mv  Dubarry,  498.  Propose    de  ménager  les  HoUandaisy 

ÇOMPEBANT,co9)p«gnond*exil  du  344.  Négociateur  i  Nimègue  ;  ses  ta- 

connétable   de  Bourbon;  XYÏ,   189«  lens,  360.    Sa  disgrâce,    406,   407« 

Fait  prisonnier  François  i^^*,  338»  Ses  415.  Sa  science  diplomatique  ;  XXYI^ 

soins  attentifs  pour  oe  prince,  340.  5,.  Son  portrait;  époque  de  sa  mort^ 

POMPIGNAN  (LS  FRAiiG  be),  arche-  319,  300. 
yéque  de  Vienne  ;  remontrances  qu'il  PONCET,  voyageur  français  ;  tu- 
est  chargé  d'adresser  à  liouis  xvt  ;  bleaji  qu'il  fait  à  Catherine  de  Médicif 
XXX,  65,  67,  68.  Serment  qu'il  prête  du  gouvernement  turc  ;  XIX',  t79  et 
de  défeadre  les  droits  du  Daophiné  ,  suiv.  Propose  rétablissemeAi  d'un  ion 
3S4.  p5t  uniqye,  4:^0. 

POHPONE  (HUGUES  de)  ,  assiégé  et  PONCET,  l'un  des  orateurs  de  la  ft- 

Snrcé  à  Gournai  par  Louis-le-Gro»  ;  V,  gne  ;  XX,  1 36. 

66 ,  57.  PONCHER  (étienhb),  évoque  de  P*- 

POMPONE  DE  BELLIÈVRE  ;  mis-  ris  ;  sa  politique  sage  k  l'égard  de  Ve- 

noB  que  Charles  ix  lui  doone   en  nise  ;  XV,  516.  Son  ambassade  e^ 

Suisse;  XIX,  191.  Son  loahassadear  AllemAgne,  553.   Pui»  au  congris  d^ 
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Mântoue,  585.  Est  garde  des  sceaux  ;  conférences  de  Loodon,  356.  Fait  si- 

XTI,  12.  Sa  mort;  son  frère  supplanté  gner  la  paix,  360. 

par  Duprat,  297,  293.   Son  père  exé-  PONTCHARTRAIN  (  louis -miu- 

cuté,  a02.  Son  frère  François,  éyèque  peaux,  comte  de)  est  nommé  minisfre 

de  Paris,   emprisonné;  meurt  à  Vin-  des  finances;  XXVI,  29.  Et  en  même 

cennes,  303  à  305.  Véritable  crime  de  temps  ministre  de  la  marine,  70.  Son 

ce  dernier,  311.  administration,  222  et  suiT.  Son  opU 

PONIATOWSKI  (STANISLAS)  est  pro-  nioita  sur  l'acceptation  du  testament  de 

damé  roi    de  Pologne;   XXIX,  310»  ,  Charles  ii,  292, 295.  Est  nommé  chan- 

311.  Catherine  ii  le  traite  en  vassal,  celier,  301.  Conseil  auquel  il  assiste; 
396  et  Stttv.  La  France  n'a  point  d'am-  XXVII,  73.  Empêche  le  procès  qael'on 
hassadeur  près  de  lui,  473.  Il  convo-  reut  faire  au  duc  d'Orléans,  126.  Son 
que  le  sénat  auquel  le  traité  de  partage  entrevue  avec  le  roi,  1 35. 

est  communiqué,  490.  Il  leratifi.e,491.  PONTCHARTRAIN  (le  comte  de) 

Ses  offres  àNecker;  XXX,  128    Son  est  secrétaire  du  conseil  de  r^nce; 

enthousiasme  pour  les  insurgés  amé.  XXVII,  245.  Voy.  LavriUiêre. 

ricains,  139.  PONTCHATEAU  (la  demoiselle  de), 

PONS  (R^tifALb  de)    négocie  avec  petite-nièce  de  Richelieu  ;  son  mariage 

saint  Louis  ;  VII,  255.  Sa  soumission,  avec  Puylaurens  ;  XXIII,  252, 253. 

262.  Son  démêlé  avec  la  reine  d'An-  PONTCOURLAY  (le  marocis  de) 

gleterre;  par  qui  jugé  ;  VHI,   132.  bat  une  flotte  espagnole  sous  Gênes  ; 

PONS  (le  seioiiede  de)  prend  parti  XXIII,  346. 

pour  les  Français  ;  XI,  1 50;  XII,  245.  *  PONTEFRACT  (pierre  de),  ermite; 

PONS  (le  sire  de)  ;  ligue  qu'il  si-  sa    prédiction  ;  arrêté   par   ordre  de 

gne;  sa  soumission  ;  XV,  34,  39.  Jean-sans-Terre ,  326.  Son  supplice, 

PONS  (la   demoiselle  de)   épouse  333. 

Richelieu  ;  XXIV,    295.  Ne  peut  ser-  PONTIS  ;    manœuvres     militaires 

vir  la  duchesse  de  Longueville,  310^  qu'il  enseigne  à  Louis  xin;  XXJf,  463. 

Son    iuiluence   sur   la   reine  ;  XXV,  PONT-VALIN   (combat  de)  gagné 

803.  par  Du  Guesclin  sur  un  parti  aurais; 

PONT  (le  marquis  de)  siège  au  con-  XI,  1 43. 

seil  d'Etat  sous  Charles  vi;  à  quel  ti-  POPAINCOURT    (jea!(    de),  am- 

tre;  XII,   222.  Escorte    le  Dauphin,  hassadeur  de  Louis  xi  ;  XIV,  229. 

232.  Son  commandement  contre  la  Lor-  POPOLI  (le  duc  de)  prend  part  k  la 

raine  ;  satisfaction  qu'il  obtient,  25 1 ,  victoire  d'Almanza  ;  XXVII,   25.  Ses 

252.  SeréconcilieavecJean-sans-Peur,  oplérations  en    Catalogne  ,     180.   Se 

317.  déclare  pour  la  guerre  avec  l'Autriche, 

PONT  (le  marquis  de),    lieutenant  28 5^^ 

du  duc  de  Guise  ;  XX,   302   et  suiv.,  PoPON,  duc  des  Frisons,  vaincu 

312.  Projet   supposé  de   loi    trans-  et  tué  par  Charles-Martel;  II,  135. 
mettre  la  couronne  de  France,    364.  PORCIEN  (lesire  de),  otage  enAn- 
Renforoe  Mayenne;   XXI,   28.  Dans  gleterre;  XI,    101.    Est   de  l'armée 
quel  but,  4b.  royale,  180.  Ses  opérations,  186. 

PONT  ANUS  (joviAnus)  rédige  l'ab-  POREE   (gilbert  de)  ;    ses   eosei- 

4ication  d'Alphonse  ii,  roi  de  Sicile  ;  gnemens  ;  condamnés  par  un  concile  ; 

XV,  188.  V,  373. 

PONTCARRÉ   est  du    conseil   de  POREE  (martih)  ,  évêqae  d'Arms  ; 

régence  de  Marie  de  Médicis  ;  XXII,  défend  les  doctrines  de  Jean  Petit;  XII, 

176.  498. 

PONTCHARTRAIN  ,  ministre    de  PORETTE  /'marguerite  delà);  son 

Henri  IV  ;  prend  les  ordres  de  la  ré-  livre  sur  l'amour  de  Dieu;  son  supplice; 

gente;XXlI,  195.  Négociation  qu'il  IX,  287. 

communique  au  conseil,  255.  Envoyé  PORTER  conspire  contre  Guillafl- 

près  de  Condé,  339.  Négociateur  aux  me  lu  ;  XXVI,  195,  201. 
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PORTLAND  (lorp)  f«U  avorter  nii  POUILLOT  (ètiemiib]  ,  protestant 

complot  contre  Guillaume  m;  XXVI,  brûlé  vif;  XYII,  985. 

196.  Son  entrevue ^vecBoufflers  ;  sus-  POUJOL  (lb  vigomtb  db),  complice 

pension   d'armes  qu'il    signe,  t05 ,  de   Montmorency  k   Gastelnaudary  ; 

206,  2 il.  Est  ambassadeur  à  Paris,  XXUI,  908.. 

S3S.  Ouvertures  que  lui  fait  le* roi,  POULAIN  (Nicolas),  ligueur;  se 

276.  fait  l'espion  de  Henri  m;  XX,  131. 

PORTO-GARRERO  (le  comte  de)  Gomplot  qu'il  fait  avorter,  166.  Ses 

débarque  d'Espagne  en  Galabre  ;  XV,  rapports  ;  mépris  de  Gatherine  et  de 

399.  Villequier  pour  lui;  avis  qu'il  donne 

PORTO-GARRERO  (fbrnand-tello  au  roi,  396  à  330,  339. 

dk)  i  son  poste  au  combat  de  DouUens;  POULAINS,    nom   injurieux    des 

XXI,  367,  369.  Est  gouverneur  de  chrétiens  nés  du  mélange  des  Groisés 

cette  ville,  ^71.  Il  surprend  Amiens,  et  des  Syriens;  leurs  mœurs  effémi- 

461,  469.  Sa  glorieuse  défense  ;  il  est  nées;  V,  999. 

tué,  466,  467.  POULENGV  (bertrand  de),  cheva- 

PORTO-GARRERO  (le  cardinal),  lier,  s'offre  à  escorter  Jeanne  d'Arc; 

archevêque  de  Tolède  ;  partisan  de  la  XIII,  119,  190. 

France;  XXVI,  981,  985.  Testament  POYET  (Guillaume),  président  du 

qu'il   fait  signer  à  Gharles  ii,  989,  parlement  de  Paris;   sa  mission  en 

200.  Il  fait  proclamer  Philippe  v,  997 .  Savoie  ;  XVI,  474.  Il  est  nommé  chan- 

A  quoi  met  son  patriotisme,  446.  Son  celier;  XVU,  6 1 .  Il  fait  arrêter  Brion- 

inconstance ;  XXVII, ,90.  Ghabot,69.   Ses  actes;  ses  ordon- 

PORTO-GARRERÔ.  (l'abbé),  con-  nances,  69  k  67.  Son  empressement  à 

fident  deGellamare  ;  son  arrestation  ;  perdre  l'amiral,  73  et  suiv.  Il  entre 

XXVII,  367.  dans  les  ordres,  78,  Sa  disgrâce,  79. 

PORTSMOUTH  (oeeerhoubiit,du-  Sa  négociation  avec  le  roi  de  Dane- 

CHESSE  de)    accompagne  Madame  en  mark,  113.   Son  arrestation,   199, 

Angleterre;  XXV,  188.  Subside  dont  130.  Il  est  mis  en  jugement,  948.  Sa 

elle  profite,  97 1 .  condamnation;  il  est  remis,  en  liberté; 

POSSEVIN,  jésuite;  ce  qu'il  déclare  sa  mort,  949  à  951.  A  créé  la  GuUlal- 

à  l'ambassadeur  de  Henri  jv;  XXI,  990»  mine,  470. 

POSTHUMUS,  géi^éral  de  Galiénus;  POYNING  (  sm  edward  ) ,  amiral 

s'oppose  vainement  aux  Francs;  1, 13.  anglais;   seconde    Maximilien;    XV, 

Est  tué,  14.  193. 

POT  (gui);  Louis  xi  le  recommande  PRAGONTAL  (le  marquis  de)  prend 

à  son  fils;  XIV,  616.  Il  fuit  avec  le  part  à  la   victoire    de  Speyerbaek ; 

duc  d*  Orléans  ;  XV,  1 3 .  XXVI  ,371. 

POT  (  PHILIPPE),  sire  de  la  Roche  ;  PRADELLE  (de  ) ,  gouverneur^e 

ses  principes  démocratiques  aux  Etats-  Vincennes  ;  ses  ouvertures  au  coadju- 

généraux;  XIV,  667  et  suiv.,  680.  teur;   XXIV,  603.  Auxiliaires  qu'il 

POTEMKIN;  ses  villes  fantasmago-  conduit  en  Hollande;  XXV,  1 10. 

riques .  XXX,  404.  PRAGMATIQUE  SANGTION,  som- 

POTHIER,  président  du  parlement;  maire  des  libertés   de   l'Eglise  galli- 

son  arrestation;  XX,  481.  cane;  sa  .promulgation;  XIII,  318, 

POTIER    (AUGusTiji),   évêque   de  397. 

Beauvais,  confident  d'Anne  d'Autri-  PRAGUERIE  (guerre  de  la)  ;  d'oii 

cbe;   XXIU,  549.  Se  croit  premier  ce  nom;  XIII,  358. 

ministre;  propose  aux  Hollandais  de  PRASLIN,  capitaine  de  gardes  de 

se  convertir;  XXIV,  8.  Sa  réserve  à  Henri  iv;  veut  lui  prouver  l'infidélité 

l'égard  du  parlement,  13.  Joué  par  la  de  Çabrielle;   XXH,  29.   Arrêie    le 

reine,  17,   IS,  91.  Ge  qu'il  obtient^  comte  d'Angoulême,  79.,  73.  Sa  mis- 

19.  Les  affaires  l'accablent,  96.  Son  sion  en  Flandre,  173.  Le  bâton  de 

exil,  33.  maréchal  lui  est  promis,  379. 
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PRASLIIf  (ra)  iéfend  CrémoBe;  PRIE  (atcur  m)  e«t  de  fetpéfr 

XXVI,  333.  twn  de  Naplfs;  XV,  389.  Est  à  fti^ 

PRASLIlf  (lboix:  di)  est  nommé  mée  de  Picaritie,   639.   Est  arrêté; 

ministre    des     affaires    étrangères;  XVI,  I89. 

XXIX  ,  99,  997.  Sa  chute  préparée,  PfllE  (le  «AaQOis  Bi),  oégociateor 

415.  Son  exil,  497,  501.  defempereuriliome;  XXVII,  63. 

PRASLIN  (lb  dvc  de);  principes  PRIÉ  (le  sire  de),  grand  queux  de 

libéraux  auxquels  il  adhère:  XXX,  Quries  tu;  conseils  <|^ il  lui  douiez 

179.  n   assiste  aux  assemblées  des  XIV,  9. 

Bretons;    disgrâce   de  la   dnchesse,  PRIÉ  (le  sire  de),  prisonnier  1 

889,  383.  Hesdin  ;  XVII,  507. 

PRATELLE  (  pnRRE  de)  défend  PRIMAT|CaO  (nuHço»)  de  Bols- 
Rouen  contre  Philippe-Auguste  ;  VI ,  gne,  appelé  i  la  cour  de  François  !**{ 
S80.  XVI,  355. 

PRATO  (cardinal  de);  faction  du  PRfôQLLIEN,   premier  bérésiar- 

CMdave  qu'il  dirige;  son  accord  avec  que  stfpplicié  ;  1 ,  41,  49. 

le  olief  du  parti  opposé;  IX,  159.  Est  PR1UU  (iules),  envoyé  par  Ve- 

d'intelligence  avec  Philippe -le -Bel;  aise  à  Louis  un  au  sujet  deVoccupa- 

pontife  qu'il  fait  élire,    160  à  169.  tioa  de  la  Valteline;  XXU,  599. 

Conseil  qu'il  donne  à  Clément  ▼,  196.  PRIX  (SAiirr);   ses  démêlés  avst 

8a  mission  en  Allemagne,  916.  Hector,  patrice  de  Marseille;  II,  97. 

PRAXÈDE  (don  THOMAS  de)  corn-  PR0BU6,   empereur,    d^ge  les 

mande  le  fort    de  Crozon  en  Breta-  Gaules;!,  15.  Recrute  des  Germains; 

^e;  cette  place  est  enlevée  d'assaut;  repeuple  de  tribus  barbares  les  frsn- 

XXI,  3 10,  311.  tières  dévastées,  16.  Sa  mort,  IT. 

PRÉAU  (le  CBtVALiER  de);   son  Troubles  qui  la  suivent,  18. 

complot  contre  Louis  xiv  ;  XXV,  989.  PRO<^A  (g16Vanni  de)  ,  Sicilien 

PRÉCIGNY  (LE  sire  de),  négocia*^  rrfugié  es  Aragon;  Vm ,  311.   Sas 

IfUr  de  Louis  xr;  XIV,  1^5.  voyages;  ses  entrevues  ayec  le  pape, 

PRÉCY,  lieutenant  de  Charles  vni  319,  313.  Ses  conférences  avec  le  roi 
dans  la  Basilicate;  marche  au  secours  d'Aragon,  3^9.  Est  Fime  du  soulève- 
dé  Naples;  gagne  la  bataille  d*£boH  ;  ment  de  la  Sicile  ,  339.  Secours  qn^l 
XV,  998  è  930.  Ses  débats  avec  le  commande  dans  Messine,  tô5.  Poêi^ 
vice -roi,  934.  Poste  que  lut  confie  tion  qu'il  occupe  pendant  le  eongrèt 
Chaumont,  538.  d'Anagni,  501.  Il  se  range  dn  pafti 

PREGENT-LE-BIDOUX  renforce  guelfe  et  français;  IX,  %0. 

k  flotte  vénitienne;  XV,  359   Sa  dé-  PROCIDA  (andrè);  ses  conférsMet 

faite,  409.  Il  sauve  Gênes,  541.  Aban-  avec  le  roi  d  Aragon  ;  VIII,  899. 

donne  cette  ville,  634.   Défend   les  PROCOPES  (les),  capitaines  bas- 

eétes  de  la  Bretagne,  635.  Succès  ma-  sites;  leurs  exploits  en  Bohême;  XIU, 

litimes  à  lui  attribués,  637,  638.  61,  67. 

PRÊLES  (raool  de),  Jurisconsulte,  PROTADIUS,  amant  de  Brunebanlt; 

persécuté  par  Louis -le -Hntin;  IX,  son   élévation;  I,  490.  Maire  du  p*- 

308.  lais  de  Bourgogne,  493.  Samort,4f6. 

PRÉTEXTÂT  (saint)  ,  évèque  de  PROVENCE  (novjkuas  de);  sa  far- 

Itouen ,  unit  Mérovée  et  Brunehault  ;  mation  au  profit  de  Charkd ,  Ûb  de 

I,  348*  Sa  condami^ation,  348.  Meurt  Lothaîre;  III,  115. 

assassiné ,  889.  PRUNEAU  (iean),  l'un  des  Gbefsda 

PREVOST  (JEAN),  l'un  des  orateurs  parti  populaire  à  Gand  ;  XI.  979.  Aè- 
de la  Kgue;  XX,  135.  cueil  que  lui  fait  le  duc  de  Bouif»* 

PREVOT,  général  anglais,  défend  gne,  974.  Surprend  et  démantèle O»* 

fitrannah;  XXX,  185.  denarde;  est  exilé,  976,   977.  Sott 

I^lBEAt^,  gébéral  anglais,  tué  à  supplice,  978.  St  nort  n'abat  poM 

Niagara  ;  XXIX  ,179.  son  parti,  341. 
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PRYE  (M»«  M),  muhresu  ée  Xf.  h  PUYGÀILLAAD,  li««teiMat  4a  4at 

ihÊc;  set  nitrigaes  cMrtre  sa  mère;  idé  MfMtpenmer;  preoë  ARgera:  KVin, 

XXVU,  471.  Pouvoir  qu'elle  acquiert;  S97.  Ses  défaites;  \l\,  gO.  Il  teatt 

ses  TÎeee;  ses  roués;  sa  ooBfiaace  en  île  surprendre  la  Rockelle,  957.   II 

DuTerney,  494 ,  495.  Gagnée  par  le  fait  respecter  la  <capit«latton  de  It 

ministère    anglais,    54^6.    Comment  f ère, 539.  Son  ezpéditien en  Flandm; 

yrend  en  baine  l'infont  d'Espagne,  XX,  41,49. 

£18.  Ses  intrigues  pour  marier  le  roi,  PUY-GREFFIER   (saimt  -ctr)  ;  ea 

6t9  et  suiv.  Sûr  qui  son  choix  s*ar-  t»leur  à  Monteontour-,  XIX,  68,  69. 

réte  y  591   à  593.  Son  acharnement  PUYLAURENS  (Anronffi  m;  laac«) 

contre  le  Rlanc,  534,'  5.35.  L'un  de  ses  devient  favori  da  frère  de  Louis  xiit; 

protégés  ambassadeur,  541.  Son  poste  XXIII,  15.  Se  vend  à  Richelieu,  16, 

^ans  la  maison  de  la  reine;  son  exil  ;  159.  Déclaré  coupable  de  lèse-majesté, 

sa  mort,  545  à  549.  Ses  scandales;  165.  Ses  amours  en  Lorraine,  189. 

XXVIII,  4,  99,  161.  eomplice  de  Montmorency,   905.  S« 

PTCH.OMÊ  DE  LUCQUES ,  histo-  conduite  à  Castelnaudary,  908.  I>é- 

rien  cHé  aiu  sujet  de  l'abolition  des  nonciations    qu'il    promet,   910.  Le 

Templiers;  IX,  959.  prince    inquiet  sur  sa  liberté,  919. 

{^OCELLE  (l'amè),  «onseîHer  au  Brouillé  avec  Ghanteloube,  997,  1239 

*parleme«t;  défend  le  cause  du  janeé-  et  suiv.  Gomment  est  attiré  h  Paris} 

Btsme  ;  XXVm,  46  et  suiv.  Est  exilé,  son  arrestation  ;  sa  mort,  260  à  954. 

49.  Atteste  les  miracles  sur  la  tombe  PUYSEGUR,  médiateur  entre   Ri- 

^B  diacre  Paris,  56.  chelieu  et  Bouillon;  XXIII,  458. 

PUISBT  (hugues-le-beait  du.);  tes  PUYSEGUR  (le  maréchal  DE)«flt 

luttes  avec  Louis-le-Gros  ;  Y,  7.  Ses  premier  aide  de  camp  de  Luxembonrg; 

brigandages,  8 1 .  Son  château  est  pris  XXVI,  158.  Ce  que  témoigne  sa  cor- 

et    lui    prisonnier,    89.    Hérite    du  respondance ,  3 1 5. 

comté  de  Corbeil;  est  remis  en  liberté;  PUYSIEUX  (brclard  de  sillebt, 

à  quelles  conditions,  83.  Définitive-  MArqcis  de)  est  nommé  ministre  des 

ment  réduit,  135.  affaires    étrangères;    XXVUI,    436. 

PULTENEY,   chef  de  Topposition  Son  mémoire  pour  la  paix,  453.  St 

anglaise;  forme  un  nouveau  ministère;  condescendance  pour  la  favorite,  477. 

XXVIII,  968.  Sa  retraite  ;  XXIX,  59.  Projets  qu'm 

PURNON,  premier  mattre  dtfttel  lui  cache,  78. 

de  Madame  ;  soupçonné  d'empoison-  PUY-YIAUD  soulève  les  Huguenots 

Bernent;  ses  aveux  ;  XXV,  199,  198.  du  Périç^d  ;  XIX  ,31.  Emportemeat 

PURPURAT  (prauçois),  président  de  Goligpi  qu'il  supporte,  83,  84. 

4o  conseil  de  Piémont;  son  colloque  L'amirai  invoque  son  secours,  44.  H 

avec  l'envoyé  de  François  !•»;  XVI,  est  défait,  45.  Fait  lever  le  siège  éé 

4T4.  Niort,  55.  Victime  delà  Sain^^r- 

PVSSORT,  Fun  des  juges  de  Fou-  tliélemy,  168. 
quet,  opine  pour  la  mort  ;  XXV,  74. 
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OUAHES,  SlaFves;  leur  ^rt  è  l'nva-  QUELLENET^  victime  de  la  SaîaW 

siondes  Gaules;  I,  194.  Leurs  armes;  Buthélem^r;  XIK,  168. 

leur  cavalerie  légère,  1991  QISÉLVê,  mignon  de  Henri  m  ;  nm 

QCATRfiPlED,  paysan  normand;  qoereHes  avec  Busey;  leur  réooiMl- 

ÎBSurrection   qu'il  dirige;  «a  morf;  liatioa  ;    XIX,  474,  477,  476.  Ifl- 

XOI ,  f  4f .  mdlé  jm  BebM-Antraguet  ;  four  «m» 
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kti;  samortt  MsoMqaes,  498  à  &00.  de  Cho'les-Ie-Téménm;  iradfr, 

QUESLIN»  coneeiller  au  parlemeot  ;  à  i'insarreetion  de  Bourf^içK  enb! 

son  exil  ;  XXIV,  96.  LouU  u  ;  XIY ,  339,  SbO,  355,  VA. 

QUESNAY,  fondateur  des  Econo-        QUINTAUX  (pnRBsn},BégKute6 

mistes  ;  ses  rapports  stoc  ■■*  de  Pom-  de  Ferdt  n  and-le-Catholiiiitt  ;  signe  h 

padour  ;  XXVIII,  469.  Ses  sectatears,  trêve  d'Orléaos  ;  XV,  6î»9. 
483  ;  XXIX,  16.  Targot  Tacceple  pour        QUINTIN  (jbah)  nommé  «te  di 

maître  ;  XXX,  32,  33.  clergé  aux  Eut8-0éoéiaax;XmtR 

QUESNEL  (li  pus),  oratorien  ;  est  Son  discours  ;  il  incrimine Co)iF,at 
dief  do  jansénisme;  ses  réflexions  sur  obligé  de  se  rétracter  et  dooK Ma- 
ie Nouveau  Testament  ;  ce  livre  com-  aion  à  l*esprit  de  tolérance  de  se  vu- 
damné;  son  arrrestation  ;  XXVI,  385  fester,  199,  900. 
à  888.  QUINTIN    (le  mabqitis  oe},  d'Ii 

QUIERET  (hogubs),  amiral  de  Phi-  fronde;  prisonnier  à  Rethd;  UIV, 

lippe  Yi;  sa  mission;  X,  147.  À  ordre  359. 

de  prévenir  le  retour  d'Edouard  m  sur        QUINTRIO  commande  l'aiw^nf 

le  continent,  16t.  Perd  la  bataiUe  de  trasienne;  I,  410.  Nommé pailïF«iF 

l'Ecluse  et  est  tué,  167  k  169.  maire  du  palais,  414.  EsttoM^^. 

QUIEVRAIN  (PHILIPPE  DB) ,  fils  de        QUIROGA  (artonio) \tm^^^ 

Jean  de  Croy  ;  se  réfugie  en  France;  nées  qu'il  commande  en  Flandre;  J» 

XI V,  1 57 ,  1 58 .  mis  sous  les  ordres  de  Mtymf;  ^ 

QUINAULT  ;  divertissemens  qu'il  74,  75. 
écrit  pour  le  théâtre  de  la  cour  ;  XXV,         QUIROS  (don  berhaw))  ;  *««?^ 

178.  ches  k  l'empereur;  XXFl, îtl 

QUINGEY  (le  SIRE  de)  ,  émissaire 


RAC  RAO 

RABALLEAU ,  présidant  au  parle-  l'armée piémonUise  contrelesVioM 

ment;   plaide  pour   la  guerre;  XIII,  X VIII,  916.                              ^ 

362.  RADBODE,  duc  des  ^-^ 

RABAUD  (paol)  ;   ses   prédications  fuse  de   se  convertir  ;  II,  ^'  ^*   . 

au  désert;  XXIX,  45,  55.  par  Pépin,  97.    Rompt  la  r^^'^ 

RABAUT  de  $aint-Étienne  ;  se  pro-  encore  vaincu,  103.  AUié  des  "^ 

nonce  pour  le  gouvernement  par  une  triens,  109.  Bat  Charles  V''^' 

seule  chambre.;  XXX,  435  et  suiv.  Raginfred  ;  se  retire,  ll^»       . 

RABELAIS,  ses  œuvres;  son  incré-  RADDON,  maire  du  V^*^^^. 

dulité,  sans  qu'il  ait  renoncé  aux  avan-  trasie  ;   1 ,  444.    Seconde  Ox^b^' 

teges  de  Véglise  catholique  ;  XVI,  376.  II,  4.                                          ^u. 

RABUTIN  (FRANÇOIS)  prend  part  à  RADEGONDE  (sainte).  W*^ 

la  campagne   d'Alsace;   caractères  de  tftatre  !«'.                               .,^^ 

ses  mémoires  ;  XVII,  461.  RADINGEN  (polifer),  chef  i*^ 

RABUTIN,  cause  de  la  disgrâce  de  turiers  ;  sa  défaite  ;  XII?  3^^^',-^;^ 

laprincessede€ondé;XXV,îl6,  217.  RADONVILLlERS(LEPMr  ' 

RACINE  (JEAN)  est  élevé  à  Port-  instituteur  de  Louis  xvi;  XXX,  i  • 

Royal;   XXV,  78.  Eclat   qu'il  a  ré-  RADULPHE,  duc  de  Tharinge- 

pandu,    160.  Est  nommé  historiogra-  rend  indépendant;  II»  42>        . 

phe   du  roi,   356.  A  queUe  occasion  RAFFAELI,  chef  des  Corses  ib|*J_ 

compose  Esther;   allusions   que  l'on  gés  contre  Gènes;   son  sr<^ 

trouve  dans  cette  pièce  ;  XXVI,  32, 33.  XXVllI,  202 .                         .  j. 

RAGONIS  (le  comte  de)  ,  commande  RAGÉNOLD ,  chef  nonnand ,  f 


^^ 
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^'^'nètreenAnyergn»;  vaincu;  IIC,  358.  Hit  et  livre  Pépin  ii;  III,    164,  165. 

lo^irr.  Se  retire  et  se  recrute  en  Normandie  ;  Tué  dans  un  combat  contre  les  Nor- 

i$r:.l^ attiré  par    les  partisans   de  Charles;  mands,  175. 

fl^il  encore  vaincu  sur  les  bords  de  l'Oise  ;  RA^NULFE,  duc  d'Aquitaine,  élève 

prj:rii> continue    la  guerre   avec  fureur;  sa  Charles-le-8imple  ;  III,  971.  Prend  le 

:}(|rj<j'.  victoire  près  d'Arras,  3 59.  Sa  défaite  titre  de  roi;  y  renonce;  obscurité-  de 

f.>7D  û  décisive,  360.  son  histoire,  993.  Ses  voisins  invo- 

mb.-:    .  RAGfNFRED,   élu  maire  du  palais  quent  contre  lui  Eudes,  996.  Meurt; 

>niri,  rpftr  les    Neustriens  ;    allié    de  Rad-  soupçons. à  ce  sujet,  805,  366. 

i»  <*  in  bode  ;  place  sur  le  trône  Ghilpéric  m;  RAIS  (1.9  maréchal  de)  ;  armée  qu'il 

'^>zrM  perd  la  bataille  de  Vincy;  appelle  le  rassemble  à  Rlois;  secourt  Orléans  ; 

I>ï4  4<(  secours  d'Eudes;  accablé  à  Soissons  ;  XIII,  194  à  197.  Seconde   les  sorties 

j^  ^^  se  démet  de  ses  fonctions;  II,  108  à  de  la  Pucelle,  130. 

117.  RALET,    procureur  du    roi;   fait 

RA6NACAIRE,  roi  des  Francs  de  pendre    son  fils    comme    Huguenot; 

:^^  Cambrai;  aUiéde  Clovis  ;  l,  179.  Tué  XVIII,  308. 

j^l,7  par  lui,93l.  RAMBURES  (le  sire    de)    entre 

RAGNER,  duc  des  Normands  ;  prend  dans  le  conseil  de  Charles  vi;  XII,  353. 

Paris;  III,  85  et  suiy^  Est  nommé  grand  maître  des  arbalé- 

RAGNETRUDË,  maîtresse  de  Da-  triers,  380.   Son  poste  à  Aziucourt, 

gobert;  II,  93.  Mère  de  Sigibert,  33.  489.  Il  prend  parti  pour  le  Dauphin, 

RAGNOWALD,  défait  en  Aquitaine;  610. 

I,  363,  364.  RAMBOUILLET  ,    envoyé    par   la 

RAGOTSKI  (GEORGES)  I    prince  de  reine-mère  à  Henri  iv;  XX,  999.  Gon- 

Transylvanie  ;    envahit   la   Hongrie;  fidences  auxquelles  l'admet  Valois,  960, 

XXIV,  81.  Lui  et  ses  adhérens  pro-  365,    400.   Ses^  conseils  pendant  les 

scrits  et  exécutés;  XXV,  919,  913.  '  barricades,  3.^5.  Et  après  la  fuite  du 

RAGOTSKI  soulève    la    Hongrie;  roi,  369.  Méfiance  de  ce  prince,  364. 

XXVI,  317,   403;  XXVII,  39.   Est  Expose  aux  Etats  la  situation  financière, 

sourd  aux  instances  d*Alberoni  pour  498.   L'assemblée  agite   si  elle   l'ad- 

la  guerre,  379.  mettra  aux  séances,  445.  Le  roi  lui 

RAINARD,  comte  de  Sens  ;  de  quoi  demande  son  aide  pour  se  défaire  de 

accusé;  chassé  et  rétabli  à  Sens  ;  IV,  Gi^ise,  458.  Conseil  auquel  il  assiste, 

154  et  suiv.   Sa  mort  sai^   enfans;  4611.  Est  de  l'intimité  de  la  reine-mère; 

son  fief  revient  à  la  couronne,  308.  XXH,  907.  Médiateur  entre  l'Espagne 

RAIN AUD  de  Cornouailles,  oncle  de  et  la  Savoie,  418. 

Henri  11,  l'invite  à  passer  en  Angle-  RAMBOUILLET    (le  marquis  de] 

terre;  V,  381.  Ses  victoires  pour  sa  combat  au    faubourg   Saint-Antoine;' 

cause  contre  ses  fils,  506,  507.  XXIV,  453.  Mariage  de  sa  fille  avec 

^  RAINAUD  de  Dammartin,  cdmtede  Montausier  ;  école  de  pruderie  de  Vhô- 

Boulogne;  ligué   avec  Richard  contre  tel  Rambouillet;  XXV,  90,  91. 

Philipe;  VI,  16^,  173.  AbaÂdonnépar  RAMILLIES  (bataille  de)  gagnée 

Jean,  189.  Prend  la  croix,  905 «  Aux  par    Marlborough    contre    Villeroy  ; 

prises  avec  l'évêque  de  Beauvais  ;  ré-  XXVI,  458. 

duit  par  le  roi  ;  remet  ses  fiefs  au  RAMIRE,  roi  des  Asturies  ;  ses  pro- 
prince Louia;  prend  ouvertement  parti  grès  contre  lés  Musulmans  ;  m , 
pour  Othon   et  pour  Jean,  393,  814.  99. 

Commande  la  flotte  anglaise,  339.  Li-  RAMIRE ,  frère  d'Alphonse-le-Ba- 

gué  avec  Othon,   350.   Prisonnier  k  tailleur.  Sort  du  couvent  pour  monter 

Bouvines,  869.  Est  enfermé  à  Péronne,  sur  le  trône  d'Aragon  ;   Y,  918.    Son 

365.  Languit  en  prison  ;  mariage  de  mariage  ;   fiançailles  de   sa   fille  ;    sa 

sa  fille,  499  ;  VH,  90.  Sa  liberté  ré-  guerre  avec  Alphonse  viii  de  Gasti^e; 

clamée,  99.  Se  tue,  94.  rentre  dans  son  couvent,  919,  9^0.. 

RAINULFE,  comte  dé  Poitiers  ;  ira-  Epoque  de  sa  retraite,  983. 
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KAMSiY  (iréqiieûte  k  dik  de  Ve^ 
teMol;  XXVUl,U7. 

RAMUS  (piBRRB),  Yictime  é»  ]m 
8ust>B«rthëleBr  ;  XIX,  t74. 

liANÇpN  (GBormoi  m);  cauela 
4éroate  des  Fraafik  à  LaiMlicés;  Y, 
S4S. 

RÀNDAN  (u  siu  m)  ftrt  po«v 
lltalie;  XVU,  42ft.  Se  jette  dans 
Heta,  4A>a.  BlégockiMiff  en  Ecosse; 
XVIII,  t36. 

RANDAN  eonaumde  en  Aatergie  ; 
XX,  50 1 .  Est  vaincu  et  tué  ;  XXI,  69. 

RANIK)N  (lb  mk:  i»)  a  mission  de 
réprimer  le  parlement  de  Besanço»; 
XXIX,  283. 

RANGONE  (g«uo);  ses  troupes 
licenciées  par  Fr^çoia  i*';  XVI,  501. 
&'effsrce  de  sonlever  le  parti  français 
esLigurte,  5 19.  Ne  peut  s'emparer 
de  Gènes  ;  fait  lever  W  si^  de  Turimr 
523,  524.  Sa  mésintelligence  avec 
Gonsaga  ;  ceaaéqueiMfis  qsi  en  résol- 
tant,  645,  54ë. 

RANTGOU  cssassMMi  GnmaaM; 
SM  snppHce  ;  U,  106,  107. 

RANTZAU  (  LK  UAvàcBàL)  ;  on  ze- 
prodie  au  roi  de  remployer  ;  XX lH, 
28Î.  Guerroie  dans  Îb  Besoe^  a20i 
Renforce  Guébviant;  XXIY^  43,  45. 
Est  battu  à  Dittiiogcn  et  prisonnier, 
4f .  Lieutenaat  du  duo  d'OriéanSy  64, 
80,  1 1  .S .  L'armée  lui  eet  eonftée,  1 2 1 . 
133.  Sa  rrnalibé  avec  Gassion,  137. 
SeaUessures;  iifaitman^Mert»  secours 
de  Landrecies,  138,  139.  Lientenont 
de  Coudé;  as  potnter  smr  Ostende  ;  sa 
dé&ite,  171  à  173. 

RAOOLt  comte  de  Crespy,  épovse 
Ame,  veuve  dn  roi  de  France  Hen- 
ri iW;!H,  323. 

RAOUL,   comte d'Erreux;  à  «piel 
prix  livre  Bertvade.à  Fonlfm  le  Ré 
chin  ;    IV,  507,  508.  Pom^noi  fiuJl 
avevgler  sa  femme,  516. 

RAOUL  LB  VER&,arclmi««pie  âa 
de  Reims  ;  ses  prétentions  au  sujet  dn; 
sacre  de  Louise-Gros;  V,  73L 

RAOUL ,  osmte  de  Termandsss  ^ 
covsinde  Loois-Le-Gros  ;  seconn^n'il 
Isi  amène  ;  V',  S^.  Charte  es  comasua* 
^*n  accMde  à  SainihQuevtin ,  s^l, 
19S.  Est  felesaé;  blessa  mortelleaMiik 
Thomas  d»  Marier  tM.  Maiiagn  da  sa 


ilà¥ 

fiRe,  211.  KéoanciUé  avae  Tliiliat, 
227.  Escorte  Loais4a4cnna  «■  A^im- 
taine,  238.  Son  divorça  ;  non  marîi^ja; 
ânalJiématiaé  à  ce  sujet,  ^f  et  saiv. 
Cbargé  de  la  régence,  224.  Mawt;  sa 
maisoa  s'éteint,  366. 

RACnjL,  duc  de  Lorraâe  ;  reelorca 
Pkaippe  vi^  X,  286.  fmàkCnef, 
361. 

RAOUL  de  Cahors,  bandît  da  parti 
anglais»  en  Bretagne;  sa  fortum; X^ 
347. 

RAPIN  (il  vfCOMXE  ni  ),  ckel  pro- 
testant ;  suit  Montgommeri  ;  XIX,  66. 

RASCE  de  Harsellc,  l'un  des  theb 
du  parti  populaire  à  Gaad;  Xi,  272. 
Cherche  à  surprendre  le  comte  Lonift 
de  Maie,  273.  Guerre  qn'fthit  anx 
nobles ,  279.  S*  conatance,  3^0.  U 
perd  la  bataille  de  NiveRa;  sa  mort, 
344,  345. 

RASPONl  (L'jiaas),  DégociafiBm-da 
pape  avec  Louis  xiv;    XXV,  65,  58. 

RAUCOUX  (BATAILLE»^  (pgaéepar 
le  maréchal  de  Saxa  si&r  le  priaee 
Charles  de  Lorraine  ;  XXVm,   406. 

RAUGHINGUS,  chef  de  L'aristocra- 
tie austmsieone  ;  conspire  contre  €3nl- 
debert  ;  I,  392.  Est  bb&s  à  mort,  3»3. 

RAKLIN  (NICOLAS),  cbaneeber  dn 
Bourgogne ,  et  Antoine,  son  frère  ; 
événemens  auxquels  il»  prcmiait  aac 
part  accessoire  ;  XlV»  7,  6,  t3Z» 

RAUNAl,  contaré  d'Ambmse;  est 
pris  ;  XVHU  146. 

RAVAILLAC  (  pmARçaii)  assassâie 
Henri  iv;  XXfl,  Ul,  16^.  Son  pi^ 
cas  ;  sas  aveui  ;  son  supplice  ;  com- 
plices que  malgré  sas  déclarations  «■ 
lai  cherche ,  202  à  206.  INmfes  sur 
ses  iSiterrogiE^res^  276. 

^RAVENSTEllM  (ja>oLm  m  oisni) 
ooBomanda  ub«  divisian  de  l'armée  dé 
Ckartea-le-Témécair»;      XIV  ■.    IM. 
L'an  des   coneemars  d«'  la  «focheme 
IHarie;  traite-d*laremi«ad'Ana6,505. 

HA  VENSTEIN  (vhhjfm  M€iJm>« 
otage  de  MaiimsUen  ;  praad  paatk  csa- 
tretaâ;XV,70à72.  Ses  oaecèsdaas 
les.  Pays-Bas,  63 è  8&.  Réconcilié  aver 
le  roi  des  Romaîas^  86.  Asaiégé  dans 
TEclase;  se  rené»  123^  Il  lepréscate 
un  des  pairs  laïques  au  aacre  de 
M,  266v  ConmaaAi  ht  latte 
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bamçmtp  339.  AnÎTe  à  NaplM;  ea-  Uêb;  V,  S 16.  Ses  ptsns  amliHieaz, 

TOM  en  France  le  roi  Frédéric,  347.  ?17.  Fianeé  à  l'héritière  d* Aragon; 

Son  eipédition  malkeareuM  ^enr  M»  son  beau-pire  lai  oède  la  couromie, 

UAiû  (Usbos),  349  è  3ôS.  Goaver*  SI 9.  Lui  eonûe  sa  fille,  ÎS3.  Sapais- 

^enr  de  Gèues;  pourquoi  quitte  cette  sance;  il  défend  son  jeune  frère,  et  à 

ville,  471,  47i.  Son  ambassade  près  sa  mort  prend  le  titre  de  marquis  d« 

de  François  i*>^;  XVI,  47.     .  Provence;  ses  lattes  en  Espagne,  S84, 

RAVIGNAN   (  i.B  HàRQCi»  bb)  ',  son  SS&.   Ligué  contre  Raymond,  comte 

c^mnMndement  en  Bavière;  ses  fautes;  de  Toulouse;  entre  en  Languedoc; 

XXVUI,  962.  sen  entrevue  avec  Henri  ii,  409.  Sei- 

RAYMOND-PONS  III,  comte  de  gneurs  français  qui  lui  font  bommage 
Toulouse,  d'abord  op(k)8é  à  Rodolphe  et  lesecondentdansses  guerresenNa- 
deFrance;!!!,  3â6.  Bat  lesNormands,  varre  ;  ses  luttes  arec  la  maison  des 
3ôH.  Vainqueur  des  Hongrois;  reooo-  Baux,  418,  419.  Sa  victoire  sur  ens; 
Batt  Rodolphe,  375.- Accueil  qu'il  ftiil  sa  mort;  son  fils  eeus  la  tutelle  de 
nu  roi  Louis,  492.  Sa  mort,  ^42.  son  neveu,  du  même  nom  que  lui,  dont 

RAYMOND-BERENGER,  comte  de  luî-mâme  a   été  tutenr;  mort  de  ca 

Barcelone  ;  ses  prouesses   contre  les  neveu  ;  enfant  qu'il  laisse  ;  se»  droits 

Sarrasins;  IV^  416.  méprisés,  420,  42t.  Prend  parti  pour 

RAYMOND-BÉRENGER  II  est  a»,  l'antipape  Pasqual  m,  456.  Sa  mort; 

8a8siné;IV.  439.  Comment  s'est  re-  VI,  39. 

connu  feudataire  do  sain^-siége,  464.  RAYMOND  de    Poitiers  ,    prince 

RAYMOND-BERENGERlil,  filsdn  d'Aatioche;   sa  branillerie  fatale  an 

précédent;  quel  estson  tuteur;  IV,  440.  comte  d'Edesse;    V,  300.  Accueille 

InYoque  le  secours  de  Lonis-le«Gros;  Loais-le-Jenne  son  neveu  ;  invoque  vat- 

V,  Il  5.  épouse  l'héritière  de  Provence;  nement  son  assistance  contre  Noradin; 

ses  guerres  à  ce  sujet,  116.  Paix  qui  contribuée  sa  brouillerie  avec  Elée* 

les  termine,  170.  Sa  mort;  partage  de  nore,  348  à  3&0.  Jidousie  dn  rotcen- 

sa  succession ,  216.  tre  h>i,  377. 

RAYMOND  II,  comte  de  Rooergue ;  RAYMOND  V,  comte  de  Toulouse , 

d'abord  opposé  à  RoÂolphe  de  France  ;  épouse  Constance  sieur'  de  Louis-le- 

Di,  356.  Le  reconnak,  375.  Jenne;  V,  3i>3.  Henri  ii  menace  de  le 

RAYMOND   III  gouverne  sous    la  dépouiller;  sa  puissance;  ses  ennemis, 

tutelle  de  sa  mère,  lli,  474.  408, 409.  Invoque  le  secours  de  Louis, 

RAYMOND  deSaint-Gilkes,  conite  410.  Ses  états  dévwtés;  trêve,  411 

de  Toulouse  ;  un  des  pins  pnissavs  sou-  è  4 1 4.  Invite  Henri  i  assister  au  con- 

verains    de    l'Europe  ;    excommunié  cile  de  Toulouse,  439.  Inquiété  encore 

deux  fois;  ses  mariages;  IV,  465  el  par  kii;  appui  que  lui  donne  Louis; 

suiy.  Dispose  de  la  main  de  sa  belle*  sa    réconciliation    avec 'ses   voisins; 

scsar,  473.  Ses  ambaesadeurs  an  son-  mariage  de  son  fils,  448.  Est  attaqué, 

cile  de  Clermont  s'engagent  pour  lot  449.  Sa  femme  Constance  de  France 

à  prendre  la  creix,  5:t2.  Armée  qu'il  demande  le  divdtve  contre  lui,   455. 

commande;  sa  route,  548  et  sniv.  Sen  Se  range  dn  parti  de  Pasqual  m,  456% 

comté  saisi  par  le  comte  de  Poitiers  ;  Ans  prises  avec  Hen«  et  ses  alliés, 

V,  24.  Sescombato;sonretonr  à  Con-  458,45^.  Lai  fiiit  komnage,  493« 

stnntineple  ;   il  refuse  de  leveair  ed  499.  Privilèges  4|nei  lui  accorde  l'esa- 

Europe  ;  ses    possessions    en  Terrn»  perenr,  586.  En  hntte  à  la  jalonsie 

Sainte;  sa  mort,  30  à  :t2.  du  roi  d'An^eterce  et  ana  attaques  dm 

RAYMOflfD,  comte  de  Gattice,  d»  la  ne  d'Aragon  et  d«  vicomte  de  Bésiets; 

maison   de    Franche-Comté,    gendre  VI,  SO.  Se  fortifie  par  Vallianee  dn 

d'Alphonse  vi;  pare  d'Alphonse  vu;  dus  de  Bourgogne,  36.   Refuse  hosa* 

IV,  4  69.  M^^  à  Richard  CmuiHle-Lwn;  in» 

RAYMOND  BÉRBNGfiR  It  hdrils  vo^e  l'appai  du  rei  de  France,  dt. 

dn  eemié  éa  Gatale^jM;  ses  nôtres  A«x  primn avns  Inî ;  vtcoort  encosa  i 
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Philippe,  55.  Prend  let  armes  à  l'imi-  Me  tes  droits  à  son  fils  ;  se  met  à  U 

tatioo  du  roi,  140.  Par  qai  réprimé,  discrétion  du  pape,  43S,  433.  Se  sou- 

141.  Sa  cour;  rendeE-roas  des  trou-  met  an  décret  qui  le  dépossède,  439. 

badours,  159.  Sa  mort;  soroommé  U  Se  retire   en    Angleterre;    plaide  sa 

bon  Comte,   I6S.  Sa  longue  rivalité  cause  à  Rome;   intérêt  qn'il  inspire; 

atec  Alphonse  u  d*Aragon,  164.  ce  qu'il  obtient,  449   A  444.   Sa  dé- 

RAYMOND-TRANGAVEL,  vicomte  possession  sanctionnée  par  son  soze- 

de  Béziers  ;  ligué  avec  Henri  ii  contre  rain  ;   lèle  pour  lai  en  Provence  ;  il 

le  comte  de  Toulouse;  V,  409,  413.  Uve  une  armée  en  Espagne;  ses  opé- 

Abolit  à  prii   d'argent  une  coutume  rations,  479  à  481.  Pourqooicber  au 

cruelle  à  l'égard  des  juifs,  43  t.  Se  ré-  peuple  ;  sa  marche  yictorieuse  ;  il  entre 

concilia  avec  Raymond  de  Toulouse,  à  Toulouse  ;  il  bat   Gui  de  MontSorl  ; 

448.  Prend  parti  pour  l'antipape  Pas-  chevaliers  qui  le  rejoignent;   attaque 

quai  111,456.  Attaque    le  comte   de  qu'il  repousse,  486  à  4 9S.  Il  sauve  sa 

Toulouse  ;  est  assassiné,  4ô9.  capitale,  495,  508,  509.  Remet  à  son 

RAYMOND,  comte  de  Tripoli,  de-  fils  le  gouvernement;  ses  fautes  né- 

mande  vainement  l'assistance  de  Louis-  gociations  auprès  de  Philippe   et  de 

le-Jeune;  Y,  351.  Régent  du  royaume  Louis,  505.  Sa  mort;  la  sépulture  loi 

de  Jérusalem  ;  YI ,  7.1 ,  72.  Ses  conseils  est  refusée  ;  ses  ossemens  dispersés  , 

sur  le  secours  de  Tybériade,  75.  516  i  518. 

RAYMOND  Yl,  comte  de  Toulouse        RAYMOND  YII,  comte  de  Toulouse, 

et  de  Saint-Gilles;    son  avènement;  épouse  Sancha  d'Aragon;   YI,  387, 

YI,  163.  Traite  avec  Richard  Ccsur-  Son  père  lui  cède  ses  droits,  433.  11 

de-Lion;  son  mariage,  163.  Ses  luttes  se   réfugie  en  Angleterre;  se  rende 

avec  la  famille  des  Baux  ;  son  alliance  Rome  ;  est  mis  en  possession  du  oom- 

avec  Pierre  ii  d'Aragon  ;   est  excom-  lat  Yenaissin  et  du  marquisat  de  Pro- 

mnnié;  injonction  que  lui  fait  le  pape;  vence,  443  i  444.    Zèle  pour  sa  £>• 

ses  menaces  i   Castelnau  ;   accusé  de  mille  dans  ces  provinces  ;  fl  lève  une 

sa  mort  ;  est  anathématisé,  964  à  970.  armée  et  attaque  Montfort,  480.  Trêve 

Accueil  que  lui  fait  le  légat  du  pape  ;  qu'il  fait  avec  lui,  48 1,  491.  Ses  snc- 

sa  terreur;  sa  rupture  avec  Raymond-  ces,  503,    505,   510  à  51S.  Succède 

Roger  ;  ses  o£Fres  de  soumission  ;  con-  k  son  pèire  ;  force  Amaury  i  la  paix, 

ditions  qu'on  lui  fait,  975  à  977.  Ses  5t9,  590,  549.  N'est  point  ooovofué 

représentations   au  pape  ;  ses  humi-  au  sacre  de  Louis  yiii,  638.  Le  pape 

liations  ;  est  admis  à  se  croiser  contre  demande  que  la  pai^  lui  soit  accordée; 

son  neveu,  980  è  9i>9.  Excommunié;  ses  négociations   avec  Arnaud,   puis 

se  rend   de  nouveau   à  Paris,  puis  i  avec  Rome    et  le  lëgat,  549  a  553, 

Rome  ;    accueil  bienveillant  qui  hii  568,   569.  Protégé   par  le   roi  d'An* 

est  fait;   renvoyé  au  jugement  d'un  gleterre;  plaide  sa  cause   au  concile 

concile,   379,   374,  376  à  379.  Mé*  de  Bourges;  ses  instances  pour  obte- 

nagé  par  le  pape  et  par  Simon  ;  cité  nir  sa  réconciliation  avec  l'Eglise,  S73 

au  concile  d'Arles  {  est  déclaré  ennemi'  à  575.  Sa  dépossession  décrétée,  577. 

de  l'église  ;  ses  domaines  sont  offerts  Excommunié,  679.  Abandonné  de  tons 

au  premier  occupant,  387  et  suiv.  Fait  ses  alliés  hormis    le    comte  de  Foir, 

une  dernière  tentative  de  réconcilia-  &81,  589.  Son  système   de  défense, 

tion;  fait  ouvertement  la  guerre;  ses  585,  589,    594.  Abandonné  par  ses 

alliés;  leurs  succès,  393,  394.  Atta-  barons  et  ses  communes  ;  ligue  secrète 

que  directement:  réconcilie  les  Tou-  en  sa  faveur,  590.  Allié  du  comte  de 

lonsains  assiégés  ;  fait  lever  le  siège;  Champagne  ;  YII,  19.  En  butte  )iVhos- 

reprend  l'avantage,  400  k  409.  Se  ré-  tilité  de  l'archevêque   de  Narboone, 

fugie  près  du  roi  d'Aragon,  409.  Se-  36.  Attaque  le  lieutenant  du  wm,  37. 

couru  par   ce  prince;    opprimé   par  Entre  de  nouveau  en  campagne;  né- 

Montfort,  419  è  418.  Yaincu  à  Mu-  gocieet  signe  le  traité  qui  le  dépouille; 

ret,491,499.  RéconciUéavecl'Eglisa;  ce  qui   lui  reste;  mariage  de  sa  fille 
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Stipulé;  il  consent  à  l'établissement  Renouvelle  son  vœu;  meurt  avaift  de 
de  rinquisition  d^ns  ses  états,  66  à  Taccomplir,  387,  Aifaissement  de  son 
75.  Fonde  l'université  de  Toulouse;  caractère;  marques  de  son  asservisse- 
pénitence  qu'il  subit;  est  armé  cbe-  mentaux  prêtres  ;  il  fait  brûler  quatre- 
valier;  fait  hommage  k  saint  Louis  vingts  hérétiques;  son  testament,  464 
des  fiefs  qui  lui  sont  laissés;    perse-  à 4 67. 

cuté'  par  Fouquet;  est  dispensé  de  se  RAYMOND -ROGESr,   vicomte  ^  de 

rendre  jeu   Terre*Sainte  ;    conditions  ^Béziers,  succède  à  son  père;  Vl,  161. 

qu'il  obtient  pour  le  comte  de  Fbix  ;  Menacé  par  la  croisade  de  l'Albigeois  ; 

ses  possessions  au  delà  du  Rhône  lui  accueil  que  lui  fait  le  légat;  sa  rup- 

sont  restituées  ;  il  se  réconcilie  avec  ture  avec  le  comte  de  Toulouse  ;   ses 

le  comte  de  Provence  ;   fait  hommage  hostilités,  S7ô,  383.  Est  assiégé  dans 

à  l'empereur,  86  à  90,  138.  Nouvelles  Carcassonne;   sa  valeur:  protégé  par 

humiliations  qu'il  subit,  146.  Est  en-  le  roi  d'Aragon,  284  à  289.  Effet  de 

coré  accusé;  sa  conférence  avec  saint  cette  médiation  ;  conduite  généreuse  du 

Louis  ;  statuts  qu'il  souscrit  contre  les  vicomte  ;  défense  désespérée  ;  il  se  rend 

hérétiques,  153,  154.  Est  excommu-  au  camp  des  croisés  sous  sauf-conduit; 

nié,    159.  Reçoit  le   commandement  est  arrêté,  S90  à  292.  Dépossédé  par 

des  troupes  de  la  seigneurie  d'Avignon  Simon  de  Montfort,  297.  Meurt,  301 . 

et  de  Marseille,  173.  Est  près  de  seU-  RAYMOND    TRENGAYEL,  fils  de 

guer  avec  l'empereur,  178.   Secondé  Raymond-Roger,   âgé  de  deux   ans  ; 

par  lui,  attaque  le  comte  de  Provence;-»  Pierre  d'Aragon  le  reconnaît  vicomte 

ses  progrès  ;  il  échoue  au  siège  d'Ar-  de  Béziers  ;  Yl,  375.  A  pour  tuteur  le 

les  ;  sa  crainte  d'offenser  saint  Louis,  cçMnte  de  Foix;  la  vicomte  de  Béziers 

S27  à  229.  Renouvelle  sa  soumission;  /etourne  à  son  obéissance,  510,  51 1. 

promet  d'aider  l'Eglise  contre  Tempe-  Prend  possession  de  l'héritage  de  son 

reur;  serment  qu'il  prête  au  roi;  fait  père,  543. ^En  butte  à  l'hostilité   de 

la   paix   avec  le  comte  de  Provence;  l'archevêque   de  Narbonne;   YII,  36. 

traite  avec  le  roi  d'Aragon  ;  mariage  de  Est  dépossédé  et  se  retire  en  Aragon, 

sa  fille,  23*2,  233.  Ses  démarcheshos-  89.  Reparaît  pour  réclamer  son  héri- 

tiles  à  Louis  ix  ;  il  faijt  prononcer  son  tage,  229.  Rentre  à  Carcassonne,  230. 

divorce;  veut  se  remarier  pour  déshé-  Sa  capitulation  ;  sa  retraite,  231.  Li- 

riter  sa  fille  Jeanne,  240,  241.  De-  gué  avec  le  comte  de  la  Marche,  248. 

mande  la  fille  du  comte  de  la  Marche  ;  Croisé  avec  saint  Louis,  372. 

se  ligue  avec  lui,  248,  249.  Blejoint  RAYMOND  (gdillaume)  ,   podestat 

Henri  ui;  fait  un  traité  avec  lui,  263»  d'Avignon;  sa  constance  au  siège  de 

Ses  hostilités  ;  ses  alliés;  ses  succès;  Cette  ville;  YI,  588. 

sa  soumission  ;  par  quoi  occasionnée,  .    RAYMOND  BERANGER,  comte  de 

567    à  271.^  Pourquoi  n'a  pu  mettre  Provence  ;  mariage  de  sa  fille  Margue- 

obstacle  à  l'agrandissement  de  Tau-  rite  avec  saint  Louis;  VII,  134  et  suiv. 

toritë  royale,  274  et  suiv.  Plaintes  de  Réconcilié  avec  Raymond  vu  dé  Tou- 

Henri  contre  lui,  279.  Supplices  d'hé-  louse,  138.  Mariage  de  sa  fille  Eléo- 

rétiques  qu'il  ordonne,  282.  Son  ma-  nore  avec  Henri  m  d'Angleterre,  139, 

riage  entravé,  286,   287.  Absous  par  140.  Aux  prises  avec  les  communes 

Innocent  IV,  291.  Veut  rendre  l'inquî-  de  Provence  ;  s^s  supcèsà  Nice,  à  Ar- 

sition  au  clergé   séculier;  médiateur  les,  172,178.  Aux  prises  avec  le  comte 

entre  l'empereur  et  le  pape, 293,294,  de  Toulouse;  est  mis  au  ban  de  l'em- 

306.  Nouvelles  persécutions  dans  ses  pire;  ses  pertes,  227,  228.    Protégé 

états  et  contre  lui-même,  298, et  suiv.  parle  roi  d'Angleterre,  229.   Fait  la 

Assiste  au  concile  de  Lyon,  318.  Son  paix  avec  Ray niond,  233.    Ce  prince 

divorce  avec  Marguerite  de  la  Marche;  recherche  sa  troisième  fille;  îl^se  prête 

dans  quel  but;  joué  par  le  pape;  ses  à  son  divorce,  241.  Assiste  au  concile 

déceptions;  il  passe  en  Espagne,  330  de  Lyon,  318.  N'a  point  de  fils;  ses 

à  S'i4.  Croisé  avec  saint  Louis,  372.  dispositions  pour  assurer  ses  fiefs  à  sa 
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,»4(ièiiie  fiUe  Béttrii,  a«»,  319.  Il  mûf.  0^««  »•«?" *"""*- "Si 

«an   11  ««tirt  ^5l  persécuteur,  299,  300. 

•piuin«  d.  ChirtU  ,i  XI.  17,  18.  ahi«d«.EUUuâ.^«x  ;  XIV.  6,0, 

rtAYNOLD,    doc  du  Maine,  mU  8ô6, 6«0,  »»&.                .    _  .         , 

«ïuiu,  p«  les  NomMid. ,  M.  Ml •  ,  RE«"  ("-y).  «vH»»  de  R.u»»,rfr 

RAYS  (KUUW  »•).  ermite,  «*urf  cUmede  Clor»  u.  Twe  edleré  «^ 

d'avoir  nia  le   aom  de    Baudoin  de  église;  anecdote  k  ce  saiçt;  I.  1«P. 

Ln2.fi»ople.    V«y.    «  «o«;   VI.  Baptise  CJovis,  188.  Con«.Uerk  plu. 

^* ,  habituel  Je  ce  prince,  233. 

RAXILLI  (LE  CHBVALiM  db)  preod  REMOND   (le  peésii«ht),   ««»- 

part  au  combat  de  la  BeUe-Poide;  XXX.  dateur  de  Framçois  f  ayec  Henn  to  ; 

Igg  XVII,  5io. 

UEADING  (aiiioE),   du   parU  d'E-  REMY  (piebre)  ,  trfeorier  de  Chai^ 

douard  ii;  exécuté;  IX,  466.  les  iv;  son  supplice-,  X,  II,  f  ?- 

REBENAC,  ambassadeur  de  France  ;  RENAUD  1«,  comte  de  Bourgogne, 

fcriefs  du  duc  de  Savoie  contre  lui  ;  prisonnier  de  Bugiies ,  eeiptc  de  Ch^ 

XXVI    1 69.  ^®'*^»  délÎTré  par  son  beau-père,  KicharC 

REBENDER  (le  MARtaiAL  »b)  est  de  Normandie;  IV,  Wl.  Père  deGuido; 

ministre  du  roi  de  Sardaigoe;  XXVffl.  prétentions  au  duché  de  Normandie; 

70  et  suiv.  Commande  son  armée,  lOS.  ruine  de  leur  paru,  ?4 G,  Î77. 

Sa  disgrâce.  150.  ^^AUD  ffl,  héritM^r  d»  comté  de 

REBIBA  (LE  CARDINAL  scipioh)  est  Bourgogne;    exclu    par   lemj^r; 

légat  du  pape  à  la  cour  de  BruxeUes;  guerre  à  ce  sujet  ;  «'«ff*™^  ^«  ^ 

^m^  {^^  Franche-Comté  ;  V,  215,  216,  423.  Sa 

RECARÈDEj  son  père  LeuwigUde  fille  épouse  l'empereur  Frédéric  Bar- 

lui  destine   sa  couronne   et  veut  lui  berousse,  424. 

(aire  épouser  la  fille  de  Frédégonde;  RENAUD,  comte  de  Bar;   s^  de- 

I,  3tt8.  Bat  les  troupes  de  Contran  en  mêlés  avec  les  bosTgeois  de  Verdun; 

Septimanie,  389.   Recherche  l'amitié  V,  130.                                ,     „  . 

des  Francs, 395.  RENAUD,  archevêque  de  Reims, 

RECES  de   la  diète  d'Augsboiïrg;  sacre  Philippe,  fils  de  Looi»-le-Cras  ; 

base  de  la  paix  de  reUgion  en  AUema-  V,  197.   Propose  au  conate  de  fieims 

gne  ;  XVlI,  563.  àe  consacrer  Louis  vn,  f5S. 

.  RECaiAVUJS,  roides  Suèves  ;  vai^  RENAUD,  ardievêque  de  Cologne, 

eu  et  mis  k  mort  ;  I,  1 63 .  chancelier  de  r«npereur  ;  sonentrevue 

RECKROD  (lA  coLOHBij  ;   renlort  avec  Louis-le-Jeune  ;  V,  442.  Sa  mis- 

qu'il  amène  au  duc  d'Orléans  ;  XVU,  sion  auprès  des  rois  de  France  etd  An- 

122.  Est  de  V^rmée  royale,  484.  gleterre,  453. 

REDING  (ITAL),  «apitaine  suisse;  RtWAUD  D*OSSA  (lacQres),  e»di- 

exécutiois  qu'il  fait  faire;  XHI,  427.  dinal  de    Porto;  «teqprète  U  baJk 

REGENCES  en  France.  Voy.  Bkm-  Au$culta  fiU;  iX,  82.  Chai;ge  d  d« 

che  de  CcutilU,  Anne  de  B«oh;#u.  Ca-  un  pape;  sa  basse  origine,   341.  âa 

therine  et    Marie  de  MédicU,  Mnê  fortune;  se  désigne  lui-même;  esta»- 

d^Âutnehe,  Orléans  {Philippe,  due  d*).  wuné  sens  le  nom  4b  Jcau  xxn.  »•/- 

RËGINALD,  cotote  de  Gueldre  ;  li-  ce  «om,  342. 

gué  avec  Edouard  i«  contre  Philippe-  RENAUD  d'Orléans,  tarapher,  ap- 

lo-Bel  ;  Xm,  ISô.  pelé  à  la  défense  de  l'Ordre  ;  IX,  226. 

REGINFRKD  Vey.lWrwW.  RENAUD  de  Nerers  conspue  centit 

REGNlteR  (FRÈB«),  légat  du  pape  Venise;  XXD,  424. 

dans  le  Midi;  Vmn  A»  fondateurs  de  RENAZE  (de),  secrétaire  de  Biro», 

l'inquisUiou  ;  tl,  !!»9,  261 .  Ses  pré-  dépesecon^e  lui  ;  XXU,  74. 

dications  ;  ses  ciwtroyerseB.  ÎOl   et  RENE  d'Anjott,  a»  de  Prowi»; 
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d*alK>rd  duc  d#  Bar,  puis  ée  Lormine  ;  allié,  479»  S)i3.  Sa  mprt;  sa  famiUe; 

XIU,  168,  169.    i^ssisteau.  sacre  de  poujrqooî  a  déshéritéson  petiufils,  5dji 

Charleg  vu,  144.  Pour(|UM  sanmaimé  à  587.  Gouséi(|ueDces  de  ses  dernières 

LE  bon;  V héritage  de  û  Lorraine  lui  disposittons ;  XV,  138,  i39. 

est  disputé.;,  il   perd  U  bataitle    de        RENÉ  II,  due  de  Lorraine  ;  soa  av4- 

Bull^eville;  est  iait  prisonnier,  197  nement;  enlevé  par  Charles-le-Témé- 

à  209.  Traite  de   son  rachat;  est  mis  .  raire  ;  na^s  en  liberté;  XIV,  399,  400. 

en  liberté  sous  conditions,  216,  917.  Allié  du  roi  et  de  l'empereur;  attaifve 

L'empereur  .lui     adjuge  son  d^cfaé;  le  Bourguignon,  4.29.  Li^répsr  Louis 

pourquoi  rentre  en  captivité;  la  cou-  à. la  vengeance  de  Charles,  456,  457. 

romie  de  Naples  lui  est  offerte;  ilost  Est  dépossédé,  460,461.    Se  porte  au 

enfin  délivré  ;  mariages  de  seseolans;  ^outmn  des  Suisses,  47  7.  U  reprend 

il  pourvoit  à  Ta^miaistration  de  ses  ses  états  et  Nancy  ;   secondé  par  les 

états;  ses  courses;  il  est  reçu  com^ow  Saisses; il  gagne. la  bataille  de  Nancy, 

souverain  en  Provence.;   passe  en  Ita-  482  et  smv.,  4^7  à  496.  Sa  mère  lui 

lie,  29t  à  3!49*  .Hostilités  de  sa  né-  a  tmnsmis  ses  droits  successifs  (  pour- 

gence  en  Lorraine  contre  Vaudemont,  <  quoi  déshérité  par  son  aïeul  ;  dispute 

330,  337.  Chassé  de  l'Italie  ^  sa  fiUe  en  vain  la  Provence  è  Louis  xi,  586  à 

cadette  éjpouse  Henri  ti,  413  à  41Ô.  580.  Restitution  qu'il  obtient  de  Char- 

CoBseil  auquel  il  assiste,  421,  440.  les  viii,    639.   Ses  réclamations  aux 

y  eut  subjuguer  les  trois  évèchés  ;  ob-'  Etats-généraux,  682.  Son  traité  avec 

tient  le  secoars  de  Charles,  423,  436  la  dame  de  Beaujeu  ;  il  vient  à  Paris  t 

et  suiv.  Rançon  qu'il  reçoit,  438.  Re-  XV,  8,  13.  Pourqaoi  se  ligue  contre 

froidissement  du  roi  pour  lui,   418.  la  princesse»  30, 31,  34.  In  validité  des 

Pas  d'armes  tenu  'devant  lui,  450.   Il  actes  qui  l'ont  dépossédé  ;  manque  U 

Teioint)  l'armée  royale  en  Normandie»  conqifète  de  l'Italie,   138  à  141.   Re- 

487.  Fait  sou  entrée  à  Rouen,  49S4  présente  un  des  pairs  laïqiies  au  sacre 

Puis  à  Caen,  504.  Ses  poésies,  591.  de  Louis  xn,  366.  Entre  avec  lui  à 

Son  influence  sur  Charles  vu  ;  X1V^3,  Paris  ;  ses  droits  sur  Naples  et  la.Pro- 

38.  Son  veuvage;  sa  retraite  en  Pro-  venoe  eiamiaés  et    regardés   comme 

renée;  son  second  mariage;  son  expé-  non  fondés,  281  à  283.  Sa  mort;  ses 

dition  en  Italie,  38,  39.  U  est  de  non-  fils,  49fi^. 

Teau  proclamé  dans  le  royaume  de  Na-         RENE,  bâtard  de  Savoie^gouverneur 

pies,  42,  43.  N'envoie  aucun  seoirars  de  Provence,  est  de  l'armée  d'Italie; 

à  son  fils,  46.  Ne  s'occupe  que  de  poé-  XVI,  23.  Négociateur  de  François  i^ 

sie  et  de  pmnture,  49.  Libéralité  de  avec  les  Suisses,  52.  Enjoint  au  par- 

Lottis  u  à  son  égard»  jt4.  Ruinede  son  lement  d'enregistrer  le  concordat,  61,^ 

parti  em  Italie,  115  à  119.  Excité  co»-  62.  Envoyé  en  Suisse,   151.  Obtient 

tre  le  roi  par  le  due  de  Bretagne;  ses  d'y  lever  des  troupes,  l5?»   153.  Est 

dispositions  personnelles,    144,  146*  du  parti  de  la  mère  du  toi,  169.  Se 

Ses  protestations dfB  dévouemoat,  154.  dispose  èassiégerleconaétabledeBour- 

Soo  poste  centre  la  ligue  du  bien  pu-  bon,  189'.  Retenu  pi^ès  du  roi,  192. 

blic,   167,    168.   In^tieaoité  de   ses  Opine  pour  lever  le  siégp  de  Pavie, 

services,  200.  U  assiste  aux  Etols  de  23<^.  Est  prisonnier,  238. 
Tours,  244.  Convoita  la  oeuroone  à'Âi»        RENE  de  éa voie,  comte  de  Gipierre, 

ragon,  284.    S'interpose  eAtre  Wafw  e^t  asMjBiné;XiX,  27,  28. 
wick  at  sa  fille,  306.   ^  de  l'assenk-         RENE,  parfan^eur;  eMpoisonne  la 

blée  en  notables,  319.  Api^eiid  les  reine  de Na varie;  s'en  vaote;  XIX,  141. 
déMAires  de  sa  Camille,  340.  Pourquoi        RENÉE  de  Franee,  fille  de  Louis  xu, 

se  retire  en  Provence,  365.  Désire  i'a»  sa  MÎssaiwe;  XV,  564.  Projets  de  ma- 

baiseement  deLonis  u,  39fi,  991.  9I4>  ri^ge peur  eUe,6i2, 613 ;  XVI,U,I9. 

goci*  la  vente  de  ses  étata  au  Téné*-  Le  «ontélablê  désire  l'épouser,  J72. 

raire,  422,  4^4.  Cède  sa  sncceeaieA  i  EUe  épeuse  Beroul*  u  d'Esté,  piince 

Louis,  469  à  471.   B«t  déseittaie  «M  de  Ferrare,  340.  Gomplàee  de  Kiaeehi; 
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XTII,  894.  Minage  de  sa  fille,  849.  REYNOLB  (am);    reafort  an^ 

EUe  asaiste  à  ToaTerlure  dea  Étata-gë-  qu'il  amène  à  Turenne;  XXIV,  55?. 

néraux;  XVIII,  191.  Protestans  aux-  REYNOLD  veod  les  gardes  suisses 

quels  elle  a  donné  asile  et  qu'elle  est  au  duc  d'Orléans;  XXYII,  938. 

contrainte  de  chasser  ;  XIX,  58.  RHADAGAISE  comnaande  rinrasion 

RENIER ,   comte  de  Hainaut  ;    du  générale  des  Barbares  ;  entre  en  IUlie; 

parti  de  Gharles-le-Simple  ;  se  donne  I,  1)7.  Est  pris  et  mis  à  mort,  tiS. 

à  Zwentibold;  III,  31).  Prend  le  titre  RHETEL  (BATâiixE  de)  gigaée  par 

de  duc  de  Lorraine,   841.  Donne  à  Duplessis-Praslin  sur  Turenne;  XXIV, 

Gharles*le-Simple  la  couronne  de  ce  357. 

royaume,  349.  RHODES  (île  de)  conquise  pu  les 

RENIER  ou  RAYNIER  AU  LONG  chevaliers  de  THÔpital;  IX,  231. 

COL,  fils  du  précédent;  inresti  comte  .     RIAL  (ratmond  de)  ;  sa  constonct 

du  Usinant;  UI,    348.  Se  reconnaît  au  siège  d'Avignon  dont  il  est  podestat; 

vassal  du  roi  de  France,  379.  YI,  588. 

RENIER  III,  dépossédé;  exilé  ;  m,  RIARIO  (octavien),  prince  dTaioia 

468.*  et  Forli;  envoyé  par  sa  mère  à  FIo- 

RENIER,  aidé  de  son  frëre  Lamhert,  rence  ;  lyr,  305. 

recouvre  l'héritage  paternel;  son  ma-  RIBAUMONT  (èustache  dkV,  son 

riage  ;  sa  descendance,  476  ;  III,  477.  combat  corps  à  corps  avec  Edouard  m; 

RENIER,  calviniste  ;  saavé  par  Yé-'  X,  863.  11  reconnaît  le  camp  du  prince 

zins,  son  ennemi;  XIX,    198,  194.  de  Galles,  469.  Est  taé,  469. 

Il  soulève  le  haut  Languedoc,  195.  RIBERA  (doh  juan  de),  ardieré<{ae 

RENNEBERG  (le  comte  de),    du  de  Valence;  propose  à  Philippe  m  Tex* 

parti  flamand  ;  sa  défection  ;  XX,  40.  pulsion  des  Maures;  XXII,  ItiO. 

RENTI,  chef  huguenot;  rejoint  Goli-  RIBERAG,  second  de  Bakac-iatra- 

gni;  XIX,  78.  Est  tué,  147.  guet;  sa  mort;  XIX,  498,  499.  Son 

RENTI  (le  marquis  de),  lieutenant  frère  est  de  la  ligue;  XX,  131. 

du  duc  de  Parme;  XXI,  81.  Ses  ma-  RIBERPRÉ,   prisonnier  à  Valen- 

nœuvres  d'avànt-garde,  88,  90.  ciennes  ;  XXIY,  536. 

RENTY  (EDOUARD  de),  Fun  des  ctepi-  RtCCI  (le  père),  général  des  jésai- 

taines  de  Charles  v;  XI,  17,  18.  Est  tes;  son  refus  de  concessions  ;  XX7X, 

gouverneur  de  Tournai,  31.  368. 

REPNIN  (le  prikce)  ;  mission  que  RICHARD  IP'  (coeur-db-uo^;,  roi 

lui  donne  Catherine  ii ,  en  Pologne  ;  d'Angleterre  ;   son    mariage  stipulé  ; 

XXIX,  396,  474.  Ses  victoires  sur  les  est  duc  d'Aquitaine  ;  fait  hommage  à 

Turcs,  491.  Louis-le-Jeune  ;  Y,  468.  Son  désir  de 

REQUESENS  (louis  de)  remplace  le  gouverner,  498.  Sa  révolte,  500.  Sa 

duc  d'Albe  dans  les  Pays-Bas;  sa  mo-  soumission,  515.  Soulèvement  contre 

dération  inutile;  ses  combats  ;  sa  mort;  lui,  619  à  591,  596.  Se  rend  aa  cou- 

XIX,  489  à  485.  ronnement  de  Philippe^ Auguste,  538. 
RESNEL  '  LE  marquis  de)  tué  à  Ya-  Sa  bravoure  ;  sa.  bonne  miné  ;  ponr- 

lenciennes ;  XXIY,  536.  quoi  son  impatience  de  régner;  VI, 

REVEL  (de)  défend  Crémone  ;  XXYI,  94 .  Idole  des  contemporains  ;  héros  de 

333.  chevalerie,    96.  Ses  luttes  avec  ses 

REYENTLAU     poursuit     Yilïars  ;  frères,  36  à  38.  Son  alliance  a?ec  Al- 

XXYI,  369.  Vaincu  par  Vendôme,  468.  phonse  d'Aragon;  Raymond  loi  re- 

REYENTLAU  (le  baroIi  de)  ;  ses  fuse  hommage,  48.  Débats  aa  su^etdf 

opérations  en  Italie;  XXVIII,  399.  son  mariage  projeté,  60.  Comminée- 

^  REVOL  est  nommé  secrétaire  d'état;  ment  que  lui  confie  son   père  ;  traite 

XX,  400.  Appelle  Guise  dans  te  cabi-  avec  Philippe  ;  prend  la  croix,  59, 54. 
net  du  roi,  469.  Proposition  de  paix  Guerre  générale  qu'il  fait  éclater; 
qu'il  contre-signe;  XXI,  185.  Remplacé  hommage  qu'il  rend  à  Philippe;  lenr 
par  YiUeroi,  307.  étroite  alliance;  il  se  retire  à  la  eoar 
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de  France,  55  à  58.  Seconde  Philippe  RICHARD  II,  roi  d'Angleterre;  sa 
dans  ses  opérations  de  guerre  ;  accourt  naissance  ;  XI ,  70.  Son  droit  à  la  cou- 
auprès  de  son  père  mort,  60  à  63.  Ses  re-  ronne  reconnu  ;  créé  prince  de  Galles, 
mords;  ses  concessions  à  Philippe;  ,son  221.  Son  avènement;   son  entrée  à 
couronnement;  son  départ  pour  la  Terre-  Londres;  son  tuteur;  troubles  à  sa 
Sainte;  serment  qu'il  prête,  89  è  91.  cour;  négociations  que  l'on  entame  en 
Sa   convention  de  garantie  réàproque  son  nom  ,235  et  suiv.  Le  bon  parle^ 
avec  Philippe;  sa  marche;  ses  griefs  ment  réélu  dè^son  couronnement,  245. 
contre  le  roi  de  Sicile;  sa  lutte  avec  II  s'attache  à  Urbain  vi,  ,V50.  Secourt 
lui;  offense  Philippe;  leurs  discussions;  le  duc  de  Bretagne,  284.  Sa  flotte  dis- 
surpassé en  adresse  chevaleresque  par  persée  par  la  tempête ,  287.  Son  al- 
Guillaume  des  Barres;  le  persécute;  ïiance  avec  la  Bretagne;  armée  qu'il 
son    traité  avec  Tancrède  ;  ses  fian-  met  sur  pied,  291,  292.  Est  destiné  à 
cailles;  il  s'empenre  de  Chypre;   son  humilier  la  majesté  royale,  303.  Am- 
arrivée   à  Acre  ;   protège  ,  Lusignan  ;  .  bition  et  rivalité  .de  ses  tuteurs ,  322. 
discordes  des  assiégeans  ;  sa  maladie  ;  Soulèvement  contre  lui  ;  pourquoi  ;  il 
ses  négociations  avec  Saladin  ;  il  fait  négocie  avec  les  insurgés;  les  disperse, 
capituler   Acre  ;    massacre  -qu'il   or-  ses  vengeances  ;  ses  conventions  avec 
donne  ;  .  sa    rivalité    avec    Philippe  la  France,  336  à  340,  360  à  362.  Ses 
éclate;  ses  partisans;  ses  arrangemens  négociations  avec  d'Arteveld ,  363  à 
avec  lui;  serment  qu'il  en  reçoit,  93  385.  Croisade  que  son  conseil  encou- 
à  1 1 5.  Ses  victoires  après  le  déport  de  rage,  420,  421.  Son  amitié  vainement 
Philippe  ;  manque  l'occasion  de  pren-  réclamée  par  le  comte  de  Flandre^  423. 
dre  Jérusalem  ;  pertes  de  l'armée  ;  est  Pleins  pouvoirs  qu'il  donne-à  son  oncle 
obligé  k  traiter  ;  accusé  de  la  mort  de  Lancastre  pour  traiter  de  la  paix,  431. 
MoDtferrat;  son  départ;  sa  captivité,  Guerroie   contre  les  Ecossais  et  les 
117  à  122.  Philippe  se  dispose  à  l'at-  Français;  sa  méfiance  envers  Lancas- 
taquer;  état  de  son  royaume  et  de  ses  tre,  4o9,  460.  Son  gouvernement  af- 
domaines;  inimitiés;  intrigues  qui  les  faibli;  ses  favoris;  titres  qu'il  donne 
agitent  ;    négociation  qui  a  hâté  son  à  ses  oncles;  pourquoi  désire  la  paix; 
départ  de  la  Terre-Sainte^  134  à  140.  ses  ouvertures  repoussées,  469^  470. 
Accusé  devant  la  diète  germanique  ;  Il   ne  fait  rien  ponr  s'opposer  à  la 
son  assurance;  ses  négociations  avec  descente  projetée  parles  Français;  son 
l'empereur;  sa  délivrance;  son  retour  indocilité  aux  conseils  de  ses  oncles; 
en  Angleterre,  145  è  147.  Reçoit  en  son  obstination  à  soutenir  ses  favoris, 
grâce  Jean;  descend  en  Normandie;  478,  479.  Donne  le  gouvernement  de 
aux  prises  avec  Philippe;  armistice,  l'Aquitaine  à  Lancastre,  499,   525. 
149  à  151.  Ses  exactions;  il  paye  sa  Guerre  civile  contre  lui  ;  il  se  soumet 
rançon;  ses  otages  en  Autriche  lui  sont  après  sa  défaite  ;  ses  rapports 'avec  le 
renvoyés;  concessions  à  lui   faite  de  duc  de  Gueldre,  512  à  517.  Son  im- 
la  suzeraineté  sur  la  Provence  ;  il  n'en  patience  de  faire  la  paix  avec  la  France, 
profite  pas,  156  à  159.  Ses  traités;  545,  546,  601  ;  XII,  7  à  9.  II  perd 
ses  guerres  avec  Philippe  ;  ses  alliés ,  de  nouveau  sa  popularité  ;  ses  négo* 
164   à   169.  Attiré  au  parti  guelfe;  ciation  s  à  Amiens,  10.  Ses  instructions 
forme  une  confédération  nouvelle;  ses  relativement  à  Calais,  12.  Ses  négo- 
hostilités  entachées  de  cruautés,  172  à  ciatiens  avec  le  roi  de  Navarre,  48. 
175.  Sa  trêve  faite  par  l'injonction  du  Mort  de  sa  première  femme  ;  repousse 
pape  ;  pourquoi  ;  assiège  le  château  de  l'alliance  de  son  oncle  .Glocester;  son 
Chabrol-Caylus  ;  sa  mort;  elle  entraîne  mariage  avec  Isabelle  de  France,  71  à 
la    dissolution    de    la   confédération  73,  78  à  80.  Ses  projets  de  réaction  ; 
féodale  ;  était  Français  par  le  langage  ;  ses  conseillers;  subsides  qu'il  obtient; 
les  usages;  les  lois;  a  passé  à  peine  il  brouille  ses  oncles  entre  eux;  son 
six  mois  en  Angleterre,  177  à   181.  triomphe;  il  disgracie  Nottingham  et 
Par  qui  ton  hériUge  disputé,  184.  Derby;  veut  Caire  eipnlser  ce  dernier . 
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4»  k  eoQr  4e  Franes,   tOO  à  t07.  Ig»  •▼■■€<  à  u  B«rt,    fM,   ttt. 

Pwpîste  à  soQtonir  Boaifiice  ,   lit.  RICHARD HI,  6b  d«  préeéëent;»- 

CeMmeot  vent  perdre  Derbj;  à  qui  eMge  Oiâl<NM;  pourquoi  ;  Vf,  t9t. 

4eeliBe  u  COQ roone;  m  tyrannie;  peur-  Fait  la  gaerre  à  «m  frère  Rabert; 

quai  p«««e  en  Irlande;  i  qui  laisse  la  Bienrt,  19f . 

Tégence;  est  détrèné;  se  rasd;  abdi-  RICHARD  ,  lAbéde  Saîst-Tanaet 

qae;  ses  fayoris  se  donnent  i  son  ri-  Tardnn  ;  Tisite  qne  lui  fkit  remperear 

val  ;  sa  mort;  eooséqnenoes  qni  en  Henri  it;  IV,  168.  H  le  reçoit  «Âne; 

léittltent,  If  S  i  135.  Sonlèvement  en  lai  impose  la  condilion  de  contiaaeri 

tan  nnm,  fS5,  f07.  goBTemer;   derient    son   eonseiUer, 

RICHARD    m»  roi  d'Angleterre;  169. 

d*abord   dvc   de   Glocester;   seeonde  RICHARD,  comte  de  GomonaiUes; 

Edouard  it;  égorge  Henri  ti;  XI?,  passe  en  France;  ▼!,  571.  A  le  dii^ 

tS9,  340.  Comment  caase  la  mort  de  d'Aquitaine;  YH,  97.  Ses  efforts pov 

non  frère  Clarence ,  555.  Son  asnrpa-  maintenir  la  ligne  contre  saint  £ôa», 

lioa,  640.  Ses  crimes;  XY ,  18.  Son  30.  Confère  arec  renaperevr Frédéric, 

eompétiteur  ;  U  entre  dans  la  ligne  1^1.  Son  eipédition  en  Terr^^llte, 

d'Orléans  ;  à  qneUe  condition;  il  est  911,  914.  Ses  prétentions  sur  \cfyn- 

détrènéet  t<ié,  19  à  91.  ton,  938,  939.  Délmrqae  en  France, 

RICHARD,  duc  de  Roori^ogne;  beau-  951.  Hégocîe  avec  saint  Loois;  sn 

frète  de  CharleS'le-ChattTe;  in,  187.  mariage;    concessions   de   fic6  qB*3. 

A  sons  sa  garde  Ermengarde,  ?59.  obtient,  955,  956,  988,  fS9,  fte> 

Tnlear  du  jeune  roi  de  Provence,  9H9.  fuse  le  titre  de    roi     des  Romains , 

Reeonnatt  Eudes ,  996.  Les  ennemis  365.  Ses  réclamations ,  374.  La  cou- 

âa  eeiut-ci  comptent  sur  lui,  307.  Ae-  ronne  des  Deux-Siciles  lui  est  offute; 

corde  un  refuge  &  Charles-le-Simple ,  ses  hésitations;  YIII,  4.  Proclamé  en 

$10.  Avantages  qu'il  remporte  sur  les  Allemagne  par  une  partie  des  électeurs, 

normands,  395.  Sa  mort,  350.  34.  Il  réclame  le  Poitoo,  35.  Son  re- 

RICHARD-SANS-PEUR,    duc    de  tour  en  Angleterre,  47,48.  Ce  qne 

Normandie;  son  aYénement  ;  confiée  devient  son  parti,  190,  191.  ^rèle 

Louis  iT  ;  ses  tuteurs  danois;  guerre  serment  aux  statuts  d*Oiforè,  If7. 

eontre  eux;  111,  418  à  490.  Captif  du  Prisonnier  à   la  bataifle  de  Lewes, 

loi,  493.  Sa  délirrance,  4)5.  Remis  134.  Sa  mort, 990. Politique  des  papes 

en  possession  de  son  héritage,  498.  è  son  égard,  943. 

Son  mariage,  430.,  468.  Sa  lutte  con-  RICHARD,  comte  de  Cambridge; 

tre  Lothaire,  469  è  471.  Auteur  pré-  conspire  contre  Henri  ▼;  son  snppUee; 

snmé  d'une  des  six  pairies  laïques;  IV,  XII,  479,  473. 

f6.   Beau-frère  de  Hugues  Capet;  a  RICHARD  (fkérb),  corddier;  sa 

fiiTorisé  son  élévation  ;  a  réduit  à  son  prédications  ;  protégé  par  Charles  m  ; 

parti  le  comte  de  Flandre;  son  por-  XIII,  f  14,  115. 

trait;  sa  mort,  65,  66.  RfCHARD,  duc  d'York, lieutenant 

RK'HARD  II,  fils  du  précédent;  général  de  Henri  vi  en  France;  sa 
TMonnu;  IV,  66.  Révolte  de  paysans  présence  à  la  oour  de  son  neveu;  J/H, 
dans  ses  états,  111,  1 1 9.  Fournit  des  175.  Ses  premiers  actes,  967,  970.  H 
troupes  au  roi  Robert;  envahit  avee  secourt  Pontoise;  offre  la  bataille;  re- 
lui la  Bourgogne,  131  et  suiv.  Le  se-  vage  l'Ile-de-France,  389  i  385,  Se» 
eonde  au  siège  de  Valenciennes ,  14  t.  droits  à  la  couronne  d'Aagteterre  ; 
Accuse  auprès  de  lui  des  hérétiques,  Fattention  publique  attirée  sur  lai, 
148.  Ses  rapports  avec  le  comte  Ro-  458,  469.  Est  envejé  en  Irlande,  484» 
dolphe  ,  161  ,  169.  Ses  gtt(>rres  avec  Son  ambition  inquiète  La  cour,  599.H 
Eudes,  171.  Sa  mort;  sa  fidélité  k  fal-  se  prépare  è  la  guerre  civile,  514.  Son 
fiance  de  Robert  ;  a  affermi  la  maison  désappointement;  il  licencie  son  année, 
Capétienne;  comment  a  délivré  son  548.  S^empare  du  pouvoir;  reçoit  k 
gendre  Renaud   de  Bourgogne;   son  titre  de  prote<Stenr;  secourt  les  émi- 
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gr^  gascons  9  573,  574.  S'&ttrihne  fli^  mînistdre ,  534  et  suit.   Y  tqain- 
le   poste  de  gouTérneitT  de  Calais  ;  ne  tient  s^  rang  comme  cardinal  ;  s^ 
#onge  pas  à  attat^tter  la  France,  575.  mesures  à  la  chate  de  La  Vieavilte, 
▼ainqueuT  d«  |)artî  de  la  reine,  puis  536  à  539.  Son  projet  d'abaisser  la 
exilé  ;   ses  négociations  aveé  le  due  piatson  'd'Autriche;  il  expose  ses  rues 
d'Alençdn  ,  638  à  635.  Forces  de  son  au  roi  ;  négocie  ralliancë  de  l'Angle- 
l^rti;  pièges  qui)  évite;  XIT,  t5.Set  terre;  son  succès;  il  fait  secourir  les 
prétextes  ;    ses  troupes   à   Londres  ;  Hollandais;  refuse  aux  Anglais  le  pas- 
transaction  ,•  16.  La    guerre   recom-  sage  par  la  France;  soulève  contre b 
mence  ;  deux  fois  Tictorieux  ;  il  est  ligue  catholique  le  nord  de  l'Âllema- 
ééfait  et  tué  k  Wakefield,  60  à  55.  gné,  540  k  550.  Il  fait  occuper  la 
RICHARDE ,  impératrice  ;  accusée  ValteUne,  551 .  Négocie  avec  la  Savoie 
d'adultère  par  son  époux  Charles-Ie»  le  partage  de  la  Ligurie;  expédition 
Gros;  comment  se  justifie;  111,  370.  ^  qu'il  fait  faire  an  delà  desmonts,  55$ 
Sa  retraite,  571.  à  556.  Il  parle  d'amour  à  la  reine, 
RIGHARDOT ,  négociateur  de  Phi-  558.  Embarras  que Jui  donnent  les  pfo- 
lîppe  II;  XXI,  998,  475.  testans;  comment  entend  réduire  la 
RICHBOTE,  petit-fils  de  Charlema-  Rochelle,  559  à  505.  Comment  ae- 
gne;  tué  dans  un  combat;  III,  84.  cueille  les  réclamations  du  pape;  il 
RICHEBOURG  (goméron  be),  K-  convoque  une  assemblée  de  notables; 
gàenr;    rôle  que  lui  destine  Guise;  puis  unC/ assemblée  du  clergé;  sub- 
XX ,  33 1 .  sides  qu'il  obtient  ;  actes  ,^ar  lesquels 
RICHELIEU  fAiVTOiifE  duplessts  de)  ,  il  déclare  la  guerre  ;  affaire  Marini  ;  il 
Capitaine  catholique;  ses  excès  contre  désire  la  paix,  566  à  575.* Son  res- 
les  Huguenots;  XVHl,  597.  sentiment  contre  les  Btiguenots;  ses 
RICHELIEU  (vRANçois  dcplessis),  échecs  en  Italie;  se-^  doubles  négocia- 
grand  prévôt  de  l'hôtel;  arrestations  fions;  son  traité  avec  les  îréforniiés; 
^^il  fait  h  Blois;  XX,  463,  464.  Fait  paix   de  Monçon  avec  l'Espagne;  il 
brûler  les  corps  des  Guises,  470.  trompe  ses  alHés,  573  à  585.  Efl'ets 
RICHELIEU  ( HENRI  DCPLESsts  de)  de  son  entrée  au  conseil;  sa  capacité; 
est  de  l'intimité  de  Marie  de  M édicis  ;  son  portrait  ;  il  complique  les  affaires 
XXn,   507.  Son  exil,  449.  Tué  en  pour  les  rendre  insupportables  au  roi; 
duel,  455.                            '  grands  intérêts  qu'il  embrasse;  sa  po^ 
RICHELIEU  (ARMAND- JEAN  DUPLES-  lïtiquc  à  r extérieur  ;  son  idée  d'unité 
sn,   CARDINAL  de);   son  opinion   sur  de  pouvoir  à  l'intérieur;  son  influence 
rassemblée   des    Huguenots;    XXH  ,  sur  la  reine-mère  ;  XXIII,  1  è  8 .  Com- 
548.  Son  discours  avi  nom  de  l'ordre  plot  des  favoris  et  du  -frère  du  roi 
en.  clergé,  335 ,  833.  Évèque  de  Lu-  contre  lui;  ils  lui  sont  dénoncés,  9  â 
çon;  son  entrée  au  conseil,  365.  En-  16.  Comment  sévit  contre  les  conspi- 
toyé  par  la  reine-mère  près  de  Condé,  rateurs  ;  supplice  de  Chalais,  17  à  53. 
860.  Fait  résoudre  ^arrestation  de  ce  Sa  politique  à  l'égard  de  Gaston  et  de 
prince,   305  et  suiv.  Nommé  secré-  la  reine;  courtisans  qu'il  fait  congé- 
taire  d'état,  38  4,  385.  H  reprend  la  dier;  son  dessein  d'anéantir  Tes  Hn- 
politique  extérieure  de  Henri  iv;  ses  guenots  ;  ses   efforts  pour  relever  la 
envoyés  ;  sa  guerre  de  plume  avec  la  navigation  et  le  commerce;  il  en  prend 
eabale,  387  à  890.  Comment  accueiHî  la  surintendance;  il  convoque  une  se- 
f ar  le  roi  k  la  mort  de  Concini,  396.  conde   assemblée  de  notables;  dans 
Accompagne  la  reine-.mère  en  exil,  quel  but,  54  à  58.  Son  discours,  36, 
403.  S'en  éloigne,  435.  Sa  disgrâce,  Obtient,  comme  malgré  lui,  faggra- 
449.  Son  rappel,  455.  Ses  relations  vation  des  pçines  contre  la  rébellion; 
avec  la  «reine-mère ,  458.  Négocie  la  fait  décréter  la  démolition  des  place» 
>aix,  4«5.  Conseil  qu'il  lui  donne  à  de  l'intérieur;  coup  hardi  qu'il  porta 
la  mort  de  tuvnes,  499.   Reçoit  le  à  la  puissance  de  Rome  ;  il  rétablit  le« 
chameau  de  cardinal,  614,  815.  Entre  finances,  9\  à  36.  Ses  débats  avec 
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rA]igI«lerre;  soo  trtité  «tm  TEspt*  mémoira  tu  roi;  leg  reines  ne  lai  font 

gne'poar  attaquer  cette   poisaaoce;  plat  obstacle;  sa  maladie  habituelle, 

partis  qui  s'agitent  contre  lui;  il  se-  167  à  170.  Succès  de  se»  eoToyésiÉ 

▼it  contre  les  duellistes  ;  supplice  de  la  diète  ;  il  trompe  Temperear  ;  traite 

BotttteTille  »  37  à  46.    Ses  mesures  aTec  la  Suède  ;  subside^  qu'il  donne  k 

pour  secourir  les  lies  de  Rhë  et  d'O-  GostaTe-Adolpbe,   171    à    i73.  Ses 

îeron  »  50.  il  assiège  la  Rochelle;  i^  promesses  aux  princes  cadioliques, 

brouille  Louis  et  sa  mère;  guerre  g^  174 ,  175.  Pourquoi  conduit  Louis  à 

nërale   qu'il  pressent  ;  négocie  a^ec  Tannée;  ses  conventions  avec  Ii  fila- 

TAngleterre;  sa  dureté;  il  n'accorde  que  vière  et  le  duc  de  Lorraine,  179,  184. 

la  vie  anx  vaincus;  dit  la  messe  dans  Membres  du  parlement  pour  lesquels 

la  place  ;  abolit  ses  privilèges,  53  à  il  intercède;  rigueurs  auxquelles  il  ene 

80.  Pourquoi  fait  la  guerre,  81  et  ploie  ce  corps;  il  lait  juger  et  exécuter 

suiy.  Pourquoi  soutient  les  prétentions  Marillac,  185  à  190.  Il  fait  réduire 

du  duc  de  Nevers  sur  Mantoue ,  87  à  le  duc  de  Lorraine  ;  inquiétudes  que 

90.  Se  dispose  à  passer  en  Italie;  in*  lui  donne  Gaston;  par  qui  le  hit  pour- 

trigues  qui  l'entravent;  il  négocie  en  suivre,  195  à  197.  Disgracie  Valen- 

Espagne  ;  décide  le  roi  à  partir  ;  hait  çay,  200.  Le  complot  de  Montmorency 

Marillac  ;  son  entrevue  avec  Condé  ;  contre  lui  éclate  ;  ses  mesures  ;   sou 

son  activité;  ses  propositions  au  prince  triomphe;  traité  qu'il  fait  souscrire  à 

de  Piémont  ;  il  force  le  pas  de  Suse ,  Gaston  ;  son  opinion  sur  le  traitement 

93  à  105.  Forme  une  ligue  pour  l'in-  è  infliger  au  maréchal,    198,  199, 

dépendance  de  l'Italie;  son  méconten*  201  &  211.  Sa  maladie;  joie  qu'elle 

tement  c^tre  Guise  ;  se  décide  à  sa-  cause  et  qu'il  punit  ;  U  est  chevalier 

crifier    Eugène;    ramène   le    roi   en  du  Saint-Esprit;  par  quels  événemens 

deçà  des  monts;  fait  la  paix  avec  l'An-  sa  politique  extérieure  modifiée  ,214 

gleterre,  106   à.  11 2.  Ses  plans  de  à  217.  U  resserre  son  alliance  avec 

campagne  contre  les  Huguenots;  les  les  Suédois  et  les  protestans,  ft9 à 

force  au  traité  d'Alais;  entre  à  Mon-  222.   U   empêche  les  Hollandais  de 

tauban;  affaiblit  Montmorency  ep  Lan-  fsire  la  paix;  sa  guerre  contre  la  Lor- 

guedoc  ;  privilèges  de  cette  province  raine  ;  ^n  but  de   pousser  jusqu  au 

qu'il  supprime,  1 13  à  118.  Ses  luttes  Rhin;    son   acharnement    contre    1m 

avec  la  reioe-mère  et  le  duc   d'Or-  reine-mère;  assassins  ^'iipan/t;  il 

léans;  apparentes  réconciliations,  118  fait   humilier  la   jeune  reine,   puis 

à  122.  Il  recherche  l'alliance  de  Gus-  d'Epemon;   son    discours   au  lit  de 

tare- Adolphe;  il  soulève  la  diète  con-  justice;  comment  envisage  le  mariage 

tre  Wallenstein  ;  son  envoyé  en  Italie;  de  Gaston ,  222  è  233.  Ses  rapports 

U  se  fait  nommer  principal  ministre  avec  les  parleraens  ;  çranda  jottn  de 

et  se  met  à  la  tète  de  l'armée,  130  à  Poitiers  ;  procès  d'Urbain  Grandier, 

133.  Fait  la  guerre  au  duc  de  Savoie;  234  à  239.  Sa  correspondance  secrète 

s'empare  de  Pignerol,  134  à  137.  Ses  avec  Wallenstein  ,   243.    Impression 

lûesures  contre  ce  prince  et  contre  les  que  fait  sur  lui  la  mort  de  ce  général; 

impériaux;   ne  veut  pas  que  Louis  ses    subsides   aux    Provinces-Unies; 

passe  les  Alpes;  contrecarré  pi^  la  troubles  qu'il  veut  exciter  en  Relgiçne; 

reine-mère;  il  négocie;  remarque  Ma-  il  fiait  flotter  le  drapeau  français  sur  la 

zari«;  reste  mettre  de  Casai;  met  fin  rive  gauche  du  Rhiia,  944  à  246* 

à  la  guerre  de  sa  succession  de  Man-  248,  249.  Est  prôt  pour  la  guerre; 

toue,  138  à  150r.  Nouvel  orage  contre  a  l'entrée  de  l'Allemagueet  delltalie; 

lui;  journée  des  dupes,  151  à  158.  sa  réconciliation  avec  Gaston  ;  U  perd 

Suites  de  ce  complot;  il  emmène  le  roi  Puy-Laurens ,  250  à  254.  Constance 

à  Compiègne;  fait  exiler  la  reine-mère  de  ses  efforts  contre  la  maison  d'An- 

et  force  Gaston  de  sortir  du  royaume;  triche;  sa  supériorité  Sur  d'Olivarès, 

gouverneurs  qu'il  re^nplace,   159  à  255  à  260.  Prétexte  que  lui  dpnne  la 

166.  Il  est  au  contble  du  pouvoir;  son  captivité  de  l'électeur  de  Trêves  poor 
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déclarer  U  gn^re  ;  ses  aUiés  ;  il  re-  la  famille  Tojale  et  le  retour  de  la 

DouTelle  le  traité  avec  la  Suède;  pour-  reine-mère;  excite  contre  Charles  i^- 

quoi  divise  le  commandement,  261  à  les   puritains  d'Ecosse,  361  à   364» 

267  et  suiv.  Il  fait  défendre  la  Valte-  368.  Il  fait  condamner  et  exécuter  en 

Une  par  Rohan,  274  etsuiv.  Sesopé-  effigie  le  duc  de  Lavallette,    365  à 

rations  eu  Italie^  277  et  suiv.  Il  fonde  367.  Nouvelle  campagne  qu'il  ouvre  ; 

TAcadémie  française  ;  ses  prétentions  ses  plans;  ses  négociations  avec  Wey- 

littéraires,   280,    281.    Sa    seconde  mar;  mort  de  ce  prince;  il  achète  son 

campagne;  il  crée  de  nouveaux  offices;  armée,  36D  à  3X2.  Révolutiotas  qui  le 

fète^  qu'il  fait  donner  par  la  cour;  ses  rendent  maître  d'ube  partie  d<u  Pié- 

rapports  avec  Gaston  ;  opérations  de  mont  ;  par  qui  le.  fait  défendre ,  373 

guerre  qu'il  dirige,    283  à  286  et  à  388.  Son  effort^n  Flandre,  389  à 

suiv.  Sauve  Saint-Simon,  288.  Son  392'.  ^es  faibles  résultats  au  Midi^ 

découragement  après  la  prise  de  Cor-  393  à  39ô.  D'Enghien  (le  grand  Condé) 

bie;  par  qui  ranimé;    énergie  qu'il  recherche  sa  nièce  ,  393.  Mesures  sé- 

montre,  29  t.   Ressources  que  Paris  vères  que  lui  propose  le  chancellera 

lui  offre;  il  reprend  l'offensive  ;  com-  l'égard  des  révoltés  de  Normandie;  de* 

plot  contre  sa  vie ,  291^  à  295.  Il  re-  mande  le  chapeau  de  cardinal  d'abord 

prend  Corhie ,   296.  Direction  qu'il  pour  Joseph,  puis  pour  Mazarin,  398 

donne  aux  opérations  en  Italie,   sur  à  400.  Pourquoi  place  Cinq-Mars  au- 

mer  et  aux  Pyrénées,  297  à   302.  près  du  roi,  401  et  suiv.  Secondé  par 

Mauvais  succès  de  ses  négociations;  la  révolte  des  Catalans,  404  et  suiv. 

accusé   par   l'opinion    publique';  ses  Traite  avec  eux  ;  les  amène  à  se  sou- 

expédieos  financiers;  sa  foi  en  un  aU  mettre  à  la  France,  415  à  417.  Son 

chimiste,  302  à  305.  Sa  vie  encore  alliance  avec  Bragance,  421.  Suite  des 

menacée;  fuite  des  conspirateurs;  son  opérations  militaires ,  4?  1  et  suiv.  il 

faste  ;  il  construit  le  Palais-Royal;  ses  ne  renforce  pas  l'armée  d'Italie  ,  426. 

châteaux  ;  il  fonde  è  la  Sorbonne  un  Son  traité  avec  les  princes  de  Savoie, 

collège  de  gentilshommes  r  ses  pen-  431  à  433.  La  régente  récrimine  oon* 

sionnaires  parmi   lesquels  est  Cor*  tre  lui  ;  fêtes  du  mariage  de  sa  nièce; 

neille,  306  à  314.  Il  fait  juger  le  Cid  nom  qu'il  donne  à  Cinq-Mars  ;  pour- 

par  l'Académie,   315.  Il  met  Roban  quoi  fait  tenir  un  lit  de  justice,  434 

dans  la  nécessité  de  capituler;  ne  hii  à  444.   Soumission   du  duc  de  Lor- 

pardonne  pas,  316  à  319.  Suite  des  raine;  condamnation  de  Vendôme;  le 

opérations  militaires,  320  à  322.  Ne  cardinal   veut  réduire   le    comte   de 

reconnaîtpas  le  nouvel  empereur,  323.  Soissons,  442  à  444.  Il  est  informé 

Il  n'a  plus  d'alliés  en  Allemagne,  324.  de  son  complot  ^vec  les  ducs  de  Bouil- 

Intrigue  de  jésuites  contre  lui  ;  elle  lui  Ion  et  de  Guise;  ses  mesures  ,  445  à 

est  révélée,  328  à  330.  Il  dénonce  451.  Accusations  contre  lui,  453.  B 

Monod  à  la  régente  de  Savoie  ;  isole  apprend  la  défaite  de  la  Marfée  et  la 

Louis  ;  découvre  des  lettres  de  la  reine;  mort  de  Soissons;  reçoit  la  soumission 

l'humilie  encore,  331  k  335.  Sa  ty-  de  Bouillon,  456  à  459.  La  guerroie 

rannie  fiscale,  336  è  338 «  Ses  succès  rend  nécessaire  au  roi,  460  et  soiv. 

diy«rs  ;  échec  de  Fontarabie  ;  sa  co-  Acte  de  férocité  qu'il  fait  punir,  464. 

1ère,  342  à  346.  Il  envoie  Lavallette  A  qiii  destine^ la  vice-roytfuté  de  Cata- 

en  Italie,  347.  Son  pouvoir;  son  sys«>  logne,  468.  Disgracie  Sourdis,  469» 

tènae  affermi  par  la  naissance  du  Dau-  470.  Alliés  qui  lui  échappent,  470  et 

phin,  349  à  35 MI  célèbre  la  félicité  suiv.  Ses  ordres  à  Guébrlant,  475. 

de  la  France;  résultats  qu'il  a  obtenus  Subsides  qull  obtient  du  clergé,  477. 

de  la  guerre  ;  il  n'ose  avouer  son  des-  Opposition  que  soulève  sa  politique  ; 

sein  de  la  continuer,  355 "à  857.  Ses  tristesse   du  royaume;   il  défend    à 

négociations  particulières  aVec  Oliva-  Cinq-Mars  de  se  trouver  dans  aucun 

rès;  il  entrave  les  négociations  gêné-  conseil,  479  à  482.  Comment  s'est 

raies  ;  empêche  une  réconciliation  de  attiré  la  ihaine  de  FontraiUes ,  483. 


1^,  m  ttMèr.n  put  pour  te  Midi,  GbètMMtMS,  847.  Eieite  te  roi  è  te 

4M,  49&.  Ke  v»ya0B  f«s  a*w  te  rot;  ^«rre ,  Mt.  A  p«H  à  te  Tietotre  ér 

■I  éiigrAee  samMe  pndMÎM;  Cin^  Fonteftoi,  36».  Béfead  GéBes,  445.  S« 

lltft  rejette  «•  projet  é«  te  tntr,  49T.  tersar ,  477.  lig«c«rs  qui  1m  miA 

8*BaUdie;  il  dieto  soa  tntameoty  fimcrîteg    c»Btre    les     flugeevete; 

4M.  Il  fait  répéter  «A  toi  te  eeaiplet;  XXIX ,  4t.  Se»  erdree  sangviMrfres, 

OMimriit  en  •  ea  cee—iiêeae»,  608  à  49  et  mît.  Il  prend  Pon-Makoe,  79 

i65.  San  retonr;  8<m  entrerne  avee  i  76.  Emntetien  q«*il  donne  aezcBa»- 

te  rai;  il  teitiuger  tes  eonapiratenra;  tisaas,  84.  Sa  miaaien  près  de  rar- 

tea  emaiine  à  sa  suite,  6(M  à  611.  cke^4que,  98.   Il  n'a  point  de  c«»- 

teupatienee     nniversclte    centre    aon  mandement  en  Allemagne,  1)8.  Set 

jong,  616.   Se  teit  porter  dent  nne  intrignes,  1Î8.  Il  sappUmle  d'Estr^, 

Aaaoibre  mokite;  son  dépérissement  ;  i99  à  189.  11  fût  cnpttnter  Gamfeer* 

■ea  tecreors;  il  sait  ^e  le  roî  n'n  tend  à  Cteslersefen  ;  ses  opénlioo»; 

point  repoussé  l'idée  ée  te  toer,  elll-  ses  pillages ,  139  à  196.  R4Ie  de  son 

ciers  dont  il  demande  en  fain  te  ton-  armée ,  1 38.  Son  droit  de  traiter  min 

wi;  acte  qn'il  cencerte  avec  Louis,  en  qaestion,  149.  Son  rsppc),  169. 

590  à  693.  Sa  mort,  696  i  697.  Sce  A  eliarge  an  rot  par  son  incTcdnlilé , 

oMqoes;  rigoears  dont  l'opinion  le  979.  A  mission  de  réprhii<>r  te  perte- 

leml  responsable;  déehalDement  een-  ment  de  Bordeaux ,  981.   Sa  parevié 

Ira  aa  mémoire,  698  à  630.  DéTi»>  avec  d*Aigoillon,  3t9.    Est  telmridé 

à  son  système,  639  à  634.  A  par  M**  de  Pompndonr,  396.  Brait 

lu  diffioile  la  position  d'an  conaeit  dVmpoisonneneot     qu'il    aeerédite , 

de  régence  ;  XXIV,  9  et  soiv.  Saihar^  337.  il  intrigue  centre  CIkoiseel,  399, 


Ms  de  ses  partisans ,  8.  R6le  auqual  409.  Introduite  te  coorM"*dnlteny, 

Q  a  réduit  te  parlement,  19.  Les  m-  498,499.  Ses  soins  ao  rei  nonraai,  69f 

pertnna  veulent  faire  condamner  sa  à  608.  Savi8iteàNeeker;XXX,  f?9. 

loire,  90.  Secours  qu'il  a  donnés  Adyeraaire  de  la  reine ,  963.  Oppoaé 


aux  Holtendais,  180.  6  te  cdnvocatîoa  des  noinbles,  398. 

EICHELIEU  (ARnAim»nAH  nepLi»-  lieHEIIOKD  (lb  louo  ncc  vn); 

■t,  DUC  de),  général  des  gslàres;  son  éloge  qu'il  fait  de  Necker;  XXX,  tt$. 

eipédition  en  Catalogne;  XXIV,  134.  Est   ministre,  993.   Partisan    d«  te 

Puis  à  Naptes,  166,  167.  Emprisonné  paix,  998. 

«■  Pravence,  969.  Son  martege,  996 ,  RICHEMOIiT  fomedes  ceaapagntes 

S98C  Du  parti  de  Condé,  403.  d'infanterie  française;  X¥,  69.S. 

EICHELIEU  (le  noc,  rcn  HiaÉciAa  RICHILDE,  maîtresse ,  puisrfemima 

■b)  ;  sa  traUsoni  sa  captirité,  sadéli-  de  Charles-te-Chaure  ;  III,   187.  Sa 

inMinee;XXVII,448,449.L'undearoaés  fuite;  son  accouchement  après  te  dé- 

de  te  nouTelle  régence ,  494.  Poorquoi  teite  d'Andemacli ,  908.  Accompagna 

tiéga  comme  juge  de  Le  Blane,634 ,536.  son  époux  en  Italie,  9 1  f>.  Sacrée  comaM 

Son  ambassade  à  Vienne;  il  impose  à  impératrice,  911.    Elite    repasse  les 

Ripeida,   641,  649.   Ses  mémoires  Alpes,  919.  Opposée  à  Loui«-te-Bè- 

hiatoriqaes;  XXV1I1,  3.  Son  désir  de  gue,  996.  Lui  remet  enfin  tes  sroe- 

te  guerre,  78.  Aimé  de  la  duchesse  de  mens  royaux,  990. 

Medine,  97  3.  Corrupteur  du  roi ,  1 86,  BICHÎLDE ,  veu w  de  Baodoia  fi  da 

t69,  966.  Volontés  royales  que  par*  FUndre  ;  attaqué  par  Rebert-1e-Frise«; 

fois  il  lut  inspire,  976.  H  l'accnnip»-  ae  réfugie  en  France  ;  IV,  4 1 1.  Setoos 

gne  à  Vannée;  le  fait  rejoindre  par  qu'allé  obtient,  4 19.  Déiaite  de  son 

aes  maîtresses ,  309 ,  310.  Diegrftce  parti  ;  se  reti  re  en  Haio  aut  ;  continne  te 

qbe  lui  attire  la  autedie  du  roi;iâ  guerre;  paix quila termine,  413,414. 

eat  rappelé,  316  6  319.  Ses  averti»-  RiCifON  défend  contre  LoMexifW 

•amans  à  te  favorite,   .3^43.  Elte  lui  drfkteau  de  Vayres ;  est  pendu;  XXIfi 

éeti^»  344.  Lettres  qu'il  supprime,  846. 
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EiCOUSiE ,  ingteleur  françris  ,  RlffCCN!C ,  agent  de  François  i«r 
pi<yare  ht  eon^uéle  de  1»  Frattehe-  près  de  Soliman;  XVI,  39t.  Ses  né- 
Comté;  XX Y,  149.  99Ctalions;  XVIl,  fZ  k  2&.  Son  em- 

RIDI€OUX  j  jacobin  ;  son  projet  de  barras,  31.  Son  ^le  k  réconcilier  Te- 

•■er  Heart  iv;  son  snpplice;  XXll,  47.  nise  et  les  Turcs,  80.  Hostile  à  Cbar- 

RIENZO  (cous  de)  rétabUt  la  ré^  les-Quint,  91.  Son  Toyage  en  France r 

pabKque  h  Rome  ;  X,  337.  il  est  assassiné  en  Lombardie ,  97  I 

RIËUX  (le  SIRS  m)  ,  maréchal  de  99,  107,  UO. 

Aretagne;  sa  victoire  sur  les  Anglais;  RIOM,  wnant  de   la  duchesse  dia 

XII,  S06.  Opération  dans  laquelle  il  Betry,  envoyé  en  Espagne;  XX VU, 

«êcoode  le  duc  d'Orléans,  ti4.  Son  410,  411. 

•tpédition  dans  le  pays  de  Galles,  RIPERDA  (lv  baron  be)  ,  ministre 

944. 11  est  destitué,  380.  Secours  qu'il  hollandais  en  Espagne;  ses  rapports 

prête  à  Duchâtel ,  541.  Il  menace  Fa-  avec   Alberoni;   XX Vil,  974.  Se  lait 

vis;  X11I,  949.  Ses  succès  en  Nor-  Espagnol  et  catholique;   sa  faveur; 

■undie,  963,  964.  Sa  mort,  :i30.  son   improbîté  ;   alliance  de  famille 

RIEUX  (lemarAcbal  ne)  ligué  con-  quHl  projette;  traité  qu'il  conclut  ayeti 

fre  Landois  ;  XV,  5.  Est  nommé  lieu-  TAutriche,  ô9H  à  ^99.  S<»s  rodomen- 

tmant-général  du  duc  de  Bretagne,  fades,  530.  Richelieu  lui  impose,  641, 

94.  Ligues  dans  lesquelles  il  entre,  54?.  Son  retour  en  Espagne  ;  ses  ia- 

d4,  40.  Sa  mission  auprès  de  la  dame  trigues  ;  ses  imprudences  ;  sa  chute; 

die  Beaulieu;  il  passe  au  parti  du  due;  ses  indiscrétions  ;    sa  captivité;   'sa 

tes  succès,  48,   47.  Son  poste;   sa  fuite  à  Maroc;   il  meurt  musulman; 

faite  à  Saint-Aubin  du  Cormier,  56,  .XX VIT!,  9  à  16.  A  ébranlé  la  morale 

66.  Négorie  avec  le  roi,  63.  Est  tu»  publique,  185. 

tenr  des  enfans  du  dtic  François;  est  RIPUAIRES,  Francs;  I,  119.'Leac 

à  la  tète  des  affaires;  associés  qui  loi,  199. 

sost  portés  à  la  guerre;  ses  embarras,  RIQUET   (pierre -paul)  entreprend 

65 ,  66.  Favorise  les  prétentions  de  le  Cfinal  de  Languedoc  ;   XXV,   66  , 

4'Albre(,.79.  Refuse  de  recevoir  à  67.^ 

Mantes  I>unois  et   Montouban,   74.  RIVIÈRE  (bureao  delà),  secrétaire 

S'oppose  à  la  pacification  de  la  Bre-  de  Charles  v;  XI,    193.   Poursuivi  i 

tagne  ;  hostilités  de  son  parti,  90.  Est  la  mort  du  roi  ;  rentre  en  grftce,  399; 

Informé  du  mariage  de  la  princesse ,  Conndent  de   Charles  vi,   456.    Soir 

98.  Signe  un  traité  de  réconciliation ,  crédit  sur  lui,  536.  Est  ministre  d'é- 

94.  Ce  qu'il  obtient  de  Charles  vin,  tat,  544.    But  du   voyage   qu'il   lait 

95.  Assiégé  dans  Rennes,  104.  Part  faire  au  roi  dans  le  Midi,  569.  II  dé- 
poerMaples,  158.   Fait  fuir  l'armée  voile   les  exactions  dto  duc  de  Berry , 
fticilipnne,  100.  Son  commandement  en  569.  Les  oncles  du  roiimpatiens  de  le 
Roussillon;  ses  échecs,  41 1 .  Il  défend  faire  tomber,  589  à  593.  S'oppose  en- 
la  Brebigne  contre  les  Anglais, 601.  vain  à    la    restitution   du    comté  de 

RIEUX  (de)  ,  protestant  tué  à  Jar-  Foiz,  599.  Sa  chute  préparée  ;  XII, 

;  XIX,  48.  15^  Il  accueille  le  roi,  91.  Son  eipul- 


RIEUX  (le  comte  de),  tué  à  Caofeel-  siou,  9. S,  97.  Son  emprisonnement; 

■andary;  XXIII,  906,  967.  son  exil,  34. 

RIEUX  (le  comte  bb)  ;  ses  voies  de  RIVIERE  (jac<2UE8  de  la)  ;  son  ar- 

ilk  avec  Condé  ;  XXIV,  466.  restation  ;  soft  exécution  ;  XII,  4t9, 

RIGONTHE,  fille  de  Cfailpéric;  son  491 . 

départ  pour  l'Espagne  ;  sa  marche  ;  I,  RIVIÈRE  (le  chevalisr  de)  prend 

868,  369,  370.  Comment  arrêtée  en  part  à  la  enquête  de  laFaenche-Comté; 

toute,  377.  XXV,  146. 

RIGORO,  panégyriste  de  Philippe-  RIZIO  (david)  ,  eonadent  de  Maria 

âaguste;  YI,  8.  Quand  s'arrête  son  Stoaft;  est  tué;  XVIII,  491.  Est  IV 

i,  497.  gant  da  parti  catholique ,  494. 
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ROAIX  (DAvm  db)  donne  asile  «a  Prend  le  chAtean   de   Melun;  excite 

comte  de  Toalonse  ;  VI,  4S9.  Tinimitié  d'Eudes  deBlois  ;  ses  favoris; 

ROBERSART  (looisdb)*»  battapar  sa  rupture  avec  Omstance;  sa  réeon- 

Saintrailles  ;  XIII,  179.  eiliation,  136.  Sonentrerue  avecHei- 

ROBERT,  roi  de  France,  d'abord  ri  ii;  assiège  vainement  avec  loi  Va- 
comte  de  Paris;  bat  les  Normands;  lU,  lenciennes;  ce  fief  lai  é<diappe,  141, 
3)6.  Médiateur  entre  Charles  et  Rollon,  149.  Va  rendre  honansage  à  li  tête  de 
328.  Parrain  de  ce  deniier,330.  Offensé  saint  Jean -Baptiste,  préteadoment 
par  Haganon,344.  Souvarain  maître  trouvée  à  SsintnJeanHii'Andelj,  145. 
de  Paris  et  du  duché  de  France;  sa  Fait  poursuivre  et  brAler  de  nouTcanx 
puissance.  349.  Sa  révolte;  ses  mou-  gnostiques,  148  à  IbS.  S'empsiede 
vemens  militaires;  il  se  fait  proclamer  Sens  et  la  restitue,  155  à  1 67.  Sot 
roi,  350,  351.  Est  tué  près  de  Sois-  pèlerinage  à  Rome;  oSruide  qu'il  dé> 
sons,  351.  pose  sur  l'autel  des  apôtres  ;  son  re> 

ROBERT  n,  roi  de  France,  sacré  à  tour,  160,  161.  Termine  la  guerre  de 

Reims;  IV,  41.  Ses  démêlés  avec  son  Bourgogne;  est  reçu  à  Dijon;  investit 

père,  5S.  Derniers  conseilf  de  celui-ci,  duc   son  second  fils  Henri  et  se  con- 

78.  Impossibilité  de  rien  connaître  de  tente  d'une   vaine   suzeraineté,  163. 

son  administration,    84.    Révolution  Parallèle  entre  lui  et  l'enqiereur  Hen- 

dans  l'Eglise  sous  son  règne  à  laquelle  ri  ii;   leur  entrevue,  166,  167.  Mé* 

il  est  étranger,  9 1 .  Prend  possession  diateur  entre  Richard  et  Eudes  ;  s'ss- 

du  trône  sans  formes  d'élection,  95.  socie  son  fib  atné  ;-  ses  guerres  ares 

Son  avènement  n'apporte  aucun  chan-  lui;  leur  réconciliation,    171  à  173. 

gement  à  un  gouvernement  où  l'auto-  La  couronne  dltalie  lai  est  oQerte; 

rite  royale  n's  plus  aucune  fonction  ;  cherche  k  enlever  à  l'empire  la  basse 

par  suite  de  l'inféodation  et  de  la  snb-  Lorraine  ;  renonce  à  ce  double  projet; 

inféodâtion  de  ses  domaines  propres  t  endure   avec  douleur  les   mépris  da 

il  n'y  est  même  point  libre  de  ses  mou-  comte  de  Poitiers,  179  à  181.  Abui- 

vemens;  à  quoi  se  bornent  ses  occu-  donne  Foplques  pour  Eudes  avec  qui  il 

pations  royales;  ses  démêlés  avec  le  fait  la  paix,  183,    184.   Mort  de  son 

clergé  au  sujet  de  la  captivité  d'Àr-  fils  atné  ;  dissensions  de  fsHiille  sur  sa 

nolphe  et  de  son  mariage  avec  sa  cou-  succession  ;  fait  couronner  Henri  ;  sa 

sine  Berthe;  son  second  mariage,  102.  guerre  avec  lui,  187  à  190.  Sa  mort. 

Fables  à  ce  sujet;  sa  patience  mise  à  19&.  Longueur  de  son  r^e,  197.  La 

l'épreuve  par  le  caractère  de  sa  seconde  chevalerie  a  dd  commencer  sous  lui, 

femme  Constance;  sa  douceur;  hymne  199.  Sous  son  règne  la  noblesse  chà- 

qu'il  compose  ;  sa  dévotion  ;  ses  au-  telaine  s'est  multipliée  ;    l'art  de  U 

mènes  qu'il  cache  à  Constance  ;  ses  construction  des  diâteaux  a  fait  des 

sermens  sur  de  fausses  reliques,  par  progrès,  200.  Pourquoi  a  fait  élerersa 

horreucdu  mensonge;  se  laisse  dérober  fille  Adèle  a  la  cour  de  Flnndre,  208. 

par  charité  les  omemens  d'or  ^e  son  N'a  point  compris  qu'il  devait  être  le 
manteau  ;  autres  traits  de  charité  et  de  '  premier  chevalier  du   royaume,  209. 

simplicité;  où  il  faut,  sous  ce  règne  N'alai6séaucunsouvenirglorieax,310. 

chercher   l'histoire. de  France;  effort  ROBERT,  roi  de  Naples,  troisième 

du  peuple  en  Normandie  pour  secouer  fils  de  Charles  ii;  IX,  194.  Usurpeli 

le  joug,  97  à  111.   Robert  accuse  l'é*  couronne;  sa  lutte    avec   l'empereor 

vêque  de  Laon  de  trahison;  a  recours  Henri  vu,  268  à  271.  Accorde  sa  sœur 

au  pape  Sylvestre ,  122.  Son  long  règne  en  mariage àXouis-le-Hutin,  308,  Î09. 

contient  en  germe  la  fermentation  uni-  Attire  les  Français  en  Italie,  38&.  Se- 

verselle  qui  va  se  manifestq^,  124  et  conde  les  plans  du  pape  Jean  xxn,  432. 

sniv.  Absence  de  portée,  de  sa  poli-  Sa  fidélité  à  la  maison    de   France; 

tique:  la  Bourgogne  lui  .échappe  ;  ses  X,  30.   Met  obstacle  à  la  récondlis- 

expéditions  coi^tre  cette  province  ;  son  tion  de  l'empereur  avec  l'Eglise^  94. 

rspos  pendant  dix  ans,   129  à  134.  Conseil  astrologique  qu'il  donne  à  Phi- 
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lippe  de  Valois,  154.  Sa  mort,  293.  ditioûs  de  Philippe  v;  il  a  fait  étrangler 

ROBERT  II  (stuaet),  rot  d'Ecosse  Yolande  sa  seconde  femme;  il  accuse 
(pour  Robert  i*'.  V.  Bruce),  Son  avéne-  ^  d'empoisonnement  son  fils  aine  ,376. 

ment  ;  son  alliance  arec  Charles  ▼  de  Vent  faire  passer  son  héritage  à  Son 

France;  XI,  151.  Trêve  qu'il  fait  avec  second  fils;  remet  l'atné  en  liberté, 

les  tuteurs  de  Richard  II,  336.  Renforcé  877.  Sa   mort;  ses  .efforts  pour  dés- 

par  les  Français;    son   expédition  au  hériter  son  petit-fils,  492. 

nord  de  l'Angleterre,  459,  460.   Sa  ROBERT  de  Gassel,  second  fils  de 

mort;' Xll,  11.  Robert  m  de  Flandre;   partialité  de 

ROBERT  III,  roi  d'Ecosse;  son  avé-  son  père  pour  lui  ;  IX,   377.  Efforts 

nement;  XII,  11.  Son  accord  avec  la  de  ce  prince  pour  lui  assurer  son  hé- 

France  pour  faire   cesser  le  schisme,  ntage,  492.  Son  neveu  Louis  ordonne 

113.  Sa  trêve  aveic  l'Angleterre,  207.  de  le  tuer;  il  échappe,  424,  425.  La 

ROBERT  II,  duc  de  Bourgogne,  roi  souveraineté  lui  est  offerte;  il  bat  les 

de  Thessaloniqne  ;  fait  partie  de  l'ar-  Gantois,  426. 

mée  de  Philippe-le-Hardi  ;  YIII,  275.  ROBERT  (lb  fort),  comte  d'Anjou  ; 

Est  Juge  de  Labrosse,  290.    Sollicite  sa  grandeur    naissante;    ses    succès 

vainement  du  pape  là  punition  du  beau-  contre  les  Normands  et  les  Bretons  ;  a 

frère  du   condamné,  295.  Seconde  la  reçu  en  récompense  un  duché  qui  s'é- 

reine-mère   de  France,  323.   Forces  tend  de  la  Seine  à  la  Loire;  bat  Louis, 

qu'il   commapde   dans  le   Midi,  395.  fils  atné  de  Gharles-le-Ghauve  ;   III, 

Présent  aux   promesses  que  fait  Phi-'  162.  Comblé  d'honneurs  par  le  roi, 

lippe-le-Bel  aux  princes  anglais,  479.  169.  Ce  qu'étaient  ses  victoires,  170. 

Commande  l'armée  roy^ale  contre  l'em-  Son  échec,  172.  Est  tué,'  175. 

pereurélu,  491.  Echappe  au  désastre  ROBERT,  duc  de  Bourgogne,  fils 

de  Gourtrai;IX,'102.Son  témoignage  atné  du  roi  Robert  ii;  sa  mère  lui  des- 

à  l'assemblée  de  Paris,  120.  Sa  mort,  tine  le  trône;  IV,  188.  Fait  la  guerre 

171 .  à  son  père,  189.  Ligue  de  sa  mère  en 

ROBERT  m ,  comte  de  Flandre,  d'à-  sa  faveur,  211.  Est  confirmé  dans  son 

bord-  comte  de  Béthune  ;  commande  les  duché,  2 1 2.  Oublié  parles  historiens, 

croisés  contre  Manfred;  VIII,  151.  Ar-  215.  Ne  laisse  pas  trace  de  son  exîs- 

rive  à  Rome  sans  avoir  combattu,  152.  leoce,  311,  320.  Epoque  de  sa  mort, 

Sa  prétendue  mort  en  Catalogne,  368.  466. 

Défend  Lille  contre  Philippe-le-Bel  ;  ROBERT  (lb  MAGVIFioue),  duc  de 
IX,  18,  Evacue  cette  place,  21.  Se  Normandie  ;  son  avènement  ;  il  chasse 
retire  è  Bruges  avec  le  comte  Gui  son  l'archevêque  de  Rouen  ;  donne  le  jour 
père,  24.  Sa  défaite,  52.  Sa  captivité,  à  GuiUaume-le-Bfttard  ;  il  devient  l'ar- 
53 .  Sa*  mise  en-  liberté  ;  son  avènement,  bitre  de  ses  voisins  ;  réconcilie  le  comte 
au  comté  de  Flandre,  155,  Assiste  à  de  Flandre  avec  son  fils;  IV, .192  à 
l'assemblée  de  Poitiers,  188.  Cité  au  194.  Secourt  Henri  roi  de  France, 
parlement  ,  277.  Ses  luttes  avec  212.  Reçoit  de  lui  le  Vexin,  214. 
Louis  X,  au  sujet  de  la  cession  des  Gloire  de  son  règne;  commencement 
villes  de  la  Flandre  française,  277,  de  ses  relations  avec  l'Angleterre  ;  ses 
278.  Ses  hostilités  ;  ses  fils  è  Paris,  démêlés  avec  Canut-le- Grand;  arme 
320.*  Est  déclaré  par  les  juges  de  contre  lui  une  flotte  ;  jeté  par  les  vents 
Louis  X  contumace  et  rebelle,  32t.  sur  les  côtes  de  la  Bretagne;  force  le. 
Envahit  l'Artois  et  se  retire,  329«  Ma-  duc  Alain  à  lui  faire  hommage;  son 
nages  projetés  pour  son  fils,  373.  Ses  pèlerinage  en  Terre-Sainte;  il  fait  re- 
projets de  guerre;  ses  sujets  s'y  re-  connaître  son  jeune  fils;  meurt;  com- 
fusent  ;  il  fait  hommage  à  Philippe  v;  ment  subjugué  par  Harlette  de  Fa- 
réclame  Lille,  Douai  et  Béthune,  374.  laise,  235  à  240. 
Refus  qu'il  essuie  ;  il  revient  en  Flan-  .  ROBERT  (courts -bevsê),  fils  de 
dre,  375.  Son  retour  à  Paris;  il  aban-  Guillaume -le-Gonquérant  ;'  son  ma* 
donne  les  trois  villes  ;  accepte  les  con-  riage  ;  IV,  839.  Ligué  avec  les  révoltés 
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coBtn  lOB  p^;  cause  de  Imi»  dé»        ROBC&T,  éféque  Aénffié  de 

■lâlés  ;  ton  exil  ;  «es  voyages  ;  ses  dé»  «res  ;  chassé  par  Oildebmd  ;  IV,  4&S. 
réglemeiis;  il  rentre  en grdce,  puis  re*        ROBERT,  frèra  nïérim  d«  OvéUbi^ 

toarue  en  etil,  44tf  à  4^1.  Son  père  ne-ie-CoiMpiéraitt  ;  seigneuries   fa'il 

Imi  laisse  la  Normandie,  478.   U  ea  reçoit  «■  Angielsm;  IY,443. 
preod  possession;  sa  prodigalité; fiefs         ROBERT,  comte  de  Glocesler,  fia 

qu'il  vend  à   son   frère  Henri  ;    parti  naturel  de    Henri    i***    d'Ai^eierfe; 

qni  se  fonne  poar  lui  en  An^terre;  prête  serment  à  Ibuthilde;  ¥,   I92« 

écrasé,  menacé  à  son  tour  ;  sa  mais-  Assiste  aux  derniers  momens  de  saiB 

die  ;  il  achète  le  secours  de  Fouh|ues-  père,  S39.  Se  dispose  à  placer  sa  s^ar 

le-Réchin;  a  perdu  sa  bravoure;  parti  sur  le  trône,  274,    275.   La  iwénit 

contre  lui  dans  Rouen  même  ;  il  prend  en   Angleterre,   275.  Son  aèk  f«Kr 

la  fuite;  sauvé  par  Henri,  &03  à  511.  elle,  377.   Est  prisonaiesr  et  édiaagé 

Se  réconcilie  avec  Guillaume,  613.  contre  Etienne»  278. 
Vend  son  secours  au  sire  de  Breteuil,         ROBERT,  conte  de  Dreax,  fière 

521.  Prend  la  croix,   6)3.   Son  dé-  de  Louis-le-Jenne,   croisée  Veielaj; 

part;  ses  comp^nons;   secours  qu'il  Y,  307.  Assiste  àrassensblëedeSsiaft- 

prête  au  pape  en  Italie;  s'arrête  chez  Jean-d'Acre,  362.  Son  relsw  en  En* 

les  Normands  des  Deux-Siciles;  accueil,  rope;   intrigues  qui  le  sûveiit,  369, 

qu'il  y  reçoit;  s'y  recrute  des   plus  Soupçons    qu'il   excite;    ceiquntiMa 

braves  barons  deGniscard,  346à343.  sans  éclat,  sanseiEet,  36t,  369.  L^ 

Débarque  en  Asie,  663.  Son  retour  en  contre  Henri  PJantegenet,  382.  Aé- 

Europe,  560.  Etendue  de  ses  donud*  fend  le  domaine  royal,  412. 
nés  ;  y,  8.  Où  il  apprend  la  mort  de         ROBERT  U,  de  Dreux,  secourt  l'é- 

Gttinaume-le-Roux ;  son  mariage;  re-  vaque  de  Beauvais;  VI,  3?3.  Arwf 

prend  possession  de  ,1a  Normandie;  bl^  à  laquelle  il  assiste,   327. 
attaque  Henri;   leur  paix;  débarque         ROBERT  IH,  comte  de  Dreux  (cia- 

en  Angleterre;  sa  frayeur;  ses  cen-  tebled),  secourt l'évèqne  de  Beauvai^ 

cessions;   pourquoi  ménagé    par  son  VI,   321.  Assiste    à    l'as^mMée  de 

frère,  sa  mollesse;  cessions  qu'il  fait  Sotssons,  327.  Se  rend  A  l'année  de 

encore  à  son  frère;  attaqué  par  lai;  Louis   dé  France,   36t.   PtisoMMcr, 

vaincu  à  Tincbebray  ;  dépossédé  ;  cap-  362.  Est  édiaagé,  366.  Est  an  lit  de 

tif  jusqu'à  sa  mort,  33  è  47.  mert  de  Louis    nii,  696.  Assiste  au 

ROBERT  (ls  Fnisqx^  fils  de  Bau-  sacré  de   saint  Louis;   VII,  ^4.  Bm 

doin  V  de  Flandre;  son  expédition  dé-  parti  des  seigneurs  ;  atlsfoe  le  comte 

sastreuseen  Gallicie;  ses  intrigues  an  de  Chai»pM|ne,    101.  Sa  mxt^  132. 
Orient;  s'établit  dans  la  Frise;  guerre         ROBERT  de  Dol;  sou  héritage  cft 

entre  lai  et  la  famille  de  son  frère  aafiUeremis  anxPlanta9eoet6;Y,627. 
Baudoin  Ti;  sa  victoire  près  de  Cassel;         ROBERT,    conte  d'Alençen,  bi4 

fait  fuir  le   roi  de  France;  garde  la  hommage  à  Philippe^ugnste  ;   VI, 

Flandre  ;  pacification  ;  IV,  408  à  4 14.  219,  220. 

FaitassassinerGodefnMleBossu,461.         ROBERT,   jacobin,  albigeois  cou- 

En  guerre  avec  Philippe;   pourquoi,  verti,  surnommé  le  Boalgve;   ses  H- 

$19-  renrs  en  Flandre  ;  VU,  179.  Su  cw- 

ROBERT  {ut  jbctk),  fils  du  piëoé«  damnation,  180. 
dent,  prend  la  croix;  IV,  633.  Part         ROBERT  d'Anjou;  épouse  1MMde 

avec  Robert  Conrte-Heuse,  647.  Dé-  d'Arsgon;  VID,  601,602. 
barque  en  Asie,  663.  Etendue  é%  ri-         ROBERT  de  Bourgogne  ;  comte  de 

chesse  de  ses  domaines;  V,  8.  Ses  Teanerre;  prisonnier  du  Dauiilûu;  XL, 

guerres  avec  Temperenr;  motifs  de  431. 


son  alliance  avec  Louis4e-Gros  ;   ses  ROBERT^  électeur  palatin, 

relations  antérieures  avec  le  ros  d'An-  rsur   élu,   reconnu   par   la   oeur  de 

gleterre;    présent  à    l'entrevue   des  France';  XII,  137,  138.  San  in^ui»- 

deux  rois,  101  à  103.  S*,  moirt,  lOft.  sa^oe,  176.Déhilité  de  l'iimpiwcnusét 
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par  sa  rivalité  avec  Venceslai^  itO.  po8éaiix£|ipi«pMl8enljMigu«daB;XV, 

Epoque  de  sa  mor^  495.  S49. 

ROBEKT  de    Bavière,   archevêque  ROGHEGfiOUART  <lb  VfCM»»  dk); 

de   Cologne  ;  expulsé  ;  (3iarle64B^Té-  se»  terres  ravagéet  {wr.Cbaadiu;  XI, 

méraire  entreprend  de  le  féUbUr;  XIV,  118. 

408,  409,  417.  ROCHEiJilOUART  (ibsuvoc);  sa 

BOfiERT  ;  son  asoeufiion  «n  aéro-  fidélité  va  parti  anglais; XI,  171.  Ueêi 

stat;  XXX,  316.  prisonnier.  17Î). 

ROB£RTËT  (FLOUHonJ))^  «ninittre  ROOiECHÔUART  ^emri  »),xié- 

de  Louis  xii;  ses  Ulens;  XX,  Â3t.  U  géciatettr  ûa  Charles  vi^i;  XV,  86> 

Feut  réG4>ncilier  le  roi  et  les  Vénitiens,  ROCHËCIiOUART,  proteaUst;  taé 

61  S.  Est  nommé  par  Frao$eis  i®'  pri«»  à  Jarnac;  XIX,  48. 

cipal  secrétaire  ;  XVI,  12.  Rédige  le  SOCHËCUOUART  (le  lUaQns  de) 

traité  d'Ardre»,  113*  prend  pdfsessioa  da  «Qfaiat  Venaissin  ; 

ROBIMSON,  envoyé  anglais  près  de  XXIX,  376. 

Marie  -  Thérèse  d'Autriche  ;  XX^II ,  RQCHECOUR  (l'a«b«  ab)  ;  LaoïB  xv 
228.                                                     __  lui  demanda  fahseluiieo;  XX4X,lld. 

ROBUSTELLl  (  lb  «BBVAUEa  )  fait  RO  ^ :HEFORt  (cm,  comte  pe)  marie 

massaorer  les  protestaaa  dans  la  Valte*  9^  filla  à  LQttis4e-Cros  ;  quelle  dot  il 

line  ;  XXII,  518.  Organise  ce  pays  aoua  lui  donne,  V,  ^1 .  Sa  fureur  à  la  i«q>» 

sa  présidence,  522.  ture  de  oe  mariage,  ô 6..  Sa  défaite, '57. 

ROC  (jeah),  émissaire  de  Oiarles-  Destitué  de  sa  charge  de  grand-séa^ 

le-Téméraire  ;  pourquoi  mis  à  mart  ;  ehal;  lait  la  guenre  à  Louis  ;  avec  qui 

XIV,  338.                                   N  ligné,  >79«  8i. 

ROCAFUERT£  <  us  «ohtb  ),  ta»  ROCfl£fORT   (oodenloi  de);  se 

surgë  catalan  ;  son   siq»pUce  ;  XXIU,  guerre  arec  Mauléoa  ;  forcé  à  là  paix 

465.  parLottis-le-Jeane;  V,  Sô4. 

ROGGA.SPARVIERAtLES8iRBSiM^;  ROCHEFORT  <BBRNARD*aAviiom 

leurs  fiefs  vaudois;  XVÙ,  S33.          •  bb),  évêque  de  Carcassonne;  domiesa 

ROCHAMBEAU  (uï  comte  se);  avis  déwissioa  ;  VI,  403. 

qn  il  doiine  à  Richelieu ,  XXIX ,  1^1.  ROCUEFO^T  (  ls  sirs  OB  )  ;   soa 

Ses  opérations,  )d^  260.  Soa  expédi-  hostilité  envers  les  Anglais. es  Breta- 

tioQ  ^n  Amériqae;  XXX,  18S,  19#  gne;  ses  négociations  à  la  soar^  Char- 

et  suiv.  lesvi;  XI,  3v4,3i5. 

ROCHE  -  SUR  -  YON  (cmaruu  >b  ROCHEFQRT  (gdillaumede)  nommé 
BocRBOii ,  nntA  db  la)  ;  XVU,  36Â.  chaaoelier  4>e  France;  XIV,  «Sf.  Or- 
Son  coDunandemeat;  ses  opératioBa,  donnance  qu'il  signe,  636.  Son  difr- 
538.  Son  pea  de  crédit;  XVHI ,  107.  eoiH»  juax  Etats.igéaéraux ,  ^6  «  647. 
RéconcUié  avec Dandelot,  109.  Sa  mis*  Méonoteate  les  dépufeés  du  tiers*4État, 
sioa  près  de  Philippe  ji,  1 1 1 .  Fait  seal  673,  674.  Odase  lear  agitation,  675. 
accueil  à  sescousina,  174.  Il  salue  roi  Jooe  les  dépaAés,  676  ^  suiv.  Ordon» 
Charles  ix ,  186.  Assiste  à  Touvertaro  naaeo  qu'il  signe;  XV,  3i).  Opùie  pour 
des  Etats,  19i.  Cardinaux  qai  laâ  eè-  U  paix  avec  la  Bretagne,  64.  Sa  ré*^ 
dent  le  pas,  295.  Est  surintendant  de  ponse  aux  ambassadeurs  do  Ifaximi- 
Téducation  du  roi,;  conditieDO qu'il  fait  ban,  1 16. 

aux  protostaas,  239,  240.  £dit  qu'il  &OCHEFORT  («n  us),  çbaacdier; 

force  le  parlement  d'enregistrer,  2&^,  eonfirraéfarisoois  xn;  étaUit  le  grand 

2^.  Sa  hiooveiUanee  pottr  les  prêtes-  conseil  ;  XV^  2i67,  ?6€.  Travaille  à  la 

taas  d^Orléaao,  277.  JEtpourcoaxdo  réConne  de  la  iastice,  28t.  Reçoit 

Bourges,  301.  £otrovae  à  laquelle  il  l'hommage  de  rarcliiducPhilt|»pe,  283. 

assiste,  362^  £at  au  lit  do  jusiioe  do  Ses  grandes  qualités ,  298 ,  299.  Ses 

Roaea,   896.  Skt  dn  voyage  .du  nâ ,  idées  orgaaisatrioes,  863.  Il  eheidie 

437.  Sa  mort,  4ê4.  à  AasMller  i.ouie  et  Ph2iF|>e>  rAairi- 

ROCB&AYMON  (i£«iBgM  L4i9f^.  che,  440  à  443.  Assiste  aua  jatits.<géBé. 
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rtuz,  45t.  Parle  au  nom  da  roi;  UV      ROCBE^TTE,   pasteur  protestant; 

les  articles  du  maria^^  entre  François  son  supplice  ;  XXIX  ,51,  290  à  39}, 

de  Valois  el  la  princesse  Claude,  453,  S96. 

457.  Conseiller  delà  reine,  519.  Ses  ROGKEIfDOLF  ;  corps  qu'il  com- 

derniers  travaux;  sa  mort,  5)1.  mande  pour  la FAmce  ;  XVD,  5S8.  Si 

ROCHEFORT    (  fkauçoib  db)  fait  mission  près  de  ftlaximilien  n,  560. 

évader  de  prison  le  roi  de  Navarre  ;  ROGRINGHAM  popularise  en  An- 

X?I,  961.  gleterre  la  cause  des  Américaifls;  XXX, 

ROCHEFORT    (  jaoqubs  de  sillt,  141.  EA  ministre  ;  sa  mort,  9î3.  Par- 

•ÂROM  DE  ),  orateur  de  la  noblesse  aux  tisan  de  la  paix,  226. 

Etats-généraux  ;  son  discours  ;  XYIII,  ROGROY  (ba-^aillb  de)  gagnée  par 

199.  le  duc  d'Enghien  sur  les  Espagnols; 

ROCHEFORT  ( lb  sirs  de  )  préside  XXIV,  40. 

la  noblesse  aux  EUts  de  Blois;  XXX,  RODA  (jérohe  de)  se  met  à  la  tête 

404.  des   Espagnols   dans  les  Pars  -  Ras  ; 

ROCHEFORT,  du  parti  de  Condé  ;  XIX ,486. 
poste  qu'il  résigne;  XXH,  289.  In-  RODGAUDES,  duc  deFriool;  con- 
sulte un  gentilhomme  de  la  reine  ;  pour-  ftrmé  par  Charleibagne  ;  H,  248 .  Con- 
sultes contre  lui;  comment  assoupies,  spire  pour  rappeler  Adalgise,  252.  Sa 
329,  336.  mort,  253,  254. 

ROCHEFORT  (le  maeéchm.,  mIr-  RODNEY  (l'amiral)  «st  chargé  de 

QDis  de)  ;  ses  opérations  en  Hollande  ;  bombarder  le  Hayre ,  XXIX,  204.  II 

XXV,  249.  Puis  dans  Télectorat  de  prend  la  Martinique  et  autres  Iles,  959. 

Trêves,  262.  Lieutenant  de  Condé,276.  Ses  victoires;  ses  échec»  pendant  la 

Sa  promotion,  302.  Sa  femme  est  de  guerre  d'Amérique;  XXX,  188,  189, 

la  maison  de  la  Dauphine,  305.  211,  295  et  «uiv. ,  206  à  209, 22S. 

ROCHEFORT  (lord);  son  ambas-  RODOLPHE   ou   RAOUL,  roi  de 

sade  à  Madrid  ;  puis  à  Paris  ;  XXIX,  France  ;  ligué  avec  Robert;  III,  350. 

891  etsuiv.  Proclamé  roi;  n'est  point  reeoiuinen 

ROCHEGUDE,  calviniste;  seshos-  Aquitaine;  comment  il  règne,  355  à 

tilités;  XIX,  :H13.  857.  Sa  guerre  aux  Normands,  559, 

ROCUEMORTE  surprend  Angers;  860.  SafanitHe,  361.  Reçoit  l'hommage 

sa  mort;  XX,  195.  de  la  Provence,  362.  Ses  démêlés  arec 

ROCHEPOT  défend  Ardres;  XVII,  Héribert;  sa  guerre  dans  le  dadié  de 

^^*  France;  les  guerres  privées  conunen- 

ROCHEPOT  conspire  contre  Riche-  cent  sons  ^n  règne  ;   il  soumet  les 

lieu;  XXIII,  308. etsuiv.  Normands    de  la   Loire;  dispose  du 

ROCHES  (ctoiLLAUME  des),  du  parti  comté  de  Vienne;  se  lait  reconnaître 

d'Arthur  de  Bretagne  ;  le  réconcilie  par  les  seigneurs  du  Midi  ;  part  qu'il 

avec  son  oncle  Jean  ;  pourquoi  ;  le  ra-  prend  à  la  lutte  entre  Gislebert  et  Hu- 

mène  à  Philippe- Auguste  ;  VI ,  187,  gués  ;  assiège  Reims  ;  défiiit  les  Hon- 

188.  Lieutenant  de  ce  roi;  son  expé-  grois;  meurt;  ne  laisse  point  d'enbns; 

dition,  2:n,  232.  Forteresses  qui  lui  son  héritage  disputé  et  morcelé,  370 

sont  couBées,  243.                          ^  à  381. 

ROCHES  (PIERRE  des),  évdqne  de  RODOLPHE,  duc  de  Sonabe;âa 

Winchester;  fait  disgracier  du  Bourg;  roi  de  Germanie;  IV,  455.  "Vainai  et 

et  domine  à  son  tour  le  roi  Henri  m  ;  tué,  466. 

VII,  118,  120.  Est  expulsé,  133.  Pro-  RODOLPHE  I"  de  Hapsboig,  élu 

pose  de  refuser  de  secourir  les  Sarrasins  empereur;   VIU,  244.    Son  ambassa- 

-contre  les  Mogok,  197.  deur  prête  en  son  nom,  au  concile  de 

ROCHE -TENON  (le  sire  db  la)  Lyon  le  serment  de  protéger  l'Eglise, 

serourt  Beauvais  ;  XIV,  862.  252.    Menacé^  par  PhiUppe-le-Hardi, 

ROCHETTE,    inquisiteur   devenu  256.  Son  entrevue  arec  le  pape,  f64. 

protestant;  br&lé  vif;  XVH,  11.  Aquidestine  le  royaume  d'Arles, 265. 


KOD  BI^D 

Rétablit  d^ns  Tempire  Tautoritë  des  gne;  son  règiM  n'est  pas  mieux  connu» 

lois;  acquiert  rAviriche ;  réduit  le  roi  ni,  861.  Vaincu  par  Burchard;  leur 

de    Éohéme  ;   se  prépare  à  Inimilier  réconciliation  ;  épeuse  sa  ilUe  ;  appelé 

Charles  d'Anjou,  S84.  Ses  projets  sus-  à  la  couronne  d'Italie,  364.  Sa  vie* 

pendus  à  la  demanda  du  pape,  285.  toire;  est  roi  de  Lombardie,  365.  Aiw 

Invoqué  par  la  reine-mère  de  France,  rète  les  Hongrois  au  passage  des  Alpes, 

301.  Il  fonde  la  maison  d'Autriche;  366.  Est  dépossédé  en  Italie  par  Hu» 

triomphe  encore  d'Ottocar;  le  pape  gués  de   Proyence,  368.   Reçoit] -en 

recherche  soit  alliance,  305 .  Efforts  de  échange  la  Provence  et fondete  royaume 

ce  pontife  pour  exciter  les  hostilités  en-  d'Arles;  fin  de  son  règne,  869.  S« 

tre  lui  et  le  roi  de  Sicile,  306.  Traité  mort,  34)6. 

qu'il  fait  avec  ce  dernier,  313.  Sa  RODOLPHE  III  (le  fainéart),  roi 
politique  suivie  par  sa  maison  ;  il  d'Arles  ;  ses  démêlés  avec  ses  grands  ; 
tend  <«  établir  son  ^pouvoir  dans  la  maisons  feodataires  qu'affermit  sa  fai- 
partie  la  plus  barbare  de  l'Europe,  blesse;  IV,  73  à  76.  A  quoi  se  ré- 
410.  Son  refus  de  toucher  à  l'Italie  et  duisent  les  actions  de  son  rè^ne,  84. 
d'y  aller  prendre  la  couronne  impé-  Hé  songe  point  à  s'opposer  au  partage 
Haie  ;  sa  répugnance  analogue  pour  la  de  la  Bourgogne,  131.  Soumet  son 
partie  occidentale  et  maritime  de  l'em-  royaume  à  l'empire,  164,  165.  Re- 
pire, 411,  4tS.  Rançon  que  lui  payent  nouvelle  ce  traité,  183.  Escorte  Cou- 
les Juifs,  433.  Ses  réclamations  à  l'é-  rad  empereur  à  son  couronnement  à 
gard  du  roi  de  France;  à  quel  sujet,  Rome,  187.  N'obtient  guère  d'obéis- 
448'.  Ses  dernières  intrigues;  sa  mort,  sance  de  ses  feudataires  ;  sort  è  peine 
45S,  453.  des  montagnes  de  la  Suisse,  921.  A 

RODOLPHE  II,    empereur;    son  favorisé  sa  sœur  Gerberge  ;  il  meurt, 

'  frère  appelé  dans  les  Pays-Bas  ;  XIX,  SSS.    Sa  langue  propre   était  l'alle- 

490.  Son  ahibassadeur  lui  rend  compte  mand,  261 . 

de  la  santé  de  Henri  m;  XX,  108.  Sa        RODOLPHE,  duc  d'Autriche  ;  soii 

mollesse;  ses  vices,  156.  Inquiétudes  mariage  avec  Blanche  de  France;  IX, 

que  lui  donne  Tannée  qui  doit  Inter-  44.  Il  la  perd,    170.  Effort  de  son 

venir  en  France,  257.  Ne  reconnaît  père  pour  lui  assurer  la  Bohême,  173. 
pas  d'abord  Henri  iv;  XXI,  41.  Hos-        RODOLPHE  DE  BAVIERE;  pré- 

tilitédece  prince  contre  lui;  XXH,  tendante  l'empire,  est  écarté;  IX,21 6. 

40.  Aux  prises  avec  son   frère  Hat-  Son  frère  plus  tard  est  élu,  382. 
thias,  85.   Leur  traité,  141.  Double         RODOLPHE,  comte  de  Cambrai, 

ligue  d'électeurs  pour  disposer  de  l'em*  du  parti  de  Gharles-le«Simple  ;  se  met 

pire  à  sa  mort,  166.   Son   désir  de  sous  la  protection  de  Zwentibold  ;  HI, 

la  paix,  168.   Effroi  que  lui  causent  812. 

les  apprêts  de  Henri  iv,  179.  Sa  mort,        RODOLPHE,  frère  de  l'impératrice 
277,  443.  Sa  constance;  son  adresse  Judith;  tonsuré;  III,  8. 
à  combattrela  réforme,  438,440, 442.        RODOLPHE,  chef  normand  ;  ses  ri- 
Résultats  de  ses  luttes  avec  son  frère,  valttés  avec  Roric;  III,  184. 
441.  RODOLPHE,  abbé  de  Saint-Waast; 

RODOLPHE,    duc  de  Bourgogne;  du  parti  d'Amolphe;  HI,  291. 
son  origine;  III,  289.  Se  faitprocla-        RODOLPHE, comte  normand ;comr 

mer  roi  de  Bourgogne;  prétend  à  la  bat  des  paysans  soulevés;  ses  rigueurs; 

Lorraine;  s'en  désiste;  fait  hommage  IV,  112. 

à  Arnolphe,  290.  Attaqué  par  les  Nor-        RODOLPHE  on  Drergott,  comte 

manda,  les  Hongrois  et  les  Sarrasins,  normand  ;  ses  démêlés  avec  le  duc  Ri- 

320.  Porte  eneore  le  titre  de  roi,  323,  chard;  se  rené  à- Rome  pour  obtenir 

Sa  mort,  539.  justice;  IV,  161.  Est  envoyé  parlé 

RODOLPHE  n,  fils  du  précédent  ;  pape  dans  la  Ponille  ;  ses  succès  oon- 

règne  comnike  lui    sur  la  Suisse,  la  tre  lés  Grecs  ;  appelle  d'autres  Nor» 

Franche^Comté ,  partie  de  la  Bonrgo-  mands  qui  forcent  le  passage  des  Al- 

TabU  génirak  de  V Histoire  ia  Frrniçaû.  SS 
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pt9  «i  ftn^aat  te  ftymia  des  Den-  UMBR  (gcilljiviie),  fr^^  Au  pape 

Sittles,  169.  Qément  m  ;  terres  quHl  aeliète  da 

AODOLHffi  prèclic  U  eroisaée  «n  ^ani^iiii  i^eoMis;  X,  223,  !S66. 

JUlemagne;  ieDMiide  le  tMWsaere  de  ROGER  (HAtHftiiB),  comte  de  Béaa- 

tMs  left  Jttife;  Y,  31t.  fort,   Tieomfe  de  Turenne  ;   chef  du 

RODRIGUE,  deroier  roi  yisigotk  ;  parti  de  D«r«K  en  ProYence  ;  XI,  564, 

UytOô.  M7,  Sbs  progrès;  Xll,  6!S.  Secotide 

ROGER,  ct«lievèq«e  d6  Trêves;  BotteicauU  oontre'Benoitt,  IS,  IfS. 

MMBé  grand  âiaMetitr  de  Frasée;  ROGïXl,  pasteur  pretestant;  son 

m,  149.  supplice  ;  XXVRI,  357. 

ROGER  (comte),  investi  du  ctraté  ROIiAN  (ia  vicoiite  de)  Hssbteà 

de   Laen  ;   UI,    370.    Dépouillé  par  h  reddition  de  Thouars  ;  XI,  177.1n- 

^Miis  IV,  399.  Est  oomte  de  Douai  ;  }«nction  <|u*il  fait  au  due  de  Bretagne, 

bit  hommage  à  Othon;  prâsonnier  de  173.  Sentiment  qui  l'a  attiré  dans  les 

Leuia,  403.  En  reçoit  le  commande-  armées  françaises,  1t%0,  Ne  témoigne 

ijKBt  de  Laon  ;  fuit  arec  lui,  409.  Sa  pas   d*o|^ositton   à  la  réunion  de  la 

B^gociation  kanrtoàe  *n  Mormmdie  ;  Bretagne  ,  S3t.  Son  liostilîtë  envers 

sa  mort,  AÏS.  tes  Anglais;  ses  négocktions  avec  la 

ROGER,  eom  te  de  Montreail;  en  eourde  France,  3!S4,  3S5.  Assiste  aux 

guerre  kvee  le  oomte  de  Flandre  ;  III,  États  de  Bretagne,  502,  503.  Ses  hos- 

•168.  lilitée  oeotrer  le  duc,  511. 

HOGER,  oomte  de Troyes  ;  prend  le  ROHAN  (le  vioomte  de) ,  ligué  con* 

sliâteau  de  Dijon;  UI,  464.  tre   iiandois  ;  XV,  5.   Ses  titres  au 

ROGER,  comte  noraMiid;  se  met  duché  de  Bretagne, 33.  Il  se  ligueavec 

am  service  de  la  oomtessede  Barcelone;  la  dame  de  Beaujeu,  40.  La  main  de 

épouse  sa  ftUe;  par  quri  odieux  stra-  l'héritière  du  duché  lui  est  pii>posëe, 

tagème  il  force  les  Musulmans  à  la  42, 47.  Prétention  qu'il  fait  Valoir,  73. 

paix;  IV,  159,  160.  Gherdie  à  enlever  la  jeune  dut^esse, 

ROGER  ,  grand  oomte  de  Sicile;  74.  Sentence  qu'il  signe,  89.  Est  lieu- 

^eau-pèrede  Raymondde  Saint-Gilles  ;  teiMnt  de  la  Trémoille,  100.  Ses  fono- 

XV,  466.  Deslinn  aasecottde  fille  au  tiens  en  Bretagne,  159. 

zoideFranoe;  l'en  voie  àToulouse,  473.  ROHAN   (le  YtcoirrE  de)    est  ds 

ROGER,  comte  de  Sicile,    prend  l'armée  de  Henri  ii  ;   X^I,  484.  EM 

parti  pour  Aoaclet  ;  V,  S2S.  Reçoit  de  prisonnier,  486.    Signe  l'association 

lui  le  titre  de  roi,  S24.  Gédlntié  par  phttestante;  XVIII,  982.   Son  entre- 

Innocent  ii  ;  Louis  vu  se  concerte  aveo  vue  avec  la  reine-mère,  291 . 

\aipour  la  cr<Hsade,  315.  Propcft  son  ROHAN   («barçoise   de)    répudiée 

assistance,  319.  Ses  ambassadeurs  à  comme  protestante  par  le  duc  de  Ne- 

Etampes  insistent  pour  queTe^pédi-  mours;  XVIII,  470,  47  r. 

tion  s'embarque,  322.  ROHAN  (les)  ;  René  prend  le  eom- 

.  ROGER  (vicohtb)  ,  chargé  par  le  mafeidelkiekifrdes  Huguenots  ;  XIX,  81. 

roi  Etienne  da  rendre  la  ju3tice£u  Nor-  Joan  échappe  à  l(a  Sain t»Barâtékmy, 

man^i^;  V,  274.  173.  Le  duc  défend  la  Rochelle,  374. 

ROGER,  vieomto  de  Béâers;  fait  Le  vicomte  est  lieutenant  detjondéi 

xnassacrer  tous  les  habitais  de  cette  l'attaque  d'Angers  ;  XX,  ^00  et  «idr. 

tUIç  ;  V,  472 .  Protège  les  Henrieitins  ;'  Leur  position  en  Bretagne  ;  XXIf,  f  1 . 

soupçonné  de  l'être  lui-même,  531 .  Est  Henri  iv  Veut  exclure  leurs  députés  do 

oicommunié,53^.  Attaqfuelâcotilede  l'assemblée    des    Huguenots,    116« 

Toulouse;    VI,  30.  Sa  cour,  rendez*  Lu^es  allié  à  eux  par  son  mariage, 

vous  des  troubadours,  159.  Sa  mort,  481.  Leur  parenté  avec  la  maison  de 

161.  Navarre,  218.  Leur  alliance  avec  ks 

ROGER  (pierre),  sieuT  de  Gabarefr;>,  Ghabot;  XXIV,  105. 

humanité  d«  Simon  de  Monfort  à  son  ROHAN  (BEimi,  doc  de),  gendre  de 

é^d^  VI,  392.  SuUy;  ion  comnkandemèAt  à  Tannée 
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wftAe\  XXIi,   174.  êon  hBavt^ht^  à  Rome^  438,  440.  Âtnisdion  <!*ache- 

llnvite  à  se  rappro^er  (te  l'aria,  t9ô.  ter  le  (fonclave,  441  et   saiv.  Prend 

Jlirige  TexpédHitm  «ur  JuUers,  99S.  place   au  conseil    de  régence,   460. 

Ses  idées  d'ind4pendance,  929.  Prend  Presse   Alberoni    de  rentrer  eux  df- 

fasni  pour.  Conti,  Î32.  Son  attitude  à  foires,  502.  H  réveille  le  zèle  consli- 

Tafsemblée  de  8aumur,  244  à  247.  tuUonnaire^  598. 
Comment  conserve   Sai'nt-Jean-d'Ân-        BOHAN  (tE  cnEVALisn  DE),rtin  des 

gely,  267,  268.  Signe  l'acte  d'union  roués  de  la  nouvelle  régenee  ;  XXVIl, 

des  églises  réformées,  2G4.  Se  rend  à  494.  Insulte  Yoltaire;  XXYHI.  180. 
Ifl  cour  de  Lottis  xiii,  290.  Comment         ROHAN  (leT  car^nal  loûis   de), 

elTensé,  345.  Sa  campagne  en  Guienne,  évèque   de    Strasbourg;  ses  mœurs; 

348 -À  ^60.v  Conférences  auxquelles  il  son  ambition  ;  haï  de  Louis  xvi  et  de 

assiste,  366,  359.  Obtient  le  gouver-  la  reine;  ses  rapports  avec  la  comtesse 

nementdn  Poitou,  3^6.  Empêche  les  de  Lamotte;  XXX,  301  à 304.  Affaire 

Huguenots  de  se  soulever,  ^90.  Passe  du  collier,  305  et  sviv.  Son  ar resta- 

enr  Savoie,  432.  S'interpose  entre  la  tion,  808.  Sa  punition  ^  sa  crédiilitéj, 

reine-m^reet  le  roi, 448.  Rejoint  cette  809  à  313. 

princesse,  462.  Soulevé  de  nouveau,  ROHAN  (le  dto  de)  figure  aux  as- 
480  et  suiv.  Commande  en  Guienne  et  semblées  des  députés  bretons  ;  XXX, 
en  Languedoc,  484.  Défend  Montauban,  382.  Sa  pension  supprimée,  39^.  ^ 
491.  Sa  constance-,  605.  Son  entrevue  ROfiAULT  (le  marêghai  joaquiv) 
avec  Lesdtguières, '509.  Son  traité,  est  de  T armée  royale;  XIII,  512.  Avis 
611.  Violation  dont  il  se  plaint,  516.  qu'il  donne  à  Dammartin^  XIV,  73. 
Il  reprend  les  armes;  ses  opérations  Désordres  qu'il  réprime,  90.  Marche 
dass  le  Blidi,  659  à  665.  Reste  seul  contre Gharles4e-TémérAire,  178. Tra-* 
en  évidence  ;  XXIII,  27.  Excité  par  les  hison  d'un  de  ses  afftdés,  187.  Il  dis- 
Anglais,  43.  Sa  détresse,  51  à  53.  At-  suade  Louis  du  voyage  de  P^ronne , 
tendu  à  la  Rochelle,  64.  Devise  que  267.  Défend  Beauvais,  362  et  -suiv. 
lui  rappelle  sa  mère,  66.  Son  habile  Son  procès;  sa  condamnation,  473  et 
campagne  en  Languedoc,  69  à  72,81.  suiv. 

Son  traité  avec  l'Espagne,  112  et  suiv.        ROJAS  (ruy  dias  de),  vioe-aonrlll 

Est  reçu  en  gfâce;  H 6.  Sa  campagne  castillan;   fait  voile  ^pour  la   Gallice 

dans  la  Valteline,  274  et  suiv.,  298,  après  la  victoire  de  la  Rochelle;  XI, 

300,  315  et  suiv.  Récriminations   et  168.  Ramène  des  troupes  devant  cette 

intrigues  dont  il  est  l'objet,  282,  283.  viUe,  172.  Bloque  Rayonne,  538. 
S«mort,339,  340.  Mariage  de  sa  fille;         ROLAND,   préfet  de  la   frontière 

XXIV,  i05.  hritanilique,  tué  à  la  bataille  de  Ron- 
ROHAN  (la  ducbesse  de),  fille  de  ceraux;  II,  262.  Conjecture^  sur  ce 

Sully;  gagne  au  parti  huguenot  le  duc  célèbre'  paladin  ;   ses  exploits  appar- 

de  Caudale;  XXII,  348.  Elle  défend  tiennent  vraisemblablement  au  temps 

Castres,  6^4.    Est  dans   la  Rochelle  de  Charles-Martel,  268,  264.  Sa  gloire 

assiégée;  XXIlI,  63.  doit  «voit  quelque  réalité,  964. 

ROHAN-CIIABOT  (le  DUC  de),  du        ROLLAND,    chef  des   Camisards; 

parti  de  Condé;  XXIV,  4t2, 423.  Né-  XXVI,  396. 

gocie,  442.  Est  excepté  de  l'amnistie ,        ROLLAND,  son  rMe dans  la' Ligue; 

473.  ^  XX,    132.   Soulevé  par  Guise,  34^. 

ROHAN-GUÉMÉNEE  (le  CHEvkiER  Nommé  échevin  de  Paris  5  369.   E^t 

Dï);   son  «omplot  contre  Louis  Xîv;  resté  dans  cette  ville,  476. 

XXV,  281,  282.                     •    '  ROLLBMARE  (0U1IAACBE  de)  char- 
ROHAN  (le  cardinal  de)  adminis-  gé  par  le  roi  Etienne  de' rendre  la  jrus-' 

tre  le  viatique  à  Louis  xiv;   XXVII,  tice  en  Normandie  ;  V,  274. 

215.  Son  ambition, '800.  Ses  rapports        ROLIIN;  jniraeles  qu'il  atteste; 

arec  M»»deMaintenon,  408.11sacre  XXVilI, '56. 

Bttborâ,  421.  Est  nommé  ambassadeur        ROLLON  ou  RAOti ,  dttc  drffor-- 
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iiiaDdi«.in«ttredaRoaeii;in, SOI.S«f  éérét,   qui  siÛTeaC  lenr  sort,   164. 

expéditioBS,  3S4.  Assiège  Paris;  laU  166.  Incorporés  dans  la  nadoii  dei 

une  tr^To;  remonte  jusqu'en  Bourgo-  Francs,  190.  Clovis  devient  lenrcM, 

gne;  vaincu  devant  Chartres,  S)S.  Sa  191.  Après  la  conquête  habitent  ks 

fureur;  ses  cruautés,  3S0.  ReçoitroUre  villes,  196«  Ne  laissent  aux  chai^is 

d'une  province  de  France,  à  condition  de  que  les  colons  et  les  esdaves,  199. 

se  convertir,  317.  Fonde  la  Normandie;  Faible  protection  que  leur  aoteidela 

épouse  Gisèle,  fille  de  Charles-le^im-  loisalique,  106.  Opolence  de  quelques 

pie  ;  comme  il  rend  hommage  à  ce  roi  villes ,  106.    Leur  haine  oontie  les 

313(319.  Entrée  Rouen  ;  reçoitlebap-  Bourguignons;  ses    causes,  107.  Ef- 

tème,  330.  Fait  le  partage  de  son  du»  forts  de  Gondebaud  pour  se  ks  eondr 

cbé  selon  le  système  féodal,  33 1 .  Fer-  lier,  106.  Protection  que  leur  accordent 

meté  de  son  administration  ;  se  forti-  les  Gombettes  ,  109.    Rétablis   dans 

fie  contre  \ès  pirates;  soumet  les  9re-  leurs  privilèges  par  Théodorie,roi  des 

tons,  331.  Petit  nombre  de  ses  com-  Ostrogoths,  117.  Admis  aux  emplois 

pagnons,  337.   Circonstances  qui  les  sous  les  rois  Francs,  353.  itiUees  to- 

entraînent  dans  la  carrière  de  la  ciri-  maines  dans  les  armées  de  Ghilpéric, 

lisation,  333.   Appelé  au  secours  de  364. 

Charles,    354.  Ses   sujets  recrutent  ROMXNZOW    (le  mabbquli) ;  tes 

Ragénold ,  qu'ils  abandonnent,  359»  victoires  sar  les  Turcs  ;  XXIX,  491 . 

360.  Abdique  en  faveur  de  son  fils,  ROMONT  (LneoirrcDE),  lieutenant 

371.  de  Cbarles-le-Tèméraire  ;  ses  hostili* 

ROMAINS;  èUt  des  Gaules  lors-  tés  sur  l'Yonne;  XIY,  365.  En  guerre^ 

qu'ils  parviennent  sur  leurs  frontières;  avec  les  Suisses,  461.  Renforce  Var- 

I,  3.  Ne  passent  les  Alpes  que  deux  mée bourguignonne,  466.  Ligué eontie 

cent  seize  ans  avant  Jésus-Christ,  4.  Ne  Louis  xi,537.  Ménagemensdece  prince 

s'établissent  au  delà  des  monts  qu'en  pour  lui,  540.  Il  veut  saisir  l'antorité 

cent  vingt-quatre  avant  Jésus-Christ  ;  en  Savoie,  551 .  Renforce  Hixlmftliea« 

soumettent  les  Gaules  en  dix  ans,  5..  563«   Satisfaction   que   loi  donne  ^U 

S'assimilent  les  vaincus,  6.  Ne  peu-  dame  de  Beaujeu,  581;  XT,  13. 

vent  plus  recruter  leurs  armées,  16.  ROMUALD,  fils  d'Arigise;  envoyé 

L'emportent  encore  sur  les  Barbares  en  ambassade  à  Charlemagne;  II,  306. 

par  la  force  de  la  discipline,  19.  Ne  Est  retenu  prisonnier,  307.  Mis  en  It- 

détruisaient    jamais  violemment   les  berté,  308.  Meurt,  309. 

coutumes  des  peuples  vaincus ,  56 .  Leur  RONCEY AUX  (bàtâuxb  de)  gagnée 

génie  fiscal  ;  leur  système  d'impôts,  67  par  les  Gascons  sur  Cbarlemagne  ;  n, 

etsi^iv.  Leurs  frontières,  73.  Menacés  261  etsuiv. 

au  Nord  par  une  foule  de  peuples  bel-  RONNAY  (ueivri  de)  annonce  à  saint 

liquenx,  74.  Leurs  marchés  d'esclaves  Louis  la  mort  du  comte  d*Artois  ;  VU, 

alimentés  par  la  guerre,  84.  Fermés  415. 

aul«  siècle,  86.  Les  Romains  seuls  RONQUILLO  (non  FRAsasco);  ses 

dans  Tantiquité  ont  adopté  l'usage  des  opérations  contre  les  Portugais;  XXYI, 

noms  de  famille;  heureux   effets  de  419. 

cette  coutume,  89.  Noms  de  la  repu-  RONSARD,  poète  français;  ses  e^ 

blique  éteints  sous  Théodose,  90è  Dis-  forts  pour  contenir  les  fureurs  popa- 

tlnction  de  naissance  abolie  par  les  em*  laires  contre  les  Huguenots;  sa  gloire; 

pereurs  ;  vices  et  mollesse  des  nobles,  XVIII,  196. 

91.  Txemblans  pour  leurs  richesses,  RONSQI,   gouverneur  de  la  cita- 

92. .  Mettent  leur  point  d'honneur  è  délie  de  Doulens  ;  XXI,  367, 370.  Sa 

affranchir  un  grand  nombre  d'esclaves,  mort  ,881. 

105.   Imposent  encore  aux  Rarbares  ROOKE  (le  cbevauea);  flotte  que 

vainqueurs,  137.  Partagent  avec  eux  Tourville   capture    sur    lui;   XXYI, 

des  terres,.  141.  Ne  paraissent  plus  à  137.  Son  expédition  sur  Cadix,  355 

l'année,  lliO.  Remplacés  par  les  .fè-  et  suiv.  Sur  Rarcelone,  430.  Combat 
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les  FrmçaU  en  tue  de  Hilaga,  4SI.  ROSE  (le  CBEYALmn)  ;  son  courage 

ROQUEBEKTIN  ;  ses  promesses  à  pendant  la  peste  de  Marseille;  XXYII, 

SfortaqttiYeat8eliTreTàloi;'XT,  316.  439. 

ROQUEFEUILLE,  amiral  français  ;  ROSEBECQUE  (batailIe  de]  gagnée 

ekargë  de  débarqner  le  prétendant  en  par  Clisson  et  Charles  ti  contre  les 

Angleterre  ;  échoue  ;  XXXIH ,  309 ,  Flamands  commandés  par  d'Arteveld'; 

303.  XI,  393  à  396. 

ROQUELAURE  (tË  «arêciul  m)  »  ROSNE  (db),  lieutenant  de  Guise  k 

eonfident  de  la  fuite  de  Henri  de  fïa-  Qiâlons  ;  chassé  de  cette  yiHe  ;  XX , 

Tarre;  XIX,  359.  Son  empire  sulrlui,  487.  Mission  que  lui  donne  Mayenne, 

604.  Le  presse  de  changer  de  reli-  497. Il  défend  Paris;  XXI,  34.  Rejoint 

gion  ;  XX,  107.  Mission  que  ce  prince  Mayenne,  31 .  Engagement  qu'il  signe, 

lui  donne;  XXII,  67. Ses déréglemens,  S37.  Lieutenant  de   Fuentès  ,   860. 

83.  Il  est  dans  le  carrosse  du  roi  à  sa  Prend  Calais,  493  à  4)6. 

mort,  181.  Est  lieutenant-général  de  ROSNIEVEN  (le  sire  de)  accepte 

Goienne,  S 16.  Confédéré  aTec  la  reine-  la  mission  d'assassiner  La  TrémoiUe  ; 

mère,  469.  XHI,  9)4. 

ROQUELAURE  (le  duc  de),  pVi-  ROSSANO  (le  prince);  sa  longue 

sonnier  à   la  Marfée;   XXIII,  455.  résistance  aux  Aragonai s  ;  XV,  408. 

Hostile  k  Mazarin,  440.  Sa  promotion,  ROSSEM  (iiartiii  vah),  maréchal  de 

498,499.  Gueldre  ;    année    qu'il    rassemble; 

ROQUELAURE  (le  duc,  puis  m arâ-  XVII,  1 16.  Il  bat  le  prince  d'Orange, 

CHAL    de)  réprime    les   Huguenots  ;  117.  E^t  renfohsé  par  les  Français, 

XXTH,  305.  118.  Est  chargé  de  couTrir  la  Picardie, 

ROQUE-SERYIÈRE  tué  à  la  bataille  194.  Il  bat  les  impériaux  à  Sittard  , 

de  Frîbourg;  XXIV,  68.  146.  L'empereur  demande  qu'il  passe 

RORBACH  (berchtold  de)  brûlé  ji(  à  son  service ,  151 .  Il  se  rend  à  l'ar- 

pour  avoir  exagéré  la  douleur  du  Christ  mée  impériale,    197.  Ses  hostilités; 

dans  Ht  Passion  ;  X,  408.                   <  ses  cruautés  en  Champagne;  sa  re- 

RORIC,  chef  normand;  obtient  un  traite,  458,  459. 
comté  dans  la  Batavie;  HI,   104.  Sa  ROSSIEUX,  Guisard;  soulève  Or- 
jalousie  contre  Rodolphe  ;  parti  que  léans  ;  XX,  475. 
Charles-le-Chauve  en  tire,  184.  ROSSO  DEL  ROSSO  de  Florence 

ROSA  (jACOtEs);  son  ermitage  au  appelée  à  la  cour  de  François  i^^ 

Plessis-les-Tours  ;  XIV,  691.'  XVI,  355. 

ROSBAGH    (BATAILLE  de)  gagnée  ROSSou  ROSE  (lemarêoial),  d'a- 

par  Frédéric  sur  les  princes  d'ililde-  bord  colonel  des  Weymariens  ;  sa  re- 

burghausen  et  de  Soubise  ;  XXIX;  1 39  traite  ;  XXIV,  46. 11  manœuvre  Contre 

et  suiv.  Mercy ,  89.  Prisonnier  %  Marienthal , 

ROSE  MiANCHE ,  nom  du  parti  83.  Expédition   dont  il  est  chargé  ; 

d'York;  XIV,  51.  XXVI,  49. 

ROSE  ROUGE ,  nom  du  parti  de  ROTHAD,  évêque  de  Soissons  ;  dé- 

Lancastre';  XIV,  59.  posé  parfiincmar;  replacé  par  le  pape; 

ROSE  (gcillaume)  ,  évêque  de  Sen-  HI,  148. 

lis  ;  l'un  des  orateurs   de  la  ligue  ;  ROTHARD,  évêque  de  Strasbourg  ; 

XX,  135,  498.  Exaltation  qu'il  pro-  dn  parti  de  Louis  iv;  III j  409.  Exilé 

duit  dans  Paris  assiégé  ;  XXI ,  68.  Il  puis  gracié  par  Othon ,  405. 

prêche  une  nouvelle  Saint-Barthélémy,  R0THENB0UR6  (le  comte  de)  est 

199.  Ses  invectives  contre  le  Béarnais,  envoyé  par  Frédéric  près  de  Louis  xv  ; 

163.  Assemblée  à  laquelle  il  assiste;  XXVIII,  306.  ' 

sa  sortie  contre  les   prétentions   de  ROTHILDE,  belle-mère  de  Hugues 

Philippe  II,  190,  191.  Il  quitte  Paris,  dé  France;  dépossédée  de  l'abbaye  de 

967.  Arrêt  rendu  contre  lui  par  le  Ghelles;  111,349. 

parlement  ;  XXII ,  46.  ROTHRUDE,  fille  de  Charlemagne; 
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a  U  destine  II  ConstaDtia  ▼;  II,  985.  gaies  à^iaimÊtmeU^n^m;  Xy,50a. 

te  ooBtrat  signé  et  coofirmë  par  des  RÛU VILLE  (ibav  m»),  cfaanailier 

sennens;  instituteur  grec  donné  à  k  de  Bretagae;  eave^'é  ea  Asf^eteiM; 

jeune  princesse  aWr»  àgé^  de  bait  ans,  XIV,.  ^3,  li9.  AocempagQe  Cfaatles- 

S88.  Ce  mariage  n'a  point  lieu  »  39$.  le-Tëméraii^e,   173.  Sa  fuite  à  la  fa»- 

Sa  mort,  411.  taille  de   Mnotlhëry^   17^   Ile^M 

ROTROU,  comte  du  I^erc^e  ;  prend  grâce  par  Louis  xi ,  S07.  Sa  misaÎM 

Ja  croix  ;  IV ,  5i3.  Part  a\'«o  Robert,  auprès  de  lui,  t09. 

545.  Fait  la  guerre  ea  Espagne;  Y^,  .     ROUVRAI,  victÎBKdela Saûi^Ba»- 

108.  SaTeuve  épouse  Robert  de  Dreux;  tbélemy  ;  )UX,  165. 

son  fils  entre  dans  la  conspiraHion^  de  ROYE  (BAaxnÉLKMi  na)  ,  exéciAMr 

ca  prinee,  .^eU  testamentaire   de  Fhilapf  e -Aogaate; 

ROTRUDE,  femme  de  Cbarles-lfar-  ^h  ^^5. 

tel;  mère  de  CerlooMio  et  Pépin;  H,  ROYE   (aaGWAUx  d4  seconde  Wh 

149-  ti^^P  dans  la  capiure  des  Ten^^liande 

ROTTAN}   pousse  Henri   ly  à  ae  Paris;  IX,  200. 

convertir;  XXi,  $00.  ROYE  (mathieudb)  comnMndatdae 

ROTTEMROURG  (le  ceiTB  D^  est  chevancbéa  aatour   de  GovflMi;  X, 

oatoyé  jpar   Louis  xv   en  Espa^ie;  163.  Seconde  Charles  deBlai&eaRia- 

XXVllI,  37  et  suiv.  tagne,  ^7.  Met  Poiaers  en  état  de 

ROUANNES  (le  duc  de)  renCbree  défense,  475.  Est  otage  du  sai,  678. 

Lesdiguièces  ep  Piémonft;  X^II,  49t.  Danger  qu'il  eoart  à  la  raptue  de  la 

Déclaré    criminel    de    lèse-majeslé  ;  pai^t^    il  est  renûs,ea  liberté;  XI, 

XXni,  1&4.  Sa  condamnation,  1884  ^0\,  10$. 

ROUGI  (ALAIN  de)  amène  des  lenforts  ROYE  {tMertJM  jn^;  renfort  ^*il 

à  Simon  de  Monfort;  VI,  409.  Fait  conduit  en  Castille;  pillage  doit  il 

périr  le  roi  d'Aragpn  à  la  bataille  de  prefite;  XI,47âr473. 

Muret,  491,  499.  ROYE   (la  DouAiaûsB  na),  beBt* 

ROUES  (les),  eompagooBs  de  plaisir  mère  du  prince  de  Condé";  aris  qa>'dle 

du  régent;  d'où  ce  nom;  XXVII,  2»&.  lui.traoemet  ;  XVIII,   fê7>  .17(K.  Son 

ROUOAULD,  capitaine  catholique;  arresUtioa,    177.    £ile  e^t   décUide 

tente  de  surprendre  la  RocheHe;  XlXt  innocente,  919.  KUvse  retire  tM  Afla- 

957.  magnoi  979. 

ROUHET  {la  demoiselle  de);  pra-  ROTE  (élçokore  de),  priaeesse  de 

messes  qu'elle  fait  au  roi  de  Nayarre  Condé^  «vis  qn'elle  dense  à  son  naf%; 

««    nom  de  la    reiae^èrei   XVIII,  XVIU,  171.  Rejoint  le  prmcaàOr- 

188.  A^iste  ce  prince  à  son  lit  de  léans,  97d.  Ygarde  le  coanétabte  gai- 

mort,  .^46.  sonnier)   360.  Son  entrevue  a¥ee  la 

ROUILLÉ,  négociatenr  de  Louis xrv  reine-mère,  366.  Sa  mort,  411« 

avec  la  QoUande;  XXVII,  75  et  sai? .  RUBBl  (le  lUAfas) ,  IsetUsnas*  de 

Ses  propositions  au  roi  d'Espagne,  114.  l'empereur  en   Sardaigne,  dépesaédé 

ROUILLE  (ANTOi^E-LOinf)  est  nom-  par   les  Espagnols;    XX^n^   287  el 

mé  ministre  de  la  OMrine;  XXVIII,  suiv.  Vice-roi  de  Sicile;  eat  «xpolsé^ 

477.    Puis   des   affaires   étrangère»;  XXVIII»  II», 

XXIX^  60*  Conseil  secret  auqvel  il  est  RUHEMPRÉ  (le  DATiaB  de)  ,  ava»- 

advis,  7^.  Sa  retraite,  00.  Présent  à  ,  turier  aa  service  deLoais  xi  ;seui^(Xb- 

b  torture  de  Damsens,  110.  né  de  Toaloir  enlever  Qiarles-ltf-Té- 

ROUSSEAU  (ji«3i«fA€0CBa);  appa-  méraire;  arrêté  par  lui,  XIV,  t4S. 

rition  de  ses  écrits  ;  XXVII,  3ftO  ;  Sa  misaioa  expliquée  paa  la  rat,  I4|. 

XXVm,  489  ;   XXIX,  ^0  >  XXX,  lrf>nis  le  fait  réelwier,  160  etaniT.  Sa 

363.  parenté  avec  les  deCray^  i&4.  Cay^ 

ROUSSEL   (ALSxAimtB);  pastear  taie  à  Reye,  dOÔw 

protestant;  son  supplée  ;  XXVUI,  tQ,  RUBEIIPRE  (jeja  m}  rea^  THm^ 

ROUSS&LON   foriK  dtS  conpa-  au  duc  René  ;  XIV,  4M,  iS^  4S7, 


488.  Taé  a  la  bataiHe  d|sTiaaoy«49é*  tour  ^  Femic6$'XII^  7^^;  XIO^  1*11^ 

RUBEBiPB'É  (anqué  ne),  fayori  du  306,  307. 

cardinal  de  fiourbon  ;  gagpé  par  Gviisêi  . .  ftIjSâËlL  (iff^inRAii)-;  aed  opâMOtons 

XX,  19^       '  dans  la  Méditernviée  ;  X%¥l,.   1^ 

KUCCELLAI(HOiucç),ainl)assadeiu;  153,  173,  197,  S07. 

de  Toscane  à  la  cour  dé  France;  fête  R:UyiGKYC<''«iiA&«i;is  be.)*  Ipli^alr 

que  lui  donne  la^  reine-wàrf^  ;  XXy»  loway  ;  émigré .protesUnii  «<M>iég» Car 

457.  sal;  XXVix  17^.  Soik  oammandemMi 

KUCÇEiLM.  (i'AÇBÊ)    contribue  à  ea  Portugal,  430»  44.11.  D.e^tre.vain- 

VévasioadeMariedeMédicU,i.laquij^  queur  à  Madrid;  X^YIH  ^*  Sei>of^ 

XXII,  450»  452.  laliona;  il  fHBid  la  b^aiUpd'MwMiza; 

UVFEëC  (l^  suie  !)£){)  ts<H^es  qa'il  eat  blessé,  S2  à  96.  Yaincn  à  la  Gif 

commande;  XIV,  35i.     ,  dioa,  89,  90>.  Oii  ae.i;ecru|e,  188. 

IVUFFEC,  cbeC  qatboUquÀ,  défend  RUYTËR    (l'amiral)   conduit*  /e^ 
Poitiers  ;  XIX^  60.  ,  HpUanda.   deniç    vaiB^eaux  Ôrail^lis  ; 
RUL^CO.URT  (le  barok  de]  ;  son  XXIV,  5â8.  Commande  la  f|ol»«;  ^ 
expéditign  sur  Jersey  ;  il  est  tué;  XXXy  victoire  sut  les  Anglaia;  son  écheos 
196.  ses  n^ancBUYfes;  )^XV,    UO,  lt8i 
RUPEIVT,  prince,  palai^.;  ba^  en  115.  U  iptee  Feutcéa  de  la .  TamiMf!< 
mer  par  Ruyter.;  XXV,  113.  Preud  ses  succès,  130,  131.Est^pariiaff]|- 
Tascendant  .sur  lui  \  repoussé  par  la  tocratiqfus,  330.  Lisne  k^  batiiill«  de 
teippête^  350*  Solebay,  388 ,  339.  Aq%  prises  a^Ap 
RUSGÂ  (lcccbinp).V.  Valpçurga.  le, prince  Rupert,  3^0.  Livre  encore 
RUSE  4^  Beaulieu  ^st  nommé  se-  trois  grandes  batailles,  364»  Ëchoi|%'à 
ci-étairb  d*état;  XX,  400.  Acte  qu'il  1^  JUariiqique,   88.1.  Miaistres.  pro- 
souscrit,  433.   Assiste  aux  derniers  testons  qu'il  tire  de   capt^vi^é,  3(?|^ 
momens  de  Henri  m»  5i^.  Son  expédition  en  Sicile;  il  livje.  b 
i^UTIIVEN   (uorton),  complice  du  bataille  de  Montgibel;  sa^jnort,  Sâf 
meurtre   de  Rizio;  sa  fuite;   XVIU,  à  336. 

491»  493.  RU YZ  (sinon) ,  premier  cbambell^P 

RUTLAND  (le COMTE  j>e),  négocia  de  Castilîe;  l^rûlé  vil;  Vlp,  379. 
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SAARBRUCR  (le  coMTif  de)  ;  son  ^rresUtion^  364,  3^5..  S^on  exil,  8i67>. 

secours  invoqué  par  Philippe  de  Va-  '  SABLEUIt  (robert  de)  aux  pris,^ 

lois;  X,  3S3..  Est  conseJUer  du  Dau-  avec  GeoUroi  Plai#^enet;  V,  $^3* 

phin,  432.  Prisonnier  à  la  bataille  4e  SABRAN  (le  comtb  de),  envoya  pv 

Poitiers,  466.  Sa  négociation  en  An-  Richelieu  à  Teipp.ereur;  XXIIl,  13|. 

gleter^e;  XI,    100.  Puis  à  Bruges^  SACCHETTÏ,  (le  cardinal  de),. can- 

534.         ^      ^                                "  aidât  à  la  tia,re;  est  exclu;  XX^Y, 

SAARBBUCK  (AIMÉ,  co»TE  pE);  78.                                               '   ' 

renfort  qu'il  am&ne  aux  Armagnacs  ;  SACCHIA  (rertrard)  livre  M&^^o 

XU,  443.  Sa  mort,  449.  aux  Français;  XVll,  96.  ' 

SAARBRUCK  (roijert  ûe),  diimoi-  SACIEjaGE  (pierre   de);    ordon- 

seau    de  Copimerçy  ;    ses   ravages  ;  pance  quUl  signe  ;  itV',  301  Négocîa- 

XDI,  377.  Cbyles  vului  pardonne,  teur  de  Charles  Viij^,  ^6»  Tay*  •^'^ 

378.  bçise  [touis  'et), 

SABATIER  DE  CABRE,  conseilla  SACït VILLE  (nigrl  pplu  eîGOounn- 

au  parlement,  demande  la  convocation  nié  par  Thomas  Beck^t;  v,  479. 

des  Etats-gépéraux;  X^X,  359.  Sdn  '  SAC&ViLtÇ  (lo^d  q^orces)  atJ(^ 
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0«ê  It  Tictoin  de  MâBdes;  XXIXi  Itê.lMéiateQr  entre  ItmaMMcel 

197,  IM.  les  Gaûeg,  i%%.  Assiste  à  VonTertiin 

8ACY,  l*va  des  eolilaires  de  Poit-  des  Etals,  191.  Pourqvoi  s'emploie  i 

Roytl;  XXV,  78, 139.  Misenltbertéi  réooncilier  les  Guises  et  Montmo- 

141.  Ttnej;  il  fonae  arec  eux  le  trisin- 

SAGEBRAIf  (  nUM ) ,  moine  ;  opé-  Tint,  9 1 0  à  1 1  î.  Assiste  à  la  RmioB 

ntions  raagiqnes  que  Robert  d'Artois  du  oonieîl  et  du  parlemeat,  ti8  ifM. 

lui  eonfteet  qu*il  révèle;  X,  75,  76.  U  repousse  toute  idée  de  tolniM, 

SAGITTAIRE,  éTêque,  du  parti  de  959.  Refuse  de  s'éloigner  de  la  tour, 

<2ondowald;  I,  3S3.  Est  tué,  886.  958.  Rappelle  les  Guises,  161.  Sml 

SAINT-AIGNAN  (lb  bcc  bb)  est  arrogance,  966,  287.  Sob  estitei 

gouremeur  de  Reny  ;   XXIV,  308.  Paris ,  970.  Il  presse  U  reiae  de  se 

Ses  égards  pour  U  princesse  de  Gondé,  déclarer  pour  le  parti ,  S74.  H  s'éloi- 

S99.  gne  de  la  cour,  990.  Ses  opéntiois 

8AINT-AIGNAN  (  lb  i>iic  de  ] ,  am«  en  Poitou  ;  il  rejoint  Vannée  wpk  i 

bassadeur  français  en  Espagne;  lie-  Bourges,  998  à  301,  303  Je  peut 

lion  qui  s'appuie  sur  lui;   XXVII,  arrêter   d'Anddot;  d^end  Cnbeil, 

S17.  Soupçonné  par  Alberoni,  395.  351.  Tué  à  Dreux,  35S. 
S'éckappe  de  Madrid,  366.  Rentre  en        SAlIfT- AlfDRÉ  (ms);  sonfi^ 

France,  370.  cours  aux  Euts-généniu;  laBoo  du 

SAINT-ALBAN  (lb  wc  ob);  son  parlement;  XVIII,  70.  DénoocûtiM 

tanbassade  à  Paris;  XXVI,  289.  calomnieuse  qu'il  accueille GMtit les 

SAINT- ALVIRE  (lb  MiRoms  i>b)  religîonnaires,  118. 
«•t  de  k  Fronde  ;  XXIV,  393.  SAINT-ANDRE  (le  nm  u)  « 

SAINT-ANDRÉ  (lb  bibb  db)  con-  Ecosse;  prend  lés^rmes  pou  U  cause 

trtbue  à  la  bataille   de  Gntnegatte;  protestante;  XVIII,  133. 
XIV^  569,  564.  Commande  les  trou-        SAINT-ANDRE,  gooTenwraâiO' 

pes  royales  ;  XV,  37  à  40.  Lieutenant  lique  de  Ntmes  ;  surpris  ettaé;  XHs 

de  la  Trémoille,  51,  100.  Contient  77,  78. 
les  Espagnols  en  Roussillon,  940.  Ses        SAINT-AUBIN  DU  CORMHIb^- 

liostilités  ;  ses  succès  arrêtés  par  une  tAillb  bb)  ,  gagnée  par  Uais  de  h 

trète,  949,  950.  TrémoiUe  sur  le  duc  d'Oriéias,  Af, 

SAINT^ANDRÉ  (lb  MARiCBAL)  est  54  à  56.  . 

de  la  maifoa  du  Dauphin  ;  XVII,  67.        SAINT-AUNAIS  (le  i^^y 

Se  rend  en  Piémont,  184.  Banni  de  la  commande  en  Catalogne;  Ul^«  ^'\ 
eour,  957.  Méfiance  de  François  i«  à        SAINT-BLANCARD  (ts  i*»?  ^\ 

son  égard,  309.  Est  du  conseil  ro val,  officier  de  marine  de  F™»?*'*!^' 

1^05.  Est  nommé  maréchal,  308".  D  rallie  la  flotte  de  l'empereur;  X»"« 

"pourvoit  sa  nombreuse  famille  ,311.  9.  Assiste  Barberousse,  24. 
Excite  la  haine  df  roi  contre  la  mé-        SAINT-CHAMANS  UvreCtoaK»»* 

moire  de  son  frère,  313.  Son  zèle  ca-  Thierry  à  Her»ri  iv  ;  J^I»  304. 


ces  l'armée  impériale  à  Germigny  et  centx;  XXIV,  78.                 ,^ 

Gîvet.  654,  555.  Il  accourt  à  l'armée  SAINT-CONTEST  (BA»'"f  "l  ^ 

de  Champagne;  XVIII,  47.  Comment  ministre  des  affaires  ëtrangw»» 

^secourt  Saint-Quentin ,  50.  Est  pri-  mort  ;  XXIX,  60. 
sonnier,         "                                 " 


paix, 

saircj 

notables,  161.  Révolte  dans  son  gou-    légat  du  pape  en  France;  ^  J^Tj^ 

▼ernement'de  Lyon  ;  sommes  qu'il  en     pour  la  paix  ;  XlU ,  Î05,  '*2. 

tire,  168,  169.  Il  salue  roi  Charles  ix,    au  congrès  d'Arras,  ^bO.  i>^ 
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pour  réeoBcHÎMr  les  m&isoos  de  France  fougue  réfonnatrice  ;  frein  qn'j  met 

etde  Bourgogne,  954,  155.  Maurepas,  80  et  suiv.  Peines  corpo- 

SAINTE -CROIX)   cotepltce  delà  relies  qu'il  prescrit  ;  il  s'aliène  l'ar- 

BrinvilUers;  XXV,  401  etsniv.  mée,  84. 

SAINTE-CROIX  (lb  chetalibr  ob)  SAINT-HÉRAN,  gouyemeur  d'Au- 

capitule  à  Bel1e<>Isle  ;  XXIX,  954.  vergne;  ordre  qu'il  reçoit  de  la  reinoi» 

SAINTE  -  GEMME  prend  le  com-  mère;  XIX,  93.  Refuse  de  faire  mas» 

mandement  de  Poitiers  pour  les  Hu-  stfcrer  les  Huguenots,  176. 

gnenot8;XVin,  300.  SAINT -HILAIRE   (le  gêhéral), 

SAINT£-H£L£NE  ,  l'un  des  jugés  blessé  du  même  boulet  qui  tua  Tu* 

de  Fouquet  ;  opine  pour  la  mort;  XXY,  renne  ;  XXV ,  S90 ,  99^7. 

74.  SAINT-IBAL  confire  contre  Ri- 

SAINTE-HERMlNE,cbef  huguenot,  chelieu;  XXIII,  994,  995.  Est  de  Ift 

est  reçu  à  la  Rochelle;  XVIII,  59t.  cabale  des  importans  ;  XXIV,  90.  Ses 

SAINT&MAUNE  porte  &  Guise  le  liaisons  avec  Gondi,  936. 

premier  coup;  XX,  469.  SAINT- JACOB   SUR  LA  BIRSE 

SAINT&MARIE  est  de  la  conjura-  (bataille  db),  gagnée  par  le  Dauphin 

tton  d'Araboise;  XVIII,  141.  (Louis  xi)  sur  les  Suisses;  XIII,  498 

SAINTE -MEME  assiège  Brouage;  et  suiv. 

XX,  197.  Sa  retraite,  906.  3AINT.JA€Q1(JES  SUR  LA  SILLE 

SAINT-ETIENNE  poignardé  comme  (bataille  de)  ,  gagnée  par  les  monta- 
protestant;  XVm,  308.  gnards  suisses  sur  les  Znricois;  XIII, 

SAINT-EVREMOND;  sadisgrftce;  496. 

son    enthousiasme  pour   Louis  xiv;  SAINT -LÉGER,  commandant  au 

XXV,  356.  Gatelet  ;  se  rend  ;  sa  disgrâce  ;  XXIII, 

SAINT -GELAIS^  huguenot;    ses  988. 

hostilités  ;  XIX,  418.  Conduit  les  dé-  SAINT-LUC ,  mignon  de  Henri  nr, 

bris- de  l'armée  de  Condé;  XX,  204,  attaque  Bussy;  XIX,  474.  Propos  de 

905.  Marche  sous  les  drapeaux^ de  ce  Mangiron  à  ses  noces,  476.  Terreur 

prince,  919.  Surprend  Niort,  508.  qu'il  cause  au  roi;  dans  quel  but;  sa 

SAINT-GENIÈS,  complice  du  duc  disgrâce,    591.    Est    assiégé    dans 

du  Maine;  son  arrestation;  XXVII,  Brouage;  XX,  193,  194.  Avantages 

369.  de  Condé  sur  lui ,  219.  Cède  au  Na- 

SAINT-GENTS,  député  du  roi  de  verrais,  913.  Prisonnier  à  Coutras , 

Navarre  aux  Etats  de  Blois  ;  XIX,,  976,  91^7.  Parti  que  Condé  espère  ti- 

417.  rer  de  sa  capture,  984.  Sa  lassitude 

SAINT-GEORGES  (de),  chef  d'es-  de  la  guerre;  XXI,  198.  Introduit  des 

cadre  français;  sa  défaite;  XXVIII,  troupes  dans  Rennes,  936.  Son  entre- 

450.  vue  avec  Brissac,  258.  Il  entre  le 

SAINT  -  GERAN  s'offre   à  venger  premier  dans  Paris,  969.  Demande  à 

Maroillac;   XXH,  330.   Contribue  à  Elisabeth  de   secourir   la  Bretagne, 

l'arrestation  de  Condé ,  376.  Récom-  309.  Est  nommé  grand  maître  de  l'ar- 

pense  que  lui  pr^inet  Marie  de  Médi-  tillerie,  385.  Remplacé  en  Bretagne, 

cîs,  379.  435.  Il  est  tué,  467. 

SAINT-GERMAIN  défend  Etampes  SÀINT-LUG  est  de  l'intimité  de  Ma- 

contre  Henri  m;  son  supplice;  XX,  rië  de Médicis ;  XXII,  907. 

534.  SAINT -MAIGRIN;  levées  protes- 

SAINT-GERMAIN  (le   cosite  bE)  tantes   qu'il  amène  à  la   Rochelle; 

est  de  l'armée  d'Allemagne;  XXIX,  XIX,  31. 

191»  197.  Ses  projets  de  réforme  mi-  SAINT  -  MAIGRÏN  combat  aufau- 

litaire,  159,    153^.  U  est  nommé  mi-  bourg  Saint-Antoine;  XXIV,  453  et 

nistre  de  la  guerre;  ses  précédens^  ses  suiv. 

aventures;  son  exil;  son  mysticisme  SAINT-MARC  (èAnniHAi  de),  légat 

chevaleresque;  XXX,  59   à  64.  Sa  de  Marrin  v;  XH,  634  à  536.  Conseil 


H4            aài  ai» 

doiUniaitptrtie,543.  S«  médiatisa  U dvf  de  Bour^M ,  134«  lUppiléèlft 

eatre  Jet  partis  ea  France,  bbbt  ô66.  cour ,  3 1 9 ,  330.  Son  éeJMe  au  di^ 

Yoy.  Ortim.  teau  de  H^rk;  XIl,  230.  £st  <te  pvti 

SAINT-MARTIN;  sa  constance  à  d^  bourguignon ,  3M,  361.  NManné  oosi 

lendre  Vincenops  pour  Henri  lu  ;  XX,  nétabie ,  38^.  Est  du  conseit  voyal , 

483.  385,  Envoyé  en  Picaréia,  3a7«  Ox^ 

SAINT-MAUTIIS,  conseiller  au  pai>-<  doMianoe  qu'il  sig^e ,  41.9. 

lement;  sonarrestatiûii;XXVU,  357.  SAll*iT-POL    (rucHB*   •&  unwto 

SÂINX^IËSGUIN,  mii^on  de  Ben-  bourg,  comte  de};, sa  lUIe  épouse  Bcd» 

xi  m»  attaque  Duasy  ;  XIX,  474.  £s«  fiord;  XUI,  St8»  tl>9* 

assassiné  par  ordre  de  Guise,  50(K  SAINT^POL  (uHJia  B»  i.iJ]L«iiM)i!M» 

$Al?iT-OLON,  r^ident  de  France  comte  de),   connétable    de  Francei 

à  GAnes  ;  oflEense  cette  yiUe  ;  XXV»  éducation  qu»  lui  diMlBt-  sp«  «B«Ie  ; 

464  et  suW.  XIU>  2^.  Son  entrée  à  iurea»,  %^ 

SAINT-PAJUL  est  de  la  ligue;  XX»  Le  roi  lui  dea^ande  pleine  et  filière 

tôl.  Barricackes  qu,'ii  pousse  en  ftce  obéissance;  il  s'eugage  à  obteniir  in 

dA  Louvre,  34^.  Commande  en  Cbaj»*  paix ,  378  ^  380. 11  9ei0Bde  le  Bau- 

pagne»  601.  Renfort  qu'il  amène  à  pbin,406.  ConaeU  auqjual  ilaesiato, 

Mayenne;  XXI,  51,  81.    Ravitaille  421,  440.  Renfort  qatl  asoèat  il^- 

Baris»  75,  78.  Est  marécbfll  de  la  li-  nois,  485,  488.  U  est  êipftHé  au  siégi 

gjue;  engagement  qu'il  sigoe,  237.  Dé*  de   Rouen»  483.  A  celui    de   Caao» 

feoH   Rei^us   contre   le  parti  royal-»  504 .  Auteur  présumé  des  Cemt  Nim* 

249.  Guise  le  tue.  287  à  289.  v$Uu  nouvtUe»^  586.  SeadéètCs^ec 

SAINT4^ÀUL  (lb  awTB  n)  est  du  Pbilippe-le-Bon;  il  presse  Gkaiks  vu 
tiers-parti;  XXI,  111.  Entre  à  Paris  de  faire  la  guerre  à  ce  prince;  XIV, 
avec  le  roi,  263.  Est  gouverneur  ds  9»  10.  Denîaude  Mile  an  roi  pou^r  le 
Picardie»  364.  Aux  prises  aveeFuen-  comte  de  Cbarolais,  61.  Réconcilié 
tàs;  baUu  è  Doulens,  365  à  369*  avec  le  duc  et  les  de  Croy,  84.  Envoyé 
Quitte  l'atmée ,  370.  Sa  réputation  par  Charles  eu  Bretagne,  133.  Som»é 
militaire  compromisse,  382.  Ses  vaius  par  Louis  xi;  vient  à  sa  cour  et  lui 
eHorts  pour  entrer  dans  Calais,  424.  Cait  hommage»  146,  147.  Prend  la  dé- 
Est  gouverneur  de  Picardie;  XXU»  fesse  du  duc  de  Breta^e,  153^  Ei»r 
216.  Desceud  deDunois»  21$.  Cède  gagé  dans  la  ligue  du  5»enptt6/t«,  154. 
son  gouvernement  à  sonneveu,  282.  Est  l'agent  le  plus  aptif  ducanplot» 
Prend  parti  pour  la  reine»  346.  Effet  160.  Nombieux  partisans  qu'i^  e»> 
de  sa  soumission,  349.  Combat  les  traîne,  167.  Il  commande  l'avanV 
Huguenots» 4 86.  Samort;  XXIU,  XSf.  garde  de  Charolais»  1^.  Ses  àna^n- 

SAINT'PIERRE  (ecstacbe  D£);  son  <Ves»  109.  U  occupe  Montlbéry,  17^ 

dévouement  pour  la  ville  de  Calais;  X»  Prend  part  à  la  bataille  de  ce  nom,  174» 

836   et   suiv.    Il    prête   serment   à  177»  178.  CenseiUe  de  faire  retraite, 

Edouard  m»  334.  179.  Négociateur  du  parti,  185.  Sw 

SAINT -PIERRE  (le  sibe  k);  le  entrevue  avec   le  rçi»    167.  lA(|aiir 

connétable   Saint-Pol    lui   est  Livré;  tud^  que  Cbarolais  lui  donne,  190i 

XIV,    457.    Lettres  que  lui  adresse  II  est  nommé  connétable,  193.  Prâle 

Lsnis  \i»  458.  L'un  de  juges  de  Ne-  serment  pour  «on  ol|oe,  199.  Lsnis 

mours;  a   part .  d'avance   è  ses,  dé*  le  marie  à  sa  beUe^sc^ur;  fief  qu'il i<M- 

pauÂUes,  536.   Instructions    qjue  lui  assure,  210.  Il  accompagne  Char9\ais 

donne  le  roi»  566.  àJDinant»  21£(.  Kégoeiateur  eatf%lui 

SAINT-PIERRE  (l'abdé  db];  sa  po-  et  le  roi,  235  i  237.  Comment  offe«^ 

lysyaodie  ;  XXVil,  243.  Fréquente  le  le  Téméra^e,  250,  Ses  cmaulés,  Hf. 

club  de  l'entre-soUXXVIUrlS?.  Il  eacouTAgç  Louis  à  nég|oeier»  tM* 

SAINT-POL  (wALLERAND  QE  LuxEif-  L'accoofagne  L  Péconne  »   t66*  S^ 

•oeiG»  COMTE  de)  ;  troupes  qu'il  com-  mission  anpr^  du  duc  de  GniniUMij 

mande  en  liaiuaut;  XI^  101.  Refoint  $95  Chevalier  deMolrMicli^t  9!9%t 


Avis  qn'U  dôme  au  Téméfaire ,  30i.         SAUT^Paifi^T  (UK  tiûûWse  ni; 

Est  de  l'aisemblée  4e8  notables,  319.  rigtieurg  qui  lui  sont  presocitM' «outre 

Sa  politique  tortueuse;  ses  griefs  eoa-  les  HuguBoote  ;  XXIX  i  4i|  «  Amfto- 

tre  Louis  et  contre  .C]iarles<;.  ses  plans,  tion  qu'il  fait  fair«,  4i3l,  Ses  drages- 

3229.823^-11  surprend  Satnt-Qoentiji,  nades  eu  Languedoc,  47"  et  suiv, 
326.  iSes  intrigues;  ses mouvemeus mi-         SÀI^T-PI\JS  assista  aux.  deriners 

litaires,   331  «San  désappointement,  momens  de  Gl^arle»  i»;  XIX,  S78. 
333«  Trahi  par  Louis,  3i8,  355,876.         SAINT r  QU£^T1^  i^kfxiiXB  ds), 

Envahit  la  Picardie  et  TArtois,,  371.  gagnée  par  les  impériaux  rommaadén 

Ordre  que  lui  dommle.roi,  37^.  Bé-  par  Emmanuel-Philibert  de^Savoie «ht 

sir  du  Bourguignon  de  se  venger  ée  lea  Français,  et  Iroonoétahleèeillent- 

lui,  375.  Il  prend  Safnt-Quentini pour  morency  ;  XVIII,  51  à  53. 
9on>  coBipte;  négocie  avec  Louis)  469,         SAI^T-QUENUKi,  qaieneldasWal- 

404.  Projet  de  le  perdre;   il-  eiL  est  lods;  gagné  à  Henri  iv;  eat  ar^rAlé; 

averti  ;  offres  qu'il  fait  au  roi ,  410  à  XXI ,  ^Q.  Mis  en  Uberté ,  365* 
413.  Leur  entrevue;  ils  se  trowyent        SAINTRAILLES.(poTiKi  ra)«.  du 

mutellemeiU,  412  à  413.  Ligue  da«s  parti  du  Dauphin;  guerroie   en- 9i- 

Isqvelle- il  entre,  426.  Son  faux  rap-  cardie;  XII,  610.   Est  prisonnicsr/à 

port  à  Louis,  432^  Sa  méfiance  ^es  Mon6  en  ViiB««;  se  rachète 9   &i2, 

deux  rivaux  ;  son  échec  à  Avesnea  ;  il  613.  Ses    bandes;  ses   expédition»; 

refuse  l'entrée  de   Saint- Quentin  à  ,XUI,  8,  9.  Prisennier>à  GranRa9ly21. 

Edouard  et  au  Ténératre,  430,  440.  Aux  prises. avec  Jean  de  LuxaaOfbÂurg, 

Ses  alannes;  son  émissaire  auprès  de  2d,  30.  Combat  dans  l'armée  bam- 

Louis;  ses  septivens  dévoilés  au  Bout-  guignoane,  51 .  Se  jette  dans  Orléans, 

guignon,  447  à  449.  Sa  ppnfiscation  02.  Est  blessé,  94.  Envoyé  au  d^e«dfd 

abandonnée  à  ce  prince;  son  effroi;  dé*  ^urgogne^  100^.^  Prend  part  an  aom- 

fection  dessi«n«;.son  arrestation,  454,  bat  de  Patsy,  136.  .IXéfei^  CompiègRM^ 

455.  Livré  à  Loai?,  .456,  457.  Son  159.  Gloire  de  son  nom»  173.  Seeeiuit 

procès;  son  exécution,  458.  ■  Gompiègiie;  bat  Helly,  puis  Bobeviart; 

SAINT-POL  (le  DATAsn  de);  son  seconde  Beussac,  179.  Pas  qui  tente  de 

T^e  dans  le  parti  bourguignon ;.Xni,  remplacer  la  PuccUc;  son  échee;!! 

949,  267.  est  prisonnier,  195.  166.  l\  seetiMk 

SAINT-POL  (jACttUBS  dk)  baUu.  et  Dunois,  214.  Echangé  contre  Talbat^ 

fait  prisonnier;  XIY,  437.  230.  Seoeuru.  à  Laon,  240.  Bat  Ara». 

SAINT-POL  (riMNQOis onnoiniBoif,  del,  24$.  Menaoe  Paris,  249. Ses hqe- 

«oirrE  m)  joute  auvcouroanement  de  ttlités  pendant  le  congrès  d'AiTas;il 

François  i^';  XVI,  10.  Est  de  l'armée  rend  son  butin ,  256.   U  se  regcrde 

dltalie,  23.   Le   roi  blessé  dans  sa  oomBEM   ua    souverain   indépendaât^ 

maison,  117, 118.  CoiirmegowerBeur  284.    Poasse    jusqu'aux   portes,    de 

da  Paris  £ut  enregistrer  au  parlement  Rouen ,  308.  Son  poste-  au  siège  de 

un  édit  royal,  146.  Mission  que  lui  Montereau,  3U.  Sa  fidélité  au  mut*, 

aurait  donnée  Louise  de  Savoie,  au-  360.  Il  attaque  les  places  du  comté  df 

près  du  connétable,  174.  Est  prison-  Cmnminges,  402.  A^égeMetz,  4 If. 

nier  à  Pavie,  238.  Est  gouverneur  du  Et  plus  tard  Falaise^  506.^  Il  seconde 

I^uphinéy  284.  Son  expédition  mal-  Jean,  comte  de  Pértgord,  510.  JSfi%m 

heurense  en  Italie;  son  incapecitéj  jmi  siège  de  Bordeaux,  556.  Réduit  d'iM^ 

défaite  à  Landriano;  il  est  prisonnier,  magnac,  627..  Sa  m)Ort;-XIV,  lOf. 
325À397.  Lieutenant  de  Brien  en  Sa-        SAINT-ROMAIN  (  JCin  OA  SAdT^  , 

Teie,  486.  Escorte  le  roi  a  la  Rochelle;  qnAciioKT,  sieur  de),  chef  prelea<a«^ 

XVn,  137.  Conseil  auquel  il  assiste ,  est  de  l'armée  de  Grussol;  X.IX,  31». 

179^.  A«x  prises  aveeDamviUe,  285.  Nomp' 

SAINT -PREUIL;  acte  de  lérocité  mé  par  le  parti  gouverneui  de  KV 

«A'il  cemmet;  n  pnnitun;  XXUft,  mes,  et«.,  255.  L'un  des  eenseilUwi 

464,  de   DamriUe,  29».    Ses  hestilkét:. 


SAI  SAI 


/' 


SIS.   À  M  trchefê^e  d'Aix,  330.  8«  p«rt  ■«  eMp  d'élit  ipe  frippele 

SAnrr-RUTH  (m)  ;  troupeg  fraa-  régent,  345  à  353,  369.  Soiimbis. 

çatMS  qa'il  eenduit  en  Saroie  ;  XXYI,  mde  enEspagne,  4S3.  Il  Tuite  le  ni 

il.   Son  expédition  en  Irlande;  aes  malade,  454.  Jaleasie  q^'iliMpiici 

dehees;  il  eet  tué,  100.  Di^mms  ,  471 .  Préroit  ht  mort  da  ré- 

SAINT-SAENS  (éliebb),  gourer-  gent,  477  et  sniT.  Sa  haiae  foor 

nenr  de  Guillanme  GKton,  le  saoTe;  RoaîUes  ;  XXTm,  280. 

V,   100,  101.  Excite  Loui§4e^ros  SAINT-SIMON,  Ueisé  ITork. 

contre  le  roi  d'Angleterre,  101.  Re-  Town;  XXX,  SOI. 

^it  le  eomte  de  Montreuil,  ÎOS.  SAINT*SULPICE ,  imbasMicule 

SAINT-SAUVEUR,  massacré  à  Boe-  France  en  Espagne ,  obtient  le  Toyi^ 

ton;  XXX,  179.  en  France    de   la   reine  Hisalxtà; 

SAINT -SÉBASTIEN  (la  MARQnsi  XVm,  444.  Son  fils  iiié;  m,3SS. 
1»)  ;  son  mariage  secret  a?ee  le  duo  SAlNT-SURBf,  lieetenaot  de  Cou- 
de Savoie  ;  XXVIII,  69  et  suiv.  dé  ;  XX,  199. 

SAINT-SEVERIN  (le  cohtr),  négo-  SAINT-THOMAS  (le  Rimas  Bi)> 

tiatenr    français   à  Aix-la-Chapelle;  premier  ministre  de  Saioie;  a nii- 

XXVIll,  454.  Préliminaires  quil  si«  son  de  plaisance  brûlée;  XXVI,  1S3. 

gne,  456.  Négociation  qu'on  lui  ca**  Ses  négociations  avec  U  Fnsce,  Ifit 

ehe  :  XXIX,  78.  et  suiv.  Est  conseiUer  de Chirief-EB' 

SAINT-SIMON  (LR  siRR  br)  combat  manuel  ;  XXVIII,  70  et  snir. 

à    Montargis;    XIII,  64.   Ravitaille  SAINT -V ALLIER  (u  soi  n}> 

Laon,   940.    Est  dn  secours  d'Har-  conseiller  de  la  reine  Anne,  feBoe  se 

fleur,  371.  Est  de  Vannée  du  Dau-  Louis  xii:  XV,  519.  Sa  mission  IVe- 

phin,  4t4.  nise;  XVÏ,  166.  Complice  du  eoBn^ 

SAINT-SIMON  (otRARB  dr)  com-  table;  est  arrêté  ;  sa  condamution;*! 

mande  à  Reichenau;  XXIII,  318.  Sa  grâce,  189  à  191  ;  XYn,69. 

tetraite  à  Fontarabie,  345.  SAINT-VINCENT  (xobirtw).  «* 

SAINT-SIMON  ( CLAi?i»R ,  duc  m)  seiller  au  parlement;  inquitofe»!»" 

est  favori  de  Louis  xni;  XXIII,  S5.  signale;  XXIX,  348. 

Sauve  Ricbelieu  d'une  imminente  dis-  SAINT  •  VON ,   de  li  <»«*»<» JJ* 

grâce,  156  et  suiv.  Confiscation  qui  boucbers  de  Paris;  XII,  36^  ^' 

l'enrichit ,  1 87.  Sa  disgrâce ,  587 ,  Leur  exclusion,  «8, 43î.,Ils«l«^ 

f  88.  A  été  écuyer  du  rot,  403.  Est  de  sent,  550.                              .. 

la  nouvelle  Fronde  ;  XXIV,  317,  319,  SAINT-YON ,  du  wmil^  ^  JJ 

34 1 ,  34  8 .  nommé  par  les  Kguenrs  ;  XXI ,  W»- 

SAINT.SIMON  (lr  d0C  de);  ses  pre-  Conseil  de  guerre  dont  fl  doit  w^ 

mières  armes;  son  opposition  aux  pré-  partie,  134.                         ..  v. 

tentions  de  Luxembourg;  XXVI,  14«  SAINT-YON;  mission  qn«  ^, 

et  suiv.  Sert  à  l'armée  du  Rbin,  199.  lieu  lui  donne  près  de  Cii^-»"' 

Son  amitié  pour  le  duc  d'Orléans;  dé-  XXIII,  48Î.                           .    . 

marche  qu'il  lui  conseille ,  126,  H7.  SAINTES  (bataille  w)  «•J?^. 

Il  le  réconcilie  avec  la  duchesse,  1 59.  saint  Louis  sur  Hefiri  m  d'ingl^*^' 

Sa  joie  à  la  mort  du  Dauphin  ,  135.  VII,  553.                             .^ 

Ses  représentations  au  duc,  153.  Ses  SAINTES  (combat  w^**'^^ 

mémoires,  185  et  suiv.  Ce  qu'il  pense  par  Rodney  sur  l'amiral  de  fr"»"' 

de  la  mort  du   duc  de  Berry,  201.  XXX,  506  ôt  suiv.                  jj 

S'interpose  entre  les  ducs  d'Orléans  SAISSAC  (bertraW  w)»  T^^j 

«fdm  Maine,  338.  Est  du  conseil  de  Raymond-Roger,  vicomte  de»'    J 

régence,  543,  544.  Son  caractère;  fa-  VI,  161.  Promet  au  clergé  de  ne  P^ 

Teurs  qu'il  obtient,  546  à  549.  Pro-  souffrir  les  hérétiques,  ^^^'.^^ 

pose  la  iranqneroute,  556.  Apporte  au  SAISSET  (bebhabd  db)>  ^^^ 

régent   les  Philippiques  ;  propose  un  Pamiers;  ses  démêlés  *'*^  f^^do 

lit  de  justice  aux  Tuileries,  344,  345.  de  Foix  ;  IX ,  46,  47.  Est  W 


.^ 


^     SAL  SAL                   5^7 

pape  à  la  cour  de   France,  7S.  Sa  France;  son  expédition aur  Naples;  il 

hauteur;  comme  il  offense  Philippe-  se  retire  à  Scio,  493,  493. 

le-Bel,  73.   Veogeaoce  qu'il  attire;  SÂLIENS,  Francs;  I,  113. 

son^  arrestation  ;  accusé  de  trahison  ,  SALIERS ,  capitaine  des  gardes  de 

74,  75.  Son  procès;  1^  pape  réclame  Henri  m;  fait  démasc^uer  la  reine  de 

sa  mise  en  liberté,  76,  77.  Navarre  ;  XX,  69. 

SALADlN,  sultan  de  Damas  et  d'A-  SAUGNAC  (  le  baroh  de)  rend  le 

lep;  sa  bravoure;  sa  générosité;  VI,  Gateletaux  Espagnols;  XVIII,  54. 

64.  Circonstances  qui  fondent  sa  gran<«  SALIGNAC,  confident  et  lieutenant 

deur,  68.  Succède  à  son  oncle  émir  de  Henri  iv;  XX,  107,  969.  Entre  à 

d'Egypte,  69.  Usurpe  le  trône  de  No-  Paris;  XXI,  962.  Poursuit  les  Espa- 

raddin,  70.  Pourquoi  laisse  subsister  gnols,  966.  . 

le  royaume  des  chrétiens,  74.  Prend  SALIQUE  (loi)  ;  code  des  Francs; 

ïybériade,  75.  Gagne  la  bataille  de  I,   199.  Crimes  contre  les  personnes 

ce  nom,  76.  Fait  périr  les  chevaliers  punies  par  des  amendes;  proportion- 

de  Jérusalem  et  du  Temple ,  77.  Tue  nées  au  rang  de  l'offensé  et  à  la  nature 

lui-même  Châtillon  ;  prend  Jérusalem  de  l'offense ,  900.  Article  de  cette  loi 

et  presque  toute  la  Terre-Sainte,  78.  improprement  appliquée  à  la  succes- 

Ses  propositions  à  l'empereur  Frédé-  sion  au  trône  et  désigné  sous. le  nom 

rie,  81.  Sa  joie  en  voyant  les  Latins  de  loi  salique;  IX,  348. 

assiéger  Saint-Jean  d'Acre ,  83.  Son  SALIS  .(rodolpbe-le-losg)  ,  accusé 

camp  vainement  attaqué,    85.    Aux  d'avoir  livré  Sforza;  XV,  319. 

prises  avec  les  fils  dé  Noraddin  ;  s'ap-  SALIS    (les);  leur   influence   en 

proche  de  Saint*Jean-d'Acre,  108.  Sejs  Suisse;  XXII,  135. 

propositions  aux  princes  croisés  ;  non  SALISBURY  (comte  de)  conunande 

acceptées ,  110.  Ne  souscrit  point  aux  la  flotte  anglaise  ;  VI,  339.  Excite  les 

leurs  ;  ne  rachète  point  les  capitules  seigneurs  flamands  contre  Philippe , 

d'Acre,  111.  Ses  défaites,  117.  Con-  350.    Prisonnier    à    Bouvines;    est 

ditions  de  paix  qu'il  propose,  190.  échangé,  365.  Commande  une  armée 

Sûretés  qu'il  donne  aux  Latins,  903.  contre  les  barons  anglais,  459.  Fait 

Epoque  de  sa  mort,  904.  hommage  à  Louis  de  France,  459. 

SALAMANQUE  (don  miguel  de).  Change  de  parti,  467.  Conseiller  du 

envoyé  par  d'Olivarès  à  Uiehelieu;  prince  Richard,  571. 

XXIU,  361.  Négocie  avec  Bouillon  et  SALISBURY  (longue  -épée  guil- 

Soissons,  448«  laume,  comte  de)  ;  son  poste  à  la  ba- 

SALCÈDE  (PIERRE  DE^  fait  la  guerre  taille  de  Mansourah  ;  VH,  491 ,  499 

au  cardinal  de  Lorraine  dans  le  diocèse  Est  tué  ,493. 

de  Metz  ;  pourquoi  ;  XVIII,  44  3.  Vie-  SALÎSBUBY  (lecomtedb)  ,  négocia- 

time  de  la  Saint-Barthélemy  ;  XX,  57,  teur  d'Edouard  m  dans  les  Pays-Bas  ; 

58.  X,  109.  Le  roi  le  laisse  à  Gand,  160. 

SALCÈDE  (NICOLAS  de)  ;  ses  in  tri-  Il  est  fait  prisonnier,  163.  Est  mis  en 

gués  dans  les  Pays-Bas;  est  reconnu  liberté,  900.  Est  lieutenant  du  comte 

comme  agent  des  Guises;  ses  aveux;  d'Artois,  911.  Assiège  Rennes,  914. 

sa  translation  h  Paris;  son  supplice;  Son  expédition  en  Espagne,  997.  Acte 

XX,  57  à  64.  déloyal    qu'on  lui  attribue,  935.  Il 

SALERNE  (le  prince  de)  appelle  brûle  des  vaisseaux  castillans  à  Saint- 

les  Français  en  Italie;  XV,  141.  Part  Malo;  XI,  180.  Secourt  Brest,  189, 

avec  eux  pour  Naples,  158.  Les  se-  183.  Négociateur  à  Bruges,  993. 

conde,  386.  SALISBURY  (le  comte  de)  ;  sa  mis- 

SALERNE    (FERDINAND  SAN -SEVE-  sion  eu  France;  XU,  193.  Son  armée 

EiNo,  PRINCE  de);  son  poste  à  la  ba-  eu  faveur  de  Richard  ii  se  dissipe,  130. 

Uille  de  Cérisoles;  XVU,  186,  188 ,  Son  supplice,  133. 

189.  Son  opposition  politique  au  vice-  SALISBURY  (le  comte  de),  lieute- 

roi  de  Naples,  491.  11  se  réfugie  en  nant  de  Henri  v  au  siège  de  Rouen  i 
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XII,  5&9.  Gmrroie  en  dampAgm;  SANCERRC  (le  makéciiàl  ne),  aax 

XIU,  18.  A  part  à  la  Ttetoire  ée  Cira-  prises  en  Tourraine  arec  le  comte  de 

vaut,  20.  6es  opérationa  en  Champa-  Pembroke;  XI,  119.  Expédition  èuK 

gne,  31.  Prend  part  à  la  victoire  de  laquelle  il  accompagne  le  dac  deBonr- 

Vnraeuil,  83  et  auiv.  Ilfatt  la  conquête  bon,  1 34.  U  assiste  au  siège  de  TfaouarE, 

du  Maine,  47.  Débarque  avec  desren-  177.  Fait  partie  de  Tannée  de  Breta- 

Imts,  85.  Villes  qu'il  prend  pour  par*  gne,  180,  ?40.  Assiste   au  sacre  de 

venir  à  assiéger  Orléans;   ses   pro-  Charles  vi,  315.  Château  qu'il  rédax't 

maases  au  dnc  de  ce  nom  ;  il  investit  la  en  Guienne,  331 .  Part  qu'il  pread  au 

place,  86  à  88,  03.  Sa  mort,  05 .9G.  passage  de  la  Lys,  387,  388.  Son  en- 

fiALISBURY  (lb  comte  be)  ,  chan-  trée  à  Paris,    408.   Gouverne  le  Lan- 

celier  du  protecteur  duc  d'Yorkî  XIII,  guedoc;  XII,  31,  32.  Hoines-sorcters 

578.  Force»  de  leur  parti;  XIV  ,  15.  qu'il  envoie  pour  traiter   <^rles  ti, 

Sfes  troupes  à  Londres  ;  transaction  ,16.  04 .  Est  nommé  connétable,  97.  Calom- 

La guerre  recommence;  ses  vicissitu-  nies  et  supplice  de  ses  deux  mofaes, 

des;  sa  victoire  à  Boreheath;  sa  pro-  114,  1(5.  Il  saisit  le  comté  de  Fojx, 

seription,  SO  à  53.  Sa  mort,  54  <  144.  Sa  mort,  183. 

6ALLA8AR  ,    capitaine    d'aventu-  SANGERRE  (LEGOMTEDE)eBntribue 

riers,  sert4}harles  vu  contre  la  Prague-  à  la  victoire  deSaint-Jacob  surlaBirse  ; 

rie;  XIII,  364.  Au  service  de  d'Anna-  XIII,  438  etsuiv.  Combaien  Guiome; 

gnac,  404.  Réduit  par  le  Dauphin  ,  entre  en  Daupbiné,  641. 

409.  Son  commandement  à  l'armée  de  SANCERRE  (le  coxte  m)  défend 

Louis  II  ;  XIV,  170.  Saint -Dizier  contre  Charles -Quint; 

SALLAZARE  (galèas)  ;  ses  hostili-  XVII,  200.  Il  capitule;  prétendue tn< 

tés  contre  les  Génois  ;  XV,  473.  hison,  202. 

-SALM   (bermahh    de),    comte  de  SANCHE  IV,  roi  de  CastiQe,  se  fait 

Luxembourg;  élu  roi   des  Germains  reconnattreprincerojal  au  mépris  des 

par  le  parti  d'Hildebrand;  IV,  462.  droits  de  ses  neveux;  dans  qndieseir- 

Abdique;  meurt,  498.  constances;   VIII,    263,    270,    271. 

6ALH  (le  comte  db)  ;   son  secours  Comment  délivre  TEspagne  ée  l'invar- 

invoqué  par  Philippe  de  Valois  ;  X ,  sion  des  Maures  de  Maroc,  272,  WSt. 

SB2.  Ses  débats  avec   sa  mère,  278.   Ses 

SALM  (le  BHiivGBAVE  de)  ;  ses  délai-  vengeances,  ^9.Ressentimensqn'eI2es 

tes  en  Hollande  ;  XXX,  400.  excitent,  283.  Son  pouvoireo  CasfîUe, 

SALOHON,  proclamé  roi  des  Bre-  308.  Ses  conventions  "avec  Pierre  ui 

tons;  m,  130.  A  des  Normands  sous  d'Aragon,  3^10.  Il  concerte  avec  bû  la 

ses  drapeaux,  141.  Ligué  avec  les  fils  conquête  delà  Navarre,  326,  827.  Se 

deCharles-le-Chsuve  ,162.  Ligué  avec  dispose  à  attaquer  son  père  ;  engage  U 

Gharles  lui-même  contre  un  parti  de  guerre  civile,  328.  Le  pape  se  dédare 

Normands  ;  son  indépendance  affermie,  contre  lui  ;  son  père  mourant  lui  par- 

f85.  Sa  mort,  186.  donne  ;  il  est  proclamé  roi  ;  ses  négo- 

;  SALVIANI'(aiitonio),  inquisiteur;  ciations  avec  Philippe,   354  à  356. 

tué  par  les  Vaudois  qu'il  s'apprête  à  Méfiance  qu'il  inspire  à  Pierre  d'A- 

faire  brûler;  XI,  213.  ragon,  -357.  H  l'abandonne,  865.  San 

'SAMANT  (regm A1TLT  de  )  comman-  ambassade  au  camp  français,  370.  Est 

de  l'aftillerie  du  roi  de  Naples;  XV,  encore  suspect  aux  princes  d'Aragon, 

888.  304.  Son  traité  avec  Philippe-le-Bel, 

SAMO, Franc,  se  met  à  la  tête  des  401.  Attaque  l'Aragon,  408.  Resserre 

Vénèdes;  II,  10.  Est  élu  leur  roi ,  11.  son  alliance  avec  Philippe,  439.    Ses 

Ses  démêlés  avec  Dagob^ert ,  28.   Sa  troupes 'vaincues,  441.  Est  détadié  de 

victoire,  29.  Protecteur  des  Urbiens,  l'aUîance  française,  445.   Ne  peut  se 

30.  ligner  contre  Pfailippe-le-Bel,  484.  Sa 

SAMSON,  archevêque  de  Reims;  mort,  502.  Guerre  civile  qui  la  sait, 

proche  la  èroisade  ;  V,  397.  &04  ;  IX,  67. 
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SANCHE  (don),  roi  die  U^cfque;  XXVllI,  4^7.   Les  fiit   suspendre, 

réside  à  Montpellier;  fait  hommage  à  438.  Se  rend  à  celles    d'Aix-tla-Gha- 

Philippe  t;    IX,   883.  '  Aceompagne  pelle,  454.  Préliminaires  qu'il  signe, 

Charles-le-Bel  à  Toaloase>,  419.  456. 

SAKGHE,    marqais  de  Gascogne  ;         SAN-KSTEVAN,  du  conseil  d*Espa- 

liVre  Pépia  à  GharleS^le-Chauve  ;  III,  gne;  XXVI»  $89. 
109.  S  ANC  A  (jeak-daptiste)  ,  négoeiateur 

SANGHE  HITTARA  rend  la  Gasco-  de  la  cour  de  Rome  en  France  ;  rassure 

gne  indépendante;  UI,  S29,  293.  Ne  les  Ibaliens  sur  les  projets  de  Fran- 

combat  que  les  Sarrasins,  294.  çois  i^';  détermine  ce  prince  à  ébran-  , 

SANGHE  III,  roi  de  Navarre;  sçs  1er  sa  flotte;  XVI,  283  à  290. 
luttes  avec  les  Maures;  IV,  85.  Vient        SAN-GIORGIO  (le  duc  de)  tué  à 

à  Saint-Jean-d'Angely  rendre  hommage  Tattaque  de  Rarcelone;  XXIII,  466. 
A  là  prétendue  tète  de  saint  Jean-Bap-        S  AN-JUAN  (le  buc  de),  vice-roi  de 

tiste,  145.  Sardaignc;   sa  fidélité  à  Pliilippe  V; 

SANGHE  VII  (le  ront),  roi  de  Na-  XXVI,  319. 
varre  ;  Thibaud  iv  de  Champagne  est         SAN  -  PHILIPPE  (  le  maaquis  de  ) , 

son  héritier;  VU,  125.  Il  adopte  le  roi  résident  d'Espagne  à  Gènes;  affront 

d'Aragon;  pourquoi  son   mécontente-  qu'il  signale  à  sa  cour;  XXVII,  285. 
ment  contre  son  neveu,  126.  Déclin        SAN-PIETRO  est  de  la  maison  du 

de  sa  santé,  128.  Sa  mort,  130.  duc  d'Orléans;  XVII,  68. 

SANGfiË  (DOn),  infant  de  Gastille,         SANSAC  (de),  chef  catholique  eu 

archevêque  de  Tolède;  prisonnier  des  Angoumois;  ses  succès;  XVIII,  305. 

Maures  et  tué;  Vill,  2t{2.  Est  donné  pour  conseiller  au  duc  d'An- 

SANCHE  (DOii)de  Gastille,  frère  de  jou;  XIX,  36.  Echoue  au  siège  de  k 

Henri  Transtamare;    seé  succès  sur  Gharité,  62.    Prisonnier  à  Goutras; 

Felton;  il  exhorte  son  frère  à  livrer  XX,  277. 

bataille;  XI,  73.  Son  commandement,         SANSEVERINI  (les)  se  mettent  à 

74.  Est  prisonnier;  le  prince  Noir  lui  la  tète  du  parti  angevin  à  Naples  ;  XI, 

8ftav«  la  rie,  76.  447. 

SANGHËZ  (pinnE),  chef  du  parti        SAN-SEVERINO  (le  GAni>mAL)  ré- 

françats  en  Navarre;  cherche  à  intro-  clame  le    commandement  de  l'armée 

doîK  leurs  troupes  dans  Pampelune;  française;  XV,  594,  595.  Se  réeonci- 

est  tué  ;  VIII,  273,  274.  lie  avec  le  saint-siége  ,621. 

SANGHEZ  (FEBifAifD),amiraldeGas-        SAN-SEVERINO  (les  fréubs)  ;  An- 

tiUe;  se  joint  à  l'amiral  français  ;  leur  ton>Maria  combat  àRapallo;XV,  160, 

expédition  sur  les  côtes  d'Angleterre  ;  161.  Galéas  révolutionne  Pise,  173. 

XI,  226,  227.  Il  combat  les  Français,  211, 291 ,292. 

SANGIEde  Proyence;  son  mariage;  Abandonne  son  armée,  293.  Arresta* 

VD,  248,  287.  Mariage  de  sasœar  du  tion  des  trois  frères,  321. 
même  nom,  288,  2S9,  330.  SANTA -GOLONNA  (don  dalvace 

8ANGY  (lb  PÈftE),  aumônier  de  la  de<»i;éba£t,  comté  de),  tice-roi  de 

reine  Henriette  d'Angleterre  ;  ramené  Gatalogne  ;  dtareté  des  ordres  qu'il  re- 

flo  ce  royaume  ;  XXIII,  40.  çoit  de  Philippe  iv  et  d'Olivarès  ;  svs- 

SANDOVAL  (don  oèrnard  de)  ,  ar-  pect  aux  Catalans  ;  les  provoque  à  la 

cheYèqte  de  Tolède  ;  grand  inquisiteur;  révolte  ;  insurrection  qui  éclate  ;  il  est 

pr^ose  à  Philippe  m  Textermisation  tué;  XXIII,  405  à  414. 
des  Maures  ;  XXII,  161 .  SANTA-GROGE  (prospero),  iMMe 

SANDOZ,  mifiistre  de  Prusse  à' Pa-  du  pape;  ses  négociations  avec  le  roi 

ri»;  XXIX,  482.  de  NavUrre;  XVIII,  250.  Suit  la  cour 

SANDWIGH  (  LB  OOMTE  DE  )  tué  à  la  à  Monceaux ,  258 . 
bataille  de  Solebay;  XXV,  239.  SANTA-GROGE    commande    pour 

SANDWICH    (LOftD),  négociateur  les  Espagnols  à  Gasal;  est  surpris; 

mi^is  aux  ooaféteaees  de  Bréda;  XXHI,  147,  149. 
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SAKTÀ-CRUZ  (u  IURQ018  de),  gé*  bb.  I%ié  avec  lkaref«s ,  S$.  Cabale 

néral  de  Philippe  ii  aux  Acore»;  sa  vie-  contre  Necker,  106,  t  SI .  Son  reDToi, 

toire;  il  Cait  eiécuter  les  prisooiMers  Itl,  19i,  19&.  Il  poUie  sa  défense, 

français;  XX,  31,  32.  Nouvelle  expé-  122.  Ha  relevé  la  marine  française, 

dition  ^u"û  ruine,  35.  Sa  mort,  382.  465.  Ses  éloges  au  commandant  de  k 

SANTA  -  CRLZ   trahit  PhUippe  v  BeUe-Pfmk,  167.  Félicité  par  h»  roi, 

aXspagne;   XXVII,   20.  170. 

SANTILLANA.  Voy.  Vilkna.  SASSENAGE  (lb  baeoh  ns),  chef 

SAQL'EN  VILLE  (nEiRE  ns),  do  parti  catholique  ;  assiège  Grenoble  ;  XJFIIf , 

de  Gbarlet-le-Mauvais  ;  son  supplice;  348. 
XI,  14.  SAULI  (astorio),  banquier  géasis; 

SARGINES  (cRorraoi  de)  ;  son  dé-  prête  de  l'argent  à  Charles  viu;  XT , 

vouement  à  saint  Louis  ;  VII,  434, 437.  158. 

Fait  aux  Musulmans  la  remise  de  Da-        SAtJLX  (la  cohtessei»)  veutdos- 

mietle;  massacre  des  malades,  445.  ner  la  Provence  au    duc  de  Savoie; 

Est  remis  en  liberté,  446.  XXI,   104.  Ennemie  de  d'Epenon, 

SARLABOS,  l'un  des  assassins  de  315. 
Coligni;  XIX,  165.  SAUNDERS,   amiral  anglais  ;  ses 

SARM ATES  reçoivent  puis  aban-  succès  dans  les  Indes  contre  les  f  ran- 

donnent  des  terres  dans  les  Gaules;  çais;  XXIX,  67.  Flotte  qu'il oonàait 

I,  22,  23.  Leur  part  à  l'invasion  de  au  Canada,  180. 
cette  contrée,  121.  SAUVE  (la  dake  de)  ,  maîtresse  de 

SARMIENTO  (non  diégo  ?&res);  se-  Henri  de  Navarre  ;  XIX ,  342,  357. 

cours  espagnols  qu'il  amène  en  Breta-  Accompagne  la  reinifr.mère  au  Midi , 

gne;  XV,  77,  78.  507. 

SARPl  (pRA  PAOLO)  ;  soutient  contre        SAUVEBOEUF,  de  la  Fronde;  émis- 

TEglise  les  intérêts  du  sénat  vénitien  ;  saire  de  Mazarin  qu'il  vent  sacrifier; 

est  assassiné;  son  énergie  redouble;  XXIV,  326.  Négocie  avec  l'Espagne, 

les  principes  de  la  réforme  se  propa«  342. 
gent  à  Venise  ;  XXII,  1 32.  SAUX(FRAHçouB'AGorr,coKTE  ns), 

SARRASIN  (jEA3i),  prédicateur;  li-  gouverneur  de  Lyon;    est  deiti.taé, 

vre  Chartres  au  parti  de  Charles  vu;  XVIII,  423. 
XIII,  212,  213.  SAVAGE,  compUee  ée  Babiqgten; 

SARRASINS  ;    leur   irruption    en  XX,  251  et  suiv. 
France;  II,  125  et  suiv.  Conjectures        SAVARON,  député  aux £(ats-géné- 

sur  les  incursions  ,1136.  Leur  affaisse-  raux  de  Paris  ;  son  discours  à  Louisim; 

ment,  257.  Leur  irruption  en  Aqui*  XXII,  307,  309. 
tainc ,  342.  Leurs  pirateries  ;  III ,  42 ,        SAVELLI  (artonillo)  ;  son  poste  à 

73 ,  85.  Pillent  l'extérieur  de  Rome  ;  l'armée  de  Charles  vni  ;  XV,  187. 
leurs  établissemens  dans  le  duché  de        SAVELLI,  général  de  rempereor, 

Bénévent,  89.  Ligués  avec  Pépin  ii,  cause  la  défaite  de  Rhinfeld;  XXHI, 

i20.  Ceux  d'Italie  menacent  Rome,  339.  Veut  secourir  Bri^ach;  est  battu, 

i204,  265.  Stimulant  de  ces  expédi*  341. 

lions,  277.  Leurs  incursions  en  Pro-  SAVEUSE  (bbctor  de)  déUvre  i» 
vence  ;  bande  qui  s'y  fixe  ,319.  Puis  reine  Isabeau  ;  XII,  52!t.  Sas  violences 
s'étabUt  dans  le  Valais,  320.  Terreur  à  Paris,  544.  Commande  à  Reins; 
qu'elle  inspire  ;  entretenue  par  le  roi  ne  peut.décider  les  bourgeois  a  se  dé- 
Hugues ,415.  fendre  contre  Charles  vu;  XHI,  \K%, 

SARRETTE;  ses  reproches  à  saint  Est  au  siège  de.CompiègQe,  17%.  Punit 

Louis;  VU,  343.  .  le  soulèvement  d'Amiens,  265,  266. 

SARTINES  (  DE  ) ,   ministre  sous  Ses  rigueurs  contre  de  prétendus  bé- 

Louis  wi;  favorable  au  rappel  du  par-  rétiques,  620,  622. 
lement;  XXX,  38.  Soupçonné  par        SAVEUSE  ( Charles  de);  renfort 

Turgot,  4S.  Poste  qu'on  loi  destine,  qu'il  amène  aux  Ân(^8;  XV,  123. 
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SA  YEUSE ,  ligueur,    buitu  et  fait  407.  H  remporte  la  victoire  de  Kau- 

prisonnier  à Bonneral;  XX,  535,  5S7.  coux,  408,409.   Sa   négociation  en 

SAVIGNAG  (lb  marquis  ù)  est  de  Saxe,  433.  Places  qu'il  prend ,  il  ga- 
la Fronde  ;  XXIV,  393.  gne  la  bataille  de  Lawfeld,  44 1  à  443. 

SAVOIE  (maison  de);  son  origine;  Mémoire  dont  il  charge  Ligonnier., 

IV,  75.  453.  Il  ioTestitMaëstricht,4ô5,  456. 

SAVOIE  (THOMAS  de)  épouse  Jeanne  V  entre,  458. 

de  Flandre;  VII,  139.  SAXE-EISENACH  (le  pbi^ce  de)  ; 

SAVOIE  (boniface  de)  ,  archevêque  son  commandement  à  l'armée  impé- 

de  Cautorbéry  et  son  frère  Pierre  de  riale;  XXV,  351.  Ses   échecs,  352. 

Savoie,  favoris  de  Henri  m;  XII,  288.  SAXONS  partent  des  bouches   de 

SAVOIE;  princes  de  cette  maison  l'Elbe  et  pillent  les  côtes  maritimes 

qui  appuient  les  prétentions  de  Màr-  des  Gaules  ;  I,  36.  Au  iv*  siècle  con- 

guerite,  veuve  de  saint  Louis,  sur  la  nus  seulement  par  ces  expéditions,  119. 

Provence  ;  VIII,  393.  Etablis  à  Bayeux,   156.  Limitrophes 

SAVOIE  (pierre  de),  archevêque  de  des  Francs,  suspendent  leurs  pirate* 
Lyon;  comment  donne  Lyon  à  la  ries;  les  reprennent,  946.  Sont  vain- 
France;  IX,  31,  963, 965  et  suiv.  eus;  s'associent  pour  longtemps  à  la 

SAVOISY  (PHILIPPE  de) ,  garde  du  monarchie  française,  947.    Refusent 

trésor  de   Charles  v;  XI,   193.  Est  de  reconnaître  Glothaire,  987.  Battent 

forcé  de  le  livrer  au  duc  d'Anjou,  819,  les  Francs   et  les  forcent  li  la  paix, 

313.                                  *  988.  Une  armée  de  Saxons  suit  les 

SAVOISY    (CHARLES  de),   grand-  Avares  puis  les  Lombards,  398.  Fait 

maître  d'hôtel  de  la  reine  Isabeau  ;  irruption  en  Provence  :  est  vaincue  et 

négociateur  en  Gastille;  XII,  201.  Il  revient  aux  bords  de  l'Elbe  à  travers 

offense  l'université;  son  bannissement;  les  Gaules,  324,  395.  Leurs  conquêtes 

son  hôtd  rasé  ;  sa  ruine,  908  à  910.  en   Angleterre  ;   leur   conversion   au 

Ses  courses  en  mer  contre  les  Anglais,  christianisme;  A,  19.  Se  font  exempter 

945.  Prisonnier  à  Azincourt,  439.  du  tribut  par  Dagobert;  àquelles  con- 

SAVONAROLA  (jêrome);  sa  ten-  ditions;  leur  manque  de  foi,  31,  39. 

tative  de  réforme;  Xni,  694.  Son  in-  Envahissent  l'Austrasie,  113.  Répri- 

flueuce  à  Florence  ;  ses  injonctions  à  mes  et  vaincus  par  Charles  Martel, 

Charles  viu  ;  XV,  949.  113,    116.  Leur  puissance  s'jest  ac- 

SAXE  (le  duc  de)  envahit  l'Alsace;  crue,  193,  194.  Vaincus  mais  insou- 

en  est  repoussé;  XXVI,  71,  79.  mis,  194.  Diversion  que  fait  en  leur 

SAXE  (MAURICE,  COMTE,  PUIS  MARE-  faveur  l'irruption  des  Sarrasins,  195. 

CHAL  de)  dispute  la  Gourlande  à  Hen-  Nouvelle  guerre  contre  eux.  Il  40.  Se 

ztkofi;  XXVIU,  77.  Prend  du  service  coalisent  avec  Odilon  deBavière,  155. 

en  France;  est  chargé  d'investir  Relh;  Battus  à  plusieurs  reprises,  156, 157. 

s'en  empare,   100  à  109.  Ses  opéra-  Prennent  parti  pour  Grifon;  sontcon- 

tions,  136.  Conduit  l'armée  française  fédérés  avec  les  Frisons  et  les  Venèdes; 

en  Bohême;  enlève  Prague,  235.  Ses  leurs  défaites,  162.  Soumis  au  tribut 

fausses  opérations,  941.  Le  roi  refuse  par  Pépin,  195.  Leurs  guerres  avec 

de  lui  donner  le  commandement  en  Charlemagne  commencent;    ils   sont 

Alsace,  983.  Son  projet  d'expédition  divisés  en  Ostphaliens,  Westphaliens, 

en  Angleterre ,  900.   Ses  troupes;  il  et  Angriens  ;  multitude  de  leurs  chefs, 

ne  peut  débarquer,  est  nommé  mare-  933.  Leurs  diètes  générales  ;  comment 

chai,  301  à  303.  Accompagne  le  roi  à  ils  accueillent  saint  Libuin;  ils  incen- 

l'armée,    309.    Son   commandement,  dient  une  église    et  massacrent   les 

310,  31 3. 6a  campagne  défensive,  335.  chrétiens  ;  effet  de  cet  événement  chez 

Est  renforcé;  assiège  Tournai;  gagne  les  Francs,' 934.  Leur  défaite,  935  et 

la  bataille  de  Fontenoi,  369  à  369.  Sa  suiv.  Envahissent  laHesse,  leur  armée 

maladie;  places  qu'il  fait   capituler,  se  disperse,  949.  Encore  soulevés, 95  4. 

370.  Le  roi  lui  laisse  l'armée,  406,  Accablés;  se  soumettent  à  être  baptt* 
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ses»  S55.  Donnent  des  otages  ;  coavo-  6GAIJBS  (lord)  ;  8efloiiiBqn.'ilaBbe 

^és  au  champ  de  mai  des  Francs;  y  an  parti  d'OHéans;  est  tué  à  labe- 

assisteni,  S&6.  Nouveau  soulèvement,  taiUe de  Saint>AabiA du  Cormier;  XT, 

360,  S6&.  Eavagent  la  rive  droite  du  53  à  56. 

Bhin;  se  retirent;  éehee  qu'ils  es-  SCAfIDER  B£G    (muh  caitbot), 

soient,    S66.     L'administration     des  appelé  en  Italie  contre  les  Franraii; 

Francs  leur  est  imposée,  390.  Cause  XIV,  lU.  Sa  ruine,  166. 

d'unerévolte;  lenr  victoire  ;  Tengeance  SCARRON,   fortune  de  sa  Tearib 

de  Charles,  393  à  291.  Soulèvement  \.Main»etum. 

général  qu'elle  excite,  205.  Leurs  dé-  SCUANDKLAKD  {ikèm  bb)  ,  ia^ù- 

&ites,  396.  Domptés  par  une  guerre  siteur  général  en  Allemagne  ;  siqi^iae 

d'extermination,   397   à  301.  Liguée  qu'il  ordonne;  X,  40t. 

avec  les  Huns;  recommencent  la  guerre;  SCUARFKRDIN  ou  CORANN  am 

détruisent  l'armée  de  Thédéric  ;  leurs  prises  avec  les  croisée  en  Egypte  ;  % 

dévastations,  341.  N'osent  résister  à  501.  Ses  offres,  503. 

Charlnnagoe  ;  se  soumettent,    353.  SCaàRNACHTAL  (mecM^M^gé- 

Convoqués  au  champ  de  mai  ;  ne  s'y  néral  suiase  ;  bat  les  Bonrgeigaeafl  à 

rendent  point;  écrasent  les  Weltsi  qui  Hérioourt;   XI? ,  438.  A  Gnadcei, 

répondent  à  l'appel  de  Charles  ;  punis  466  et  suiv. 

par  une  nouvelle  invasion,  353.  Sans  SCHERTEL  (aÉaAariBH)  comBaBde 
cesse  attaqués  et  affaiblis,  356,  357,  les  troupes  protestante»^  ooMBentpa* 
35S.  Au  milieu  de  ces  désastres  pas-  ralysé;  XVII,  376. 
sent  de  la  barbarie  à  la  civilisaUon,  SGHINER  (HA^nKc) .  évlqw  de 
359.  Massacrent  les  envoyés  de  Charles  Sion,  hostile  aux  Françaie;  XY,  371. 
et  son  ambassadeur  en  Danemark.  Loais  xii  s'en  fstt  un  ennemi  ;  Jules  n 
Attaquent  les  Abodritea;  sont  défaite,  le  nomme  son  légat;  parti  qui  loi  ert 
364, 365.  Demièreguerre  contre  eux  ;  opposé,  &30  à  5^3.  GondakuMannée 
transplantés  dans  l'intérieur;  ou  fugi-  de  Suisses  contre  les  Français  ;  sa  re- 
tifs eu  Suède,  401.  Le  droit  d'hérédité  traite,  543,  548.  Est  promu  cardinal, 
leur  est  rendu,  433.  Eut  des  ordres  566.  Il  seconde  la  ligue  sainte,  576. 
inférieurs  ;  leur  soulèvement  provoqué  Excite  les  Suisses  contre  le  Bourgogne 
par  le  politique  de  Lothaire;  terreur  et  leMiianais^  587.  Lève  une  aimée  ; 
qu'il  cause  dans  l'empire  ;  III,  73,  74.  obtient  de  Maximilien  le  passif  par 
Succèdent  à  l'empire  fomdé  par  Chaa-  le  val  de  l'Adige,  596,  597.  Geosigne 
lemagne,  345.  àSforza  les  clefs  de  Ifilan»  610.  Rér 

SCACïLIA  (l'abbé),  agent  de  la  pria-  elamation  de  Trivukiocontreloi,  61 4. 

cesse  de  Montferrat  ;  son  inimitié  pour  Subside  qu'il  reçoit  du  pepe,  636.  Bé- 

Richelieu;   XXIII,  ^  14.  Ses  intrigues  termine  l'invasion  de  la  Bourgogne, 

en  Espagne,  70.  645*  Puis  la  balaifle  de  Marigaaa; 

SCALA  (dbla)  les  frères;  renforts  XVI,  38  et  sniv.  Snîssee  qu'il  a  en- 

qu'ils  conduisent  à  Gtmoao  ;  XVII,  173.  rèlés  pour  l'emperfeur,  49 .  Indignalton 

SCALES  (loud)  ,  lieutenant  de  Bed-  que  lui  témoigne  la  diète,  163. 

ford  ;  son  échec  en  Bretagne  ;  XIII,  75.  SCHISME   (le  cnAm»)  d'Oeôdent; 

Seconde  Salisbury,  86  et  suiv.  Lien-  son   origine;   XI,    316.  Ses  eSrts, 

tenant  de  Suffolk  au  siège  d'Orléaoa,  346,  347,  350. 

96.  Fait  retraite;  sa  position,  131, 133.  SCHLIEK  poursuit  Vittnn;  XXVI, 

Prisonnier  à  Patay,  136.  Secourt  Pa-  369. 

ris,    349*  Guerroie  autour  de  cette  SCBMETTAU  (le  «a&écbal),  ea- 

ville^  263,  263.   Reprend  l'offensive,  voyé  parFrédérioèLoui8XT;XXVm, 

308.  Ne  peut  sauver  Meaux,  347.  Se-  314.    Presse  NoaiUee    d*nttaqaer  l« 

court  Avranches,  358.  Commandée  Autrichiens,  330.    fivaene    INeada; 

Pontoiae,  383.  Rigueurs,  dont  il  est  le  XXIX,  303. 

ministre  ;  XIV,  hU  Avis  qu'il  donne  SCHOENING    oommende     l'i 

à  Edouard  iv,  300«  impériale  sur  le  Rhin  ;  XXTI,  1 09. 
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SCHOBISBEG  (oasparp  bb)»   ses  SifflOMBERG  (i.eikh3mO  eg|  dans 

première»  arines;   XYIII,  297.   898  les  rangs  des  coalisés;  XXTI,   lOS. 

missions  en   Allemagne;  XIX,  124,  Esc  tué,  135. 

S20,  221,  251,  263.  Levée qa'illait  SGHOMBERG  (le  duc  de),  UcfnM- 

en  Suisse,  286,  353.  Son  fils  prend  naat  de  l'archiduc  CSkarles,  XX VI,427. 

parti  pour  Ântoaguet,   498   et  suiv.  Est  rappelé,  430. 

^Négociateur  aveela  ligue;  XX,  374f.  SCIIULEMBOURG   (le  uarbciui^) 

Troupes  qu'il  commande;  XXI,  &d.  commande.  Tannée    autrichienne   en 

Est  du  parti  politique,  110.  Son  in-  Italie;  ses  opérations;  XXVIII,  889v 

fiuence  sur  la  conversion  du  roi,  199.  300.  Est  rappelé,  396. 

Il  entre  à  Paris  ;  prépare  les  esprits  à  SOHËWÉRIN,  marédial  prussien, 

la  paix,  209.  Négocie  avec  Brisaac,  tué  à  la  bataille  de  Pragues;  XXIX, 

266.  Commissaire  du  roi  près  des  Hu^  123. 

guenots,  457.  Est  de  l'intimité  de  la  SGROOP  (wiluaw)^  ehambelUn  de 

régente;  XXII,  207.  Richard  ii  ;  négociateur   en  France; 

SGHOMBERG   (le  coute  maréchai^  XII,  73.  Est  son  favori  ;  son  avidité; 

os),  lenvoyé  par  Richelieu  en  AUema-  son  supplice,  126,  130. 

gne  ;  XXII,  387,  388.  Passe  en  Italie,  SGROOP   (HiCHAim  ) ,  archevêque 

421.  Est  chevalier  du  Saint-Esprit,  d'York  ;  son  insurrection)  son  supplice; 

468.   Est  surintendant  des  finances;  XII,  248. 

presse  le  roi  de  faire  la  guerre  aux  Hu-  SGUDERY;  son  jugement  snr  le  Cid; 

guenots  ;  ses  motifs,  498.  Gouverne*  XXm,  315. 

mens  qu'il  reçoit,  507.  Sa  disgrâce,  SGULFE,    archevêque  de    Reima^ 

513.  Rappelé  au  conseil  par  RicheUeu,  refuse  de  secourir  Ghartest-ld^imple  ; 

589.  Son  discours  à  l'assemblée  des  III,  364. 

noUbles  ;  XXIII,  30.  Son  poste  au  SCYTHES,  une  des  raees  bsAaiw 
siège  de  la  Rochelle,  56.  Entre  dans  qui  menacent  l'empire  ;  I>  107.  Leur 
k  place,  78.  Est  de  l'armée  d'Italie,  irruption  sous  le  nom  de  Huns,  lift. 
103.  Corps  dont  il  a  le  commande-  ^EAFORTH  (lobd)  ,  jacobifte,  dé- 
ment, 112,113»  139, 145.  Marche  au  barque  ea  Ecosse;  sa  luitei  XX VQ, 
secours  de  Casai,  147  et  suiv.,  172.  380. 

Inconstance  avec  laquelle  il  a  été  em^  SEÂTON  dépose  contre  Ginq«Man  ; 

ployé,  151.  Fait  arrêter  MarUlao,  157.  XXIU,  611,  612. 

Poursuit  le  duc  d'Orléans,  197.  Gagne  SEBASTIÂNUS  dispute  l'empire  à 

la  bataille  de  Castelnaudary,   205  à  Honorius;  sa  mort;  I,  138,  146k 

208.  Renforcé  par  Sourdis,  322.  Se-  SEBASTIEN  (non),  roi  dePovtugaU 

eonde  lea  opérations  de  Coudé,  393  à  la  dynastie  de  ce  royaume  s'éteint  en 

34^.  Son  mariage,  403.  Il  a  le  com-  sa  personne  ;  XX,  24,  25. 

mandement  en  Catalogne,  464.  Soup*  SECHELLES;    employa    sous    Le 

çonné  d'avoir  dénoneé  Cinq-Mars,  504.  Blanc,  ministre  de  la  guerre;  XXYIIl, 

Vice-roi   de  Catalogne;  ses   succès;  28. 

XXIV,  1 78 .  SEKENDORF  (le  baron  db),  maré^ 

SGHOMBERG  (ciuRy^Ee  n») ,  favori  chaL  bavarois ,   lieutenant  du  prince 

de  Louis  xiii  ;  son  complot  contre  Ri*  Eugène  en  Allemagne  ;  se  tient  sur  In 

chelieu;  XXIII,  11  et  suiv.  défensive;  XXYUI,  136.    Ses  vaitts 

SGHOMBERG  (le,maréch4J.  coMit  efforts  pour  défendre  la  Bavière,  269» 

db)  capitule  à  Saint-Guillain  ;  XXIV,  Il  évacue  ses  retranchement  sous  Phl- 

561.  Est  envoyé  en  Portugal;  XXV,  lipabourg,  312.   GonMille  la  paix  à 

3S.  Ses  victoires,  56,  86.  Sa  promo-  l'électeur,  379. 

tien,  302,  329.  Ses  opérations  en  Ga^  SEGKINGEN   (mAHçoia)  (asse  an 

Ulogne,  398,  329.  Puis  en  Flandre,  service  de  la  famille  d'Autriche  ;  XVI» 

3H9,  a40,  459,  460.  Est  Huguenot*  90,  »1.  Veut  enlever  Bonnivet,  105. 

490.  Son  émi^ion;  il  est  tué  en  Ses  hostilités  contre  La  Marh,  180-. 

Irlande  i  XXYI»  50.  SEDAN  (roim»  ns  u  UàKH^  siub^ 
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est  et   Tannée  ëa  ëae   4'Orléans;  SEGUIN,  comte  de  Bordeiu;  mis 

XTn,  tS9.  Est  da  conseil  royal  de  Hen*  I  mort  par  les  Normands  ;  ffl ,  90. 

ri  11,  305.  Est  nommé  maréchal*  308,  SEGUIN,  archeYdque  de  Sens;  Ha- 

309.  gae8->€apet  recherche  son  appel;  IT, 

SEDEaAS,  jaif,  médecin  de  Char>  48. 

les-le-Chauve,    soupçonné  de  l'avoir  SEGUIRAN,  jésaîte;  eonfeaseor  ée 

empoisonné;  III,  219,  213.  Lonis  xiii  ;  caose  la  chute  delà  Viea- 

SEGRÂVE,  lieatenant  d'Edouard  i«r  ville  ;  XXII ,  537. 

en  Ecosse;  sa  défaite;  IX,  117.  SEGURDE  PARDAILHAN édappe 

SEGUIER,  président  de  la  Tour-  à  la  Saint-Barthélémy;  XIX,  173. 

Belle;    indulgence   de  ce   tribunal;  Négociateur  de  Henri  iv  avec  Efisa- 

XTUI,  93,  94.  Il  est  de  l'assemblée  beth;  XX,  163  et  suiv.  Sa  missioam 

de  Moulins,  465.  Allemagne;  levées  qu'il  y  fait,  28S, 

SEGUIER  (iBAs) ,  lieutenant  civil ,    389,331.  

fait  détruire  les  libelles  contre  Hen-  SEGUR  capitale  à  Lints  ;  XXmr, 

ri  IV  ;  XXI,  370.  Investigation  dont  il  340,  341 ,  363. 

est  chargé,  403.  SEGUR  ,     agent    confideotid   de 

SEGUIER  (piEan),  chancelier  de  Louis  xv;  XXIX,  494: 

franco  ;  sa  nomination  ;  XXUI,  316.  SEGUR  (le  maréchal  de)  est  noiuié 

Est  de  l'Académie,  381.  Délibération  ministre  de  la  guerre;  XXX,  193, 

qu'il  signe  au  sujet  de  la  reine-mère,  195.  Lutte  avec  Vergennes,  340.  Sa 

368.  Son  entrée  à  Rouen,  397.  Com-  démission,  363.  Ses  plans mib'taires, 

mission  qu'il  préside,    443.   Il  fait  398. 

poursuivre  criminellement  les  dues  de  SEGUR  (le  cours  i»);  tnilédeeiim- 

Guise  et  de  Bouillon,  452.  Ses  mena-  merce  qu'il  signe  avec  la  Russie  XXX, 

gemens  pour  le  duc  d'Orléans,  509.  396. 

Juge  de  Ginq-Mars,  511.  Est  du  con-  SEIDUTZ  commande  la  cavalme 

éeïi  de  régence,   539,  540.  A  offensé  de  Frédéric  ;  sa  charg;e  décisive  à  Boê- 

la  reine^mère  ;  XXIV,  6.  Ses  rapports  bach  ;  XXIX ,  140. 

Avee  elle  et  avec  le  parlement,  13  à  SE3ZE  (lss);  leurs  doctrines;  ils 

15,  54.  En  butte  à  la  haine  des  im-  réclament  pour  le  p^s  le  droit  d'âire 

-portans,  31,  35.  Lit  de  justice  auquel  un  roi;  XX,  393  à  296. 

il  renonce,  61 .  Maximes  de  despotisme  SELIM ,  sultan  des  Turcs;  ses  eos- 

qu'il  oppose  au  discours  de  Mole,  97.  qufttes;  XVI,  94. 

Il  porte  la  parole  au  parlement,  ld4  SELIM  II,  sultan  des  Tues;  fait 

et  suiv.  Lutte  contre  ce  corps,  198.  la  paix  avec  Maximilien  ;  XV1I1,457. 

Consent  au  nom  de  la  reine  à  l'exécu-  Fait  sur  les  Vénitiens  la  conquête  de 

tion  de  l'arrêt  d'union,  304.  Ses  efforts  Chypre;  perd  la  bataille  de  Lépante, 

IMur  arrêter  l'esprit  de  réforme,  309.  115  à  117. 

Son  carrosse  arrêté  parles  barricades,  SELVE  (  jbah  »b)  n^^e  le  traité 

317.  Il  exhorte  la  reine  à  céder,  330.  d*Etaples  ;  XV,  666.  Se  rend  à  la  con- 

n  part  avec  elle,   333.   Conférences  férence  de  Calais;  XVI,  133.  Pléoi- 

auxquelles  il  assiste,  338,  360.  Ses  potentiaire  à  Madrid  ,  973.  Subsides 

Tici8situdes,374,389,  469.  Ilestjuge  qu'il  offre  au  roi  au  nom  des  ptrie- 

de  Fouquet  de  Groissy,  481.  Accusé  mens,  313.  Talens  et  fortune  de  son 

de  faiblesse  et  de  versatilité  ;  XXV,  fils,  360. 

15.  Chambre  de  justice  qu'il  préside,  SELVE  (gborgbsdk),  évèquedeLa- 

99,  70.  n  promet  d'empêcher  Fouquet  vaur  ;  lettré  protégé  par  François  i*'; 

de  parler,  73.  Ordonnance  de  réfor*  XVI,  360.  Ses  négociations;  XVII, 

matiott  gu  il  a  rédigée,  131.  Sa  mort,  64,  50,  54. 

919.  SELVE  (de),  attaché  à  l'unhassada 

SEGUIER,  avooat-général;  ses  ^  re-  française  à  Rome;  son  entrevue  avec  le 

monteanees  au    sujet  du   parleinent  pape;  XVm,  15  à  18. 

Maupeou;  XXIX,  438.  SEMBLANÇAY>  surintendant  des 
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finances  de  Fnnçois  i";  sommes  qu*il  contre  Tempereur;  son  supplice;  XXV^ 

promet  à  Laiitrec;  Xyi,  ld6.  Il  dé-  SIS,  St3. 

voile  les  concussions  de  la  mère  du        SERISY  (  MAhaE  ) ,  abbé  de  Saint» 

roi;    son     supplice,    167   à    169 «  Fiacre;  justifie  la  mémoire  du  due 

309.  d'Orléans;  XII,  800  à  SOS. 

SEMPY  (le  sirb  9e)  harcèle  l'année        SERISY  de  la  Fronde  ;  prisonnier  k 

du  duc  de  BuidiingliiDim  ;   XI,  S98.  Réthel;  XXIV,  3S9. 
Passe  la  Lys,  387.  Est  nommé  capi*        SERLO,  seigneur  de  Montigny; 

taiae  d'Ypres ,  406.  exerce    le    brigandage  ;    réduit  par 

SENAN,chefprotestaiit^Provence;  Louis  iv  ;  III,  899. 
XVin ,  334.  SERLO ,  évêque  de  Seez  ;  ses  remon* 

SENEGEY  (le  bâroh  de),  orateur  de  trances  au  roi  d'Angleterre  ;  V ,  42* 

la  noblesse  aux  Etats  de  Blois  ;  inspiré  II  lui  coupe  la  barbe  et  les  cheveux , 

par  la  reine-mère  ;  l'ordre  demande  44.  L'excite  contre  son  frère,  46. 
qu'une  seule  religion  aoit  soufferte         SEVERAC'^    le  maréchal  de  ) ,  du 

dans  le  royaume;  XIX, 41  S,  413.  Son  parti  de  Charles  vii;  perd  la  bataille 

discours  de  cléture,  4S8.  Est  de  la  de  Gravant;  XII,  19  i  SI. 
ligue;  XX,  131.  Orateur  aux  seconde        SERVAN  demande  une  déclaration 

Etats  deKois;  son  discours,  417.  Sa  des  droits  de  l'homme  et  du  citoyen; 

repense  au  nom  de  la  noblesse  an  dis»  XXX,  433. 

cours  d'ouverture  des  États  de  Paris;         SER  VET  (micbel);  sa  controverse 

XXI,  179.  Passe  au  parti  de  Henri  iv,  avec  Calvin  ;  son  supplice  ;  XVil,  617, 

a34.  618. 

SENEF  (bataillb^db)  gagnée  par        SERYIEN  ,    n^oiateu^  français; 

Condé  sur  Guillaume  m  ;  XXV,  S77.  conclut  le  traité  de  Chérasque;  XXIIl, 

SENLIS  presse  Coligni  de  prendre  160.  Conseille  à  Lavalette  de  modérer 

les  armes;  XVIII,  S7S.  son  courage,  S71.  Envoyé  au  congrès 

SENNETERREenvoyéparLouisxui  de  Munster;  XXIV,  76  et  suiv.  A  le 

au  duc  de  Savoie  ;  XXIII,  106.  secret  de  Hazarin,  179,  18S.  Ce  qu'il 

SENS  (Mil*  de)  fait  sa  cour  à  M^^^de  stipule  pour  la  maison  de  Bavière^, 

Pompadoor;  XXVIII,  351.  188.  Son  renvoi,  38S  et  suiv.' Sa  mis* 

SÉNTINËLLI  assassine  Uonaldes*  sion  en  Savoie ,#3S.  Sa  mort,  660. 
chi;  XXIV,  661  et  suiv.  SERVIERES  (de)  se  rend  à  l'as^ 

SEPTIMANIE,  partie  du  Languedoc;  semblée  des  Huguenots;  XXII,  d4S. 
part  des  Visigoths  dans   les  Gaules        SERVIN ,  avocat*générat ,  demande 

après  Clovis.  Voy.  Yingoths,  la  régence  pour  Marie  de  Médicis; 

SEPTIMHJSSEVERUS  bat  son  corn-  XXII,  187, 188. 
pétiteur  à  l'empire  Clodius  Albinus  ;         SESSA  (  le  sec  de  )  »  ambassadeur 

I,  IS.  d'Espagne  à  Rome  ;  comment  intimide 

SERBELLONI  (PABBiato), couver-  Clément  viu;  XXI,   SSl.  Conditioa 

neur  d'Avignon;  prend  Orange;  XVIII,  qu'il  met  à  l'absolution  de  Henri  iv, 

3S9.    Son  inflexibilité  à  l'égard  des  843.  Se  montre  peu  disposée  seconder 

protestans,  4S0.  le  duc  de  Savoie  contre  la  France  ; 

SERBELLONI  (le  comte  de)  aux  XXII,  45. 
prises  avec  Rohan  dans  les  Grisons ,        SESSEVAL ,  lieutenant  du  roi  en 

XXIII ,  S76  ,  S77.  Le  fiait  capituler  ,  Picardie;  prisonnier  et  égorgé  à  Doi^ 

318.  Guerroie  au  pied  des  Pyrénées,  lens;  XXI,  366,  368,  381. 
3SS.  SETON  (JEAM) ,  chevalier  écossais  ; 

SERIGNAC  (i(B  VICOMTE  de),  chef  son  trait  d'audace;  XI,  141. 
protestant;  suit  Montgommeri;  XIX,         SEVE  (de),  sous-ministre  de  Col- 

M.   ^  bert;XXV,  S9. 

SERIGIÏAN    défend    Barcelone  ;        SEVERE  (ALEXAiiDBE).Voy.  Gaules, 

XXni,  466.  Donne  le  premier  des  terres  aux  soUats; 

SERIN  (le  cours  se);  sa  révolte  I,  7S. 
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aftV10Né(L4  MAKOom  iB)  ;  ÎBltfrêt  Miele  ;  XY,  Uf,  1«S.  Son  dépétiste- 

qu'elle  prend  à  Fouquet  ;  XXV ,  98 ,  ment  ;  «on  enttevae  arae  Gkafles  ¥bi; 

VS.  Keiat  qn'elle  a  répaaiki ,  KO,  aa  morii  mupçoas  é'empmsoBBemeit, 

M7.  8a  nort  ;  XXVI,  »17.  106  à  168. 

SEVIN,  MMaiKion  Judiciain  dont  SFORZA  (louis)  ou  Louis-le-Maore; 

flfcit  partie;  XXIV,  481.  §wi«anie  le  Milasaîa;  mm  pfojet  4e 

SEVRE  (le  [chbvaubr  Bft  \  se  rend  laire  de  Mtalie  un  aed  oarp»;  we  al- 

aa  aiége  de  la  RachaUe;  XfX,  f95.  liaMee;  eei  anaemis;  pourqaoi  ippdf • 

luita  ia  colèie  da  fianri  m  ;  XX.  187.  Charles  yiii  ;  XV ,  14f ,  148.  Fait  al- 

SEXTI  (les  dbhoisilles),  religioii*  UaBee  avec  MaaiBitiieB  ,    144.  Son 

«dm;  kar  proeès  ;  set  suites;  XaVI,  traité  secret  avec  le  roi  de  Fmee, 

894*  147,  148.  Avanoas  que  lu  idt  f «di- 

8EYII0UR  (jB*mK>  épaoae  Hen*  ftand,    IM.  Est  «atttîM  de  Ckaito 

ri  Tin  ;  XVi,  68i.  Sa  mart  ;  XVII^  1«.  paar  wi  caiprant ,  IM.  Saa  entrevat 

SEYMOUR  (noMÂS),  gtaad«aiiiifal:  afia  d^OrMaas ,  t«#.  il  rajaiat  le  laf 

Mea  da  protactenr  ;  soa  siipplioa  ;  à  Asti;  ses  f4tes,  163.  H  l'ctWfted 

XVII,  387,  609,  MO.  pousMr  en  avant;  i'etfgage  i  passer 

REYIIOUR  reHfofce  la  totta  an-  par  la  Toscane;  «si  présent  àVeatea- 

flaita;  XX ,  %M,  lian  da  roi  et  desan  n^nm  ;  sanpçoaiaé 

SEYSSEL  (CLAUDE  de),  aëgeciatenr  de  la  mort  de  ce  éersiar  ;  a'caiparede 

de  Louis  xii  en  Suisse  ;  XV,  €14.  son  dacbé  ;  iMlne  des  Français  emwH 

STdNORATO   (nn€iiLB),dQcda  kri,  1«$  è  188*  Il  est  leur  dape;fe- 

Monte-Marciano  ;  armée  qa'il  condott  joint  le  roi  et  le  quitte,  178,  181.  Ses 

aa  secours  de  ia  ligne;  XXI,  ItS,  144,  gnefs  contre  loi  ;  ligue  i{n'il  ptepese 

>46.  aux  Vénitiens,  198,  199.  Il  k  signe. 


6FOAZA  ATTENDOLO ,  coandta**  t9S,  f94.  Pourquoi  héaiae  à 

fcle   de    Sicile  ;    fait   pcoclamar  m  cer  les  hostilités;  est  attaqué;  tenfetae 

Lon&s  m  ^' Anjou  ;  XH,  607.  le  duc  d'Orléans  dans  KuTafre,  SfO, 

fiFORZA  (  ruAMçon  ) ,  allié  du  né  SU  ,  ))0 ,  ^ti.  Fait  la  paix  de  Ver- 

Biéné;  «rrèlé  en  tnàison;  XHI,  413,  oeil,  ft99  ,  933.  Afgite  ^il  fntrera 

414.  Secondé  par  le  Oaaphin^Lonisxf);  dans   ralliaoce  française;    panqaoî 

usucpele  dndié  de  Man ,  477 ,  478.  s*en  éloigne,  f 46. iVojet de fattafser, 

A«x  priaes  avec  Alphonse4e-Magna-  248.  Contremaudé,  949.  Moaacé  par 

nittie;  XIV,  39.  Sa  déÛance  des  Fran*  Louis  xn ,  les  Vénitiens ,  les  Suisses , 

fais ,  4S.  n  secourt  Ferdinand  de  Na-  997.  A  qai  a  recours  ;  cioès  des  Taies 

|)ftc8,  46.  Louis   XI  le  prend   ponr  inutiles  à  aa  eause,  298.  Ses  moyens 

modèle  ;  pourquoi,  78.  Ses  efforts  mal-  da  défense;  ses  places  se  rendent;  ses 

ipd  kmr  amitié  pour  expulser  les  Fran-  généraux  battent  en  «etntte  ;  il  se  re- 

qkis  de  l'itaUe,  115  à  119.  Sep  aU  tire  dans  le  Tyrol,  991  à  995.  Réfo- 

Manoe  aveclui,  144.  Mécontentement  Intion  qui  fan  rend  son  duché,  386, 

qu'elle  inspire,  146.  Lai  euToie  des  807.  Ses  auxiliaires  landakneehts  et 

«ecours,  184.  Sa  moit,  341.  aufeses;  il  assiège  Hovurre;  ptend  la 

WORZA  (  6AUÊA8  ) ,  duc  de  flfilan  ;  ville  ;  y  entre  et  se  dispose  à  liner 

secours  qu'il  amène  à  Louis  xi  ;  XIV,  balailfe;  sas  Suisses  venleni  ddhaacèer 

464.  Sou  avènement;  haine  que  lui  ceux  de  Tannée  française;  Icsaeset 

foitent  ses  sujets,  341 ,  849.  Ligua  les  antres  reçoivent  de  la  Àèteééfeuse 

dans  laquelle  â  entre,  496.  Ahandonoa  de  eombattre;  la  gendamnefle  faan- 

Chaxls84e-Téaiéraire  et  se  rapproche  çaise  Tattaque  ;  ses  mercenaires  refa- 

de  Louis,  47t.  Meurt  assa^inft,  586.  sent  de  se  défendre  ;  se  soulèTent  ean- 

3FlUtEA  (aLBKAnune),  vainqueur  tre  lui;  il  veut  «e  rendre;   ils  le 

du  parti  angevin  à  Troia;  XIV,  118.  retiennent  et  le  livrent  ;    est  condait 

8f4>RZA  {tum  6AUAS),  duc  de  Mi-  an  France;  sa  dure  capl&vHé,  889  & 

tau  ;  saaa  la  tutelle  de  sa  aoère  ;  XiV,  391 .  Intérêt  que  lui  porte  MarimilieB: 

551 .  Son  incapacité;  dominé  par  son  tes  effets,  367, 373. 
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^OilKA  (François)  ;  boq  <Aicl«  le  HMirîafçe  et  tnort  de  Sforza,  468,  469. 

ééposMe  et  te  Tetient  osptif;  XV,  SFORZA(ale!Kandre>,  lieuteimutSé 

11DS.  Il  est  rend»  à  sa  mère  et  mis  en  Fanièse  ;    conseils    ^n'il  lui  donne  ; 

ifbenté,  494,  99&.  Louis  xii  se  le  fait  XXI,  156. 

lnrrefr«t  lui  iait  preodre  l'habit  «0-  SHELBOVUNË  popularise  tm  An- 

nasttciuc,  808^^  gleterre   la   canse  des    Américains  ; 

SFORKA  (jeAR),beau-fràredeGës«rr  XXX,  141.  Partisan  delà  paix,  ?S6. 

B»rgia  ^  k  «on  approdie  Uii  abandonné  SIITHCOIMSL,  émir  de  'Noraddin  ien 

Pesaro;  XV,  331-  Egypte;  remporte  si>r  le  roi  de'léru- 

SFOIUSA  (oathsrike)  ;  sa  courageuse  salem  ;  réunit  cette  proyince  aux  prin- 

vésistavce  à  Borgia;  est'  prisonnière,  cipautés  de  Bamts  et  d*AIep:  sa  mort; 

pois  viise  eo  liberté  ;  KV,  365.  VI,  69. 

SFORZA  (blanche)  épouse  Biaximi*  SHREWSSURT  (te  c0hte  he)  eux 

Hen  ;  XV,  144 .  prises  en  Ecosse  avec  le  baron  d'Essé'; 

WOR2A  (AtGAOïns],  ambassadeur  XVII,  368,  960. 

près  du  pape  ;  urrélépar  lui  ;  XV,  164.  SHREWSBURY  (le  i>uci>E);'mim8- 

Preese^Âailes  Tin  de  le  déposer,  165 «  tre  de  la  reine  Anne  *,  son  désir  è&  U 

Emmène  en  Allemagne  ks  eiffaos  do  paix;  XXVII,  140. 

son  frère,  !^4.  Son  retour  à  Milan,  SIBYLLE,  fille   d'Amanry,  voi  •is 

207.  A  est  liTvé  à  Louis xti  et«npri-  Jérusalem;  ses  mariages;  VI,  71. Son 

sonné,  391.  Sa  liberté  stipulée,  378.  fik  estroi,  7S.  Elle  est  oonroiraéreme 

Amené  en  Italie  par  d'Amboise,  414.  et  couronne  Lusignarn,  son  époux,  75. 

SFORZA  (MAXiinuEii),  duc  de  Mi-  Sa  mort,  85. 

hem  ;  «établi  par  les  Suisses  et  le  pape  ;  SlCBIbDE,  seconde  femme  de  Glo- 

Tempereur  ne  lui  est  point  favorable  ;  tbaire;  II,  15,  18. 

KV,  407,  668.  Mis  «n  possession  de  SIGON,  duc  de  Bénévent,  lait  bom- 

0ft  capitale,  610.  Mécontentement  con-  mAge  de  son  duché  à  Lonis^le-Débon- 

Ive  lui  dans  le  duché,  627.  il  se  met  naire  ;  fl,  447. 

sous  la  protection  des  Suisses;  sa  dé-  SIEGFRID  ,   roi    de    Scandinayte; 

tr«9se,  699.  Ils  gagnent  la  bataillé  de  donne   l'hospitalité  à  TTitikind;  II, 

Novarre;  il  recouvre  toutes  ses  places,  257.  Ses  ambassadeurs  au  champ  de 

636  à  688.  Veut  refuser  le  passage  à  mai,  990.  Ambassadeur  qu'il  reçoit  de 

466  prélats  français;  injonction  qu'il  Charles,  364. 

reçoit  du  pape,  657.  Se  rend  à  Fran-  SIEGFRID,  Danois;  négociateur en- 

çeis  |C';  XVI,  36,  37.  Sa  mort,  839.  tre  les  Français  et  les  lïormands  ;  IH, 

SFORZA  {fbavçois)  ,  duc  de  Milan  ;  9&6 . 

ee  que  Charles-Quint; et  Léon  x  stipu-  SIEYES  ;  sa  brocliure  <Ju'etft-ce  que 

lent  pour  lui  ;  XVI,  199.  Ligué  contre  le  tiers-état?   XXK,  4î7.  Ses  idée» 

la  France,  167.  N'ose  attendre  à  Mi-  constitutionnelles,  434  et  sniv. 

km,  dépeuplée  par  la  peste,  l'armée  SIGEBERT,     roi   des  Francs    rir- 

française,  tîl .  Son  tépuisement,  996.  puaires  ;  allié  de  Glovis;  blessé  à  la  ba* 

Son  complot  pour  affranchir  lltalie;  taille  de  Tolbiac;   I,  185.  Assassine 

tnAi  par  ses  complices  ;  son  duché  par  son  fils  à  l'instigation  de  Glovis, 

confisqué,  968  à  971.  Ligue  pour  l'y  S99. 

rétablir,   t8d,   988.   Forcé   dans  le  SIGEBERT,   roi    des  Fmncs;  !« 

ciiAteBude  Milan  à  capituler,  985, 986.  869.  Obtient  par  le  sort  Reims,  StS. 

■al  secondé  par  Saint-Pol,  396.  L'em-  Transporte  sa  résidence  à  Metz,  365. 

pereur   lui  rend  son  duché,   339.  H  Epouse   Brunehault,  fille  du  roi  des 

entre  dans  la  ligue  italienne  v  demande  Visigoths,  313.  Combat  les   Avares; 

CaIflieriAe  de  Médieis;  est  refssé,  416.  leur  prisonnier  ;  rachète  la  liberté  cft 

opprimé  par  les  Espagnols  ;  reçoit  un  contracte  avec  eux  une  alliance,  617. 

•C^  secret  de  François;  pourquoi  le  Ses  gaeih^s  avec  Chilpéric,  318, 319, 

fût  périr;  ses  expHeations au  roi,  416  896  à  3t9.  Sa  guerre  avec  Godtren, 

à4tt.Veiigeuice4iBeoeprinGe inédite;  390,  391.  Nouvelle  guerre  tvee  ChO» 
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p4ric,  SSÔ.  Sef  tioiipet  fûiiciiei  ea  SIGISMOIID,  énc  4'AiitmlM  ;'pnr 

Tovraine,  39S.  Est  stloé  roi  ptr  l'ar-*  viiicet  f  n'il  remet  en  gsge  à  Glotries- 

mée  MttttrieoBC,  333.  Hatii  asMS-  to-Téménire  ;  pear^voi  ;    XIV,  297» 

sioé,  334.  298,  407.  Idgae  daas  laqvdle  il  ca- 

SIGEBERT  D»  roi  to  Fnnct  ;  vains  tie,  415.  11  Ycat  dégager  le  eoniié  de 

efforts  poor  lui  tssurer  la  ooaranne  ;  Ferretle  ;  soudoyé  par  Louis  u  ;  iasn^ 

sa  laort  ;  I,  439  à  444.  rectioa  qai  lai  rend  cette  protiaee^ 

SIGEBERT  ni,  roi  des  Fruies  ;  O,  416, 417.  Cède  le  Tyrol  à  MaziiailieB; 

S3.  Son  baptême,  36.  Conronaé  à  trois    XT,  91 .  

ans  roi  d'Aastnsie,  33.  Agé  de  Hait  SiGISII01ID-AUGUSTE,roidePo- 

aas  à  la  mort  de  son  père,  40.  Obseit-  logne;  sa  soar  époase  le  roi  de  Aia- 

rité  qui  enveloppe  son  règne;  son ma«  grie;  eonseîls  qu'il  lai  donne;  XVB, 

riage  ;  sa  mort,  43.  Ses  Itbéralitéa  en-  84,  418. 

vers  le  clergé,  64.  SIG1SM0N]>-AUG17STE,  nâ  de  Po- 

SIGEBRAND,  confident  de  Bathilde;  kgne  ;  la  Camille  dea  Jagellons  s'éteint 

tué  ;  II,  63.  en  lui  ;  XIX,  310  et  suit. 

SIGEBOLD ,  représentant  de  Taiw  SIGISMONB  de  Suide  pràead  à  la 

clievéqae  Hugues  au  ooacile  d'iagel-  coaronne  de  Pologae  ;  XIX,  tlS. 

beim;  convaiaea  de  £inz;  puni;  III,  SIGIfADO    (noa  AGoaniiG)  déiaâ 

436.  Talenee  contre  les  Français  ;  XXIY, 

SIGEFRID,  roi  des  Normands  aa  537. 

siège  de  Paris  ;  m,  367.  Tué  à  Lou-  SILEN  (GAsriaD)  d'Uiy,  accaaé  d*i- 

Tain,  304.  Toir  lirré  Sfona  ;  XY,  319. 


SIGÉRIC,  successeur  d*Ataulplie;  SILHON,   confident  de 

meurt  assassiné  ;  I,  144.  XXIV,  398. 

SIGISMOND  (sAi!rr),  fils  de  Gonde-  SILHOUETTE  (êtidihb  w)  esteon- 

baud  ;  bit  périr  son  fils  Sigéric  ;  I,  tr61eur-général  de  finances  ;  son  éeo* 

359.  Vaincu  par  trois  des  fils  de  Clo-  nomie  tournée  en  ridicule;  sadi^iéee; 

vis,  260.  Sa  mort,  361.  XXIX,  94,  95. 

SIGISMOND  de  Brandebourg;  roi  SILINGES,  Vandales;  leur  parti ea 
de  Hongrie,  puis  empereur  ;  son  ma-  Espagne;  I,  135.  Exterminés,  144. 
riage;  XI,  4&7.  Aux  prises  avec  Baja-  SILLERY  (bbolabb  se),  diancelier; 
zct  ;  sa  défaite  ;  renfort  qu'il  reçoit  de  négociateur  français  au  congrès  de 
France;  XII,  74  à  76.  Ses  conseils  Venrins;  XXI,  473.  Quand  est pronu 
méprisés;  il  écbappe  au  désastre  de  à  présider  le  conseil;  XXU,  13.  Sol- 
I^icopolis,  87  à  90.  Contribue  à  ra-  licite  le  divorce  du  roi»  33.  NégKÎe 
cheter  les  captifs,  97.  Persiste  à  sou-  son  mariage,  35.  Délibère  les  instruo* 
tenir  Boniface,  113.  Défend  l'Europe  tiens  données  àSuUy,  93.  Est  du  parti 
contre  les  Orientaux,  131.  Son  voyage  espagnol,  98,337.  Ses  informations 
à  Paris  ;  époque  de  son  élection,  495.  judicieuses,  130.  Opposé  à  Sully  daas 
Son  zèle  pour  la  paix  de  l'Église;  il  a  le  conseil,  136.  Prépare  l'édit  contre 
convoqué  le  concile  de  Constance;  les  duels,  153.  Accourt  chez  la  reioe 
comment  agit  sur  les  trois  papes  ;  but  à  la  mort  de  Henri  iv.  Son  mot,  185. 
de  son  voyage;  il  offre  en  France  sa  L'engage  à  se  faire  donner  la  régence 
médiation  aux  deux  partis,  490,  497.  par  le  parlement,  187.  Reçoit  sesor- 
Soa  peu  de  suecès;  son  départ,  499.  dres,  195.  Est  de  son  conseil  secret, 
Son  entrevue  avec  Jean-sans-Peur ,  199.  Travaille  avec  elle,  306.  Son 
543.  A  érigé  la  Savoie  en  duohé;  âge;  ses  faiblesses,  310,  SU,  S48, 
XUI,  336.  Ses  ambassadeurs  au  con»  349.  Menacé  par  Soissons,  355.  Pro- 
grès d'Arras,  350.  Il  est  sollicité  de  ces  de  magie  qu'il  (ait  avorter  ;  intri- 
^elarer  la  guerre  au  duc  de  Bourgo-  gués  de  courtisans  contre  lui,  360  et 
gne,  367.  Il  adjuge  la  Lorraine  à  René  suiv.  Sa  sentence  dans  raiîaîre  de 
d'Anjou,  393,  393.  Protecteur  du  cou-  Luz,  368.  Ses  débaU  avec  ViUeroy, 
cile  de  Bêle  ;  sa  mort,  333.  380.  Sa  timidité  à  la  levée  de  ^a- 
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diers  des  princes, 243.  niait  Térifier  SIRHOND  ,   jésaite;  Richelieu  le 

la  déclaration  de  Louis   xiii  majeur,  donne   pour  cbnfesseur  &  Louis  sni  ; 

293.  Invite  le  tiers  à  s'expliquer  an  XXIII,  333.  Sa  disgrâce,  537. 

roi,  310.  Congédie  les   trots  ordres,  SIROT  ;  son  poste  à  la  bataiHe  de 

•325.  Sa  lutte  avec  le  parlement,  337,  Rocroy;  XXiy,41.  Prisonnier  à  Deut* 

338.  Accusé  par  Condé,  340.  Desservi  lingen,  46. 

près  de  la  reine,  353.  Accident  qu'il  SIRUELA  (le  comte  bb)  est  n(»amé 

éprouve,  358.  Anéantissement  de  son  gouverneur   du  Milanais  ;  ses  opériH 

crédit,  359.  Sa  disgrâce,  363.  Rentre  tiens;  XXIII,  471,  472.  Ses  échecs, 

au  conseil  ;  y  lait  appeler  la  reine-  618,  519.  Ses  succès  divers  ;  XXIYi 

mère,  500.  Sa  part  dans  le  gouverne-  47. 

ment;  il  est  renvoyé;   époque  de  sa  SIRVEN,  protestant;  von  procès; 

mort,  516,  514.  son  acquittement;  XXIX,  295,  296. 

SILLERY-PUYSIEUX;  mort  de  sa  SISMONDI     (  OGOLiM-BuzzACHERrao 

femme  ;  discussion  avec  la  funille  Vil-  ns)  commande  la  flotte  de  Pise  ;  son 

leroy;  XXII,  280.  Sa  disgrâce,  365.  expédition  ;  VU,  243. 

Le  roi  se  plaint  à  lui  de  Luynes;   sa  SIXTE  IV  (la  rovère),  pape;  son 

prudence,  489.  Sa  part  dans  ^  gou-  élection  ;  \ÏVt  346.  Ses  efforts  peut 

vernement;   il    est  renvoyé,    513,  réconcilier  Louis  xi  et  Charles-le^Té- 

514.  méraire  ;  ses  menaces  d'excommunica- 

SILLERY  (le  coMMAimBUR  de)  est  tion,  417.  Son  débat  avec  Louis,  475, 

du  conseil  secret  de  Marie  de  Médicis;  476.  11  encourage  la  conjuration  des 

XXII,  199.  Accusé  par  Gondé,  340.  Pazzi;  Louis  défend  de  lui  faire  passer 

Lareine  se  croit  ensorcelée  par  lui,  348.  de  l'argent,   546   à   549.  Médiation 

Desservi  auprès  d'elle,  353.  Est  éloi-  qu'il   élude,  550.    S'interpose   entre 

gné  de  U  cour,  355.  Son  ambassade  à  Louis  et  Maximilien  ;  son  légat   en 

Rome,  515.  France,  579  à  581 .  Sa  circonspection, 

SILLY  (JACQOBS  de)  commande  l'ar-  597.  Envoi  de  reliques  à  Louis,  621. 

tillerie  de  l'année  contre  Naples  ;  XV,  Sa  mort  ;  XV,  8. 

339.  Garnison  ennemie  qu'il  fait  pen-  SIXTE  -^QUINT    (  fblix-paretti  , 
dre,  3 43 .  cardinal  de  m ontalto)  ,  pape  ;  son  éleo- 

SILLY  (de);  troupes  qu'il  commande  tion  ;  sa  longue  dissimulation;  son  éner- 

contre  l'Espagne;  XXVII,  377.  gie;  son  despotisme  ;  se  déclare  contre 

SIMEON,  patriarche  de  Jérusalem  ;  la  ligue;  XX,  159  à  161.  Excommuni- 

sa  conférence  avec  Pierre  l'Ermite;  IV,  cation  qu'il  fulmine  contre  le  Béarnais 

526.  et  Gondé  ;   protestation  de  Henri  iv, 

SIMIER,  mignon  de  Monsieur,  duc  182  à  186.   Explication  de  son  nonce 

d'Alençon;  est  arrêté  ;  XIX.  476, 477.  avec  Valois,   227,  228.  Ses  idées  sur 

Est  mis  en  liberté  ;  s'enfuit  avec  ce  l'obéissance  due  aux  rois  ;  répétées  à 

prince,  478,   479.  Ses   négociations  Henri  m,  233.  Ses  vœux  pour  la  mort 

pour  lui  faire  épouser  Elisabeth  d'An-  d'Elisabeth,  249,  250,  263.   Tient  la 

gleterre,  497  ;  XX,  46.  balance  entre  Valois  et  la  ligue ,  316, 

SIMON,  comte  de  Grespy  ;  aux  pri-  317.    Son   légat  à  bord  de  l'invicible 

ses  avec  le  roi  de  France;  IV,  470.  Armada;  sa  bulle  d'excommunication 

SIMON,  cardinal  de  Sainte-Gécile  ;  contre  Elisabeth  ;  ses  projets  à  l'égard 

légat  du  pape  en  France;   VIH,  161,  de  l'Angleterre,  383*    Golère  que  lui 

162.  Elu  pape  sous  le  nom  de  Martin  ii.  cause  le  meurtre  du  cardinal  de  Guise, 

Voy.  cê  nomj  319.  469, 470.  Repousse  toute  explication, 

SINAM,  capitan-paoha  de  Soliman  ;  495,  506,  507.   Il  compare  ta  déli- 

attaque  la  Sicile  et  Malte  ;  XVII,  429.  vrance  de  l'Eglise,  opérée  par  Glément, 

Son  expédition  sur  Naples,  492,  493..  à  la  Passion;  XXI,   17.  H  prévoit  le 

SINCLAIR  (olivier),  favori  de  Jac-  triomphe  du  Béarnais,  19.  Assistance 

ques  v  d'Ecosse  ;  commande  son  ar-  qu'il  'donne  à  Mayenne,  2S.  Gonsidère 

mée;  XVII,  143.  son  rival  comme  un  usurpateur,  41. 
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SpD  U0it  0B  Fnaee,  44.  St  mort;  WDfiRINI  mit I k  lêCe de k lépv- 

à    quoi  M8  tiëion   employés,  114»  blique florentine;  XV,  3t&. 

1S5.  SO£LT£BEN  (nufVE^cBBttTem 

SLiAOllIRi  roi  «des  Abodritts,  re-  ne),  avclMTéqne  étectw  4e  Trêves; 

noue  ralUonoe  avec  les  France;   II«  sa  ^rannie;  sa  espfttTÎté;    sa  fiberté 

447.  Fait  prisonnier  et  condamné  à  réclamée  par  la  France;  XXBI,  9661 

l'oail,  448.  263. RéiaatoUédaas  s«capitak;XXf?« 

SIÀ\ÂTK  (LB  co«Ts)  seconde  Fer»  i9. 

dinaad  u  «ontre  U  réforme;  XXII,  80ISS0NS  (oowrBDE),  eroiséafee 

444.  Violences  dont  il  est  l'objet,  445.  saint  Lonis;  VJI,  348. 


SLAVES  ;  rôle  peu  important  de  cetta  fiOiSfiOllS  <]«  noBunim,  ooam  «^ 
vaoB  dans  la  subversion  da  l'empire  ;  prend  les  aimes  posr  le  roi  de  Ha- 
it Itl.  Sesmmars,  19t.  Poussée  par  varre;  Teut  épouser  la^  s«e«r  de  m 
les  Tartares  se  jette  sur  les  Oermnins,  prinée  ;  XX,  988.  Oentilskommes  qu 
124.  Aércdtttions  chez  ces  ponces;  II«  se  joignent  à  loi,  967.  fies  mobilai, 
19.  G>alisé8  arec  les  Bavarois  contre  988,  389.  Rentre  en  griee  auptâr  de 
les  Francs,  189.  Leiira  différends  «yec  Henri  m,  890.  Assiste  a«K  BMs  ée 
los  Saxons  réglés  par  Gharlemagnef  Blois,  421.  lies  esbiers  de  Pans  4e- 
969.  Leur  soin  à  recbercbor  son  aU  mandent  «pi'il  soit  déclaré  indigne  4a 
Uance,  398.  Battent  Loui»4o-Gorma-  trône,  493.  Est  du  parti  Bourbon,  454. 
nique;  III ,  90.  Attisés  contre  lui  Faction  dont  il  est  le  chef,  803.  Ses 
par  Gharles^e-Chaure,  1 19.  Leurs  suc-  conseils  au  roi,  804.  Est  lût  prison- 
«4s,  128.  nier,  897.  S*éeluippe  et  rejoint  rannée 

SMiLKADE  (ligub  se);  par  qui  du  Béarnais;  XXI,  S3.  Son  fêle  dans 
fonnée  pour  la  défense  du  psrti  pre*  le  parti,  1 1 1 ,  1 19, 166.  Ses  intrignes, 
testant  en  Allemagne  ;  secondée  par  les  194.  Représente  un  pair  Imque  an  se- 
rais de  France  et  d'Angleterre  ;  XVI,  cre  de  Henri  iv,  950.  Son  profetée 
391  à  393.  Se  réconcilie  avec  Char-  mariage  avec  la  sœur  de  ce  prince  est 
ies-Quiot,  395.  Pourquoi  son  alliance  rompu,  978,  979.  Ses  rapports  tvee 
recherchée  par  François  i«',  498, 494,  lui,  3Jtô.  Femme  dont  il  cause  le  s«p- 
435.  Elle  rétablit  le  ducUlrich  de  Wir-  pUce;  XXII,  47.  Refus  du  roi  delw 
temberg,  425  À  498.  Fait  la  paix  avec  accorder  sa  sœur,  87.  Instruction  di- 
Fei^inand,  498.  Alarmée  des  perse-  plomatiquequ  il  délibère,  99.  Exsction 
cations  que  dirige  François  contre  les  qu'il  obtient,  96.  Adversaire  de Sufly, 
protestaas,  455.  Ses  princesse  rap-  98»  143.  Quitte  là  cour,  178,  186. 
procbent  de  Ferdinand,  explications  Son  fils  au  lit  de  justice;  il  rentre  a 
que  leur  donne  le  roi  de  France,  457.  Paris;  {svenrs qu'il  obtient,  497à981, 
L'empereur  oontraint  de  traiter  avec  916.  Sa&ction;  il  est  gagné  par  k 
die  d'égal  à  égal;  XVll,  7.  EUe  est  reine-mère,  996, 997,  999,  939.  Re- 
tsahie  par  Montmorency,  89.  Désir  présente  un  pair  laïque  aa  sacre  de 
da  Charles  -  Quint  de  l'humilier  ,  Louis  xni,  931.  Ses  exigences,  935. 
1:19,  296.  Ses  désastres,  976  à  980,  Efforts  pour  le  réconcilier  avec  soa 
378.  neveu,  936.  Sa  mésintellig^ice  avec 

StflTBERG,  général  des  Weyma-  Joyeuse,   937.  Gottrtisé  par  Condair 

riens;  prisonnier  à Marienthai;  XXIV,  249.  Haï  des  Guises;  mortifié  psr  it 

83.  reine-màre  ;  ses  menaces  sm  dtmet- 

SMITH  (thoius),  négociateur  d'EU-  lier;   s'éloigue  encore  de  la  coar,  989 

saheth  d'Angleterre  ;   signe  le  traité  à  955,  258.  Sa  mort,   969.  Mariage 

de  Troyes;  XVilI,  417.  projeté  pour  safiUe,  454. 

SOANEN,  évoque  de   Senez;   aoA  SOIS80riS(iiOmsDEttounB05,ooaif 

«|il  ;  XXVUI,  44.  ]>E);àqmsonpèreveutlemsiritf;XXa 

SOBOI^E^LiSFAsacs), commandante  950.   Son  avènement;  il   est  nommé 

de  Metz;  leur  tyrannie;  ils  traHent  gouverneur  du  fienpbinë,  962.  Aeoom- 

8V0C  Henri  iv;  XXU,  90.  pagne  Louis  xui  au  pi^qReBt,  999, 
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Se  T«]id  «Ttc  sa  mèn  lui  conYérences  4^t .  Opérations  sur  l'Italie  ^«'ils  éûv* 

d6liOadtiii,368.AceijleBiqa'il éprouve,  T9nt  foire  «n  comttiun)  ô4f,  543.  Aiv 

358.  Brouillé ayoc  Coudé;  le  remplace  mée  qu'il  oendoit  en  .lltyrie  en  vvo 

comme   chtf  du  pâfti  des   princes  ;  d'Otrante  ;   ville  qui  lui   est  livrée  ; 

eveile  la  reine-mèire  à  prendre  les  av^  pourquoi   se  jette   sur  Gorfeu^  550. 

mes,  460,  461.  Confédéré  ayec  elle,  L'entrée  4es  provinces  vénitiennes  lui 

46S'.  Commande  l'armée  royale  qui  as-  est  promise  par  des  traîtres,  653.  ftem- 

Mge  la  RoebeHe,  606.  Fort  qu^l  fait  porte  sur  le  roi  de»  Romains  la  vict<»ire 

bâtir  à  l'entrée  de  cette  ville,  559.  Ses  d'Eeseck,   ^57.    Est  aJbaDdomfé  )Mir 

projets  de  mariage  ;  intri^uefsWxtfuel-  François,  561.  Proteeteuride  Jean }  roi 

les  11  se  mêle  ;  XXHI,  1 3.  ^a  fuite,  19.^  de  Hongrie  ;  X  VH,  99.    Ses  rapports 

H  «xeite  le  due  de^avoie  à  la  guerre,  avec  'FraDcoàs,  93   à  t5.  Sen  traité 

48.  ^  aOumet)  67,'  68*  Ancempagne  avee  Venise  ;  comment  seoinidé  |>ar  les 

le  roi  au  parlement,  901, '930.  Est  de  ageos  français,  64.  Bat  ï^evdiiiaiid  li 

l^Armée  4ei Lorraine,  976.  fiasse  en  I^i-  Buda  ;  oceupe  la  'Beiigne,  tb,.  19*, 

oartfie;  preàd  le  commandement;  sa-  108.  Offre  «on  issitt«nce  à  la  FvaBOo 

lAftvaite  ;  il  est  «oupçonné  de  tndiison,  contre  la  maison  d'Autrialie,  96.  •  6e« 

9674  990.  Gaston  lui  est  adjoint;  il»  saoeès-;  ses  déirastttioiie  ,109.  Son 

oomplcftent  eontre  9e  «ardinal;  leurs  ascendant  sur  les  princes  d'Autriche^ 

oipératiens,  993  à  995.  Sa  terreur;  il  197.'  Explieatiêns  «|ue  donne  François 

ae  votireà  Sedan,  8I0,-811.  Le  car"  sur  son  alliance  avec  lui,   It'O,  111. 

dinallui  permetd'y  rester,  319,313^  Ses  filams  d'attaque,   119.  'Il   cnvbie 

S«  «onspiration  )  le  eaudinal  de  Retz  Barberoosse  «o  Provence,   êAt,  ^Sos 

IVk  dissuade,  pnitf  le  seeonde;  ses  ed-  aaeeès  contre  les  Allemands,  196, 16f  ^ 

kéffons  ;  déclaration  du  roi  eentre  lui  ;  H14.  Offres  que  lui  fait  l*emp4rettr, 

son  manifeste,  444  1453.  Gagne  la  953.  Effort  des  ambassadeurs  ifan^s 

iMlaille  de  la  Marfée  ;  est  tué,  454  à  pow  le  réconcilieriavec«e  prince,  954, 

459.    Sos  intèttigenees  -avec    Cinq»'  955.  Trêve  qu'il  signe,  979^  Henri  tf 

Mars,  483  etsuiv.  Ses  bénéfioos  distri»  le  sollicite  do  ne  la  point  renouveler, 

bttés,  4^5>  393.   Son    inoetieo,   468,  4«4.    Ses 

SOLA.I<ïO,  général  espagnol,  prend  hostilités  en  Transylvanie  ;  il  est  s(dSi^ 

la  Floride  occidentode  ;  XXX,  905.  eité  par  Ilenri  de  mettre  sa  flotte  en 

SOU  (HoossBAU  «B^  ;  secours  qa'îl  mer,  418,  419.  Il  fait  attaquer  la  SJt- 

eofidttiten  Terre-Sainte;  VIII,  416.  eîle,  pois  Malte,  499.   La  France  de- 

SOLIBRS  (oonAASME  »e).  Albigeois  mande  eneoi«  le  seooars  de  sa  iktte  ; 

converti  ;  d^noneiaUon  qu^on  attend  de  XVIil,  33.  Sa  dernière  campagne;  sa 

kii;  Vil,  85.  VeAeorque  l'on  attribue  mort,  456,  457.    Sa  guerre  ovec  Phi' 

à  s<m  témoignage,  85.    -        <  lippe  ii;  siège  de  Malte,  4  57  à  460. 

SOLIMAN,  sultan  des  Tur«èSeljou-  SÔLIS  (FEnomAiw  se)  assiégé  dans 

cides  ;  attaqué  par  les  croisés;  ses  dé-  Gravelines  ;  capitule  ;  XXIV,  65.  Ses 

fdtes  ;  iV,  553,  559.  désastres  sousArras,  519. 

SOUMAN  II,    sultan  des  Tun»,  SOLMES  (le  comte  i>tt)  ;  ses  ftMtes 

i'cMpavodolthedes  ;  XVI,  181 .  Défait  àSteinkerque  ;  XXVI,  111. 

le  roi  de  Hongrieà  Mohatz  ;  est  pro-  SOLTIKOFF,    général  russe,  iwt 

tootavr  du  sttcoesseur -que  les  Magnats  les  Prussiens  à  ZuUiebau,  puis  à  iUt- 

Ifti  doBnent;   assiégé  Vienne,    690,  Ber8dorff;i5oii  inaction;  XmX,  499^ 

33t.  AkTmesqu'Udofme  à  €lmi<les-  963. 

•  QoiBt,  336.  Ses  a^ypréts;  ses  relations  SOMMA   (ls  mc  n),  pavIisnA  d«s 

alliée  François  i^  ;  elfroi  qu'il  répand  Français  è  Maples  ;  X¥1I,  465. 

«iAllemagne,494,  395.11e8t€entena  SOanfERlVE    (le  «omve  w) ;  asn 

pw  (Biarks-Qmttt,  396,  406.  Fran-  cèle  catMiqtie;  XVIH,  959.  Est  nom* 

Ç0is  MmipUi  snr  son  «ssioiaiiioe,  435.  méfouverseurde  la  Provence;  j  éenso 

Son  «mitai,  44 5.  Ses  tmbassMienrs  k  le  par«i  pre^ostant,  333 à 335.  Dophiu 

P«4s,456.SQiitMilé«veeFi«iii{eisi«',  comte  de  Tende  ;  ses  avant 
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1m  vieoMlM»  610.  AMMÛnat  àt  tan  SORIA  (  mr  mkeo  )  »  slratîM  é» 

Mn;   XIX;S7«    t8.  8m  nf»  de  MM8me;té4itÎMi«pi'UpR>vo^M;XXY, 

■Mstaerer  Us  proleitaii»  à  U  Saint-  381. 

BarthéleiDT,  176.  &ORUM,   ehirargÎM    4'£penM; 

SOMMERSET   (tnooAi»  sBTiioia ,  ett  aCta^tté  far  la  «aira  d*  AagoaUaK  ; 

COKTK  mt  HMfrroa»,  doc  ft^  se  lût  dé-  XX,  896. 

darar  prolectaiir  S^Anglalarra  ;  XVII,  SORTES  oa  alunjx;  nature  et  ■»- 

993.  n  recbeiÀa  ramitié  de  la  Fnnoa,  dificatioa  de  cette  propriété  ;  IB,  21 9 

S94 .  llariaga^u*il  vaut  eoaelare,  838 .  et  suit  • 

11  emploie  la  forée  des  aroies  ;  sa  Tic-  SOTOMAYOR  (aiaiobo  m);  nm 
toira  aaas  fruit,  335,  336.  SoHioité  par  duel  aTee  Bayard  ;  sa  mart  ;  X?,  430. 
l'empereur  d'attaquer  les  Françaia;  SOTOMAYOR,  ambassadeur  aspa- 
aau  imputssanee,  364.  Sea  propoai-  gnol  à  Lisbaune;  négocie  U  paix  afse 
lioBs  aux  Ecossais  rapoussées,  366.  TAnf^eterre;  XXYHI,  439. 
Refaites  contre  lui;  il  lait  exécuter  80UBISE  (LKC0l^mM)aigae^assa- 
80B  frire  ;  attaqué  par  Benri  ii,  386,  ciation  protestante;  X?1II,  282.  8em 
387.  Son  traité  aTOc  la  France,  390»  entrevue  aTSc  la  reine-mère,  291.  Est 
391.  0  est  déposé  al  exécuté,  369,  envoyé  à  Lyon,  294»  332.  Secondé 
ht  0.  par  des  Adrets,  336.  A  quoi  a  esqlajé 

SOMMERSET (lm  mm» m).  Voy.  Poltrot;    accusé  par  lui   d'être  son 

Bmmfort,  complice,  366.  Soulève  le  Périgoid; 

60NICHIUNB,  deuxième  fismme  de  XIX,  31.  Prisonnier  à  iaraac»  46. 

GlMrlBS^Martel»  mère  de  Grifon;  II,  SOUBISE  (noc  m),  frère  da  dae 

149.    Se  renferma  à   Laon  avec  loi»  de  Rohan  ;  son  attitude  a  l'assemUée 

161.  Se  rend  et  est  jetée  dens  un  cou-  de  Sanmur;  XXII,  247.  Signe  l'acte 

vent,  162.  d'union  des  églises  réformées,  264. 

SONNAG  (GoiLLàCMB  ni),  grand-  Olfensé  par  la  coun»    345.   Rejoint 

maître  des  Templiers  ;  son  poste  à  la  Gondé,  349.  Gonférences  aaxqnellef 

bataille  de  Mansouiah;  VU,  421,  422»  il  assiste,  366.  Commande  les  iasar- 

Estblessé,  428.  Perd  I'omI  qui  lui  reste»  gés  du  Poitou  et  de  U  Bretagne,  4S4. 

427.  Sa  soumission ,   487.    Il    surprend 

SOPHIE,  fiUedeLonisxv.  Toy.  Jdtf-  Royan,  494.  Battu  à  l'Ue  de  Rié,  602 

laids*  et  suiv.  Pssse  en  Angleterre,  696.  II 

SORABES,  peuple  slave  ligué  avec  reprend  les  armes  ;  ses  opératioat  ma- 
ies Saxons;  II,  291.  Ligué  avecGbar-  ritimes,  669à665.RéfugiéàLftBér«8; 
lamagne  contre  les  Weltsi,  832.  Guerre  XXIII,  27,  43,  366.  Est  de  l'expéài- 
qu'ils  soutiennent,  407.  Veulent  se-  tion  de  Buckiagbam,  4S,  62.  Secourt 
coaer  le  joug  ;  sont  réprimés,  439.  la  Rochelle ,  68,  72,  74.  Est  reçu  en 

S0RB0NNë(la)  ,  écolede  théologie  grâce,  116.  Est  de  l'armée  du  comte 

de  Paris  ;  poids  qu'elle  a  acquis  dans  de  Soissons,  462. 

le  monde  chrétien  ;  X,  37.  SOUBISE  (m"«  ^  ;  inclination  de 

SOREL  (agnès);  passion  qu'elle  in-  Louis  xiv  pour  elle;  XXV,  399. 

spire  i  Charles  vii  ;  XIII,  203.  Senti-  SOUBISE  (le  priuce,  puis  HantenAi 

mens  qu'elle  réveille  en  loi,  20  t.  Gon-  ns) ,  est  aide  de  4amp  de  Louis  xv; 

tribue  à  Uchtttedn  favori,  221.  I>oit-  XXVllI,  309.   Sa  mission  auprès  da 

on  lai  faire  honneur  du  changement  Lenormaod  d'Etiolés  ;•  XXIX,  6.  Son 

dans  le  caractère  du  roi?  345.  Son  in-  commandement  coatre  Frédéric,  121. 

fluenca  sur  les  affaires,  416.   Et  sur  Sa  jonction  avec  l'armée  des  Ceieles, 

l'esprit  de  sou  amant,  461,   462.  In-  133»  136.  Il  perd  la  baUiHe  de  Ros- 

suites  psr  le  Dauphin»  470.   Haïe  de  bacb,  137  à  140»  149.  Ses  opéradons 

la  reine  et  de  ce  prince  ;   sa  mort  ;  ru-  en  Hesse  ;  ses  succès  à.  Sauger»-Hau- 

meurs  à  ce  sujet,  496  à  498.  Jacques  sen  et  à  Luttemberg»  sa  promotion, 

Genir  accusé  de  l'avoir  empoisonnée»  166  à,  167.  Sa  jonction  avec  Broglie» 

639  et  suiv.  sa  retraite;  sas  débats  avec  le  nuré- 
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chai,  946  à  248.  Ses  échecs,  960,  96 1 .  SOUVRÉ  (le  coMUtNBECR) ,  gagné 

Son  amitié  pour  la  fayorite,  395.  Le  par  Mazarin  ;  XXIV,  441. 

ministère  dont  il  fait  partie  remplacé";  SPADA  (le  cardinal)  ;  commission 

XXX,  94  et  SUIT.  Peintes  de  Saint-  dont  il  fait  partie;  XXVI,  988. 

Germain  que  ses  fautes  ont  autorisées,  SPARRE  (tstioifTE  de)  ;  ses  intrigues 

61.  Réformes  qu'il  entrave,  80  etsuiv.  en  laveur  des  Stuarts;  XXVII,  327. 

Incidemment  nommé,  309.  SPEIiICER  (iiemri)  ,  évêque  de  Nor* 

SOUBISE  (lecardimalde)  intercède  wich;  est  chef  d*une  croisade  contre 

auprès  de  Louis  xv  pour  l'archevêque  les  Flamands  partisans  de  Clément  vu  ; 

de  Paris  ;  XXIX,  33,  34.  XI,  419.  Expédition  qu'il  doitdiriger, 

SOUCHES  (le COMTE  de)  commande  490.  Son  départ  ;  ses  lieutenans  ;  son 

l'armée  impériale  en  Flandre;  XXV,  obstination,  491.  Il  prend  Gravelines; 

276  à  980.  ses  rapports  avec  le  comte  de  Flandre, 

SOUPLAINVILLE  (GÛiLLAnuB  de)  ,  499,  493.  Sa  victoire  à  Dunkerque 
envoyé  par  le  duc  de  Bertagne  à  sur  les  forces  du  comte,  494.  Ses  suc- 
Louis  xi;  seventi  au  roi;  XIV,  868,  ces;  ses  pillages;  les  Gantois  aecep* 
369.  tent  son  secours  et  le   renforcent  au 

SOURDÉAG,  commandant  à  Brest  ;  siège  d'Ypres,  495.   Lève  le  siège  à 

démarches  des  Anglais  pour  qu'il  leur  l'approche  de  Charles  vi  ;  se  renferme 

livre  cette  place;  XXI,  309.  dans  Gravelines,  497. 

SOURDIS;  renfort  qu'il  amène  à  SPERRUYTER,  général  de  l'empe* 

Henri  iv;XXI,  156.  reur;   cause  la  débite  de  Rhinfeld; 

SOURDIS  (u  cardinal)  accompagne  XXin,  339. 

Louis  XIII  au  parlement;  XXII,  993.  SPIFAME,  évêque  de  Nevers ;  em«- 

Sujet  dont  il  entretient  l'assemblée  du  brasse  la   réforme;    est  envoyé  à  la 

clergé,  311.  Son  opinion  sur  l'identité  diète  de  Francfort;  XVin,-350. 

entre-la  doctrine  et  la  discipline  de  SPINA,  ministre  protestant,  repro- 

l'Eglise,  319.  Négocie  la  paix  entre  che  &  Henri  iv  sa  conversion;  XXI , 

le  roi  et  sa  mère,  465.  Incline  pour  la  915. 

paix  générale,  568.  Par  qui  remplacé  SPINI  (simom  de)  ,  banquier  floren- 

Îl  l'archevêché  de  Bordeaux.;  XXIII,  tin  ;  agent  prétendu  de  la  simonie  de 

299.  Boniface  viii  ;  IX,  940. 

SOURDIS,   évêque  de  Maillezais,  SPINOLA,  gouverneur  de  Provence 

général  des  galères  de  France  ;  secourt  pour  le  roi  de  Naples  Charles  m  ;  XI, 

l'tle  de  Rhé;  XXIII,  50.  Dit  la  messe  450.  Abandonne  cette  province,  564, 

dans  la  Rochelle,  78,  79.  Succède  à  665. 

son  frère  comme  archevêque  de  Bor-  SPINOLA    (toimasika)  ,  Génoise  ; 

deaux;   ses  débats   avec   d'Epernon,  attachement  qu'elle  inspirée  Louis xii; 

2S9,  23Q.  Sa  circonspection  dans  le  XV,  399,  393. 

procès  de  Grandier,  936.  Opération  SPINOLA  (pAtL);  partisan  des  Fran* 

maritime  dont  il  est  chargé  ;  scandale  çais  à  Gênes  ;  XVII,  348. 

de  ses  débats  avec  Vitry,   300,  301.  SPINOLA  (gaston)  ,  général  de  Phi- 

Ses  mouvemens,  ses  succès,  391, 399.  lippe  ii  ;  entre  à  Cambrai  ;  XXI,  377. 

Ses  combat^  sous  Fontàrabie,  344  i  SPINOLA  (ambroisb,  marquis  de)  , 

346.  Ses  opérations;   8e$  échecs  en  général  de  Philippe  m;  prend  Ostende; 

Catalogne;  il  s'enfuit  à  Rome,  469,  XXÀ,  119.  Son  désir  delà  paix,  137. 

470.  Est  rappelé,  534.  Mar<;he  contre  l'électeur  palatin,  479» 

SOUSA,  jésuite  portugais;   ven-  Son  retour  en   Hollande;   il  assiège 

geance  dont  il  est  l'objet;  pourquoi  ;  sans  subcèsBerg-op-Zoom,  533.  Prend 

XXIX,  999  à  995.  Breda,  549.  Est  gouverneur  du  Mila» 

SOUVRÉ  accompagne  Henri  in  hors  nais;  XXIII,  139.  Ses  proposttion%  à 

de  la  Pologne  ;  XIX,  309.  Richelieu,  133.  Appelé  à  Turin  par  le 

SOUVRE;  renfort   qu'il   amène  k  duc  de  Savoie,   137.  Assiège  Casai, 

Henri IV ;  XXI,  156.  138.  Vaincu  par  Montmorency,  143. 
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Son  désir  d'obiMir  Caftl;  ealte  Ville  STANHOP&  (albsubms),  tn^b* 

lui  est  remise}  sa  mort,   146,    147,  sadeurd'Aiigieterr&^iiEspag^XXYI, 

149.  161,  see.  Seeo«rt  Barcdons,    467^ 

SPINOLA(pnupp£)com]ii«nderar»  Ne  peut  yainere  Tindoleiice  de  l'ax^ 

mée  esptgoole  eo  Roussilloo  ;  XXIII ,  ohidue  ;  XXVH,  SO,  32.  Accompagne 

394.   Excès  de  ses  sohUls  en  Gat»-  oe  prince,  23.   Traité  de  commerce 

logne,  410.  qu'il  stipule  arec  loi,  39,  4(K.  Prené 

SPINOLA  (le  CARDiHAt);  commis-  Port-Mahon,  64.  Ses  forces  en  Cata- 

sion  dooi  il  fait  partie  ;  XXYI,  388.  logoe,6&.  Sesoégociationsavecle  due 

SPORCK  (LBCKMÉaAL  m)  commande  d'Orléans,  67  et  suiv.»  134.  H  mine 

les  impériaux  en  Flandre  ;  XXY,  3SÛ.  le  prétendant  eu  Aragon;  ses  victoûres; 

SQUILLARE,  ministre  des  finances  il  le  fait  entrer  à  Madrid,  107  à  109. 

en  Espagne;  insurrection  <}u'il  cause;  Il  perd  la  bataille  de  Brihuega,  114. 

«on  exU;  XXIX,  369,  370.  Ses  talenf,  137.  Son  entrevue   arec 

STAAL  (de  LAiJNAv,  DAMB  db)  ;  soa  Dubois,   365,   277,  311.  H  signe  la 

iirrestation  ;  XXVII,  370.  quadruple  alliance,  332.  Ses  coOTen- 

STAËL  (Mn»«  de)  ;  éloge  qu'elle  fait  tiens  secrètes  avec  Dubois,  324,  ^84;. 

do  son  père;  XXX,  106,  110,  139.  Soa  voyage  à  Madrid  ;  ses  explieatlons 

v^STAFFARDE  (bataille  de),  gagnée  avec  Alberom,  331.  S'emploie  a  Uê^ 

par  Catinat  sur  le  duc  de  Savoie  ;  XXVI,  nommer  Dubois,  cardinal,  437. 

63.  STANHOPE  (lb  colohkl)  esteovoyé 

STAFFORD   (lb  cqmtb  de)  ,  nége-  à  Madrid  ;  XXVH,  324.  SesopératkM 

dateur  à  Brétigny;  X,  570.  Ascom-  degtterrecodtrerEspagne,377ets«»iv. 

pagne  en  France  le  duc  de  Lancastre  ;  Témoin  du  courrooz  du  roi  et  de  là 

XI,  185.  reine,  524.  Reçoit  les  révélatioBa  de 

STAHREMBERG  (le   comte  de),  Riperda;  XXVIU,  1^ 

vaincu  par  Créqui  ;  XXV,  379.  Capi-  STANISLAS^LEGZmSKI  est  ce^ 

tnleàPhilipsbourg;  XXVI,  21.  €onk-  ronné  roi  de  Pologne;   XHH,  43»; 

mande  l'armée  d'Italie,  373  et  suiv.,  XXVU,  633.  LouU  xv  épouse  sa  fille, 

422  et  «uiv.  En  Catalogne;  XXVU,  633.  Il  remonte  sur  «otttr^iie;XXVIII^ 

65.  Le  duc  d'Orléans  prend  l'ascendant  78  i  80,  86,  87.  Est  reaverté»  88  )l 

sur  lui,  66.  Contenu  par  Bosons,  90,  93.  Devient  souverain  de  la  Lorraine; 

U  mène  le  prétendant  en  Aragon,  107.  époque  de  samort,  140  à  146.  STetOait 

Vainc*  à  Villavioiosa,  1 14.  Son  im*  de  LunéviUe,  313.  Sa  cour,  ses  iabi- 

rssance,  146,  165,  169.  Entretient  tudes,  ses  rapporta  avec  le  roi  et  U 

guerre  en  Catalogne,  179  à  181.  reine,  472  à  474.  Sa  mort;  XXDB^ 

STAHREMBERG  (lb  comte  db);  son  334,  335. 

ambassade  à  Paris;  XXIX.  77  k  79.  STAPFER  (mcqcbb)  ;  Suisses  q»'U 

Avantage  que  lui  donne  Frédéric,  81.  a  enrôlés  pour  rempereur^  XVI,  40; 

Succès  de  ses  négociations,  82  et  sniv.  STAVELO.  V,  Uauwtûin, 

STAIRS  (lord  ),  ambassadeur  de  STEIN  (oBcabB  de)  coudait  à €liai>-> 
Geer^  ler  en  France  ;  ses  débats  avec  les-le->Téméraire  to  ganûaott  de  Grand- 
Louis  xnr  ;  XXVII,  207  et  suiv.  En-  son  ;  XIV,  464,  466. 
gigé  à  prendre  parti  pour  lef  duc  d'Or-  STEINFLICHT  (lb  géhmuu.)  coai^ 
léaas,  336.  Offre  à  ce  prince  TaRiance  pagnon  de  fuite  de  LeGaii«iki;  XXVID» 
anglaise,  249et  suiv.  Il  chercheàfaire  91. 

arrêter  le  prétendant,  361,   252.  U  STEINKERQUE  (bataiu^di),  g»- 

Bigne  la  quadruple  alliance,, 322.  Saa  gnée  par  Luxembourg  sorGoillraBianf, 

«aérations  mUitaires  en  Allemagne  s  XXVI,  109. 

aa  jenction  avec  le  roi  ;  XXVIII,  278,  STEPHANIE   de    Provenœ,  ¥05^ 

279.  Son  billet  à  Noailles,  283.  Aiy^  (comtt  dm). 

STAMDONG  (jban)  ,  lecteur  de  l'u-  STERKEMBERC,  tué  à  lUMtfM% 

mvewité;  exilé  par  Louis  x«;  pour-  XXVÏÏ,  88. 

çwii.XV,  379,  380.  STIUCHON,  favori  d*A»iioBts^  % 


SIE  9tU                 575 

195.    Renvena  en  Orient  Rufia,  en  du  roi ,  437.  Association  eathoUque 

Afrique  Gildo;  bat  en  Italie  Alarie;  qu'il  signe,  452. 

mais  a  concentre  toutes  les  légions  et  STRO^ZI  (Philippe);  gon  comman- 

découvert  les  Gaules  »  126.  Poursuit  et  dément  &  l'armée  royale  ;  XYIII,  50^. 

cerne  RbadagpBise,  127,  128.  Assas-  Il  est  prisonnier  v  XIX',  55.  Trait  de 

sine,  135.  cruauté  de  lui,  89,  90.  Troupes  qu'il 

STIRUM  (lb  comte  ns) ,  battu  par  rassemble,  141.  Inquiétude  qu'il  cansie 

Villars  à  Hochstedt;  XXVI,  369.  aux  Rochellois,  196.  Il  les  assiège, 

STORMOND   (lord),  ambassadeur  224.   Commande   l'armée    royale  du 

«n  France;  ses  griefs;  XXX,  144.  Son  Poitou;  ses  lettres  aux  insurgés,  2f^. 

rappel,  162.  Accompagne  Guise,  347.  Réconcilie 

STRATE  (vah  der)  (les);  leur  con*  Bussy  et  Grammont,   374.   Perfidie 

juratiou  contre  le  comte  de  Flandre;  dont  le  roi  le  fait  l'agenV,  617.  Expé« 

Y,  206.  Leur  supplice,  207.  dttion  qu'il  conduit  aux  Açores  ;  il  est 

STRIGLAMD  (l'aobé);  émissaire  de  tué  ;  XX,  30  à  32. 

FempereurenAn^eterre;  est  expulsé;  STRUEN$ÉE;  sa  faveur  à  la  cour 

XXVm,  139.  de  Danemark;   sa  disgrâce;   XXIX, 

STROZZI  (PHILIPPE),  ambassadeur  472.                                                    t 

de  Clément  vu  ;  son  mot  sur  la  dot  de  STUART  (jeau),  connétable  d'É- 

Gatherine  de  Médicis  ;  XVI,  431.  cosse  au  service  de  Cbarles  vii;  XII, 

STROZZI  (pierre),  maréchal;  trou-  621;  XIII,  9.  11  perd  la  bataille  de 

pM  qu'il  lève  pour  François  i^';  XVII,  Gravant ,  19  à  21.  Tué  à  la  journée 

118,  120.  Son  armée,  ses  projets,  sa  des  Harengs,  97  à  99. 

défaite,  192, 193.  Il  continue  la  guerre  STUART  (jacqoes),  comte  de  Mur^ 

et  amène  ses  troupes  en  France,  194,  ray,  frère  naturel  de  Marie;  est  antené 

195.  Est  au  camp  de  Jaulons,  200.  en  France;  XVII,  368.  Est  nommerez 

Prêt  qu'il  refuse  à  Henri  ii;  il  arrête  gent  d'Ecnsse  ;  XVIII,  4t3. 

le  marquis  de  Saluées,  346.  Il  se  rend  STUART  (robert);  accusé  de  Con^ 

à  la  Miraddole,   424.  Troupes  qu'il  spi ration  à  Paris;  son  évasion  ;XVni; 

rassemble;  ses  hostilités,  426.  Il  for^  123,  124.  Il  reçoit  du  connétable  un 

lifie  Mets,  483.  Est  nommé  maréchal;  coup  d'épée  ,511.  Est  tué  ;  XIX,  48w 

oommande  à  Sienne;  son  infériorité-;  STUART  (jacques),  le  prétendant'; 

ses  échecs,  533  à  535.  Il  appelle  à  fils  de  Jacques  ii;  sa  naissance*,  il  est 

8M1  aide  son  frère ^  il  est  battu  à  Mar-  proclamé  prince  de  Galles  ;  XXVI,  iB 

ciano  et  à  Lueignano;   suite  dé  ses  et  suiv.-Est  emmené  en  France.  24, 30, 

•pérations,  536 ,  537.  Il  demande  en  et  suiv.  Ce  que  Louis  xiv  espère  pour 

vain  le  secours  de  Brissac,  538.  Où  lui,  177.  Ce  roi  promet  de  le  reoon- 

tiant  la  campagne»  543.  Il  capitule,  naître,  305,  310.  Echec  de  son  expé- 

âi49.  Troupes  qu'il  conduit  à  Rome;  dition  sur  l'Ecosse;  XXVII,  41,  42, 

XVIH,  14,  15.  Assiste  à  la  réception  48.  Les  alliés  le  font  expulser  de  là 

fiùts  à  Guise,  37.  Ses  efforts  pour  le  France,  80,  171.  Sa  maladie,  151.  R^ 

réconcilier  avee les  CarafEs,  40.  Il  en-  grets  desa soeur,  2 08 .Sa  cour  k Rome, 

tre  à  Calais  déguisé,  56.  U  est  tué  an  214.  Ses  tentatives  ;  son  expédition  en 

siège  de  Thionville,  77.  Ecosse;  il  échoue,  251   à  255,  263. 

STEOZZI  (uéon)  ,  prieur   de  Ca-  Projets  de  Charles  xii  et  du  czar  en  sa 

poue;  seoonrs  qu'il  conduit  en  Ecosse;  faveur,  326  et  suiv.  Troupes  que  lui 

XVII^  335.  Sa  victoire  navale  ccmtre  donne  la  roi  d'Espagne,  375.  Présens 

les  Anglais,   387.  Sas  exploits  dans  qu'il  accepte  de  Dubois,  436,  449. 

U  Médite^anée;  sa  retraite,    481,  Ses  sollicitations  au  pape;  naissance 

433.  II  reprend  les  annes;  est  tué,  de  son  fils,  488*,  489«  Sa  restauration 

ftftft.  stipulée-  entre  Temperenr  et  le  roi  d'Eih 

STR02ZI  (lavrot),  le  cardinal,  pagne,  529;  XXVm,  10,  U.  Il  hk 

évèqoe  d'Alby  ;  prateetaBS-  qu'il  fût  ■eouner  Tenein  cardinal ,  175,  299. 

r;.XVI]l,  814.  Est  du  voyage  Met  ses  bijoux  en  gage,  379.  B^euilM 
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vnc  son  Ut,  4dS.  Epoque  d«MBort,  SUFFOLK  (u  com  m)i  fris 

465.  part  i  U  yietoire  de  Gnnot;  im, 

STUART   (auELM-ÉDOUiOU»),  fils  SO.  Puis  i  celle  de  Veneul,  33  et 

d«  préleadtot;  m  naisunoe;  XXVII,  suiv.  Betta  à  Hontuips,  6S,S4.S^ 

468.  Son  projet  d'expédition  en  An*  coode   Saiisbnry,  86  et  sut.  G»- 

gUterre;  XXVIII,  S99  et  suiv.  U  ne  mande  le  siège  d'Orléans;  ses  lieote- 

peot  débarquer,  801  à  803,  809.  Son  nans;  chevaUers  boargaifiBoos  fui  k 

délaissement;  ses  apprêts;  il  gagne  rejoignent,  96.  Fait retnile-.poatioo 

les  Hébrides,  puis  l'Ecosse;  sa  victoire  qu'il  prend,  131,  133.  Prisouier  à 

iPreston;  marcbe  sur  Londres;  lait  Jargean,  133.  Le  vaiaqneiirhiaiire 

retraite;  ses  succès  i  Penrilk,  i  Fal-  la  vie,   134.    Sa  présence  i  la  omit 

kirk;  sa  défaite  décisive  à  CuUoden,  de  Henri  vi,  175.  Sonenti^àPuis, 

677  à  385.  Expulsé  de  France,  458,  206.  Représente  l'Angletem  ib  eoa- 
462  i  465.  Epoque  de  sa  mort,  465.  grès  d'Arras,  950. 

STUART,  général  anglais  dans  lee  SUFFOLK  (le  makocis  k),  fann 

Indes  ;  aux  prises  avec  Bussjr;  XXX,  de  Henri  vi  ;  négociatenr  a  fme; 

2^0.  ses  inlfigues  ;  comment  veut  liomiiier 

SUARÈS ,  jésuite  ;  sa  doctrine  ty.  le  roi  ;  XIH,  4 1 0  è  413 ,  41&.Seendé 

nnnicide;  XXII,  321.  par  U  reine,  455.  Reste  imeOedé- 

SUBLET   DES   NOYERS,    secré-  positairedu  pouToir,  457,45t.Ltts» 

taire  d'état  sous  Louis  uu;  conseil  prendre  le  Mans ,  469.  EstaBconibie 

auquel  il  assiste;  XXni,  868.  Acte  de  du  crédit,  484.  Est  eaosedes  sseeès 

vengeance  qu'on  lui   attribue,  464.  de  la  Fiance,  494.  Aecasé]iirkpo^ 

Entrevue  de  Richelieu   et  de  Cinq-  lement;  condamné  à  l'exil,  507. Âr- 

Hârs  chez  lui ,  482.  Jaloux  de  Maia-  rété  et  iécapité  sans  jogoiieiit,  MS. 

Hn,  530.  Son  zèle  pour  la  reine  ;  sa  SUFFOLK  (lb  doc  de),  éoigté^de 

disgr&ce,  536,  537.  Se  (ait  le  cham*  la  rose  blanche;  au  servieedeLoBism; 

pion  des  droiu  de  la  régente  ;  XXiy,5;  XV,  640.  Est  de  l'armée  da  MiUoiii; 

est  remplacé,  25,  72.  XVI,  22.  Embuscade  oàilesteoplojé, 

SUCHEWERELL  (lb  docteur);  son  183.  Il  part  pour  l'Italie,  ISiliu- 

procès  aux  communes  d'Angleterre;  die  sur  Moulins,  185.  Opine poor te- 

XXVU,  95.  Ter  le  si^  de  Pavie,  Î30.  U\», 

SUENO  chasse  du  trdne  son  père  236. 

parold  ;  in,  4  î  6.  SU[FFOLK  (lb  doc  m),  d^w»*!" 

SUENON,  roi  de  Suède,  invoqué  par  de  Henri  viii;  XVII,  217.  llpw*l« 

les  Anglo-Saxons  ;  IV,  899.  armes  en  faveur  d'Elisabeth;  msif 

SUESSE  (taddéb  db),   négociateur  plice,  525. 

de  l'empereur  Frédéric  ii  à  Rome;  SUFFOLK   (fbahçoisz,  waa^ 

Vn,  306.  Prononce  sa  justification  au  db),  sœur  de  Jeanne  Grey;  t»  ^ 

ADBcile  de  Lyon,  318.  Réplique  au  à  la  couronne  d'Angleterre ;XYin,8& 

^pe,  3 1 9.  SUFFREN  (le  bailltdb);  ses  eipl»* 

SUÈVES.    Voy.   AUemands.    Sui-  dans  l'Inde;  XXX,  Î06,  îlHÎ«' 

vent  les  Vandales  en  Espagne  ;  I,  1 84 .  225.  Commandement  qu'on  lui  doni»; 

Dépossédés  par  les  Visigoths,  144.  Et  époque  de  sa  mort,  40Î. 

par  les  Vandales,  149.  Presque  anéan-  •     SUGER ,  abbé;  mot  de  Phaipp*»" 

tis  par  Théodoric  ii,  163.  Se  rangent  rapporté  par  lui;  V,  19.  liaiaW 

sous  sa  dépendance,  166.  Leur  dispa-  qu'il  porte  de  la  "valeur  de  le**" 

ntion;  II,  12.  Gros,  57.  Est  son  biographe;»  U* 

SUFFOLK  (lb  comtb  db)  est  fait  lens;  place  qu'Q  occupe  dans  les  wj* 

prisonnier  en  Flandre;  X ,  163.  Lieu-  seUs  du  roi,  68.  Idée  que  dôme"** 

tenant  de  Robert  d'Artois  en  Breta-  lui  ses  écrits,  69.  Trompé  par  le  »«* 

gne;  assiège  Rennes,  211 ,  2J4.  Ao-  de  Blois,  84.  Son  électiou à r«l>l»]« 

compagne  eU  France  le  duc  de  Lan-  de  Saint-Denis  sans  le  coscontf'o 

.casUe;XI,  185.   ,        .  roi;  est  emprisonné ,  puis 


SUL  .8UL                   &77 

164.  Son  dénombrement  de  l'^ni^^  440,  441.  Il  .engage  le  roit  accepter 
féodale  de  Louis,  164  et  suiv.  Assiste  les  propositions  des  notables,  44B.  Le 
à  Télection  de  l'empereur  Lotliàire  ii,  conseil  de  raison  ne  peat  se  passer  de 
313.  Escorte  Louis-le- Jeune  en  Aqui-  ses  avis,  451.  Ses  expédiens  finan- 
taine,  238.  A,  dit-on,  recueilli  les  fa-  ciers,  463,  4^4.  Centralise  son  admi- 
buleuses  chroniques  sur  Charlemagne,  nistration;  XXII,  14.  Il  rétablit  Tor- 
245.  Seconde  Louis  contre  Ron)e,  267.  dre  dans  les  finances;  son  dévouement 
Appréciation  de  son  mérite  comme  au' roi;  sa  jalousie  contrôles  princi- 
homme  d'état;  dissuade  Louis  de  la  paux  Huguenots;  sa  dureté;  son  in- 
croisade, 315,  316.  Chargé  de  la  ré-  délicatesse;  remise  qu'il  iaîit  de  la 
gence,  324.  Lettres  du  roi;  demandes  taille;  il  n'a  introduit  aucune  innova- 
d'argent,  337,328,359.  Ses  instances  tion;  ses  ressources  sont  des  ventes 
pour  hâter  le  retour  de  Louis,  368.  Ses  d'offices  ;  ses  pots  de  vin  ;  desséche- 
mesures  pour  déjouer  le  complot  de  mens  qu'il  entreprend  ;  ses  araélipra- 
Robert  de  Dreux,  361.  Remet  au  roi  tions  aux  moyens  de  communication  ; 
son  pouvoir  intact,  362.  Sa  mart;  na-  il  centralise  l'exploitation  des  mines; 
ture  de  son  lalent,  366  à  36S.  ses  mémoires  ;  comment  a  mérité  la 

SUISSES    (  RBPUDI.1QDB.  des)  ;   son  reconnaissance  de  la  postéri  té,  1 7  à  26. 

conunencement ;  IX,  214.  Il  détourne  le  roi  du  projet  d'épouser 

SULLIVAN,  général  Américain;  ses  Gabrielle ,  29 ,  30.  Il  déchire  la  pro- 
opérations; XXX,  17G.  Ses  dtssenti-  messe  de  mariage  faite  à  la  duchesse 
mens  avec  d'Ëstaing;  son  ordre  du  d'Entragues,  34.  Contribue  à  lui  faire 
jour  injurieux  contre  la  France  ;  ses  épo,u8er  Marie  de  Médicis,  36.  Ses  ap- 
manœuvres,  177  à  179.  prêts  de  guerre  contre  la  Savoie,  54* 

SULLY  (MA&iyiuEii  de  roskt,  duc  II  fait  raser  le  fort  Sainte-Catherine, 

de}  accompagne  d'Alençon  en  Flandre;  56.  Est  défavorable  au  duc  de  Savoie , 

son  entretien  avec  Henri  iv;  XX,  38,  57.  Apaise  les  querelles  du  roi  et  de)a 

40.  Sauvé  par  le  prince  d'Oraoge,  54.  reine,  62.  Envoyé  en  Angleterre,  65. 

Avis  qu'il  donne  à  la  ceur,  81.  Dis-  Moins  soupçonneux  que  le  roi ,  66. 

suade  le  Navarrais  de  changer  de  reli-  Dénoncé  par  Lafin,  70*  Trompe  Biron, 

gion ,  109 ,  110.  Est  amené  à  Gondé ,  71 .  Le  r^goit  à  Is  Bastille  sans  le  voir, 

203.  Prend  part  à  la  bataille  de  Gou-  74.  Pourquoi  supprime  le  traitement 

tras,  272, 273.  Quitte  l'armée  hugue-  de  d'Ossat,  78.  Le  roi  lui  enjoint  de 

notte;  pourquoi,  287.   Le  Béarnais  ne  point  protéger  les  Guises,  8U.> Son 

l'engage  à  suivre  Soissons,  390.  Ordre  ambassade  près  de  Jacques  d'Angle- 

que  lui  donne  ce  prince,  540.  Il  l'ac-  terre ;^ ses  doubles  instructions;  traité 

compagne  à  Saint-Cloud ,   544.  Son  d'alliance  qu'il  signe  avec  ce  prince, 

poste  à  Ivry;  XXI,  53.  Ses  entretiens  91  à  95.,  109.  Exactions  etdilapida- 

avec  le  roi,  182,  ^83.  Emissaire  espa-  tions  qu'il  prévient;  agit  sur  l'esprit 

gnol  qu'il  introduit  chez  ce  prince;  du  roi  en  réveillant  son, animosité  cou- 

sa  faveur,  214  à  2L6.  Il  négocie  avec  tre  l'Espagne;  faction  qui  lui  est  op- 

Villars  Brancas  ,  244  ,  273  à  283.  Il  posée  ;  sommes  qu'il  accumule  pour 

se  fait  remettre  les  promesses  de  ma-  la  guerre  ;  '  somme  qu'il  juge  néces- 

riage  du  comte  de  Soissons  et  de  la  saire;  ses  expédions;  trahison,  qu'il 

princesse  de  Navarre,  279.  Il  ménage  découvre;  il  est  nommé  gouverneur  du 

la  paix  avec  Guise,  316.  Sa  mission  Poitou,  96  à  103.  Veut  attirer  à  la 

près  de   Bouillon,  326.   Confidence  cour  le  comte  d'Auvergne,  107.  Pré- 

que  lui  aurait  fait  le  cardinal  de  Bour-  side  l'assemblée  des  Huguenots  ;   ou 

bon,   330.  Blâme  la  déclaration  de  l'y  écoute  avec  méfiance ,  115  à  117. 

guerre  à  l'Espagne,  832,  348.  Est  du  Ses  apprêts  contre  Bouillon,  122,  124 

conseil,  337.  Présent  à  rentreme  de  à    126.    Querelles   intérieures   qu'il 

Mayenne  et  du  roi ,  4 1  a ,  4 1 1 .  Refuse  apaise ,  1 28.  Il  institue  la  Paulêue , 

de  se  rendre  en  Angleterre,  420.  Son  129.  Missions  diverses  que  le  roi  lui 

^ntrée  aux  finances;  ses  compUisances,  donne;  coupables  qu'il  recherche  et  fait 
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mfcttter ,  Hf  à  1 4t.  Le  roi  te  prMse  SUPERS AX  (eBMccttt) ,  négDdttWn 

4e  M  coAT«rtitr,  Mt.  Btimiile  l'imM-  4«»  laquelle  il  sert  Louis  xii;  X?, 

tion  de  ce  pHnee  ;  eivfte  mou  bvinettr  ;  5Sf .  H  iWciée  les  Suisses  à  Im  retraite, 

son  entie;  trésor  quMI  a  aceomiiW;  5Tê,  579.  Leur  amène  des  reafbrte, 

coinnieiit  grossi ,  1 57  à  1 59.  H  con-  6S1 .  Les  dispose  à  traiter  avec  Ttn- 

setlle  Tarfestatioii  de  Condé,  tTt.  La  çois  ^;  XTI,   M.  Tronpes  qu'il  a 

France  lui  ierable  cottflée  ,  tT5.  Sa  lerées  pour  les  Français,  48. 

Btladie,  170.  Visite  que  vent  lut  faire  SUPIffO  (rêgriald  de)  ;  part  qnt'i'l 

le  roi ,  181 .  Ses  sonpçons  à  la  mort  prend  è  Parrestation  de  Bonifaee  im  ; 

de  ee  prfnce,  190  et  saiv.  Ses  démar-  IX ,  130  et  sniv.  Est  absous  pat  Cié- 

cbes  ;  avis  qu'il  reçoit;  il  s*enfemie  à  nent  ▼,  190.  fntenrient  dans  le  fnés 

la  Bastille  ;  secours  qu'il  appelle,  193  à  la  ménoîre  de  Boniface ,  934 ,  935. 

à  195.  Sa  soumission  ;  son  entreVne  Issue  de  cette  affaire  en  ce  qui  le  oon- 

«Vec  la  refonte  et  le  roi,  197,  198.  eeme,  955. 

B*o&  ses  brottitleries  avec  le  comte  de  SfJBfENNE  (Funiçon)  ,  capftaine 

Soissons,  900.  TraTaille  arec  la  reine,  aragonais  au  seiviw  de  TAnglelene; 

206.  Ses  offres  à  Coaeini;  commait  capitule  au  Mans^  Ttlles  qn*ïï  prend 

accueillies;  son  âgé;  son  caractère; son  en  Bretagne;  désavôné  par  le  roi; 

aTÎditë,  909  è  SI  t .  Sommes  qu'il  foit  XIII,  479  à  481.  Passe  an  sernce  de 

payer  à  Condë  ;  il  va  à  sa  rencotftre,  la  France,  498. 

995.  Est  du  parti  anti-espagnol,  399.  SURBCT  (lb  oosts  de)  bat  le  ni 

Ne  se  rend  pas  au  sacre,  981.  Prend  d'Ecosse  à  Flowden;  XV,  653 ,  654. 

fiit  et  cause  pour  Conti ,  939.  Sa  roi-  Bayage  les  cAtes  de  Bretagne;  dAar- 

deur;  soulèvement  contre  lui  parmi  les  que  à  Calais  ;   fait  sa  jonction  avec 

eourtisans;  sa  disgrâce,  934  à  936.  Beam^in;  leur  retraite;  XVI,  tOt. 

il  se  rend  à  l'assemblée  de  Gbâtelleraut;  SURREY  (u  comc  bc)  décapité 

elle  est  transférée  à  Saumnr  ;  attitude  sous  Henri  vm  ;  XVH,  999. 

^'il  y  prend  ,  949 ,  948.  Sa  rivalité  SCBVILLE  (CLoncDE^B)  et  autres 

lÉvee  Bouillon  ;  défendu  par  Roban  ;  poètes  apocrypbes  du  jc%f*  siède;  JCBI, 

Dttplessis  les  réconcilie  ,  344  i  946.  699,  594. 

Bon  zèle  protestant  se  ranime,  96  4 .  Se  SITRVILLG  (db)  capitale  li  Teanû; 

tient  à  l'écart  dans  la  guerre  des  princes,  XXTII,  86. 

990.  Dilapidations  après  sa  retraite,  SUSE  (tn  varcvis  de)  commande 

998.  Offensé  par  la  cour,  345.  Outre  l'armée  piémontaise;  prisonaierâ  ^- 

«es  places  à  Condé ,  349.  Reponsse  la  lafranca  ;  sa  mort*  XXVHI,  381. 

paix,  355.  Se  rend  aux  conférences  de  SVWAROW  (te  ■ARftCKAi.^bat  Bur 
Loudun,  356.  Résigne  à  son  gendre  le    mouriez  à  Landskron  (Pologne);XXIX, 

gouvernement  de  Poitou,  366.  Ne  veut  478.  Son  originalité;  XXX,  933. 

pas  favoriser  Goadé;  ses  conseils  au  roi,  SUZATfNE  DE  BOURBON  épouse 

i? 3.  Vit  à  la  cour,- 433.  Veut  en  vain  Cbaifes  de  Meiitpensîer  ;  XV,  331; 

négocier  entre  le  gouvernement  et  son  XVI ,  39.  Sa  mort ,  179.  Sa  donatroa 

fils ,  490.  Intercède  pour  les  révoltés  à  son  mari  attaquée,  173. 

'Iinguenots;  sa  propre  soumission,  503  SUZE  (le  comte  "Vk)  ,  général  da 

à  605.  Est  oublié  ;  époque  de  sa  mort  ;  pape;  battu  par  des  Adrets  ;  XVIII,  333. 

IX^XItlj  37.  €ède  sa  charge  de  grand  SYAORfÙS  gouverne  le  Soissounais; 

toattre  de  rarlillerie ,  986.  Sa  mort;  ï ,  165.  Battu  et  tué  par  Clovis,  Jf9. 

a  vécu  trente  ans  retiré  des  affaires  ;  SYDNEY,  secrétaire  d'état  d'Efisa- 

' quand  ë&  réputation  a  grandi,  478.  '  %etîb  ;  lettre  que  lui  adresse  Bu|Aessis; 

SULLY  (le  dwc  de)  ,  d'abord  mat-  XX ,  176.  Inquiétudes  que  lai  donne 

•  ^ais  de  Rosny  ;   projets  de-  mofiage  Marie  Stuart,  949. 

'  pour  lui  ;  XX11,  147.  Doimnande  l'ar-  SYLVA  (nmr  €ovcz  ne)  ;  sa  rivalité 

^erie  de  Tarwée  royale,  '174 ,  175.  atecle  dwc  -dfAlbe;  XVH,  551.  Com- 

SULLY  (^BïtGC'nn);  sa  Ktiison  avec  -mîssaire  pour  la  paix;  XVflT,  83. 

Voltaite;  XXVn,.99é.  SYLVA  (snAlkrts.  1»),  vice-soi 
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Jf^niyiiiM  4«  O^ato  «la  AgorM ;4«  d4r  «es  buo«M;  XXIV,  79  i  94.eà4eÀ 

iHite  ;  «on  siippUpe  ;  XX,  3>^.  ^'«Sfenif^iH  de  d'Haroourt,  91 . 

3YLVA  \»<Mi  MiUuiiisPE  De)  et mmiai«U  SYLV£STRE JJ,  pftpe.Yoy.  <;«riirt 

rariuée  esiwgoole  en  Aragon  igngiie  lu  SYLV^Ti^  UI ,  pap«.  Voj.  An 

inAnili»  d^  Mrida;  prra4.fiette  viU/et  M<  XX* 


TAL  TAL 


TABOUREAUX   DES  RÉAUX  est  rapides  conquêtes,. ^4&.  Il  perd  la  Kir 

liovimécoDtrôl»ur*géoéral;  XXX,  98.  taille  décisive  de  Ghà^illon>  est  t^, 

TACQUES-TIBAUT,  bouffon  dudue  bbi  à  5.S4.  . 

dé  Berry  ;  objetde  ses  prodigalités;  XI,  TALBOT  (Q80r6£), comte  de  Skrewv* 

^4,  535.  iMiry  ;   assiège  Térouanne;  XV,  63^« 

TAGENS,  lieutenant  en  Angoumois(  TALLAJ^ID  (le  comte,  pois  MàiuBGH^ 

son  rôle  dans  le  complot  d'Angoalôme  ;  ns)  ;  son  .ambassade  en   Angleterre  ; 

XX,  89Î,  394,  397,  398.  XXVJl,  S8S.  Ce  qne  témoigne  «a  cor* 

TAXLLEBOURG  (  gsoffroi  de  ban-  respiradance,*  315.  Li^eutenanl  de  Bpiif- 

coighe)  négocie  avec  saint  Louis;  VI|,  flers  en  Fland|1^,  34 ô*  Ses  opérations 

255.  &a  soumission,  ^ù%t  Comment  se  sur  la  Moselle,  354, 3&S.  Sur  leRhin, 

déclare  veNg^  du  comte  df  la  Marebe^  379  et  s^iv.  Il  remporjte  la  victoire  de 

$34.                                /  Spayerba^h,  371.  Se  rendenJKavièi«, 

TAIS  (ls  sieur  de)  ;.son  poète  à  la  40$  et  suiv.   Sa  jonction  avec  l'éleo* 

bataille  de  Cerisoles  ;  XVU,  187, 188.  teur,  405,  4j9H.  U  peiid  la  bataiM*  de 

Me  peut  seconder  Strozzi^  193.  ^on  HQç^Wtt42iiBleinheim;estptisonnMl^, 

éjdbec  à  Boulogne,  229,  2S&.              ,  407  à  41 1 .  Son  ancien  cbvpalain  a4r 

TAIX  (giulijm^iieixe),  député  aux  gocie   la  paii;  XXViI«  139*  £»t  du 

États  de  Blois;  sa  relation  citée  ;  XIX,  ^nseil'  de  r4g^ce,  23i  •  V/>te  eqntM 

409,  433,  441 .  le  doc  du  Ifaine,  351 . 

TALBOT  (Guiu^UMi!);  cruauté  ilont  TAI^USY^ANDilOË  PéRjGOlU)  (iSl-. 

il  est  le  ministre;  VI,  317.  lie)  ;  sftjfçinme  est  maltresse  du  papa 

TALBOT,  capitaine  anglais ;.guer*'  QMÎment  v;  IX,  .294.   , 

roie  ^ans  le  Vaine  ;  XIH,  76.  Li«ttt««  <  TA14^ÏRANJ)  -  PËRIGORD    (  u 

nant  da  Suffolk  an  siège  d'Orlésns^  ç^SDii^idi  db),.  iégat  4»  P^pe;  aesaé- 

96.  Fiit  retraite;  position  qu'il  prend,  gociations  pour  prévenir  la  bataille  de 

131,  132.   Prlsonni^  i  Patay,  13^,  PoMiers  ;  X,  463,  464.   Trêve  qu'il 

Victoire  qu'il jrempocte,  195.  Ecbangé  ménage,  502* -H  piend  la  croix;  eat 

ooafcre  Siantrailles ,  230.  Secourt  Pa^  nommé  iég^t.de  la  croisade,  600. 

ris,  249.4;uerjoieautour deoette  Yille,  TAl.Lf  yRAJXD4>ÉBtIG0RD  (l'^ib 

362,   263.  Surprend  Pontoise,  394.  de),  depuis  éyôque  d'Autun;  délégoié 

Secondé  par  Glocester,  308.  Ses  suc-  dn  clergé.;  XXX,  65.  Ses  mœurs, 66. 

cas,  316,  317.  Ne  peut  sauver  Heaux,  Député  pràs  du  roi,  67,  68.            ^ 

347.  Secourt  AvraBcbes,  358.  Àssiiige  TALMASH,  général  anglais  ;  débar- 

Barileur,   370.  Ravitaille  Pontoise,  que  |i  Brest;  est  tué;  XXVI,  155. 

383,  384.  Assiège  Dieppe,  404.  Son  TALON  (oii«ii),  second  avocat«<gé- 

éohnc,  406. U  seconde Sommerset  d)ins  néral;  son  discours  au  lit  de  justice; 

««.défense  de  la  I^ïormandie,  485.  Se  XXIAI,  438  à  440.  Consultation  que 

retire  à  Ronen,  486.  Défandcelte  pl^ce;  signent  lui  et  JaeqoesTalon,  509.  Avis 

est  livré  comme  otage  ;  reste  prison-  que  lui  donne  la  reine-;  XXIV,  8. 

nier,  438  à  492.  ftlis  en  liberté,  505.  Con<}lut  au  parlement  i  faire  déférer 

^  correspondance  avec  .les  seignems  à  cette  princesse  le  pouvoir  absolu,  1*6. 

KMOons,   547.  Envoyé  .en  Gnienno;  Son  entretien  avec  Mazarin,  59.  lit 

«nrptend  .Bof  de«ax  ;  son  jnlivUè  iMfi  de  justice  qu'il  annonce,  69.  TMmbmc- 
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tî<m  qa*il  ni<$iiage ,  6).  Balle  contre  de  son  aréoement;  p^mrqoot  liaî  de 
laquelle  il  appelle  eomme  d'abus,  109.  Richard  €œar-de-Lioo  ;  éhercbe  à  Va- 
Taxe  sur  Paris  qu'iUdéfend,  19  i .  Son  paiser  ;  TI,  99.  Hostilité  et  apparente 
discours  sur  l'abus  des  lits  de  justice,  harmonie,  100.  Rapport  qu'il  fait  à 
194.  Il  parle  à  la  régente  au  nom  des  Ricbfcrd,  lOf .  Son  traité  ayec  lui,  lOS. 
magistrats,   199.  Regarde  comme  ac-  Accorde  à  Philippe,  à  son  retour,  le 
quisledroit  d'union,  203.  Propos  qu'il  passage  dans  ses  Etats,  115,  116. 
recueille,  990.  Conseil  qu'il  donne  au  TANUCCl  (bbrmardo),  ministre  de 
duc  d'Orléaus,  929.  Son  respect  pour  don  Carlos  è  Naples;   son  habileté; 
la  puissance  royale,  534,  551.  En-  XXVIIÏ,  117;  XXIX,  537,  538.  Ex- 
TOyé  à  Saint-Germain  ;   réception  qui  puise  les  jésuites,  373. 
lui  est  faite,   548,  544,  553  à  555.  TAUlMP  (iean),  conseiller  au  Chà- 
II  dénonce  rassembler   des  rentiers,  telet;  son  supplice  ordonné  par  les  U- 
990.  S?s  conclusions  sur  la  demande  gueurs;  XXI,  135. 
du  parlement  de  Bordeaux,  33G.  Sur  TARENTE  (le  prikcb  de)  est  de  la 
la  requête  de  la  princesse  de  Condé,  Fronde;  XXIV,   403.  Blessé  an   fau- 
357.   Sur   la  proposition   d^nterdire  bourg  Saint-Antoine,  454.  Son  démêlé 
Fentrée  des  conseils  aux  cardinaux,  avec  Rieux,  466. 
873.  Sa  véhémence  contre  Mazarin,  TARIK,  géfaéral  maure;  gagne  la 
416.  Veut  faire  juger  Rieux,  466.  bataille  de  Xérès;  II,  105. 

TALON  ,  avocat-général  ;   soutient  TARTARES  ;  leur   r61e  dans  l'in- 

raccusationcontreFouquet;  XXy,73.  vasion;  veulent  effacer  toute  trace  du 

Ses  réquisitoires  hostiles  è  la  cour  de  travail  des  hommes;  I,  153.  Refluent 

de  Rome,  486,  557.  vers   FOecident,    194.  Effet  de  leur 

TAMARIT,  membre  de  la  députa-  attaque,  157. 

tion  de  Catalogne  ;   son  arrestation  ;  tÂSSILON,  duc  de  Bavière ,   fils 

XX1IT,411.  d'Odilon  et  de  Chiltrude;   a  pour  tu- 

TAMERLAN  ou  Timur-Beg;  tient  teur  son  oncle  Grifon;  ses  états  eo- 

les  Turcs  eu  échec;  X,  599.  Ravages  vahis  ;  H,   163.   Sa  soumission;  son 

de   ses  Tartares  en  Eurojfie  ;  sa  pro-  inimitié  contre  les  vainqueurs,  556. 

chaîne  guerre  avecBajazet;  XII,  191.  Cherche  l'occasion  de  secouer  le  joug, 

Le  bat  et  le  fait  prisonnier,  168.  548.  Ses  négociations  avec  Charies; 

TANCARYTLLE  (le  comte  de)  fait  se  rend  à  sa  cour  ;  prête  un  solennel 
partie  de  l'armée  royale  ;  X,573.  Est  serment,  589.  Ses  nouvelles  intrigues; 
envoyé  à  la  défense  de  Caen,  577.  sa  perfide  ambassade,  309,  310.  Tri- 
Est  prisonnier,  578,(579.  EncoM  plemenf, attaqué  ;  dépossédé  ;  condam- 
pri8l>nnier  à  la  bataille  de  Poitiers,  né  è  mort  ;  enfermé  dans  un  couvent, 
469,  474.  Présente  au  Dauphin  le  S11  è  313.  Ses  intelligences  avec  les 
traité  de  Londres,  555.  Rapporte  la  Huns  ont  compromis  les  Francs,  396. 
réponse,  560.  Négociateur  à  Brétigny,  TATTEBfBACH  (le  comte)  ;  sa  ré- 
570.  Accompagne  le  roi  en  Bourgogne,  volte  contre  l'empereur;  son  supplice; 
592.  Prend  la  croix,  600.  Assiste  au  XXY,  515,  513. 
s^re  de  Charles  v;  XI,  14.  TATANNES  (le  sire  de)  estdel'ar* 

TANCARVILLE  (le  comte  de)  as-  mée  du  Milanais;  XY,  697. 

siste  au  conseil  des  princes  après  le  TAYANNES  (le  MABÊéniL   de)  est 

meurtre  du  duc  d'Orléans  ;  XII,  578.  de  la  maison  du  due  d'Orléans  ;  XVII, 

Prend  parti  pour  la  reine,  599.  Porte  67,  68.  Son  influence  sur  œ  prince, 

la  parole  aux  Etats,  340.  Ambassadeur  19 1 .  Est  envoyé  à  la  Rochelle  ;  coin* 

en  Angleterre,  467,  466.  bat  qu^tl  livre    aux   bourgeois,  135. 

TANORÈD&    de    Hauteville;    ses  Ses  opérhiions  ;  mot  du  duc  d'Orléans, 

douze  fils;   leurs  exploits  en  Italie;  963.  Il  contribue  è  la  prise  de  Metz, 

leur  cruauté  ;  leur  rapacité  ;  leur  va-  459, 458.  Ses  offres  à  la  reincf;  XYID, 

lenr  chevaleresque;  IV,  805.  7.  Est  de  Tarmée  d'Italie,  31.  S'op- 

TANCREDE,  roi  de  Sicilr;  époque  pose  à  Dijon  à  renre^trement  ée 
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l'é^il  de  loUfMioe,  268.  Rançonoe  les»  à  Parii;  XXt,t73.  Upërere  aitt  Etats* 

Huguenots  plus  qu'il  ne  les  persécute,  généraux,  1 9S.  ConftaAce  qu'il  accorde 

310,  311.  Sa  liârangoe  au  roi;  son  à  Mayenne,  293.  Négociateur  du  traité 

insubordination,  418,   419.  Associa-  de  Venrins,  476. 

tions  catholiques  qu'il  forme  en  Bonr-  TAYFALES,  Tartares  venus  à  la 

gogne,  462.  Indépendance  de  son  corn-  saite  des  Vannes  ;  s'établissent  dans 

mandement,  626.  Reçoit  l'ordre  d'ar-  le  Poitou  ;  I,  123. 

rêtor  Condé;  lui  en  donne  ayis;  XIX,  TEISSIER   (ÉTiBimB),   dit  Lafi^; 

28,  29.  Est  donné  pour  conseiller  a«  pastour    protestant  f     sen    sapplice^; 

diic  d'Anjou,  38.  L'engage   à  livrer  XXIX,  61. 

bataille,.  42.  Ses  débats  avec  lecardi-  TEKELY  (le  comte),  Transylvain; 

nal  de  Lorraine;  dénouto  qu'il  erapé»  ses  hostilités  ;  ses  suceis  contre  Venn 

Cbe,  66.  Ses  conseils  i  la  reine,  66»  pereur  ;  XXV,  378,  379,888.  Sa  cap-' 

67*  Il  dirige  les  mouvemens  à  Mont-  tivité,  627. 

contour^  é6,  72.  Jalooaie  qu'ilinspire,  TEUGNY  (Mnçois  f»)  défend  Té- 

72,  73.  Il  quitte  l'année,  74.  Sa  pro-  rouanne;  XV,  639.  Est  de  l'armée  du 

motion;  il  désapprouve  la  paix,  100.  Milanais;   XYI,  23.  Son  poste  à  Ma- 

Arbitre  entre  les  deux  partis,   102.  rignan,  31*  H  esttué  i  Saiat-Q«eD- 

Gonseil  qu'il  donne  à  la  reinennère,  tin  ;  XVIU,  49. 

130.  Défiance  que  le  roi  témoigne  de  TELI6NY,  da  parti  huguenot,  esfr 

lui,    163.  Son  mémoire  en  faveur  |de  appelé  aux  conférences  deChUea»; 

la  paix,  144.  A  part  à  la  Saint^Barthé-  XVIII,  626.  Se  rend  àLon)umé|iu;  y 

lemy,  148, 149,  161, 166, 169, 160,  signe  la  paix,  628  à  631.  Sa  missioii 

162,   164,'  172.  Sa  mort,  312.  Son  à  Paris;  XIX,  1 02 «  Epouse  U  fille  de 

château  rasé,  366.  Goligui,  106.  Son  intermédiaire  aveè 

TAVANNES  (guillaubb  db);  viUes  la  cpur,  132.  Affection  que  lui  témoi«»: 

de  Bourgogne  qu'il  conserve  au  roi;  gne  le  roi,  139,  152.  GonfideneeA^ift 

XX,  487.  Opposé  à  son  frère,  601.  lui  fiait  ce  prince.  143.  Son  aveugle- 

TAVANNES  (le  vicomte  i>£)  corn-  ment,  1612,  163.  Sa  mort,  166. 

mande  en  Bourgogne  pour  la  ligue;  •  TELLIËR    devient  confeaseuc  -  dé 

XX ,  50 1 .  Sou  poste  à  Ivry  ;  XXI,  66.  Louis  xiv  ;  son  portrait  ;  sa  funeste  inir 

Défend  Noyon,  103.  Aux  prises  avec  fluence;  ses  débate  avec  Noaillésn-i^ 

Birott  à  Dijon,  336,  339.  fait  détruire  Port-Royal;  .XX VUi  H 

TA  VANNES  (le  comte  de)  ;  son  rôle  à  93.  Comment  engage  l'afTaire  de<4» 

dans  la  Fronde  ;  XXIV,  386.  Battu  par  bulle  Unigenitu»^  190  et  suiv*  Assiste 

les    royalistes,    401.  Les  Espagnols  le  roi  mourant,  216.  Le  prince  le  fdéf. 

veulent  le  rallier,  407.  Prend  part  «n  signepour  être  confesseur  de  Louitsir^ 

combat  de  Biéneau,  427.  Commande  232.  Est  exilé,  246,^7.  Plaintef^d^ 

l'armée  des  princes,  438.  Trompé  par  pape  contre  lui,  297  et  suiv. 

le  duc  de  Lorraine,  448.  Son  poste  TELLO  (non)  de  Gastille,  feèreid» 

dans  le  faubourg  Saint^Antoiue,  461.  Henri  de  Tranatamare;  l'exhort^.àvii- 

Sa  soumission,  482.  vrer bataille;  pourquoi). sa  fuites XI, 

TAVBWIEN ,  lieutenant  de  Frédé^  73,  74.  Villes  qu'il  donnetaitiréii^ 

rie  ;  sa  belte  défense  à  Breslaw  ;  XXIX,  Navarre,  90.                   •  .  ;  /  /  ;  .^ .  •  » 

21 1 .  TEMPLE  (sir  wiluam)  :èsti  inl^roi^ 

TAVORA> (les);  leur  conspiration  que  Richelieu  soudoie  les  ptiritawi'^ 

tontre  Joseph  de  Portugal;  leur  sup-  XXUI,  364. 

Plioe;  XXIX,  222  à  226.  TEMPLE  (sut  willums^i  «égpeitif 

TAXIS    (JEAN  M),  directeur  des  teur  anglaisa  Paris;  XXV,  U«vl'6v 

postes  impépiales;  arrêté  par  ordre  du  142,  164,^176,  206»  344,  362|  ^ê9 

pipe;  XVIU,  13.  et^suiv.,  392.                            t  \i.i.^ 

TAXIS  (JBAM-^nAmsTB  de)^  chargé  TEMPLIERS  (ordeedes)  ;  quièl«ni«c 

de  poivbirs  de  PluAippe  «au  traité  de  stnimens  Philippe-le-Bel  empl»ie^n- 

loinviUe  »  XX,.  1 27«  SMiaahttMdaMt  tce  en;  VU*  432.  U  demAsde a».pi||* 
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flUÎM  en  péUii^iiz  ans;  1t,  107.  Sa  l^ges  <{m1l  aeeorde  aux  Romaîas,?!?. 

aort,  tôt.  Sm  efforts  |ioor  défendre  Alarie  contra 

THEODON,  fils  de  Tassilon,  livré  Clona,  SIS.  Envoie  dw  secours  aux 

en  oUge  à   Ghtrlemagne ;  II,  ait.  Tisigoths,  9fS.  Bat  leurs  enneBiis, 

Taasurd,  813.  mais  ne  les  fait  point  poarsvÎTre;  dé- 

THEODORE;  nom  que  prend  le  possède  Gésalric  et  rend  le  tMne  è 

diagan  des  Avares  après  sa  conver-  Amalarie,    9S6.    Gonverne  ritilie, 

sion;  II,  408.  l'Espagne,  la  Ganle  méridionale;  ré- 

THEODORE  NEUHOF  se  fait  pto-  tablit    les   magisCratares    romaiaes, 

damer  roi  de  Corse;  ses  précédens;  254.  Gagne  da  terrain  sar  les  Fîmes 

sa  vanité;  ses  échecs;  il  se  rend  en  et  les  Bourgnignons,  95&.  Meortsais 

Hollande  ;  y  est  arrêté  pour  dettes  ;  fils  après  avoir  laissé  lltalie  è  son  pe- 

son  retour;  sa  chuté;  sa  longue  cap-  tit>fils  Athalaric;  la  Gaule  méridionale 

tivité  à  Londres  ;  époque  de  sa  mort;  et  rEspagne  è  Amalarie,  9S6. 
XXVm,  908   i  SIS.   Incidemment        TBEODORIG ,  comte  d'Autu,  de 

nommé,  879.  la  faction  de  Hugues  ;  in,  S37.  û»n- 

THEODORIG  oo  THIERRY  I*',  dnît  dea  troupes  en  Allemagne,  S49. 
roi  des  Francs;  1, 18S.  Soumet  Rho-  Député  près  de  Ghaiie84e-Gro5,  SS7. 
daz,  Albi,  l'Auvergne,  SS5.  Forcé  de  THEODOSE-tE-  GR.MQ>,  empe- 
lever  le  siège  d'Arles,  SS6.  Son  âge  i  reur  d'Orient;  1, 39.  Reconnaît  Maxi- 
la  mort  de  Glovis,  S.38.  Pourquoi  les  mus;  proclamé  dans  les  Gaules,  41. 
Francs  ne  donnent  pas  à  lui  seul  Thé-  Le  détrône  et  rétablit  ValentiaieB  n, 
ritage  paternel,  S.39.  Sa  part,  S41.  4S,  43.  Appelé  encore  à  sonseeous. 
Réprime  les  Saxon's,  S47.  Son  al-  43.  Détrône  et  lait  mettre  à  mort  Eu- 
liance  avec  Hermanfroi;  trompé  par  gène;  réunit  tout  l'empire,  44.  Sa 
Inî;  porte  la  guerre  en  Tburinge;  mort,  45.  Abandonne  aux  cités  gan- 
a'aèsocie  à  son  frère  Clothatre  ;  leurs  loises  la  part  du^  fisc  dans  les  droits 
victoires,  S49.  Fait  périr  les  princes  d'entrée,  63.  Concède  des  terres  àa 
vaincus,  S&O.  Tente  de  faire  périr  son  fisc,  7S.  Etat  du  sénat  sous  son  règae, 
frère GloUiaire ,  S5S.  Ne  prend  point'  90.  Défend  aux  païens  les  sacrifices, 
part  à  l'expédition  de  ses  frères  contre  1 01.  Faiblesse  de  ses  successeurs, 
les  Bourguignons ,  S60,  S64.  Dévaste  1S5. 

et  pille  l'Auvergne  soulevée,   S65,        TBEODOSE  H  établit  Yalentiiiieajn 

t^fi.  Fait  périr  Mondéric;  prétendant  sur   le    trône    d'Occident;  I,   143.  - 

à  l'héritage  de  Clovis,  267.  Ses  que-  Ses  concessions  aux  Huns,  ISS. 
itUes  ;  ses  alliances  avec  ses   deux        THEOPHANIE,  fille  de  l'empereai 

ffères,  S6B.  Sa  maladie;  il  fait  périr  d'Orient^  femme  d'Othon  it;1'arcom* 

Sigevald',  son  confident;   il  meurt,  pagne  è  Aix-la-Chapelle;  IH,  479. 

S69.  Il  résidait  à  Rehns,  303.  En  Italie  ,485.  Haïe  des  Allemands, 

THEODORIC  I^r,  roi  des  Yisigoths,  486.  Desservie  par  Lotbaire;  est  néan- 

filsd'Alaric,  successeur  de  Wallia;  moins  nommée  régente,    487.  Part 

r,  145.  S'allie  à  Aétins  contre  Attila ,  qu'elle  prend  à  l'avènement  de  Hugues- 

155.  Tuéàla  bataillede  Chiaons,  158.  Gapet ,  493,  495.  Protectrice  de  Ger- 

THEODORIC  n,  roi  dèsVisigolhs;  bert  ;  IV,  54 ,  65. 

I,  161.  Entre  en  Espagne;  ses  v^ci-  '    THERMES (toELLEGAUDE, coute de), 

toîrèè  •;  rappelé  par  la  chute  d^Avitlis;^  favori  de  ïleârî  m  ;  XX ,  871 ,  4M, 

163.  '  Ses  conquêtes  en   Espagne  ^t  Coup  ^*fl  porte  à-Guise,  46S.  Assiste 

dans  le^  Gaules  y  166.  Sa  mort,  167«  aux  derniers  mcimetts  du  roi;  salue 

THEODORIC,  roi-des  Ostro^otb?,  Ifénri'nr,  Ô43,  545.  Sa  lassitude  dek 

règne  en  Ilhîe i"  T,  186.  Etend  sa'  do-  giierre"*,  XXÏ,  1 98. 
mina^ion  jùst^u'au  Rhône;  on  lie  ëait        THEUDKBËRT,  reconnu  roi  d'Ans- 

ai  c'ebt ^fàî'  la'àuerre  ou  pai^de^  traités,'  tr^de  è  dix  ans  ;  1 ,  4 1 3 .  Epouse  son 

S 1 5 ,   S 1 6 .  (Sierche  }i  hîtk  revivtV  esclave  BfibhHde,  4 1 6 .  Sa  guerre  arec 

Féi^t^     d'Ocdâent;- ^16.  'Privi-  Gtotkaire,  417.  Avec  les  Gascons, 
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419.  Avec  son  frère /Thierry,  4S4,  d'Anjou,   en   bataillant  contre  Henri 

495.  Fait  tuer  BlichiMe;    nouvelle  de  France;  à  quel  prix  achète  sa  li- 

guerre  avec  Thierry,  431'.  Conces-<'  bertë,  938,  ^34. 

sions  qu'il  lui  anHehe,  439.  La  guerre  THIBAUD  {le  graud),  quatrième  du 

recommence;   défaites   et    mort   de  nom  à  Blois,  deuxième  en  Champagne; 

Theudebert,  434  à  486.  Hgué  avec  Rochefort  ;  Y,  57.  Hérite  des 

TRËUDERIC,  capitaine  saxon,  pri-  comtés  de  Blois  et  de  Chartres  ;  force 

tfonnier  de  Pépin  ;  II,  1 69.  le  château  du  Puiset  ;  se  brouille  avec 

THEUDICLÈS,  général  visigoth,  Louis-le-Gros;  est  blessé  et  vaincu,  81 

bat  les  fils  de  Glovis  en  Espagne;  I,  à  85.  Acquiert  la  Champagne,  99.  As- 

S80.  siste  à  Tentrevue  de  Louis  et  de  Henri 

.THEUDIS,  roi  des  Visigoths;  I,  d'Angleterre;  excite  de  nouveau  U 

$68.   Vaincu  par  Théobebert,  968.  guerre  entre  eux  ;  son  inimitié  contre 

Attaqué  par  les  fils  de  Glovis,  979,  Lduis,  104  à  106.  Arrête  son  allié  le 

280.  comte  de  Nevers,  .133.  Sa  fidélité  à  la 

TfiEUTBERGE,  femme  de  Lothai-  cause  de  Henri,  138.  Comment  lui  âp- 
re ii;  accusée  d'inceste;  se  justifie;  III,  prend  le  naufrage  de  ses  enfans,  159. 

144.  Se  confesse  coupable;  pourquoi;  Aux  prises  avec  Louis-le-Gros ,  911 , 
est  enfermée  ;  s'enfuit  ;  est  accueillie  919.  Réconcilié  avec  lui  et  avec  Raoul 
par  Charles  et  protégée  par  Hincmar,  de  Vermandois ,    997.  La  couronne 

145.  Protégée  par  Nicolas  i«',  147.  d'Angleterre  lui  est  offerte,  930.  Ja- 
Haîe  de  son  mari,'  151.  Le  force  de  la  lousie  que  lui  inspire  l'usurpation  de 
reprendre,  159.  Demande  à  en  être  son  frère  Etienne,  931.  Escorte  Louis- 
séparée;  réponse  du  pape,  153.  Se  le-Jeune  en  Aquitaine,  938.  Transige 
rend  à  Rome  et  demande  la  dissolu-  avec  Etienne,  939.  Refuse  à  Louis  le 
lion  de  son  mariage ,  154.  service  féodal;'  pourquoi,  957.    Ses 

THEUTBERT(coaiT<)défendMeaux;  brouilleries  avec   lui;   comment  ag- 

est  tué;  llf,  909.  gravées;  attaqué  ;  ses  revers,  961  à 

THEUTGAUD,  archevêque  de  Trè-  963.  Fait  la   paix  ;  à  quelles  condi- 

Tes,  oncle  de  Yaldrade  >.  IIT ,    144.  tiens;  nouvelle  rupture  ;  négociations 

Excommunié,  151 .  et  paix  définitive,  965  à  970.  Sa  mort; 

TBIAN  (le  BATARD  de)  a'ssiégé  dans  coup  d'œil  sur  ses  actions,  365. 

Senlis;  XH,  531  à  553.  Envoyé  au  THIBAUD  III,  comte  de  Champa- 

secours  de  Rouen,  558.  Prisonnier  à  gtte  ;  ligué    avec  Richard  Cœur-de- 

Meaux;  XIII,  947.  Est  pendu,  348.  Lion;  VI,  168.  Prend  la  croix,  905. 

THIÂNGES  (le  covhaiideitr  de);  sa  Sa  mort,  206. 

ressemblance  avec  Stanislas Leczinski;  THIBAUD  (le  cra!id),  quatrième  dû 

il  s'embarque;  XXVIU,  86.  nom  en  Champagne,  roi  de  Navarre  et 

THIARS  (le  comte  de);  ses  me-  premier  du  nom;  VI,  906.  Seul  pair 

sures  militaires  en  Bretagiie  ;  XXX ,  laïque  qui  ait  pu  assister  au  sacre  de 

389.  Louis  VIII,  538.  Ses  poésies;  ses  amours 

THÏBATJD-LE-TRÎCHEUR ,  comte  avec  la  reine  Blanche  ;  favorise  en  se- 

de   Chartres,  gardien  du  roi  Louis;  cret  le  comte  de  Toulouse,  590.  Sa rup- 

ni ,  498.  Prend  le  château  de  Couci ,  ture  avec  LouisTiii  ;  soupçonné  d'avoir 

449.  A  qui  il  le  confie;  jusqu'où  il  fait  empoisonner  ce  roi,  591.  Lettres 

étend  sa  domination,  4Ô4.  Son  hom-  que  lui  écrivent  les  barons  à  la  mort  de 

mage  à  Lothaire  ;  son  influence  sur  le  Louis;  VII,  16.  Appui  que  la  reine 

cèrractère  du  jeune  roi,  468.  Sa  guerre  attend  de  lui  ;  pourquoi,  17.  Sagalan- 

âvec  les  Normands  ;  sa  défaite ,  469.  terie  ;  sed  vers  ;  il  forme  les  (rotiv^at  ; 

Forcé  à  la  paix;  excommunié  par  l'ar-  son  ambition,  18.  Ses  alliés,  19.  Ac- 

ehevêqUe  de  Reims;  lui  rend  le  châ-  cusations  sur  hii,  90.  N'assisté  point 

tean  de  Couci,  470,  471.  au  sacre  de'  saint  Louis  ;  l'ènirée  de" 

THIBAUD,  comte  de  IHois;  IT,  Reims  lui  est  interdite,  39,  93,  98. 

997.  Est  fait  prisonnier  par  Geoifroi  Ses  apprêts  de  guerre;  il  change  su- 


bêà                 TH  TU 

faîteoMni  d'altitude  et  £iit  hommagft  à  préteotioiis  m»  le,  twrr e  de  Blontmiriûl^ 

IiOiiU,   )9.  Devient  le  conseîUer  de  473.  Médiateur  enlre  Louis  et  Heofi» 

Blanche;  envie  qu'il  eaeite,  31.  lot  474.  Entra  Henri  et  Qetket»  4*761.  D«i* 

sauTe  dans  sa  guarrede  BrHagnai  $6.  mande  au  pape  Tengeance  d«  oieuctr^ 

Comment  roqpt  ses  nëgociatioas  avec  de  ce  dernier,  48.9.  Ligue  contre  lui  '„ 

le  duc  dt  c»  fief,  &6,  57.  Explosion  fief  qui  lui  est  promis^  503.  Encovf 

contre  lui  ;  guerre  qu'on  kii  déclare,  nuédiatfuiry  514.  Partage  «Tee  U  nsoe 

53.  Attaqué  sur  plusieurs  points.;  ses  sa  sœur,  et  ses  trais  frère»,  kgouirer* 

moyens  de  défense,  60,  61.  Son  droit  nement;  Vl^  14.  Offensé  par  le  ia«ne 

comme  souverain  attaqué  par  sa  ceu-  rot,  15,  16.  Passe  en   Normandie  et 

aine  Alix  de  Chypre;  époque  dn  yi*  demande  rinterventiondeHenriii,  17» 

gement  prononcé,  6?,  63.  Est  choisi  Ligue  qu'il  forme,  SO,  31.  yinl»rp»6c 

pour  arbitre  par  le  comte  de  Toulouse,  entre  le  roi  et  Iç  conUede  Flandre,  44« 

69.  En  butte  mix  ravages  des  barons,  Prend  la  croix,  54.  Sa  mort  en  Teit» 

07,  90.  Se  réfugie  à  Paris,  101.  Pro<  Sainte,  190. 

met  de  passer  en  Terre-Sainte,  10$.  THIBÂUD  H,  roi  deNavmv;  aon 
Est  héritier  de  la  couronne  de  Navarre,  ayénement;  il  épouse  Isabelle  de  France 
135.  Disposition  de  son  oncle  pour  la  Tlll^  8.  H  reconnaît  roi  des  Bamaii» 
déposséder,  136.  Alliances  qu'il  rf-»  Alphonse  de  CastiUe,  .5.  Ses  sujeto 
cherche  en  France  ;  son  mariage  ;  son  s'dBTorcent  de  lui  arracher  une  charte^ 
procès  avec  Alix  de  Chypre  ;  mort  pro*  le  pape  le  dégage .  de  ses  satmensy 
chaîne  du  roi  de  Navarre;  mort  de  son  136 ,  137.  Béconeilid  par  saint  Lpuiff 
constant  ennemi  Philippe  Uurepel;.  avec  le  roi  d'Angleterre,  1 55.  Jl  prend 
accusations  dont  il  estrobiet,  127  à  la  creii^  (j63.  Eéconcilié  par  sakt 
129.  Transige  avec  Alix;  vend  trois  Louis  avec  le  com^  de  Bar,  168.  Atr 
oovtés  h  Blanche  ;  part  pour  la  Na^  teint  de  la  pests,.  30J5.  $aioart  en5i»» 
Tarre,  130.  Est  couronné  roi,  131,  cile«  SI6«3I7. 
Son  départ  altère  l'équilibre  aristocra*  THIBERT,  de  la  Caction  des  bou- 
tique en  France,  132.  Il  prend  la  chem  de  Paris  ;  XII,  3^3* 
fxiàu.  I6I.  A.  quelle  occasion  sévit  THIEI^BY  H,  proclamé  roi  de Bouir 
contre  les  bourgeois  d'Orléans,  162.  gogne  àneufans;!,  4J3,  SaguerreavtQ 
Attaqué  par  la  reine-mère;  à  çielles  Clothalçe*  417^  Avec  les  fiasovis, 
conditions  obtient  la  paix;  ligué  avec  419»  Entre  vainqueur  à  t^aiis,  iff^ 
U  roi  d'Angleterre,  164,  165.  Le  papa  Var<^  contae  Theudehert,  424.  Bé" 
vent  le  diriger  sur  Constaatinople ,  voltedesonarmée;  iliisit  lapaix,415» 
204.  Comment  obligé  de  s'embarquer  C4>ouse  et  répudie  Erroeiabriyy^  4^7 . 
à  Marseille  ;  son  arrivée  en  Terre-  Chas^  saint  Gojiorobftn,  430.  vaiacn. 
Sainte,  207,  208.  Son  dép«-t  poni  par  Theudehert,  432.  En  appareoot 
FEurope,  212.  Il  semble  disparattri)  réconcilié;  cediorche  TaUianoa  de 
de  la  sûène ,  227.  Assiste  à  la  cour-  Clothaire,  433.  Eecommeoce  la  guerre^ 
plénièrede  Saumur,  935.  Ligué  contre^  est  vainqueur  à  Toul  puis  à  Tolbia«| 
^unt  Loub ,  248.  Ne  fait  aucun  mour  Cai^  mass«crer  Theiideberjb  ^  twta  sa 
Tcment,  154.  Distrait  desafiaires  dfi  famille,  434  h  4  36v.  S'empare  de  l'Aos* 
Eraace;ULSsegraodirraatontéro^abs,  trtsle,  437.  £ies  ^ueretlês  «ivae  C^ 
274.  Il  réside  exL  Nayarxe;  son  démêié  thaijre  ;  sa  mort,  438. 
wecflenriuj,  2Û6.  Samûrt;Vin,^  TfllEBBY  III ,  second  fiJ»  ^€kr^ 
TBIBAUD  V,  comte  de  Blois;  Y,,  vis  u;  U^  44.  A  le  tilee  de  foi,  61^ 
36&.  Veut  épouser  Eléonore  d'Ajquir  £st|4acé  ré^emeji^  sur  le  Irôna»  tSu 
taine^  330.  Henri  ii  d'Angleterre  r«-  Enfumé  par  la  lactioD  dfs  gnands>9i6. 
idiflrche  son  aUianee,  403.  Leur  té^  Bét^di  jMor  elle»  6j9..  J^gne  «n  Mtm 
(BocUiation,  44)7.  Attafue  le  donkaina  nnm^  70.  l&on  impuisewicf^  7K  fM9r 
aqgral;  par  qui  contenu,  413.  épouse  eu  par  la  factiAn.  oj^toeée^  71^  ^^B^ 
k  deusièDM^  fille  de  Louis-le^euoe;,  novHmtoifnt»  74.  Son  surfammuar- 
^  nommé  grand  sénéchal,  4^3,  Se»  fétiMill»,  8JI.  F^iÎMamMr  «t  m  9ftè^ 


]»  kMtoittft^da-X«itliy,  65v  Bst  CMBdiift  oonstitUtioiis  de  Gkrea^on  ;  »t  mit  en 

à  fai  0ard«  de  Moidberi,  Ueutonint  dtf  jufeneiit,  450.  Se  réfiigie  ea  France';» 

Péfi»,  91  «  Formule  des  chartes  pu-  aecueiî  que  lui  fkit  Louis ,  45  t.  Ilgft- 

liiîéee  sous  son  nom,   93.  Gomme  il  gne  des  lurtisans  en  Angleterrs,  4&0m 

Tè|^e  ;  sa  mort,  97,  96.  Regardé  en  Fraooe  oorome  un  martys;. 

TKffiiliiY  1Y«  fils  de  dagpkeit  m,  noBBiné  légat  du  pape  ;  excoimnuaieleii 

d'abord  oublié^  II,  1 10.  Tiré  du  oo««  ministres  de  Henri,  400s.  TeatatÎTes: 

^•Dt  et  proclamé  roi^  13t.  Meurt,  139.  de  réconciliation;  son  obstination  à 

mSRRY,  comte  de  Hollande,. fait  refuser  toute  condition,  400  à  47Î.. 

dommage  à  Louis  w ;  Ht, . 403;  Gst  reçu.ea  grâce,  4 75,  476.  Prodigue 

THIERRY,  comte  de  Tool,  attaqué  les  excommunications  ;  est  assassiné,. 

pâf  fittdes  de  Blois  ;  l'emperear  Hen-  478  à  480.  Etrange  événement  dans 

iti  11  prend  sa  dëfonse;  IV»  168.  Ori«  le  xii«  siècle,  481.  Thomarëst  réputé 

gine  de  cette  querette;  apaiséot  171.  saint  aux  yeux  d«  peuple,  496.  Pré»- 

THISRRYIV,  comte  de  HoUattde ,  tendus -miracles  sur  sa  tombe,  497. 

lig«é  av6cGode£iioi-le-^ardi  ;  IV,  373^  IXévotion  de  Henri  pour  son  tombeaov 

Tue  un  cbevalierdans  untoomoi,  378.  510,  539.  Ptierinageqn'y  fait  Lôuis^. 

THIERRY  Y  »  comte  de  Frise  et  de  539. 

Hellande;  soua  la  tutelle  dn  sa  mère  ;  TfiOMÂSr,   prévâl  de  Paris,  soua 

Wf  410.-  Philipp^Auguste  ;  est  arrêté  ;  à  qudla' 

THIERRY  d'Alsace»,  comte  de  Flan»  oeeanon  ;  VI,  1^6. 

dtfe;  prétend  à  la  succession  do  Gharw  THOMAS  D'AQUIN  (aAmr  )  meurt 

]ii8»*)e-Bon  ;  V,  307.  Appelé  par  les  en.  se  rendant  aur  concile  de  Lyoû  ;. 

Flamands,  108.  Reconnu  par  Louise  VUI,  850.  A  enseigné  la  philosoplda 

le-6ros,  309 .  Seconde  le  comte  d'Anjoa  des  réalistes  ;  X ,  34^.. 

•m  Normandie,  379.  C*ois4à  Yeseky,  THOMAS  de  SaiFoie,  prince  de  Ga- 

S07.  Prend  le  commandement  deTinr*  rigoan  ;  son  voyage  m-  France  ;  XXII, 

teterie,  846.  L'abandonne,  3*47.  As-  454.    Aux  priées    avec    Louis  xni  ;. 

aîale  i  Taesemblée  de  Sttiat-Jean-4'A*  XXIII,.  140.   S'engage  au  serviee  d« 

CMy  363*    Sottpgoos  que  lui  inspire  rfispagna,  364.  Battu  par  les  Français 

Robert  d«  Dreaa;  avis  ^a*il  donnée  à  Avain,  fiS8.  Inquiétudes  qu'il  dqnDV 

Seger,  361.  S'inlerpose«alve  leadaux  à  la  régente,  337.  Ëconduit  par  elle, 

Mrea  Plantagenet,  396.   Part  pour  331  ,    33%.  Secourt   Saint  ^  Orner  y. 

Iveroisade  atiaut  la  eeoclttsioo  de  cettei  343 .. Sa  répntaition militaire;  son  traité 

affaire,  397.  Gonfia  soft  fils  à  Henri  n^  aYee-  Leganez^  376,  379.  Ses  opérai 

40i3:  tions,  381,  383.  Turin  lui  eet  livré, 

THOntAS  (uHAasCMa  na^batto  3A4.   Vataat  à  la  Rota,   880,   390. 

d*e  da  Soubiae  ;  XXII,   565.   H  r&-  Puis  à  Gasal  ;  rend  Turin  par  capitm^ 

pousse  de  l'île  da  Rbé,  Buckiagbam;  lation,  437  à  430.  Son  traité  avec  la 

XXlHy  40«50.  Commande  la  garsison  Fraaee,  431  à  43^.  H  1«  rompt,  471 

êm  Gaaaiv  406»  1 40.  U  sigae  le  traîlé  et  suiv.  Fait  la  paix  avec  sabelie^«tr, 

dsGheraefae,  150.  Ineoastanee  av«»  518-,  &I9,  Son  consmandemeot,  535. 

laquelle  i&a  étéemployé,  lot.  Sapnn  Ses  succès  divers  ;  XXIT,.47,  71,  9U 

nMfen»  150.  Eot  taé,  398.  Ot,  133.  Il  a'ei»b«rq«e,   133.  Sa  r»* 

THOMAS  R£GKET(aMiiT)^cbaiic»>  tcatte,  135.  Va  aunlevant  de  Maaani»» 

ficT'é'Hinid  «;  depuis  arebevêqoeda  479.  H  commande  yarméa  françatsaii 

Cantorbéry  ;  chargé  par  la  roi  de  coMti-  535.  Sa  mort;  533. 

imar lagaanm da  Mi<ki;  V,41 3;.Deifient  TaORISMOr«D,  roi  des  Visigate, 

allié  de  Loiri^lesleaBe,  41 7«  Elu  ar-r  successeur  de  Théodoric  i^'  ;  I,  IbS't 

afcatéqiae  4b  OaaAoïbéfy;  dans  <|uel  l&O.  Sa  mort,  liit. 

hiÊ,  444«  Sa  pose  eoauiie  rival  éii  THOtJ  fcnnavoMB  ori)  ptésiée  im 

iift^44^1iaMailastHi«és  aasujeidas  comaiission  qui  doit  jpgcr  €emlé'( 

it>iiiaH<i<taléwaatiyao;  sèrenAaa  XVHI,  177^  tîH.  Renoatianoea q«!il 

•andli  4e  TaM%  440r  O^appoea  aaïC  £ail  à  la  reiaci-mèfa,  354,  346.  f«U 


no  TBT 

m  ni,  401.  Ett  4»  rtsaMibMÉ  4«  PUli^,  f4S.  Se  dédare  ponrlem, 

MooliM,  466.  8«  mittioii  en  AHama-  350.  Fait  «a  |iaîx  aVec  Phili|Kpe,  430. 

gne;  \1X,  13Î.  Uappbiidît  àlaSainW  PuU  avec  Louis  vm,  5&7.  Fait  Ihmb- 

Barthéleny,  17t.  S'atlaqoe  à  la  mé*  mage  à  ce  prince,  579.   Ligné  aTèc 

aioiredeColigBt;dansqnelbut,  1S4.  le  roi  d'Angleterre;   TIÎ,    27,100. 

Préaide  la  commivaioa  oootre  les  eon»  THOUARS  (lb  sibb  bb)   et  antres 

|Brétf  polittquea,  908  et  sniv.  Sali-  seigneurs  poîteTins  se  reBfermentdaas 

berté  de  penser;  dans  quelles  limites,  la  ville    de  ce  nom    se    rendent  à 

S27.  Signe  la  ligue;   ses   réserres,  Charles  ▼  et assnrent  la  sommissioâda 

S79.    N'est  point  élu  aux  Etats  de  Poitou;  XI,  171,177. 

Bbis,  404.  Son  opinion  dans  Taffaire  THOUARS  (le  sme  de)  ;  son  ams- 

de  Saleède;  XX,  64.  Sa  mort;  juge-  tation  ;  XUl,  167.  Sa  mise  en  liberté, 

mena  sur  lui  ;  son  opposition  à  la  ié>  9t5.  Se  rend  à  l'armée  du  eonnétaUe 

forme  du  calendrier,  65  à  67.  de  Richement,  939. 

THOU  (nAB-GiunLBS  m)  ;  sa  mis-  THOUARS  (la  vicoirrBseB  db),  mat- 

sîon  en  Normandie;  XX,   379.  Son  tresse  du  duc  de  Guienne;  ss  mort; 

arrestation,    469.  Est  du  parti  poli-  XiV,  353. 

tique  ;  XXI,  1 10.  D  iaitmodifier  l'édit  THOULONGEON  (lb  sms  w),  mar 

de  tolérance,   116.  Il  entre  à  Paris;  réchal  de  Bourgogne;  eoTo jé  an  se-^ 

prépare  les  esprits  à  la  paix,  909.  cours  de  Rouen;  XII,  556.  A  parti 

Négocie  ayec  Brissac,  956.  Ses  obser-  la  Tiotoire  de  CraYant;  XIII,  90.  Battu 

TatioBs  sur  le   serment  de  Bouillon,  et  fait  prisonnier,  29.  Contribue  à  la 

307.  Gommistairedu  roi  près  des  Hn-  Tictoire  de  BuUegneyille,  199  à  909. 

guenots,  457.  La  régente  lui  -confie  les  Rançon  de  René  d'Anjou  stipulée  k  soii 

finances;  XXII,  936.  Envoyé  à  Condé,  profit  ,917.  Il  gouverne  la  Frincàe- 

966.  Négociateur  à  Loudun,  355.  Comté,  639.  Favori  de   Philippe4e- 

THOU  (ntcoLAS  DB),évéque  de  Char-  Bon  ;  XIV,  7. 

très;  sacreen  cette  ville  Henri  iv;  XXI,  THRASICO,  duc  dés  Abodrites;  H, 

949  et  saiv.  365..  Est  fait  roi  du  pays  occupé  par 

THOU  (FBABÇOts-ACGOSTB  db)  ,  oom-  les  Saxons  de  la  rive  droite  de  l'Efibe, 

plice  de   Cinq-Mars;  XXIII,  485  et  401.  Chassé  par  Godfrid,  409. 

auiv.  Son  entrevue  avec  Fontrailles,  THROYMORTON    (nicolas),  am- 

509.  Son  arrestation,  505.  Dénoncé  bassadeur  d'Angleterre  à  la  coar  de 

par  Gaston,  508.  Son   jugement;   sa  Charles  ix;  négocie  et  signe  le  Crsité 

mort,  511  i  515.  A  compromis  Beau*  de  Troyes;  XVm,  416,  417. 

fort,  516.  THUDUN,  roi  ban;  sollictie Ysi- 

THOU  (de)  ;     son    ambassade    en  liànce  de  Charlemagne  ;  II,  356. 

HolUnde  ;  XXIV,  598.  THUGUT,  envoyé  autrichien  près 

THOUARS  (VICOMTESSE  w) ,  rivale  de  Frédjérie  ;  XXX,  930. 

d'Emmelinede  Poitiers;  vengeance  de  THURINGIËNS,   nouvelle  monar- 

cette  dernière;  IV,  71.  cbie;  1 ,  947.  Leurs  affreuses  croaa- 

THOUARS  (eu  db)  épouse  Constance  tés;  leurs  rois,  948.  Battus  par  les 
de  Bretagne  ;  VI,  188.  Prend  part  à  la  Francs,  949.  Réunis  aux  Francs,  951. 
conquête  de  la  Normandie  par  Philippe-  Se  rendent  indépendans;  II,  49.  Son- 
Auguste,  997  et  suiv.  Sa  fille  est  du»  misa  Charlemagne;  leur  révolte,  SOI. 
chesse  de  Bretagne;  il  prend  le  titre  Leur  soumission;  punition  de  lesrs 
de  duc  ;  gagné  au  parti  de  Jean-sans*  chefs,  309,  363; 
Terre,  940.  Réduit  autitre  de  r%ent,  THURMANND'URY;  écnrtelépeur 
941  j  avoir  livré  Sforza;  XV^  319. 

TifOUARS  (aiueby,  vicomte   db^,  ,  THURN  (iiebbi,  coiite  de),  protee- 

KguéoontreJean-sans-Terre;  VI,  907.  tenr  de  la  liberté  religieuse  en  Be^ 

Pflisonaier,    914.    Son  partisab;  lui  héme;  XXII,  449.  Conseillers  iatolé- 

gagne  son  frère  Gui ,  940.  Se  déclare  ranis  qa'tifaitjeter  par]esfen6tres,445. 

hautement  peur  lui,  941.  Châtié  par  Bâties  Ireupes  esjMigneies,  446. 
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THUROT  ;  armement  françaÎB  qu'il  TOIHAS,  envoyé  par  Guise  à  Pa- 

doit  •conduire  eb  Ecosse;  XXIX,'  304.  ris;  XX,  831. 

TIEFENBÂOH ,  général  de  Yempe-  TOIjBIAG  (bataille  de)  gagnée  par 

reuT;  manœuvre  pour  rallier  Tilly;  Clovis  sur  les  Allemands;  I,- 185. 

XXill,  177.                  "  TOLEDE  (don  luis  de),  lieutenaot 

TIÉPOLO  (ÈTiBmiB)  ;  flotte  vent-  de  son  père;  XVII,  498. 

tienne  qu'il  commande;  XVII,  164.  TOLEDE  (don  prauçois)  prend pos- 

.  TiGNONVlLLE  (Guillaume  de),  pré-  session  de  Sieufie;.  XVII,  549. 

v6t  de  Paris  ;  ses  débats  avec  Tuniver-  TOLÈDE  (dow  .pedro  de),  vice-rot 

site  ;  XII,  S69.  Il  informe  sur  le  meur-  de  Naples  ;  ses  démêlés  avec  Carae- 

tre  du  doc  d'Orléans,  973,  S74.  Est  cioli;  sa  tyrannie;  XVI,  542,   bbû. 

destitué,  S92.    Est  député  à  Jean-  Idsurrection.'iftt'il   excite  à  Naples; 

sans-Peur,  303.  Prend  part  à  la  vie-  XVII,  326.  Sa  fausseté,  sa  cruauté» 

toire  de  Hasbain,  304.  En  rend  compte  372.    Opposition    contre    lui,    4&1. 

à  Paris,  308.  Gomme  il  I4  punit;  expédition  contre 

TILBERY  (  GERVAis  de)  ,  chanoine  lui;  danger  auquel  échappe ,  492,  49.3. 

de  Reims;  jeune  fille  qu'il  fait  brûler  L'empereur  lui  ordonne  d®  marcher 

comme  hérétique;  pourquoi;  VI,  200,  sur  Sienne,  497.  $a  mort  à  Florence, 

901  (note).  498. 

TILLADET  se  montre  prêt  à  tuer  TOLÈDE  (garcia)  ;  convoi  qu'il  en- 
Richelieu;  XXIII,  ô^l,  522.  lève  aux  Turcs;  XVU,  19G.  Lieute- 

TILLAY  .(  JAMES  nu),  ministre  de  nant  de  son  père;  prend  à  sa  mort  le 

Charles  vu;  XIII,  399.  Chagrin  qu'il  commandement  de  l'armée  impériale 

cause  à  laDauphine,  448.  contre^  Sienne;  est  rappelé  à  Naples« 

TILMâN,  colonel  suisse  de  l'armée  498,  499.  Vice»r^de  Sicile.;  secourt 

protestante  ;  sa  mort  ;  XX,  305 .  Malte  et  fait  Uver  le  siège;  XVlII,  460. 

TILLY  (le  comte  de)  se  met  au  ser-  TOLÈDE  (don  pedro  de)  est  noin- 

▼icè  de  l'empereur;  XXII ^  472.  Ses  mé  gouverneur  du  Milanais;  fait  la 

opérations,  531,  532.  Le  roi  de  Dane-  guerre  au  duc  de  Savoie;  XXII,  419. 

marck  réunit  une  armée  contre  lui.  Ses  succès;  corp&  qui  l'empêchent  d'en 

550.  Il  le  bat  à  Lutter;  ses  succès;  tirer  parti,  420.  Il  assiège  Verceil, 

XXIII,  123  è  125.  Il  prend  Hagde-  421.  Gonspire  contre  Venise,  422  à 

bourg;   atrocités  qu'il  autorise,  ses  425. Est  rappelé,  467.    - 

opérations  ;  il. perd  la  bataille  de  Leip-  TORNIELLI,  général  du  ducde  Sa- 

sig,  175  à  178.  Est  battu  sur  le  Leeh;  voie^  cède  devant  Brion  et  les  Frao- 

sa  mort,  192.  çais;  XVI,  488. 

TILLY  (le  comte  de);  son  oomman-  .  TORQUEMÂDA  (thomas  I|e),  grand 

dément  en  Hollande;  XXV,  248.  Aux  inquisiteur  en  Espagne;  ses  victimes  ; 

prises  avec  Boufflers;  XXVl,  344.  XIV,  614. 

TILLY(DB);  vaisseaux  français  qu'il  TORRINGTON  (l'amibal  Herbert 

conduit  dans  la  Ghesapeach;  XXX,  lord)  vaincu  à  Sainte-Hélène  par  Tour- 

198.  ville;  XXVI,  54,  55. 

TINGRY  (madame  de)   compromise  TORSTENSON  (Léonard)  prend  le 

par  la  Voisin  ;  XXV,  405.  conunandement  de  l'armée  suédoise; 

TIPPOO-SAEB,  sultan  de  Mysore;  XXIH,  476.  Ses  succès  en  Moravie  et 

ses  luttes  contre  les  Anglais  ;  XXX,  en  Stlésie  ;  sa  victoire  à  Breitenfeld, 

216  et  suiv.  Son  avènement,  220.  518.  Doit  se  concerter  avec  Guébriant, 

TIXIER,  négociatei^r  des  Huguenots  535.  Aux  prises  avec  Gallas;  XXIV, 

avec  Henri  iv ;  XXI,  454  et  suiv.  44.  Il  opère  en  Bohême,  8  K  Sa  mala^ 

TODT,  lieutenant  de  Gustave^Adol-  die,  121. 

phe;  XXIH,  179.  TOSTON,  frère  de  Harold,  l'atta- 

TOESNE  (RODOLPHE  DB),  chevalier  que;  débarque  en  Angleterre  avec  une 

de  Guillaume-le-Bâtard;  révolté  contre  armée  de  Norvégiens;  est  vaincu  et 

loi  ;  IV,  338.  tué  ;  IV,  855,  356. 
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TOTH<A  nUkrt  H  MokÎMt  Isf  Os-  ÎWMKMf  ^nmgm  w^,  aidvirê- 

trogoths  en  Italie;  1, 28S .  Samort,  ÎM.  ^«a  dTtfbnm,  fMS  tfe  Lyao  «t  twàk 

TOTT  (u   BABmi  «b),  in^telear  -mI;  pléiHpaleBtiaire à  Madrid;  SVI, 

iraaçais  ;    fortifie    ka    BardaaeUas  ;  ^7f .  PréaUe  la  wmâU  éa  Lyon  ftt 

KXIX,  477 .  condamne    la    réforme   latkénaïuia , 

TOULOU^  {uoctê'kVÊSummE,  ms  49t.  8aa4ivenaa  «lissiona  à  lone, 
wvcikwtm,  08MTE  oi^  «at  ooauné  grand  411  à  4 13 ,  41^  *  417  ;  KVII ,  8M  ; 
amiral;  XXV,  441.  Soir affaetÎMipovr  XVIII,  16.  Ewtte  la  roi  contre  I^ 
sa  mère;  XXVI,  48.  finrkihi  par  Ma-  prataatcna;  XVI,  449;  XVD  ,  S3r , 
damoisalle,  86.  Reste  seul  à  foanroir,  28t«  Ses  nrtyriiiisns  arviec  le  roi  4e 
M.  Défend  l>unker(|ae,  158.  Eat  ëe  Banemarck ,  113.  Sas  aspédioM  fia- 
l'armée  de  Flandre,  l^.-ficoaibatlas  «aux,  131.  àecompagiie  le  rot  à  «la 
▲ngUk  sons  Ifadaga,  480,  431.  S'é-  «ockelle,  187.  âeeasé  )adici«if«maiiC 
kigne  da  Bnralane,  486,  467.  Son  téft,  461.  Ëat  undesfriacipattxcoB- 
ÎBfirmité  ;  XXVH,  187.  ££t  qai  le  dé-  seiUers  du  roi,  S69.  Legs  que  1m  fàt 
èbre  capaUe  de  sneoéder  à  la  oo«-  François  i*' ,  389.  Sloigoé  d«  minis- 
Toone,  S8t.  Son  entretien  avec  la  rai  tère  par  flenri  u ,  864.  Ses  inatiuc 
SMnraat,  tl&.  Motifs  poor  Faielnre  de  tioas ,  46k.  Tfé«e  qu'il  aigne  avae  le 
la  régence,  930.  Est  du  conseil,  281,  pape  ,  466.  Supplices  qu'il  ordonne 
844.  Préatde  le  consoil  de  la  mafine,  dans  la  diooèaa  de  Lyon ,  dl5 ,  818. 
948.  Sa  dégradation  poursuivie,  887  Dévoile  au  voi  le  projet  de  mariage  de 
«t  snv.  Coup  d'état  contre  lui,  348  4  Pkilippe  ii;  XVlil ,  6^.  Est  appelé  au 
^1.  Grâces  qu'on  loi  «worda,  869,  minialère,  168,  lOd,  111.  Porté  par 
t74.  Ses  protaetations  au'Pégent,47t.  les  Français  tu.  aual^iége;  échoua. 
Son  mariage;  s^  covr  ^gbfttée  le  1 15.  Ses  masnres  contre  les  bérétiques, 
Louis  sv.  Sa  mort  ;  XXVUI,  »4  à  «6,  1 16.  Du  Bourg  laU  appel  i  sa  f^ââk- 
474.  ti«i ,  l'Sl.  Il  aaaiate  à  l'assendblée  des 

TOULIM  ;  ses  eonqnétas  ^rars  las  «otaklea,  161.  Il  reponsae  la  propoa- 

frontières  de  la  Chine;  imprimant  le  lèan  do  convoquer  1^  IUats,163, 164. 

mouvement  des  harbares;  I,  184.  ■  Assista  à  leur  onv  ertwe,  161.  Sort4e 

TOURAN  GIÂS,  sottdan  d'Egypte  ;  Taasamblée ,  tt8.  Intennoi^t  de  Mae 

absent,  à  la  mort  de  son  p^;  VII,  à  k  conférâcoe  de  Poisay^  ^f.  Sa 

419,  496.  Son  arrivée  en  Egypte;  ae  fiolenae ,  9^ ,  285.  H  repousse lonle 

fdt  reconnaître;  prend  le  commande-  proposition  tendante  à  la  toléanae, 

«ont  de  son  armée  ,  489.  Comment  389.  fist  élmgné  de  la  cour,  158. 

accueille  les  ouvertures  que  lui  lût  TOURVILLE    LA    AOGBEFOU- 

saint  Louis  ;  son  eiîgence  »  488 ,  434.  CàXiVf  {  la  camiaaE  ne  )  ;  aoa  r&le 

•Fait  l'armée  prisonnière,  468.  Son  dans  la  Fraude;  XXIV,  314,  Stf. 

empressement  à  délivrer  le  roi  moyen-  TOURVILLE  (ts  KAttàcsAL  i]e);<s(ia 

'  nant  rançon  ;  leur  négociation ,  439 ,  canikat  contre  \eg  Espagnols  ;  XXVI, 

-i|40.  fliest  assassiné ,  449.  Son  «raité  19.  il   nampoïKe-  dans  ia  Ifanche  k 

avec  Louis  respecté,  444.  Partage  de  victoire  de  Sainte-Hélène,  54  ,  58.  fl 

son  empire,  461.  Hvm  k  bataitte  de  k  fiogue,  lOS  et 

T0^R1LLC'(le  lÉAiiQUia  ra)  envai^t  suiv.  Sa  promotion ,  1 IT.  Flatte  qa^ 

k  Lorraine;  XXV ,  907.  eopteta ,-137.  Ses  opéra^ons  dans  k 

TOURNBttlME  (LEGERE),  jésuite;  Héditemmée»   169,  469.  Sa  mat, 

confident  de  la  dnchesse  du  Maine;  917. 

KXVII,  363 .  TOUSSAINT;  son  riOadans  k  ligue; 

TOURNIER ,    avocat    dépuU   aax  XX,  18B. 

Euts  de  Blois;  soulève  Toulouse 'Oan^  TOUSTAIN«  rnk*  de  «bam^Hre  de 

'tre  Valois;  XX,  485.  Philippe-le-Bon  ;  son  snppiice;  XIV« 

'T9FI11I0N  (guhl/cviie,  «mE»B');  iM.          t 

hommage  qu'il  fait  à  Edouard  d'Angle-  T09Pril6ED&  i  i4>»  )  ;  sas  négoak- 

terre  ;  VIU ,  939.  tiens  avec  Dubois  ;  XXVa,-177. 


TO^fTSENH  «  général  inglsis  ;  fnt  4e  lu  saceession  de  Pologne;  XXYUI, 

«ctfpitttler  <^1ébee;  XXIX,  183.  148. 

TR A€Y  •(  ofTiLUVim  BE  ) ,  «Mtfrtrier  -^  d'Aix-la-ChapeUe ,  qai  termine  la 

i»  Thonua  B^eket  ;  V,  479,  490.  Go-  goerre  de  la  pragmatique  8aBetien,4ô6. 

lèfe  qu'il  a  |ni  ressentir,  481.  Senti-  «—  de  Versailles,  qni  cimente  VA- 

mens  de  fidélité  au  roi  qni  ont  dû  l'a-  Manee  entre  les  maisons  de  France  et 

«Blflier,  4*^6.  d'Âatriche;  XXIX,  89,  198. 

TRAfSPÎBL  (le  «4R0K  nft) ,  ehanee-  -r  de  Versailles,  qui  met  fin  à  la 

lier  de  France^,  assiste  au  siège  de  gaerre  de  l'indépendattce  de  rAméri- 

Caen  ;  XHl ,  504.     .  q«e  ;  XXX,  9Vi  et  suir. 

TRAITÉS  :  de  Verdun  qui  rend  in-  TRAJAN,  proolamé  empereur  à  Co- 

dépendantes  les  unes  des  autres  les  logne  ;  1,  fl. 

-trois  parts  de  l'héritage  de  Charle-  TRASIGNT£$(LESiiiBnE]commande 

magne;  Hî,  7T.  en  Bourgogne  ;  pris  à  Timproviste par 

-—  de  Brétigny  ,  par  lequel  Jean  ii  les  Français  ;  XIV ,  499. 

rachète  sa  Kberté  au  ^x  d'innuenves  TRAUN  (  le  comte  de  ) ,  lieutenant 

sacrifiées;  X,  570.  du  vice-roi  de  r^aples;  sou  système  de 

«— de  Troyes,  qui  reconnaît  penr  fa-  défense;  XXVIII,   115.   Capitule   à 

tur  successenr  de  Charles  vi  le  ni  Caèle,  118.  Force  Montemar  à  la  re- 

fl'itttglensrre;  XII,  599.  traite,  $7S,  TTS,  Livre  la  bataille  du 

•«->  d'Arras ,  qui   rend  à  l'allianee  Tanaro,  f  87.  Conseiller  du  prince  de 

française  le ,  duc  de  Bourgogne  ;  XOI ,  Lorraine  ,311. 

25T.  TRAVAIL  conspire  contre  Laynes; 

<—  de  Undrtd,  qni  rend  la  liberté  à  «on  supplice  ;  XXU ,  404 ,  405. 

François  i«î  XVI,  276.  TRAVERSARl  (A«BROi8E).Voy.  ériiK- 

•     ■*—  de  Garnirai,  qni  rectifie  le  prë-  fino,          ^ 

-tédent  tmité;  XVÏI,  88$i  TRINITE  (le  comte  db  la)  com- 

— •  du  Oatean-^Cambrésis,  entre  Hen-  mande  Tarraée  piémonteise  contre  les 

ri  II  et  f^h^ippeMi;  la  maison   de  Vandois  ;  XVlll,  216. 

Frtfnce  recommence  à  reprendre   de  TRENK(le»a1ioh»e);  ravages  de  ses 

Vaseettdani;  XVIII,  89.  panéoursen  Bavière;  XXVUI,  262. 

—  de  Vervins,  entre  Henri  nr  et  TRESILÏAN  ,  grand -juge  de  K- 
nulippe  n ,  id.  ;  XXI ,  479.  charé  u  ;  ses  rigueurs  ;  XI ,  340.  U 

•—  de  -Mttniiter  ou  de  Westphalîe,  -multiplie  les  supplices,  361 .  L'un  des 

qui  fixe  les  bases  djx  droit  public  en-  favoris  -du  roi ,  512.  Son  procès  ;  il 

ix>péen  ;  XXÏV ,  179.  est  pendu,  546,  547. 

—  des  Pyrénées,  qui  met  fi»  à  la  TRE9MES  (le  mk:  de)  ;  ce  qu^il>ob- 
kftte  entre  .les  maisons  -de  Franee  et  tient  à  la  mort  de  Louis  xnr  ;  XXVB , 
d'Autriche ,  578 ,  580 ,  '587 ,  597.  247. 

—  de  Bréda,  entre  tiOnis  %tv  et  TRESSAN  (de),  évèque  de  Nantes; 
Charles  ii  ;  XXV ,  121 .  secre  Dnbois  ;  XXVII ,  421 .  Persécttte 

— >  d'Aix-la-Chapelle,  entre  le  roi  et  les  calvinistes,  510  et  suiv.,  516. 

llispftgtoe,  154.  TRESSAN  (le  oomte  de)  est  delà 

-«•  de  fffanègne,  époque  la  fins  glo-  cour  de  Stanislas  ;  XXVni,  472. 

rieuse  du  règne  delionis  xiv,  589, 585.  TREVOR  ,   ambassadeur  anglais  ; 

—  de  Rysirick ,  qui  met  fin  à  la  négocie  la  paix  -d'Aix-la-Chapelle  ; 
gti«rre«irr»péenne  contre  le  roi;  XXVI,  XXV,  153. 

"214.  TRISSINO  (LÉORAfA)  ;   villes  véni- 

—  d'Utrecht,quiiifetfin  àla  guerre  tiennes  dont  il  prend  possession  au 
de  la  suecesaion  d^Bapagne;  XXW,  nom  de  l'empereur  ;  XV,  515. 

I7t^,  TRISTAN  (FiEaRE)  se  jette  au^- 

«-  'de4he9lBdt,'ConipléBent  du  pré-  vant  des  coups  dirigés  snr  Philippe- 

eéde^,'  1 77.  Augasfte  à  Botfvines  ;  VI,  Stl . 

«^deiri0mie,^t«nimielagaevre  TM8TAN  (L'BRMrrB),  prévêt  des 


an                  TRI  TRO 

umréàiÊWL',  Mt  «lépoUoQs  «oiunâiret;  Ltutrae  ;  se»  préoédenB;  ses  tako» mi- 

Xni ,    S88    Prend  part  au   siège  de  litaires  ;  sa  partialité  comme  guelle^ 

Bajonne,  &18.Cour  à  laquelle  il  siège;  sa  disgrâce;  sa  mort,  S3  à  87. 

XIV,  1 9.  Par  qai  armé  cbeTalier;  com-  TRIVULZIO  (ÂLBXAaoaE) ,  escom- 

mentTeilleàlasûretédeLonisxi,  196y  a^uoié;  XV,  545.  Capitule  à  la  Ifi- 

258.  Il  arrête D ulau,  S34.  Supplices  randole,  550. 

qu'il  commande  ,  264  ,  265.  Se  met  TRlVUj^ZlO  (le  càrohul),  I^ 

en  deToir  d'arrêter  le  duc  d'Alençon ,  du  pape  près  de  l'armée  française;  ses 

366.  11  le  conduit  à  la  tour  du  Lou-  efforts  pour  la  paix  ;  XVI,  536. 

vre ,  385.  Ses   exécutions  à  Arras,  TRIVULZIO  /  théodoke)  éiMoe 

517.  Puis  en  Flandre,  569.  Fait  pen-  Milan  après  la  bataille  de  Paiie;XVI, 

dre  sur  un  geste  ;  erreur  qu'il  commet  239.  Est  nommé  maréchal,  284. 

i  l'égard  d'un  moine;  mot  du  rot,  TRIVULZIO  (Asrroiiio},  depuis eai^ 

599,  600.  Son  activité  redouble,  620«  dioal,  prend  part  au   massacre  des 

622.  Ses  justiciables ,  630.  £st  ou-  Vaudois  ;  XVII ,  239.  LeUre  que  lui 

blié;  XV,  57.  adresse  Montmorency,  327. 

TRIVET  (THOMAS),  général  anglais;  TRIVULZIO   (us    cammêal)    est 

secourt  le  roi  de  Navarre;  XI ,  289.  nommé  vice-roi  de  Sicile;  sa,  dureté; 

lâeutenantde l'évèque de Norwich,42 1 .  sa  perBdie  ;  XXIV,  151. 

TRIVULZIO  (IBAN-JACQUBS),  au  ser-  TROISViLLE  se  montre  prêt  à  tuer 
vice  du  roi  de  Sicile;  son  traité  avec  Richelieu;  XXIII,  521,  522.  Son  re- 
Charles vin;  XV,  190,  191.  Il  passe  tour,  534. 

à  son  service,  199.  Fait  capituler  Pon-  TROMP,  amiral   hollandais,  con- 

tremoli ,  208.  A  part  à  la  victoire  de  court  à  la  prise  de  Gravelines;  XXIV, 

Fornovo,  214.  Veut  en  vain  recom-  65.  Puis  à  celle  de  Donkerqne,  119. 

mencer  le  combat ,  218.  Recouvre  ses  Batailles  auxquelles   il  prend  part; 

biens  dans  le  Milanais;  reste  à  Asti,  XXV,  114,  264,  £st  du  parti  orao- 

223,  224.  Ses  intelligences  en  Lom-  giste,  230.  Son   expédition  sur  les 

hardie,  345.  Inquiétudes  qu'il  donne  côtes  de  France,  281,  282. 

.à  SCona,  246.  Ordres  contradictoires  TRONÇON  conspira   contre  Cob- 

qu'il  reçoit,  248,  249.  Il  prépare  l'in-  cini  ;  XXII ,  392  et  suiv.  Est  expulsé 

vasion  de  l'Italie  par  Louis-xii ,  290,  de  la  cour  ;  XXIII ,  25. 

294.  Est   gouverneur  du  Milanais,  TRONSON  (jeau),  rapporteur  des 

297.  Soulèvement  contre  lui  ;  sa  re-  procès  des  protestant  de  Meaux;  XVII, 

traite,  306  à  308.  Son  camp  de  Mor-  283. 

tara,  310.  Il  rentre  en  France,  324.  TRONSON,  supérieur  de  Saint- 
Un  de  ses  châteaux  assiégé  par  les  Sulpice ,  chargé  de  juger  M"*^  Guyon; 
Suisses,  370.  Envoyé  au  secours  des  XXVI ,  243.  Manuscrit  que  loi  con- 
Vénitieus ,  486.  Refuse  de  prendre  munique  Fénèlori,  249. 
l'offensive,  487.  Son  poste  è  la  ba-  .  TROUBADOURS;  leur  origine; IV, 
taille  d'Agnadel,  ^08.  Sa  rivalité  avec  494.  Leur  influence  sur  les  croisades, 
Chaumont  ;  ses  effets  ;  il  lui  succède,  496. 

551  à  553.  Ses  hostilités;  il  met  en  TROUVÈRES,  émules,  en  langue 
déroute  l'armée  du  pape  à  Cazalec-  vallone,  des  troubadours  provençaux  ; 
chio,  569,  570.  Ordre  du  roi  qui  lui  par  qui  formés;  VII,  18. 
£iit  perdre  le  fruit  de  la  victoire,  57 1 .  TROYES  (  jean  de  ) ,  chirurgien  ; 
Veut  réconcilier  Louis  et  les  Véni-  orateur  de  la  (action  des  bouchers  de 
tiens,  612  ,  613,^622.  Ses  négocia-  Paris;  XII,  363.  Fait  armer Uhonr- 
tiens  en  Suisse,  614.  Comment  le  geoisie,  407.  Son  discours  anBau- 
cardinal  de  Mèdtcis  enlevé  de  <  ses  phin,  411.  Uiait  prendre  an  roi  Char- 
mains,  .619.  N'a  point  le  commande-  les  vile  chaperon  des  cabochiens,  418. 
ment  de  l'armée  du  Milanais,  627.  Y  Réforme  qu'il  fait  adopter,  419.  Foae- 
accompagne  François  i«r  ;  XVI,  23.  Uons  que  remplit  son  fils  Henri,  422. 
Passe  les  Alpes,  25.  Sa  riv^Kté  avec  II  sont  l'un  et  l'autre  exclns,  430  i 
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342.  Aoepitipagiieiit  lean-saos-Peur,  39 1 .  Se  signale  à'  rlirmëft  d'Italie  ^ 

4bS.     j  >  436.  i'rend  part  à  la  victoire  de  Caisal 

TROYEà  (c^ÈBRB  TRAITÉ  db)  par  et  à  la  prise  4e  Turin ,  4'S7  h  430. 

lequel  Charles  VI  reçomnfttt  poar  son  Puis  à   la   conquête  du  Roussillon , 

Héritier  Henri  v  d'Angleterre;  XÎI,  493.  Sa  liaison  aveô  Mazarin  utile  à 

596  à  600.  >      ,  son  frère,  516.  Gomibande  en  Italie 

TAOJA  (lr  coite  de)  défend  Rome  sons  le^  prince  Thomas,.  535.  <Est  pro- 

eonire  Louis  d'Arijoir;  XII,  343.  mu  maréchal,  malgré  s(t  religion  ,  et 

TRUCHARÉS ,  maire  de  la  Ro-  «ppelé  au  commandement  de  l'armée 
chelle,  ouvre  ce^  ville  «ux  Hugue-  '  de  We^nar;  XXlV,  65.  Pre^d  part  à 
nots;  XVin,  531.  4a  victoire  de  Frihôurg;  ses  conquêtes 
.  TRUDAIINE,  prévôt  des  marC^nds  après  la  bataille ,  66  à  70.  Il  perd  la 
de  Paris;  fraude  qu'il  dévoile;  XXVII,  bataille  de  Marientbal,  SI  à  83.  Est 
4S4.  Embellit  la  ville  ;  plante  les  renforcé  ;  décide  la  vrctoirc  de  Nord- 
Champs-Elysées  ;  XXYIII,  484.  Itngen,  84  S'87.  Recule  devant  Gal- 

TRUDAINE,  intendant  des  finance»;  las;  entre  dans  Trêves  ,'89.  Secondé 

son  oppoïiîtion  à  Necker;  XXX,  104,  par  Wrangel;  il  fait  irruption  en  Ba- 

106.  ,  vière,  19 1,  193.  Est  presque  oublié 

TRYE{]iATgiciJ  de);  restitution  que  en  AUethagne,  133.  Ses  manœuvres 

lui  fait  saint  Louis  ;  VIII,  165.  en  Souabè;  force  le  Bavarois  k  la  neu- 

TRYE  |[GBibLAD]iE  j>e},  archevêque  tralité;  se    met  en  marche  pour  la 

de  Reims;  sacre  Philippe  de  Valois ^  Flandre;  punit  la  révolte  dcâ  Weyma- 

X,  17.,  riens,  139  à  143.  Retourne  en  Alle« 

TRYE  (MATiAEi}  de)  ,  maréchal  de  magne;  gagne  la  bataille  de   Som- 

France,  commande  une  ehevaMché0  au-  mershausen  ;  se  rend  maître  de  la  Ba« 

tour  deCourtrai;  X,  163.       ,  vière,  175,  176.  I^agné  à  la  Fronde  ; 

TRYE  (regnaclt  ds)^  dit  Patrouil-  est  abandonné  par  son  armée  ;  s'eù* 

lart,  prend  la  parole  pour  le  roi  de  fuit  en  Hollande,  261,  966.  Reçu  en 

Navarre  au  parlement;  X,  416.  grioe,  276.  Part  ^our  Stenay,  308. 

TS£I\CLAES  (le  PRmcB  de)  com-  Armée  qu'il  y  rassemble;  comment  la 

mande  les    Espagnols   en  ^Flandre;  duchesse   de  Loiigùeville  l'atta.che  à 

XXVI,  372.  Ses  opérations-  dans  la  son  parti,  310,  311.  Son  traité  avec 

Péninsule,  428  et  sitiv.  l'arcAiidtic;  il  est  déclaré  reBelle;  ses 

TUBEUF  (de),  président  des  eomp-  hostilités,  331,  332.  Ses  progrès  en 

tes; ses  conférences  avec' les  pailemen-  Picardie;  il  marche  sur  Vincenires; 

taires;  XXIV,  228.  )  les  princes  en  sohtenlevés;  il  se  retire, 

TUCHINS,  bandes  armées  dans  le  Si37,  338.  Vaincu  à  Rhétel,  ^58.  I^e 

Midi;  XÏ,  367.  Le  roi  évoque  leur  ré-  ministère  demande. qu'il  dépose  les  ar« 

pression,   4^6,  Leduti-de  Berry  les  mes,  363.  Se  déclare  pour  la  reine . 

poursuit,  451.  401.  Marche  sur  Paris,  "417.  Il  livre 

TUfiOR  (ewtn),  second  milri  de  le  combat  dé  Bléneau,  426  et  sùiv., 

Catherine  de  France ;XIII,  281.        -  433.  Ses  opérations ,  ~  436  et^  suiv. 

.  TÛDOR  ( EDMOND ),  frère  utérin  de  Aux  prises  avec  le  duc  dé  Lorraine» 

Ho«ô  VI,  reçoit  de  lui  le  comte-de  Ri-  447,  448.  Puis  avec  Condé ,  448  et 

cheffloadyestpère'de  Hepri  vu;  XIII,  suiv.  Gagne  la  bataille  du  faubourg 

2Sli  SainIrAntoine ,  452  et  suiv.  ïl  perd 

TULLiBARI>INE  (lord)  ,  jacohite ,  son  frère ,  465.  Ses  opel-ations ,  470 

débarque  en  Ecbsae  ;  sa  fuite;  XXVII,  et  suiv.  Il  ramène  le  roi  à  Paris;  473. 

360.  Rejette  hors  du  royaume  Condé  et  la 

TURENNE'  (a^MRi  de  latour  d'ad-  Lorrain,  487i  Ses  CaUipagnés  contre  ce 

VERGUE,  Vicomte  de),  maréchal,  lieu-<  prince^  490  à  496., Victoire  d'Ajrras». 

tenant  deCattmMlt.de  La  l'orée;  XXIII,  510  à  512^  II  prend  le  Qnebno^;  cotn" 

270,   OQ;.r?prodie  au  roi  de  l'em-  bat  et  rédtiit  lé  com(é  d^Hardourt, 

ployer,  282.  Sert  sous  La  Valette,  5t3.  Placés  qtt'il 'prend  dtins  le  fiai-* 
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nami;  stcoKrMpoadMie6«fe«€o»M-,  TCAMT    est   mini   i^miitm; 

8â    nëgociailon  «vec   QoBqviacovt »  X\X,S7.  Est  Thomme  émineBl'dti 

690  à  594 .  Le  <Uie  d'York^  quitU  smi  oaëinal  ;  set.  préoMew  ;  sM  qualités  ; 

armée,  599 .  Son  échec  à  Valeflc^eMet,  lee  ée«trâiet  4'éooiiMiiM  poUtiqvê^  il 

635,  536.  GNiuDeatle  réfav«,  5)7.  entfeppcné  de  lémerr  mImi  ees  tv» 

&eaforcé  par  les  Anglais;  imte  es  l'esprit  du  roi,  98  à  33.  Ses  meseMi 

ytin  de  prendre  Cambrai ;, ses- sMcés  iiMMciifes;  il  rétaUi«4e  KWe-com- 

en  Flandre,  559  à  &55.  Gonfianae  q«e  merce  des  .graite^  34  ,   35.   Se  pi«- 

lui  accorde  le   cardinal;   il   assiège  M^tce  coatre  le  rappel  d«s  parlement, 

Bunkerqueetgagnelabatoili^desDa»  34^  3t.  Ses  réfon— s ,   41   et  sair. 

ses,  565  k  576.  Naces -qu'il  prend'.  Troubles  qu'il  apaise,  48,   49.  Sm 

579 ,  573.  Sa  mission  près  de  M^  de  crédit^  «a  popularilé  ébraftWe  ;  41  en- 

Htnipensier  ;  XXV,  38 .  Conseils  qu'il  gigt  rainemmil  le  roi  4- ««  faâre  sacfvr 

donne  au  roi  pour  la  réCenne  de  l'ar-  à  f^atis;  ses  rapports  avec- BfMirepàs, 

mée;  déférence  de  ce  prince  pour  lui,  50  à  5$<  Smi^  parti  ^orttid  par  Ten^ 

97.  Un  de  ses  secréCaife»  déeeuvrele  tréa  de  Bhltahctbes  an  nlnistire,  55 

drotl  d«  dévQlu*i9n  en  Brabantt  199^  flisbiv#  L'arehttéqwede  Plinbeaaeiiii 

Sea  commandement   à   l'armé»  des  est  comparé,  67.  Commissaire  pour 

Pay^-Eas,  196«  Ses  conquêtes,  137  Texanen  des rtfiiMatiMMïeft du  ctergé, 

et  suit.,  130  etsuir.  S'attire  l'ïMm^  68.  Il  abblit  la  cernée;  impose  une 

tié  dès  I^eteUier,  139,  14^  Se  cenw  taie  à  laiiobleese;  rtmwrse  l'orgaai- 

vertit  aa  cathoUeisme,   159,    169,  satten  de*  mattriitfs  {  son  erreur  sur 

165^  U  dévoile  la  déloyauté  de<Chaiies  l'impôt  qu'il  veut  faire  supporter  tout 

Stuart,  175,  Ses  indiscrétions,  194.  eatiai  pav  la  pMpriélé  foncière;  son 

n  est  nommé  marécbal  général  à  Vn*  a^talènev  d'bMrarebie  politique;  édit 

mée  de  Hollande,  934,  935»  Sesopé»  qu'il  présente  au  partonnat-|  secondé 

rations,  936  k  233.  Ses  sueoèn,  949  pcar  VeUàiae^, . ses  débdiiM,  69  à  78. 

çt  suiv.  Il  piwpose  de  démoliv  les  pla*  191.  Mslesherbet  rtnoQte'an'minitf* 

ce»  prises;  ^n  inaction,  ?51.  Est  en»  tère,  78  à  86.  U^estlui'néme  c«ngé^ 

Veyé  contre  rélecteur  de  Brandebouitg,  dié,  86  à  89«'  Réactioti*  qui  sitit  sa 

953.  Obtient  cairto  blanche;  réduit  ce  cbute,  90  et  snivj,  96.  A  yainement 

prince  à  signer  la  prix,  955  4  957«  diminué  ledéfteit^  99  et  sniv.  A'ea 

Est  opposé  anx  impériaux,  960.  Gon^  l'idée  des  assemblées  >  protindalesi 

trarié  par  Louirois;  son  échee*^  967 «  tt5>4  118,  1 90.^  Ot>mparé  à  Nklter, 

968.  Ses  nuxitiaires  anglais,  971.  Il  t99'etsHiy.,  936.  Opposée  la  guêtre^ 

contient  le  duc  de  Lorraine,  975*^  144.  Comparé  à  Je$epli  n,  155.  St 

984 .  Sa  belle  campagne  sur  le  -Rhhi;  pbpnlnrité  comparée  à  ceOé  dé  Vol- 

il  livre  les  batailles  de  Sintshmm  et  taire ,<  1 58  et  ^suir:  Visite  que'  lui  M 

d'Ensisbeim;  évacue  l'Aisace  p^r  le  et' dernier,  16t«  Seé  tnuKtions  nban^ 

nord;  y  entre  au  midi;  giigae  la  ba*  données,  939.  Comparé  à  d*Drmesson, 

taille  de  Turckbeim^  détruit  l'armétf  9«V,  945U  Sa  ttorty949v  ^49.  Odcu- 

coalisée;  cbasse  ses  débris  au  del|i  dt  pation  à  laqtielle  il  savprend  le  roi , 

BKin,  9S9  à  999.  Ses  plaintes  contré  976.  Attaqué  par  JlbiiPÈnir,^37B:  Où 

Louvois  ;  s^tisftictioa  que*  lui  donoele  s'est  Cecmé ,  987*  €a3<AMie  ne  llmiw 

roi  ;  aux  |)nses  avec  Montécvoalli;  ses  pire,  999»  Son*  esprit  oovatenr,  Zt$i' 

manœavres  au  delà  du  Rbin  ;  ««  mort^  39 1 .  Ses  idées  reprises ,  330  et  sahr. , 

«es  suites,  993  à  998.  Regreta^uni^  388.  Incidemment notàué^  ^99^,  449. 

versets  qu'il  laisse ,  9.99  et.suiy.  Opé*  EUt  peut-être  conjurila  cii»e,  458. 

zntions  après  aamort^   a9^,.$95:^  TURIN  (bataille  de)  ,  gagnée  ipav 

340,  351.  Il  fut  le  plu»  grand 'i»«Hvfl  Ewgèoesiur  le  4Md*0rléiib^;  XXYI, 

dé    stratégie  dés  tempf    moderae»;  4791 

XXVÎ,  >5.  te  Toi  Aui  survit,  917«.  ,  TURIIWUf   (mmvT  fiÉ7  Kfte*! 

TCREKNE:  (ls  jprihce-  db)  ;  son  es*-  Jsan^ans-Terrele^tMvvrtdeflSefaardf 

l!(MMr<)^Ai>Atrflt^Tnr««;;K3LT}599^  yf,sl»4.      .    ^         • 


88 


"•« 


TTB  TZC                  4M 

TimSfllfr  (ttAflrjHLUi  M),  0QgAAi  pftT  SdUio  sur  Lssi^a»;  \h  76^ 

pw  TtuvDDB  «ur  U  grand  électeur)  T¥RG&NN£L',  vke-né  d'Irianda» 

X\y ,  3»1 .  dn  parti  des  Stuarte  ;  XXVI,  42.  Su 

TURLUPINA,  sectaires;  XI,  t«l.  m<[>rt,  100. 

TURPIM;    ses-  chroniques;   conp  ^    TYRO  (rio^BiQ,  ahroBiqntttB sus* 

ment  recueillies;  li,  244.  peot-;  I^  176.                                       ' 

Il  TUSCULUM  (  LBs.iuaQois  se  )  dis^  TYRREL.(GA«b-nnt)  tue  ^  la  cbasM 

posant  de  fat  tiare  cefiime  d'un  bénéfice  Guillaiwie-ie-Roux,  ro»  d'Angletenie; 

attaché  à  leur  fief;  I¥,  90.  L*empe^  IV,  561.  Sa  faite;  passe  en  Teri^ 

raur  Henri  m  détroit  cet-  abus^  397.  Sainte  oii  il  raenrt,  563. 

Tentent  de  le  faitei  revivfe,  d06.  T^EKLI  (  moïse)  ; -fes  guerres  av«« 

TYBERUDE  (batailub  db),  gagnée  l'empereur  Rodolphe;  XXU,  440. 


.  UOT  URB 

UBALDfiSI^  nonce  du  pape  près  dn  URBAIN  II,  élu  pape  par  le  purti 

Henri  iv  ;   ses   efforts  pour  la  paix  ;  d'Hiiiiebraad  ;  son  origine  ;  ses  talem> 

XXII,  .169.  Est  dn  conseil  secret  de  la  sa  fermeté  ;  IV,  498«  Désastres  de  son 

régence,  109.  pa^ti;  comment  les  répare,  499,  Son 

UDILLA  dn  conseil  d'Espagne  ;  ap-  influence  en  France,  601.  Itission  qu'il 

porte  au  roi  son  testament  tout  dressé  donne  à  Kagues,;  archevêque  de  LjeA« 

^n  fa?eur  dn    due  d'Anjopr;   XXVI,  &29.   Son    peu   d'enthousiasme  pour 

989,390.  les  croisades j   &3^  Promet  k  Piem 

UGURS.  Voy.  Avaif^.          ,  l'Ermite  de   demander  aux  chi^tieM 

ULADISLAS  V,  roi   de  Pologne;  an  seeeu^a  pour  l'Orient,  M7.  TienI 

défend  l'Enrop^ centre  les  Orientaux;  le  con^e  de  Plaisance;  affluenee  qst 

XU,  131.                ^        .  s'y  trouye;   affaires  qui  s'y  traitsnly 

ULRIG ,  duc  de  Wittemberg;  a»-  598.  Tient  le  facile  de  CLermenf  plot 

siège  Bijon;  stipulations  pour  lui  dans  préoccupé  de  la  Tietoire  de  sou  poifi 

le  tcatié  de  cette  viUe  ;  XV,  646, 647,  que  de  l&déiiyrance  de  laTerr^Saiittev 

•^60.  Chassé  de  ses^  états;  par  qui  ré<-  539.  Sou  discours^  peu  digne    d»  la 

tabli  ;  y  introduit  le  protestantisme,  circonstance,  530.  Eiaiu  de  rébqnenai 

435  à  4^6.  Ses  propositions  à  Ferdi-  de  Pierre  ;  paroles  qu'il  y  ajoute,  èdi*. 

nand   d'Aiitrir.hp.    Ah7 .    $«Armiiw    rrn'il  PacsiAne   nii'i»llAa  AlrAitAfit  f  il  nnaMlia 


I — I _-_ —   —  _ —  — ^ ,  j -j_  —  ^      i »  ^~  — 

nand  d'Autriche,  457.  Secours  qu'il  Passions  qu'elles  excitent;  il  nomme 

ansiué  à  François  i«',  530.  Injonction  Ajrmar  yîoaire  apostolique  de  respé»> 

que  lui  fait  le  connétable  ;  XVII,*^3^  ditien,  5&3.  Son  séjour  en  France  ;  ii 

Ses  désastres,  277  à  380.  Sa  soumis-  met  les  biens  des  croisés  sous  la*g«- 

sion,  331.  Son  découragement,  414.  jrantie  delà  trêve  de  Dieu,  534.  Traite 

IJIRTQUE-ELEONORE^  reine  de.  avec  indulgence  Philippe,  535,  53t. 

Suède  ;  son  avéuemenl^  XxVIl,  3^36.  Le  reçoit   en  grâce  ;  prépare  la.  croih 

iCours   n^ennîiiirAa  nuVU«i   T«i*Ait  iln  utAm^  hki.   Fait  dianinfir  nar  Iar  emi. 


pour  ehtenir  lapauc,  — , , ^ . , 

Affaiblissement    .4e    son     poufoir;  voqu^  le  eoaciU  de  Poitiecs  ;  V»  fir. 

XXVUI,  363.  ,  .        ~  Epequedesa  moFty  51.         , 

UM FROl,  chefs  d'aveaAuriers  nor-        URBAIN  III,  pape  ;  meurt  de  doiH 

manda  en  Italie^  IV,  301.  Le  pape  leur  à  la  prise  de  lérusalem  par  SsîIé^ 

Léon  n  est  son  priseanier,  303.  din;  VI,  79. 

UNIGEIQTUS  (Boaui),  prepeaitiens        URBAD9  iV,  pape^  son  éleetie»; 

^'elle  oendsainie  ;  débits  qu'elle  se»-  est  Frdnçais  ;  comment  complète  1b 

lève  ;  XXVil,  19»  et  s«iT.  Mtté  aeUés&i  VUI,  51»  53.  OffBak 


§9f  uu  mm 

Muroaaê  4m  DMS-SieilM  à  la  familU  SS4  •  H  coaronne  loi  de  Nîqilet  Chartes 

é%  saint  Louis»  &7.  CoaimêDl  tombât  Duazzo,  S&S.Ledncd'Aajonaiiûssîoa 

kt  scropalss  da  roi  ;  agit  snr  le  comte  de  l'expulser,  371.  Il  prèdie  la  croi> 

d'ADJou ,   58.   Mariages  auxqaels   il  sade  eontre  les  Glémentins  de  Flan- 

s'oppose  vaioemêot,  00,  61.  Confirme  dre,  410.  Double  expédition  qa*il  ea- 

la  sentence  arbitrale  rendue  par  saint  courage  eo  Angleterre,  490.  EpofK 

Louis  contre  les  barons  anglais  en  fa-  de  sa  mort,  4S4«  666. 
veur  de  leur  roit  133.  Ses  eiorts  en        URBAIN  VU,  pape  ;  son  éleed«i  ; 

fcvenr  du  pouToir  absolu,  136.  Ses  son  court  règne  ;  XXI,  124. 
légats  en  Natarre,  en  Angleterre;  sa        UllfiAINVIII  (BAaBtami),  pape; son 

mort,  137.  En  quel  état  il  laisse  ses  avènement;  XXIi,  629.  Dispenses qn'il 

négociations  avec  le  comte  d'Anjou  ;  -  donne  pour  le  mariage  de  Charles  i*' 

leur  traité  ;  ses  moyens  d'exécution,  d'Angleterre,  545.  Ses  troupes  chss- 

183  à  149.  De  quel  serment  a  relevé  sées  de  la  Valteline,  551,  559.  Ses 

Philippe-le-Hardi,  14S.   Lenteur  du  plaintes  sans  effet,  565  à  567.  Son  res- 

conclave  assemblé  pour  le  remplacer,  sentiment,  58 1 .  -  Coup  hardi  que  porte 

144.  Subside  fue  lui  a  refusé  le  clergé  Richelieu  à  son  pouvoir  ;  XXIU,  36. 

de  France,  157.  Autorise  le  mariage  do  duc  de  Kbétel 

URBAIN  V  (ouiLLACMB-câiiiOARD),  et  de  Marie  de  Gonzagoe,  85.  Négocie 

pape,  sonélection;il  accueille  àAvtgnon  en  faveur  du  duc  de  Nerers,  80.  ligne 

le  roi  de  France;  X,  506,  507.  Entrave  qu'il  élude  de  signer,  t08.  S'interpose 

son  projet  d'épouser  la  reine  de  Na-  pour  la  paix  ;  y  emploie  Mazaria,  149. 

pies  ;  lui  donne  la  croix,  508,  500.  Sa  neutralité,  977.  Il  ne  veut  point 

Encourage  le  projet  de  croisade,  600.  rompre  le  mariage  de  Gaston,  9S4.  H 

Ordonne  la  canonisation  de  Charles  de  offre  sa  médiation  aux  puissances  bd- 

Blois;  XI,  98.  Frappe  d'anathème  les  lîgérantes;  sa  faiblesse;  longue  diS- 

capitaines  d'aventuriers,   31.  Son  en-  culte  d'étiquette  qu'il  soulève;  double 

trevue  avec  l'empereur,  35.  Empêche  congrès  qui  s'ouvre;  son  légat  à  celai 

le  mariage  du  duc  de  Cambridge  ;  son  de  Cologne  ;  lenteurs  des  négociatÏABS, 

projet  de  détourner  les  compagnies,  357  i361.  Son  aigreur  i  l'égard  delà 

80.  Subside  qu'il  donne  \  du  Gussclin,  France;   poutquoi  ne  nomme  pis  de 

dO.Sa  bulle  contrôles  Béguards,  49 et  cardinaux,  808  à  400.   Ses  démêlés 

auiv.  .Ses  rapports    avec    Pierre-le»  avec  d'Estrées,  401.  Son  aoconunode- 

Gruel,  45, 46.  Il  rétablit  le  saint-siége  ment  avec  la  Franèe  ;  -  promotion  de 

k  Rome  malgré  les  instances  du  roi  de  Blazarin,  405.  Guerres  de  ses  neveux 

France,  66)  67.  Serment  dont  il  re-  aveclesFamèses;  san[iort;XXIV,47, 

lève  les  chevaliers  français,  .60.  Se-  48,  78. 

cours  pécuniaire  qu'il  donne  à  Trans-        URBlENS,  Slavons  ; -secouent le  joug 

tamare,  80.  S'interpose  entre  la  reine  des  Francs  ;  II,  30. 
de  Naples  et  le  duc  d'Anjou,  83.  Pré-        URBIN  (le  duc  d*)  en  butte  aux  Bor- 

lats  qu'il  anonunésen  Aquitaine,iOO.  gia;  sollicite  Louis  xit  contre  Alexaa- 

Autorise  le  mariage  de    Philippe-le-  dre  \i  ;  XVj  380,  300.  Ses  hostilités 

Bardi  et  de   Marguerite  de  Flandre,  contre  les  Y#itiens,  519.  Il  attaque 

119.  Son   dégoût  de  l'Italie;  son  re-  sans  succès  décisif  le  Ferrarois,  548 

tour  à   Aviignon;  sa  mort, ^155,  156.  à  549-.  Ses  discussions   avec  le  n»- 

URBAIN  VI  (barthêleiii  prignari),  nistre  de  Jules  ii,-  546.  Son  onde  le 

■pape;  son  élection;  sa  déposition  par  soupçonne  de  mollesse,  540.  Dé&ût  à 

le  sacré  collège  commence  le  grand  Casalecchio  ;  il  poignarde  le  cardintl 

-schisme;   XI,  916.  Son  parti  en  Ita-  de  Parie,  569  à  570.  Rentre  dans  Is 

lie,  en  Allemagne,   947,  940.  Il  dé-  Romagne,.508.  Dépouillé  par  Laurent 

clare   Jeanne    de  Naples   déchue  du  de  Médicis;  XVI,  87,197.  Gomrasnde 

trône;   souverains    qui  s'attachent  à  l'armée  vénitienne,  108.  Pois  Tannée 

lui,  950«  95U  309.  Scsndales  qu'il  de  la  ligne  italienne;  ne  secourt  pts 

«joute  aux  causes  du  schisuM,   300,  Milan,  985.  Le  pape  le  rejoint,  314. 


UBS  UXE  597 

N'est  point  secondé  par  Saint-Pol,  3S6.  362.  Ses  intrigue»,  425,  426.  Fortune 

Obtient  la  protection  de  l'empereur,  de  sosi  protégé  Orry,'  428.  Appelée  à 

340.  Versailles,  482.   Son  retour  en  Espa- 

URBIN  (cet  D*UDALDo,  DOC  D*)   est  gne,  446  et  suiv.   Ses  relations  avec 

gendre  de  Farnèse;   XVH,    329.  U  M»»,  de  Haintenon»  447,  443.  Quitte 

commande  les  trouvés    de  Paul  iv;  Madrid,  46â»,  468;   XXYD,  21.  Ea* 

XVIII,  10.  epurage  le  roi  âans  la  voie  du  detpo* 

URFÉ  (lb  skickeda  d*),  confident  de  tisme,  28.  Secret  qu'on  lui  cache,  41. 

Gharles-le-Téméraire  ;  XIV,   849.  Sa  Si^  guerre  d'intrigue  avec  le  duc  d'Or- 

laveur  près  de  Charles  viii,-  642.' Sa  léans,  66  et'  suiv.,  125.  Obsitination 

,  mission   à  Gènes;  XV,    154.  Est  de  qu'elle  inspire  au  roi,   105.  FéUcttée 

l'expédition  de  Naples,  339,  383.  par)P'«  de  Maintenon,  115.  NouvelleiS 

URFE  (lbhaboois  d'),  ambassadeur  que  cette  dernière  lui  apprend,  147. 

de  Henri  n   à  Rome;  lettre  que  lui  Ce  que  les  souverain^  veulent  stipuler 

écrit  le  roi;  XVII,  413.  Ses  menaces  pour  elle,  174.  Ses  intrigues  ;  ressen* 

au  pape,  422.  timent  de  Louis,  190,    200.  Sa  4is- 

URRACA  reconnue  reine  de  Léon  grâce,  211  et  «uiv.  Epoque  de  sa  mort, 

et  deCastille;  épouse  Àlphouse-le-Ba-  214.  Sa  haine  contre  Giudice,  272. 
tailleur;  son  mariage  eassé;  V,  183.        URSIO,  l'un  W  chefs  de  Taristo» 

Ses  désordres;  ses  intrigues,  184.  cratie  austrssienne ;  I,  362,  398.  Sa 

URREA  (PEDBO  ab),  ambassadeur 4e  mort,  394. 
Ferdinand  au  congrès  de  Mantoue;  XV,        USEZ  (lb  duc    d')  ;  réunion   dee 

556.  maisons  ducales  chec  lut;  XXIV,  285. 

URSAMALA  (arnolphb  db),  tem-        USSAC,  Huguenot;  livre  La Réole  à 

plier;  enquête  dont  il   est  diargé;  la  reine-mère;  XIX,  511. 
Vni,  289.  Mission  que  lui  donne  à        USSEDA  (sàksoval,  ddo  d')  épouee 

Borne  Philippe-le-Hardi,  291.  par  procuration  de  Louis  xiii  l'iafante 

URSINS  (gcillauHe  iuvèmal  nEs)  ;  d'Espagne  ;  XXII,  351 .  Fait  disgracier 

tMc  qu'il  attribue  à  son  père  ;  XI,  541;  et  remplace  le  due  de  Lerme  son  père, 

Xn,  27,  108, 433.  467.   Pourquoi  appelé  près  de  Phi* 

URSINS    (  JBAïf  JCVÊKAL    DBS  )    est  lippe  m  malade  ;  comment  son  retard . 

nommé  prévôt  des  marchands  de  Pa-  cause  la  mort  du  roi,  524. 
ris  ;  XI,  544.  Importance  que  lui  donne        USUSMARIS  (riçolas),  vice^^miral 

son  fils,  l'historien;    XII,  47,  108,  génois  au  service  d'Edouard  m;  ordref 

109,  4  32,  433.  Réquisitoire  prononcé  que  lui  donne  ce  prince  ;  X,  115,116. 

par  lui,  299.  Est  nommé  chancelier  ^    UXELLES  (lb  Habègbal);  armée 

duDauphin,  432.  Est  disgracié;  pour-  qu'il  conduif   &  Mantoue;   ses  désas- 

quoi,  456.  Suit  le   dernier  Dauphin  très;  XXllI,  88,  S9,  101.  Prisonnier 

dans  son  exil,  655.  Plaide  la  paix  aux  à-  la  Marfée,  455.  Assiège  Saiate*Mé* 

£tato  d'Orléans;  XIII,  852.  nehould ;  yXlV,  494. 

URSINS  (JuvBifAL  des),  archevêque        UXELLES  (le  Mi^BBcn al  d')  capitule 

de  Reims,  chancelier.;  député  près  de  à  Mayence;  XXVI,  40»    Commande 

Ix)nis  XI  ;  XIV,  7 1.  Officie  au  sacre  de  l'armée  d'Alsace,  318.  Plénipotentiaire 

ce  prince,  75.  Remplacé  comme  chan-  à  Gertruydeaberg  ;  XXVII,  95.  Puisa 

celier,  81.  Reprend  ses  fonctions,  202.  Utreeht,  158.  Est  dn   conseil  de  ré« 

Porte  la  parole  aux  Etats  de  Tours,  gence,  23 r.  Préside  le  conseil  des  af- 

34.S.  Epoque  de  «a  mort,  386.  faites  étrangères,  245.  Refuse  de  si* 

URSINS  (la  PBiNCBSSB  des),  confi-  gner,  puis  signe  la  quadruple  allianee, 

dente  de  la  veine  d'Espagne  ;  empire  •  322«  Vote  contre  le  duc  de  Haine,  351. 

qu'elle  prend  en  ce  pays  ;  XXVI,  309,  . 
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TAGIIERO(jin.ite-€ftiin)  eootpiMi  trône  d'Occident;!,  148.  Salâchélé; 

tBWrtrè<;êBM;  XXIII,  9t,  9».  tMÂétiin;  esttaé,  169.  €oiiT«l9i*n5 

VâfDÉ  imaginé  à»  donnera L<misxv  éa  Teupirè  après  sa  wieit,  f61. 
!•  tum0m  de  Bien-iîmé;  XXVin,  349.        VALBNZUELÂ  (  von  itesBâSD  w), 

VAL  A  VOIR     raviltolle     M«Mitte;  fayori  de  la  reine-mère  d'Espagne;  si 

XXV,  399.  4épOTCa«ioB  ;  ttm  awrt  ;  XXV,  353. 
VALBEllE  (lb  GnSTAUER  m)  le-        VALÉRIANUS,  enspcrenr;  1, 1t. 
«mut  Mettint;  XXV,  381  et  bqît.        VALERY  (THoiiASBEMnnw);chn^ 

^11  foAe  à  la  balaiHt  do  Mout^Sibel,  ^'il  exécute  à  BouriiMs  ;  VI,  163. 
••fe.  VALERY  (JBAH  DB  «Aorr-), éhvralier 

VALDRADE ,    aeconde  fetnne  de  ^Agé  de  répartir  le  prix  dn  hstin  de 

iiOlliaire  ii;  prooèt  acandalenx  an  sujeit  Bâmiette  ;  VU,  407.  Avis  qu'il  Apone 

<4e  ton  mariage;  III,  144  et  toir.  à  saint  Louis  peâdmit  la  kaCaîRe  de 

•Amour  do  *son  mdri  ponr  elle,   151.  Mansourab,  424. 
Boigade  de  sa  cour  arec  ordre  de  «o        VAbETANT    (ifWBS  m),  giand 

NlidreàRomo,  t59.  N'otes'yfeniti,  mnrdelial  dos   l^gio  de  l^armée  de 

^53.  GoBnerre  md  crédit  sur  Lothaire  ;  Ontrles  tdi  ;  XV,  f  6d. 
«It  «booitta  de  raaathème  et  de  l'es-        VALID,  oakfe  ;  TCspagae  eoBfnise 

communication,   154.  Son  fils, '9t^  |^^'8es  liontenaala;  Q,  t05. 
^aa  fille,  959.  -  VALLOK,  da  parti deGondé.;  pvend 

VALEEIÇAY  (es  coilHAimBim  db);  part  au  combat  de  Bléaeaa;  XXIV, 

4e4)éiptot  'contre   Richeiiou  qu*il  4ait  497.  Commande  l'armée  Aes'prlnces, 

avorter;  XXIH,  fS,  17.  Complice  de  483.  Son/pestedâna le fasbourg Salât- 

'tfontmoftency ,    990.  Trompé  par  le  Jintoino,  451. 
9papei  XXIV,  430,  491 .  VALOIS  ^citABise  m),  fils  de  PU- 

'VALENCË ,  eommandant-à  Mont-  iippo-le*Hanli  ;  la  'ao«n>Biie*irAng«>A 

«^Uer;  sotntès  defonroir;  XXII,  ibi  est  offerte  ;  VHI,  B40.  Sapiéseafc 

^IM .  è  l'assemblée  des  bar4M6  firançais,  351. 

-    VALENGIN  (tft  colmt  db).   Voy.  'Predd  le  titre  de  roi  d'Ar^n;'mar- 

Nti^fchdtêL  ébe  ^r  Itfii^MgBe,  961.  Est  diapos» 

VAI^NS,   empereur  <f  Orient;   I,  ^à  renoncer  à  ee  n>yauMte»805.  Traité 

t88.  Loifioeale  eitée,  09.  Reçoit  les  pour   le   lui   conquérir,    401.    Son 

*MhB  dans  la  Thiaee,  1 18.  frère  refuse  d'ifbandenner  ses  dieils, 

VALENTI  (tB  GAmiiHALl;  anecdote  à  -404.  le  roi  de  Naples  y  lOnmice^Bma 

-Wli  fluiet;  XXIX,  9i7.  nom  et  lui  cède  le  HUfte  et  rànjeu, 

^AlkENTlinEN  I«r;  problème  em-  '443,   444.  Son  frère  tente  de  hiic 

*p«reut;  I,  33.  Dégage  ks  Gaules  ;  bat  prêcher  la  croisade  en  sa  taTeax,  445. 

les  Allemands  à^Solicininm  ;  élève  un  Sa  mission  déns  le  Hainaut,  403.  Il 

*i«tMlicliemeDt  sur  les  fl-ontières  êe  la  pousse  son  frère  k  se  venger  de  l'As- 

^€eAiianie  ;  s*allie  ' aux  Bourguignons  ;  gleterre,  '471.  ComtaéandAinent  i|aî  loi 

^lOÉr  manque  de  parole,  35.  Réprime  est  confié,   401.    Assiège  la  Réole; 

<lés  brigandages  des  Gaules- par  d'alro-  ^xéeutieas  qu'il  fait  faire  devaal  h 

*«0s  «ruantes,  37.   Meurt  d^apofdexie,  plaee,  493.il  »*en  empara;  âes crom- 

^^.  Loi^Osoale cité^,  80,     <  tés;  leurs  efleiU,  404.  Parqai  rtpié- 

^LKffTtNIENlI,emperearenIta-  sente  au  eoi^s'd'Anagui;  ses  pvé- 

•Htf;  'I,  36w  Reconnaît  tfazlams,  41.  mntioYis    4   TAflagun  ^déOmtivempnt 

•€faao«é  ^r  lui,   49.    Resimtté  par  abandenfldos,  501.  "fion  f lire  le  wp- 

Théodose;  dominé  par  les  Francs  Ar-  pelle,  5Cf8.  Mariage  tde  <aa  fiHeim- 

bogaste  et  Baudon;  veut  secouer  le  belle;  IX,  19.  Commande  Tarmée  de 

joug;  est  assassiné,  43.  Concède  des  Flandre,  51.  Ses  victoires;  ses  pre- 

lerres  du  fisc.  79.  grès  ;  sa  déloyauté  envers  le  comt^ 

VALENTINIEN    HI,  éUbli  sur  le  de  Flandre,  59.  Il  le  fait  prisonnier. 


âS^.Le  pfpe  l'«ppeUe  €nimie'p«ttr  le  dans  le  VMi,^ ID.Mariage'/'^e'sa'-fiUe 

nftMtre  «èi^a  lète  du  peili  GaMCé;  61 .  BUoiehe , .  42 1 .   ifmtquë  {wf  Edeuard 

Il  Ijii  £iit  'WtMVW  les>  ooar«BQ<8>kft-  d^Ao^^rre^  446.  CèranaDdenieBique 

périalesul'Orient  et  d*Oecidtet  ;.  il  ae^  Uidoofte  leiroi,  4âiO.'S«B «uwès; tt^e 

o^ple  8e&  offcea,  A2s  'lUfacmèléTune  «tn^ii accoude,  454.  .iriiceocie  «ontar- 

Miée,  63.  Sjoite  an  > Italie,-  €9.. »So»  mée,  4 53.  Sa  mort;  remords  que  lui  a 

QBtievae  avec  le  pape  ; .  liires  let  mis-  donrfds  le  «nppliee  de^farigny ,  •  Abfk 

sien  qu'il: reçoit  de  lai,  70..aappaié  -YALCUS  (ies);Ue  fiUda  .p»éoddeat 

par  soairère  y  eai  mépriaé  dealtalieKS,  monte  sur  le  trône  sous  le  oom  de Pft{. 

110.  Son  traité  avec  Fiddo^ic,  lfO«  lippM,  etila  maison,  yoyale*  se- subdi- 

1 16.' San- témoignage  à  l'«8flèi]il>l«e^de  vise  1<»  en  deuxwbt-aaches  d'Oi4ëan9, 

fiaeis,  «ISO.  •Sm^ escaduass  rompus  >à  voy.  ce  fDot,|Hiis  iMÛtl//;-^»  ea 

la  bataille  de  Mons  eu  PueUe,  lii8.  uBetbr<ncked'ilkngoiiUme,Voy.veaot, 

¥«itiinettire  àia'tarture«oe.'prétèBdue  puis  Franeoii  P';  3<^  en  une  brandhte 

pva^hétesse,   1^7.   Ses  ddmélta;  sa  deBoufgogiieri«gr..PAi«î^(#il3«rdY, 

iéc»«ctti^Étan  «vee  .rarcketêque   de  Jean- $an$' Peur,    Philippe' le ^ Bon, 

4k>cde«ax,etae  pape,  Idl,   t62.  Jcs-  Gkor^eB^U-Témérûire,  Antoine  {bâ- 

aisie,  à.  son  aouroaiiamaiit  ;  est:  griève-  tard  ),  niMtotne  .de  Bradant  et? Réitère  ; 

SMBtvbkssé»  IfiS.  Se  rend- à  L'aasam'»  4^  en  une  branche  de.Barry,  voy.'ce 

Jtifée  ;de-  Poitiers.,    U8.   Efforts    de*  mm;  ëYeii.mebraBcbed/Aajou^  ¥oy. 

Ciémeat  V  i peiur  l'élever  ^u  ttène  de  Lemê  J«r,  X«iit  U,  lonit  Ilf,  -  i^'t 

GomUnàiiiopie,  190,  .191,.1^2,4i6.  deNaples,   René,  roi  de  Provenee, 

J^hitippe  vettt.lelaire^éUrft:emparettr,  Jûmi  d^nfou.,    eue  tàe  CMtm  et 

SI4,  3t-&.  JNdwutt,tf6..'Tv«mpé  du  Main», 

pltr.ie:.pape,  193.  lavoqué  parlai;  ;¥AIiPJEiU}A  ^vii6oMU»0);t'reélert 
d«B8  >  quelle  oireoottance ,  S3ô.  'Pr4i  qu*iliamèBa  à  Gfaanles:  vii  ^  sa  vietoive, 
sani  à  laMntenoe  d'abolition  dasi  tem-  XUl,  29.  Prend  •part,  à  '  la  baUillè  de 
pUersv2&9.-ûoneeillef  de  spn  neveu,  VemeuiL,  ,33.  et  sviv.  Facttan  ' qu'il 
%ê%,  Fftte»  qu^l  danae  ;  il  '«preiMl  lia  saoonde,  4 1.  Marehe  au  secom  d'Ck- 
croix,  37S.  Juge  de:ieoBiie.de  B6ur*  Idans,  %b.  i  Défend  fCanpiègue,  t&O, 
gogoe,  292.-  iOoofiance  quelle-  roi  son  LT9.  Aepfésente  ila  France  iiu  oong^a 
faihft  a' eue  eu/lui;-  a  ^é  llobjet.  de««a  d'Arras ,  2S0.  Négociailavr  avec  la 
prédilection;  son  neveu  Lonis  x  lui  Quienne,  .615.  fies  meaaceàà  l'émifr» 
alMndonne  ladiceation  sAes  afiaires,  satre^e  Dammaiiia,.72. 
300.  Sa  secrète  désapprobation  <de..  la  >VANBALES  transportés  en  Angle- 
politique  de  PliUippe,rà2.  Son  obnm-  terre  par 'Pxobus;  I,  16.  Migration 
bdiaa>est  fait  gaiâle  des  soeanx ,  '303.  deeette» jn^ion  genaatoe,  1 1>9.*  Etablis 
GAnse  ^e  sa  imine  envers  'Jiàrfgny ,  en  Ukraine  ;  chassés >par  une  famine, 
304 rf  Commeut  il  achève  de  le  perdre,  refluent  à  l'Ouest  et  passent Me'illiin, 
3^.i  Ai»nsé}.par:  lui  de  l&'pédvrie  du  120.  Entraînent  avec  eux  des  Quadee, 
HPémr»  340.  L'npinien  publ^ue  s^pro-  das  Alains,  .«des  /Taylales,  des'  ■uns, 
QMee  contre  sas  rigueurs,  3 1 1 .  Il  ae--  1 23.-iArF6tés  d'abord  *pa!r<  les  Francs  ; 
oonde  les  pcétentiona  de. la  noblesse,  vainqueurs  enfin,.  envidiissenUeBGatt* 
3 12.>  Il  Ini  donné  l'exemple  de  baÉtrede  las»  128.  Les  id^aalentt  pendant  trbis 
Utlansse  monnaie» .330.  Est  le  sanl  ap-  «ne,  tpuis  :  paseani  en  Espagne,  134. 
pui  de  la  veuve  de  Louis  x,  336.  L'Ar»  Vaincus  parties  Visigeibs  ,144.  Ile* 
taie  -: Ini  est.  annaigné ;  inanAge  ide^sa  prennent  4e  terrain < pé^du ;  piûa,  >en 
âEe»  344.  .-N'a  anonn  intérêt  à  iaire  ooitps  de«ati«n,^pas9ent  en  Afviqnet 
reconnaître  reine  sa  petite -^  nièce  149. '  En iontia  conquête,  l*|iOviMpMh 
Jeanne ,...3fr0. .  Asaiate  de  . raanxaise  aédés  parifiéliMiee,-^2r2«i«enr  diayA- 
0iAae  an  «note  de  ^îlippe,  .331.  ntiQD;II,.l>2. 
Vnnt  .marier  .sa  «le  4'  rhéiitier  de  vVARAm<^.<Man«m&nn)  ;  soir^paMa 
S^landce»  3^.'&eranBl  q«i*iloonfinne,  an  caiàbaidecI^onleBs  ;  .XXI,  337 .  fCtt 
3r&.:ll  afennuiagne  Gto^'^let^l  frianMier,.i34. 


VAC  VAU 

VARBES    (le  MAjiQDis   »■)  refoM  md  rifal;  wt  pUintes,  99%,993.  Set 

aMle  à  Marie  de  MMicift;  XXUI,  f66.  hostilités,  S30,  877.  li  escorte  le  rai 

VARDES  (u  HAn«ois  m)  iotrigme  à  Cteii,504.  Es tde  rassemblée  desao* 

eoBtre  La   VaUière;  XXV,  S4.  Son  taUes;  XIV,  319. 

oil,  88.  Soa  enUieatiasme  pour  le  roi,  VAUDEMONT  (lb  ooMn  m),  frftre 

866«  du  dac  de  Lorraine  ;  s'attadie  aa  ser- 

VARGAS,  Uettteoant  dadoc  d'Albe  yice  de  Francis  !«';  XYl,  161.  Soa 

en  Flandre;  XIX,  IS.  Prend Maéstridit,  expédition  iofmetuenseà  Napies,  29f , 

pnit  Abvere,  487.  S91.  Lieutenant  de  Lantrec,  31}.  St 

VARIGAR VILLE    conspire  contre  maladie,  817. 

Richeliett  ;  XXUI,  99&.  YAUDEHOOT  (mGOLASDBUNttAiii, 

V  ASC02VGELL0S ,  gouTonienr  es-  co«tb  db)  ;  sa  fille  denuiidée  par  Hcn- 

pagnol  du  Portogal;  est  taé;  XXIII,  ri  m;  XIX,  318. 

4t0.  VAUDEMONT  (uHnss  m)  épouse 

VASSY  (MASBicu  M);  XVID,  t6t  Henri  m;  XIX,  818,  811,  399.  Son 

etsttiy.  entrée  à  Paris,  384.  Assiste  a  Vau- 

VATABLE,  profBsaear  d*liébrea  an  vertare  des  Etats  de  Blois,  319.  Eti 

collège  de  France  ;  ses  notes  sur  l'An-  la  cl6tnre  ,498.  Attachement  dm  rm 

tien  Testament;  XVI,  874.  pour  elle;  XX,  &.  Elle  reçoit  la  visite 

VATACÊS,  emperear  grec  de  Tré-  de  Guise,  840.  Elle  reste  à  Paris  apiis 

hisonde;  son  alliance  avec  Tempereur  la  lutte  du  roi,  8&8.  Promet.de  Tyia- 

Frédéric  u;  VII«  190.  mener;    paraît  approuTer  rinsunee- 

VATEL,mattred'hètddeCondé;son  tion,878.  SerendàBlois,  406.  Tnhit 

snicide;  XXV,  916.  son  mari,  609.  Derniers  mots  que  lai 

VAURAN  (snaASTin  LsrnÉTna,  ha-  adresse  ce  prioce,  640.  Sa  requête  i 

RioHAL  de)  dirige  le  siège  de  Maëstricht;  Henri  iv;  XXI,  4t.  Elle  envoie  d*Os- 

XXV,  989.  Celui  de  Valenciennes,  sat  à  Rome,  9 19.  Négocie  avec  Mer- 
346.  Celui  de  Luxembourg  ;  il  fortifie  coiur,  944,  436.  Son  oppesitioa  an 
cette  place,  460.  Science  qu'il  a  créée;  traité  avec  Mayenne,  409.  Protectrice 

XXVI,  S.  U  inspecte  les  placés  mariti-  de  Mercnor,  479. 

mes,  97.  Dirige  le  siège  de  Moos,  67.  VAUDEMONT  (cnnisTmE  m);  Hea- 

Gelui  de  Namur,  97  et  suiv.  Il  défend  ri  m  la  destine  à  Epemon  ;  -XS.,  9.  Elle 

Brest,    166.     Dirige  le   siège  d'Ath,  ne  Tépouse  pas,  964. 

906.  Celui  deBrisach,  370.  Sonne-  VAUDEMONT (hauguemtbm)^- 

veu  défend  Béthune;   XXVII,    101.  se  Joyeuse;  XX,  6,7. 

Son  projet  de  dtme  royale,  636.  VAUDEMONT  (mirqvis  ]»k  nn); 

VAUfiRUN  (le  maQOi^  de)  ;  son  oom-  son  dévouement  aux  Guises  ;  XX,  191. 

mandement  en  Alsace;   XXV,  993.  VAUDEA10NT(LBCARDiMLDE);son 

Fait  retraite  à  la- mort  deTurenne;  est  dévouement  aux  Guises;  XX,  191. 

tué,  397,  998.      ,  VAUDEMONT  (i.b  prikcb  de),  lien- 

VAUCELAS   (R0B5T  de),  ambassa-  tenant  de  Guillaume  m;  aux*  prises 

deur de  Henri IV en  Espagne;  intrigues  avec  Villeroi;    lui  échappe;   XXVI, 

qu'il  découvre;  XXll,  166,  167.  181,  189.  Fait  proclamer  Philippe  t 

VAUCOURT  (Loois   de)  ;    par  qui  à  Milan,  997.  Sa  fidélité  à  ce  prince, 

tente  de  remplacer  la  Pucelle;  il  est  319.  Ses  opérations,  390,  394,  831, 

prisonnier;  XIH,  195,  196.      -  374. 

VAUDEMONT  (ahtoike  de)  dispute  VAUDEMONT  (lbpbiiicb  thosassc) 
à  René  d'Anjou  l'héritage  de  Lormi-  eH  de  l'armée  impériale;  XXVI,  394, 
ne  ;  secouru  par  le  duc  de  Bourgogne  ;  339,  334. 
gagne labaUilledeBuUegnevilie; XIII,  VAUD01&  Vby.  Àlhigeoù.. 
198  à  909.  Projet  de  mariage  avec  VAUDRAY  (loois  de)  signe  Tasse- 
une  des  filles  dn  vaincu,  917.  Ilae-  dation  protestante;  XVIU,  989.  Rc- 
eoiDpagne  Philippe  au  congrès  d*Arras,  joint  le  duc  de  .Deux-Ponts  ;  XIX ,  64. 
960.  ^'empereur  adjuge  la  Lorraine  à  V.\UDREUIL  (pintim  db  bigacd, 
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MARQms  »e),  goQTeniettr  du  Canada;  reuf,  490,  .49^.  Assiste  au  consistoire 

sa  fermeté;  XXfX,  173.  qne  tient  le  pape;  ses  explications  avec 

VÀUDREUIL  (le  marquis  de),  gon-  l'empereur  sur  le  discours  de  ce  prince, 

verneur  du  Canada;  ses  succès  contre  A^i  à  495.  Signe  la  trêve  deMoncon, 

les  Anghi-Américains;  XXIX,    If 9,  554.                     >          •               r 

174.  II  occupe  Montréal,  181.  Capitu-  VEM)ENESSE   forme  des  compa- 

lalion  qu'il  signe,  184.  Fait  la  con-  gnies  d'infanterie  française  ;  XY,  505. 

qttftte  du  Sénégal;  XXX,  187.  Rallie  Est  tué;  XVI,  306. 

les  débris  de  la  flotte,  309.  Est  de  l'in-  VENDOME  (looisde  bourdon,  coiitb 

timité  de  la  reine,  t69.  de)  fait  partie  du  conseil  d'état;  XII« 

VAULDRET  (louis  de],  lieutenant  S)f.  Est  chargé  de  revoir  les  comptes, 

àe  Hatimilien  en  Hainant;  prend  Aiv  337.  Ses  réformes  sanctionnées,  840« 

ras;  XV,  130,  131.  S'empare   de  la  Le  roi  invoque  son  secours,  385.  En* 

Franche^Comté,  186.  voyé  comme  ambassadeur  à  Henri  v» 

VAI3RÊÀL',  évéque  de  Rennes;  son  468, 469.  Rejointl'armée  royale,  477. 

zile  persécuteur;  XXVIII,  58.  Ses  opérations,  478.  Son  poste  à  Azin-i 

VAURtJS  (le  BATARD  de),  du  parti  court,  483,  4851   il   est  prisonnier  « 

du  Dauphin;  ses  cniautés;  il  estas-  489.  Ordonnance  qu'il  signe;   XIII, 

siégé  dans  Meaux;}XII,  614  et  suiv.  69.  Il  représente  au  sacre  l'un  des  pairs 

Il  est  pendu,  619.  laïques,  144.  Sa  retraite,  153.  Il  rem- 

VAUTIER,  médeciA  de  Marie  de  Mé-  place  le  comte  de  Clermont,  147.  As« 

dicis  ;  lui  est  envoyé  à  Cologne;  XXIII,  siste  au  congrès  d'Arras,  351.  Caution 

494.  de  René  d'Anjou,  397.  Négociateur  à 

VAUX  (le  coxtè'  de);'   ses  opéra-  Gravelines,  337.  Se  rend  aux  Etat» 

lions  militaires  en  Corse  ;  XXIX,  381  d'Orléans  ;  'y  plaide  pour  la  paix  ;  son 

et  suiv.  insubordination  au  siège  d'Avranches« 

VEER(robert}  renforce Kiriel;  XIII,  351,  353,  357.  Il  entre  dans  le  com* 

4^9.  Conduit   les  débris  de  l'armée  plot  de  la  Praguerie,  359,  361.  Ses 

battue  à  Fourmigny,  509.  réclamations  au  congrès  de  Nevers« 

VE6A  (ieakde),  vice-roi  de  Sicile;  mal  fondées,  393,  395.  L'un  des  né- 
attaque  Dragut;  XVII,  417.  gociateurs  au  congrès  de  Tours,  411. 

VEINES  (DE),  complice  de  d'OssuAa;  VENDOME   (le   bâtard   de)    fait 

XXII,  467,  468.                                '  prisonnier    la    Pueelle;    XIII,    160. 

VELASCO(don  terdikahdde),  cou-  La  vend  à  Jean  de  Luxembourg,  181. 

nétable  de  Ca^ttlle,  gouverneur  espa-  *    VENDOME  (xeanne  de)  accuse  Jac* 

gnol  du  Milanais  ;  chargé  d'envahir  la  ques  Cœur  d'avoir  empoisonné  Agnès 

Bourgogne  ;  XXI,  384.  Sa  mésintelli-  Sorel  ;  convaincue  de  calomnie  ;  XIII, 

genceavec  Mayenne,  $35.  Rejoint  par  539,  540. 

Nemonrs,  337.  Il  est  vaincu  à  Fon-  VENDOME  (ieau  de  bourbon,  comte 

taine»Française;  sa  retraite;  Mayenne  de);  l'un    des  conseillers    de  ^Char- 

quttte  son  camp,  338à  341.  Conclut  la  les  vu  ;  XIV ,    3,19.  Représente  un 

paix  entre  l'Espagne  et  l'Angleterre;  des  pairs  laïques  au  sacre  de  Louisxi; 

accueil  que  lut  fait  Henri  iv;  XXII,  lui  fait  honunage-lige,  75.  Assiste  aux 

110.     *  Etats  de  Tours,  345.  Va  chercher  ea 

VËLASCO  (doh  FRANCISCO  de)  com-  Lorraine   Marguerite    d'Anjou,    306« 

mande  en  Catalogne  ;  XXVI  ,    300  ,  L'accompagne  dans  une  procession  i 

207et  suiv.,  431.  Capitule  à  Bàrce-  Paris,  318. 

lone,453.  VENDOME  (prançois  de  bourbor« 

VELLADA    (le' MARQUIS  de),  g^u-  comte  de);   son    âge  i  la  mort  de 

Yerneurde  Lombardie;  aux  prises  avec  Louis  xi;  XIV,  614.  Est  à  la  cour  de 

les  Français  ;  XXÏV,  71,  91,  133.  Charles  viii,  637.  Assiste  aux  EUts- 

VELLY(le  sire  De),  négociateur  de  généraux,  645.  Au  sacre;  XV,  7.  Or- 
François  i*' avec  Charles-Ouint;  X.VI,  donnance  qu'il  signe,  30.  Siège  au  lit 
478  à  486.  Son  colloque  avec  Tempe-  de  justice,  49.  Sentence  arbitrale  qu'H 


Moscrit,  89.  H  gamoUi  la  pais  de  S«i  amis&'«gitei4,44.^t  nis.«B4i* 

SeoUs,  134.   Part  pour  Naples,  l^S.  berté;   ses  proinceses  an  cardÛMkde 

Sa  mort,  S56.  Richelieu,  iâ&.  Iipaxe?»aAnglnlrfre; 

TENDOMC  (cniKLES  de  aocanoN,  ta  condaamatioii  j)ar  •  coiiU»mace>  44S 

COMTE  de)  ;  son  âge  à  la  mort  de  Char-  à  444.  Est  rejoiut  par  .Mm  M^  il7. 

les  viu  ;  XV,  2t>6.    Otage  du  «eoite  Sou  retour,  634.  S'élwgiie  des  minif* 

de  Flandre,  406.  Suit  le  roi  en  Italie,  très,  58&.JSes  ^ébatsAvec  La  •MttJle*' 

619.  Joute  au  couronnemenfc de  Fran-  raye,  ô4t,et  suÎT.^n  poclcait;<8atca- 

^U  i^r;  XVI,   10.  Est  nommé   goc-  bale;X)UV,  7,  18,  21^^.  U  Bea- 

▼arneur  de  llie-de-Frauce,  13.  Est  de  tagne  demandée  pour  Uti»   94.  %êA 

farmée duHilauai8,23.  Sanièceépouse  exU»33.  La  Fconde çompte^nrJ^^ui 

un  Médicis,  77.  Gouverneur  de  Pioar*  de  sa  maison,  S3â.  Grâces  ^u.*ilob- 

die,  131.  Aux  prises  avec   les  impé-  tient,  299,  303,  31fi..F«it  la  fûxm 

riaux,  \bi.  Distribue  sa  gendarmerie  Guienne,  484,   48i5.  Ses  opécatÎMS 

dans  les  places,  161.  Ses  mouTamens,  maritimes  en  CaUiogse,  .536.  Uter- 

eontre  les  généraux  impériaux,  con-  cède  pour  son  fils,  bhJ.  ^ 

trariéspar  les  ordres  du  roi,  183, 134.         VENDOME  ,(AUiLA«»aB  MEtiofR- 

Fart  pour  l'Italie,    186.   Retenu  ea  poif,  cbbvauir  ae),  graod  prieur  4e 

France  ;  pourquoi,  192.  Est  envoyé  au  France;   XJJLU,   I7(K -Prédilection  de 

secours  de  Paris,  196,  197/Estpre-  Louis  xiii  pourlui;  la  reine-mère. Vé- 

mier  prince  du   sang;   ses  relations  loigne^  S9â.  llTeiLcite-àrcprenlveies 

supposées  avec  le  .connétable  ;  parti  armes,  460.  Ctwifédéré Avec  elle;  pUa 

Sui  rengage  à  s*emparer  de&alïaires;  devant  le  roi,  469,  464.  Sa  dévotiaOa 

i  se. dévoue  au  salut  du  royaume;  re*  504..Fail^essedes<m  caxaçlàre; XXBl, 

joint  laj-égente  ;  est  nommé  président  6.    Conspire  contre    Richelieu,  i%6. 

du  conseil,  944,  245.  Subsides  qu'il  Son  arrestation,    19.   Sa  mort,  Ji%, 

6ffre  au   roi  au  nom  de  la  noblesse»  iM.  Ses  partluAS  s'^gitaat,  44. 
31?.  Ordres  qu'il  reçoit 4)our  la  dé-        VENDOME  (u>iii&9eMiiRMi|),  dlft< 

fensed&la  Picardie,  500.  Ne  peut  dé-  bord  duc  de  MercoBur,  puis  cardiMi; 

fendre  Guise,  525.  Sa  fille  offerte  au  son;re^ur  d'Ànc^eterre  ;  XXlil,  5^4. 

roi  d'Ecosse,  53$.  Voy.  Antoine  de  Pourquoi s'éloigae des  nùaistres».438. 

Bourbon,  roi  de  ^'avarre.  Ses  débats  avec  Xa  MeiUenf  e,  54$  et 

VENDOME  (ci^AR  de  bocroon,  ih:g  suiv.  Son  portrait;  XXIV,  7.  SonexiV 

deX;  sa  naissance;  XXI,  333.  Estfaii  33.  Son pnajet de. mariage, ^8,  ffO, 

duc  et  pair,  459.  Son  mariage  stipulé  284.. Est  gouVierneur.de  la  Gataki§iie, 

avec  la  fille  de  Mercœur;  il  est  nommé  ^03.    D  épouse  .une  uèee  .de  ^laïa- 

gouverneur  deBretagne,  471.  Il  épouse  rin,  414,  601.  Sa^nmet  la  ProvaMe« 

cette  princesse  ;  XXII,  169.  Son  gou-  486.  Ses  f péi«iions  en  Italie,  ââ7. 
vernement,  216.  Prévenance  de  la  Son  frère  reçu  en  grâce,  568.  AlorUie 
reine^mère  pour  lui,  255.  Elle  le  mé-     sa  femme,  559.  llcoramattdeanCala- 

contente,  259.  Sa  levée  de  boucliers,  logne,574.Se8déiitâlé&avecllarseiUe« 
282  et  suiv.  Sa  soumission  ;  il  se  rend     591,   5^2.   Fureurs  populaires  qu'il 
aux  Etats  de  Bretagne,  290.  Repousse    contient;  XXV,  )61. 
la  paix,  355.  Se  rend  aux  conférences        VENDOME  (loiuis-joseph,  dccob); 
deLoudun,  356.  Abandonné  par  Con*    ses, {irtmières. armas;  XXVI,rM,  ItO. 
dé,  359.  iiratification  qu'il  a  reçue;  son     Son  poste  À  la  MarsaiUe,  134.  .Sfs 
manifeste,  389.  Rentre  en  grâce,  400.     prétentitns  de,{krésêaBoe,  144.  CwKk 
Excite  la  reine-mère  à  repremlre  la    mande  en  Catalogne,  184,   195.  .Stu 
armes,  460.  P\ie  devant  le  roi,  ,464.     succès,  200.  li4>Eead  Barcekaei*906 
Combat  les  Huguenots,  486.  Sa  dévo-    à  210.  Commande  en  JtaUe;  allamd 
tion,  504.  Faiblesse  de  son  caractère;     l'arrivée  du  roi d^p^gne^^aas,  t88. 
XXIII,  6.  Son  arre&tatioo,  19.  Des-    Est  rei^int  par  lui  ;  Urae  .la  AaltrfRe 
titué  de  son  gouvernement,  25.  Et  de    de  liuzzaaat  d^gtige  iHaAtaiie,  ■427«à 
•a  charge  d'amiral  de  Breti^e,  .28«     340.  Continue  à  fwramaa^ertta  Utiitt 


MS.DMt  âti)e^eooii4érj)Brrâectear  de  VfiKTADOUR  (akhb  de  i^^  «ic 

BAHiièfe,  -368.  fidieic  de  ce  priooe  ;  il  iMs),du.piirti  de  Henn.iv^  sçs âuccàften 

Aëaame  ks  PMmofttms,  S?3  à-^&.  Quer4^;.X3U,  107.  Jl  représaote  «u 

Qhsrgé  de  Maifuériree  p«y«.»'4t8.  Ses  SAAn  aa  des  pikire  laïques,  160.  -fiât 

«péMkioBS,  4SS  à  4S4,  44f4.  Il  i«n-  ^averncur  du. Languedoc,  aU,  .éOfi*; 

porte  la  victoire  indécise  «de  CateaiMs  XXII,  10.  Envoyé  à«CoodéparUreiiie, 

446,  446.  Ses  epétation^Bur  FAdige;  283.  Aceoinp^gi»  Louis  xm  au  par» 

il«flt  «^elé  eu  Fkmdf«t,  466,  46ft  à  leAieiit,  29S.  Poursuit  RQhaaj.XXIU, 

464,  469.  Son  dépari;  470.  Ses  1m*  71. 

1^8  opémtions  eonlre  Mcrlbomugh  ;  V£NTAJ) OUU  (la  nucHEass  db)  ,.goa- 

XXVU,  dO«  '  ^1 .  Confiance.  4u  .roi  en  varnaote  de  Louis  xv  ;  le  conduit,  près 

lui,  30,  46.  Son  ineompatibililé  «toc  4e. son  aïeul;  XXVII,  S 16.  Gratififin? 

la-^H^-de 'Bourgogne;  ledrs  npéMttons  lion  qu'elle  obtient,  i48..£lle  «roit  la 

9n'4oyimun;'l«ur<éohecà  Ou^enardo,*;  roi  «nipoisonné,  464. 

ses  suites,  ôO  à  56.  Il  ne  fait  rien  pmir  VÊPAES  SiaLIfiNK&S  ;  massaeie 

ctuvar  Lille;- quitte rafmé9,7 57  à  60.  des  Français  à, Palerme  et  danajto«te 

Bit  envoyé  an  'Qspagne;  aes  suecès';  la  Sicile;  VllI,  332,333. 

il  remporte  la  victoire.de  Yiilavtciosa,  VERAC,  envoyé  par  Condéen  Daa- 

140  à  .1 17.   Secondé  'par  le  Datqihin  pbiné  ;  XIX,  34. 

dbMs  saJialaa  centre  le  due  de  Bour-  Y^RAGUNA  (lb  oucds),  du  oonsail 

ÇOgpBe,  1S3.  Son  mariage,   131.  Son  dt£apagne;   XXVI,  339.   Vice«Koi.de 

inaction  forcée,   145.  Sa  mort,  164«  Sicile;  sa  fidélité  à  Pbiiifpe  v,  319, 

Scsirapperisévec <Alberoni,:270.  Avec  Ses  'menées  contre  ;Aiberoni;  XXVÔy 

3i^Uair«,496.  di8  et  suir. 

Vfi£IIK>ai£  (le  geaud  pmbqb  ds)  est  Y£RALLO  ,(uï  GaanmAi.) ,  l^at  de 

à  la  batÉilfe  de  SteialQBfrque ;  XX^I,  Jules  m;  négocie. la  paix.;  XYII,  4^7. 

110.  Ses prétentiott^de préséance,  144.  YERDUGO,  lieutenant  de  FuenlèB 

Sneotfdeton  frère  en  Jtalie,  t1t9,  444  dans  les  Pays-Bas;  repousse  BauiUeii; 

à  446.  Ses  rapports  atec   Voltaire  ;  sa  mort;  XXI,  &61. 

KXV]I,99i.  Réunion  quHl  «oifvoque  VERDUN  (traité  de);  partage  ^le 

m   Tetnple,  44i0.  Ses  liaisons  avec  l'empire  de  Chiurlenagne  ;  HI,  77. 

£ontir376.  vJlRE  (h6Gues,'D£)  ,  présent  à  Ten- 

VÉBiÈDfiS,  jadis  Hénèdns  on  Bé-  trevue  entre  PUUippe-le-3el  et  .£d- 

néides,  voy.  ce  mot;  leur  révolte  eotttte  mond  d'Angleterre;  VIII,  479,  43i. 

Ifn^A^ves  ;'1I^ ^lO.LeuMrtetoii» ;>«iioi-  Y£RË(mwekti>e),  comte d'Oxfiord, 

ciwtnt.  pour  roi  Same,  11.  -kenr  vin>  marquis  d&  Dublin,  duc  d'Irlande  ;  £r- 

laire  contre  les  FraMes,  tS.  Donnent  vori  de  Richard  ii  ;  XI,  469,  512.  Le 

«i&le  .aux  ddbris  des   Bulgares,    31.  parlement  demande  sou  exil;  rétistanfie 

Jbeiirs  ravages  en  Zburingç,  31,  3S.  du  roi,  478,  479.  Il  veiid  à  Glisson  la 

-Getttenus    par  les  ^  Auatrasiens,   33.  liberté  de  Jean  de  JUois,  50] .  Il  lève 

42Dnfiidéré8aTeclesSuon8,]6S.  Leurs  «ne  «rmée  contre  le 'parlement;n 

diitrends «Teo  eux  réglés  par  Gharle-  fuite;  son  eiil,  514,  515,  646,547. 

JMtgne,  f6B.  VERGANO  (  scifion  ) ,  ingénieur i 

^fiNlIRO,  amiral  Ténikten ,  prend  tiié  devant  la  Roehelke;XlX,  339. 

part  à  la  victoire  de  Lapante  ;  XIX ,  VEROENIHES  (LEjGeiiTEO&)  ei^t  en- 

*itê,  veyé  en>ambassade  en  Suède;. XXIX, 

V£NTABREN    tire    répée  eontre  468,  .471.  Ses. précédentes  oégocia- 

Montmoreney;XIX,  969.  tiens  en  Turquie,  476.  Est  nommé 

¥ENTAV»CHJR,  du  pavU  de  Char-  .misisire  ;  XXX,  ^7.  Sa  pokilâque,  48. 
les  VII  ;  prisomrfor  i  Gravant  ;  XIU,  Se.<praD0Qce  con^  le  rappel  du  par- 
eil. Teén  •V«rMuil,'38,  36.  lemmiit,  33.  Ugué contre  Turgot,  86. 

>YENTADOUil  (««.bmit  m  Uvi^m)  Pnis  contre  M ecker,  106, 196.  SeooaiB 

frendpartr|i»up4'Ale»goii;XIX,944«  pécuniatrç  qu'il  .envoie  .aux  .Anéri* 

Ses  députera  MottliM,. «61.  **mm,M^y  144.'SatimidiléK««taatné 


W4  VER  TEZ 

ptr  le  lM]r>,  1 4  ft .  Traité  qu'il  consent,  et  confident  de  Mnrie-Aafoînette  ;  son 
t50.  Set  lenteon,   153.   N'est  point  portrait;  sa  fatale  înlIaeDce  sur  Ujenne 
partisan  de  TalUance  antrickieniie  ,  reine  ;  XXX,  17  et  snîy.  Direction  q«'fl 
1 57,  f  t7.  Ses  combinaisons  contre  rent  donner  au  procès  du  Collier,  S09, 
l'Angleterre,  18f  et  saÎT.  Faiblesse  de  818.   Désigné  pour    Mre   earoyé   k 
«a  j^itiqne,   191.  Signe  la  paix  de  Vienne  par  Loménie,  351. 
Versailles,  »3  à  sn.  Médiateur  entre        VERNEUIL  (bataills  ob)    gagnée 
les  Turcs  et  la  Russie,  280.  11  apaise  par  le  duc  de  Bedford  sur  le  duc  d'A- 
léa troubles  de  Génère,  231.  Son  cré-  lençon  ;  XIII,  84  et  suîy. 
dit  croissant;  usage  qu'il  eût  pu  en        VERNON  (l'ahiuàl);   ses  ezpédi- 
faire,  Î89  à  984.    Ses  tendances  ft-  tions  contre  les  colonies  espagnoles; 
nancières,  236.  Sa  prééminence  sur  XXVIII,  267;  268. 
le  cabinet;  il  remplace  Fleury,  237  à        VERRIERES  (loqw)  ,  négodalenr 
241.  Fait  tomber  le  successeur  de  ce  de  Philippe  n  au  congrès  d«  Venrins; 
ministre,   244.    Brouillé  avec  Bliro-  XXI,  475. 

uesnil,  245.  Sa  politique  à  l'égard  de        VERRUE  (lk  comte  de)  défend  le 

la  reine,  268.  Ses  n^ociations  avec  pas  de  Suse  contre  Richdiea  ;  XxUl, 

Frédéric;  comment  annulées,  373  et  105.  Sa  mort,  825. 
sttiy.  Appuie  par  hasard  Galonné,  288.        VERSAILLES  (traités  de]  qui  en» 

Direction  qu'il   donne  au  procès'  du  gagent  la  France  dans  l'alliance  aufri- 

Collier,  809,  312.  Ses  démonstrations  chienne;   XXIX,  62  et  sut.,  93  et 

en  fiiTeur  des  Hollandais,  325  et  suit.  suIt. 

n  adhère  au  projet  de  convoquer  les  VERSORIS(pikmib),  député  du  tiers 
notables,  327  et  suiv.  Sa  mort,  334  aux  États  de  Blois;  dit  voter  par  For- 
et suiv.,  347,  348.  Son  système  poli-  drela  suppression  du  culte  réformé  ; 
tique  préférable  à  celui  qui  triomphe,  XIX,414,415.  Son  discours  i  la  séance 
857.  Embarras  qu'il  a  légués  à  son  de  clôture,  427,  428. 
successeur,  395  et  suiv.,  398  et  suiv.  VERTUS  {u^  de)  ;  son  zèle  Jansé» 
A  recommandé  le  prince  de  Salerne,  niste^XXV,  140. 
400.  VERyiNS(iACQOt»  M  conci,  sibe  de) 

VERGT  (le  sirb  de);  à  quel  sujet  rend  Boulogne  à  Henri  vin;  XVn,199, 

il  fait  naître  la  guerre  entre  Philippe-  207.  Sa  mollesse,   222.  Sa  disgrâce, 

Auguste  et  le  duc  de  Bourgogne;  VI,  308.  II  est  condamné  et  exécuté,  382 

46.  à  885. 

VÇR6Y  (le  sire  de)  ,  lieutenant  de         VESG (ÉrtciiKE de), sirène Grimauh, 

Philippe-le-Bon  ;   ses  hostilités  contre  chambellan  de  Charles  tiii;   compris 

le  duc  de  Bourbon;  Xlll,  237.  Ra-  dans  un  traité  de  réconciliation  ;  XV, 

Vages  du  bâtard  de  Vergy,  377.  Il  ob-  102.    Sa  faveur,    113.   Fait  résoudre 

tient  son  pardon,  378.  Texpédition  de  Naples,    147    à  149, 

TEROY  (le  sire  de),  lieutenant  de  AmJaassadeur  près  du  pape,  185.  Pré. 

Maximilien  ;  envahit  la  Bourgogne  ;  est  sens  qu'il  a  reçus,  195.  Est  surinten- 

vafncu;  XV,  283.  Ses  négociations,  tendant  des  finances  et  duc  d«  Nok, 

645,  650.  206.  Presse  le  roi  de  rentréren  Italie, 

V£RMANDOIS'(Loris  de  bocrbok,  255.  Missionr  que  lui  donne  Louis  xii; 

COMTE  de);  sa  mort;  XXV,  '441.  sa  mort,  353. 

VERME  (JACQUES  del), général  mila-        VETUS  (pierre)  ;  son  complot  poar 

Dai8(  sa  victoire  sur  d'Armagnac  ;  XI,  livrer  Boulogne  a  l'Espagnol  ;  son  ar- 

592,  593.  restalion  ;  XX,   166,  167. 

VERMIGLIO  (piEtRO  Martire),  chef  -    VETUS  (le  PRÉsiDBirr)  est  du  cou- 
des réformés  napolitains;  XVII,  492.  scil  d'union;  XX,  498. 
Assiste  aux  coâfërences  de  Poissy;        VEZINS    sauve   du  massacre   des 
XVllI,  231.  Prend  la   parole,  235.  Huguenots  son  ennemi  Renier;  dans 
Cohfession  qu'il  signe,  237.  quel   but;  XIX,   193,  194.  Henri iv 

VERMOND  (l'abbb  de)  ,  précepteur  lui  enlève  Gahors^  526,  ^27. 


YiG  Yic             eas 

VIALAS,  écttyer  da  due  d'EDghien;  YICTOIUAMÊDSE  II,  duc  de  Sa« 

Tenlève;  XXIV,  392.  voie;  intrigue  pour  le  laire  monter  sur 

VIG  (  DomiiiQCB    SB  ) ,   du    parti  le  trône  de  Portugal  ;    XXY,    433. 

de  Henri  iv-;  défend  victorieusement  Louis  xiv  excite  son  zèle  persécuteur, 

Saint-0eni»;  est  de  la  journée  des  Fit*  538.  $es  rigueurs  contre  les  Vàudois, 

rioes;  XXI,  99  à  101.  Entre  à  Paris  540  à  542.  On  le  croit  engagé  dans 

ayec  le   roi,   202.  Secourt  Cambrai,  la  ligue  d'Augsboùrg ;  XXVI,  26.  Se 

374.  Il  capitule,  376  à  373.  sert  des  Français  contre  les  Barbets^ 

YIG  (ATjiBni  »b);   sa    mission  en  41,57.  Use  décidre  contre  les  pre* 

lianguedoc;  XXI,  312.  Commissaire  miçrs;  perd  la  bataille  de  Staffard^, 

du  roi  près  des  Huguenots,  457.  Né-  58  à  64.  Ses  forces;  par  qui  secondé; 

gociateur  aux  conférences  de  Loudun;  il  envahit  la  vallée  de  Barcelonnette  ; 

XXII,   856.  Est  garde   des   sceaux;  ,aa  maladie;   sa. retraite,    107  à  109. 

triumvirat  qu'il  forme,  498.  Sa  mort^  Négociations  auxquelles  il  prête   l'o- 

510,  513.  reille,  1 13.  Il  perd  la  batoille  de  Mar- 

YICH  (jÉROMB  de)  ,  ambassadeur  de  saille,    130  à   137.  Dévaste  le  pays, 

Ferdinand  au  congrès   de  Mantoue;  149   et  suiv.  Fait  la   guerre  malgré 

XY,  566.  lui;  son  ressentiment  contre -iiouis; 

VICTOIRE,  fille   de  Louis  xv.  Y.  ses  griefs  contre  l'empereur  et  le  roi 

AdilMàe.  d'Espagne;    ses  négociations  avec  la 

VICTOR  II,  pape  désigné  par  Tem-  France  ;  menaces  que  lui  fait  Léopold, 

pereur  Henri  m;  le  jeune  Henri  iv  lui  163  à  171.11  assiéjœ  Casai  et  demande 

est  recommandé  ;   IV,  804.  Il  meurt,  Pignerol,  172  à  ITo.  Son  traité  avec 

305 .  Louis  ;  il  le  dissimule  et  continue  la 

VICTOR  III,  antipape,  se  met  sous  guerre  ;  lève  le  masque  ;  se  joint  à  Cib- 
la protection  de  Frédéric  Barberousse  ;  tinat,  187  à  189.  Fait  reconnaître  la 
lY»  431.  Excommunie  son  rival  neutralité  de  Tltalie,  ,t91.  Défiance 
Alexandre  m  ;  est  lui-même  anatbéma-  dont  il  est  Tobjet,  19$.  Effets  de  sa 
Usé,  432*  Excommunié  parle  concile  défection,  291.  Son  traité  sanctionné 
de  Toulouse,  438.  Avances  que  lui  fait  à  Ryswick,  214.  Ce  que  le  testament 
Louis-le-Jeune,  440.  Ses  projets  de  de  Cbarles,  d'Espagne  stipule  à  son 
conciliation  échouent,  4.42.  Sa  mort,  égard,  263.  Efforts  de  Louis  xiv  pour 
453.  '  s'assurer  de  sa  fidélité  ;  mariages  de 

VICTOR  IH,  élu  pape;  m^urt;  ac-  ses  filles,  308,  309«  319.  Ses  hésiUr 

cusalion  à  ce  sujet  contre  le  parti  im-  tiens,  320.  Il  entre  en  campagne,  322. 

périal;  IV,  497.  Méfiance  qu'il  inspire- à  Catinat,  323. 

VICTOR-ÀMÉDÉE ,  prince  ,  puis  Ses  opérations,  324  à  327.  Offensé  par 

duc   de    Savoie;    son  mariage    avec  le  roi  d'Espagne,  337.  Prête  à  regret 

.C!hrl9tine  de  France  ;  son  entrevue  av^c  ses  sol4ats,  342.  Son  traité  avec  l'em- 

Marie  de  Médicis;  XXII,  434,  .454.  pereur,  359.    Forcé  de  se   déclarer^ 

Pourquoi  vient  à  Lyon,  528.  Négocia-  374,  375.  Aux  prises  avec  deux  ar» 

tion  qu'on  lui  cache,  58.1 .  Il  vient  au-  mées  ;  ses  alliances,  414.  Sa  jonction 

devant  du  roi;  propositions  de  paix  aveoStahremberg, 423,  Ses  désastres; 

qu'il  élude;  XXIII,  104.  Il  défend  le  Eugène  vient  k  son  secours,  444  à 

pasdeSuse,  105«  Sa  visite  à  Riche-  446.  Défend  Turin,   468^  469.  Son 

lieu;  le  cardinal-  donne  ordre  de  l'en-  activité;  sa  part  à  la. victoire  sous  cette 

lever,  136.  Son  avènement;  ses  hos-  ville,  471  à  474.  Ouvertures  q[ue  lui 

tilités,  145.   Signe  le  traité  de  Cher  fait  le  roi  ;  XXVU,  '  10.  Ce  qu'il  ob- 

rasque;  ce  qu'il  y  acqu;iert;  ce  qu'il  tient  de  l'empereur;  son  commande* 

cède  à  la  Fraiœe,  150.  Sa  politique,  ment,  14  etsuiv.  Ilentre  enProvence» 

964.  Il  se  ligue  atee  Ricbelieu;  ses  17  et  suiv.  K'écoute  que  son  intérêt, 

opérations,  277  et  suiv.,  297  à  300.  40.  Contenu  par  Villars,  60,  61.  Of- 

Sa  victoire  à  Monbaldoae,  322.   Sa  fensé  par  l'empereur; comment  apaisié» 

mort;  soupçons  à  ce  sujet,  825,  62,  6^.  Ce  que  le  roi  offre  de  lui  eé^ 


WOS  U6.  DVoèniMltesM!,  108,  t«4t.  VIENNE  (de)  ,  chef  pntestuit;  zt- 

Il^ciatiom  poar  lai  donner  le  trdM  joiat  le  ^o  de  Peu»  Pwte;  XQ,  54. 

dVepegne,   1«6.  Sign*  le  pe<»  d*l^  VffiftKMHSfc  ^tman  n),  obnd 

treefat,  171,  t73,  f75|  98^.  Ce  «{ae  ftenRid;  se  mort;  X&,  ftt,V^ 

TBUt  lut  doneer  Alberowi,  SM,  399«  VIBUVILLE  (lb  ]iânQCisttti^)dt 

Ce  que  la  quadruple  aHieuce  hri  dee*  UevIeneaUgéDérel    de   Oampigoe; 

Ifae,  320  et  suiv.  Les  BspagnoU  loi  XXII,  215.  Le»prkice9ibrant.cM<n 

enlèvent  la  SicUe,  330  et  suiy.,  83^.  lui  rentrée  de  Méiiènf,  fSi  Ànx 

R  adhère  aux  eenditien»  dns  alliéev  prises  «fec  le  duc  de  News,3K; 

985  et  snÎT.  Son- abdication  en  foreur  Bntre  au  niinieiira,  514«  Y  faiteotiv 

de  son  fils;   son  mariago  secret;  son  ftidKsIieaf  sa  qnerslle  tvce  B«9ki» 

désir  de  reprendre  la^  couronne;  son  pi<nre';  sa  chute;  U  est* anélé,  534 i 

arrestation;  sa  mort;  XXYIIl,  68  à  838.  Sa  oondaaraatiea.;  XUB, t8r. 

74.  Incidemment  nommé,  89.  Est  surintendant  des  finanon,  37lt 

VIEILLEVILLE    (  La   MAKÉCHàL),  888«  Sn  mort.  497. 

lieutenant  de  François  {«r;   s'empare  VHUVIb&E  (dku)  ;  son  «ftflni 

d'A^gnon;    XVI,   ôl9«    Piége^  qu'il  contre  les  Vaudois  ;  XXV,  544i. 

^¥eote  et  dont  il  sauve  le  duo  d'En^  V1EUV4L&Ë  (le  dqc  w  u),  finlt^ 

ghien  ;  XV!!,  158.  Prend  part  à  la  vio"  nant  de  Maillebois  en  Italie  ;  ëniàm 

«Dire  de  €erisoles,  .188.  Souvenirs  de  qu'il  produit^  XXVIQ,  389, 390. 

liaine  qnll  iévei%,  313.  Confiscation  VIEUX  DE  hék  MONTAI  (v); 

qu'il  refuse,    380,  381.  Il  n'accepte  m»»  âesassins  Urent  Bimtftint;  lli 

point  le  gouTemement  de  Bfetz,  408^.  121.  Ses  prétendus  rapports  avec  nul 

Ses  opérations  autour  de  cette  place,  Louis;  VOs  Î63.  AvinoBceeaEaiDpe 

485.  Il  en,  est  gouTemeor;  complot  rinvasion  des  Mogol»,  197.  Ses  p^ 

qu'il  déjoue,  643,  544.  Prétend  aiFoir  tendues*  négooiationB  atec  saiitLooi 

ftiit  reconnaître Thionfille  ;  XVIII,  77.  en  Terre-Sainte,  46 1. 

Sa  mission  en  Languedoc;  ses  effets,  VI6ENAIRE,  oômmandaotdeCklL 

420.  Assiste  à  rassemblée  des  nota-  Ions  ;   sonlfere  la  populaoe  eooinlBi 

Mes,  465.  Eloigne  Montbrun  de  Metï,  Buguenots  ;  XVHI,  308« 

497r.   Escorte  le  roi^  500.  Négocie,  VlGMORP,  geuTemeur  de  t^n^ 

608>Estenvoyéàla Rochelle;  XIX,25.  est  tué;  XXV,  326,  326. 

Béfiance  que  le  roi. témoigne  de  lui ,  1 4  T.  V1GNORIS  (w  goste  db)  estèq»*' 

VIENNE  [tEMH  DE) ,  archevêque  de  aux  Etats  de  lUois  ;  XIX,  404. 

Heiins  ;  sacré  Jean  ii  ;  X,  375.  VIGOUREUX  ;  la  ) ,  complice  4eli 

VIENNE    (JEAST   db)  défend  Calais  Voisin;  XXV,  403  et  saiv. 

contre  Edouard  iif  ;  X,   310.  Implore  VILAINES  (p«rre  de),  dit IcBègtf; 

1»  secours  de  Philippe  de  Valois,  32*.  capitaine  de  Charles  v;  XI,  17,  tï. 

H'  demande  à  se  rendre,  3 18.  Rapporte  Est  fait  prisonnier  à  Naiarra ,  ^à.^ 

In  réponse   du-  roi,   329.   Bourgeois  i4te  Pierre-le-Cruél,  104.  Estminia» 

qu'il  IWre  aux  Anglais,  33 1 .  Sa  cap-  d'état  eoas-  Charles  vi ,  544.  Sa  A»- 

fiTité,  333.  Son   expédition  sur  les  grâce-;  son  emprisonnement;  SB*  ^^ 

«ôtes  d'Angleterre;  XI,    226,    227.  25-,  33.  Son  exU,  34. 

B  bloque  Cherbourg,  238,  Recoimatt  VfiLAPLANA  (wiAwasco) ,  «<»»»' 

l'armée   parisienne,    40*^.    Comraie*  -teur  envoyé  parles  Catatais  féïrf* 

Mire  à  Rouen  ,414.  Son  expédition  en  è^  Rich^ieu  ;  XXS».  4 1& 

AîoSBe-et  au  nord  de  l'Angleterre  ;  ee  .   VILLA  (tB  MAnQViB  de)*,  gén*«i!«* 

•     qu'èlt» produit,  458  à  440.  Armement  duc  de  Savoie;  bat  les  Espagnol»/ 

^l  prépaffe  à  liarfleur,  500.  Elr  qui  SfonbaldenO';  XXffl,  322.  S»  iDil«*J 

«st   abandonné,  509.  Sa  négociation  925.  Trahieon  qu'il  prévî^ai^  ^^^ 

«ik^' Bk*etagAe^  510.    Négociateur   en  jonetien  a?eod'iftLKourt,388.ftF^ 

Caè«»le,  549.   Eipéditiion  en  Afrique  part  à  la  TÎetoive-  d»  Casai,  429. i^ 

^ftni4  il  M«  partie,  583c  Tué  à  la  ba-  tué  au  siég»dtf  CfémoM^  X^»  t^ 
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VILLA  D'AllIA^;  cairitai0«*2^n^ra1  a«n8  la  ligue;  XIX ,  15r,  984,  994'; 

d^'Andâlottsit  ;  défend   cette  protince  XX,  501  ;  XXI,  108,  406;  XXII;  m 

contre  les  Anglais;  XXVI,  35S  à  357-.  VILLAHS-imANOAS  (l'axirai  de) 

As9Î)ég6  Gibraltar,  449.  Seconde  le  roi  défend  Rouen  contre  Henri  iv;  XXr, 

cW' Catalogne^  XXVII,  106,  107.  Ses  142  à  141,  151, 152.  Circoirvenu  par 

coMseils'  à-  la  reine;  eHc  le  force  de  le»  royalistes,  5*10,  2*^4.  Son 'traité; 

donner' sa  ^démission  ;  XOCYlII,  3?i  sa*  Sonmtssion ,  278  à  26^3.  Est  notante 

VILLAFLOR  (le  OôtttE  de),  Portti^  amiral;  ses  rapports  avec  Montpensiei*, 

giis-;  bat  don  Juan  d'Autriche;  XXV-,  28  4 1  II  prête  serment- devant  le  parle- 

56.  ment,  307.  fisftpri^onnier  et  égorgé'ail 

VHiLA-PRAWCA  ,  du  coaseild'Bô-  combat  de  Doulens,  36«  à  369  ,  Sm\ 

|AjBie;  XXVI;  299.  VILLARS  (  la  UARQursfi  de  )  ;  son 

VÏLLAOE  (jtefcK  dk),  commis  et  gen*  complet  contre  tours  xiv  ;  XXV;  ffiT. 

dre  de  Jaques  Gœur  ;  envoyé  par  lui  VILLARS  (  le  narècbal,  Due  ve  )'; 

e«r  OHent;  XIIi;'4^f'.  Enlev»  de  pri«  ses  rapports  avec  l'électeur  de  Ba- 

s*»- son  beau-père,  5'42.  vlère;  XXVI,  27.  Ilinvestit Mbns, 65ï 

VILLA-HERMOSA  (lk  dcc  dk)',  S6n  armée,   71.    Son   ambassade   à 

gouverneur  dé»  Pays-Bas  ;   refuse  d*  Vienne;  ses  négociations  sur  la  ftitutfe 

litrer  bataille  ;  XXV,  389;  Conseille  succession  d'Espagne,  278  et  sniv., 

là  paix ,  368.  Ses  opérations  en  Cata*  ?8^.  Son  rappel ,  319.  Presse  le  rôi  de 

lé^pae;  XXVI,  05,  106.  commencer  la  guerre,  316.  Son  expé* 

VILLA-MARINA  (BERNARD de), anrî-  dition'en  Bavière;  il  bat  le  prince  de 

irai  de  Sicile;  anr  prises  arec-le'  duc  Bade  à  Friedtingen  ;  est  promu  raaré<> 

èè'  Galabre  ;  XîV,  40.  chai,  349  à  354,  3^>5  à  368.  Remporté 

-   VILLANORADB  (rodiCigo  lys),  chef  la  victoire  de  Hocbstett,  369.  Est  rap«* 

d^aventtrriers   enrôlé   par   Gaucourt  ;  pelé;  pat  qui  remplacé,  370.  Est  en- 

Xllï;  171 .  Sfeconde  Dunois,  2 1 4,Cam*  voyé  contre  les  Camisards;  ses  soeoè»; 

pcil^âe  de  Charles  vu  contre  lui ,  309  ,  4 16  à  422.  Aux  prises  avec  Marlbo^ 

31t).  roUgh  sur  la  Moselle  ;  le  force  à  la-re- 

VILLàNI  (jsa!!'),  historien;  sa  pré-  traite,  438  à  440.  Contient  en  Alsae« 

sence  au  jubilé  de  l'an  1300  àRbme;  le  prince  de  Bade  ,  441  ,  46^  ,  46^. 

IX,  59.  Refuse  de  passer  en  Italie ,  4^.  Il 

VILLARET  (  F0tJt6uE*  de  ) ,  grand  eîwporte  les   lignes    de    Stolhoffèn  % 

metStre   de    l'Hôpital  ;    convoqué    en  X xVII,  3 1  et  sûiv.  ContriblrtioBy  qu'il 

France;  accueil  qu'il  reçoit;  feffroî  que  lève  en  Allemagne;  son  retour  sur  1^ 

lui  cause  le  procès  des  Templiers  ;  fait  Rhin  ;  est  appelé  à  la  cour  ;  projet  qu'il 

la  conquête  de  Rhodes;   IX,    230,  fait  abandonner,  35  ft  38.  Pourquoi  mis 

S81.  à  la  tête  de  l'armée  des  Al|i«9,  50.' 

VILLARS     (aimery  de)    proteste  Contient  le  duc  de  Savoie,  69,  61'. 

cnntre  ses  aveuK  comme  templier;  IX,  Commande  l'armée  des  Pays-Bas  vil 

SSS.  ne  peut  sstrv^r  Tournai  ;  livre  la  ba- 

VILLARS  (le  sire  de)  a  part  à  là  taille  de  Malplaquet,  85  à  89.  Suitè'dê 

victoire  de  M6ntargis;  XIII ,  64.  Se  ses  opérations,  99  à  102,  142  a  148é 

jette  dans  Orléans,  92.  Est  blessé,  94.  11  gagne  la  bataille  de  Denain;  villêt 

VILLARS  sert  sou»  le  vice-roi  de  qu'il  reprend,  161' à  163.  Prend  Lan- 

Naples;  XV,  383.  dÀu  et  Friboorg  ;  signe  la  paix  de  Ra»^ 

VILLARS  (pRA?;çois  boivitt,  baroiT  tadt ,   176  à  179;  Est  du  conseil  d« 

i>lt),0eerétftii«  deBrissae;  fait  la  guerre  régence ,  231 .  Préside  le  conseil  de  lèt 

eir  Italie;  cMweCèrè  de'ses  mémeires;  guerre,  233  ,  945.  Voté  contre  le  dut 

XTII,  461,  469.  Il  est  de  l^armée  du  Maine,  3&1.  Refus»  de  commanéei* 

reyrie,  494.  Est  prisonnier,. 5t)7;  Sa  l'aHnée  contre  l'Espagne,  374.  S«tf 

ttÎMioii  588.  Plans  de  campttgtfe>  qu'il  mémoii^es';  XXVIlt,  2.  Son  désir  de  I# 

MMitM««'atif«4;X'Vni,  34'.  guerre,   TSt  Son  commandeiMnt  ea 

VIfiLA1lS*(i«  tf ArqoIs  MS) *,  son  rêle  IuUe,93.Son départ;  sesfanlaronnatksit 
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ses  opérations,  106  à  lit.  Il  reîoiot        VIIXEQUIER(GBOiuaaDE),iiiar^ 

doo  Carlo»,  1 1  S.  Sa  mort,  1 30,  1 2 1 .  de  U  Guorche  ;  tue  LigneroUes;  XII, 

VILLARS-BKArVCAS  (  lb  duc  m  )  ;  107,  1 09. 
principes  libéraux  auxquels  il  adhère  ;         VILLEQUIER   (itsHé  de),  confident 

XXX,  373.  de  Henri  m  ;  l'engage  à  quitter  la  Po. 

VILLAVIClOSA(nATAiu.B  m)  gagnée  legne;  XIX,  301.  Discours  que  l'his- 

par  Vend6me  sur  Stahremberg;  XX VU,  torien  de  Thoa  met  dans  sa  boache, 

1 1 4.  308, 309.  Pourquoi  réprimandé  par  Je 

VILLE  (FLOREirr  de),  chevalier  ;  fait  roi,  353.  Il  tue  sa  fenune,  33d,  386. 

périr  le  roi  d'Aragon  à  la  bataille  de  Injonction   qu'il   fait    au  tiers-état  à 

Muret;  VI,  42 1 ,  433.  Blois,  433.  £st  gouverneur  de  Paris; 

YILLEFRANCON  ;  conunent  perse-  ses  vices,  bOl,  503.  Conseille  défaire 

cute  les  Huguenots   en   Bourgogne;  la  guerre  aux  Huguenots;  XX,  170. 

XVIII,  31  f.  Son  mépris  pour  Poulain,  337.  Dis- 

VILLEGAGNON  (rigolas DURÀiu>  de)  suade    le  roi  de  tuer  immédiatemest 

amène  Marie  Stuarten  France  ;  XVII ,  Guise,  336.  Visites  domiciliaires  aax- 

367,  3C8.  Sa  colonie  de  protestans  au  quelles  il  procède,  343.    Ses  ODOseiJs 

Brésil;  XVIII,  37.  pendant  les  Barricades,  351,  SS4. 

YILLEHARDOIN  (cBOFFAOi    de),         VILLEROI, secrétaire d'étatdeFraa- 

maréchaltde  Champagne;  chroniqueur  çoisi*^*^;  disgracié  par  Henri  ii;  X\1I, 

âtéi  VI,  304 .  Traité  qu'il  fait  à  Venise,  304 .  A  d'abord  fait  partie  du  conseil, 

306.  Chef  qu'il  indique  pour  la  croi-  305. 

8ade,307.Le  plus  ancien  des  prosateurs         VILLEROI,  secrétaire  d'état  sous 

français;  ses  mémoires  sur  la  quatritoie  Charles  ix  ;  sa  mission  près  de  Tempe» 

croisade,  530.  reur  ;  XIX,  97.  Puis  près  du  duc  d'An- 

VILLENA  (le  marquis  de)  donne  en  jou,  333, 335,  336.  A  ordre  d'arrêter 

Espagne  l'exemple  des  études  sérieu-  Damvillé,  393.  Envoyé  par  Henri  m 

ses;  XIII,  106.  près  des  chefs  huguenots,  446,  453. 

VILLENA  (lb  harocis  db)  ;  son  mot  Dénoncé   par  Salcède  ;  XX,  63.  Se- 

■or  le  connétable  de  Bourbon  ;  XVI ,  crètement  associé  à  la  ligue,  119.  Sa 

271,373.  mission  près  de  la    reine-mère,  167. 

VILLENA,  duc  d'Ascalona;  vice-roi  Conseille  au  roi  de    faire  aux  Hngae* 

de  Naples;  sa  captivité  ;  XXVIII,  13.  nots  la  guerre,  170.  De  se  mettre  en 

VILLENEUVE  (pons  de)  défend  le  personne  à  la  tête  de  son  armée,  359. 

château  albigeois  de  Bécède;  VII ,  38.  Limites  à  la  confiance  que  lui  accorde 

VILLENEUVE  (coMÉE  de),  conseiller  Valois,  360.  Ses  conseils  pendant  tes 

du  comte  de  Provence;  dispositions  Barricades,  354.  Et  après  ]a  fuite  du 

testamentaires  qu'il  lui  suggère;  VII,  roi,  363.  Défiance  de  ce  prince,  363, 

389.  Favorable  au  comte  de  Toulouse,  364.  Négociateur  avec  la  ligne,  374. 

333.  Sa  participation  au  complot  d'Angoa- 

VILLENEUVE  (de),  ambassadeur  de  lème,  393, 393,  397,  398.  Il  est  coa- 

France  à  Constantinople  ;    médiateur  gédié,  399.  E^t  du  conseil  de  l'union, 

entre  l'empereur  et  les  Turcs  ;  XXVIU,  498  ;  XXI,  47.  Médiateur  entre  fien- 

199,  300.  ri  ivetMayenne,  18,63,  161  etsuiv., 

VILLEQUIER  (la  dame  de)  ,  mat-  337,  238,  341.  Confident  de  ce  dei^ 

tresse  de  Charles  vu;    haïe  du  Dau*  nier;  sa  politique,  33.  Communicatioa 

phin;  XIII,  543.  Sa  cour,  576,  604,  qu'il  reçoit,  60.   A  ordre  de  proposer 

605.  Elle  excite  le  roi  contre  son.  fils;  aux  E^tats  des  conférences  avec  lesroja- 

XIV,  63.  Maîtresse  du  duc  de  Bretagne;  listes,  187.  Par  qui  circonvenu,  310. 

présent  que  lui  fait  Louis  xi,  193.  Ella  Est  prêt  à  abandonner  la  ligue;   caa- 

secondje  le  prince  Charles,  333.    Ses  seille  la  paix  à  Mayenne,  343,  344. 

biens  confisqués,  334.  Ses  intrigues,  Est   nommé   secrétaire   d'.état,  307, 

435 .<  Elle  fuit  avec   Chauvin,   598,  308.  Son    désir  d'affermir   l'autorité 

^99..  royale^  XXn,  14.  Négocie  le  niaiiage 
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du  roi,  85.  Ses  promesses  au  duc  de  des  PayS'-Bas,  363»    37S,  373,  403, 

Savoie,  66.  Favorable  à  ce  prince,  57.  403,  438.  Trempe  par  Marlborough  ; 

Lettre  que  lui  écrit  d'Ossat,  77.  Signe  il  suit  son  mouvement,  404.  Tenu  en 

les  instructions  données  à  Sully,  99.  échec  par  Eugène»  406,  408<  Sa  re- 

Est  du  parti  espagnol,  97,  98,  937.  traite,  419, 413. Lignesdanslesquelles 

Trahison*  de  son    principal  commis;  il  se  renferme;  sa  retraite,  441  à  443. 

soupçons  sur  lui,  103.  Ses  conféren-  Confiance  du  roi  pour  lui,  441,  455. 

ces  avec  Bouillon  ;  opposé  à  Sully  dans  II  perd  la  bataille  de  Ramillies  ;    est 

le  conseil,  196.  Ses  intrigues  en  Espa-  remplacé,  456  à  463.   Ne  peut  plus 

gne,  156,  157.  Accourt  chez  la  reine  à  être  employé;  XXVIT,  46.  Rappelé  à 

la  mort  du  roi,  185.  Reçoit  ses  ordres,  la  cour,  155.  Presse  Louis  de  faire  son 

195.  Est  de  son  conseil  secret,   199.  testament,  906.  Son  entretien  avec  ce 

Travaille  avec  elle,  906.  Son  &ge  ;  sa  prince  mourant,  915.  Est  du  conseil 

souplesse,  910,  911.  Sa  querelle  avec  de  régence  et  gouverneur  du  jeune  roi, 

Sully,  934.  Signe  le  traité  dn  double  931,  944.  Dévoile  au  duc  d'Orléans 

mariage  entre  les  familles  de  France  et  les  secrets  de  Louis  xiv,  933.  Sa  fidé- 

d'Espagne,  956.  Son  alliance  avecGon-  llté  à  la  constitution |^  300.   Opposé  à 

cini,  974.  Ses   débats    avec  Sillery,  la  quadruple  alliance,  399.  Rumeurs 

S30.  Ses  conseils  à  la  levée  de  bon-  contre  le  régent  qu'il  accrédite,  343. 

cliers  des  princes,  983,986.  Envoyé  Leurs  débats,  351  à  353.  Se  prononce 

à  Gondé,  339.  Lui  est  favorable,  340,  pour  la  guerre  k  l'Espagne,  379.    Ses 

358.  Ses  rapports  avec  Galigaï,  346,  rapports  avec  Bf""  de  Maintenon,  408. 

347.  Négocie  la  paix  avec  Condé,  355.  Montre  le  roi  au  peuple;  son  mot  ;  il 

Accident  qu'il  éprouve,  358.  Discus-  presse  ce  prince  de  consentir  à    son 

sion  qu'il  soulève,  360.  Ses  conseils  à  mariage,  455,  456.  Jalousie  (|u'ilin- 

la  reine,  369.  A  un  coadjuteur,  365.  spire  à  Dubois;  leur  entrevue  ;  sa  dis- 

Reprend  son  poste,   419.   Sa  mort,  grâce;  son  exil,  469  à  469,  473. Fa- 

430.  tigue  qu'il  causait  au  roi,  491.   Com- 

VILLEROI  (le  hâbécbal,  HAnQUis  ment  accueilli  par  lui  ;  époque  de  sa 

de)  épouse  la  petite-fille  de  Concini;  mort;  XXVIII,  96. 

XXII,  274,  980.  Est  nommé  gouver-  VILLEROI  (le  dgo  de);  son  insis- 

neur  de  Louis  xiv  ;  XXIV,  111.  Son  tance  pour  ^re  admis  près  de  Louis  xv 

opinion  sur  la  sédition  qui  éclate,  314.  malade  ;  XXVIII,  315. 

mission  que  lui  donne  le  duc  d'Or-  VILLETTE  (geoffroi   de),  légiste 

léans,  364.   Confiance  que  lui  témoi-  sons,  saint  Louis  ;  l'assiste   dans  ses 

gne  la  reine,  398.   Va  au-devant  de  jugemens  sous  le  chêne  de  Vincennes  ; 

Hazarin,   480.     Celui-ci  met  le  roi  VIII,  87. 

en  garde  contre  lui,  609.   Méfiance  VILLETTE  (le  marquis  de);  M"*  de 

de  ce  prince;  XXV,  6.  Est  surintendant  Maintenon  lui  enlève  ses  enfans;  ^XV, 

des  finances,  98.  419. 

VILLEROI  (lb  maréchal  duc  de)  VILLETTE,  envoyé  anglais  à  Tu- 
est  àtt  siège  de  Namur  ;  XXVI,  98.  Sa  rin  ;  ses  promesses  au  roi  de  Sardai- 
promotion  ;  son  portrait j  117.  Est  mis  gne  ;  XXVIII,  396. 
sous  les  ordres  de  Luxembourg,  190,  VILLETTE  (le  marquis  de);  Vol- 
146.  Sa  présomption,  154.  Il  défend  taire  est  logé  chez  lui  à  Paris;  XXX, 
Dunkerque,  156.    Remplace  Luxem-  161. 

bourg  en  Flandre;  ses  lignes  retran-  VILLIERS  (pierre de),  garde  delV 

chées  ;  ses    opérations  ;    il  bombarde  riflamme  ;  dépose  cet  étendard  à  Saint- 

BruxeUes,  179  à  183,  904,  905.   Il  Denis  ;  XI,  406. 

commanderarméedttRhin;e8tenYoyé'  VILLIERS  (de)  ;   mission  que  lui 

en  Italie,  317,  318,393.  Son  échec  à  donne  Henri  m   en  Normandie  ;  XX, 

Chiari;  conséquences  qui  en  résultent,  379. 

394  à  397.  Surprise  Crémone  et  pri-  VILLON  (prauçois),  créateur  de  la 

soanier,  33 1  à  835.  Commande  l'armée  poésie  burlesque  :  XIII,  695. 
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VIHIOSO  (lk  comte  Oft)i  minUtre  Italie;  X,  595;  XI,  66.  Soa  alUiiice 

d'Antoine  de  Crato  ;  ses  désastres  ;  sa  avec  la  maison  d'Aii^eterrc,  82. 

mon  ;  XX,  30  à  32.  Ses  négociations  VISCONTl  (jeas-^caléas)  ;  son  ma- 

avec  U^nri  de  Navarre,  36.  risge  avec  Isabelle  de  France  ;  àqoel- 

VINCY  (BATAiLUt  de),  gagnée  par  le?  conditions  ;  X,  574.  Sa  constante 

Charles  Martel  sur  Baginfred  ;  U,  i  14 .  amitié  poor  le  roi  son  bean-Crère,  192. 

VINCY  (ahtoihe  m),  recteur  de  l'u-  Accueil  de  Cette  famille  au  diied'Aaioa, 

niversité  ;  excla   de  Paris  comme  U-  372.  La  Mie  de  Jean  -GaléaE  époese  le 

gneor;  XXI,  27G.  duc  d'Orléans,  560,  561.  H  détourne 

VlNDOClN  (jÊRÔw)  ;  son  supplice  ;  Charles  vt  de  porter  la  guerre  en  Ita- 

XVII,  88.  lie.  586.  Attaqué   Jean  d'Armagnac  ; 
VINTIMILLE,  archevAqne  de  Parif  ;  moti&  de  cette  guerre  ;   ses   démêlés 

son  zèle  persécuteur;  XX VIII,  58, 59.  avec  sa  famifie  ;  victoire  de  son  géoé- 

Bénit  le  mariage  de.son  neveu,  168.  rai,-  589  h  598  <  Reçoit  de  Fempereur 

Pourquoi  ranime  la  persécution  ;    sa  l'investitaie   du  duché  de  Milan  ;  s« 

mort,  175,  176.  puissance;   il  aspire  h  soumettre  Gé- 

VINTIMILLË  (le  mae^^dis  de)  épouse  nés  ;  négociations  du  duc  de  Boargogne 

une  maîtresse  de  Louis  xv  ;  est  veuf;  contre  lui;  XII,  81  à  83.   Ses  pto)ets 

XXVIII,  168,  (71.  rompus,  84.    Il  facilite  le  rachat  du 

VIOLANTE  d'Aragon ,  reinede  Ga»-  comte  deNevers  et  de  ses  compagnons  ; 

tille;  enlève  ses  petits-fils  les  infans  se  remet  ainsi  engrice  à  la  conr  de 

de  la Cerda;  VIII,  278.  Qui  elle  a  mis  France,  95.  Sa  mort;  anarchie  qui  1» 

dans  son  secret,  279.   Est  belle-sœur  soit,  176. 

de  Philippe-le-Hardi,  287.  Forcée  de  VISCONTl   (berhasos);  son  crédit 

retourner  en  Castiile,  308.  en  Italie;  ses  intrigues;  XI,  155.  Dé- 

VIOLE ,  conseiller  au  parlement;  possédé  par  son  neveu  Jean  Galéas; 

son  arrestation  ordonnée  ;  il  s'enfuit  ;  parti  qui  se  forme  pourson  fils  Charles , 

XVIII,  96.  L'un  des  juges  de  Condé,  592. 

1 77.  Remontrances  qu'il  fait  à  la  reine*  VISCONTl  (vALBirriia)  épouse  Louis, 

mère,  254,  255.  duc  d'Orléans  ;  XI,   560,   561.  Nais- 

VIOLE,  président  des  enquêtes  au  sauce  de  son  fils,  591.  Empire  qu'elle 

parlement  ;  propose  de  veiller  à  la  sd*  conserve  sur  le  roi  ;  on  répand  le  bruit 

reté  de  Paris  ;  XXIV,  224.  Excite  la  qu'elle   l'a  ensorcelé  ;  XII,    45,   46. 

colère  de  Condé,  228.  Se  pose  comine  Son    mari  l'éloigné,  71.  IMspositioos 

ennemi  de  Masarin,  836,337.  Comité  de  Charles  à  son  égard,  9^.  Sa  haine 

secret  dont  il  fait  partie,  352.  pour  la  duchesse  de  Bourgogne,  149. 

VIOMARCH  prend   le  titré  de   roi  Fonctions  qu'elle  lait  donner  à  sou 

des  Bretons  ;  sa  feinte  soumission  ;  n,  mari,  161.  Elle  demande  vengeance 

461.  Sa  mort,  462.  de  la  mort  de  ce   prince:   pourquoi 

VIOMENIL  (le  baron,  depuis   ma-  quitte  Paris,  281,  282.  Y  rentre,  298, 

RÉGHAL  de)  est  cuvoyé  en  Pologne;  Reqaétequ'^leprésento, 300.  Samort, 

ses  revers;    XXIX,  478,    47 9i    Ses  308.  Droite  qu'elle  a   transmis  à  son 

opérations  en  Amérique,  199.  Sa  va*  fils;  XIII,  476;  XIV,  146. 

leuràYork-Town,  2al.  VISCONTl  (chaules),   gendre  ée 

VIRNEBOURG  (bbiiei  de),  archevèM  Jean  m  d'Armagaao  ;  son  beaa-pèrp 

que  de  Cologne  ;  son  alliance  avec  Phi-  vent  le  Caire  rentrer  dans  la  possession 

lippe-le-Bel;  IX,  215.  du  Milanais  ;  XI»  592,  593. 

VIRY  {auè   de)    fait  la  guerre  au  ViSGONTI   (ibah-iurib)  ,   duc   de 

duc  de  Bourbon  ;  lui  est  livré;  obtient  Milan;  sa.  férocité;  par  qui  protégé; 

sa  grâce  ;  XII,  317,  318.  par  qui  réduit;  XII,  326  à  327. 

VISCONTl  (GALÉAS  ET  marc)  entou-  VISCONTl    (pbuppb  •  marie  )  ;   sa 

rent  dans  le  Milanais  Philippe  de  Va-  part  dans  la  succession  paternelle;  XII, 

lois  et  lui  ouvrent  la   retraite  ;    IX,  325.  Est  duc  de  Milan;  renfort  qu'il 

386i  387.  Querra  de  cette  famille  en  envoie  à  Charles  vit;   XID,  29.  Re* 
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présenta  au  congrès  d'Arras,  !{50.  Met  f^  yiTE|.U  (chiappimo)  ;  re^f^jl;  au'ii 

ea'fibettéle  roi  d'Aretgon,  ^99.   Sa  àtulne  à  Julé^  ii;  Xy,'j(48. 

lirort ;  âba  K^iHage  disputé»  VfB ,'  477.  '  Vt^ELtl  (chiappiuo)  est  lieuteniiiit 

'   VfSdON^r  (sAÇRAMiMid)  pa^9è  An  du  duc  d'Albe  evk  Flandre  ;  }^%,  f.46. 

-parti  dé*  SfDrza' au  pjBiipti  firknçais  ;  XV,  Bncôura^e  là  licence  de  seg  sQidàts; 

etS.  ■'     ■  «es  combats;  sa  moft,  488  à  486. 

inâGONTf  (gâl«âb'),   ebnseiiler  de  .  VITtG^^  est  élu  roi  par  \(^  Q9(ro- 

{j'autrec  k  "A^ilàtt  ;  l6'deéSeWk''la  èobr  gotlip;   I,   SY^.  Ses  prop:(esses   aux 

dé  François  î*»  ;  X'Vl,8fi.    '  Francs;  secouru  nar  eux,  274,978» 

•    VifiOÔNtf  f  JutÇHise);'  ses   o]»étah  ll^tii^^'es  troupes  dela'Oaule  m^ridiç- 

tioné'dàns  le  Milairais  édntre  Làutreç;  nal^ ^19.  Prisqnnic^rdés  Grecs,  f9%. 
l(yi,  164'.  11  défend  Arofta,  908.  VlTRY  (mcque9  de)  ,  bistorfen  dM 

'  'VISGONTI  (le  ooitTE  «lotiû],  vicê^  c^mbijtsén'^ejnrç-Saipte;  proche  )aeroi- 

rôT  dé  Napleé  cBàssé'  par  les   armes  sadé  contre  les  ^bigiei'oisV  VI,  49^. 

e«pagnoies;  liXVIII,''fl&  et  SUIT.  Qi}and  finit  ^A!  cHroniaue,   fQÇ.'Bst 

-     VIS!GOTHB,'Gothbo€ci'deBtaul;  I,  français,  6Q6^: 
116.'  Lenrs  Bà1tb^,:ri7.  Marcbentsur        VITRV  (lovis  de  l*bopit|l,  Bàtiùit, 

l^ltalie,  119.  liearëétéMissemenls dans  pvis    ha^chal  de)    passe   du    parti 

les  Ganles,   H6,  135.   Marchent  sur  i^ojat  à  la  \i^àe;  XXI,'  tt.  Dëpi|të  de 

ritalie,    136.    En   partent  pour  lés  là  noblesse  sfùi^  IBtats-gënëraux  4^  I^- 

Gaules  comme  alliés^ de  t^empire;  dé-  ris,  179,  IProflt^  le  premier  de  ï'édit 

tails  sur  leur  prisé  de  possession  du  def  pardon  ;  est  no^lI^é  par  le  roi  goâ- 

Midi,  137  à  Hl.Font  la  conquête  de  verneur   de  Meàux,  ^89,  240,  949. 

TEspagné,  148,144.  Keyiennent  ^ans  Arré^  ftirl^q ,  X'^Ili  ^9.  Conseil  i^u'll 

les  Gaules^    i44.  Battus' t>ar  Aétiûs,  donne  |i  Sully,    if$f3*  Tue    Cohcini\ 

i'51.  i9^afferm!ssent,   165.  liOurs  pro-  ^98  à  édô.  Met  de^  gardes  à  la'  porte 

grès'întelleetuels,  166.'Né  reeo'ànaiS/-  '9e|1a  fein^é-m^re,  896.  Sa  rudesse  à 

sent  point  à  leurs  rors  de  droits  hëré-  ^6n  ^ard,  |Q3,  ^04.  Sa  proihbtion, 

ditaires,  107.  PiWoB^ènt  rariatiifemfe,  '419.   È^f   cbeVfillieï'  4ti   Saipt^tlsprît, 

fR4.  Propriétaireé'-des  deux  t^Vs  des  isS^.fe^j'^Ouverheur  dé  Provence;  ses 

terres  dans  les 'préVÎEKies  qu'ils  pctn^  démèj^sav^c  SoaHis;  ^X]|I,  8^0 f.  pst 

^peoif  197.  Se  dispersent^  et  perdent  %  ]fà'  Baéî^e  [  cens^i^Q  avec  Soi^sons, 

ieurs  habifudes'militâires,  199:' Leur  '449.  ^|is-^q  lié'erté,  533. 

d^aiteà  Vonglé,  ^fft'.  RempiaéentAlâ-  .'  VlÇTlVl^  (Nicqt As j,' maréchal  deFR^ 

ricparGésalric;  leur  «ituàtion  critique  'pltal,  a  but'^  la  Victoire  de  j^oorpy; 


perdu,  958.  Vaincus  par  Théodebert,  *'"VlTtAÛX  '(  GuitLAbiiÉ'  te)  pense 

968.  Arrêtent  les  fils  de  Gloyis  et  res-  faire  périr  trois  rois  ;  XIX,  944.  Assas- 

tent  paisibles  possesseurs  de  l'Espagne  sine  Du  Guast,  34t^ Dévalise  la  mai- 

et  de  la  Septimilniï{  980.  Défendent  sou  de  son  frèré'j^SS. 

avec  avantage  cette  dernière  contrée,  VIVANS  (le  comte  de)  contribue  à 

419.  Leur  affaissement;  II»  19.  Ren-  la  prise  des.  lig|[\es    d^   Stolhoffen; 

-versés  par  les  Matfre^,*f64,'''10$VPoâ-  -«XVÏV'*^' ^t'^^V- 

s^dént  encore-la  ^ptlbanl?  ;  '  la  per-  ■     tïVOrWÈ  (ÀNDaiO  ;  ées  ^en^fùçjra^- 

dent,  195-.  Y  cherchent  a  Secouer  le  ces  à  François  i«' ;  X.Y'»''^?* 

joug;  se  donnent  à  Pefpîtt,  197.        '  '*    tltOTOfe.  (^UVeHa^i' de)  est  noi»^- 

'  VISSANT  (lACQtJES  et  piEil^E  i^t)  se  mé  luaréchal'; .  XXV,  ^^.  f^\$  yfi^e- 

dévouent  four  Calais;  X,  ^3,0,' 33!.  "  r  pi' de.  JSicile;  son  expédition  en 'cette 

VITELLI  (les)  appellent  Itfs  Fran-  lie }'sçs  excès;  i! détruit  à  Pàlérnoe la 

«ais  en  Italie;  XV,  ^945.  Mehiicés  pv  'flotte  ennemie,  ^39  à  3i87.  Est  fem- 

les Borna;  898.*     •         *     '    '  '  plac<«,  a76. 
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WARKACmiRE,  part  qa*U  prend  concilitr  aTec  Edouard,  ZZ6, 

I  U  raine  de  BruA6hault{t,  441    à  à  BarneU  et  tqéi  337,  SdS. 

444.  &eeonaeGiothair8;U,  4.  Meurt,  WARWICK    (  aïkanoisn  nonm, 

10,  GOHTS  dk);  acoonrs  qa*il  condût  aux 

WAKNESf  barbaree  anéantie   par  pretestans  de  France;  X¥II1,  343. 

iea  Francs  ;  I,  4 12.  Refuse,  d'évacuer  le  Havre ,  392.  Est 

WAROGE,  due  de  Bretagne;   aa  assiégé  et  capitule;  contagien  qu'il 

Sierre  avec  Chilpéric  ;  I,  364,  36&.  transporte  à  Londres,  393,  394. 

ésUte  aux  Franes,  412.  WASHINGTON  (oBoncw)  iait  ses 

WARTY  (psanoT  de)  surveille  le  premières  armes  contre  les  Français; 

connétable  de  Bourbon;  XYI,  138.  XXIX,  64,  66.  Commande  l'aniée 

WARWlCâ  (lx  comtk  db)  prend  la  américaine  ;  XXX,   136  et  soiv.  La 

croix;  VIH,  170.  Fait  tuer  Gaveston,  décUration  d'indépendnnce  loi  est  en- 

|I73.  voyée  par  le  congrès,  138.  Ses  vie- 

WARWICK  (lbgoktidb)  prend  part  toires  de  Trenton,  de  Princeton,  149. 

à  la  victoire  de  Crécy;  X,  292,  300.  De  Montmoutb,  175.  D'Eslaiog  ne  se 

A  celle  de  Poitiers;  sauve  la  vie  du  concerte  pas  avec  lui,  176.  SeaicliiB 

roi  Jean  prisonnier,  472.  Négociateur  de  bombarder  Boston,  186.  Sa  cou- 

à    Brétigny,  670.     Accompagne  en  stance,  190  et  suiv.  Dissidences  qu'il 

France  le  duc  de  Lancastre;  XI,  186.  apaise,   193.  Effort  qu'il  sollicite  et 

Soutieut  le  duc  de  Glocester,  646.  Sa  obtient  de  la  France,  194 ,  196.  Se 

disgrâce;  XH,  8.  Accusé  de  complot;  porte  au  Midi,  198,  199*  Fait  cipi- 

son  exil,  103,  105.  tuler  GornwaUia  à  Yoi^-Town,  200  à 

WARWICK  (  LB  COHTI  DB  ) ,  Ucutc-  202. 

nant  de  Henri  v  en  Normandie  ;  XU ,  WASNER  (lb  nanoii  bb)  ,  plénipo- 

633.  Au  siège  de  Rouen,  568.  Négo-  tentiaire  autricMen;  alliance  tfn'ii.  aâr 

ciation  dont  il  est  chargé,  674.  Il  de-  gne  ;  XXYIII,  289. 

mande  aux  Bourguignons  le  trône  de  WASO ,  évêque  de  Liège ,  s'inter- 

Franee  pour  Henri,  688.  Est  chargé  de  pose  entre  le  roi  de  France  et  l'eaipe- 

l'éducatiou  de  Henri  vi^,  622,  623.  reur;  lY,  273<  Sa  tolérance,  288. 

Lieutenant  de  Bedford  en  France;  XIII,  WASSENAER,  «mbussadeur  hol- 

61.  Battu  à  Montargis,  64.  Prend  Pon-  landais ,  négociateur  aux  conféNnœs 

torson,  74,  76.  Est  envoyé  en  Angle-  de  ^eda;  XXYIU ,  408,  437. 

terre  f  82.  Sa  présence  à  la  cour  de  WAT  TYLER  excite  une  insitttec- 

Henri  vi,  176.  Yictoire qu'il  remporte,  tioa  formidable  contre  Richard  n  ;  ]U, 

195.  Son  entrée  à  Paris,  206.  llmar-  337.  iSa  mort;  effets  de  ce  snulève- 

che  sur  Lagny,  211.  Secourt  Paris,  ment,  338,  339.  Son  parti  s'agite  en- 

249.  eore,  360,  361. 

WARYICK  (lb gomb  db);  son  en-  WATTEYILLE  (jagques),  avoy» 

trée  aux  conseils  de  Henri  vi  ;  XIII ,  de  Berne  j  armée  stiisse  qu'U  conduit 

673.  Est  du  parti  du  protecteur;  XIY,  devant  Dijon  ;  XY,  640,  647.  Sa  oon- 

16.  Ses  troupes  à  Londres;  transac-  duite  suspecte,  649. 

tion,  16.  Yicissitades  auxquelles  il  WATTEYILLE  (l'abbé);  ses  intri- 

prend  part,  60  à  66.  Nommé  le  faiseur  gués  en  Franche-Comté  ;  XXY,  149. 

de  rois,  196.  Sa  négociation  en  France;  WATTEYILLE  (ia  babob  db)  ,  a^ 

prdbens  %Be  lui  fait  Louis  xi ,  228 ,  goeiateur  de  l'Espagne  avec  la  Fiende; 

229.  En  guerre  avec  le  roi;  est  défait  à  -XXiX,  341 ,  348.  Ambassadeur  en 

Stamfort  ;  se  réfugie  en  France,  300  à  Angleterre  ;  sa  querelle  de  préséance 

303.  Seoondé  par  Louis  xi;  descend  en  .avec  le  comte d-Estrades;  XXY,  23, 24. 

Angleterre;  se  réconcilie  avec Bfafgue-  .WEBEL,  lieutenant  de  Frédéric, 

rite  d'Ap}(ni  ;  entre  à  Londres  ;  expulse  -perd  la  bataille  de  Zulliclueu;  XXIX, 

Edouwd  ^  304  à  3t0.  Secours  qu'il  200, 

promei  à  fcouis ,  330 ,  384.  Jt^vfs  WELAKD,  duc  des  Normands,  veihd 

qu'il  rassemble,  335.  Refuse  de  se  ré-  son  secours  à  Charles-le-Qiauve;  III, 


WEN  WIC  615 

léO.SfloeftVevtîtetiiityrdteseralèBt  .  WERDËRSN  (uksiaoiidi)  forcé 

de  Uém,  141 les  lignes  de  ViUeroi  ;  XXVI ,  449. 

WELTSl  où  WELETÀBIi  leé  ^hI        WfiRTf  (i^M  m)  ^  i^héi^l  bâta- 

«eptentrionaux  des  SlaTefi  SOI  la  me  rois.;  letffotce  la    batdintl  -  infiuit  ; 

droite  de  FElbe;  U,  831.  Pimagent  XXIU,  S86,  287.  S»li  aûdâce;  il  r4- 

avec  les  SlatesAiodritei^le  pa^s  eafe^  pand  l'effroi  dans.  Paritf^  290.  Sèb  ^a- 

J'Oder  et  VElbe^  les  attaqueai;  sont  rt^im^rs,  293.  Bataille  smle  Rkin, 

lenvahÎB  par  Ch^rlemagoe ,  d32.  LevI  320.  D'abord  vainqueur  à  Rliitifeld; 

soumigsion  ^    833.     Gonvotiiiés    an  tet.  vainen  et  bit  prisonniet  ;  tûfèkbié 

champ  de.  mai  |  assaillis  et  tailles  èil  à  Yincennes^  proverbe  à  ce  sujet,  338 

|>ièce8  par  les  Saxons  >  8â3»  Ligués  à  340.  Battu  par  Guëbriaiit,  618; 

avec Godfrid,  409.  SeÉi,  epératiotts  contre   £k   général; 

WEMGëSLAS,  éln  roi  de  Hongrie;  XXIY»  46,46.  Il  décide  do  la  vi^oirë' 

IX»  67.  Bispute  le  trône  à  Gharobert ,  à  Marienthal,  83.  Prend  lé  ■.  eomman^ 

116.    Extinction    de    cette    maison  dément  à  NordUngeii^Aiit  ^traite,  87, 

toyale,  178,  194.  Yoy.  OUoear  Wen^  88.  Passe  au  service  de  l'emperèttr ^ 

ceslos. .  142. 

' WENCESLAS ,  duc  de  Brabant  et        WESTMORELANB  (  tt  cOmtë  «e  ) 

de  Luxembourg;  est  invité  au  sacre  prend  parti  contre  Richard  u  ;  XII  ,- 

de  Charles  v;  XI,  6.  Y  assiste,  14.  129. 

Sa  veuve  persiste  dalis  l'alliance  frany        WEYMAR  (  BÈRMiRii  fifi  saxe)  se- 

faise,  111.  Gonde  Gustave- Adolphe  ;  XXIII,  179. 

WENCESLAS,  roi  de  Bohême,  ëm-  Lui  succède  dans  le  commaiidement 

pereor  élu;  XI,  280.  Sa  destinée,  de Târmée;  220.  Ne  jieut sauver Ratis- 

244.  Se  déclare  pour  Urbain  vi,  249;  bonne  ;  perd  la  bataille  de  Nordlisgen, 

Ses  vices  honteux,  301,  392;  U  laisse  246,  247.  Subsides  que  lui  fournit  là' 

tomber  TAliemagne  en  dissolution;  li-  France ,  266.  Il  lutte  contre  Gallas  i 

guësdes  villes  libres,  484,  486.  Ses  270^  271.  Sa  retraite,  272,  273. 

ions  rapports  avec  Charles  vi,  648^  Louis-  xuf-  lui  doQne  TAlsaçe,  274 « 

649.  C3iévalier»  auxqiiels  il  offre  le  Détachement  qu'il  fait  sur  la  Yalteline^ 

passage  ;  XII,  76.  Fi^s  dont  il  donné  276.  On  reproche  au  roi  de  l'employer, 

l'inveétiture  à  Yisconti ,  81.  San  «m-  382.  Sdn  vtihfage  à  Paris,  284.  Il  ravi- 

prisonneÉieiit,'  101.  Son  infrncttteux  taille  l'Alsace,  286.  Fait  lever  lè  siège 

-voyage  à  Reims ,  1 10.  Persiste  à  sou-  dé  Saint- Jean  de  Losne,  296.  Repousse 

tênif  Boniface,  118.   Les   électeurs  le  duc  de  Leh-aine ,  320.  Défait,  puis 

s'apprêtent  à  le  déposer,  121,  122.  vainqueur  à  Rliinfeld,  888  à  846.  Il 

Par  qui  ilp  le  remplacent  ;  son  im-  p^end  Brisac^  et  bât  lét  annSed  de  ée- 

bassàde  à  la  cour  de  France;  ses  ef-  coifrs,  841.  Ses  {fi^jets^  seà  désirs;  setf 

fets,    137,    188.  Son  affaissement,  conquêtes  en  Franche-Comté;  sa  mort, 

147,  1 76^  1 76.  n  approuvé  Pélection  869  à  871&  StoA  armée  pnHè  AU  «eftîce 

d'un  évêque  à  Liège,  296.  Débilité  de  de  la  France,  372,  422,  473. 
l'empire  résultant  de  sa  rivalité  avec        Y^^HARTON  (  le  duc  I>e  .)  ;  séA  hé- 

Robert,  320.  gociations  avec  Rîperda;  XXYIH^  11. 

WENILON,  ardievêque  de  Seiis;        WICKLEFF  (Jba»)  prêche  la  réforme 

trahit   Charles -le -Chauve,  qui   de-  en  Angleterre;  XI  ^  214,.  441.  Ses 

mande  sa  punition;  III,  135^  136;  doctrines;  par  qiii.il  est  protégé,  216. 

Y\rENLOCH ,   lieutenant  de  War-  Nature  de  ses  prédications  ,246*  Ses 

iriok  à  Cdais  ;  l'y  accueille  à  coups  ptécédens  ;  ses  protecteurs  ;  il  n'est 

de  canon;  XIY,  803.  Ses  bostilitéft  point  persécuté,  246.  Psédicatiod  de 

contre  le  duc  de  Bourgogne  ;  envoyé  l'un  de  ses' disciples,  336.  Progrès  dé 

qu'il  reçoit,  824,  833.  Renforce  Mar-  sa  réforme,  361.  Le  clergé  anglais  vent 

gaeritè  d'Anjou  ;  est  tué,  339.  livrer  aux  bùchertf  sed  disciples  r  XII^ 

YIŒNTWORTH  (toa*)  rend  Odaisi  165.  OU  seii  idées  se  r^aAdënt ^  177: 

la  France  par  capitulation  ;  XYID,  68 .  Ses  disciples  se  multiplient,  497. 


616             wrr  woL 

WOLDE  (gcillacmi  m),  prévôt  à%  d^ndtnle;  iiit  élader  l'aUianee  espa- 

LMge  ;  net  «■  liberté  Hûnberoomt  ;  gMie  ;  en  guerre  «Tee  VAnf^terre , 

XIV,  38R .  refuse  on  novreta  traitéavecCmis xir, 

WILDE  (Lt  8111  bb),  cepitaiiie  des  107  à  109.  Troupes  fruiçaiaes  aux- 

Liégeois;  perd  la  bataille  de  Bmesteia;  qaelles  il  n'sceorde  pus  le  passage  ; 

sa  mort;  XIV,  S86.  112.  Opposé  à  la  psiz,  119,  1)0. 

WILDERODE,éTé([ue  de  Strasbourg;  Trompé  par  Louis,  tî4.  Négociations 

ses  eonensaioBS  ;  sa  mort  miraculeuse  ;  «m*il  entame,  1 8  S,  1 33 .  Comment  yeut 

IV,  115.  Mieer  le  roi  à  la  paix,  142,  143.  Joué 

WILFORD  (vnujkvmg  m) ,  amiial  par  Charles  Stuart,  175.  Bromllé  uTee 

de  Henri  n  d'An^terre;  ses  hostilités  Téleeteur  de  Brandebonig,  210.  Il  fait 

sur  les  ofties  de  Bretagne;  XII,  188.  abolir  le  stathoudérst  ;  parti  qoi  loi 

WILFRID,  évêque  d'York  ;  hospita-  est  opposé  ;  accusations  dont  il  est 

Uté  qu'il  donne  à  Dagobert  n  ;  H,  7 1 .  l'objet,  229  à  231 .  Conunent  croit  ra- 

Danger  qu'il  court  en  Austrasie,  78.  mener  le  roi  d'Angleterre,  232.  D^- 

WnJCHAIRE,  duc  des  Allemands;  tés  qu'il  euToie  à  Louis,  248.  SonM- 

soutient  la  guerre  centre  Pépin  ;  D ,  yement  contre  lui  ;  il  est  tué,  ?45  à 

104.  249.  Sa  chute  entraîne  celle  dis  Yins- 

WILLIBAD,  patrice  de  Bourgogne  ;  tocratie ,  828. 

sa  part  à  la  guerre  en  Gascogne;  H,  WITT  (corrêliiis  de);  seconde  U 

34.  Sa  mort,  41.  pt^tiqne  de  son  frère;  XXV,  228  et 

WILUBERT ,  archevêque  de  Colo-  sniy.  Sa  mort,  24&  à  S49. 

gne  ;  Charles-le-Gros  abuse  de  son  WITTELSBAGH  (  othom  de  )  tue 

nom;  m,  259.  Philippe  de  Souabe;  VI,  245. 

WILLOUGHBY  (uMin)  défend  Corn-  WITTIKIND ,  le  plus  renommé  des 

piègne,  puis  Paris;  XIH,  340,  262.  rois  saxons  ;  cherche  des  lîbératean 

Evacue  cette  dernière  ville,  269  et  en  Scandinavie  ;  Il ,  257.  Soulève  ses 

suiv.  compatriotes,  260,  265.  Quitte  eneore 

WILMDfGTON  (loed)  est  nommé  la  Saxe;  y  revient;  Texcite  à  la  lévobe, 

ministre  ;  XXVIII ,   268.  Sa   mort,  seeondé  par  les  Sorabes,  291.  Sa  vie- 

300.  toire  à  Sonnethal  ;  son  armée  se  dis* 

WILTSANy  roi  des  Wdtsi;  prête  sipe;  il  se  retire  diez  les  Normands, 

serment  à  Charlemagne  ;  II ,  888.  Sa  292 ,  293.  Sa  soumisnon ,  800.  Son 

mort,  853.  attadiement  à  la  religion  chrétiepoe 

WILT  SHIRE  (lk  oom  de) ,  de  qu'il  a  embrassée,  84t. 

la  JRoss  ron^e;  rigueurs  dont  il  est  le  WITTIZA  cause  la  mine  des  Visi- 

ministre;  XIV,  51.  goths;II,  105. 

WINCHESTER  (saher  ,  comte  de).  WLADISLAS,  loi  de  Pologne;  épouse 

Voy.  FïtM'WaUtr;  VI,  454,  468.  Est  Marie  de  Gonzague  ;  sa  mort  ;  XXIV, 

prisonnier,  469.  108  à  105. 

WINIGISE,  lieutenentde  Charlema*  WOLFE  (le  gèréeal)  ;  troupes  an- 

gne  ;  envoyé  contre  Adalgise  ;  II,  330.  glaises  qu'il  conduit  en  Canada;  XXIX, 

WINTER  (piEERE  ) ,  chef  gantois  ;  175.  Ses  succès  ;  sa  mort,  179  &  183. 

défend  le  pont  de  Wameston  sur  la  WOLFENBUTTEL  (ls  pmece  db) 

Lys;  XI,  386.  Est  un  des  plus  influons  amène  des  renforts  à   Cumbeilaad  ; 

capitaines ,  '41 7.  Il  renforce  les  assié-  XXVm,  456. 

geans  devant  Ypres,  425.  WOLFGANG  de  Bavière,  daede 

WIRTZ,  général  hollandais;  défend  Deux-Ponts  ;  secours  qu'il  conduit  aux 

le  passage  du  Rhin  ;  XXV,  240 ,241.  protestans  ;  par  qui  renforcé  ;  samort; 

WITT  (jEAH de), grand  pensionnaire  XIX,  42,  52  à  54. 

de  Hollande;  faction  dont  il  est  chef;  WOLSEY  (thomas),    évêque  de 

pourquoi  incline  vers  l'alliance  fran-  Lincoln;  puiscardinal;  négocie  le  traité 

Caise;  XXV,  108,  104,  228.  Propose  d'Etaples;  XV,  666.  Administrateur 

d'ériger  la  Belgique  en  république  in*  do   l'évêdié  de  Tournai  ;  ses  griefe 
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contre  la  France;  par  ifui  gagné;  ma  WOURDRETON  (kobirt  de)  fait 

influenee  sur  le  traité  de  Londres  ;  «eouser  d'empoisonnement  le  roi  de 

XYI,  54  à  56.  Choisit  le  lieu  de  l'^i-  Mayarse;  XI,  488,  489. 

trevne  du  ckamp  du  Drap-d'Or,  110.  WRANGEL»  général  suédois;  ses 

Rédige  le  traité  d'Ardres,  11$.  Gagné  opératioDs  de  concert  avec  Turenne; 

par  Charles-Q^iint;  esp^e  la  tiare,  XXIV,  ISl,  1^3,  139  à  143,  175. 

116.  Conférence  qu'il- doit  présider  à  WRBNA   (u  comtb),  général  de 

Calais  ,    130.    Sa    partialité    pour  l'empereur;  battu  par  Tekely  ;  XXV, 

l'empereur,   133,    134.  Ligue  qu'il  379. 

oondut  contrôla  France,  150.  La  pa«  WULFOALD  ,    maire   du    palais 

pauté  deux  fois  lui  échappe  ;  son  mé-  d'Austrasie  ;  II,  62.  GouTerne  sous  le 

contentement;  comment  apaisé,  21S.  nom  de  Childéric  ii,  63.  Seconde Tin" 

II  dessert  Pempereur,  255.  Songe  à  surrection  contre  Ebroin,  66.  Accom- 

changer  d'alliance,  225.  Son  entrevue  pagne  et  gouyerne  Childéric  ii,  67. 

nvec  François   i^',  .306.  Le  pape  lui  Sa  fuite,  69. 

retire  la  cause  du  diyorce  de  Henri,  WULFRAMM   (saint)  tente  vaine» 

347.  Sa  disgrâce;  sa  mort,  404.  ment  de  baptiser  le  duc  des  Frisons; 

WOOD VILLE  (Elisabeth)  épouse  11,96. 

Edouard  iv  d'Angleterre;  XIV,  229.  WURFAUD.  V.  Pateuethan. 

Réfugiée  à  Westminster;  naissance  de  WULGRIN    d'Angoulème;   révolté 

son  fils,  834.  contre  Richard  Plantagenet;  V,  521. 

WORAD,  comte  du  palais  «de  Char-  .Vaincu,  prisonnier  et  gracié,  522. 

lemagne ,  envoyé  contre  les  Sorabee  ;  WYATH  (thohas)  ;  du  parti  d'Éli* 

II,  291.  Sa  défaite,  292,  293.  sabedi;  son  supplice  ;  XVU,  525. 


XAI  XIM 


XAINCOINGS  (JEAN  de)  ,  receveur  XAVIER  (ut  pbimcb)  de  Saxe  perd 

général  des  finances  de  Charles  vu  ;  la  bataille  de  Lutjtemberg;  XXIX,  260. 

sa  disgrâce;  XIII,    536.   Courtisans  Prétend  au  trône  de  Pologne,  310. 

enrichis  de  ses  dépouilles ,  537,  538.  XIMENÈS  (lb   carbimal)  ,   arche- 

XAINTES  défend  la  cause  catho-  vèque  de  Tolède;  est  régent  de  Cas- 
tique  à  la  c0nlérencie'  de  PoiHQr ;lXVin|  tiUe  ;  XVI»  /kh  Sa  disgiltoe  ;  sa  mort , 
235.  95. 

YVE                     ['  YOL 


f\\    ;    . 


YVES,  évèque  de  Chartres;  refuse  -  YOLANDE  de  Bretagne^  promise! 

d'unir  Philippe  i*'  let  Rertrade  ;   IV,  Henri  m  d'Angleterre  ;  puis  à  Charles 

518.  Emprisonné,  puis.  relà<^éi  5.19^  d'Anja«;  VU,  26,  31.  Offerte  par  son 

Sa  lettre  à  rsrcbevdquo de  Lyo^,  522^  père^  au  .  conij^,  de  Champagne,  56. 

Conseille   l'indalgence  à  l'égard  dn  Epouae  Hugues  de  Lusignan,  141. 

roi;  V,  14.  Se$  conaeiils  k  Louis-le»  YOLANDE  de  Jérusalem;  sonma- 

Gros  ;  le  d^nd  défi  préteotiens  de  riage  avec  l'empereur  Frédéric  ii  ;  VI, 

l'archevéquedeReifDS, 72,  73i  Lettre»  546;  VII,  44. 

de  lui  citées  relativement  à  ITexifit^ce  'YOLAND)&  àe  Dreux  épouse  le  duc 

d'une  commune  à  Chartres,  124.  de  Rourgogne  ;  VII,  60. 


61t                yoL  T?p 

TOLAIVDB  à*kn^n  épouse  Ro-  ÎW,  tW.  8e  rend  mz  Éuts  d'Or- 

Wrt  d'Anjoa;  flll,  5*1,  M».      '^  itot,  tôt.  ftl  mort,  4IS: 

TOLANBB  de  Bourgogne,  femfte  YOLANDE  d'Anjou  épWMeFeny  de 

de  Robert  m  de  Flandre;  élfançlde  ¥midement;  Xffl,    ÎIT,  «g,  414. 

Mr  les  ordres;  IX,  J7«.    '  Write  de  fai  Lorrûne;  XIV,  )t9.  A 

YOLANDE,  comtesse  de  Rar:  pi*-  transmis  ses  droite  à  son  ils,  6t6. 

texte  qu'elle  donne  à  rdrl^oe  àë  Nor-  YOLANBR  de  France  épouse  Amé- 

wich  d'atUquer  la  Flandre  ;  X!,  4î3.  dée  de  8«f  oie  ;  Xm,  54«.  Prîsoimière  ; 

tOLANDE  d'Aragon;  son  marisge  délitrrée  par  Lduia  xi  ;  XIV,  345.  Se 
avec  Louis  ii  d'Anjou  ;  XI,  566  :  XII,  Ugiïe  «dntte  lui,  4«6.  Rentre  daos 
141.  Sa  conrention  de  neutralité  avec  se»  allianoe,  471,  47«.  Prisonnière 
Henri  V,  5Î6,  557.  Son  influence  à  de  Charles-le-'réméiair«  ,  4«0,  481. 
la*  cour  de  son  gendre  Charles  tn;  Mivrée  eaeore  par  son  frkre  ;  leur  en- 
comment  entend  l'atermir  sur  le  lr6ne$  treme;  son  reton»  en  SuToie,  48J. 
ses  négociaHons;  XID,  40,   41.  Pat  fia  mort,  551. 

qui  secondée,  43.  ReconnaUMartinV,  YOLET,     député     desHugaensfe 

S4.  Brigue  qu'elle  forme  pour  dominer  près  de  Bam^illê  ;  XIK,  99S. 

le  roi,  70.  Ordonnance  qu'elle  signe,  YVAlRdeOnDes;  son  comBaaè»- 

68,   69.    Elle  abandonne   Giac ,  7t.  ment  dans  Varmée  française  ;   a  faii 

Nouveau  favori   qu'elle'  présente    au  prisonnier   le  captai    de   Budi;  B, 

TOi  ;  son  voyage,  74.  Elle  perd  le  fa-  ^J.    Eeheuè    à    Mortagne-su^Her, 

vtori,  76,  7T.  Don  qu'elle  obtient,  «8,  259.  Est  assassiné,  538. 

89.  Elle  assiste  aux  États, 01.  Elle  té-  ^  YVILLÉ  (a  ci^rtAim)   anno«»à 

rifee  la  virpnité  de  Jeanne  d'Arcr|  ï  M.  Prwçôii?  i«  la  détresse  de  Landceôes ; 

Son  douaire  ;  sa  famille  ;  ses  intrigues;  XYII,  1 1^4  * 

ses  projets  d'alliance  avec  la  Bretagne,  YVOY-GENUS  part  pour  le  Pié- 
168,  169.  Elle  favorise  la  passion  du  mont;  XVII,  184. Son  gouvernement; 
roi  pour  Agnès  SoreJ,  203.  Ses  intri-  XVIII,  294.  H  capitule  à  Bourges  ;  est 
gués  contre  le  favori,'  221  et  suiv.  S'est  repoussé  par  son  paki,  303,  304.  Sou- 
retirée  de  la  cour;  visitée  par  René,  lève  le  Poitou  ;  XIX,  31 . 


SA»  »fT 


'  ( 


•  MGSABffi j  pape»  ordodile'Gatlo-  ûéké^.  bffâlé  pe«  l'4si|ai»ition  ;  XVIB, 

man;  H,   159.  Consulté  par  Pépid;  463. 

l'exhorte  à  se  faire  roi,  165.  Ses  me-  ZAPOLSKY    (  jeaw   sicismohd    m 

sures  contre  les  faux  prêtres,  180.  Sa  sgépos)  ,   prince    de  Transylvanie  ;  sa 

mort,  183.         '^^^  mère   gouverne  en   son  nom;   XVII, 

ZAMA,  lieutenant  du  calife;  fran-  418,    559.   En  guerre  avec  Maximi- 

cliit  le  premier  les  Pyrénées  ;  soumet  lien  ii  ;  fait  la  paix  ;  XVIII,  456, 457. 

la  Septimanie  ;   II,  125.  Tente  vaine-  ZAPOLSKY  («an ^,    comte  de  Seé- 

keÀV  de  ^êët  4^  l^éi^î'  at^ue  pas,*éla  tel  dé  ^cmgrie,  sous  la  pro- 

lotilMsè;  y  9siVàêî''i'9ê/  '•  "•  '    "•  iection  de  Sdlittan;   XVI,   331.  Ses 

'  ZAVET  (^iftAsnrÎEK)',  âhétnxm'ubtts  lié^ciàtimiB  i  a!V84  François  i«*,  393, 

fienri  '  IV;  -  sii  '  fbrtuii!è<;  "sa  ftiveurf;  ^Sfi^i  -Sesr.  raj^purts  avec  Ferdinand  et 

son  lntei"é6ircéÀplaisaAeeéînoUT:le  iés  ^vetèstan's  ;  XVB,  93,    23.    Son 

-roi;  XXI;  437,  4^9,  46d.  Gibl-ielle  mariage';  sa^ert,  84.' 

i'Estrées  mei^t'e|fl*s  tt\i  repas  pris  -î'ZATA,  seigneur  de  Barcelone;  sp- 

chez  lui  ;  XXII,  31.     .  ^  -    •'     ^  poiMe  les  clefe  de  cette  ville  à  Charle- 

ZANBTfS  (mnAa) ,'  saVsTbt  ide  Pa-  magUe  ;  11,  360. 

•     '!/    •     >'. ..  \  .:  .f  • 
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ZELL  (le  duc  de),  lieuteaant  du  succède  à   Conrad  ;  V,  4S3.  Est  re^ 

duc  de  Lorraine;  XXV,  335.  Prête  connu  pour   vicaire  de  l'empire    en 

ses  troupesà  Guillaume  m  ;  XXVI,  18.  Bourgogne,  424.  Elu  roi  des  Romains; 

ZENGUI  (emàdeddin)  ,  sultan  d'A-  abdique;  VI,  171. 

lep;  prend  Èdesse  ;  horrible  massacre;  ZONNEKIN  (nigolas)  ,  bourgmestre 

est  assassine  ;  V,  300.  de  Bruges  ;   commande  les  Flamands 

ZEYER,    chevalier,     collègue    de  soulevés;  X,  21.  Perd  la  bataille  de 

d'Arteveld;  son  supplice;  X,  114.  Gassel  et  la  vie,  22,  23. 

ZINGIS  ;   ses  fils  amènent  les  Mo-  ZUNINGA  (bâlthasar  de)  ,  ambas* 

gols  en  Pologne  et  en  Hongrie;  VII,  sadeur  de  Philippe  m  d'Espagne  à  la 

195.  Etendent  en  tous  sens  leurs  con-  cour  de  Henri  iv;  offre  l'appui  de  son 

quêtes,   198.  Leur   système  d'exter-  maître  à  la  duchesse   de  Verneuil; 

mination  des  vaincus,  223.  Poursuit  XXH,    105.    Ses   intelligences   avec 

les  Corasmiens,  302.  Meyrargues,    121.    Ses    explications 

ZINZENDORF  ,    ambassadeur    de  avec  le  roi,  122.  Est  à  la  tête  des  af- 

l'empereur  à  lia  Haye;  XXVII,  167.  faires  en  Espagne,  525. 

Ne  signe  pas  la  paix  d'Utrecht,  176.  ZURLI  (les)  se  mettent  à  la  tête  du 

Son  entrevue  avecRiperda,  528.  Signe  parti  angevin  à  Naples  ;  XI,  447. 

les  préliminaires  de  Vienne  ;  XXVUI,  ZWINGLE,  réformateur  de  Zurich  ; 

142.          ^  détourne  ses  compatriotes  de  leurs  en« 

ZIRIKSEE  (combat  naval  de)  ,  gagné  rftlemens  comme  mercenaires  ;  sa  mort; 

par  la  flotte  génoise  au  service  de  la  XVI,  447.  Ses  doctrines  analogues  à 

France  sur  les  Flamands;  IX,  150.  celles  des  Vaudois;  XVII,  234. 

ZISKA,  capitaine  hussite  ;  ses  ex-  ZWENTIBOLD,  bâtard  d'Arnolphe; 

ploits  en  Bohême;  XIII,  67.  reconnu  roi   de  Lorraine;  a  mission 

ZOEHRINGEN  (berchtold  de)  ,  du  de  soutenir  Eudes  ;  III,  311 .  Se  tourne 

parti  d'Hildebrand  ;  dépouillé   de   la  contre  lui  ;  assiège  Laon  ;  son  pouvoir 

Souabe;   IV,  ,498.   A   l'avantage    en  s'accroît,  312.  Forcé  de  lever  le  siège, 

Bourgogne,  501.  se  retire  en  Lorraine  ;  donne  asile  à 

ZOERINGHEN  (CONRAD  de)  ,  investi  Charles,    313.   Est   exposé  de  toutes 

du   comté   de  Bourgogne;    V,    215.  parts  aux  Normands,  318.  Sa  mort, 

S'affermit  dans  la  Suisse,  216,  423.  321. 
ZOERINGHEN  (berthold    iv   de) 


FIN. 
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